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INTRODUCTION. 



I. 

s l®^ — Constitution géographique \ 

Le département de la Moselle est situé à FEst du méridien de Paris; il s'étend entre 
les méridiens extrêmes 3"* 6' et 5° i8' : le premier passe par un point de sa limite 
voisin de la commune d'Othe (canton de Longuyon)Je second passe par le point d'in- 
tersection de la limite orientale avec la route de Bitche à Wissembourg. C'est de tous 
les départements de la France celui dont l'étendue en longitude est la plus considé- 
rable. 

Les latitudes extrêmes sont 48*^ 54' pour un point de la limite méridionale, auprès 
de Morhange, et A 9° 34' pour un point de la frontière septentrionale, au-dessus de 
Longwy. 

Le centre de gravité de la surface du département tombe à A 00 mètres à l'Est de 
l'église de Charleville (canton de Vigy). La plus grande longueur du département, de 
l'Ouest-Nord-Ouest à TEst-Sud-Est, entre Manteville (commune de Charency) et Ko- 
bretto (commune de Sturzelbronn) est de 169 kilomètres. C'est, après le département 
du Nord, celui dont la longueur est la plus grande. Sa plus grande hauteur, entre 
Altwissé et Ressaincourt, sous le méridien passant à U kilomètres à l'Est de Metz, est 
de 66 kilomètres. Sa plus petite hauteur est réduite à & kilom. 5 près de Sarre- 
guemines. 

Les limites du département sont à peu près entièrement factices, et la topographie 
naturelle n'apporte aucune explication à sa forme bizarre. Elle est en grande partie 
la conséquence des anciennes divisions territoriales, reproduites dans la division de 
notre pays en départements. 

Le périmètre total du département est de 776 kilomètres. Sur cette longueur a 1 3 ki- 

^ On trouvera les détails les plus circonstanciés sur savante notice qu^a publiée M. le commandant Cou- 
la topographie et la (géodésie du département dans la lier dans la Statistique de la Moselle de i856. 

Moselle. a 



II INTRODUCTION. 

lomèlres appartiennent à la frontière de l'empire, et le département du Nord est le 
seul qui comprenne une étendue plus considérable de cette frontière. 

Le département de la Moselle est limité : au Nord-Ouest par le royaume de Belgique 
(province de Luxembourg) sur une frontière de Ai kilomètres; au Nord par le grand- 
duché de Luxembourg, sur une frontière de 89 kilomètres, et par le royaume de Prusse 
(régence de Trêves), sur une frontière de 1 qo kilomètres; au Nord-Est par la Bavière 
Rhénane (cercle de Deux-Ponts), sur une frontière de 69 kilomètres; à l'Est et au Sud- 
Est par le déparlement du Bas-Rhin, sur une limite de 98 kilomètres; au Sud par h* 
département de la Meurthe, sur une limite de 200 kilomètres, et h l'Ouest par le 
département de la Meuse, sur une limite de i58 kilomètres. Les limites et frontières 
naturelles se réduisent à quelques kilomètres des cours de la Sarre et de la Bliese 
près de Sarreguemines et à quelques ruisseaux insignifiants. Ces frontières ont, nous 
le répétons, un caractère tout à fait artificiel. 

Suivant les indications du cadastre, vérifiées cette année même, la su|>€rficie totale 
du département est de 637,277 hectares, divisés ainsi qu'il suit * : 

Terres labourables 307,577** 

Prés /i7,34i 

Vignes ^ /i,998 

Bois imposables , 1 00,7^ 1 

Vergers, pépinières et jardins . 1 9,o33 

Oscraics, aulnaies, saussaies ' lio6 

Landes, pâlis, bruyères, terres vaines et vagues 6,770 

Étangs, abreuvoirs et mares 87 1 

Forêts de TÉtat lio.^ti 

Propriétés bâties imposables 1,637 

Propriétés non imposables 166 

Superficie des routes, ebemins, rues et places publiques. si ,553 

Rivières et ruisseam 9,5 1 5 

Emplois divers 276 

Cette superficie donne à la Moselle le soixante-sixième rang parmi les départements 
de l'empire. 

Sa population spécifique est de 85,56 habitants par kilomètre carré; elle est dans 
le rapport de f à la population spécifique moyenne de la France. Elle occupe le qua- 
torzième rang dans les départements classés à ce point de vue. 

' Voir, pour plus de détails, les indications cou- S. Exe. M. le Ministre de ragricnlturc, du commerce et 
tenues dans la Statisiiqw de la Frmuê, publiée par des travaux publics eau 1866. 
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8 2. — Constitution physique. 

Le département de la Moselle présente un terrain inégal , et dans lequel les grandes 
divisions faciles à déterminer au premier coup d'œil font défaut. Cependant on peut 
y distinguer, avec une étude attentive , trois régions dont les caractères orographiques 
sont assez différents : 

1** Une région montagneuse située à l'Est du département, principalement dans 
l'arrondissement de Sarreguemines , sur le prolongement de la chaîne des Vosges. 

Cette région, qui ne comprend guère que ce qu'on appelle le Pays de Bitche, pré- 
sente tous les caractères de la chaîne septentrionale des Vosges : les montagnes y 
offrent une forme arrondie, les vallées y sont profondes, la configuration générale du 
sol y est extrêmement accidentée, et les paysages y sont très-pittoresques. C'est là que 
se trouvent les points les plus élevés du département, c'esl-à-dire l'altitude de 5 2 3 mètres 
au-dessus du niveau delà mer, près de Sturzelbronn , et plusieurs sommets (au nombre 
de dix) variant de 486 à /io8 mètres. 

2** Une région de plateaux élevés qui comprend particulièrement l'arrondissement 
de Briey et une partie de ceux de Metz et de Thionville. 

Ce vaste plateau présente une altitude moyenne relativement considérable; la ville 
de Briey y occupe une position centrale, et il se termine, vers la vallée de la Moselle 
et la frontière du Luxembourg, par des escarpements fort roides. C'est à peine si ce 
plateau est sillonné par de légères ondulations qui rompent la monotonie de son as- 
pect; seuls, les quelques cours d'eau qui l'arrosent produisent des vallées encaissées par 
lesquelles cette monotonie est agréablement variée. Le point culminant est entre 
Aumetz et Audun-le-Roman, et il atteint l'altitude de i32 mètres. Le plateau se con- 
tinue vers la Moselle avec des altitudes qui varient entre 4oo mètres et 3oo mètres 
et se déprime sensiblement vers la Meuse en atteignant à peine, de ce côté, une 
altitude moyenne de 260 mètres. 

3® Une région intermédiaire où l'on ne rencontre ni plaines bien étendues ni mon- 
tagnes proprement dites, mais une succession de vallons nombreux et évasés et de col- 
lines peu élevées, aux contours arrondis, dont l'ensemble présente une dépression assez 
marquée par rapport aux deux autres. 

Cependant, en se rapprochant de la Sarre, les ondulations deviennent plus carac- 
térisées, et les accidents du sol finissent par prendre des proportions qui se rapprochent 
de celles des autres régions. On trouve dans cette partie du département des sommets 
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IV INTRODUCTION. 

qui dépassent les altitudes du grand plateau de Bricy, et un point voisin de Landre- 
fang atteint la hauteur de ànè mètres; huit ou dix autres varient de/iooà36o mètres. 



S 3. — Hydrographie. 

La Moselle est le principal cours d'eau du département, qu'elle parcourt sur une 
longueur de 80 kilomètres. Elle reçoit par ses affluents, la Seille, l'Orne, la Sarre, etc. 
les eaux courantes de la plus grande partie de sa superficie et les conduit vers le Rhin. 
Dans la région montagneuse de l'Est, les eaux se déversent dans ce même fleuve par la 
Zinzel et les ruisseaux de Niederbronn et de Sturzelbronn. A l'Ouest, la plus grande 
partie de la région du grand plateau appartient au bassin de la Meuse, et ses eaux 
s'y déversent par la Crusne et la Chiers. 

Voici le tableau des principaux cours d'eau , avec l'indication de leur parcours dans 
le département et de leur pente ^ : 

kiiom. par kiloDi. 

La Moselle 82 o^./io 

AFFLUENTS DE Lk MOSELLE : 

La Seille 4q o 5^ 

La Sarre 27,6 o 66 

La Fensch 12 h o3 

L'Orne 5 1 o 85 

La Canner 21 9. 07 

AFFLUENTS DE LA SARRE : 

La Bosselle 22 2 ok 

La Nied française 63 o 63 

La Nied allemande 81 o 85 

Les Nieds réunies 69 o 86 

La Bliese 17,5 5o 

AFFLUENT DE L'ORNE : 

Le Conroy 16 5 06 

' Tous les renseignements relatifs à Thydrographie voyer en chef du département, et par M. de Saint> 
de la Moselle ont été communiqués par M. Lejaille, Martin, chef du bureau des ponts el chaussées. 
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kilom. par kilom. 

La Chiers hS 1^,09 

m 

AFFLUENT DE LA CHIERS : 

La Crusne 36 A oq 

AFFLUENTS DU RHIN ! 

Le ruisseaa de Niederbronn 1 3 6 oq 

LaZinzel • 8 3 08 

SA. — Météorologie et climat ^ 

La température de la Moselle est généralement variable : les hivers y sont plutôt 
humides que très-rigoureux; les printemps sont presque toujours maussades, et, de 
plus, exposés à des retours offensifs du froid, très-dangereux pour les récoltes; la 
chaleur de Tété y est extrême quand souffle le vent du Sud ; l'automne y est le plus 
souvent agréable, et les étés de la Saini-Marlin y ont tous leurs charmes. 

Des registres très-exactement tenus, sous la direction de l'académie impériale de 
Metz, et publiés dans les Mémoires de cette société, permettent de se rendre le compte 
le plus précis de tous les phénomènes météorologiques et d'établir à ce sujet des 
moyennes rigoureuses. 

La température la plus élevée qui ait été atteinte à Metz l'a été le 3 août 1 826 : elle 
était de 36 degrés; la plus basse, constatée le 3 janvier i83o, a été de 90 degrés 3o 
(thermomètre centigrade); la plus grande excursion thermométrique -annuelle a été 
de 55 degrés en 1827, la plus faible de 37 degrés en iSSa. Comme la température est 
très-variable, on voit l'excursion thermométrique mensuelle s'élever à 3o degrés et la 
variation diurne atteindre jusquà 16 et 17 degrés. La variation moyenne générale, 
entre 7 heures du matin et 2 heures de l'après-midi, est de 7° 5. 

Le nombre des jours de gelée a varié entre le maximum de 76, en 1 840, et le mi- 
nimum de 33, en i84i. Le jour du plus grand froid est, en moyenne, le 12 janvier; 
la température la plus élevée se rencontre le a 5 juillet; la température moyenne est 
celle du 2 5 avril et du 2 3 octobre. Cette moyenne générale est de 9** 7. 

On trouvera tous les éléments d^un travail élendu tique de la Moselle de i85/!i, en a donné un résumé 
sur celle malièrc dans les Mémoire» de Vacadémie im- fort lumineux ol dont nous avons fait le plus utile 
pénale d$ Metz, M. le docteur Grellois, dans la Statis- usage. 
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Le baromètre ne paraît pas s'être jamais élevé à Metz au-dessus de 765""",77 ; il est 
descendu jusqu'à une hauteur minima de 7i7"",35. 

Le maximum anmiel moyen est de 755"",63- 

Le minimum, de ' 7/ii 53 

La différence moyenne , de 9& 10 

La moyenne générale annuelle est de 7^8 00 environ. 

Les mouvements de l'air ont une immense part d'influence dans la constitution des 
climats, et il y a le rapport le plus évident entre la direction des vents "et les condi- 
tions atmosphériques d'un pays. C'est k la grande variabilité des vents qui passent sur 
lui que le département de la Moselle doit le caractère inégal et incertain du temps 
qui y règne. Les vents d'Ouest et les vents du Sud y ont une prédominance mar- 
quée : les premiers dans la proportion de q à 1 sur les vents d'Est, les seconds dans 
celle de 5 à 3 sur ceux du Nord. Le vent qui amène le plus de froid est le N. N. E. ; 
celui qui donne le plus de chaleur, le S. S. 0., qui lui est directement opposé. Ce 
sont les vents d'Ouest qui sont le plus souvent accompagnés de la pluie. 

La hauteur moyenne annuelle de celle-ci par les vents d'Est est de i3i™'",5o; 
par les vents d'Ouest, elle est de 5 17"'", 20. On voit donc qu'il tombe à Metz cinq 
fois plus d'eau par les seconds que par les premiers. Entre les vents du Nord et ceux 
(lu Midi la proportion est presque la même, avec des hauteurs correspondantes un 
peu moindres, qui sont respectivement 106*"" et Doa""". Le nombre moyen des jours 
de pluie est à Metz de 1 42,67 par an, de 11, 85 par mois. Le maximum des jours 
pluvieux, dans un mois, a été de a 5 en 1827 ; le minimum a été plusieurs fois de 1 . 

La moyenne des jours de pluie, en hiver, est de 35,t4; au printemps, de 36.32; 
en été, de 33,85; en automne, de 36,96. Le mois de février est en général le 
moins pluvieux de l'année, avec une hauteur de 4%4i. Le mois d'août est celui où il 
tombe le plus d'eau, et sa hauteur est représentée par 6%92. La moyenne annuelle 
est de 66% 18. Ces données sont conformes aux lois générales de la météorologie du 
N. E. de la France; une seule exception est faite au sujet du printemps, qui, d'après 
la loi du cinquième, ne devrait donner que i3%32, et qui en donne i5%o3. Nous 
avons donc raison de dire que le printemps est, dans la Moselle, particulièrement 
inégal et désagréable. 

Il règne souvent, surtout à la fin de l'automne, des brouillards épais et persistants. 
Le nombre des jours ainsi obscurcis s'élève, en moyenne, à près de 20 par an. 

Il tombe à Metz une hauteur moyenne de i",3o de neige par année. Les premières 
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neiges tombent quelquefois en novembre, les dernières en avril. Le nombre dos jours 
neigeux est en moyenne de 1 5 , sur lesquels décembre en représente U , janvier 5 
et février 4; novembre, mars et avril se fractionnent les a autres jours. 

Les orages sont assez fréfjuents; le nombre annuel moyen des jours d'orage s'élève 
À 17, 8 répartis entre les saisons de la manière suivante : 

Hiver, 0,3; printemps, A; été, 11; automne, q,5. Ce nombre s'est élevé à ù$ en 
i846 et est descendu à 8 en 18/10. 

Ces renseignements, sont particuliers à Metz, où ont eu lieu les observations qui 
ont servi à les établir; mais ils peuvent être considérés comme s'appliquant assez exac- 
tement à la plus grande partie du département. La seule exception qu'il convient de 
faire est relative à la région de l'Est, au pays de Bitche, qui est sensiblement plus 
froid que le reste de la contrée. On y trouve encore de la neige quand ailleurs elle a 
depuis longtemps disparu. Le temps y est sujet, surtout dans les vallées oii il y a le plus 
d'eau, à des changements de température brusques; l'air y est humide, les nuits tou- 
jours froides; les gelées blanches y ont lieu jusqu'à la fm de mai, et reprennent dès 
le mois de septembre. Les chaleurs de l'été y sont tempérées par des courants d'air 
locaux et par des bruçies. Ces variations de température agissent d'une manière mar- 
quée sur la végétation, excluent certaines plantes de la culture et retardent la ger- 
mination des autres. En adoucissant les fermes de cette description, elle peut s'appli- 
quer, en dehors du pays de Bitche, aux parties de l'arrondissement de Sarreguemines 
qui en sont les plus voisines. 

S 5i — Constitution géologique *. 

Le département de la Moselle ne renferme que des terrains stratifiés et de trans- 
port. Quoique répandus dans les pays voisins, les terrains d'épanchement ne s'y 
montrent nulle part. Sur des points isolés du canton de Sierck, on voit apparaître 
quelques traces de terrmn ^^.tr<t|t»MÛm. 

Les affleurements du terrain houiller s'avancent sur le territoire prussien, à l'Ouest 
de Sarrebrûck, jusqu'à une très-petite distance de la frontière française, mais ils ne 
la franchissent pas. Toutefois, l'existence de ce terrain a été reconnue, sous le sol de 
notre département, dans la région comprise entre Berweiller, Saint-Avold et Forbach; 

' Voir, pour la constitution géologique de la Mo- intitulé Géologie et minéralogie dans la Statiêtique de 

selle, les remarquables notices de M. Tingénieur en la Moselle de i85â. Nous avons suivi ses indica- 

chef des mines Jacquot, publiées dans les Mémoirm de tions, contrôlées et complétées grAce à TobUgeance de 

Vaeedimiê impériale de Metz, ainsi que le chapitre M. Tii^énieiir des mines Barré. 
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mais il faut traverser, pour l'atteindre, les formations plus récentes du grès des Vosges 
et du nouveau grès rouge. On ne connaît pas, du reste, les limites de ce prolongement 
du bassin de la Sarre. 

Les terrains stratifiés qui apparaissent au jour dans la Moselle sont : le grès vos- 
(rien, le grès bigarré, le musclielkalk , les marnes irisées, le lias, Yoolithe inférieure et une 
partie de Yoolithe moyenne, auxquels il faut joindre le diluvium et les dépôts modernes, ce 
qui porte à douze, en y comprenant le terrain de transition, le terrain houiller et le nou- 
veau grès rouge, le nombre des formations existantes dans la Moselle. 

Les terrains compris entre le grès des Vosges et l'oolithe inclusivement couvrent 
des espaces considérables, et peuvent être regardés comme les éléments essentiels de 
la constitution souterraine du département. Ces terrains, à ne voir que l'ensemble, 
affectent une disposition très-peu compliquée; ils s'appuient, en se recouvrant suivant 
leur ordre d'ancienneté, sur le revers occidental de la chaîne des Vosges. Le grès vos- 
gien s'étend dans la partie montagneuse orientale, sur le prolongement de cette chaîne ; 
l'oolithe compose exclusivement le vaste plateau situé à gauche de la Moselle. Entre les 
deux se placent, dans leur ordre naturel, les quatre autres terrains. Les affleurements 
de ces différents terrains, représentés sur une carte, forment de^ bandes dont les pre- 
mières sont dirigées du Nord au Sud, et qui prennent seulement, à peu près à partir 
de la ligne médiane du département, des inflexions brusques en désaccord avec la di- 
rection de la chaîne des Vosges, causées par fexistence, vers le bassin de la Sarre, 
d'un second massif de grès vosgien. 

Contrairement à ce qui arrive pour les terrains stratifiés^ les terrains de transport 
ne se sont pas déposés dans un ordre déterminé : le diluvium recouvre les marnes 
irisées aussi bien que l'oolithe, et les alluvions modernes se rencontrent avec des ca- 
ractères semblables dans toutes les vallées. Mais ils n'occupent nulle part une grande 
profondeur, et ne tiennent qu'une place secondaire dans la structure géologique du 
pays. 

Nous allons passer rapidement en revue ces différents terrains. 



1° Terrain de transition. 



Ce terrain ne se montre que près de Sierck. Il forme, dans la vallée de la Moselle et 
dans celle de Montenach de petits pointements isolés, au milieu du grès bigarré, et com- 
posés de quartzites d'un rouge violacé, qu'on exploite pour en faire d'excellents pavés. 
On ne peut pas douter que ce terrain ne soit le prolongement de celui qui termine la 
chaîne du Hundsrûck, entre la Sarre et le Rhin; il est rapporté au terrain devonien. 
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9^ Terrain houiller. 

Ce terrain était, il y a peu d'années, considéré comme étranger à la Moselle, et les 
traités de 181 5 avaient pris soin de dépouiller la France de ces précieuses exploita- 
tions; mais des travaux assez récents ont fait reconnaître que le bassin de Sarrebrûck 
s'étend en deçà de la frontière française et ont permis d'ouvrir plusieurs puits. 

Les puits exploités sont ceux : 

De Saint-Charles, de Saint-Joseph , à Petite-Rosselle ; 

Le puits Wéndel, non loin des précédents, qui a été récemment tais en exploi- 
tation ; 

DeCarling; 

N° 1 de l'Hôpital. 

(Le n** 2 de l'Hôpital , toiit voisin du précédent, ne tardera pas à arriver à la houille.) 

Les couches découvertes reposent sous le grès des Vosges, avec des stratifications 
discordantes. 

3*" Nouveau grès rouge. 

Un certain nombre de sondages et nuits effectués pour la recherche ou l'exploita- 
tion du terrain houiller ont fait reconnaître l'existence , au-dessus de ce terrain, d'une 
formation particulière qui est rapportée au nouveau grès rouge. Elle est principale- 
ment constituée par de grandes masses, sans stratifications, de conglomérats rouges 
qui se distinguent nettement des poudingues du grès des Vosges par la complexité de 
leur composition. On y trouve des cailloux de quartz, des quartzites divers, des 
fragments de schistes houillers, et, comme éléments caractéristiques, des galets de 
porphyre et de mélaphyre arrachés aux pointements de ces roches éruptives qui 
s'élèvent sur le versant Sud du Hundsrûck. On n'a pu encore découvrir dans le dépar- 
tement aucune discordance de stratification entre cette formation et le grès des Vosges; 
mais la discordance est très-nette avec le terrain houiller. 

4" Grès vosgien. 

On rencontre le grès vosgien dans deux régions séparées du déparlement, tout à 
fait à l'Est sur le prolongement de la chaîne des Vosges et dans le voisinage de la 
Sarre. La ligne de séparation de la première région passe par Walschbronn, Bitche et 
Gœtzenbrûck; la seconde s'arrête à la chaîne des collines qui se limite vers Saint- 
Moselle, v 
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Avold et Longeville. Dans la première, le terrain forme des montagnes aux formes 
ardues et aux sommets aplatis, d'une hauteur moyenne de 45o mètres au-dessus du 
niveau de la mer, et une infinité de petites vallées qui la traversent en tous sens; dans 
la seconde région on trouve un plateau légèrement ondulé, dont la hauteur moyenne 
atteint à peine 3oo mètres, que dépassent de rares cônes isolés. Ce que présente de 
plus remarquable ce dernier terrain , c'est un gîte de dolomies en rognons qui se trouve 
intercalé dans les bancs supérieurs, et qu'on peut particulièrement étudier près de 
Saint-Avold et de Warsberg. 

5'' Grès bigarra. 

Des trois formations qui constituent le trias, la plus ancienne, celle du grès bigarré, 
est, dans la Moselle, la moins puissante; ce grès y atteint à peine une épaisseur de 
5o mètres: aussi la bande que dessinent ces affleurements est-elle très-étroite. Elle 
contourne le massif de grès vosgien sur une lisière de i à 3 kilomètres environ, en 
passant par Berweiller, Longeville, Bambiderstroff , longe Hombourg et Forbach, et ne 
s'élargit un peu qu'à la sortie du département près de Sarrebrûck. 

Les assises inférieures de ce terrain fournissent des pierres de taille estimées, d'un 
rouge amaranthe veiné de gris. L'étage supérieur est trop fissile, au contraire, pour 
recevoir cet emploi ; il se termine par des glaises bigarrées , qui constituent la base du 
muschelkalk. 

C'est à la rencontre du grès bigarré avec le grès des Vosges que se trouvent les 
grès métallifères renfermant de la galène argentifère, du plomb carbonate, du cuivre 
oxydé et carbonate. Les gisements de cuivre connus sont contenus dans les derniers 
bancs du grès vosgien. 

6* Muschelkalk. 

Lé muschelkalk, ou calcaire coquillier, forme une bande parallèle à la précédente, 
qui, pénétrant dans le département par Sierck, trouve ses limites extérieures à Altroff. 
Bouzonville, Téterchen, Boulay, Faulquemont, se rétrécit près de Saint-Avold à une 
largeur d'un kilomètre à peine, puis, près de Sarreguemines, suit le cours de la 
Sarre , en reprenant une largeur qui va jusqu'à 1 5 kilomètres. 

L'étage inférieur du muschelkalk est marneux et argileux; il renferme des gîtes assez 
puissants d'un gypse blanc et compacte, recouverts de gros bancs de dolomie mar- 
neuse. Ces gîtes se rencontrent particulièrement à Sierck, Sarreguemines, Coume, 
Longeville et Théding. 
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L'étage supérieur renferme les calcaires, généralement de couleur grise, contenant 
d'innombrables fossiles. Ces calcaires, dont les couches ont de o"*,5o à i" de puis- 
sance, sont séparés par de petits lits de marne. Le plus remarquable de ces calcaires 
est exploité près de Brouck et en porte le nom. Plusieurs eaux minérales, notam- 
ment celles de Sierck, de Mondorff et de Ritchingen, sortent des assises gypseuses du 
muschelkalk ; le gîte salin de Sarralbe appartient à la même formation. 

7** Marnes irisées. 

A l'Ouest du muschelkalk s'étend une formation composée de marnes diversement 
colorées qu'on appelle marnes irisées ou keuper. Leur disposition presque constante 
est d'occuper les bases des plateaux: aussi, lorsque les affleurements de la formation 
précédente atteignent un niveau moyen de 4oo mètres, celui du keuper ne dépasse 
pas â5o à 3oo mètres. Elle entre dans le département par Haute-Kontz, remonte la 
Moselle, puis la Canner, longe les Etangs, Pange, Vatimont, se relève vers le N. E. 
jusqu'à Wahl-Ebersing, redescend au S. 0. par Lixing et Destry, et occupe toute la 
partie du département qui touche à la Meurthe, c'est-à-dire les cantons de Sarralbe et 
de Gros-Tenquin. 

Ces marnes contiennent des bancs de dolomies qu'on utilise comme moellons; des 
couches de rognons de carbonate de fef, de grès keupérien gris ou rouge, accompagné 
d'argiles schisteuses, d'un combustible pyriteux exploité à Piblange et à Walmunster, 
oii il se trouve mêlé de schistes alumineux, de gypses exploités dans la vallée de la 
Canner; enfin de petits filons de sel gemme dans la vallée de la Nied française. 

La région formée par ce terrain dans la Moselle est très-sèche; les coteaux y sont 
arrondis, leurs flancs déchirés par des ravins; le caractère général du sol est la variété 
des paysages. 

8" Lias. 

Le lias occupe une bande assez régulière , à peu près parallèle au cours de la Moselle, 
limitée à gauche par Kanfen et Ars-sur-MoscUe, à droite par Kœnigsmacker et Pange, 
avec un cap long et étroit formé dans le terrain précédent et limité à Wahl-Ebersing. 

Il se décompose en cinq assises difl*érentes : 

a. Le grès infraliasique, qu'on exploite à Mont , à Vallières , à Kédange, à Hettange. 

b. Le calcaire à gryphées arquées, formé de bancs alternatifs calcaires et marneux, 
très-riche en fossiles, qui est exploité pour la chaux hydraulique qu'il contient, laquelle 
est d'excellente qualité. Il se trouve sur un grand nombre de points. 



6. 
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c. Le calcaire ocreux , rempli de fossiles bien conservés , qu'on peut observer près 
de Metz, à Queuleu, Peltre, Mercy-le-Haut. 

d. Les marnes à ovoïdes, dépôt très-puissant qui occupe le pied des coteaux de la 
rive gauche de la Moselle, se présentent à Ars, Beuvange, etc., sous forme argilo- 
sableuse, ailleurs sous forme argilo-bitumineuse, sous forme de conglomérats coquil- 
liers, et contiennent quelques filons de lignite. 

e. Le grèssupraliasique, ou marly 8andstone,(i\i on remarque surtout à Beuvange et 
au-dessus de Novéant, qui est composé de grains brunâtres-et micacés, réunis par un 
ciment ocreux très-dur et très-serré. Au-dessus repose Voolithe ferrugineuse, qui se con- 
fond avec lui par une intrusion réciproque. On rencontre cette formation dans toute la 
vallée de la Moselle et une partie des vallées latérales avec des épaisseurs variables : près 
de Metz elle a â ou 3 mètres de puissance; à Hayange, la couche exploitée après de 
k mètres de puissance, et la formation de l'oolithe ferrugineuse a en tout une quin- 
zaine de mètres; à Ottange elle atteint à peu près 3o mètres d'épaisseur, et renferme 
principalement deux couches de minerai ayant chacune U mètres, qui se trouvent aux 
extrémités supérieure et inférieure de la formation. C'est en ce point qu'elle est la 
plus puissante, et son épaisseur décroît progressivement en allant au Sud et à l'Ouest: 
dans ce dernier sens elle disparaît presque brusquement à quelques kilomètres au deUx 

de Longwy. 

« 

9° OOLITHE INFÉRIEDRE. 

L'oolithe inférieure occupe à peu près toute la partie occidentale du département , 
c'est-à-dire plus d'un tiers de sa superficie. Elle est limitée à l'Est par la chaîne de 
collines qui suivent sur la rive gauche la vallée de la Moselle; à l'Ouest, elle est re- 
couverte par les marnes oxfordiennes, qui n'apparaissent que dans la région exlriîme 
Ouest, et principalement Sud-Ouest, du département. On peut lui assigner une puis- 
sance moyenne de aSoà 3oo mètres. 

Cet étage a été décomposé par les géologues en cinq divisions , qui ont été rappor- 
tées aux divisions que l'oolithe inférieure comprend en Angleterre et en ont pris les 
dénominations. Ce sont , en suivant l'ordre de bas en haut, c'est-à-dire de l'Est à l'Ouest : 

a. L'Inferior oolifhe; 

b. Le FuUers-earth ; 

c. La Grande oolithe; 

d. Le Bradford-clay ; 

e. Le Corn-brash et le Forest-marble. 

Toutefois, dans ces dernières années, cette assimilation a été reconnue inexacte en 



INTRODUCTION. 



Mil 



quelques points, eu égard aux caractères paléontologiques des terrains, et peu de 
personnes doutent aujourd'hui qu'il y ait Heu de confondre le terrain désigné jus- 
qu'ici dans le déparlement sous le nom de Grande oolithe avec celui qui est placé au- 
dessous, et qu'on a nommé avec raison Fuilers-earth, 

Mais aucun géologue ou paléontologue n'ayant encore repris la question à ce point 
de vue d'une manière complète, ni substitué de nouvelles divisions à celles qui étaient 
naguère admises, nous sommes contraints, pour suivre la description, de nous placer 
dans le cadre de ces dernières : 

a. VInferior oolithe comprend une série d'assises calcaires présentant de nombreuses 
variétés dans leur composition et dans leur apparence, modifiée par l'adjonction au 
calcaire d'une plus ou moins grande quantité de sable ou d'argile. 11 est terminé à son 
sommet par un calcaire saccharoide connu dans nos contrées sous le nom de calcaire 
à polypiers. Ce dernier est rencontré en grande abondance en beaucoup dé points du 
département: on peut particulièrement l'étudier à Longwy, Ottange, Pierrevillers, 
Saulny, Ars, etc. 

b. he Fullers-earth, composé de couches marneuses et sableuses, recouvre les côtes 
de IVovéant, de Briey, la plaine d'Aumetz, etc. 

c. La Grande oolithe, en bancs quelquefois très-épais, d'un calcaire jaune clair, où 
l'on voit beaucoup de petites oolithes et beaucoup de coquilles brisées, réunies par un 
ciment spathique plus ou moins abondant, est représentée sur le plateau par une bande 
continue qui va de Gorze à Gravelotte, à Amanvillers, et s'élargit en se bifurquant 
vers Moyeuvre et Ottange, d'une part, et Briey et Fillières, de l'autre. 

d. Le Bradford-clay, formé d'assises marneuses et argileuses très -puissantes, 
s'étend dans les cantons de Briey, de Conflans et de Gorze. 

e. Enfin, vers l'extrémité occidentale du département se trouve un système de 
couches calcaires d'un gris jaunâtre, grenu, et un peu cristallin, qu'on a rapporté au 
Com-brash et au Forest-marble des Anglais. On peut l'étudier particulièrement aux 
deux Failly, villages des environs de Longuyon , où il est exploité pour moellons. 

1 0° Oolithe moyenne. — Oxford^clay. 



L'étage oolithique moyen est représenté en quelques points de l'Ouest du départe- 
ment, par exemple, à Hannonville, à Gondrecoyrt, à Domprix, etc., par la partie in- 
férieure des marnes oxfordiennes qui étendent leurs assises argileuses dans la Meuse 
et donnent lieu à l'existence des nombreux étangs des plaines de la Woëvre. Ce ter- 
rain consiste principalement en argiles grises et noires qui renferment de rares bancs 
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de calcaire gris, ordinairement marneux et peu consistant, quelquefois cependant com- 
pacte. 

Pl^RIODË TERTIAIRE. 

Les terrains tertiaires ne sont pas, à proprement parler, représentés dans la Mo- 
selle ; on a seulement rapporté à leur époque la formation des minerais de fer en grains 
qui se trouvent abondamment dans l'arrondissement de Briey, particulièrement au 
Nord d'une ligne passant d'Aumetz à Longuyon , et qui sont exploités par de nom- 
breuses usines. 

1 1** Terrain diluvien. 

On peut distinguer dans la Moselle deux espèces de diluvium, celui des plateaux 
et celui des vallées. 

Le premier est uniformément composé de limon jaune jaspé de blanc, contenant 
des cailloux de quartz; il se rencontre sur tous les terrains avec des épaisseurs va- 
riables qui atteignent rarement 3 ou 4 mètres. Le diluvium des vallées contient, de 
plus, des galets ou des fragments de roches granitiques provenant de la chaîne des 
Vosges et de roches arrachées aux terrains dans lesquels ces vallées sont creusées; ses 
éléments sont quelquefois agglutinés par un ciment calcaire ou ferrugineux. On y ren- 
contre sur quelques points, notamment à Boussange et à Florange, des gîtes de raine- 
rai de fer en plaquettes associés à des sables d'alluvion. 

1 2° Terrains modernes. 

• 

La tourbe ne se présente que dans les vallées de la région du grès vosgien et avec 
une faible épaisseur; le tuf, que Ton appelle cron dans la Moselle, forme des masses 
puissantes dans les vallées de l'Orne, de la Fensch, de TAlzelte, de la Ghiers et de la 
Crusne, en un mot, dans toutes les vallées hautes du plateau oolithique. 



IL 



S 6. — ; RESUME HISTORIQUE. 



La contrée dont fait partie le département de la Moselle appartenait, à l'époque où 
l'histoire en parle pour la première fois, à la Gaule Belgique, c'est-à-dire qu'après 
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avoir été sans doute habitée par une primitive population de Celtes ou Galls, elle 
avait été envahie, probablement vers le iv" siècle avant l'ère chrétienne, par de nou- 
veaux peuples venant de l'Orient, qui, sous le nom de Bolgs ou Belges, s'étaient em- 
parés de tout le pays compris entre le Rhin, les Vosges, la Seine et la Manche, et en 
avaient refoulé les premiers habitants, ou plutôt encore s'y étaient fait place à côté 
d'eux. Ce peuple, au temps de César, était formé d'une confédération de diverses na- 
tions au nombre de vingt-sept. Une de ces nations, qui portait le nom de Mediamalrtci ,, 
occupait un espace assez vaste, espace qui avait été précédemment bien plus considé- 
rable encore, et dans lequel se trouve avec notre département une partie de ceux qui 
l'avoisinent. César, en décrivant le cours du Rhin, dit (lib. iv, cap. lo) que ce 
fleuve coule sur les frontières des jSequani, des Mediomatrici , des Tribuciei des Treviri; 
Strabon dit (lib. iv, cap. 198) que les Tribocci étaient, des Germains qui s'étaient éta- 
blis sur le territoire médiomatrik : il résulte du rapprochement de ces deux passages 
que les Triboks , à une époque récente , avaient forcé le peuple médiomatrik à reculer dans 
la partie septentrionale et orientaleide son territoire jusqu'à la chaîne des Vosges, sa 
frontière, qui précédemment était formée par le Rhin. Pour avoir une idée juste de 
l'importance territoriale qu'avaient alors les Médiomatriks, il faut ajouter à ce qui a 
été pendant de longs siècles l'ancien évêché de Metz l'espace compris dans l'ancien 
évéché de Verdun, qui en fut détaché plus tard pour former une nation distincte. 

En créant les grandes divisions selon lesquelles la Gaule fut incorporée dans l'Em- 
pire, Auguste ne toucha pas aux limites des nations qui la composaient. Chacune de 
ces nations reçut le nom latin de civttas, qui fut plus tard employé pour définir les 
chefs-lieux de ces nations, mais qui alors représentait l'universalité de leurs popula- 
tions. La civitas des Médiomatriks fut comprise dans la Première Belgique avec celle des 
Leukes et celle des Trévires, ses voisines. Elle avait sans doute alors déjà pour chef- 
lieu et oppidum principal Dwodurum, situé au confluent de la Moselle et de la Seille; 
mais César n'en parle pas. Tacite est le premier [HisL lib. i, cap. 63) qui en prononce le 
nom : fii Dwodurum, dit-il, Mediomatricorum td oppidum est. n Ptolémée (lib. 11, cap. 1 7 ), ^ 
l'Itinéraire d'Antonin et la Table de Peutinger lui conservent ce nom. 

Au temps d'Ammien Marcellin (lib. xvii, cap. 1), elle avait quitlé ce nom pour prendre 
celui du peuple dont elle était la capitale, Mediomatrici. 

Sous Constantin, au commencement du iv* siècle de notre ère, les anciennes divi- 
sions furent changées, et la Gaule partagée en dix-sept grandes provinces. La Pre- 
mière Belgique comprit les trois civilates que nous venons de nonmier; plus une autre, 
celle des Veroduni, formée d'un démembrement de la civitas médiomatrice. Ce peuple 
eut donc, pour la seconde fois, à subir un amoindrissement territorial. Réduit à 



XM INTRODUCTION. 

celte superficie, il formait précisément ce qui fut le diocèse de Metz, qui conserva pen- 
dant de longs siècles les mêmes limites , et dans la partie orientale duquel se trouve 
renfermé presque exclusivemen{ le département auquel est consacrée cette notice. 

Le nom du chef-lieu de ce diocèse s'était modifié par contraction dès le commen- 
cement du V* siècle et avait pris la forme de Metùs, sous laquelle on le trouve dans la 
notice de l'Empire (^Not. dign. imp. rotn. S 38, p. 69) : Civiias Mediomatricorutn, Meids, 

Les ctvitates étaient divisées en cantons ou districts, qui portaient le nom depagi : 
les monuments géographiques nous manquent pour nous permettre de préciser exacte- 
ment quels étaient les pagi de la civitas médiomatrice ; mais on peut les indiquer au 
moins avec une grande vraisemblance au moyen de ceux que fournissent les documents 
de l'époque du moyen âge la plus voisine de ces temps reculés. 

La. civitas Mediomatricorum, ou du moins, selon le langage du v" siècle, le diocèse de 
Metz, comprenait: 

Le pagus Moselletisis , appelé aussi pagus Metensis, traversé par la Moselle et ayant 
Metz pour chef-lieu ; à l'Est de celte rivière , le pagus Salinensis, arrosé par la Seille 
[Salia); plus à l'Est, les pagi Nitensis, Saravensis et Blesensis, arrosés respectivement par 
les deux Nied [Nita), la Sarre (^Saravus) et la Bliese (fifesa), et sur la gauche de la 
Moselle le /?agi« Wabrensis, vaste plateau qui s'appelle encore la Woëvre. 

La nation médiomatrice, acceptée par César comme nation alliée, fut, de la part du 
peuple romain , l'objet de faveurs que justifiaient à la fois l'importance topographique 
du territoire qu'elle occupait et les témoignages de fidélité qu'elle donna constamment 
à l'Empire. Son chef-lieu fut considéré par les Romains comme un de leurs postes les 
plus précieux contre les tribus germaniques ; ils y élevèrent de superbes monuments et 
créèrent six grandes voies qui, de ses murs, se dirigeaient vers les provinces les plus 
éloignées. 

Mais lorsque, vers la fin du v' siècle, c'en fut fait de la puissance romaine dans les 
Gaules, les descendants des anciens Médiomatriks comprirent qu'il n'y avait plus 
d'avenir pour eux que dans les bras du peuple qui le premier, parmi les barbares , se 
présentait en conquérant et non en destructeur, et ils se donnèrent volontairement à 
Clovis, qui fondait le royaume des Francs. Ce prince, heureusement inspiré, respecta 
les lois des anciens Gaulois. Pour les Médiomatriks , son fils Thierry fit plus : il choisit 
leur ville pour la capitale du royaume de l'Est, de ïOstreich, nom dont on a fait celui 
d'Atistrasie. Sous ce titre Metz eut ses jours de gloire, et son nom trouva souvent sa 
place dans l'histoire générale du pays. 

Les anciens pagi prirent, en conservant leurs circonscriptions, un nom de forme 
teutonique, celui de gau : on eut le Moselgau^ le Niedgau, le Saargau, Des subdivisions 
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ou des créations nouvelles eurent lieu, dont on retrouve des traces dans les anciennes 
chartes, telles que celle du pagus Judiciensis, le comté de Yutz par exemple, celui de 
Destrich et d'autres. 

Metz, capitale de TAustrasie, était la résidence ordinaire des souverains de ce 
royaume. Elle se fondit, avec un rang amoindri, dans le grand empire de Charle- 
magne. Après la mort de Louis le Débonnaire, elle passa à l'empereur Lothaire, dans 
cette part dont Lothaire H, fils de cet empereur, fit un royaume auquel il donna son 
nom : Lotharii regiium [Loherrègne, Lorraine)^ royaumq dont Metz fut la capitale. Après 
bien des luttes, des partages et des alternatives, la Lorraine fut, en 986, définilive- 
ment soumise par un traité aux rois de Germanie. La partie à laquelle Metz appar- 
tenait, et qui était le duché de Mosellane, fit invariablement pendant près de six 
siècles partie intégrante de l'empire d'Allemagne. 

Mais le pays n'appartint pas longtemps aux ducs bénéficiaires; il ne tarda pas à se 
subdiviser en nombreuses circonscriptions plus ou moins complètement indépendantes 
de leur autorité. 

A l'époque de la décadence de la maison de Charlemagne, lorsque les comtes, les 
évêques , les abbés et les cités commençaient à se soustraire à l'autorité royale et à 
fonder le régime féodal, les comtes de Metz, quoique investis du pouvoir légal, ne se 
sentirent pas assez forts pour s'emparer de l'autorité souveraine dans une ville aussi 
considérable et déjà amoureuse de sa liberté, et on les vit au contraire s'en désinté- 
resser, pour ainsi dire , en la laissant administrer par des magistrats municipaux nom- 
més scabini ou échevins. 

A cette époque aussi grandissait le pouvoir des évéques, et ces prélats se voyaient 
successivement investis par les empereurs de tous les droits qui constituent la supré- 
matie. Déjà une partie de leur diocèse reconnaissait leur pouvoir temporel; ils exer- 
çaient de fait, en attendant la consécration du droit, l'autorité souveraine à Metz. Mais 
l'esprit municipal, soutenu par des confédérations locales, permanentes et héréditaires^ 
fut plus fort que toute leur puissance, et au commencement du xiii'' siècle Metz, vic- 
torieuse des prétentions épiscopales, s'érigeait en ville libre et impériale, telle qu'elle le 
resta de fait jusqu'en 1 55a, et, selon le droit européen , jusqu'au traité de Westphalie. 
^ Le pays Messin , compris dans les Trois-EvêchéSy passa dans le domaine de la France 
en i553. En i63i, un parlement fut institué à Metz, pour donner à l'occupation un 
caractère définitif. 

La politique de Mazarin fut couronnée par le traité des Pyrénées, à la suite du- 
quel le comté de Chiny et le Luxembourg français, dont Thionville était la principale 
ville, furent définitivement cédés à la France en lôôg. 

Moselle. c 
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La mort de Stanislas rendit, en 1766, la Lorraine et le Barrois parties inté- 
grantes du royaume, conformément aux stipulations du traité de Vienne de 178 5. 

C'est avec ces éléments, différents d'origine, mais rapidement fondus dans une unité 
parfaite, que fut créé le département de la Moselle. 

» 

§ 7. — Anciennes divisions. 

Les Trois-Evéchés , province «distincte dont Metz était la capitale, n'étaient pas sé- 
parés de la Lorraine par une ligne de démarcation régulière. 

Les terres des évéchés et ceUes des deux duchés se séparaient mutuellement les unes 
des autres. Il y avait dans chacun d'eux des enclaves nombreuses; de plus, la Lor- 
raine en renfermait quelques-unes dépendantes de l'Empire et quelques possessions 
indivises. Réciproquement, quelques terres lorraines et évéchoises étaient enclavées 
dans les Etats dépendants de l'Empire. Le Dictionnaire indiquera l'ancienne situation 
politique de chacune de ces localités; nous nous contenterons de tracer ici les divisions 
principales. 

Le territoire qui reconnaissait l'autorité de la république messine, ou en d'autres 
termes le fays Messin, resta à peu près invariable pendant toute la durée de cette ré- 
publique. Il se divisait en différentes parties, dont le détail se rencontrera à sa place 
dans le Dictionnaire, et qui portaient les noms : du Val-de-Metz (comprenant 89 villages 
ou hameaux ) , de l'hle (3 5) , du Saulnoy ( 6 8 ) , du Haut-Chemin ( 7 3) , du Franc-Alleu (2 0) , 
du ban de Bazaille (4), de la terre de Gorze (26); au total, 966 localités. Ce territoire 
est à peu près complètement compris aujourd'hui dans celui du département de la 
Moselle, ajnsi qu'une partie du temporel de l'Ëvéché qu'on appelait les Quatre-Mairies : 
il conserva, sous la domination française, ses antiques circonscriptions. 

Avant la prise de possession de Thionville, en i6A3, la petite province qui en dé- 
pendait, et qui est connue géographiquement sous le nom de Luxembourg français, 
était, sous les ordres d'un gouverneur, soumis au gouverneur général du duché; 
Louis XIV y établit, en 1661, un bailliage royal ressortissant au parlement de Metz. 
Outre ce bailliage , la province s'accrut aussi de plusieurs prévôtés qui sont restées étran- 
gères à la constitution de notre département. Par suite du même traité de 1 669 , la pré- 
vôté deSierck, enlevée à la Lorraine, passa dans le domaine du gouvernement de Metz. 

Pendant ce temps, la Lorraine et le Barrois, qui appartenaient encore à l'au- 
guste descendance de Gérard d'Alsace, étaient, ainsi qu'il est dit dans le dénombre- 
ment du président Thierry Alix en 169 à, composés. Tune de huit provinces réunies 
dans trois grands bailliages, ceux de Nancy, des Vosges et d'Allemagne, et de 
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plusieurs comtés et chàtellenies ; l'autre de quatre bailliages, ceux de Bar, de Cler- 
mont, de Saint-Mihiel, de Bassigny, et du marquisat de Pont-à-Mousson. Dans le 
bailliage d'Allemagne, les prévôtés de Sierck, du Saargau, de Vaudrevange , de Sarre- 
guemines, de Forbach, de Puttelange et de Faulquemont, les comtés de Bitche, de 
Bonlay et de Morhange, les chàtellenies de Hombourg, de Sarralbe et de Saint-Avold, 
dans le bailliage de Bar, les prévôtés de Longwy , de Briey, de Sancy, de Longuyon . 
de Norroy-le-Sec , de Conflans, devaient un jour presque en totalité faire partie du 
département de la Moselle, ainsi qu'une faible partielles diverses autres juridictions, 
telles que la prévôté de Pont-à-Mousson , la prévôté d'Arancy et quelques autres. 

L'organisation dont le dénombrement du président Alix nous présente le tableau 
fut modifiée à la suite des événements politiques. L'édit de 1691 créa de nouvelles 
juridictions, dont le géographe Bugnon donne le détail dans son Polium des duchés de 
Lorraine et de Bar. 

L'ordonnance de lySi supprima toutes les prévôtés et créa les bailliages royaux, 
parmi lesquels nous ne citerons que ceux de Sarreguemines , Bitche, Boulay, Bouzon- 
viile, Saargau, Etain, Thiaucourt, Briey, Longuyon et VilIers-la-Montagne, comme 
contenant en tout ou en partie des éléments du territoire de la Moselle. 

A partir de 1766, époque de sa réunion à la France, la Lorraine reçut la même 
organisation que les autres provinces , c'est-à-dire qu'elle fut administrée par un inten- 
dant ayant sous ses ordres des subdélégués qui furent mis à la tête des bailliages, les- 
quels changèrent de titre en conservant leurs circonscriptions. 

Cependant le gouvernement dont Metz était le chef-lieu, et qui, sous un gouver- 
neur civil ou intendant, se composait d'abord, depuis 1 63o, des Trois-Ëvéchés, acquis 
par le traité de Ghambord, confirmés par la paix de Westphalie et transformés en 
bailliage par l'édit d'août i63/i, ce gouvernement avait reçu successivement divers 
accroissements provenant des augmentations de territoire de la France sur la frontière 
du Nord-Est. C'est ainsi qu'il comprenait les bailliages de Mouzon et de Garignan, 
créés en i634; les bailliages de Sedan, de Thionville, et la prévôté de Sierck, créés 
en 1666; les bailliages de Longwy et de Sarrelouis, créés par édit de i685. 

Le tableau complet de ces circonscriptions est donné dans le Traité du déparlement 
de Metz, par Stemer, paru en 1 766. 

Le bailliage présidial de Metz contenait, conformément aux anciennes divisions, 
qui étaient restées presque intactes, 33Q communautés, réparties pour le plus grand 
nombre dans le YaUde-Metz, Ylsk, le Saulnoy, le ban Saint-Pierre, le han de la Rotte, 
le ban de Bazaille, la terre de Garze. Ces communautés se retrouvent dans la Moselle 
actuelle. 

c. 
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Dans le bailliage de Vie on ne retrouve, pour ce même département, que quelques 
communes de la chàtellenie d'AlbeslrofT, les mairies du Val-de-Metz et de nombreuses 
communes dépendantes du temporel de révêché. Le bailliage de Longwy, enlevé à la 
Lorraine, y figure entièrement; celui de Thionville en très-grande partie, y compris la 
seigneurie de Rodemack. Il en est de même de la prévôté de Sierck, aussi enlevée à 
la Lorraine. 

Les modifications successives que les événements apportèrent dans cette organisa- 
tion en respectèrent constaninv^nt les traits principaux et ne cessèrent pas de laisser 
H Metz le titre de capitale de la généralité des Trois-Evêchés , avec la résidence de 
tous les grands fonctionnaires chargés de son administration. Dans les années qui pré- 
cédèrent la Révolution, on vit se produire plusieurs conventions intervenues entre la 
France et les souverains dont les possessions bornaient au Nord et à TEst la province 
des Trois-Evéchés. Le but constant du Gouvernement était de supprimer les enclaves 
et de régulariser la frontière : on trouvera sur ce point , et sur les variations succes- 
sives des circonscriptions, les détails les plus étendus et les plus exacts dans le beau 
travail de statistique publié par M. de Chastellux sous le nom de Territoire de la Ma- 
selle ^ 

Ainsi , en nous résumant au moment où nous allons aborder l'examen d'une orga- 
nisation toute différente de celle qui précède, sur les trente-trpis subdélégations de 
la généralité de Nancy, il en était sept, celles de Bitche, Boulay, Bouzonville, Briey, 
Sarreguemines , Villers-Ia-Montagne et Longuyon ; sur les onze subdélégations de la 
généralité de Metz, il en était trois : Metz, Thionville et Longwy, qui devaient passer à 
peu près tout entières dans la nouvelle circonscription; il en était plusieurs autres (|ui 
devaient lui céder seulement quelques fractions de leur territoire. 

S 8. — Organisation ecclésiastique. 

Mais avant de donner le détail de la création du département de la Moselle, il est 
nécessaire de dire (|uclques mots des circonscriptions religieuses entre lesquelles se 
partageait le pays. 

La contrée dans les grandes divisions de laquelle, Lorraine et Trois-Evéchés , a été 
formé le département de la Moselle relevait, au spirituel, de plusieurs évêchés. 

1 ** Trêves, métropole antique de la province, qui avait dans son diocèse: le bailliage 
deVillcrs-la-Montagne, celui de Longuyon, une partie de ceux de Bouzonville, de Briey 

' Iai Territoire de la Mouille, histoire et statistique, par M. le comte de Chastellux, i vol. in-A"*. Metx, 
Malinc, 1860. 
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et du Saargau, une partie de la prévôt/; de Sierck, respectivement compris dans les 
archidiaconés de Sainte-Agathe de Longuyon et de Saint-Maurice de Tholey : 

I. — ARCHIDIACONÉ DE SAINTE-AGATHE DE LONGUYON. 

1 . Doyenne de Luxembourg Ao paroisses. 

a. Doyenné de Longuyon 35 

3. Doyenné de Bazeilles 28 

h. Doyenné d'Arlon 3 1 

'* ' • 

II. — ARCHIDIACONÉ DE SAINT-MAURICE DE THOLEY. 

1 . Doyenné de Perl 45 paroisses. 

a. Doyenné de Remich a5 

De l'archidiaconé de 'Longuyon, les quatre doyennés appelés les doyennés wallons 
se retrouvent en partie dans le diocèse de Metz : le premier y est représenté par 1 5 pa- 
roisses, le second par i4, le quatrième par 5, le troisième en son entier. 

De l'archidiaconé de Tholey, il en est de même : au premier doyenné ont été em- 
pruntées 3 paroisses; au second, à. 

Ainsi, sur les 5io paroisses du diocèse de Metz actuel, il en est 88 qui faisaient 
autrefois partie du diocèse de Trêves. 

3° Le diocèse de Verdun, duquel relevaient quelques paroisses des bailliages d'Etain 
et de Briey, compris dans l'archidiaconé de Woëvre [de Wepria). 

ARCHIDIACONÉ DE WOËVRE. 

1 . Doyenné de Pareid » a^ paroisses. 

a. Doyenné d'Amel * ... * 3o 

Cinq paroisses du premier de ces doyennés. 

Onze du second appartiennent actuellement au diocèse de Metz; en tout, 16. 

3*" Le diocèse de Metz enfm, qui possédait naturellement la plus grande partie du 
territoire qui nous occupe et auquel nous devons nous arrêter spécialement. Il renfer- 
mait 755 paroisses, réparties entre 4 archidiaconés et un nombre d'archiprétrés 
qui varia entre âo et 3 3, et dont voici le tableau : 

I. — ARCHIDIACONÉ DE METZ. 
(Pays Messin proprement dit, Vancienpagus et comitatuê Melentiê vel Motlenâù,) 

1 . Archiprôtré de Metz 8 paroisses. 

a. Archiprétré du Val-de-Melz 3o 

3. Archiprétré de Noissevilie 3o 
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II. — ARCHIDIACONÉ DE MARSAL. 
(Une partie du Saainois, Vancien pagus Salinemisy el du pagus Moilemùi.) 

U, Archiprêtrë de Marsai 43 paroisses. 

5. Arcbiprêtré de Morhange 55 

6. Archiprêtrë d' Haboudange 89 

7. Archiprêtrë de Thionville 46 

8. Archiprêtrë de Rorobas 38 

9. Archiprêtrë de KëdaDge.^. 4 1 

1 0. Archiprêtrë de Varize (avec le suivant^ 90 

1 1 . Archiprêtrë de Saint- Avuid (dëmembrement de celui de Varize au xvii* siècle). 

m. — ARCHIDIACONÉ DE VIC. 

( Partie du Saulnois et de l'ancien paguê ScarponensU.) — Vie était le chef-lieu d^oiBciahté et le siège du pouvoir 

temporel des évéques de Metz. 

1 <2. Archiprêtrë de Delme 45 paroisses. 

1 3. Archiprêtrë de Noiueny 38 

1 4. Archiprêtrë de Pont-à-Mousson a5 

1 5. Archiprêtrë de Gorze 3o 

1 6. Archiprêtrë d'Hatrize * 3 1 

IV. — ARCHIDIACONÉ DE SARREBOURG, 
(Comprenant une partie des anâêM pagi Saravemit et Bktemii.) 

17. Archiprêtrë de Sarrebourg 4 1 paroisses. 

1 8. Archiprêtrë de Saint-Arnuald 39 

19. Archiprêtrë de Vergaville 3o 

90. Archiprêtrë de Rouquenom 33 

a 1 . Archiprêtrë de Neufmoûtier ) 

3 3. Archiprêtrë d'Hombach ) 

L'archidiaconé de Metz se retrouve à peu près entièrement dans le diocèse de Metz 
actuel; celui de Marsai s'y retrouve en très-grande partie, à part les arcbiprétrës de 
Marsai et d'Haboudange. De celui de Vie il ne' possède guère que les archiprétrés 
de Gorze et d'Hatrize. Le quatrième archidiaconé lui est presque totalement étranger. 

Il ne serait pas aise d'établir l'identité des quatre archidiaconés avec les quatre 
principaux pagi de l'ancien territoire des Mëdiomatricks. La division en archidiaconés 
existait dès le vi* siècle (D. Bouquet, t. IV, p. 79); leur nombre était de quatre dès 
l'an 885 (Mabillon, t. tll, n" 95, p. 933), mais il serait difficile de fixer leur cir- 
conscription. La division en archiprétrés parait avoir subi quelques modifications, soit 
dans la composition, soit dans les noms : ainsi il est question, en i3o7, des archi- 
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prêtres de M agny et de Jouy; en i4i3, de celui de Jussy (Hist, de M. Pr. t. III, p. â 84; 
t. IV, p. 694). Le pouilié du diocèse de Metz de 1 544 et celui de dom Tabouiliot de 
la fin du xvui" siècle présentent des documents Irès-compleLs et bien concordants sur 
son histoire ecclésiastique , qui est parfaitement résumée dans la Topographie ecclésias- 
tique de la France de M. Desnoyers ^ 

S 9. — Organisation dépabtementale ^. 

Le 1 3 janvier 1 790, l'Assemblée constituante statua que les Trois-Evêcbés , la Lor- 
raine et le Barroîs réunis formeraient quatre départements : cette réunion préalable 
des trois provinces était rendue nécessaire par le mélange de leurs territoires et la 
complication de leurs limites. Le 1 9 janvier, l'Assemblée décréta que le département de 
Metz, dont la ville de Metz serait le chef-lieu, comprendrait 9 districts, savoir : Metz. 
Bitcbe, Boulay, Briey, Longwy, Morhange, Sarreguemines , Sarrelouiset Thionville. 

Le décret du q6 février attribua au département le nom de la principale rivière qui 
le traverse, la Moselle. Après la formation des districts, vint celle des cantons dans les 
districts. Le résultat de ce travail fut le suivant : 

DISTRICT DE METZ. — 12 CANTONS. 

Metz, Gorze, Mars-la-Tour, Augiiy, Goin, Moalins-lez-Metz , Argancy, Bomy, Flanviile, Corny, 
Gravelotle et Maizières. * 

DISTRICT DE RITCHE. — C CANTONS. 
Bitche, Bonquenom, Breidenbach , Lemberg, Rohrbach et Wolmunster. 

DISTRICT DE BOULAY. — 9 CANTONS. 

Boulay, Burtoncourt, les Étangs, Longeville-lez-Saiot-A vold , Maizeroy, Ottonville, Raville. Varize 
et Vry. 

DISTRICT DE BRIEY. — 8 CANTONS. 

Briey, Norroy-le-Sec , Hayange, Sancy-ie-Bas, Thumeréville, Joua ville, Friamville et Moyeuvre- 
Grande. 

DISTRICT DE LONGWY. — 9 CANTONS. 

Longwy, Charency, Longuyon, Audun-le-Roman , Aumetz , Xivry^e-Franc , Mercy-le-Bas, Villers- 
1 a-Montagne et Cons-Lagrandville. 

* Annuaire historique pour 1 869 , par la Société de mation du département dans le TerriUnit de la Moêelle, 

rbistoire de France, 1 toI. in- 19. Paris, Renouard, ouvr. cité, p. 96. — Voir aussi la Staliitique dudépar- 

1 858. tement dé la Motelle en 1803 , par le citoyen Golchen, 

' Voir, pour plus de détails, Thistorique de la for- préfet de ce département. 
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DISTRICT DE MORHANGE.— 8 CA^TO.^S. 
Moriiange, Sailly, Tbicourt, Ancerville, FauJquemont, Thimonville, VatimontetBistroif. 

DISTRICT DE SARREGUEMINES. - 6 CANTONS. 
Sarrej[iicinines, Saint-Avold, Forbach, Hellinier, Sarraibe et Putlclange-lez-Sarraibe. 

DISTRICT DE SARRELOUIS.— 9 CANTONS. 
Sarrelonis, Bouzonville, Castel, Beking, Nohn, Béru8, Waldwisse, Munskircbcn el Rëling. 

DISTRICT DE THIONYILLE.— 9 CANTONS. 

ThioDviile, Florange, Sierck, Callenom, Kœnigsniacker, Ingiange, Lutiange, Hettange et Rode- 
innck. 

Une proclamation royale, en date du 38 août, fixa les sièges du tribunal de dis- 
trict : 

A LonguyoD , pour le district de Longwy ; 
A Faulquemont, pour celui de Morhange; 
A BouzoDville, pour celui de Sarrelonis; 

Les autres sièges au chef-lieu du district. 

Le nouveau département comprenait 898 communes, empruntées aux diverses cir- 
conscriptions du précédent régime, selon le tableau suivant : 

LORRAINE ET BARROIS. 

I de Bitche 53 

de Boulay 80 

de Bouzonville 1 a8 



-t/i 



a 



de Briey y 

de Cbâleau-Salins 5 

de Dieuze 12 

Bailliages.. . ./ ^'^^j'' \ "'^ 

de Lixheim , 1 

de Longuyon rio 

de Nomeiiy 1 

de Pont-à-Mousson 3 

de Sarregueniines G8 

de Tbiaucourt h 

\ de Villers-la-MoDtagne 38 

i d*Uberberrn ^ 

Unrounies. . . . 1 • „r ir j- r 

( de Welferdmg 6 

Abbaye de VVadgasse 1 

r)2o 
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TROIS-ÉVÊCHÉS. 

de Longwy g 

de Metz i83 

n -11. ; de Sarrelouis 7 

Bailliages (,01 

* de Sedan 1 

de Thion^ille 108 

de Verdun 1 

D y A.^ 1 I ^® Marville 3 

Prévoies royales . . < , «• 1 n 

^ ( de Sierck 18 

Bailliage seigneurial de Vie liS 

378 

Le département avait une forme irrégulière à cause des conatés de Saarwerden et de 
la Leyen, qui rétrécissaient au nord le territoire lorrain qui lui était attribué; il ren- 
fermait encore des enclaves appartenant aux Pays-Bas autrichiens : Mandern , près de 
Sierck; Lixing, à l'Ouest de Sarreguemines; Momerstroff, près de Boulay; Créhange, 
Pontpierre , etc. , près de Faulquemont. La ligne de la Sarre formait sa frontière : c'était 
l'antique frontière de la Lorraine; mais Sarrelouis, clef de cette frontière, avait été créée 
par la France. Qui eût alors pensé qu'elle pouvait cesser de lui appartenir ! 

La plupart des enclaves étrangères furent incorporées au territoire de la Moselle 
par décrets des 19 février et 30 mars 1798; il en subsista quelques-unes dont le sort 
fut réglé successivement. Le bas-ofiice de Schambourg forma les cantons de Tholey et 
de Betting; les comtés de Saarwerden, de Créhange, et les autres localités annexées 
grossirent les cantons voisins. 

L'organisation de l'an m modifia considérablement celle qui avait été établie en 
1790: les districts furent supprimés, les tribunaux réduits à cinq, qui siégèrent à 
Metz, Briey, Faulquemont, Sarreguemines et Thionville , et le nombre des cantons 
élevé à 65, dont les noms sont reproduits ci-après dans leurs arrondissements respec- 
tifs (bien que ces derniers n'aient été créés que postérieurement). 

La loi du s 8 pluviôse an viii, que nous pouvons encore regarder comme la base de 
notre système administratif, créa dans la Moselle quatre arrondissements, dénommés 
dans le tableau annexé à l'arrêté du 17 ventôse an viii, et qui furent composés de la 
manière suivante : 

r ARRONDISSEMENT. — BRIEY. 

12 cantons: Auroelz, Briey, Charency, Circourt, Gonflans, Longuyon, Longwy, Norroy-le-See, 
Ronibas, Sancy, Valdeloy (ou Valleroy), Villers-la-Montagne. 

Moselle. d 
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T ARRONDISSEMENT. - THION VILLE. 

17 cantons: Betting, Bisten, Bouzouville, Cattenom, Fiorange, Freymacker (ou Kœnigsmacker), 
Gros-Hdmesiroff, Inglange, Launstroff, Luttange, CEiitrange , Rodemack, Sarrelibre (ou Sarreloois), 
Sierck, Thionville, Tholey et Vitry. 

3- ARRONDISSEMENT. — METZ. 

ai cantons: Antilly, Ars-Laquenexy, Augny, Boulay, Burtoncourt, Faulquemont, Goin, Gorze, 
Herny, Longeville-lez-Saint-AvoId, Lorry-lez-Melz , Maizeroy, Mare-ia-Tour, Metz, Ottonville, Ré- 
milly, Rozërieulles, Soigne, Vallièrcs, Varize, Vry. 

4* ARRONDISSEMENT.— SARREGUEMINES. 

i3 cantons: Bistroff, Bitche, Breidenbach, Forbach, Hellimer, Lcmbcrg, Morhange, Putteiange, 
Rohrbach, Saint-AVold, Sarralbe, Sarreguemines , Wolraunster. 

L'organisation religieuse devait suivre de près la réorganisation administrative. La 
bulle de décembre 1801 supprimait à jamais les antiques églises, et sur leurs ruines 
créait de nouveaux évêchés, parmi lesquels celui de Metz comprenait les trois dépar- 
tements de la Moselle, des Ardennes et des Forêts; il faisait partie de la province de 
Besançon. Cette situation dura jusqu'à l'ordonnance royale du 3i octobre 1833, qui 
réduisit les limites du diocèse de Metz à celles du département dont cette ville est le 
chef-lieu. 

Cependant un arrêté consulaire du 9 fructidor an x avait réduit à 3o le nombre des 
juges de paix, auparavant égal à celui des cantons, et décidé qu'à l'avenir les circon- 
scriptions où s'exercerait l'action de ces magistrats porteraient seules le nom de cantons. 
Cette division, dont voici le tableau, se rapproche beaucoup de celle qui subsiste en- 
core aujourd'hui. 

ARRONDISSEMENT DE BRIEY. 

Audun-le-Roman, Briey, Conflans, Longuyon, Longwy. 

ARRONDISSEMENT DE THIONVILLE. 

Bouzonville, Gallenom, Launstroff, Metzerwisse, Réling, Sarrelibre (ou Sarrelouis), Thionville, 
Tholey. 

ARRONDISSEMENT DE METZ. 

Boulay, Faulquemont, Gorze, 1" canton de Metz, q' canton de Metz, 3* canton de Metz, Pange, 
Verny, Vigy. 

ARRONDISSEMENT DE SARREGUEMINES. 
Bitehe, Forbach, Gros-Tenquin , PuUétangç, Rohrbach, Saint-Avold, Saireguemines , Wolmunster. 
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Elle ne reçut de modifications que par suite des traités de 181 4 et de 181 5, qui 
portèrent à l'état du département de la Moselle une sérieuse atteinte. 

S 10. — Modifications pues aux traités de 1816 et de 181 5. 

La division de 1 7 98 avait donné au département de la Moselle sa plus grande étendue ; 
il ne touchait plus qu'à des terres françaises : les traités de Campo-Formio , en 1797, 
de Lunéville et de Paris, en 1801, avaient ratifié la possession des provinces belgiques, 
des provinces du Rhin et du duché de Deux-Ponts, et tout nom qui n'était pas celui 
de la France avait été jusqu'au Rhin effacé de la carte. Mais vinrent les malheurs de 
l'empire , et il fallut se résigner à d'amers sacrifices. Le traité de Paris, du 3 ornai 1 8 1 A, 
rétablit la frontière de la France telle qu'elle se trouvait le 1*' janvier 1792, et en ce 
qui touche la Moselle, dont il est question aux paragraphes 3 et & de l'article 3, deux 
modifications en sens inverse étaient seulement formulées» Au lieu de conserver entre 
Perl et la basse Sarre le traité convenu en 1778, on tirait une ligne nouvelle de Perl 
à Fremestroff, qui enlevait au canton de Sierck une vingtaine de communes; de plus, 
le canton de Tholey, acquisition postérieure à 1799 , cessait de nous appartenir. Mais 
les cantons de Sarrebrûck et d'Arneval (ou Saint-Ârnuald) et une partie de celui de 
Lebach étaient détachés de l'ancien département de la Sarre, qui cessait d'exister, 
pour faire partie de la Moselle, et les deux rives de la Sarre étaient à nous jusqu'à 
Fremestroff, ce qui, d'une part, nous donnait une bonne frontière et, d'autre part, 
nous mettait en possession du précieux terrain des houillères de la Sarre. Une ordon- 
nance du roi, du 18 août 181 A, prononça la réunion à l'arrondissement de Sarregue- 
mines des territoires cédés, qui furent divisés en deux cantons, Sarrebrûck et Arneval. 

Le 20 novembre 181 5, le second traité de Paris vint imposer à la France de nou- 
veaux sacrifices, et ses stipulations, si défavorables et si affligeantes pour le pays, se 
firent sentir d'une manière cruelle dans le département de la Moselle. Elles le privèrent 
des cantons de l'ancien département de la Sarre cédés en 181 4; elles lui enlevèrent 
tout ce qui lui appartenait sur les deux rives de la Sarre au delà de Grosbliederstroff; 
elles attribuaient à l'étranger les lignes de la Sarre, la place de Sarrelouis, œuvre de 
Louis XIV, les cantons de Sarrelouis et de Réling presque entiers. Les précédents les 
plus respectables, les droits fondés sur l'antiquité de la possession, tout était mé- 
connu. Le tracé de 18 15, entièrement arbitraire, n'avait d'autre but que de mettre 
entre les mains de l'ennemi les lignes de la Sarre, d'une sérieuse valeur, et de placer 
entre trois forteresses importantes, Luxembourg, Sarrelouis et Landau, la grande 
place d'armes qui restait à la France pour couvrir sa frontière entamée. 
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D'après Tacle final du congrès de Vienne, du 9 juin 1816, toutes les portions de 
territoire dont était dépouillée la Moselle étaient attribuées à l'Autriche; à la fin d'oc- 
tobre, on décida que les parties voisines de la Sarre passeraient à la Prusse, et un 
peu plus tard que la Bavière prendrait possession de Landau, Spire, etc. 

Les frontières de la Moselle, depuis cette désastreuse époque , n'eurent plus à subir 
que des modifications de détail, importantes pour les intéressés, mais insignifiantes 
au point de vue de la politique. On peut donc dire que sa délimitation actuelle est 
l'œuvre des traités de 181 5. Ces traités lui avaient fait perdre 108 des mairies créées 
par l'arrêté consulaire du 29 vendémiaire an x, qui représentaient, d'après la statis- 
tique ofiicielle de 1809, un territoire de 58,5oo hectares et une population de 
32,673 habitants; cette perte, par rapport à la situation primitive du département, 
iors de sa création en 1790, est réduite à 35, 000 hectares et â/(,5i6 habitants. 

Quant au nombre des communes du département, nous ne l'avons pas suivi dans 
les modifications profondes qu'il a reçues. De 1790 à 1795, l'individualité commu- 
nale est conférée aux moindres villages : le nombre des communes atteint 900. Sous 
la constitution do l'an m, la municipalité cantonale, réduite au nombre de 65, rem- 
place la municipalité communale. Sous le consulat, le premier système est remis en 
vigueur, et nous voyons le nombre des communes porté à 932 dans la Moselle; puis, 
vers la fin de l'empire, il s'opère une réaction, et 3i5 suppressions de mairies sont 
prononcées de 1809 à 181 4. A partir de i83o on remit à l'ordre du jour la ques- 
tion des créations de mairies, mais avec beaucoup de ménagement et de précautions, 
si bien que, des 3i5 supprimées, 60 et quelques seulement furent rétablies dans un 
espaco do temps de trente-sept ans. 

811. — Etat actuel. 

Le nombre des mairies aujourd'hui, dans la Moselle, est de 63o, réparties confor- 
mément au tableau suivant : 

DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 
{U arrondissements, 27 cantons, 63o communes, &52,i57 habitants ^) 

I. ARRONDISSEMENT DE RRIEY. 
(5 cantons, i3i communes, 6/i,5ii habitants.) 

!• CANTON D'AUDUN-LE-ROMAN. 

(3 A communes, 15,^67 habitants.) 
Anderny, Audun-le-Roman , Audun-le-Tiche , Aumetz, Avillers, Bettainvillers , Beuvillers, Bon- 

* Décret du 1 5 janvier 1 867. — Bulletin rfc* foi» n* 1 /i6à. — Recueil de$ octet admnittvatift du département de 
la Moselle, année 1867, n* 7. 
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villers, Boulange, Crusnes, Doraprix, ErrouviUe, Fontoy, Havange, Joppëcourt, Joudreviile, Kdu« 
tange, Landres, Lommerange, Mairy, Malavillers, Mercy-le-Bas , Mercy-le-Haut , Murville, Neu- 
chef, Nilvange, Preutin , Saint-Sapplel , Sancy, Serrouville, Tre8sange,Trieux,Tucquegnieux, Xivry- 
Circourt. 

T CANTON DE BRIEY. 

( a A commîmes , 1 1 ,o 1 5 habitants. ) 

Anoux, Aubouë, Avril, Batilly, Briey, Bronvaux» Génaville, Hatrize, Homëcourl, Jœuf , Jouaville , 
LantëfontaiDe, Lubey, Mance, MoineviHe,Monlois, Moûtier, Pierrevillers, Kancourt, Rornbas, Saint- 
Ail, Sainte-Marie-aux-Chénes, Saint-Privat-la-Montagne, Valleroy. 

3" CANTON DE CONFLANS. 
( a5 commmies, 8,707 habitants. ) 

Abbéville, Afflë ville, Allamont, Bëcharop, Boncourt, Brainville, BruyiHe, Conflans, Doncourt, 
Flëville, Frîauville, Giraumont, Goodrecourt, Hannonville, Jaray, Jeandelize, Labry, Mouaville, 
Norroy-le-Sec, OHey, Ozerailles, Puxe, Saint-Marcel, Tbumerëvilie, Ville-sur-Yron. 

li^ CANTON DE LONGDYON. 
(si commmies, ia,5oâ habitants.) 

Allondrelle, Beuveille, Charency, Colmey,Gons-Lagrand ville, Épiez, FresnoyJa-Montagne , Grand- 
Failly, Longuyon, Montigny-sur-Chiers , Othe, Petil-Failly, Pierrepont, Saint-Jean, Saint-Pancrë . 
Tellancourt, Ugny, Villers-la-Chèvre, Villers-le-Rond, Villette, Viviers. 

5' CANTON DE LONGWY. 
(37 Communes , 1 7,0 1 8 habilahls.) 

Baslieux, Bazai]le8,.Boismont, Brëhain-ia-Ville, Chenières, Cosnes, Cutry, Fillières, Gorcy, Hau- 
court, Herserange, Hussigny, Laix, Lexy, Longwy, Mont-Saint-Marliû ^ Morfonlaine, Rëdange, 
Rehon, Russange, Saulnes, Thil, Tiercelet, Ville-au-Montoi8,Viile-Houdlëmont, Villers-la-Montagne , 
Villerupt. 

II. ARRONDISSEMENT DE METZ. 

(9 cantons, qs/i communes, 165,179 habitantSé) 

!• CANTON DEBOULAY. 
(35 communes, 16,660 habitants.) 

Bannay, Bettangé, Bionville, Bisten-im-Loch, Boucheporn, Boulay, Brouck, Condë-Northen , 
Goume, Denting, Éblange, Gommelange, Guenkirchen, Guerling, Guirlange, Halling, Ham-sous- 
Warsberg, Helstroff, Hinckange , Holliùg, Loutremangé, Mëgange , Momerstroff , Narbëfontaine, Nie- 
derwisse, Ottonville, Piblange, Roupeldange, Tëterchen, Varize, Velving, Volmerange, Walmunster, 
Warsberg, Zimming. 

2- CANTON DE PAULQUEMONT. 

(3a communes, i5,86o habitants*) 

Adaincourt, Adelange, Arraincourt, Arriance, Bambiderstroiï, Chëmery, Crëhange, Elvange, 
Faulquemont, Fiëtrange, Fouligny, Guinglange, Hallering, Han*sur-Nied , Hëniilly, Herny, IIolo- 
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court, Laadrefang, Longeville-lez-Saint-Avold, Mainvillers, Many, Maraoge-Zondrange, Ponlpierre, 
Tëting, Thicoart,Thonville,Tritteling,Vatimont, Vigoeulle(Haate et Basse), Vittoncoupt, VVabl-lez- 
Faulqueiuont, Woimhaut. 

a'» CANTON DE GORZE. 
(do communes, 29,9/11 habitants.) 

Ancy, Arry, Ars-sur-Moselle , Chambley, Châtel-Saint-Germain , Corûy, Daoïpvitoux, Dornot, 
Gorze, Gravelotle, Hagëville, Jouy- aux -Arches, Jussy, Lessy, Mars-la-Tour, Novéant, Onville, 
Piixieux, Rezonville, Rozérieulles, Sainte -RufBne, Saint -Julien- lez -Gorze, Sponville, Tron ville, 
Vaux, Vernëville, Villecey, Vionville, Waville, Xonville. 

à" V CANTON DE METZ. 
(âi communes, a&,3aa habitants.) 

Amanviilers, le Uan-Saint-Martin, Devant-les-Ponts, Fèves, Hagondange, Hauconcourt, Longeville- 
lez-Melz, Lon*y-lez-Metz , Maizières-lez-Metz , Marange-Sylvange, Metz (i'* section), la Maxe, Mou- 
lius-lez-Metz, Norroy-le- Veneur, Plappeville, Plesnois, Saulny, Scy, Semëcourt, Talange, Woippy. 

5» 2* CANTON DE METZ. 
(9 communes, 33,859 habitants.) 

Borny, Chieulles, Metz (a* et 5* sections), Mëy, Planlières, Saint-Julien-lez-Metz, Vallières , Van- 
toux, Vanv. 

ù" 3« CANTON DE METZ. 
{h communes, 36,669 habitants.) 

Augny, Metz (3* et 6* sections), Moutigny-lez-Metz , le Sablon. 

T CANTON DE PANGE. 
( 35 communes, 1 3,366 habitants. ) 

Ancerville, Ars-Laquenexy, Aube, Bazohcourt, Bëchy, Beux, Chanville, Goincy, Colligny, Cour- 
celles-Chaussy, Gourcelles-sur-Nied, Dain-en-Saulnots, Flocourt, Landonvillers , Laquencxy, Lenuid, 
Luppy, Maizeroy, Maizery, Marsilly, Mercy-lez-Metz , Montoy, Ogy, Pange, Raville, Rëniilly, Rë- 
lonfey, Sanry-sur-Nied , Servigny-lez-RaviUe, Silly-sur-Nied, Sorbey, Thimonville , Tragny, Vaudon- 
court, Villers-Stoncourt. 

8« CANTON DE VERNY. 
(38 communes, 13,667 habitants.) 

Achâtel, Buchy, Cheminot, Chërisey, Chesny, Coin-lez-Cuvry, (ioin-sur-Seille , Cuvry, Fëy, 
Fleury, Foville, Goin, Jury, Liëhon, Lorry-Mardigny, Louvigny, Magny, Marieulles, Marly, Më- 
cleuves, Moncheux, Orny, Pagny-lez-Goin , Peltre, Pommerieux, Pontoy, Pouilly, Poumoy-la-Chë- 
tive, Pournoy- la -Grasse, Sailly, Saint-Jûre, Secourt, SiUegny, Silly-en-Saulnois, Soigne, Verny, 
Vigny, Vulmont. 
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9' CANTON DE VIGY. 
(ah communes, 9,076 habitants.) 

Antiliy, Argancy, Ay, Burtoncourt, Chailly-lez-Ennery, Charleville, Charly, Ennery, les Étangs, 
Failly, Flëvy, Glatigny, Hayes, Malroy, NoisseviUe, Nouilly, Sainte-Barbe, Sanry-lez-Vigy, Servi- 
gny-lez-Sainte-Barbe, Trémery, Vigy, ViUers-Bettnach, Vrëmy, Vry. 

III. ARRONDISSEMENT DE SARREGUEMINES. 
(8 cantons, i56 communes, 181,876 habitants.) 

!• CANTON DE BITCHE. 
(16 communes, i6,o8& habitants.) 

Bœrenthal,Bitche,Eguel8hardt, Gœtzenbruck, Hanwiller, Haspelscheidt , Lemberg, Liederscbeidt, 

Meysenthal, Mouterhausen , Reyerswiller, RoppewiUer, Saint- Louis, Sarreinsberg, Schorbach, 

Sturzelbronn. 

2* CANTON DE FORBACH. 

(19 communes, a 1,08/1 habitants.) 

Alsting, Bousbach, Cocheren, Diebling, Farschwiller, Folckling, Forbach, Kerbach, Merlebach, 
Metzing, Morsbach, Noussewifler-lez-Puttelangç, Œtting, Petite-Rosselle,Rosbrûck, Spicheren, Sti- 
ring-Wendel, Tenteling, Théding. 

3" CANTON DE GROS-TENQUIN. 
(33 communes, 16,0/^7 habitants.) 

Altrippe, Baronville, Bërig, Bertring, Biding, Bistroflf, Boustroflf, Brulange, Destry, Diflfembach, 
Einchwiller, Erstroff, Fremestroff, Freybouse, Gréning, Gros-Tenquin, Guesseling, Harprich,HeIli- 
raer, Landroff, Laning, Leiling, Leywiller, Lixing-lez-Laning, Maxstadt, Morhange, Petit -Tenquin, 
Racrange, Suisse (Haute et Basse), VaUerange, Wahl-Ébersing, WiHer. 

4» CANTON DE ROHRBACH. 
(i5 communes, i5,iA7 habitants.) 

Achen, Bettwiller, Bining, Enchenberg, Etting, Gros-Rëderching, KaJhausen, Lambach, Mont- 
broni), Petit-Rëderching, RahUng, Rohrbach, SchmittwiUer, Siersthal, Soucht. 

5» CANTON DE SAINT-AVOLD. 
(30 communes, i5,ia3 habitants.) 

Altwiller, Barst, Béning, Betling, Cappel, Dourd'hal, Faréberswiller, Folschwiller, Freyming, 
Guenwiiler, Henriville, Uombourg (Haut et Bas), THôpital, Host, Lachambre, Macheren, Porce- 
lette, Sainl-Avold, Seingbouse, Valmoat. 

6» CANTON DE SARRALBE. 
(1/1 cQmqaimes, i3,63i habitante* ) 

. Ëmestwiller, Guëblange, Hazembourg;, Hilsprieb, Holving, Kappeikinger, Kirwiiiei*, Nelling, 
Puttelange-lez-Sarraibe, Rémering, Richeling, Saint-Jean-Rohrbach , Sarralbe, Willerwald. 
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T CANTON DE SARREGDEMINES. 
( 9 5 communes , 35,17/1 habitants. ) 

Bliesbrucken , Bliesëbersing , BliesguerschwiHer, Folperswiller, Frauenberg, Grosbiiedersiroff, 
Grundwiller, Guëbenhausen, Hambach, Hundling, Ippliog, Lixing-lez-Rouhling, Loupershausen , 
Neufgrange, Neunkirch, Rëroelfing^Rouhling, SarreguemineSiSarreiasming, Welferding,Wi8wiIler, 
Wiltring, Wœlfling, Wouslwiller, Zettiog. 

8» CANTON DE WOLMUNSTER. 
(i5 communes, 9,686 habitants.) 

Boussewiller, Breidenbach, Epping, Erching, Hottwiller, Lengelsheim , Loutzwilier, Noussewiller, 
Obergailbach, Ormeswiller, Rimling, Roibing, Waldhausen, Walschbronn, Wolmunster. 

IV. ARRONDISSEMENT DE THIONVILLE. 
(5 cantons, 119 communes, 90,891 habitants.) 

!• CANTON DE BOUZONVILLE. 
(3a communes, 18,666 habitants.) 

Alzing, Anzeling, Berweiiier, Bibiche, Bouzonviile, Brettnach, Château-Rouge, Chëmery (les Deux), 
Colmen, Creutzwald, Dalem, Dalstein, Eberswiller, Falck, Filstroff, Freistroff, Guerstiing, Hargarten- 
aux-Mines, Heining, Hestroff, Merten, Neunkirchen, Oberdorff, Rémelfang, Rëmering, Saint-Ber- 
nard, Saint-François, Schwerdorff, Tromborn, Vaudreching, Villing, Wœlfling. 

T CANTON DE CATTENOM. 
(96 communes, 16,897 l^al^itants.) 

• 

Angevillers, Berg, Beyren, Boust, Grande-Breistroflf, Cattenom, Escherange, EYrange,Fixeni, 
Garsche, Gawisse, Hagen, Hettange-Grande, Kanfen, Kontz-Haute, Mondorff, OEutrange, Ottange, 
Puttelange-lez-Rodemack, Rentgen , Rochonvillers, Rodemack, Roussy, Sentzig, Volmerange-lez-C£u- 
trange, Zoufftgen. 

3« CANTON DE METZERWISSE. 
(99 communes, 13,689 l^bitants.) 

Aboncourt, Bertrange, BettlainviUe, Bousse, Buding, Budling, Distroif, Elzange, Guënange, 
Ham (Haute et Basse), Hombourg-Kédange, Illange, Inglange, Kemplich, Kœnigsmacker, Lut- 
tange, Metzeresche, Metzerwisse, Monneren, Oudren, Rurange, Wolstroff. 

à* CANTON DE SIERCK. 
(19 communes, 18,867 habitants.) 

Apach, Flastrofl*, Grindorfi*, Hunting, Kerling-lez-Sierck, Kir8ch-lez-Sierck,Kirschnaumen,Kontz- 
Basse, Laumesfeld, Launstroff, Mailing, Manderen, Meiychweiller, Montenach, Rëmeling, Reltel, 
Sierck, Waldweistroff, Waldwisse. 
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5* CANTON DE THIONVILLE. 

(ao communes, 37,969 habitants.) 

Algrange, Erzange, Fameck, Fiorange, Gandrange, Hayànge, MaDom, Marspich, Moyeuvre- 
Grande, Moyeuvre-Petite, Ranguevaux, Richemont, Rosselange, Schrémange, Thionville, Uckange, 
Vilry, Weymerange, Wolkrange, Yûtz. 

§ 12. — Ethnographie et linguistique ^ 

De tous les départements de l'Est, celui de la Moselle est un des plus remarquables 
sous le rapport de l'ethnographie. Si vous tirez une ligne oblique du N. 0. au S. E., 
c'est-à-dire de Mont-Saînt-Martin à Uckange, puis, en suivant, d'Uckange à Gros- 
Tenquin, le département sera partagé en deux moitiés, dont on peut dire que l'une, 
au N. E. , est toute allemande et l'autre, au S. 0., toute française. Il arrive parfois 
que deux villages, quoique voisins, se comprennent difficilement ou ne se comprennent 
pas du tout , et cette différence de langage a existé de temps immémorial , ce qui im- 
plique la présence de deux races distinctes. Aussi, avant d'entrer dans les détails, 
faut-il, pour en avoir la raison, remonter jusqu'à nos antiques origines. 

On pense généralement qu'avant César tout le pays des Médiomatriks, entre la 
Meuse et le Rhin, parlait la langue celtique, suivant le dialecte celto-belge, qui, du 
reste, ne différait pas, beaucoup des autres dialectes gaulois. On sait aussi que deux 
ou trois siècles après la conquête de César, par un effet de la puissante organisation 
de l'empire, les Gaulois avaient adopté les lois, la religion, ^es arts et la langue de 
leurs vainqueurs; le latin dut devenir partout la langue vulgaire, et il ne resta, pour 
ainsi dire, plus rien de la langue nationale, sinon quelques noms propres latinisés de 
lieux ou de personnes. 

Divodurum Medtomatricorum était donc une ville entièrement latine , aussi bien qu'i4u- 
gusta Trevirorum et Lutetta Parisiorum. Au milieu du iv" siècle, cette ville, devenue 
grande et florissante, avait des habitants de deux races distinctes: les uns étaient des 
familles indigènes, les autres des colons venus d'Italie ou des agents du gouverne- 
ment impérial; mais les deux races étaient si intimement mêlées qu'elles n'en formaient 
plus qu'une. On a dit que la Gaule était la plus romaine de toutes les provinces de 
l'empire; c'était particulièrement vrai pour le bassin de la Moselle, depuis Toul jus- 

' Il y a de nombreuses recherches sur ces matières au travail de M. Abel intitulé : Let populaiioru rurales 
dans les ouvrages du R. P. Bach^ directeur d^Tins- de la Moêelk avant kê communeê (Mém. de TAcad. de 
litut SaintrGlément à Metz. On peut aussi se reporter Metz, i863-i86A). 

Moselle. b 
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qu'à Trêves. Le iv* siècle fut la brillante époque de Divodurum. Alors, sous la tutelle 
de la forteresse aux deux rivières, une ville splendide, à physionomie romaine, s'éten- 
dait jusqu'au delà du terrain que nous appelons aujourd'hui le Sablon, et tous les 
quartiers portaient des noms latins : temples des dieux, aqueducs gigantesques, nym- 
phseum, bains publics, amphithéâtre, tout s'y trouvait avec la perfection que les Ro- 
mains savaient mettre à leurs œuvres, et d'élégantes villas s'élevaient comme par en- 
chantement sur les deux rives de la Moselle. Alors, quand Ausone mit au jour son 
fameux poëme, les habitants de Divodurum en jouirent à l'égal de ceux de Trêves; ils 
en voulurent entendre le débit sur le Proscenium nouvellement construit, et ils applau- 
dissaient sans doute au lecteur quand il en venait à ce beau vers : 

Salve, magne parens fnigumque virumque, Mosella. 

Ce fut à la fin de ce même siècle que cette ville commença , ce semble , à changer de 
nom; elle s'appela Mettis, et ce changement n'était pas l'effet de la corruption de la 
langue qu'on y parlait, car les lettres latines y étaient plus florissantes que jamais : 
c'était une dénomination of&cielle, contraction de Mediomatrici, donnée à l'occasion de 
la grande mesure stratégique de Valentinien. On sait que pour mettre des barrières aux 
invasions des barbares cet empereur décréta l'érection de quarante forteresses. A Divo- 
durum il suflit d'agrandir l'antique citadelle, et une nouvelle enceinte de remparts 
formidables s'éleva autour de la ville. Cette mesure ne sauva pas l'empire : non-seule- 
ment les ravages des barbares s'étendirent à toutes les habitations romaines, mais les 
forteresses elles-mêmes furent saccagées. Cette catastrophe eut lieu à Metiis au milieu 
du V* siècle. En /jog, elle échappa à l'invasion des Vandales; mais en 45o celle des 
Huns la détruisit de fond en comble : on peut dire qu'il n'y resta pas pierre sur pierre. 

Ce fléau, sans exemple dans l'histoire des Gaules, fut-il suivi d'une révolution eth- 
nographique? Non. Les Vandales et les Huns ne firent que passer; ils ne laissèrent der- 
rière eux que des ruines, et quand, après leur départ, ceux des habitants de Mettis qui 
avaient échappé au massacre général vinrent pleurer sur les cendres encore fumantes 
de leur cité , c'est en latin qu'ils exprimèrent leur désespoir : le latin était resté la 
seule langue du pays. 

Au commencement du vi' siècle , la domination franque avait pris la place de celle 
des Romains, et Clovis, après avoir tâché de cicatriser les plaies faites par les barbares, 
s'occupait du soin diflicile d'organiser son nouvel empire : les Gaulois furent-ils alors 
obligés d'adopter la langue de leurs vainqueurs? Le contraire arriva. La langue cel- 
tique avait disparu devant la civilisation romaine. Les Gaulois romanisés eurent assez 
de puissance pour imposer leur langue à leurs nouveaux dominateurs. Les Francs 



INTRODUCTION. m? 

s'efforcèrent de parler latin, et, après une ou deux générations, la fusion était achevée. 
On parlait latin à la cour d'Austrasie comme à celle de Neustrie, comme à celle de 
Paris et de Soissons; c'est en latin que Childebert et Brunehaut écrivaient à Grégoire 
le Grand. 

Sous le règne deCharlemagne, qui aimait l'Austrasie, et qui voulut y faire l'essai de 
plusieurs réformes, un fait particulier est à remarquer, c'est que le nom de Mettis 
fut changé. Les grammairiens de ce grand prince, qui voulaient ramener le langage à 
la pureté delà langue latine, regardant MeUis comme un nom barbare, ne trouvèrent 
pas de mot latin plus propre à le remplacer que Métis, ablatif de Metœ, Metarum, et 
ce fut le nom qui, depuis ce temps, fut employé dans les actes latins. 

Les efforts que firent les écoles de Charlemagne pour sauvegarder la langue latine 
dans les écrits n'empêchaient pas la langue vulgaire de se corrompre de plus en plus 
par une prononciation vicieuse et par l'introduction d'une foule de mots étrangers : de 
là il arriva que cette langue vulgaire , dite ramona, différa beaucoup du latin. Pour 
voir où elle en était venue au ix' siècle, et spécialement en Austrasie, il suffit de 
lire le fameux serment de Louis le Germanique et de Charles le Chauve. Cette pièce, 
que l'on cite ordinairement comme le plus ancien monument de la langue française, 
n'était, en réalité, que du latin ainsi corrompu. Cette corruption continua de se pro- 
duire, et, au xf siècle, la transformation était entière; seulement il y avait en France 
autant d'idiomes, ou, si l'on veut, de patois, qu'il y avait de provinces. 

L'idiome ou patois messin , qui ressemblait assez au roman picard ou wallon , se 
retrouve dans nos anciennes chroniques, dans quelques romans et dans les Mystères 
qui embellissaient les fêtes religieuses de nos aïeux. 

Le patois parlé, plus ou moins différent de celui-là, subsiste encore aujourd'hui 
dans les villages; mais il tend chaque jour à disparaître, pour faire place à la langue 
française. 

Néanmoins, il y a dans le français, tel qii'il est parlé à Metz, des différences, ou, 
pour mieux dire , des défauts de prononciation , qui lui donnent un caractère particu- 
lier et qui frappent les étrangers. Il n'est pas hors de propos d'indiquer ici les traits 
principaux de ce qu'on peut appeler Yaccent tnessin. 

i" Le plus saillant, c'est peut-être l'usage très-commun de prononcer l'^ ouvert 
presque comme 1'^ fermé. Ainsi, par exemple, les Messins diront l^aréne pour Varène, 
le remède pour h remède, et il en est de même des finales en ait, aie; ils disent parjé 
pour parfait, les Angles pour 7e« Anglais. C'est ce qui est quelquefois notable dans les 
imparfaits des verbes : je parlais , je chantais, dont ils prononcent la finale comme un é 
très-peu ouvert. 

E. 
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3** Au contraire, le futur, qui doit donner le son de IV fermé, ils le prononcent avec 
un è ouvert, comme le conditionnel. Pour eux, il n ya pas de différence entre je ferai 

ei je ferais. 

3^ La finale er, qui est un véritable é fermé, se prononce à Metz comme un è ou- 
vert. On y dit : premier, dernier, les rochers. Us étrangers. 

4° LV fermé final s'y pronoQce quelquefois comme et : véritéi. 

5° Souvent on y fait la pénultième longue : On y dit : Amiens, papier, Marie; 
la première syllabe de maison est très-longue; on prononce aussi malade, salade, 

syUâbe. 

6** La syllabe ot, qu'il est d'usage de prononcer grave en français , reste aigué à 
Metz; on dit: un màt, un complot, lesfUts. 

7° L'o bref se prononce quelquefois comme un ô circonflexe dans le pays Messin. 
On dit : gôme iponr gomme; on dit même symbole, hyperbole, école. Ce dernier défaut 
est le propre de ce qu'on appelle le haut pays, qui faisait autrefois partie du Barrois. 

Il n'est pas nécessaire de faire observer que la partie lettrée de la population se 
tient en garde contre tous ces défauts , et que le temps n'est pas éloigné où la langue 
française aura, dans la Moselle, tout le perfectionnement désirable. Voilà pour la 
partie française du département. Disons un mot de la partie allemande. 

Cette langue allemande qui est parlée dans la moitié de nos villages vient-elle 
d'une espèce d'envahissement, ou serait-ce l'effet d'une race ancienne- qui a occupé 
ces cantons sans se mêler à la race gauloise ou française? M. Godron, doyen de la 
faculté des sciences de Nancy, paraît pencher pour la première hypothèse. Dans ses 
études ethnologiques, qui font partie de la Statistique publiée par l'académie de Sta- 
nislas, il affirme que nos populations sont toutes gauloises d'origine, même dans la 
Lorraine dite allemande , et il en donne pour preuve une considération physiologique : 
fc Aujourd'hui encore, di-t-il, la presque totalité des habitants de nos campagnes, même 
(cdans la Lorraine dite allemande, ont lé crâne brachycéphale et arrondi au sommet, 
« et ces caractères sont précisément ceux qu'offre le crâne des Français de race gaé- 
(clique. Ce crâne arrondi ne rappelle en aucune façon la configuration quasi-géomé- 
<s trique de celui des Allemands occidentaux et des Teutsches de la Hollande, v 

Cette assertion du savant doyen est grave; elle tranche à la fois une double ques- 
tion de physiologie et d'histoire. Qu'il nous soit permis de faire ici quelques réserves. 

Le type brachycéphale, examiné par M. Godron, est bien le type assigné par Milne- 
Edwards à la race des Kymris. Mais que des races germaniques des bords du Rhin aient 
le crâne semblable à celui de la race kynu*i, c'est ce que nous sommes tout disposés à 
admettre : la race kymri et la race belge n'avaient-elles pas habité primitivement les 
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mêmes contrées? Ce que nous ne pouvons comprendre, c'est qu'une population gauloise 
ait quitté sa langue usuelle pour prendre la langue allemande. Notre savant doyen pré- 
tend un peu vaguement que la langue allemande est envahissante. Voici l'envahis- 
sement qui eut lieu : l'histoire en est constatée , et doit être invoquée pour expliquer 
la présence de la langue allemande non-seulement dans la Moselle et dans la Meurthe , 
mais encore sur toute une partie de la rive gauche du Rhin. 

Lorsque les dernières légions romaines se retirèrent, en abandonnant les deux Ger- 
manies, les tribus alamaniques, qui avaient essayé tant de fois de franchir le Rhin, 
ne trouvant plus d'obstacles, s'emparèrent de la frontière dégarnie et se portèrent en 
avant, refoulant les populations antérieures, jusqu'à l'occident des Vosges. Là ils bâ- 
tirent des villages, et les rois d'Austrasie ne les inquiétèrent pas; bien plus, ils cher- 
chèrent à les convertir au christianisme. Saint Golomban passant un jour par Metz, 
Théodebert, pour le retenir dans ses Etats, lui parla de ces populations allemandes 
et idolâtres qui couvraient l'occident de son royaume et l'encouragea à réaliser son 
désir de fonder dans leurs forêts des monastères semblables à celui qu'il avait créé à 
Luxeuil. Ce n'est pas le lieu de raconter la conversion de ces populations allemandes ; 
mais nous ferons remarquer que c'est à la suite de ces invasions du v° siècle que fut 
introduite la langue qu'on parle encore aujourd'hui dans la Lorraine dite allemande. 

Mais voici encore une circonstance notable à signaler, pour compléter nos études 
ethnographiques. Dans l'arrondissement de Thionvillc, et spécialement dans les can- 
tons qui sont limitrophes au grand-duché de Luxembourg, il existe un patois allemand 
dont les différences caractéristiques se rapportent à une langue particulière. Des mots 
propres qui ne se trouvent pas dans l'allemand et la prononciation de quelques voyelles 
et de quelques consonnes, en rapprochant ce patois du flamand, semblent lui assi- 
gner une origine commune avec l'ancien saxon. 

De tout ce que nous venons de dire tirons une première conclusion. Le pays qui 
forme aujourd'hui le département de la Moselle a été successivement habité par plu- 
sieurs races très-distinctes, dont la présence et les développements partagent son his- 
toire en plusieurs époques bien caractérisées : 

1** Époque gauloise. Avant César, les Médiomatriks vivaient selon leurs lois et 
n'avaient pas d'autre langue que celle des Celto-Helges. 

â"" Depuis César jusqu'au ii* siècle, époque de lutte entre la race romaine et la race 
gauloise. 

i"* Depuis le ii'' siècle jusqu'au v% époque gallo-romaine, où, par la fusion des 
deux races, les Gaulois étaient devenus tout à fait Romains par les mœurs et par la 
langue* 
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4° Depuis le v'' siècle jusqu'au viii% époque de lutte entre la race gallo-romaine et 
la race franque, qui aboutit à l'absorption de cette dernière. 

5** Depuis le \uf siècle jusqu'au xi% époque gallo- franque, où les deux races, ro- 
maines l'une et l'autre par la langue et la civilisation chrétienne, malgré la diffé- 
rence de génie, tendent à l'unité politique sous l'organisation féodale des Carlovingiens. 

6® Le XI® siècle, commencement de l'époque française, où, la fusion étant complète, 
la nation procéda à la formation de sa langue définitive. 

7** A ces différentes races il faut joindre celle des Alamani et des autres colons d'ori- 
gine germanique, qui occupe la partie orientale de la Moselle et qui a conservé sans 
fusion jusqu'aujourd'hui son génie et sa langue. 

Après cette distinction de races, qui n'est qu'esquissée, il y a d'autres données que 
la science ethnographique doit encore fournir à la topographie : c'est la distinction phi- 
lologique des noms de lieux qui sont dus à l'une ou h l'autre de ces races. 

V NOMS DE LIEUX D'ORIGINE CELTIQUE. 

Quoique la topographie de nos ancêtres ait souffert de l'œuvre des siècles posté- 
rieurs, cependant il y a un grand nombre de noms de lieux qui remontent jusqu'au temps 
des Gaulois, et que les Romains eux-mêmes nous ont conservés. Ce peuple ne chan- 
geait pas les noms propres ; il se contentait de les latiniser, au moyen des désinences 
propres à sa langue, et quand le nom était composé de deux racines, il séparait 
l'une de l'autre par une voyelle intercalaire, à l'instar des Grecs. 

En tête de cette première série nous mettrons à bon droit Voppidum qui fut le ber- 
ceau de la ville de Metz. Divodurum est le nom latinisé de l'ancien chef-lieu des Médio- 
matriks. En le dégageant de ce qui vient du latin, il restera pour le nom gaulois 
Diu dur, ce qui veut dire deux rivières. On connaît assez bien la situation de cette 
forteresse primitive : elle occupait la partie la plus élevée de la ville actuelle, sur un 
front de 300 ou 260 mètres, le clivus étant laissé à son aspérité naturelle. En exa- 
minant un peu attentivement cette enceinte de remparts telle qu'elle devait être, on 
voit qu'elle était défendue par deux cours d'eau qui coulaient l'un vers l'autre : d'un 
côté la Moselle et de l'autre la Seille. Ici i'étymologie que nous donnons nous semble 
d'une exactitude rigoureuse. Si l'on considère que chez les anciens Romains la lettre 
u s'écrivait comme un v, diu dur doit donner en latin DIVoDURum. 

Ce nom a disparu de la géographie lorsque, une partie de la ville de MeUis ayant 
reçu elle-même une enceinte de remparts à la fin du iv* siècle, il ne fut plus question 
de la forteresse gauloise. 

Deux autres noms gaulois, encore reconnaissables sous la forme contractée que 
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leur a imposée Fusage, sont ceux de deux cours d'eau du département, TYron et la 
Canner, qui avaient donné leur dénomination aux deux stations, Ibliodurum et Cara- 
nusca, où les franchissaient les voies romaines de Reims et de Trêves. 

A la simple inspection d'une carte de la Moselle, il est facile de voir que les noms 
de la majeure partie des villages français de ce département affectent la désinence en y, 
et voici l'origine de cette voyelle finale. 

On admet généralement que les Gaulois représentaient par la désinence ac une idée 

de propriété, de collectivité, d'adjectivité. Les Latins ont dit acus ou acufn;Aes Gallo- 

' Francs ont mieux aimé dire aium ou eium. Au xiv*" siècle, quand la langue française 

commençait à prendre son génie propre, la désinence latine eiutu était devenue et^ puis 

ey, par l'usage d'appuyer sur l'accent prosodique aux dépens de la finale. 

Au xYif siècle, ey s'était changé en y. En sorte que si nous voulons remonter d'un 
nom actuel en y jusqu'à son origine celtique, nous aurons successivement y, ey, eium, 
aium, acum, ac. Ainsi du mot Gvoem, qui voulait dire aulne, les Gaulois avaient fait 
Gwem-ac, Vertiiac, le Village-aux-Aulnes. Les Romains ont dit Verniacum, les Gallo- 
Francs, puis les Français du xi* siècle, Verniaium, Vernieium; au xv* siècle, on disait 
Vergney et au xvif Vemy. ^ 

Nous ne voulons pas dire, néanmoins, que tous les noms en y remontent jusqu'à 
l'époque celtique; il n'y en. a qu'un certain nombre auxquels on puisse assigner cette 
origine avec un peu de certitude. Il faut pour cela reconnaître dans le mot lui-même 
une racine celtique, ce que l'on n'obtient guère que par la comparaison avec d'autres 
mots dont le sens a été constaté. 

Voici encore quelques noms qui nous paraissent remonter jusqu'aux temps gaulois. 

Gondé. Condate signifiait, en celtique, le confluent de deux cours d'eau. Condé est 
situé au confluent des deux Nieds. 

Audun, Dain. La désinence dun, en latin dunum, qui est fréquente en France, 
signifiait toujours une forteresse ou un oppidum situé au haut d'une colline. 

Bibiche. A voir ce nom moderne de l'un de nos villages on ne se douterait guère 
qu'il a une origine celtique, et cependant cela paraît probable. Dans les actes an- 
ciens on trouve ce même village nommé Bibers et Bièvre. Bibers est le nom gaulois du 
castor [Biber en allemand, Bièvre en vieux français). Il n'est pas étonnant que cet ani- 
mal singulier, plus commun jadis qu'aujourd'hui, ait laissé parfois son nom à quelques 
rivières et à des habitations établies sur leurs bords. Telle fut peut-être l'origine de 
Bibiche et d'une petite rivière du même nom qui se jette dans la Moselle à Ham- 
Basse. 

Outre les noms dont la terminaison en ac représentait un enclos ou domaine rus- 



XL INTRODUCTION. 

tique, les Gaulois en avaient d'autres dont la terminaison mag donnait Tidëe d'une 
construction plus importante, terminaison que les Romains ont transformée en magtis 
et dont nous avons fait jneix dans le vieux langage français. Les Maxes, Mégange, etc. 
ont conservé la trace de cette forme de noms. 

Enfin, sans être téméraire, il est encore quelques noms auxquels on peut attribuer 
une origine celtique. Tels sont : Chailly (^Callîacum), où se trouve le radical caill, bois 
(caill-ac, la Boissiêre); Marly [Mariliacum)^ qui viendrait de mar, étang; Marieulles 
[Mareoïœ),, même origine; Pouilly [Paultacum)^ de Potd, marais; Corny [Comtacufn)^ 
de korn, cornouiller; Augny [Aveniacum), de awe, eau. . . Nous nous arrêtons à ces 
exemples , dans la crainte d'aller trop loin. 

2° NOMS DE LIEUX D^ORIGINE LATINE. 

Les noms de lieux venus du latin sont très-nombreux dans la Moselle, soit qu'on 
les suppose de l'époque gallo-romaine , soit qu'on les attribue aux Gallo-Francs , pour 
lesquels aussi le latin était devenu la langue vulgaire. 

Pour les premiers, il y a une remarque curieuse à faire, c'est que les Romains 
avaient si bien adopté la terminaison celtique acum, avec sa signification, que la plu- 
part des villas créées par des propriétaires dont le nom indique, sans nul doute, la 
nationalité latine reçurent des dénominations caractérisées par la forme gauloise. 

Tels sont: Alhtniacum (Aubigny), Anciacum (Ancy), Flortacum (Fleury), Marciacum 
(Mercy), Lupiacum (Luppy), Aureliacum (Orly), Marcelliacum (Marsilly), etc., qui 
représentent les propriétés d'Albinus, d'Ancus, de Florus, de Marcus, de Lupus, d'Au- 
rélius, de Marcellus, etc., tous noms d'une incontestable latinité. 

Les autres désinences qui nous marquent cette même origine sont les suivantes : 

Ville, du latin villa: Thion ville, de Theodmis villa; Bouzon ville, de Bosanis villa; 
Plappe ville, àe Pappoli villa , etc. 

Villers, du latin villare, dérivé de villa : Pierrevillers , Bonvillers, Mainvillers, etc. 
Pour ces deux formes, il y a lieu de faire remarquer qu'elles semblent avoir été sur- 
tout adoptées après l'invasion franque, car la plupart des noms en ville et en villers 
contiennent un radical d'origine tudesque. A ceux qui sont déjà cités ajoutons : Waville, 
Inwaldi villa ; Sponville, Cipponis villa; Landonvillers, Landont^tnï/ar^; Amanvillers, i4/- 
mani villare, etc. Ce ne serait qu'en petit nombre que nous pourrions citer des exemples 
de noms latins associés à cette terminaison. 

Court, du latin curtis : Bazoncourt, Vittoncourt, Haucourt, Semécourt, etc. Curtis, 
qui fut employé dans la basse latinité pour désigner une maison avec jardin fermé, 
figure généralement associé à des noms de forme tudesque : Bosonis curtis, Vitmis 
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curiis, Haldi curtis, Seimarici c^rtts, etc. Son emploi présente donc un caractère gallo- 
franc encore plus nettement accusé que celui des formes précédentes*. 

Encore à cette époque, on voit figurer la finale celtique ac; mais elle est devenue 
finale adjeclive équivalente à villa ou à eurtis: au lieu de Cipponis villa, de Dodonis 
curtis, on dit Finis Cipioniaca, Finis Dodoniaca, 

La syllabe Mont, du latin Mons, est employée souvent, soit comme radical, soit 
comme désinence : Montois, Justemont, Richemont, Valmont. 

Ars-sur-Moselle et Ars-Laquenexy ont sans doute pour origine le mot latin Arx; 
Ghâtel et Ghazelles, le mot Castellum, 

Yûtz vient de Judicium : c'était le lieu où se rendait la justice. 

Norroy vient de Nogaretum, lieu planté de noyers; 

Fresnoy, de Fraxinetum, lieu planté de frênes; 

Chérisey, de Carisiacum, lieu où il y a des cerisiers; 

Pournoy, de Prunidum, lieu planté de pruniers; 

Féy, de Fagetum^ lieu planté de hêtres; 

Sorbey, de Sorbeiacum, lieu où il y a des sorbiers; 

Vigneulles, de Vineolœ, lieu planté de vignes; 

Anoux, A^Alneolum^ lieu planté d'aulnes, etc. 

Magny, Many, les Mesnils, viennent du latin Mansio ou Mansionile, dont les dérivés 
et les équivalents sont si nombreux; 

Maizeroy, Maizery, de Maceriœ; 

Etc., etc. 

Enfin, il y a une forme finale dont subsistent de nombreuses traces et sur laquelle il 
faut dire quelques mots : nous voulons parler du suffixe latin ariœ, devenu en français ières, 
qui est en quelque sorte l'équivalent de la finale ac, avec le sens d'indication du lieu dans 
lequel se trouvent ou se font les choses indiquées par le radical : c'est ainsi que Buxières , 
Bussariœ, indique un lieu couvert de bois; Maizières, Maxariœ, un lieu où il y a de 
nombreuses masures; Plantières, Pibntorù?^ un lieu où se font des plants de- vignes, etc. 

On trouve quelques désinences en etum, employées à la place de aeum ou de son 
équivalent ariœ: ainsi on a dit Vemetum et Buxetum pour Verniacum et Buxariœ. Cette 
forme est essentiellement latine , mais de la basse latinité ^. 

* Le mot gaulois mag et le mol gallo-franc curtù lieux dans la Moselle, Touvrage de M. Houzé intitulé*, 

peuvent être considérés comme formant la traduction De la ngnification des notM de Ueux en France (Paris, 

exacte Tun de Tautre : ainsi Ton verra , à Tartide Bon- v''* Henaux ,i86&),p. loôàiig. Voir aussi Touvrage 

coDBT, ce lieu porter indifféremment dans le cartulaire de M. J. Quicberat ayant pour titre : De la forma- 

de Gone les noms de BatuinocurUê et de Banùtnaga, tkmjraneaue de$ anciens noms de lieux ( Paris , Franck , 

^ Voir, sur Torigine celtique et latine des noms de 1867). 

Moselle. p 
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3' NOMS DE LIEUX D'ORIGINE ALLEMANDE. 

Le mécanisme de la langue allemande fait que les noms de lieux allemands sont tou- 
jours caractéristiques et faciles à distinguer avec leur signification propre. Nous avons : 

De Bach, ruisseau: Forbach, Holbach, etc.; 

De Berg, montagne : Frauenberg, Warsberg, etc. ; 

DeBronn, source: Sturzelbronn , Montbronn, Walschbronn, etc.: 

De Brûck, pont: Bliesbrûck, Rosbrûck, Gœtzenbrûck, etc.: 

De Dorf, village : Mondorf , Schwerdorf , etc. ; 

De Feld, champ : Laumcsfeld, etc.; 

De Garten , ]aivàin : Thiergarten, Hofgarten, Hargarten, etc.; 

De Ham, variation de Heim : Ham Haute et Basse, Ham-sous-Warsberg, Ham- 
bach, etc.; 

De Hausen, demeure : Schaffhausen , Mouterhausen , etc.; 

De Heim, habitation : Lengelsheira, Dalheim, etc. (cette désinence est très-com- 
mune en Alsace et dans les provinces rhénanes); 

De Hof, ferme, nous avons une foule de dérivés, surtout dans les habitations isolées^ ; 

De Hohz, bois : Beckerholtz. 

La désinence Ing, Ir^en, qui est très-commune en Souabe. l'est également dans 
la partie allemande du département : Buding, Budling, Rémeling, Bertring, etc. Elle 
représente le même sens que Heim, 

DeKirche, église, sont dénommés : Ncunkirch, Menskirchen, Guenkirchen, etc. 

De Mâcher, qui signifiait une ferme, en latin Maceriœ et en français Maizières, tirent 
leur nom plusieurs Macheren situées dans la partie allemande. Près de Thionville était 
un Macheren et un autre dans le pays de Luxembourg : le premier ayant été fortifié 
par Jean, roi de Bohême, fut nommé le Macheren du Roi, Kœnigsmacheren ; le second, 
fortifié par Henri II, comte de Luxembourg, fut appelé le Macheren du Comte, Greven- 
macheren. 

De Mûhk, moulin, viennent : Schaffmûhl, Mûhlthal, etc. ; 

De Om, autre variation de Heim: Manom, Cattenom, Macquenom, etc.; 

DeStroff, même signification que Dor/*: Distroff, Halstroff, FreystrofT, etc. ; 

^ Hof et vUla sont quelquefois équiTalents i*un de dans la plupart des noms il est remplace par dtnf en 

Tautre : Thionville se dit en allemand Diedmhûfen, et passant de la forme latine à la forme allemande : AlMm- 

en latin Theodonis villa, etc. Ailleurs, hoj se traduit court, Ahhoni» curUt, Evendorf; Burtoncourt, Brùêm- 

par doff: Pépinviile, Pipersdorf. WiUer et viUare se dcff; Arraincourt, Armêstrof, etc. 
remplacent exactement Tun par Taulre. Quanta ctirlM, 
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J)e Tlial, vallée: Durchthal, Meisenlhal, etc.; 

De Wald, bois : Creutzwald , Waldwisse , etc. 

De Weiler, qui vient de vilku^e, nous trouvons : Merschweiler, Berweiler, etc. Cette 
désinence est très-commune dans les pays voisins. Dans la Moselle, la forme wtller 
est généralement adoptée. 

De Wies, prairies, viennent: Metzerwisse , Waldwisse, etc. 

Il ne faut pas attribuer une origine teutonique à toutes les localités qui ont ces ter- 
minaisons. Il est hors de doute qu elles furent imposées par les nouveaux envahisseurs 
h des localités existant depuis une époque reculée et portant un nom de forme gau- 
loise. Pour ne prendre qu'un exemple bien frappant, nous citerons Ritzing, qui était 
incontestablement Ricciacumy deuxième station de la route romaine de Metz à Trêves, 
et que nous retrouvons ensuite avec son nom allemanisé dans les chartes les plus an- 
ciennes. Il dut en être de même pour un grand nombre de localités de cette contrée. 

Quant à celles dont la décomposition du nom établit la désinence ring, qui signifie 
cercle, on peut admettre qu'elles rappellent une idée d'enceinte; mais il faut n'adopter 
cette interprétation qu'avec une grande réserve. 

Ces désinences en ing sont l'origine de la désinence en ange d'un grand nombre 
de villages de la partie française : Uckange, Morlange, Marange, etc. Dans la plupart 
on emploie indifféremment l'une ou l'autre de ces terminaisons, ceux qui parlent 
allemand disant, par exemple, Maeringen, ceux qui parlent français disant Marange. 

Plusieurs mots accessoires entrent dans la composition de ces noms. Ce sont : gross, 
grand, et kldn, petit : Gross-Réderching et Klein-Réderching. Ce sont encore : ait, 
vieux : Altwiller, Altwisse, Althorn, etc. ; neu, nouveau : Neudorf, Neumûhl, etc. ; ober, 
haut, supérieur : Oberdorf, Obermûhl, etc.; nieder, bas, inférieur : Niederwisse, Nie- 
dermûhl, etc. 

§ 13. — Coutume. 

On remarquera que pour chacune des localités du département, à la suite de 
l'indication de la province et du bailliage auxquels elle appartenait avant 1790, nous 
avons placé celle de la coutume par laquelle elle était régie. Quoique ce soit là une 
recherche qui paraîtra peut-être superflue, elle trouvera sa raison d'être dans la grande 
variété de ces codes de législation usuelle. Le ressort du parlement de Metz, en effet, 
était régi par douze coutumes, sans compter celle des juifs de Metz^ : ces coutumes 
étaient celles de Metz, de TEvéché, de Verdun, de Toul, de Lorraine, de Saint-Mihiel , 

' Voir, sur cette questioD , le 7a6/eau <2ej coiTimufies et particulièrement la note de M. Lemaire qui sert 
delà Moselle, par M. Parant (Metz, Lamori, 1895), d^iatroduction. 

r. 
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de Sedan, de Thionviile, de Paris, de Vermandois, de Vitry et de la Petite-Pierre. 
Nous ne tenons pas compte de la coutume de Gorze, qui fut supprimée par arrêts de 
i66& et 1677. Quelques communautés étaient soumises à la fois à deux et même à 
trois de ces coutumes. Toutefois, toutes ces législations ne se retrouvent pas dans le 
département de la Moselle : celles de Paris, Vitry, Toul et la Petite-Pierre y font dé- 
faut; mais il faut encore ajouter à celles qu'on y retrouve, au nombre de huit, le droit 
romain , pour les terres enclavées dites terres d'Empire , quelques codes locaux pour 
plusieurs seigneuries indépendantes et la coutume de Luxembourg pour quelques 
portions de territoire échangées. Il nous a donc semblé qu'il y avait dans cette variété 
une raison suffisante pour ajouter une indication de plus à celles dont l'ensemble 
résume l'état ancien des localités du département de la Moselle. 
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khha^t de Bouzotwilîe. -^ Archives de 
cette abbaye , conservées à ]a préfec- 
ture de la Moselle. 

Abbaye de Freistroff. — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Gorze. — Archives de cette 
abbaye , conservées à la préfecture 
de la Moselle. 

Abbaye de Jmtemont. — Archives de 
cette abbaye , conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Longtville. — Archives de 
cette abbaye, conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint- Amould de Metz. — 
Archives de cette abbaye, conser- 
vées à la préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Avold. — Archives de 
cette abbaye, conservées h la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Samt-Clément. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Sainte-Gloseinde. — Dénona- 
brcment des cens dus è cet établis- 
sement dans les villages de Jussy, 
Vaux, etc. 1600, petit in-folio, con- 
servé À la préfecture de la Moselle , 
fonds H. 

Abbaye de Sainte-Glouinde. — Archives 
de cette abbaye , conservées à la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Louis. — Archives de 
celte abbaye, conservées k la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye de Sainte-Marie. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint-Pierre. — Archives de 
cette abbaye , conservées h la pré- 
fecture de la Moselle. 

Abbaye deSaint-Pierremant. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Saint -Symphorien. — Ar- 
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chives de cette abbaye , conservées 
à la préfecture de la Moselle. 

Abbaye de Villere-Betnach. — Archives 
de cette abbaye, conservées à la 
préfecture de la Moselle. 

Abbayee de Metz {Histoire des). — Con- 
servée à la bibliothèque de la ville 
de Met2, in-folio, n* 63. 

Affaire Fuchs à la diète impériale. — 
Archives de l'Hdtel de Ville, 1 car- 
ton. 

Archù>es de la commune d^Achen, cou- 
servées à la mairie de cette localité. 

Archives de la commune de Bistroff, con- 
servées à la mairie de cette loca- 
lité. 

Archives de la commune de Creuzwald, 
conservées h la mairie de cette lo- 
calité. 

Archives de la commune de Guéblange, 
conservées à la mairie de cette lo- 
calité. 

Archives de la commune d*îppling, con- 
servées À la mairie de cette localité. 

Archives de la commune de Montigny- 
lez-Mett, conservées à la mairie de 
cette localité. 

Archives de la commune de Saint- Avold, 
conservées à la mairie de cette lo- 
calité. 

Archives de la commune de Sarralbe, 
conservées à la mairie de cette lo- 
calité. 

Archives de la commune de Sarregue- 
mines, conservées à la mairie de 
cette ville. 

Archives de la commu$ie de ViUers-le- 
Rond, conservées à la mairie de 
cette localité. 

Atltu du comté de Bitche, 3 vol. grand 
aigle, conservé aux archives do 
Tiuspection forestière à Bitche. 

.4 veux et dénombrements fourms à la 
chambre royale de Metz, conservés 
dans les archives départementales, 
fonds B, 60 à gk. 



Beschreibung des Oberûmts Zmeybràc- 
ken , par TiUemon Stella ( archives de 
Tancien duché de Deux-Ponts). 

Cartulaire de la grande église de Metz, 
xiv' siècle , 1 vol. in-4* vel. — Biblio- 
thèque impériale, Mss. n" 10,090. 

Cartulaire de V abbaye de Gorze, 1 vol. 
in-fol. xii* siècle. — Bibliothèque de 
la ville de Metz, Mss n* 76. 

Cartulaire de l'abbaye de Saint-Pierre- 
mont. Petit in-fol. manuscrit du 
xvi' siècle. — Archives départe- 
mentales. 

Cartulaire de l'abbaye de Sturzelbronn , 
manuscrit du xvi* siècle, conservé à 
la bibliothèque de Strasbourg. 

Cartulaire de Vabbaye de Villers-Bet- 
nach, a vol. grand in-fol. Mss du 
xvii' siècle. — Archives départe- 
mentales. 

Cartulaire de Vévêché de Metz, 8 vol. 
in-4*, xv' et xvi' siècles. — Archives 
départementales, fonds G 1 à G 8. 

Cathédrale de Metz {Archives du cha- 
pitre de la), conservées à la préfec- 
ture de la Moselle, fonds G. 

Censier de la ville de Briey, petit in- 
fol. 167 A, conservé aux Archives 
départementales , fonds E. 

Chanoines réguliers de Metz. — Archives 
de cet établissement, conservées aux 
Archives départementales , fonds H. 

Chronique de P. Monsieux, archives de 
la commune de Guéblange; regis- 
tres de l'étal-civil. 

Chroniques de Philippe de VigneuUes, 
3 vol. in-fol. Bibliothèque de la ville 
de Metz, n*** 88 à 90. 

Collégiale Sainte- Agatiie de Longwy , 
obituaire de ce chapitre, xv' siècle, 
manuscrit in-4*. — Archives dé- 
partementales, fonds H. 

Collégiale de SaintrPierre-aux-Images , 
archives de ce chapitre. — Archives 
départementales, fonds H. 

Collégiale de Saint-Sauveur, archives 
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de ce chapiti*e. — Archives dépar- 
temenlales, fonds H. 

CoUépale de Saint-Thiébaull , archives 
de ce chnpitre. — Archives dépar- 
Icmen taies, fonds PI. 

Comptes de la commune de Jiisgy, 
xviu' siècle. — Archives départe- 
menlales, fonds E, communes. 

Comptes de la terre de Bitche, conser- 
vées aux archives de la Meurthe. 

Contribution impériale ( Rôles pour la ), 
conscVvés à la bibliolhèque de la ville 
de Metz, Mss n* i5G. 

Dénombrement de la Lorraine et du 
comté de Bitche, par le président 
Thierry Alix, 169/i. — Copie de 
1670, conservée à la bibliothèque 
de la ville de Metx, Mss n** 9Ô8. 

Dénombrement des cens dus à la maison 
des chanoines réguUers de Metz, 
1 5i 9 , petit in-fol. — Archives dé- 
partementales, fonds H. 

Dénombrements faits à la chambre royale 
de Metz, conservés aux archives dé- 
partementales, fonds B, chambre 
royale, art. 68-9/i. 

D^érend des chanoines de Metz aoec la 
ville {Pièces relatives au). — Arch. 
de rUôtel de Ville, a cartons. 

Domaines de la généralité de Metz ( Dé- 
nombrement des) , 1 vol. in-fol. 1O86. 
— Archives départementale, fonds 
A, a5. 

Domaines de la Lorraine { Dénombre- 
ment des) ^ a vol. in-fol. 1C89. — 
Archives départementales , fon^s A , 

30-91. 

Domaines de la prévôté de Sierck ( État 
des), petit in-fol. xtii* siècle, conservé 
aux archives départementales, sup- 
plément au fonds A. 

Domaines du Barrois [Dénombrement 
des), a vol. in-fol. 1689. — Archives 
départementales, fonds A, aa-aS. 

État-civil de VarromUssement de Sarre- 
guemines {Actes de V). — Archives 
des communes. 

Fonds Saint-Germain (passim). — Bi- 
bliothèque impériale. 

Forêts { État des ) , dépendant , au 
xvfn' siècle, de la maîtrise des eaux 
et forêts de Bitche. — Archives 
départementales , fonds B , 117. 

Forêts de Bitche {Mémoire sur les), 
a vol. in-fol. conservés aux archives 
de Tinspection forestière de Bitche. 



Histoire de Metz {Preuves non impri- 
mées de /'), par les Bénédictins, 
copies du xviii* siècle, conservées 
à la bibliothèque de la ville de Metz, 
carton in-fol. n* iA5. 

Jnventairc des titres appartenant aux 
abbayes, 1699, 1 vol. in-fol. con- 
servé à la bibliolhèque de la ville de 
Metz, Mss n' 76. 

Inventaire des titres de Lorraine, dressé 
par le sieur du Fourny eu 1697. 
— Copie de 1760 environ, lavol. 
io-fol. provenant de dom Tabouiilot , 
consenés à la bibliothèque de la 
ville de Metz , Mss n" 9a5. 

Letti^ de défi. — Archives de THôtel 
de Ville de Metz , 1 carton ' . 

Lettres de désistemeiU. — Archives de 
THôtel de Ville de Metz , a cartons. 

Lettres d'engagements. — Archives de 
rUôtel de Ville de Metz , 1 carton. 

Lettres de sauvegarde. — Archives de 
rHôtel de Ville de Metz, 1 carton. 

Lettres missives de plusieurs person- 
nages. — Archives de T Hôtel do 
ViUe de Metz, a cartons. 

Lettres missives des évéques. — Ar- 
chives de THôtcl de Ville de Metz, 
1 carton. 

Lettres missives des princes. — Archives 
de l'Hôtel de Ville de MeU, 3 car- 
tons. 

Lorraine {collection de) {passim). — 
Bibliothèque nationale. 

Observations séculaires de Paul Ferry, 

manuscrit original de la première 

moitié du xvii" siècle, formant 

3 grands vol. in-fol. conservé à la bi- 

bliotlièque de Metz sous le n* 1 06. 

( Ce précieux manuscrit forme 

un code universel des atours de la 

république messine , et en même 

temps un carlulaire général de 

Metz et des pays voisins.) 

Ordre de Malte, coramanderie du 
Pctit-SaintrJean de Metz. — Archives 
de cet établissement, conservées à la 
préfecture de la Moselle, fonds H. 

Pied-terrier de Saint-Pierremont , ma- 
nuscrit duxvn* siècle, continué jus- 
qu'au xvin'. — Archives départe- 
mentales, fonds H (abb. deSaint- 
PierreriJont). 

Pouillé de Metz. — Portefeuille conte- 
nant des pièces relatives à l'histoire 
du diocèse de Mets , a cartons in-fol. 



pour la plupart copies du xviii* siè- 
cle. — Bibliothèque de la ville de 
Metz, Mss n" Go. 
Pouillé de Verdun, manuscrit de i6&a 
de la Bibliothèque impér., n* ia86&, 
fonds Saint-Germain. 
Pouillés de Metz, au nombre de trois, 
distincts par leurs dates et tous trois 
manuscrits. 
- 1 • Pouill»^ latin de l'évéché de Meti , 
fait en ibkk, et conservé à la 
Bibliothèque impériale sous le 
n** 11,866 des manuscrits latins ; 
a" Pouillé latin du même évèché, 
faiten 1 606, etconservéèlaméme 
Bibliothèque sous len* 13,867 des 
manuscrits latins; 

(La bibliolhèque de Metz pos- 
sède des copies de ces deux pouil- 
lés faites au xviii* siècle.) 
3° Pouillé du même évèché, fait en 
1770 environ, dit de dom Ta- 
bouiilot , conservé à la bibliothè- 
que de Metz sous le n* 58 des Mss. 
( Ces trois pouiilés sont en voie 
de publication dans un travail 
d'ensemble, par M. Liopage, aux 
frais et sous les auspices de la 
Société d'archéologie et d'histoire 
de la Moselle,) 
Quittances des soldoyeurs et autres. — 
Archives de l'Hôtel de Ville, 8 car- 
tons. 
Recueil de la Hière, copie du xviii* siè- 
cle, i vol. in-fol. — Bibliothèque 
de la ville de Metz , Mss n" 87. 
Religieuses de Sainte-Claire de Metz, 
registre des cens qui leur étaient 
dus, 1 648 , petit in-fol. conservé aux 
archives départementales. 
Seigneurie de Rodemack, censier de la 
seigneurie, 161 5- 1616, a vol. petit 
in-fol., conservé aux archives dé- 
partementales, fonds £, aô et 37. 
Séminaire Saint-Simoti. — Archives de 
cet établissement, conservées aux 
archives départementales , fonds H. 
Siège de Metz de tâùù. — Archives de 

l'Hôtel de Ville. 1 carton. 
TabeUionage d'ELange {Actes du), 
XVI* siècle. — Conservés dans les 
archives départementales, fonds E. 
TabeUionage de Morhange {Actes du). 
xvï' et xvii* siècles. - Conservés 
dans les archives départementales, 
fonds £, 373, a8i, a86. 



Cette partie des archives municipales est en ce momeol ( 1868) en voie de classemenl. 
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Terrier du ban d' Angevilters , 1693. — 
Archives départementales, fonds E , 
396. 

Terrier du ban d'Anzeling, xvin^ siè- 
cle. — Archires départementales , 
fonds £,397. 

Terrier du ban de Bettange, 1697. — 
Archives départementales , fonds E , 
&o3. 

Terrier du ban de BettlainvUle , 1 667 . — 
Archives départementales, fonds E , 

Â0&. 

Terrier du ban de Bizing, 1 708. — Archi- 
ves départementales, fonds E, &19. 
Terrier du ban de liouêee, 1718. — 

Archives départemenUdes , fonds E. 
Terrier du ban de Breittroff, 1741. — 

Archives départementdes, fonds E , 

&a6. 
Terrier du ban de Bretnaeh, 1715. — 

Archives départementales , fonds E , 

&a8. 
Terrier du ban de Brouck, 170a. — 

Archives départementales , fonds E , 

&3A. 
TerrUr du ban de Buding, xvni* siècle. — 

Archives départementales , fonds E , 

Â35. 
Terrier du ban de Colmen, 1698. — 

Archives départementales, fonds E, 

65i. 
Terrier du ban d'Eêcherange. — Archi- 
ves départementales, fonds E, 679. 
Terrier du ban d'Evendorff, xvra* siè- 
cle. — Archives départementales, 

fonds E, /181. 
Terrier duban de Faribertwiller, 1698. 

— Archives départementales, fonds 

E, 683. 
Terrier du ban de FarechwiUer, ihkU. — 

Archives départementales , fonds E , 

686. 
Terrier du ban de FUutroff, 1698. — 

Archives départementales, fonds E, 

493. 
Terrier du ban de FolperswUïer, 169a. — 

Archives départementales , fonds E , 

^97- 



Terrier du ban de Fontoy, 1733. — 

Archives départementales, fonds B, 

5oo. 
Terrier du ban de Grindorff, 1706. — 

Arciiivcs départementales, fonds E, 

5ao. • 

Terrier du ban de HalUng, 1733. — 

Archives départementales, fonds E, 

5/10. 
Terrier du ban de HelUng, 1699. — 

Archives départementales , fonds E , 

553. 
Terrier du ban de Heletroff, i73y. 

— Archives d'un propriétaire da 

ban. 
Terrier du ban de Hettange-Grande. — 

Archives départementales , fonds E , 

56i. 
Terrier du ban de Hunting, 1718. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban d'Immonville, xvin' siè- 
cle. — Archives départementales , 

fonds E. 
Terrier du ban de Kallembourg^ 171/1 . — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Kanfen, 168a. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Kédange, 1693, 

petit in-fol. — Archives départe- 
mentales, fonds E. 
Terrier du ban de KempUch, 169a. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Kerbach, 1738. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Klang, 1779. — Ar- 
chives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Kontz-Haute, 1 696. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Mégange, 1696. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Menekirchen, 1 69 7 . — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier duban de Metzereeche, 1698. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Metzerwisêe, 1698. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Molvange, 1736. — 

Archives départementales, fonds E. 



Terrier du bande Monlenach, 1716 — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Neudor^, 1733. ~ - 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban d'OttonvUle, 1696. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Raville, iGaô. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Rémeling, 1691. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Bémering, i6a6. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Rentgen, iSZg. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Rohrbachj xvu* siè- 
cle. — Archives départementales, 

fonds E. 
Terrier du ban de la Rothe, i68g. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Rouety-le-ViOage , 

1 7a3. — Archives départementales, 

fonds E. 
Terrier du ban de Saint - Françoie , 

1733. — Arch ives départcmen taies , 

fonds E. 
Terrier du ban de Sierck - Haute , 

1717. — Archives départementales , 

fonds E. 
Terrier du ban de Sierttroff, 1733. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Sœtrich, 1697. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Trombom, 1701. — 

Archives départementales , fonds B. 
Terrier du ban de Tùnting, 1741. — 

Archives départementales , fonds Ë. 
Terrier du ban de Walmestroff, 1733. — 

Archives départementales , fonds E. 
Terrier du ban de Wekring, 1699. — 

Archives départementales, fonds E. 
Terrier du ban de Weymerange, 

1C96. — Archives départementales, 

fonds E. 
Traitée de paix. — Archives de rilôlel 

de Ville, 3 cartons. 
Traitée de paix dee duct de Bar, 

xiu* siècle. — Bibliothèque impé- 
riale, f. fr. 11,853. 



lupiiiiiés. 



ÀUalia diplomatica, par Sehœpflin, 

3 vol. in-foi. Strasbourg, 1773* 

1775. 
Annales ordinii Frenumtiraieneit , par 

Hugo , abbé d*Étival , in-folio ,1734- 

1789. 



Annuairet de la Moselle, de 1791 à 

1 86G. Metz , Verronnais , CoUiguon, 

Alcan , etc. 
Antiquitatum Amuyinarum libri très, 

par D. P. Baillet, 1 vol. in-fol. 

1730. 



Ardemùsche Gesckiehte , par Kremer 
(voir Genealogische Gesckiehte). 

Arrêts choisis de la cour souveraine de 
Nancy, 3 vol. in-4*. Nancy, 1717 et 
1733. 

Atlas géographique, statistique et his- 
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torique de la Moselle, par M. do 
Saint-Marlin ; 37 tableaux cl 7 cartes 
litbogr. in-fol.Mets, 186/t. 

Auêone. La Moselle , in-8*. S. Gryphc , 
Lyon, 1537. 

Baiilique {Uauguite) de Saint- Ar- 
nould, par Valladicr, 1 vol. in- 4". 
Metz, i6i5. 

Bliesgau (Der), par Schullï, in-ia. 
Deux-Ponts, 1 83 8. 

BuUetini de la Société d'archéologie et 
d'hislbire de la MoeeUe, in-8". Metz, 
imp. Rousseau-Pallez, 1858-1870. 

Cartulaire du Moyen Bhin, ou Urkun- 
denbuch xur Geschichte der jetzt die 
Preufêiechen Regierungs bezirke Co- 
blenz und Trier bildenden MitteU- 
rheiniechen Territoricn; bearb. von 
H. Beyer, L. Eltester, A. Gorz, 
B. i-a in-8°. Coblentz, i86o-65. 

Chronique de Claude Philipin , publiée 
dans les Preuves de , l'histoire de 
Lorraine de dom Calmet, t. III. 

Chronique de Jacomin Husson , publiée 
parH.Michelant, 1 voLin-8°. Metz, 
1870. 

Chronique de Reginon, petit in -fol. 
imp. J. Schœffer. Mayence, i5ai. 

Chromquedite de PraUlon, publiée dans 
les Preuves de Vhittoire de Lorraine 
de dom Calmet, t. IV. 

Chronique du doyen de Saint-ThiébauU , 
publiée dans les Preuves de l'histoire 
de Lorraine de dom Calmet, t. III. 

Chronique rimée sous le nom de Jean le 
Châtelain, 1 vol. in-l8^ Metz, j 698. 

Chroniques Messines, par Huguenin, 
1 voL grand in-8\ Metz, 1837. 

Communes de la Meurthe, par H. Le- 
page, a vol. grand in-8^ Nancy, 1 843. 

De Re dipiomatica, par Mabillon , in-fol. 
imp. Billaine. Paris, 170g. 

Description de la Lorraine et du Bar- 
rois, par Durival, 4 voL in- 4*. 
Nancy, 1779. 

Dictionnaire du département de la Mo- 
selle, par Viville, a vol. in-8*. Metz, 
1817. 

Dictionnaire historique des ordonnances 
et des tribunaux de la Lorraine et du 
Barrois, par Rogéville, a vol. in-4'. 
Nancy, 1777. 

Dictionnaire topographique de l'arron- 
dissement de Sarreguemines , par 
J. Thilloy. MeU, 1 865. (Ouvrage 
couronné par le Comité des travaux 
bistoriques au ministère de l'ins- 
truction publique.) 



Edelsass erchronik, par Bernbart Ilert- 
zog-, in-fol. Strasbourg, lôga. 

Essai statistique sur les frontières nord- 
est de la France, par M. Audenelle, 
i vol. in-8°. Melz, 1837. 

Çenealogische Geschichte des alten Ar- 
dennisclien Geschlechts , etc. par M. J. 
Kremer. Francfort et Leipzig, 1780, 
1 vol. in-4'', et Codex diplomaticus. 

Geschichte des vormaligen Nassau-Saar- 
brûckêchen Landes, par F. Kollner, 
1 voLin-8°. Sarrebriick, i84i. 

GnUer inscriptiones , 4 vol. in-foi. Am- 
sterdam, 1707. 

Hadriani' Valeni notitia GalUarum, 
1 vol. in-4''. Paris. 

Histoire de l'abbaye de Saint-Denis, par 
dom Félibien, in-fol. Paris, 1706. 

Histoire de l'hérésie à Metz, par Meu- 
risse, 1 vol. in-4°. Metz, 1670. 

Histoire de la province d'Alsace, par La- 
guille. S. J . in-fol. Strasbourg ,1737. 

Histoire de Lorraine, par dom Calmet, 
7 voL in-fuL Nancy, 1745-1757. 

Histoire de Metz, par les religieux bé- 
nédictins, 6 vol. in-4*. Melz, 1769- 

Histoire des évéques de Metz , par Meu- 

risse, in-fol. Melz, i634. 
Histoire de ThionvUle, par M. Teissier, 

1 vol. in-8\ Metz, i8a8. 
Histoire du Luxembourg, par le R. P. 

Berthollet, 8 vol. in-4*. Luxem- 
bourg, 1741. 
Histoire du siège de Metz en i55a, par 

Salignac, 1 vol. in- 1 a. Paris, i553. 
Histoire du siège de Metz en tltUU , par 

Huguenin et de Saulcy , 1 vol. grand 

in-8M!^etz, i835. 
Histoire de Yerdun , par Roussel, 1 vol. 

in-4*. Paris, 1745. 
Histoire de Verdun, par Tabbé Clouet, 

a voL grand in-8*. Verdun, 1867. 
Historia Treverensis dipiomatica, par 

Hontheim , ô vol. in - (bl. Trêves , 

1760-1757. 
Inventaire des Archives départementales , 

grand in-4*. Paris , imp. P. Dupont 

(Publication commencée en i863.) 
Journal de Jean Aubrion, publié par 

L. Larchey, 1 vol. grand in-8*. 

Metz, 1857. 
Journal de D. Floret, vers 1760, publié 

par M. F. M. Cbabert, gr. in-8*. 

Metz, Rousseau, 186a. 
Journal de J. Bauchet, greffier de Plap- 

pcville, mémoires contemporains, 

notamment sur les événements du 



milieu du zvu* siècle, publié par 
MM. Abel et de Bouteiller, gr. iu-8*. 
Metz, Rousseau 1868. 
Journal du siège de Metz , par des Cba- 

natz. Metz, Lecouteux, i85a. 
lÀste des villages et waignages du pays 
Messin , dressée pour les impositions 
extraordinaires de la guerre de 1 4 o4 . 
Manuscrit original consen-é à la bi- 
bliothèque de Metz, sous le n* 190. 
Publiée par M. de Mardigoy 
dans les Mémoires de l'Académie 
impériale de Metz, en i855. 
Matières bénéjiciales , par TbibauU, 
1 vol. iu-fol. Antoine, Nancy, 1763. 
Mediam inonanterii chronicon, par Jean 

de Bayon , publié dans D. Calmet 
Mémoires alphabétiques pour servir à la 
description générale du liarrois, par 
de Maillet, 1 vol.in-ia. Bar, 1749. 
Mémoires de VAcadétnie impériale de 
Metz, in-8''. Metz, 1819-1870. 
(Et notamment les Notes et 
Renseignements statistiques sur 
les routes , les cours d'eau et i^ 
voies de communication de la Mo- 
selle , avec cartes , par M. de Saiot- 
Marlin, aux années 1 856-1 858.) 
Mémoires de la Société d'histoire et d'or- 
chéologie de la Moselle, grand in-8*, 
1858-1870. 
Mémoires de Philippe do Vignetdles, pu- 
bliés par H. Michelant, in-voi. in-8*. 
Stuttgart, i85a. 
Notice de Lorraine, par dom Calmet, 

a vol. in-folio. Nancy, 1756. 
Originum BipotUinarum, Pars i et 11, 
par G. Cb. Croll , a vol. petit io-4*. 
Biponti, 1761-1769. 
Persécution de l'église de Metz (La), 
par Jean Olry, publié par 0. Cuvier, 

I vol. in-ia. Paris, 1869. 
Pouillé du diocèse de Trêves, Notice de 

Lorraine, 1. 1. 

Publications de l'Institut archéologique 
du Luxembourg. Luxemboui*g, 95 
voLin-4*, 1846-1870. 

Becueil des édite et ordonnances de Lor- 
raine, vol. in-4*. Nancy, 1733. 

Revue d'Austrasie, a séries chacune de 

II vol. grand in-8*, i837-i848; 
1853-1 863. 

Rheinischer Adel dans Die hôchste Zierde 

Teutschlandes, par Humbracht, t vol. 

in-4*. Francfort, 1707. 
Ruines du comté de Bitche {Les), par 

J. Thilloy [Mémoires de V Académie 

impériale de MeU, 186a). 
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Simple crayon de la nobteue de Lor- 
rain» (£e), par Hasson Lescossois, 
1 vol. in-&°. Paris, 1674. 

Spieikgium^ par dom Lue d*Achery, 3 v. 
in-fo]. Paris, Montalant, 1798. 

Statittiqut de la MoêeU», par le eomte 
ColcheD, grand in-fol. Paris, 180a. 

SUUittiqm de la MoteUg, sous la direc- 
tion de M. de Chastellux, 1 vol. 
grand iu-8^ MeU, PaUez, 186&. 

Statistique du département de la Mo- 



êelle, par Verronnais, 1 vol. in-8". 

Mets, 18&&. 
Supplément à cette ttatietique, 1 vol. 

in-8". MeU, i85a. 
Tableau dee communes de la Moeelie, par 

M. Parant, 1 brocb. in-&*. Metz, 

189Ô. 
Tableau des communes de la Moselle, de 

leurs sections et écarts, in-foi. Meti, 

1896. 
Tableau des distances légales dans le 



département de la Moselle, grand 
in.&".MeU, i85&. 

Territoire de la MohUs [Le), his- 
toire et statistique , par M. de Chas- 
tdlux, 1 vol. in-&*. Metz, Maline, 
1860. 

Topographia Palatinatûs Rheni, par 
Zeiller, publié par Merian. Bàle, 
in-fol. i655. 

Traité du déparlement de Mett, par 
Slemer, 1 vol. in-4*. Metz, 1766. 



CARTES DANS LESQUELLES SE TROUVE COMPRIS 

LE TERRITOIRE ACTUEL DE LA MOSELLE. 



I 



CARTES TOPOGRAPHIQUES. 



1*^ CARTES GÉNÉRALES GRAVÉES. 



Carte de Cassini (1760 à 1789), à l'échelle de 



1 



Tfk99' 



département de la Moselle y est représenté sur les feuilles 
109, 110, i4i, 1^9, 161, 169, 175. (La figure 3 delà 
planche If représente le tableau d'assemblage de ces 
feuilles. ) 



Le Carte de France du Dépôt de la guerre, h l'échelle de j 



1 



0000' 



Le département de la Moselle y est compris sur les 
feuilles 95, 96, 36, 37, 38, 69, 53, 5/i, publiées de 
i83A à 1837. (La figure 4 de la planche H donne le 
tableau d'assemblage et les noms de ces feuilles.) 



S° CARTES PARTICULIÈRES GRAVÉES. 



Carte du cours de la MoseUs et de la Meurthe, de Nancy à 
Metz, 1 feuille. 

Carte du cours de la Moselle de Metz à Coblentz, 3 feuilles. 
Ces deux cartes, à l'échelle de fjlôô, dues à M. Le- 
brun, gravées par Chalmandrier, ont été publiées en 
1779 , par la Société royale de Metz , avec les Mémoires 
concernant la navigation des rivières des Trois-Éoéchés. 

Carte du cours de la Moselle et de la Sarre, depuis Melz et 
Sarreguemines jusqu'à leur embouchure respective, par 
M. Plouguer, iogénieur en chef: à l'échelle de -rnVsTi 
gravée par Dupuis, publiée en 1784. 

Carte Uthographiée du cours de la Moselle dans le départe- 
ment, d'après les minutes de la carte de France, à 
l'échelle de .„^p , destinée au service des ponts et 
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chaussées, publiée en i833. 
Carte du département de la Moselle, par le Dépôt de la 
guerre, en 3 feuilles, publiée en i838. ( Reproduc- 

Moselle. 



tion des feuilles de la carte de France indiquées ci- 
dessus. ) , 

Carte des environs de Metz, pour les opérations du camp de 
la Moselle, à l'échelle de 77^, en 6 feuilles, publiée 
en i8A4 par le Dépôt de la guerre. 

Carte du département de la Moselle, par M. de Saint-Martin, 
chef du bureau des ponts et chaussées, en une feuille 
réduite au 777770 » d'après la carte du Dépôt de la 
guerre, publiée en iHktt. 

La même que la précédente, rectifiée et augmentée, publiée 
pour la seconde fois en 1860. 

Réduction de la carte du Dépôt de la guerre au ttôoTô « P"~ 
bliée en 1857. Le département de la Mosdle est com- 
pris sur trois feuilles, qui portent les n*^ 9, lA et i5. 

Carte des chemins de fer, plans métrés au 77^77, exécutée 
eu 18A7 et en i854 pour les besoins du service des che- 
mins de fer. 
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3° CARTES MANUSCRITES. 



Partes exéeutées par MM. Nandin père et OIo et Denis , en 
1730 et années raivantes, de la frontière nord-Mt de 
la France, pour le maréebai de Belle-Isle, à l'éeiirllc 
de rrt^. Hait de eee cartee, de S mètres sar â , existent 
à Metz : 6 à la bibliothèque de la ville, a aui archives 
départementales. Mais 3 en manque à la eollection plu- 
sieurs qui comprendraient i<^8 environs de Metz et do 
Longwy. 

Les plans du cadastre , commencés dans la Moselle en 
1806, terminés en i8âo, et repris pour les communes 



lea plus anciennement .eadastréfs de iBhô à iêbt, 
prenant été levés parceHairas par masses de enlterea k 
diSérrates échelles, variant, aekm ics époques é^mMà^ 
cution , de -nVô ^ TsW * ®^ <^> tableaux d*asseml>Uge à 
réchdls de yôoôî'» *^^^ ^^ %"i^ ^ iarrain à vim)« m^ 
présenté par dos hachures. 
Les minutes de la carte du Dépèt da la i^iierps, i fécbtile 
de TTTTT, exécutées de i8a5 à 18S8, eonservées à €« 
Dépôt et partiellement reproduites, comme nous Tavons 
dit, pour les besoins des services publics. 
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CARTES POLITIQUES ET ECCLÉSIASTIQUES. 



Les territoires qui forment le df^partement de la Moselle 
se trouvent compris dans les cartes qui représentaient 
le duché de Lorraine et les Trois-Év^chés. C'est donc 



dans ces cartes, publiées avant la division départemen- 
tale de la France , que nous devons chercher les indica- 
tions géographiques relatives à notre travail '. 



1° CARTES POLITIQUES. 



Lorraine {Duché de), par Gérard Mercator, une feuille 
Y77ÔTÔ- ï^*"' GaUiœ Geographkœ, per Gerardum Merca- 
torem; Duysbowff, 16/17. 

Ijorraine, gravée par Ortellius en 1587, une feuille •J7-' — 
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Plus étendue que la précédente, cette carte se trouve 
dans Theatrum orbit terrarum, de Ahrah. Ortdliut. 

Lorraine, une feuiQe, publiée à Tours ( C<Psaro<(unt TViro- 
num) en i5g3. Cette carte, sans nom d'auteur, doit 
être attribuée soit à Bouguereau , auteur de l'atlas inti- 
tulé : Le Théâtre françoii et Towre, i5g&, in-fol., soit à 
Damien de Templeux, qui a publié vers la fin du 
XVI* siècle quelques-unes des plus anciennes cartes des 
provinces du royaume de France et de plusieurs Etats 
voisins. Cette feuille a été aussi reproduite dans les an- 
ciens atlas , mais moins souvent que celle de Mercator. 

Deecription de la haute et tupérieure lorraine ( LotharingiOf 
ducatut iuperiorii vera delineatio). Colonie Agrippine, 
excud. J. Bussemacher, 1 feuille in-fol. Cette carte, 
sur laquelle sont gravés plusieurs portraits et les armoi- 
ries des priueipaux fiets, est dédiée au duc de Lorraine 
Charles lll; elle lîait partie de l'atlas publié on iS^S, à 
Cologne , par Bussemacher. Elle a été reproduite dans 
l'atlas de Tassin , in-foL Paris, i634 (t^ttô environ). 

Lorraime, par Gérard Mercator, 9 feuilles ^75757' 

Lorraine, par Gérard Mercator; Dujfâburgi; Anteverpite; 
OrteUii, 1698, 1 iéuille. 

T^ même: Ca$arodum Turonum, i5q3; Ametelodami, 



Hondii, i6o3, 1609, 1619; ibid. Guillelmi Blaeu; 
ibid. Joannis Jansonii , 1 feuille. 

Ut Lorraine, très-grande carte publiée à Paris en 16A6. 

Lorraine et Barrots, par Nicolas Tassin, en 9 feuilles. Paris. 

La Lorraine. — Lee eetatt qui passent sous le nom de Lor- 
raine, par Guill. Sanson : d'abord en une feuille , avec 
9 tables ; puis, par le même , en deux feuilles. Pans , 
1661 , puis par J. Blaeu en i683; puis chez Jaillot en 
1676 , en i68i, en 1696, en 1700 et en 1709 : la pre- 
mière à l'éthelle de ■ ,,«'„ . ♦ 

Lorraine, Barrois et Trois-Evéchés , par Guillaume Sanson, 
en 9 feuilles; échelle 77^777. Paris, t66i. . 

La même, en deux feuilles: Amstelodami, Joannis Blaeu, 
i663. Paris, Jaillot (167^1), i68t, 1696. 

Lorraine, par Nicolas Wisscbcr. Amstelodami, 1 feuille. 

Les duchés de Lorraine et de Bar et les Trois-Éoéchés , etc. 
recueillis de divets mémoires du sieur de Tillemopt ,j>ar 
J. B. Nolin , géographe orcUnaire du roi , 1 685, une feuille. 

Lorram«t par Jean-Baptiste Nolin. Paris, 1676, 1 feuille. 

Lorraine -et Alsace j par Giacomo Cantelli. Rome , 1 689 , 
1 feuille. 

Lorraine ot Alsace, piar Pierre Duval. Paris , 1 676 , 1 feuille. 

Le Barrois, par le même. Paris, i654 et 1677, 
1 feuille. 

Alsace et Lorraine, par Henry Singre, géographe de 
M. le prince de Goodé, en 1680, avec les pays situés 
vers la Sarre, la Moselle, etc., en plusieurs feuilles. 



' On trowe dans la Bibliothèque historifue de Im Frmue, pur J. LeloDg (5 vol. in-fol. Paris, i7€8, édition rsvve par Fevrtl dt> 
FoDtelte), la liste des cartes et des ouvrages relatifs à la géographie de la Lorraine, du Barrois et des Trois-éwMiés p«Hiés jusquVn 
1768 (l. I, p. i»6). 
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LorrûkÊe. Paris, JaiUot, 1696, 1709, 1 feuille. 

Lorrmhu, parLiébanz, en 9 feuiUes. Paris, 1696 (1709). 

Lc9 ÉltaU du duc de Lorraine et de Bar, «o 6 feuilles , au 
TTiVîT* Pari«» JaiHot, 170a et 1706 (1797). 

La Lorraine, le Barroie et Ub Trtnê-Eokké» , par Nieoias de 
Fer, 1 feuille in-fid. 

Im même, pabliée en 1708, sous ce litre : Lee éitehêz de 
L^rrmme et de Bar, ke Eeeecktz de Mm, Taul et Verdwi, 
1 feuille grand in-fol. 

Carte de la Lorraine et de l'Aleace, par BourguignoD d'An- 
ville, 1719; pelilc carte in-4% joiute à la Deecription 
géographique de la France, par l'abbé de Longue rue , 
Tuue des . premières cartes de la jeunesse de ce grand 
géographe. 

Carte générale dee duché* de Lorraine et de Bar et dee Trois- 
Évéchés, par Didier Bugnon, premier ingénieur et géo- 
graphe de S. A. R. le duc de Lorraine, 179^ et 1795, 
I feuille; échelle tôôTôîïï- 

Elle est en tète de VHietoire de Lorraine, par D. Cal- 
met, et elle y est suivie de cartes particulières des dio- 
cèses (n' à). 

Les duehée de Lorraine et de Bar et les Trott- Enfichés, 
où l'on a mis les postes , sur les observations de M. Gas- 
sini.parle sieur Le Rouge ; échelle ,q,àaoo - P»»*»»» *743, 
1 feuille. 

Carte de la Lorraine et du Barrois, dans laquelle se trouvent 
la généralité de Metz et antres enclaves (suivant la nou- 
velle création des bailliages, faite en 17Ô1 ) , par le sieur 
Robert de Yaugondy; échelle 7—73, 1756, 1 feuiBe. 
Cette carte, qui est la feuiUe 33 de Y Atlas umoereel 



de Robert, est eitrémemeut complète pour l'écheMe, et 
beaucoup ploi correcte que toutes celles qui l'ont pré- 
cédée; du reste, elle avait été rédigée susiesdocunMtits 
fournis parle Mémoire eur la Lorraine, de Du ri val. 

Cmie générale dee duehée de Lorraine et de Bar et de» Évé- 
chés, par le sieur de Lafoise, géographe, 1769, une 
feuille grand in-lbl. ; échelle rôoôTT- 

Le gouvernement de Lorraine et de» Troie-Évédké» , 1 feuille 
(vers 1770). 

Carte de la Lorraine et du Barrois, pour servir à la des- 
cription de ces provinces , publiée dans le tome I*' de la 
Deecription de la Lorraine , par Durival, 1778, 1 feuille 
in-4'. 

Carte de la Lorraine, du Barrois et des Trois-Évéchés , par 

, Dezaucbe, 1790, in-fol. 

Description du pays Messin et de ses confins, de l'industrie 
de M. Abraham Fabert , l'un des magistrats de ce lieu ; 
échelle ,^^0^, , 1610, i feuiBe. 

La même. Paris, Leclerc;. Amstelodami. Hondii, ibid. 
Guillclmi Blaeu. 

Messin. — Nova territorii Metensi* descriptio , autore Abr. 
Fabert, eonsule wbis Metensis. Amsterd. A. D. 1619. Le 
nord occupe la portion à droite de la carte ; on y voit 
indiqués le Val de Metz au nord-ouest , le Hault-Chemin 
à l'est , risle au sud -ouest et le Saulnoy au sud-est. 

Cette carte ne contient donc que le pays Messin pro- 
prement dit (pagus Melentie)^ lequel en entourait la ca- 
pitale. 

Le pays Messin, par Jean Brioys; 1 feuiUe. 

La même. Paris, de Fer, 1 petite feuiUe. 



â" CARTES ECCLESIASTIQUES. 



Évéché de Metz, par Nicolas Sanson, en 9 feuilles, échelle 



X 
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Paris, i65o et i656 (1676, Robert, 1780). 



L'une des feuilles comprend les archidiacoués de 
Metz, de Vie et de Marsal, etc., et l'autre, l'archidia- 
coné de Sarrebourg, etc. 
Diocèse de Metz, dans la partie septentrionale de la Lor- 
raine, sur les mémoires de Didier Bugnon, premier in- 
génieur et géograpbe*^ de S. A. R.; 1 feuiBe, échelle 
iriôTô' «724 et 1795. 



Cette carie est en tète du tome l" de VHisloire de 
Lorraine de D. Calmet. 
Nova et aecurata delineatio geographica epiecopatus Me- 
tensis quoad juridictionem temporalem (carte du tem- 
porel de l'évèché de Metz), s. L n. d. 1 feuille in-fol. 



écheBe ^0,;,, . 

La décoration du cartouche indique nettement le 
xvn* siècle. 



III 

CARTES DÉPARTEMENTALES. 



Carte du département de Ut Moeelle, de l'Atlas national de la 
France; échelle yrtsTô- Pari«» *79«' 

Carte de la Moselle, par Miroménil; échelle ,, ^^,, . Paris, 1791. 

Carte du département de la Moselle, par Capitaine; réduc- 
tion de ceBe de Cassini à l'échelle de rnT^ •> ^- ^* ^' 
Paris, 1796, 1891. 

Carte du département de la Moielb, gravée par Michaud; 
écheBe ttôVôô- Metz, Antoine, 1817. 

La même carte, nouvelle édition corrigée. Metz, Verron- 
nais, 189t. 



Carte de la Moedle, 1 feuille, o*,ô4 sur o'',8o; échelle 
Tkizvû^ éditions à diverses dates. Metz, Ven-onnais; la 
dernière en 1860. 

Carte de la Moeelle, réduite à l'échelle de 777777, d'après 
la carte de l'Etatrmajor, parM.de Saint-Martin, 1 feuiBe. 
MeU, i8&à. 

Carte de la Moeelle, partie de la publication de la Statis- 
tique ChasteBuz, gravée par Baur. Metz, Pallez, i85^. 

Carte de la Moedle, 1 feuiBe, écheBe 777777. Metz, Dem- 
bOur et Gangei, i8&5. 
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INTRODUCTION. 



Carte de la Moeelle, gravée par Miroméoil; écheile de 



feaille. Strasbourg, Fietta frères, i863. 



100009 > 

Carte de Varrondueemênt de Metz, i feuille; échelle de 

mia, . MeU, Yerronnais, i84o. 
Carte de Varrondisiement de ThionviUe, i feuille; écheile 

de TTT^T^.'Meti, Yerronnais, i85a. 
Carte iynoptique dee voies de communication de la Motelle , 

1 feuille in-ia, sur o^.GS, échelle de -j-j-^y^. Metx , 

Yerronnais. i865. 



Diverses cartes du département de la Moselle ont été auMÎ 
publiées dans les atlas géographiques de la France par 
départements. 

Carte du canton de Sierck, i feuille gravée par Dopay ren 



18&0; échelle de 



1 , 

8000 



Carte géologique du département de la MoteUe, exéeotée 
d'après le travail de M. l'ingénieur eu chef des mines 
Reverehon , complété par M. l'ingénieur Barré , publiée 
aux frais du département. 



EXPLICATION 



DES 



ABRÉVIATIONS EMPLOYÉES DANS LE DICTIONNAIRE. 



abb. Boaz abbaye de BoazoDviile. 

— Brau — de Brauweiler. 

— Echt — d*Echternach. 

— Juat. — de Justemont. 

— Freist. — de Freiatroff. 

— Longev — de Longevilie-lei>Saiiit-Avoid. 

— Neum — de Neomunster. 

— S -Âju — de Saint-Arnould de Mets. 

— S*-GléiD — de Saint-GlémeDt de MeU. 

— S*-Mart — de Saiot-Martin-lei-MeU. 

— S*-Math — de Saint-Mathias de Trêves. 

— S -Max — de Saint-Maximin de Trêves. 

— S*-Paai — de Saint-Paulin de Trêves. 

— S -Pierr* — de Saint-Pierremont. 

— S'-Symph ^ — de Saint-Symphorien de Meti. 

— S -Vinc — de Saint- Vincent de Mets. 

— S**-Glo88 — de Sainte-Giossinde de Metz. 

— Vill — de Viilers-Bettnach. 

anc ancien. 

Ann. Prem Atmaki orditUi Prêfnonitratenêù , par Hugo. 

archev archevêché on archevêque. 

arch. départ archives départementales de la Moselle. 

— H. de V — - de THôlel de ville de MeU. 

— Lamb — du marquis de Lambertie. 

— prim. Nancy — de la primatiale de Nancy. 

— Vill.-ïe-Rond — du prieuré de Villers-le-Rond. 

atl atlas. 

auj aujourd'hui. 

baill. de S^Mih Etat du bailliage de Saint-Mihiel en 1671. 

Bert. Hist. Lux HUtoire d$ Luxembourg, par le P. BerthoUet. 

bul bulle. 

c** canton. 

cart cartulaire. 



I.IV EXPLICATION DES ABRÉVIATIONS. 

cai't. év. de M cartulaire de l'évèché de Melz. 

cart. Moy. Rh — da Moyen Rhin ( Urkundênbueh , eU.). 

carte Bagn Carte du diocète de Metz, d'après Didier Bugnon. 

— Cass — de la France , par Gassini. 

— Et.-maj — — du Dépôt de la guerre par les officiers d'Etal-major. 

— Tas — delà LotriAne et eu Bartok, par Nie. Tassio. 

— Vaug — — par Rob. de Vaugondy. 

cath cathédrale. 

cens censier. 

chan. rég chanoines réguliers. 

chap chapitre. 

cbap. cath. . . cartulaire du ehêpitre de là g rafedt égiise de Metx. 

chart. Sturz — de Tabbaye de Sturzelbronn. 

ch charte. 

chat château. 

chàteU chàlellenie. 

ch.-l chef-lieu. 

Chron. doy. de S'-Tbiéb Chronique du doyen de Saint-Thiébault. 

— Jac. Hus — de Jacomin Hosaon. 

— Cl. PhU — de Claude PhiHpin. 

— Prail — dite de PraiUon. 

— rim — en vers sous le nooi de Jean le Châtelain. 

— Ph. de Vign — de Philippe de YigmulleB. 

— met. app. pr Chronicim Metenee appetuUie prior. 

coll. S*-Sauv Collégiale Saint^StUveur de MtCi. 

— S*-Thiéb — Saint-Thiébanlt de Metx. 

€■• commune. 

cr. de Lorr h Simple crOtfMi de là twbkeee de Lorraine, par Mathieu Husson LescoiMis. 

Crol. Or. Bip Originum BiponHnm'am , etc. par Croll. 

décl déclaration. 

dén. Th. Alix DénombretMmt du duché de Lorraine, par Thierry A.lix. 

— de Créh — du comté de Créhemge. 

dénombr dénombrement. 

détr détroit. 

dict. Viv Dictvmnairû ée la MoteUe, par Viville. 

— Verr . . Statietique de la MoeêUe, par Yemmnais. 

dioc. Lux Diocèee de Luxembourg , projeté , dans BertfaoUet, Hietoire de Luxembourg. 

Dipl De Re diplomatka, par D. Mabillon. 

D. Cal HieUrirè de Lorraine, par D. GataMl 

— Not» Lorr Notice de la Lorraine, pèt D. Galniet. 

dom. Bar - Dénoriibrément des domaiDes eu BaM^e. 

— gén. de M — — ^la j^énéralité de Metx. 

— Lorr — — de la Lorraine. 

don donation. 

Dur. Lorr. Deecription de la Larimim, par Durital. 

Edds. chron EUdetitche chronik, par Herzog. 

omp empereur. 

ep. met. temp Nova et accutata hUneatio geogrëpkka epieeopatui Metemie quoad juridictioHmn tem- 

poraiem. 

év évèché on évèque. 

f. ferme. 

Fab. territ. met Nova territorii Metmme descriptio, auctore A. Fabert. 



^ 



EXPLICATION DES ABRÉVIATIONS. lv 

h hameau. 

Hist. de M Hittoire générale de Metz, par des religieux bénédictins. 

homm hommage. 

— Bén Ihid. 

hôp. S'-Nic hôpital Saint-Nicolas de Metz. 

Hu8. Lesc le Simpfo crayon de la nobleue de Lorraine, par Mathieu Husson Lescossois. 

Inv. des tit. de Lorr Inventaire des titres dm duché de Lorraine, par le sieur du Fourny. 

Jouro. J. Aub Journal de Jean Aubrion. 

— J. Bauch — de Jean Bauchez. 

— D. Flor — deD. Floret. 

— le Goul — de J. le Goullon. 

Krem. ard. Gesch Geneahgiêche Geschichte dee alten ardennitchen Getchlechts, par Kremer. 

liste des vill dénombrement des villages et gagnages du pays Messin en i Ao&. 

Loth. sept Description de la haute et supérieure Lorraine (carte de Bussemacher). 

Maill. Barr Mémoires alphabétiques pour servir à V Histoire générale du Barrois, par M. de Maillet. 

Mém. Ph. de Vign Mémoires de Philippe de Yigneulles. 

Ord. Lorr Recueil des ordonnances de Lorraine. 

par paroisse. 

P. Fer. Obs. séc Observations séculaires , par Paul Ferry. 

Pouil. de M. portef. Pouillé de Metz; pièces détachées en portefeuille. 

pr preuves 

pr.-v procès-verbal. 

reg registre. 

rent rentier. 

Rous. Hist. Verd HUtoire ecclésiastique et civile de Verdun, ^ar Roussel. 

sém séminaire. 

sent, arb sentence arbitrale. 

Siège de M. Sal le Siège de Metz en tSSs , par Salignac. 

Soc. arch. Lux Institut archéologique do Luxembourj^ 

— phil. Yerd Société philomalhiquc de Verdun. 

s. l'an sous Tan. 

Spic Spicilegiutn de D. Luc d'Achery. 

stat statistique. 

Stem, dép' M Traité du département de Metz , par Slemer. 

lab. Par Tableau des commutws de la Moselle, par Parant. 

(abell tabellionage. 

lerr terrier. 

terril territoire. 

Thib. mat. bén Traité des nuitières bénéficiales , par Thibault. 

Val. Not. Gall Notitia Galliarum , par Hadrien de Valois. 

vill village. 

Zeil. topog. pal. Rh Topographia PalatinatiU Bheni, par Zeiller. 
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DICTIONNAIRE TOPOGRAPHIQIJE 



DE 



LA FRANCE. 



DÉPARTEMENT 



DE LA MOSELLE. 



Abbéville, c*" de Gonflans. — Abbatii ctirûi, 1167 
(arch. prim. Nancy, Saint-Martio-lez-MeU , liasse 8). 
— AbbeuviUêy 1 3o8 (chap. catb.s. Tan.). — AbeviUe, 
!?• siècle (chron. Praîllon). — Hebleville, lûaû 
(cart. év. de Metz, t. III, p. i3o). — Abue/viUe, 
1699 (lett de dé6, arch. h. de V. AA, i&). — 
Habeivillef Abeville, i5i3 (tenr. abb. Saint-Pierre- 
mont, p. 387). — Abemlla, Abbatia villa, ibhU 
(pouillé de Metz). — Abeville ou Abeville, 1779 
(Dur. Lorr.). -^ En patois : AubeuveUe. 

Siège d'une cure de Tarchipr. de Hatrize, dép. de 
Tabb. Saint-Martin de Metz, pois de la primatiale 
de Nancy. 

Autrefois Barrois , baiU. d'Étain, coût, de SainU 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Thu- 
méreville; passa, lors de Torganisation de Tan m, 
dans celui de Valleroy, et en i8oa dans le canton 
actuel. 

Abokcocbt, c** de Metzerwisse , sur la Canner. — Elpin- 
dorph, Epindotf, Epindorc, Epidorf, 11/17 i^^» 
Vill. cari. t. I, E, i). — Davange, 1180 (ibid. 
liasse I, Aboncourt). — Ependorf, 1 196 {ibid, cart. 
t. I, p. a). — Ebuneurt, laia (161^. A, 6). — 
Ebidorf, 1 a 1 a {ibid. A, 7 ). — Abocourt, 1 3 1 1 ( chap. 
cath. s. Tan.). — Evendorf, i3i/» (abb. Vill. t. I, 
A, la). — Ebbendotf, i35o {ibid. A, 16). — 

Moselle. 



Aubocourt, i35i {ibid. A, 9). — Aboncuria, i35i 
{ibid.K, i5). — Aboncurt,i3bli {ibid. liasse I, Abon- 
court). — Auboncuria, i355 {ibid, cart. A, 8). — 
Eboncuria super Rivulum Kannem , 1 /î a ( ibid, t. II , 
p. 109 V*). — Auboncourt, i/i3i (D. Cal. hist. 
Lorr. pr. V, aû6). — Abocuria, iû63 (arch. h. de 
V. attest. du clergé, AA, a a). — Ebecuria, 1/168 
(abb. Vill. cart. t. I, A, i3). — Oboncourt, 1/169 
{ibid. A, aS). — Ebendorf, Dhendotf, Aboncuria, 
ibiiU (pouillé de M.). — En allemand : Wekch- 
Evendorfei Endorf. — En patois : Aubonco, 

Fief du chap. de Notre-Dame de Nancy (1681, 
arch. départ, dénomb. ). 

Paroisse de Tarchipr. de Kédange ; dép. de Tabb. 
de Villers-Bettnach, qui avait Budange et Saint- 
Bernard pour annexes. 

Autrefois Trois-Évéchés, prév.de Sierck, cout.de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à i8oa , du can- 
ton de Lullange et passa, à celte dernière époque, 
dans celui de Metzerwisse. — A Neudlange pour 
annexe. 
AsBévEAux (Rdisskau de l'), sur le territ. de la c"* de 

Moineville. 
AcbItbl, c'" de Verny. — Le Chaiitel de lies Sairley. 
— Chastel de léi Sarly, i/io/i (liste des vill.). — 
Ckaiêteh deUé$ SarUy, i/i65 (chap. calh. s. Tan.). 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



— Chestel près de Sailey, i5i6 (i6m/.). — Chastéi 
près de SatUey, i5i6 {ihid.), — Chaistel dellèi 
Saiiiey, i538 {ibid.). — Chaistel lés Sailly, i556 
(ibid.). — Auchastel, xyii* s* (carie Beaul.). — 
Auchâtel, XVII* s* (carte Tass.). — Chaslel, xvii* s" 
(Lolh. sept.). — Achaptel, 1681 (av. et dénomb. 
chap. cath.). — Hautchastel, 1756 (Stem. dëp. M.). 

— En patois : Chaité, 
La seigneurie d^Achàtel, baule, moyenne et basse 

justice, appartenait au chapitre delà cathédrale de 
Metz et formait un fief mouvant du roi de France. 

— Était annexe de la paroisse de Sailly. 
Autrefois Trois-tvôchés, baill. de Meta, coût, de 

Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Sailly (district de Morhange); passa en l'an m 
dans le canton de Soigne, et en iSoa dans celui de 
Verny. 
AcQRK, c*"* de Rohrbach, sur TEichel. — Achkena, 
1371 (charte abb. Herbitzbeim, Als. dipl. dclxvi). 

— Achain, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a83). — 
Achen, 1771 (ibid. xii, /iaa). 

Existait en laiô (D. Cal. not. de Lorr.). — Pa- 
roisse de Tarchipr. de Hornebach , qui avait pour 
annexes Kalbausen , Etting et Hulting. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis sa création. — A pour annexes les moulins 
de AValckmùbl , Gallenmûhl et Ohligmùhl. 
AcHtiiBACH (Ruisseau d^). — Prend sa source sur le 
ban de Brandelfing et de Schoenhoff, traverse les 
communes de Gros-Réderching, Achen , Kalbausen, 
Weidesheim, sur une longueur de 10 kilom., et se 
jette dans la Sarre. — Achenerbach (carte Ét.-maj.). 
AcKERBAGH , f. et m"*, c"' de Hellimer. — Acrebach (carte 
Gass. ). 

Ancienne commanderie de Tordre de Malte ; censé- 
fief, siège d*une justice haute, moyenne et basse 
(1681 , dénomb. 10 mai). — Le a avril 176/1, 
Ackerbach fut réuni par le roi Stanislas au comté 
de Hellimer, érigé en faveur du baron de Gaillard. 

— Dépendait de la paroisse de HeUîmer. 
Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût. 

de Lorraine. 
Adaikcourt, c*^ de Faulquemont , sur laNied française. 

— Daincort, i3i6 (abb. Longev. éch.). — Adein- 
court, iliQi (cart. év. de M. t. VI, p. lag). — 
Adiencourt, xvii' s* (episc. met. temp.). — Den- 
court, xvn* s' (carte Tass.). — Daincourt, xvii' s* 
(Fab. territ. met.). — Adincourt, 1770 (pouillé de 
M. ). — En patois : Audinco. 

Fief mouvant du roi de France, siège d^une justice 
haute, moyenne et basse (1 683 , dénomb. 3o avril). | 



— Était annexe, alternativement d'année à année, 
des paroisses de Herny et de Vittoncourt 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metx, coût, de 
Tévéché. — Fit partie en 1 790 du canton de Faul- 
quemont, passa dans celui de Herny lors de Torga- 
nisaiion de Tan m et revint en i8oa dans celui de 
Faulquemont. 
Adblakge, c*" de FauIquemonL — AUngias, 1169 
(abb. Senones, D. Cal. t. V. pr. ccxlvii). — Edlin- 
gen, 159/i (dénomb. Th. Alix). — Adlange, î68a 
(dénomb. mars). — En allemand : Edelingen, 

Village du comté de Faulquemont. — Était une 
annexe de la paroisse de BoustrofiT. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine.— - Fait partie du canton de Faulquemont 
depuis sa création , en 1 790. 
ArPLÉviLLB, c*" de Conflans, sur TOthain. — Vnfie- 
villa, 10/19 (abb. Saint-Max. buH. Léon IX). — A/- 
fiainville, 1877 (arch. h. de V., traité de paix, AA, 
63). — AufleviUe, i5oi (inv. des tit. de Lorr. III, 
267). — AfflaiviUe, i536 {ibid. 376). — Auffle- 
ville, i55i (ibid, 377). — AJJlaville, 161a (ibid. 
VI, 309). — Afflmlle ou AJ/lainville , 1779 (Dur. 
Lorr.). — En patois : Aujjieuvelle. 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne et 
basse, mouvant de la châtelleoie de Briey et dép. 
de la baronnie de Fontoy ( 1 68 1 , dénomb. 1 5 août). 

— Était annexe de la paroisse d'Aix (évêché de Ver- 
dun, doy. d'Amélie). 

Autrefois Barroîs, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton de Nor- 
roy-le-Sec et y resta jusqu'en 1 8oa , où il fut classé 
dans le cant<m actuel. 
AiDLi^iG, viil. c"* de Bouzonville, sur la Nied française. 

— Aidelingen, ia8i (inv. des tit. de Lorr. I, i5i). 

— Edling, xviii* siècle (pouillé de M.). — Edeling 
ou Aidling , 1 7 79 ( Dur. Lorr. ). — Edeling , Edling ou 
Aidling (dict. Viv.). — En allemand : Edlingen. 

Était annexe de la paroisse de Vaudreching. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie dès 1790 du canton de 
Bouzonville (alors district de Sarrelouis) et fut uni 
avec Heckling à la commune de Bouzonville par 
décret du a a juin 1810. 

Aidling (Ruisseau d'). — Prend sa source â Aidling, 
traverse les communes d' Aidling et de Bouzonville 
sur une longueur de a kilom. etse jette dans laNied. 

AiGUisBRiB (L'), écart, c"* de Boulay. 

Aire (Ruisseau d'). — Coule sur le terril, de la c" de 
Han-sur-Nied et se jette dans la Nied française. 

AisB?i6ACH (Ruisseau d'). — Goule sur le territ. de la 
c"' d'EincheviUer. 
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Aix ou AiscHB, vill. c°* de Gondrecourt,sur TOlliain. 

— Aix, 1376 (inv. des lit. de Lonr. V, 7). — Aiz, 
i386 {ibid, ii3). —Aiz prez Gimdrecourt, liiUb 
(ihid, III, s39). — Aixedewmt Gondreeourt, 1/197 
{ibid, a65). — Exe, xfii* siècle (Loth. sept). — 
Aiicheê, 1769 (de Mai 11. Barr.). — Aêch, Aische, 
1766(0. Cal. noLLorr.). — Eo patois: Aieh. 

Il y avait une seigneurie foncière mouvant de la 
prévôté de Briey. — Paroisse du doy. d^Âmeile (dioc. 
de Verdun) qui avait Affléville pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie dès 1790 du canton de Nor- 
roy-le-Sec (alors distr. de Briey) et passa en 180a 
dans le canton de Conflans. — Chef-lieu commu- 
nal jusqu'au 5 avril 1811, époque où il fut réuni 
à Gondreeourt. 

Ala5zt (Beisscad do Trou d'). — Coule sur le terril, 
de la c"* de Cosnes. 

Albach (Rdissbad d"). — Prend sa source à Cotten- 
dorff, annexe de Schwerdorff, traverse cette der- 
nière commune sur une longueur de a kilomètros 
et se jette dans la Nied. 

Albach ( Rdissbad d*). — Prend sa source à Zoufilgen , 
traverse la commune de Rodemack sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Moselle. 

Albach ou Altbach (Ruissbau d'). — Prend sa source 
à Aspelt (Luxembourg) , traverse les communes de 
Mondorff, Beyren et Kontz- Haute sur une lon- 
gueur de 1 kilomètres et se jette dans la Mosdle. 

Albe , c"*. — Voy. Sarralbb. 

Albb (L*), rivière. — Elle prend sa source à Bodalbe 
(Meurtbe) et à Ackerbach (c^° de Gros-Teoqmn), 
traverse les bans de Lenning, Nelling-Petit, Bohr- 
bach, les deux Kinger, Hazembourg, Guéblange, 
Sarralbe, sur une longueur de 97 kilomètres, et se 
jette dans la Sarre au-dessous de Sarralbe (Mo- 
selle). — FîtivioluM Abelica ,71a (Dipl. II , p. 636 ). 

— Fhviuê Ablica in pago Sarùin$e, 713 (ibid, 
p. 439). — Alba, 1675 (Val. Not. GaiL p. 8). — 
A&a, Aha (D. Cal. not Lorr.). 

Albe (le pays arrosé par TAlbe). — Aibechowa, 870 
(partage entre les rois Charies et Louis). — Albe- 
chowa seu paguM Albentit haud dubiè à fiumo AJhâ 
nomen accepit (Val. Not. Gall. p. 9). 

La plupart des auteurs pensent avec raison qu'il 
est ici question du BlAmontoîs (Meurthe). ' 

Albbbweillbh, vill. ruiné, rétabli sous le nom de 
Willeiivald, — Voy. Wbillbb et Willebwald. 

Alch , h. c"' de Téterchen. — Voy. Alsch. 

Al^mont, vill. c°*deSaint-Jfire. — Alanumt, ^enmunt, 
1 19/i (ch. ahb. Saint-Œém. s. Tan.). — Aleumùnt, 
laSo (ibid,), — AUemont,idgS (inv.dettit.de Lorr. 



VIII, sio), '■^ AlemoM, Alemont, i564 (pouillé 
de M.). — En patois : Auleumont, 

Paroisse de Tarchipr. de Nomeny qui avait pour 
annexes Pagny et Vigny. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coul. de MeU. -^ 
Il fit partie du canton de Goin (distr. de Metz) 
en 1790 et passa en 180 a dans celui de Vemy. 
Un décret du 1 a janvier i8i3 supprima les mairies 
d'Alémont et de Ressaincourt et les réunit à la 



c*^ de Saint-Jure. 



Algbb ou le Chbval brdh , éc. c"* de Chesny. 

Alger, éc. de la Grange, c"* de Manom. 

Algbahoe, c"*" de Tbionville. — Alkerengiê, 875 (abb. 
Sainle-Gloss. cb. de Louis le Germ. AA a). — Al- 
fingeê, 96a (ibid, cb. év. Tb.). — Alkiringeê, 1 189 
(ibid. AA. a). — Alkeinngit, 1139 (ibid, bull. 
Inn. II). — Algerenge, i ao6 (abb. Justemont, H. B. 
t. III, pr. p. 168). — Akingeê, 1 393 (abb. Sainte- 
Gloss. état des biens). — OUegrange, i3o/i (cart. 
de Vill. t. I, B.A. 19). — Œegrange, i3o4 (ibid, A. 
au). — CHegrenge, iSoû (abb. Saint-Pierr*, lerr. 
r i5a). — Alcrange, i3a3 (abb. Vill. cart. t. I,B. 
A. 1). — Allgringen, 1596 (tabeL d'Élange, arcb. 
départ.). — Algringm, i6o5 (abb. Sainte-Gloss. 
liasse Hayange). — Ucdgrange, 1606 (pouillé de 
M.). — Ollegrange, i685 (abb. Vill. liasse Batzen- 
dal, I). — Olgrange, 1 76a (carte Lafosse). — En 
allemand : Algringen. 

Était siège d'un vicariat résident qui dépendait 
d\me année à Tautre des paroisses de Fontoy et 
d^Hayange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Tbionville, 
coût, de Metz. — Fit partie en 1790 du canton 
de Florange, passa , lors de Torganisation de Tan m , 
dans celui d'OEutrange et, en i8oa, dans celui de 
Tbionville. La municipalité d^Algrange, supprimée 
par décret du 8 octobre 1811, fut réunie à celle 
d'Angcvillers, puis reconstituée par ordonnance du 
9 août 1 833. — A pour annexes les fermes de Bat- 
zendal et la ferme de Chareones, le moulin dit 
d^Algrange et le moulin Robert. 

Allamort, c*" de Conflans, sur le ru de Longeau. 
-*- EUmeurt, 893 (cart. moy. Rhin, I, a65). — 
EecUêia umcti Privait de Alani monte, 1 19& (ch. 
abb. de Sainte -Croix). — AUamon, xv* s* (chr. de 
Ph. de Vign.). — Aslammt, ibgk (dm, Tb. Alix). 

— Allamont, Alamont, Allaumont, i6a6 (inv. des 
tit. de Lorr. IV, 73). — Atdémont, i633 (Joum. 
J. Bauch.). — Alaunumt, i6k2 (pouillé de Verdun). 

— En patois : Atdamont, 

Cette teigneurie était un fief mouvant , en 1 3a 1 , 
du comté d^Aspremont et, au xvii' s*, de la chAtel- 
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lenie de Gonflans. Elle était siège d^une justice 
haute, moyenne et basse. — Les seigneurs d^Âlla- 
mont, qui étaient d^ancienne chevalerie, portaient 
de gueules au croi$$ant d'argent, au chef de même 
chargé d^un lambel à 3 pendants d'azur (arm. ms.). 
— Paroisse du doy. de Pareid (dioc. de Verdun), 
dép. de l'abbaye de Saint-Maur de Verdun. 

Autrefois Lorraine, baill. d'Étain, coût, de Saint- 
Mihicl. — Fit partie, en 1790, du cantou de Friau- 
ville (district de Briey); appartient au canton de 
Gonflans depuis Torganisation de Tan m. — A pour 
annexe Dompierre. 

Allemands (Les), forêt domaniale de 3a hectares, 
située sur le territ. de la c"* de Vitry. 

AtLENDORrr, Aldobp, HALLERDORrr, ban fief enclavé 
dans celui de la c" de Grindorff. — 1706 (territ. 
de ladite commune, P 5ao). 

Alleu (Le Franc-). — Une des anciennes divisions du 
pays Messin : comprenait un certain nombre de com- 
munautés faisant partie du dioc. de Metz et soumis 
à la coutume de Metz, quoique n'appartenant à 
aucune des divisions ou mairies du tenriloire de la 
cité ; dans le nombre se trouvaient les quatre commu- 
nautés connues sous le nom de Ban-Saint-Pierrc : 
Aoury, Stoncourt, Vaucremont et Villers. Le Franc- 
Alleu en comptait quinze autres , dont onze appai^ 
tiennent au département de la Moselle; c'étaient : 
Arriance, Bazoncourt, Bionville, Ghanvillc, Gheva- 
lin, Flocourt, Foville, Han, Hemy, Holacourt et 
Woimebaut. 

Allibdzb, anc. dép. de Belle-Fontaine, c"*de Vry. — 
AUieuxe ou AlUeuze, censé, 1779 (Dur. Lorr.). 

Alling, h. c"* do Folschwiller. — Aldinga, 1275 (ch. 
abb.de Saint-Avold. Kremer, Arden. Gesch. 11,357 ). 

— Aldingen, 1Û80 (cart. év. de M. IV, i65). — 
Mailing , 1681 ( dénomb. comté Gréh. ). — Hallmg , 
xvui* s* (pouillé de M.). — Haling (carte Ét.-maj.). 

Alling, uni à Folschwiller, appartenait au comté de 
Gréhange et était mi-partie Lorraine et Empire. La 
partie allemande a été réunie à la France en 1 793 et 
incorporée dansTarrondissoment de Sarreguemines. 

— Etait annexe de la paroisse de Téting. 
Allondrellb, c°° de Longuyon. — Aîondrel, xv* s* 

(coll. Sainte-Agathe , obit. p. a/i ). — Allondrel, 1673 
(Berth. dioc. Lux. t. VIII, p. ko). — Allondracum, 
xvii* s* (arch. de Villers-le-Rond , 1. 1, p. 19). — 
Allondreil, 1689 (dom. Barr. t. II). 

Allondrelle et la Malmaison étaient le siège d*un 
fief mouvant de la châtell. de Marville (1681, dé- 
nomb. 1 1 août). 

Etait mère église de la Malmaison (doy. de Sainte- 
Agathe, dioc. de Trêves). 



Autrefois Trois-Évéchés, bail!, de Sedan, ooul. 
de Vermandois. — Fit partie en 1790 du canton de 
Gharency (district de Longwy) et y resta josqu^en 
180a , où il passa dans le canton de Longuyon. — 
A pour annexes la Malmaison et Buré-la-Forge. 

Allondrellb (Ruisseau de la Fortairb d'). — Prend 
sa source â Allondrelle, traverse cette commune sur 
une longueur de 3 kilom. et se jette dans le Dorion. 

Almont, h. — Voy. Vdlmort. 

Alsch ou Alch , f. c^ de Téterchen. — Altcheiiêrhoff, 
1681 (dénomb. i& juin). 

Ancienne censé qui dépendait du marquisat de 
Faulquemont et de la paroisse de Trombom. 

Alstino , c** de Forbach. — Alstingen, 1 696 (dén. Th. 
Alix). — Altzing, 1779 (Dur. Lorr. III, 8). — 
Alsten (carte Gass.). — Altzing ou Altring, 1790 
(div. élect.). 

Villnge du comté de Forbach. — Était annexe de 
la paroisse de Hesling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création. — A pour annexes Ziniing, Sil- 
bersmûhl et le moulin de Sourbacb. 

Alt-Bitsch, c°* de Lemberg. -*- Ruines d'un château 
féodal détruit au xiv* siècle. 

Altrnscuutz, h. c"' de Sierck. 

Althorn, h. c'* de Sarreinsberg. — Altthann, ga- 
gnage, 169/1 (dén. Th. Alix). — Althehom^ censé, 
xviii* s* (alphab. Bugn.). 

Était annexe de la paroisse de Schorbach. 
Autrefois Lorraine, baiU. de Bitcbe, coût, de Lor- 
raine. 

Hameau bÂti à la fin du xvu* s' sur les mines du 
village de Hom (voy. ce mot); augmenté, aprè^ 
1730, par les propriétaires des forges de Monter- 
hausen. — Fit partie jusqu'en i8oa du c** de 
Lemberg, passa à cette date dans celui de Bitche. — 
Gommune en i8oa; réuni comme annexe à Mou- 
terhausen par décret du i3 aoât 1810; érigé de 
nouveau en chef-lieu de commune par ordonnance 
royale du a mai 1837, avec Sarreinsberg comme 
annexe. Le chef-lieu de la commune a été trans- 
porté d'Althom à Sarreinsberg par ordonnance 
royale du a 7 juin 1 838. 

Althorn (Ruisseau d'). — Prend sa source à la fon- 
taine M'Aithoro, traverse les villages d'Althom et 
de Moutcrhauscn sur une longueur de 5oo mètres 
et se jette dans la Zinzel. 

Alt-Kirch, chapelle, c"* de Rahling. — Emplacement 
de l'ancien village d'Oldingen : voy. ce mot. 

Alt-Kirch (RuissEiu d'). — Goule sur le territ. de la 
c"* de Rahling. 
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Altmatt, f. c"* de Rahliog. — Les censés d'Altmatt, 
Neumatt et Griesbach dépendaient de la seigneurie 
de Diemeringen (Empire), aujourd'hui départe- 
ment du Bas-Rhin, et formaient endave dans le 
comté de Bitche. 

Altbippb, c*" de Gros-Ten^in. — Altruppe, ia68 
(coll. Saint- Sauv.). — AUruppen, i3i3 (sém. 
Saint-Simon s. i^an.). — Altroppen, i3i/i (coll. 
Saint-Sauv.). — Altrippen, i358 (cb. abb. Saint- 
ÀToid). —~ Alirouppen , AlHrppen, ibUk (pouiilé de 
M.). — (Htrtpen, 1637 (buli. abb. Longev.). — 
Altruppe, XTiii* s* (pouilié de M.). 

Avait une chapelle annexe de la paroisse de Ley- 
wiiler. 

Autrefois Lorraine, baiil.de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie en 1790 du canton de 
Hellimer, passa en 180 a dais celui de Gros-Ten- 
quin. -—Réuni à Leywiiler par décret du a3 janvier 
1 8 1 3, érigé de nouveau en commune par ordonnance 
royale du 1 a janvier 1 833. — A pour annexes les deux 
fermes de Harenvald. 

Altrippb ( RuissBAD 0*). — Prend sa source à la fon- 
taine d'Altrippe, traverse cette commune ainsi que 
celles de Leywiiler et de Saint-Jean-Rohrbacb sur 
une longueur de 3 kilom. , forme un des éléments 
de la Zellenbacb et se jette dans TAlbe. 

Altropp, h. c"* de Betdainville. — Alkfr, 787 (ch. 
dTngelram, D. Cal. II , pr. cxviii). — Altertorf, x* s* 
(abb. Metl. Perti. n. 119). — AUnrff, 1 1 a8 (cbap. 
cath. s. l'an.). — Aldorph, 1178 (cart. abb. ViiL 
t. I, B. A. 33). — Alttorff, 1180 (abb. Longev. 
bulle d'Alex. III, s. l'an.). — Atorfy i345 (abb. 
Saint-Vinc. liasse Bettl.). — Haldorff, 1 3a a (inv. des 
tit. deLorr. Il, ûoô). — Aultovrf, i355 (cart. abb. 
ViU. t. I, B. M. k^), -^ Altuipagua y \lxoZ {ibid, 
L II, p. p. kl v'). — Ahus pagUi, i4o3 {ibid. 
liasse Altroff, 1 ). — Altorff, iÏ68 {ibid, cart. t. I , 
B. A. i3). — AUelorfe, 1/173 (ibid. M. i3). — 
AUrof, 1/187 (ibid. cart. b. t. II, P 53).— Allée- 
lorfre, i5o5 (ibid. t. I, A. U). — HeUe$toffz, 1817 
(abb. Saint-Vinc. liasse Alt.). — Aldorf, Altdorf 
libéra capella, tbhh (pouilié de M.). — Aldorff, 
xvn* s* (carte Beaul.). — Altroff sur le hant^ 
1766 (Stem. dép. M.). — Altroff le haut, 1770 
(pouilié de M.). — En patois : Aultâ. 

Etait annexe de la paroisse d'Aboncourt jusqu'au 
a 6 juillet 1730,011 il fut érigé en paroisse de far- 
chipr.de Kédange. Cette paroisse avait pour annexe 
Saint-Hubert et dépendait de l'abb. de Villcrs. 

Autrefois Trois-E véchés , baill . de Thionvi Ile , coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton deLottange de 
1 790 à 1 803 , où il fut classé dans celui de Metzer- 



wisse. — Autref. chef-lieu communal; Altroff et 
Mancy, sa section , furent réunis à Bettlainville par 
décret du 9 décembre 1811. 
Alt-Schmeltz, c"' de Mouterbausen. — Voy. Vibille- 

FORDBBIE. 

Altstatt, censé, c"* de Telerçhen. — Alttatt, 1770 

(pouilié de M.). 

Gagnage ruiné, siège d'une justice haute, moyenne 

et basse. Il dépendait du marquisat de Faulqueroont 

(1681, dénomb. 6 septembre). 
Altwbtbr-Grabbn (Roissbad d'). — Prend sa source 

dans les prés de Saint-Jean-Rohrbach , traverse cette 

commune sur une longueur de s kilomètres et se 

jette dans le ruisseau de Bousbach. 
Altwiller, c^° de Saint^Avold , sur la Nied allemande. 

— AltviUer, 1/169 (cart. év. de M. t. IV, p. 73). — 
Adviller, xvii* s* (episc. met. temp.). — Altwiler, 
1 606 (pouilié de M. ). — Altweiler, 1 68 1 (dénomb. 
de Créh.). — AlterweUler, 1766 (Stem. dép. M.). — 
Alte-Ville, 1766 (D. Cal. not. Lorr. v" Hingsange). 

— AltevUle (carte Cass.). 

Relevait de la châlcHenie de Hombourg et était 
annexe du Petil-Eberswilier. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. et seign. de Vie, 
coût, de l'évéché. — Fait partie depuis 1 790 du 
canton de Saint-Avold. 
Altwissb, h. c"* de Mondorff, sur l'Altbach. — Wisse 
in pago Moelenêi, 810 (cart. moy. Rhin, II, 6). — 
Wieê in pago MusUmsi, x* s* (ibid. ch. abb. Echt.). 

— Wihêi, XI* s* (ibid. 348). — Atwye, xvii' s' 
( Loth. sept. ). — Altwies , 1681 ( dénomb. 3 6 sept. ). 

— Altevisêe, 1766 (Stem. dép. M.). 

Mairie et siège d'une justice haute, moyenne et 
basse qui dépendait de la seigneurie de Rodemack 
(1681, dénomb. 30 mai et a6 sept.). — Annexe 
de la paroisse de Mondorff (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois- É véchés, baill. et coût deThion- 
ville. — Fut classé en 1790 dans le canton de Rode- 
mack , passa , sous l'organisation de l'an m , danscelui 
de Gros-Hemestroff, et en 1 803 dans celui de Catte- 
nom, restant toujours annexe de Mondorff. 

Altwisseb-Bacb (Ruisseau d'). — Prend sa source dans 
l'étang de Guenbronn, traverse les communes de 
Neunkirchen et de Sarreguemines sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Bliese. 

Alt-Zirzbl, c"* de Sturzelbronn , ferme fondée par 
les moines de Sturzelbronn. — Cenee de Altzinsel, 
1755 (atl. de Bitche, T i5/i). — La scierie détruite 
de Vieille-Zinzel , 1771 (ord. de Lorr. XII, Ai 5). 

— La Vieille-Zenzel , 1779 (Dur. Lorr.). — Alt- 
Ztnztf/ ( carte Ét.-maj.). — Altzmgel, i85/i (tabl.des 
dist.). 



\ 



G 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Alvï, ancien m*" sur la Fensch, près de Fonloy. — 
Molendinum de Alwy, laoo (cari. Vill. agv)» 

Alzette (L') ou Ruisseau de Villbrupt. — Coule sur 
le terriL de la c" d*Audon-le-Tiche. 

Alzette (Ruisseau de la Petite-). — Coule sur le terril, 
de la c"* de Russangç. 

Alzisg, c°" de Bouzonvilie. — AnselrUgen , Axêelmgeny 
ibç^li (dén. Th. Alix). — Altzing, AUingfjm's" 
(lerr. abb. Bouz.). — AUingen, i633 (ch. abb. 
Bouz. s. Tan.). — AkÀngen, xviii' s' (lerr. du ban). 

— Ahing, xviii' 8*(pouiilé de M.). — Alging (carte 
Cass.). 

Village dépendant de la seigneurie de Bérus 
(i683, dénomb. aa nov.). Il ne formait avecElich 
qu'une communauté et était annexe de la paroisse 
de Vaudrecbing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie, coût de 
Lorraine. — Fit parlie du c^" de Bouzonvilie dès sa 
création en 1790. — Commune au commencement 
du siècle, Alzingavec Elich son annexe fut uni par 
décret du 3o mars 1813 à celle de Vaudrecbing; 
mais une ordonnance du la janvier i833 rétablit 
celte mairie. — A pour annexes Ëlich et les mou- 
lins d'Elich et d'Alzing. 

Alzing (Ruisseau uI*). — Prend sa sourcesurlesbansde 
Spicberen el d^Alsling, traverse ces communes ainsi 
que celles de Zinzing elde Grosbliederstroffsur une 
longueur de i kilomètre el se jette dans la Sarre. 

Amakdillier, vill. ruiné qui était silué entre Pouilly 
et Fleury et qui appartenait à Tabbaye Saint-Clé- 
ment dcMelz (abb. Saint-Clément, s. Tan 17 lA). 

Ama5Villers, 1*' c"" de Melz. — Amanvileir, 117Ô 
(abb. Saint^Vinc. bulle d'Alex. III). — Almanviller, 
1181 (ibid. ch. de Berlr. cv. de M.). — Amanvike, 
1 19a {ibid, bulle du pape Célestin III). — Amen- 
viller, 119/1 {tbid, liasse Amanv.). — Amanvileir, 
iai9 {ibid,), — AmanviUeir, iSga (chap. cath. s. 
Tan.). — Amenvilley, x?* s* (cbron. Ph. deVign.). 

— Amaintiller, xvi* s' (abb. Saint- Vinc. liasse 
Amanv.). — Almenviller, 1 5 1 7 ( P. Fer. obs. séc. t. Il , 
p. ^67). — AmanviUer, i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Ardanville, xvn* s* (carte Tass.). — AumanvUler, 
17/ia (fonds de Malte, décl. de biens). — Aman- 
villéf 1 756(Slem. dép. M. ). — En patois : Aumanv'lé, 

Ancienne annexe de iaparoissede Châtel,puispa- 
roisse de Tarcbipr. de Bombas qui avait Champenois 
pour annexe et dépendait de Tabb. Saint-Vincent. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit parlie en 1 790 du c"" de Gravelolte , passa en 
Tan III dans celui de Lorry-lez-Metz et en i8oa dans 
le c" actuel. — A pour annexes Champenois el Mon- 
tigny-la-Grange. 



Amblbmoht, h. c*^ de Mouaville. 

Siège d'un fief et d'une haute justice moovaiit du 
roi de France à cause de la prévôté de Briey (1689 , 
dénomb. 16 mars). — Eteit annexe de ia paroisse 
de Mouaville (dioc. de Verdun). 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coat de Saint- 
MihicL 
Amelahob, h. c"* de HauconcourL — Amelettge, tUoh 
(list. des vill.). — HameUmge, i/i53 (inv. destit. de 
Lorr. sup. p. 83). — Amilange, xyu*8*(carteBeaul.). 
— AnUange, 1610 (Fab. terril, met.). — Aumel- 
lange, 1618 (Journ. J. Bauch.). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Élail annexe de la paroisse de Hauconcourt 
Ahkétille, h. c"* de Gandrange, A droite de l'Orne. 

— Amerelli vtVa, 1076 (fond, de Saint-Tbiéb. D. 
CaL ni, pr. xxTii). — AmerevUla, ia36 (abb. Jusl. 
hist. de M. t. III, pr. p. 191 ). — AmelervilU, 1966 
(fonds de Malte, inv. 1.x). — Amenieville, i^kt (inv. 
des lit. de Lorr. III, a3A). — AmenivUle, i36a 
(fonds de Malte, inv. L x). — AmetttvUle,Amê9iêviH0, 
ilioh{ lisL des vill. ). — AnnevUla, ArmevUla , At/me- 
villa, i5/i/i (pouillé de M.). — AmnevUkr, 1680 
(arch. départ dénomb.). — HameviUer, l'jbo (terr. 
abb. Jusl.). — Amenéville ou MéneviUe, 1779 (Dur. 
Lorr.). — AmneviQe ou MéneviUe (dicl. Viv.). — En 
patois : Aumnevelle, 

Fief mouvant du duché de Bar et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse (1679, dénomb. 
99 nov.). — Paroisse de l'archipr. de Bombas; Gan- 
drange en dépendait pendant 6 mois de l'année et 
de la paroisse de Vilry pendant les C autres mois. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainte 

Mihiel. — Fit partie en 1 790 du canton de Florange 

(distr. de Thionville) et passa en 180 a dans le c** 

de Thionville. 

Ampach, m*°, c"* de Longeville-lez-Saint-Avold. — 

Ampach ou Hanibach (dicL Viv.). 
Ancerville, c*" de Pange, sur la Nied française. — 
Ancervilleiri , i3ao (chap. cath. s. l'an.). — Atuei-- 
ville, 1390 (cart. Vill. t. II, P 68 v**). — Anêre- 
ville, 1476 (cart. év. de M. t. IV, p. 19). — An- 
cervUle-eur-Nied, iû85 {ibid, L VIII, p. 7). — 
Enseerville, i5oo (Journ. J. Aubr.). — AnwUlers, 
Ancerviller, AncervUla, AnseviUer, ihhh (pouillé 
de M?). — Encerville, 1687 (Journ. F. Buffet). — 
Ancervil, i63i (Journ. D. Floret). — En patois : 
Antrevellê. 

Fief mouvant de toute ancienneté de l'évéché de 
Metz, dépendant de la seigneurie du Ban-Saint- 
Pierre (1681, dénomb. 8 juillet). — Ancienne 
forteresse féodale dont il subsbto des restes considé- 
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râbles. — Paroisse de Tarchiprétré de Variae qui 
avait Lemud pour annexe. 

Autrefois Trois- Evéchës, baiii. de Vie, coût, de 
fév. — Fat, en 1790, le chef-lieu d'un des huit 
cantons da distr. de Morbange; passa, sous l'orga- 
nisation de Tan m, dans le canton de Bémilly, et 
en 180a dans celui de Pange. — A pour annexes 
la ferme d'Otry et le moulin. 

Ahcibii-Mouuf, f. c"* de Mouterbauseo. 

AnciLLON , f. c'* d'Augny, plus ordinairement appelée 
ChâteaH'Bas, 

A11CT-LEZ-S0L6KB, h. c"*de Soigne. — Anceiacum, 875 
(abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Anceiœ, 
1 139 (ibid, bulle du pape Inn. II, AA. a). — An- 
Buit-de-Uiz-Soigne , lûoû (liste des vill.). — Ancey 
delez Soigne, x?* s* (cbron. Mes.). 

Si^ d'an fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant da roi de France et dëp. de la 
seign"' de Landonvillers (1681, dénomb. 17 sept.). 

— Était annexe de la paroisse de Soigne. 
Autrefois Trois -Evéchés, baill. de Metz, cent, de 

Saint-Mibiel. — Commune après 1790, Ancy fut 
réuni par décret do 90 février 1810 à celle de 
Soigne. 
Arcy-sur-Mosellb, c" de Gorze. — Aneeyum, 1160 
(abb. Saint-Vinc. donat. liasse Chat. Saint-Germ.). 
— Ancei, 1 1 78 (abb. Saint-Vinc. c. 5 , bulle du pape 
Alex. III). — Aneheium, 1181 {ibid. ch. de Ber> 
trem,év. de M.). — Anceyium, 1 19a {ibid. bulle du 
pape Gélesl. III). — Acey, 1 199 {ibid, liasse Ancy). 

— Ancen, laoi (ch. abb. Saint-Glém. s. l'an.). — 
Aincy, Ency, xt* s* (cbron. Ph. de Vign.). — La 
Malaiderie d* Ancey, lûoi (P. Ferry, obs. séc II, 
0*191 r"). — Ancey, lûoû (liste des vill.). — Anfy- 
suS'Muzelle, tUh3 (sauf-cond. hist. de M. pr. V, 
426). — Ancey, i5/io. — Anceyum, Ancey, i5/i4 
(pouillé de M.). — Le ban de Chastel à Ancey, 1 565 
(cbron. J. Le Goul.). 

Ancien domaine do temporel de l'évéché ; faisait 
partie des quatre mairies du Val-de-Melz. — Le ban- 
fief Saint -Paul- d' Ancy, propriété du chap. de la 
cath. de Metz, mouvait du roi de France et était le 
siège d'une justice haute, moyenne et basse (1681, 
dénombr. a janv.). — Paroisse de l'archipr. du Vai- 
de-Mets qui dépendait de i'abb. Saint -Vincent de 
Metz et avait pour annexes Rongueville, l^Ghéne, 
Dornot et la Folie. 

Autrefois Trois-Evdch^, bail!, seigneurial de Vie, 

cou t. de l'évôché. — Fit partie du c*"de Gorze dès sa 

création en 1 790. — A pour annexes le Chêne , Narien 

et Rongueville. 

AiiDBRinr, c^d'Audun -le -Roman. — Andrenei, ia8a 



(terr. de Saint-Pierr*, P i4û v*). — Andreney 
1Û18 (t^. r 97 r*). — Andreny, tiiB^ (Chan. 
rég. liasse Anderny). — Andemay, tk^h (inv. des 
tit. de Lorr. III, a65). — Andemey, 1576 (abb. 
Vill. R. 9). — Andremy, xtii* s' (carte Tass.). — 
Andemi, i6a8 (abb. Saint-Pierr*, terr. f* ii r^). 

— Andemye, i68a (dénomb. 19 juillet). — En 
palois : Andreni. 

Fief lorrain dép. de la prévôté de Briey, compre- 
nant la maison forte, la haute justice, etc. (dénomb. 
de i5aa, inv. de Lorr. III, p. 370). — Siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenneet basse (17/19, 
de Mail.). — Paroisse du dioc. de Trêves, arcbipr.de 
Bazeilles. 

Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coot. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du c"" de Xivry-le- 
Franc; passa, lors de l'organisation de Tan m, dans 
celui de Circourt,. et çn iSoa dans celui d'Aadnn- 
le-Roman. 

An-der-Stbasse, maisons isolées, c""" de Bœrenthal. 

Andreheim, anc. m**, sur le ban de Mun8thal(i68i. 
dénomb. a a déc). 

Anbgkersmûhl, EfDERQEMiiERMiJHL ou PiLBiifiJHL, censé, 

c"^ de Soucht. 
Ahgbtillers, c**" de Cattenom. — Anêheresvilla , 936 

(cart. moy. Rhin, p. a 39). — Anlweiler, 975 {ibid. 

cciv). — Ansieviller, ia36 (abb. Just. hist. de M. 

III, pr. 190). — Anxiviller8,i3hb (cart. Vill. l. Il, 

f i58). — Anj^viUeir, i38o (abb. Vill. P 5). — 

Anenviller, ibUk (pouillé de M.). — Answeiler, 

1573 (dioc. Luxemb. Berlh. VIII, 60). — Ange- 

ville, XVII* s* (carte le^is.). —^ Answeiller, 1606 

(pouillé de M.). — Angeviller, 1698 (terr. du ban). 

— En allemand : Aneweiler. 

Siège d'un fief, d'une justice et d'une métairie 
franche mouvant du roi de France à cause de sa pré- 
vôté de Thionville (1708, dénomb. août). — Pa- 
roisse de l'archipr. de Thionville, dép. du chap. de 
la cath. de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie , en 1 790 , da canton de Flo- 
range, puis, sous l'organisation de Tan m , de celui 
d'OEutrange, et en 1803 , de celui de Cattenom. 
Aifoux, c*" de Briey. — Aunou, xv* siècle (cbron. J. 
Hoss.). — Alnowe devant Briey, liiS'j (cbron. doy. 
de Saint -Thiébaut). — Anowe, 1A89 (Journ. J. 
Aubr.). — AnauU, Anotd, i5i9 (Chan. rég. cen- 
sier,p.8 et 87). — Anou, xvii* siècle (Lolh.sept.). 
— • Anould, 1669-1670 (arch. départ. E. 33/1). 

— Anoud, Anoulx, 1689 (dom. Barr. t. I et II). 

— iitmotur, 1766(0. Cal. not. Lorr.). — En palois: 
Aumu. 
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Siège d^une justice haute, moyenne et basse ap- 
partenant au chap. de Trêves (i 7 6 9 , de Maill. Barr. ). 

— Était annexe de la paroisse de Mairy. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 

Mihiel. — Fil partie en 1790 du c" de Norroy- 
le-Sec et passa en 1 809 dans celui de Briey. — A 
pour annexes Mancieulies et Termitage de Saint- 
Saumont. 
Aroux-la-Grarge, vill. c"* de Jouaville. — AunouLc-la- 
Grainge, ibih (chron. Ph. de Vign.). — AtUnou- 
la -Grange, 168 a (dénomb. 18 janv.). — La 
Grange 'd'Aulnoux, 17^9 (de MaiU. Barr.). — 
Anouœ-la-Grange ou Aunoux, autrefois Aulnoy~la- 
Grange, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de la châteli. et baronnie d^Apre- 
mont (1689, dénomb. 18 janv.}. — Etait annexe 
de ]a paroisse de Jouaville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. 
AiiTiLLT, c*" de Vigy. — Antiley, 1 297 ( fonds de Malte, 
inv. liasse BB.). — Antûlon, ih^U (arch. départ. 
B. 37). — AntiUey, i&35 (châp. cath. s. Tan.). — 
AntiUei, lU'jU (abb. Saint-Vincent, comp. derecet). 
—-AnteUey, 1/198 (Journ. J. Aubr.). — Antely, 
1661 (Journ. J. Bauch.). - - Anthmy, 1766 (Stem, 
dép. M.). — En patois : Anc*hi. 

La vouerie d'Antilly, Argancy et Olgy formait une 
seigneurie. — Siège d'une haute, moyenne et basse 
justice, 1681 (dénomb. 3o déc.). — Était annexe 
de la paroisse d'Argancy. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie en 1790 du canton d'Argancy (distr. 
de Metz); sous Torganisalion de Tan m, devint le 
chef-lieu d'un des soixante -cinq cantons du dépar- 
tement, lequel comprenait les communes de : An- 
tilly-el-Buy, Argancy-et-Olgy, Chailly-et-Champion , 
(jhariy-et-ï^aouilly, Ennery-et-Mancourt, Failly, 
Flèvy-el-Chelaincourt, Malroy, Mèchy, Rugy, Ru- 
pigny et Trémery ; passa en 1809 dans le canton de 
Vigy. — A pour annexe Buy. 

Artilly (Ruisseau d'). — Prend sa source sur le ban 
de Méchy, commune de Sanry, traverse ce village, 
Antilly, Rugy, commune d'Argancy, sur une lon- 
gueur de 5 kilomètres 5 60 mètres, et se jette dans 
la Moselle. 

AnzELiRG , c"*" de Bouzonviile , sur la Nied. — Anzedingei , 
1279 (abb. Vill. cart. 1. 1, N. 1). — Anseldmgenf 
Aruelningen, ib^k (dén. Th. Alix). — Anselingen, 
160/i (abb. Bouz. échange, s. Tan.). — Lingen, 
1680 (arch. départ, dénomb. s. Tan.). — i4n«e- 
/mg( carte Cass.). — En allemand : Antelingen, 



Pief lorrain, sous la prévôté de Sietck (dén. Th. 
Alix). — Était annexe de la paroisse de Frdstroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût de 

Lorraine. — Fit partie du canton de Bouzonviile 

dès sa création en 1790. — A Ediing pour annexe. 

Akzeung (Ruisseau d'). — Coule sur le territ de la 

c*^ d'Anzeling et se jette dans la Nied. 
AouRT, h. c"" de ViUers-Stoncourt. — Aury ou Awarry, 
au ban Saint-Pierremont , ilihb (P. Ferr. obs. séc. 
t. II, p. 565). — Aury, i565 (fonds de Malte, inv. 
liasse FF.). — AbrU, 1579 (inv. des tit de Lorr. 
VI, i^o). — AUmtch, 1594 (dén. Th. AUx). — 
Avrich ou Ongerange, i63i (inv. des tit. de Lorr. 
VI,6i). — 4iiri,i68i (dénomb. 8 juili.). — 0^, 
1701 (fonds de Malte, dèclar. de biens). — Avrick, 
1718 (ord. de Lorr. t. II, p. 17^). — Aoury aUas 
Ongerange, 1756 (Stem. dép. M.). — Aury, 1756 
(carte Vaug.). — Ury ou Oury, 1756 (D. CaL Not. 
Lorr.). — Oury, 1781 (fonds de Malte, dédar. de 
biens). — Aevry (carte Cass.). — Aoury ou Awry et 
Saint-Pierre, i895 (tabL Par.). — En patois : Ouri. 

Un des villages du Ban-Saint- Pierre. — Était 
annexe de la paroisse de ce nom. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 

Commune après 1790, Aoury et ViUers-Ston- 
court, son annexe, furent réunis en 1812 à celle de 
Chanviile; mais une ordonnance du 19 janvier 1 833 
sépara Chanville, érigé en mairie, et donna ViUers- 
Sloncourt pour chef-lieu à Tancienne conunuoe. 
Apagh, c°° de Sierck. — Aspach, 1196 (abb. I^tufz. 
ch. confirm.). — Appach, xvii* siècle (dom. Lprr.). 
— Opach, 168a (dénomb. 16 oct.). — Aepach, 
1756 (Stem. dép. M.). 

Dépendait de la paroisse de Péri et du chap. de 
la cath. de Trêves. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, dès 1790, du canton de 
Sierck. — Commune au commencement du siède, 
Apach fut uni par un décret du 3o mars 1819 à 
celle de Kirsch -lez -Sierck; mais une ordonnance 
du 19 janvier i833 a séparé de nouveau les deux 
communes. 
Apach (Ruisseau d'). — Coule sur le territ. d' Apach. 
— Rivuê Aspach, 1 1 96 (abb. Sturz. ch.conf. D. Cal. 

VI, 92, LXVll). 

Arbre-\%iit (L*), guinguette, c"" de Sarreguemines. 

Argangï, c*° de Vigy, sur la Moselle. — Archancia- 
cum, 1910 (chron. met. D. Cal. I.pr. Lxxviit). — 
Arkancey, iJ9/i (abb. ViU. H. i5). — Arcaneey, 
i3o7 (arch. h. de V. appel au Saint-Siège). — 
Ercancey, 1373 (chap. cath. s. Tan.). — Ercamey, 
XV* s* (chron. Prailï. et Ph. de Vign.). — Ar- 
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fiianwy,»»" siècle (diron.Jnc. TIiim.) — Erijuancrij. 
(Soi (lislu dt^s viU.). — Arcanniy-ntr-mintllf , Ai'- 
ehanety, iA35 (cbap. utlb. s. Van.). — Archan- 
ciywni, 4rntncy, Jrrancy, i54S (pouîHiideM.). — 
ifrjfonfir, i633 (Joarn. J. Baurli.). — Ari[aim, 
i630(iWrf.).— %aBty, i756(D.C<il.nol.Lorr.). 

— En ]«t(H> ; Ercanei. 

Siige d'un fieC et d'une Justice liante, Dioyaiine 
fI liasse mouvint du roi de France et appartoninl 
au cliapilrc de la cnth. de Meli (1661, dénomb. 
■1 JBnv.). — F«roime de l'archipr. de NoibM*ille 
qui maii pour snneies Antilly, Buy et Olgy et 
di^j-endail d'abord dt! l'év. de Hetz, puU du cbap. 
de la catli^rale. 

AulrefoiB TroÏB-ÉvétLfa, IwiiU. et coût, de Met». 

— poriiiB toujours avec Otgy aae communauté. — 
Fui érig4 en cfaef-liea il'un dei douie cantons du 
district de JIet>, en 1 790 ; passa , lors de l'orgnni- 
satiou de l'an m, dans celui d'Antilly cl, en i8os, 
dans celui de Vigy. -^ A pour anueiea Rugy, Olgy, 
le moulin et le t>ac d'Olgy. 

AaoïRCt ( lliii3B£tti a' ). — Prend sa source au bois de 
Faitly, traverse les communesd'Argancy et de Chariy 
sur une longueur de h kilomètres el se jetls dans 
ta Moselle. 

Aau>«, dieF-licudu Luxemliourg belge. 

Siège d'un dojenné de l'archidiBCOU^ do Lon- 
gujon, dont dépendiiicnt I.ungwy, Hcrsemoge et 
Villers-la- Montagne, communes du département df 
la Mosi'lle. 

Abiiit, m'", c" d'Ercbiug. 

AiasBKRo , m™ forestière, c" d'EgueIsbardL 

AHMDtao (La GHtim-), c** de Bureutlial. — Buiaes 
d'un chiteau féodal du m' s*. — Arruptrg, i33ii 
[Henog, £dels. chron. Vl, 910). 

D^ignii par ta carlu dcrÉlBt-iDajor(f* Ii&)Hiut 
la meution de eAdfmiu rrun^. 
InmiMOBBi, c~ de Faulquwnonl, prés de la Rolte. — 
/furmrurti'i, i)33 ; llartiiicoiirt , 977 (abb. Saint- 
l'ierre, cb. de conf, des emp, Otbon). — Orme- 
lire/, ii6o(eart. ^v. deM. t. lV,p. ao). — ^ra^- 
mMrl, i5fih (pouillt! de M.). — Aniaeonrt, xtJi' s* 
(episc. meL temp.). — i/inn«itro^, iSSi {dén. abb. 
LiHig.). — ,4rraiwiir(, 1J70 (pouiUédeM.). — En 
patiHs : Uarainca. — En allemand: i4rmMi™/! 
Etait annexe de lu paroisse de Lcsse. 
Autrefois Trois-ÉvËcIiés, baill, seigneurial de 
Vie, couL de l'ëi. — Fil partie en 1790 du canton 
de Tliiruurt, puis passa, lors de l'organisation de 
l'aDiit.dansceloideHerny et, en iSua.dans celui 
de Faulquemottt. — A pour annexes le moulin de 
Bouligtiy, le rooubu Neufet le moulin ile Bvaemille, 

Moselle 



Aantn, m" sur la Crunc, c''* de Boisrnuul. 
AmiunCE, c^deFaulquemont. — ^r^miia, 1180 (abb. 
Longei. cnnf. de» biens), — Aifrioncw, 1376 (P. 
Ferry, oii». sA:.!.!" s58). — On-tmi, lîiOi («bb. 
Saint-Pierre, acte d'édi.). — En patois : Airianev. 
— Eu alleniaud : ^r^ns^m. 

Fief liirrain acquis en 1A57 par le cbnp. de la 
cnlb. deHeli(iu«. des lit. de Lorr. X.89). 

Annexe, jusqu'en i7ri3, deb paroisse de Ilerny 
cl ^rigi^ en paroisse de l'archipr. de llaboudsnge. 
A la collation du cbap. ie la calh. de Htli. 

Autrefois Lorraine, baill. du Boidsy, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Tliiconrl en 
1790, de celui de Elcriij en l'an m et du canton 
de Faulipiemonl en 1809. 
As», c°*deGorie. — Arat, 1 i3o (abb. Saint-Sfmpli. 
ch.ÉlienuedeBar). — .4m"l«m,^l3g(cll.abb.Sainl- 
Arn. s. l'an.). — Ami'H, 1 19a (ibid.), — Artici, 
Arfjj Ami*, iBiâ (pouillé dcM.porleT.). — AitnT/. 
:3Ca(cb. abb. Saint ira. a. l'an.). — Aireij-mê-Mr- 
ttlU, i3S5(iuv. de«lil.deLorr. Il, lll^).~Ar*y. 
i4a. (arcb. h. de V. AA. 87, traita do pii). — 
Air,,, liaÙ iib«l. AA, i/i. Ullredu pi^eBt de Pre- 
nj). — Airey, i69Q(Journ. J. Aubr.). — Âry, lîli'i 
(poiiillédeM.). — Arrw, 159/. (dOn.ïb.AltJ).— 
AtrigiXtn' a' (Fabert, territ. met.). — «Jrraj», 
ifigi (abb. Sainl-Syuaph, liasse Arrj). — ^rryj 
(chHc Cass,). 

Fief siège d'une justice bnute. moyenne el Uiïsc. 
mouvaut du marquisat de l'ont-d-Moussuo. Les liaus 
Saint-Pierre et Burlomay, enclavé) dans le bao 
d'Arry, relevaient du comlé d'Apretnont (i683, 
dénouib. 3 juillet). Il y avait encore à Arry une jus- 
lice lurraioe difpetidant de la seigticuriu de Mardi- 
gnï(i6ai,dénorab. ladêc.). — Au ïh" àècle, Arry 
possédait une cbapelle annexe de Mariculles, qui fut 
Mgie plus tard en paroisse de l'arcbiprétrÉ de 
UuiiMon ù la numinatiou du l'abbii de Saial-.lrnould 
de MeU. 

Aulrefnb Barrais, baill. de Pont-à-Moussou . 
euul. de Saint-Mibiel. — Fit partie eu 1790 du 
cantun de Comy, en l'an 111 de celui d'Augny et 
en i8u9 de celui do Gorse. — A pour annexes Voi- 
sage et la Lobe. 
AnE-LiQCMKi, c"' de Pange.^^Ars, 1198 (diap. 
calb. s. l'on.). — Areui jitrla O^umbierà, i3u7 
(arcb. b. de V. AA, 37, appel au Sainl-Sii^). — 
ArAdettiM Boums. 1Î57 (P. Fcrry, obs.séc).— 
Ait» i/« Im Cimltmbfy, 1 liofl (liste des vill.). — De 
ilrrufrui vulgo Art lez Qnnuig, iliàli (pouïtlé de 
U.PuEtef.).— ..filial QiKnszsy, 1^87 (Journ. J. 
Aubr.). — An dei Geaetairei, 11' s* (cUron. Ur. 
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Hus.) — Ain la Queneœey, i5i8 (chron. Ph.de 
Vign.). — DeArcubui prope Columbey, 1 5/i A (pouiiié 
de M.). — An les Cunexy (carte Cassini) . — En 
patois : Â kU Quencht. 

Était siëge d^une seigneurie, haute, moyenne et 
basse justice. — Paroisse de Tarchipr.de Noisseville 
qui avait pour annexes Aubigny, Ghany , la Grange- 
aux-Bois, Jury, Marcilly et Mercy-le-Haut, et qui 
dépendait du chap. de la cathédrale de Me(z. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fut, lors de Torganisalion de Tan m, chef-lieu 
d\ine des 65 municipalités cantonales du dëp\ 
laquelle comprenait : Ars-Laquenexy, Colligny, 
Colombey, Courcelles-sur-Nied, Flanville, Fronti- 
[jny, Jury, Laquenexy, Maizery, Marsilly, Mercy-le- 
Haut, Mont, Montoy, Ogy, Pange, Pont-à-Chaussy, 
Puche, Retonféy, Saint -Agnan, Silly-sur-Nied et 
Villers- Laquenexy. — Fit partie, eu i8oa, du c°" 
de Pange. — A pour annexe )a ferme de Chany-la- 
Horgne. 
Ars-sub-Mosellb , c** de Gorze. — Villa Arx in pago et 
comitatu Metense, 881 (ch. don. abb. Saint-Arn.). — 
Arcus tn pago MoseUensi, in comitatu Scarponente, 
889 (abb. Sainl-Arn. s. Tan.). — Arcs in comitatu 
Metemi vel Scarponemi, 8ga (abb. Saint-Arn. T. 
c. 3 , ch. de Temp. Arn.). — Arx, 892 (abb. Saint- 
Arn. s. l'an.). — Arcx, 969 (ibid.). — An, 979 
(abb. Sainte-Gloss. ch. Th. év. de Metz). — Ane, 
1069 (conf. d'Ars H. L. pr. IV, /iû3). — Aire, 
i3o8; Ain-ntr-Mozelle , i36o (chap.cath. s.Tan.). 
— Aerêf i4oi (ibid,). — Arrs, i\* s* (chron. de 
Ph.de Vign.). — La ville d'An-êur-Moidle , la ville 
d'Art i^^oi (H. B.p. 5â3). — Aen, lUoi (chap.cath. 
s. Tan). — AinsM'Muzelle , 1^09 (arch. h. de V. 
actededonat.). ; — Ark, i/ii3 (t6iVi. AA, 16, traité 
de paix). — An-êut^Muxelle , 1 A3o (cart. év. de Metz , 
m, 189). — Aix, Aix'tuê'Moielle , 1^36 (chron. 
doyen de Saint-Thiéb. ). — Ait, Ait-tus-Motelle , 
iUho (ibid.). — De Arcubus supra Mosellam, 1 5/iâ, 
(pouDlé de M.).— Arth, 1596 (dén. Th. Alix). — 
Az-êur-Mondle , xvii*8*(Loth. sept.). — Archetsur- 
Motelle au Val de Metz, xviii* s* ( D. Cal. not. Lorr.). 
Une des quatre mairiei du Val de Metz, dépen- 
dant du domaine temporel de Tévéque de Metz. — 
L^abb. Sainle-Glossinde était, en 1681, seigneur 
justicier haut, moyen et bas à An- sur- Moselle 
pour le ban Sainte-Glossinde, et le chapitre de la 
cathédrale de Metz pour le ban Saint-Paul (1681, 
abb. Sainte-Gloss. liasse xx, 6, et arch. départ. 
B 73 , déuomb. a janvier ). — Paroisse de Tarchipr. 
du Val de Metz, qui avait pour annexe (^ censé de 
Mance et dépendait de Tabbaye Sainte-Glossinde. 



Autrefois Trob-Évéchés,i>aill. seigneurial de Vie, 
coût, de Tévéché. — Fit partie en 1790 du canton 
de Moulins, en Tan m de celui de Rozérieulles et 
en 180s de celui de Gorze. — A pour annexes les 
moulins de Mance, les usines de Saint-Paul et Saint- 
Beooit-le-Brûlé, la Noue, le Foulon et Marival, an- 
ciennes papeteries. 
AspELT, ruisseau. — Voy. GmDBBif (Ruisseio di). 
AspiCH ou Daspich, f. et m'°, c"' de Fiorange. — Voy. 

Daspich. 
Ateliers (Les), c"^ de Montigny-lez-Metz. — Ateliers 

de construction du chemin de fer de TEst. 
Ateliers (Les), usines, c°* de Saint- Avold. — ^ Dépôt 
de charbon (carte Ét.-maj.). — Magasin de houilles 
Dupont, i8ô4 (tabl. des distances). 
Aube, c*^ de Pange. — Aubês, iZ^h (arcli. h. de .V. 
AA, i3, quitt.). — Auve, 1/108 (fonds de Malle, 
inv. liasse Z). — Albe, ihai (cart. év. de M. 1. 1, 
p. 175). — Albes, 1439 (arch. h. de V. AÀ, 93, 
ietl. de défi). — Aube-en-^alnoy, Abe-en-Solnoy , 
1673 (ibid. ban de Iréf. Gélest.). — Aube-eih-Sal- 
noiif 1^91 (ibid.), — Alba,Alben, i5&4 (pouillé 
de M.). — Ahib, xvii* s* (carte Tass.). 

Fief mouvant du roi de France et siège d^une jus- 
tice haute, moyenne et basse, avec signe patibulaire 
à quatre piliers ( 1681 , dénomb. a janvier). 

Annexe de la paroisse de Beux, Aube fut érigée 
le a A septembre 1763 en paroisse de Tarchiprêtré 
de Varize, avec Bassc-Beux pour annexe. — Cette 
paroisse dépendait du chapitre de la cathédrale de 
Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés, en partie baill. de Metz 
et baill. seigneurial de Vie, coût, de Metz et de 
Tévéché. — Fit partie eu 1 790 du canton d' Ancer- 
ville, en Tan m de celui de Rémilly et en 1809 de 
celui de Pange. — A pour annexes la Cour-d'Aube 
(ferme) et le Mouhn. 
Adbe (Le PRiBUBé d'), de Tordre de Ctteaux. — Pria- 
ratut Beatœ Mariœ de Alba, xiii* siècle (chap. catfa. 
s. Pan. laoi). — Notre-Dame d'Aube, i5i6 (ms. 
de Senones, PSG). 

Ce prieuré fut réuni à la mensc du chapitre de 
la cathédrale de Metz. 

Le prieuré est transformé en ferme. L'église, du 
xii' siècle, est devenue Téglise paroissiale d'Aube. 
Aube (Ruisseau d'). — Prend sa source dans Tétang 
d'Aube, traverse les communes d'Aube et de Sanry- 
sur-Nied sur une longueur de 7 kilom. et se jette 
dans la Nied française. 
AuBEGOUBT, h. <f * de Rémilly, sur la Nied française. — 
Aulbecourt, i56A (abb. Saintr-Viucent, liasse Cour- 
celles). — Aubecourt, i63i (Journ. D. Floret). 
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~ Aubecoun-la-tirandc, itisri (cltnonilj. .lu 3l 

un*.). — Auliraui't, 1770 (pouiUtf Je M.). — tliAé- 
tmo-t (carie Cas).}. — En patoU : Avbro. 

Sivge (l'une B«|;nuaiie, Imute, moyenne et basse 
justice. — CVlait une annexe de Ib pannssu de 

Auin-ruts Tro(*-Év«c}i«H, m partie bniil. ile Meli 
el liailL cei^earidt de Vie, tout, dp Meli ni de 
iVï. — fit partie ducaolon d'Ancerville eu 1790, 
(le celui de R^milljr toni l'or^niialion de l'an m . 
ri pBSM en iSoedans celui JePniige. — Commune 
ju9qii'(jn 18 1 3, où il Tiil n'uni à Itâmilly. 

itiTMcoBira, anc. (. — Anneic de la par. de Ihm-euii»- 
Vertberiî, \»h*b' (ponilli! de M,). 

At'aioNT, cbttl. i-t r. c" de Coiocy. — Olbigng, tr' »' 
[cetuier CiBri».). — iin/Wniffny, lAïfî (nreb, h.de 
V.iA. uiMi-Ae did)— Abigiu^, il,g^{Jotnn. 
J.Aubp.). — Auhigiiry. 1577 (obb, Suinl-Vinccnl, 
dlinea , liasse Allroff). — En patoii : Aiibnt. 

Fief mouvant du ruideFraDC(>et siéj^ d'u ne jus- 
tice baule,maytmne et Uiiise(idS3,dèn(Knb. Il d^.). 

— ÉUit anneie de la paroisse de Culombey. 
Autn.'fuisTrois'Evkiià», baitl. etcaut de Uett. 

AtiiniiT (nviisiAd 0'), — Il prend ra source dans 
l'i^lui); d'Aubigny, Iraverse les ronmunes de Coincy, 
Montoia, VaUièreaetSainl-Julien-let-Meii, sur une 
longneurde h kilom. . et se jette d«ng la MoseHe. 

ADa^o^ata-L'Onaa, c™ de Biiey. — Bantiadtu uliî 
eâdit ^nenlid m Ontam . m' a' fVird. com. lim. 
Rona.pr.p. 1 1), — Xutin»w,tï*«'tcliroo. Praill.}. 

— Abboaiti/, tT* n* (abb. Sainte-Glosa. liasae Coin- 
vûle). — AbentBry, n' s' (pliron. Jac. Hus.). — 
Baboivrti, ilih/i [cbrun. dojm'de SaiuUThîib. ). 

— Aubout. i6f>6 (inv. dea til. de Lorr. UI, 
353), — Aioirry, ik-jù (alib. de Sobil-Piorre- 
mnnl. terr. p. a86). — AboawU, làgo (Jonru, du 
J. Aubr.). — Avboumfi/, iSo.î (abb. de S'-Pierr', 
tcrr. p. 3i)). — Auhonwiy, i5i3 (iW. p. 387). 

— Aitbourz, iSiA [lAiW, p.()5). — Aubmwiiy, iSii) 
(chan. pi*g. cens, i" p. 69).— AuboUfy. t5S3 (in.. 
du lit, de Lerr. 111. aijfi). — Anhogn flrU l'taii, 
Aubmtyt'lelàreait, Au%a, iiii'!i'(cena.deBi'iey|. 

— ittau^fXtii'i' (carte du Beaul.), — Almwê, ifioS 
(abb. Saintc-Gloss. liasse (Pointillé). — Aaboye, 
1609 \ïkïd.). — AtibmivFy, Aubomi^, lOis (inv. 
des tit. de Lurr. I, 3o.t). — Abboiuy, lâill (nbb. 
Saînle-Cloas. liasM CeiuTille). — Aufiey,, i635 
(Jaarn. J. Bauch.). — Aubouy Ma Ptau. 16C1 
arch. disparu P. 017]. ~ Ahbo«i. 1O81 (al>b. 
Sainte-Gloss. d(!nonib. liasse u, 6). — Aubove^ 
drçà /Vu, 1689 (Jom. Barr. t. 1). — Aulmyé, 
i77o{pouilli!deH.). 



Fielclvoucricdii duchii de Larrainu. aoiis la pri'- 
ybté Je Briey (di^nomb. de i536 et autv. inr. de 
T.dcL. V. p. iii.elc. etc.). —En 16S1, l'abbnyc 
Sainte- G luidnde était sei|.'neur justicier baut, 

- mojeti et bas i AulH>ii)^(abb. Sainlo-Gloas. d^'nomb. 
liasae ix, ù). — Siège d'un fief et d'une justice 
baille, moyenne el basse, dépendant dti domaine 
rofal (lOtlg, Dum. Bair. ). — L'^gliau paroissiale 
était i Coinville. 

ADtrefuiaBarruia.baill. de Briey, coiiU de Saiul- 
Mihiel. — Aulioué lit partie en I7<)0 du cuntun 
de Slujreiivre, en l'an m de celui de Valleroy et en 
i8iia de celui de Briey. — A pour anneiea Coin- 
ville et le Moulin. 

AucBi, r. c°<d'Oi'ny. 

Avcaf , n)'°, c" de Corny. 

Aucni (BifissBie d'). — Couleanr le territ. de JoU)- 
anx-Aïf bes el deComy etse jette duns la Moselle. 

AucoatiLLi, r. c" de Gone. — llauconrUlt, aiiii' s' 
(poui1l.(deM.). 

Oëpendail de la paraisse de Gorxe. 

AepDa-Li-Ro>ia,cb.-l. de c'°,arroiid. lie Briey. — \iila 
AdtanliBa,li3h. — ri7Ia/<dUnlinna,G3G(Iest,diac. 
Urîm.carLmoy. Bbin). — ^vwtnM-. i3o6(abb. Vill. 
cart. A, ii|}. — Awilmu-, i3où(ubb, Sainl-Pierr', 
terr. 1° i5*). — Aadèm-h-llim'âa. i6S> (in*, 
des abb. f A). — Audun-lf-RimoH, 176) (cw-lt; 
Lafosse). — Avdem-lr-Bamam , 1776 (dénomb. du 
1 6 mars). — En paluis : AuAnu. 

Haute justice endavi^ dans le baill, de LungK), 
ressortissant au présidjal de Verdun. — ParoÎMedu 
doyeomS de Lu»emboiirff (diocèse de Trêves). 

AutreraisTroia-Evéchi.'s, baill.etmut.de Vtrdun, 
— Fui en 1 790 le cbef-lieii d'un des neul cantons 
dudistr. de Longurj, pesa, lors de Toi'ganlaatiou de 
Pan III, dans le caulon d'Aumeli et redevint cbef- 
lieu de canton en i8oa. — Ce canton se coinposail 
alors, outre les communes dont il se compose au 
jourd'hni.de Baasorapierre, Berlrameii , Boudre/y. 
Bure, Cireourt, Htgnj, Mainville et Pieimea, igiii 
depuis onl élê réunies û d'autres conununea dri 
canton, et d'Enange, qui a élé détacb^ du can- 
ttm de Tbtonville, pour lui Ëlre rendu, par la lui du 
iio avril iHbli. 

Auaus-ta-TiOBE, e"° d'Audji»-le- Roman, — Andieu-f. 
^»A™trJ^ri.i•rt^, i38î) frarl. de Vill. t. I, C. A , 
1).— 4(/u(/,irii's'(Lotb.aept,).— ^^lufim-Ja-TicA'-. 
17^1} (D. Cal. nol. Lorr.). — En allemand : TniMcA 
Allheim et Ti-iilicli Olh. 

Il y avait ime aeign''" foncière ions la prév. de 
Viilera-la-MoDlajpie. — Etait annexe de la paroisse 
de Itiiisange (dioc. deTreves.doy.de Liixeoi liour): ). 
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Aulrefois Barrais, baili. de Villere-la-Montague , 
coût, de Sainl-Mihiel. — Fit partie du canton d*Au- 
metz lors de Torganisation de Tan m et passa en 
i8oa dans celui d^Audun- le -Roman. — A pour* 
annexe la ferme de Hirps. 
AuDWiLLER , h. c"*de Gudblange ,8nr TAlbe. — Ottwitter, 
1 5 a 9 ( arch. départ, dénomb. 1 6 mars ). — AudevilU, 
x?iii*s* (pouillé de M.). — Ottewiller (carte Cass.). 

— Anweiler, Andweiller, an x (arr. des cons.). — 
Auvillert, an xi (Golchen , stat. Mos.). — AudweUUr 
ou Audtmlle, ou encore Aumllen et AugviUerê, i Saô 
(tab. Par.). — Audeville, AuvUlerif AugwiUers, 
Audweiler ou Augemllen (dict.Viv.). 

Etait annexe de la paroisse du Val de Guëblange. 

Aulrefois Trois-Évôchés, baill. seigneurial de Vie , 
coul. de Tév. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. — Commune en tSoa ; réuni à Gué- 
blange par décret du i" avril 1811. 
AuGNY, 3* c~ de Metz. — Aviniago, 857 (cart. Gorx. 
tit. 58, p. 76). — Villa AuniacOf loao (abb. Saint- 
Symphorien , ch. év. Théod.). — Equiniaeum, io58 
{ibid, ch, c** Adalb.). — Auwingney, 1907 {ibid, 
ch. év. Berl.). — Avigney, 1 3a 4 (chap. cath. s. Tan.). 

— Aivuigney, i3a6 {ibid,), — Amegney, i33i 
(ibid,), — Ofvigny, i35o (arch. h. de V. AA, sa, 
quitt.). — Afpggney, 1376 (cart. de la cath. de 
Metz). — Awigney, iftoo (chap. cath. s. l'an.). — 
Aweigney, xt* siècle (chron. Ph. de Vign.). — Owi- 
gney, lUoh (P. Fer. obs. séc. II, 3ii v** liste des 
irapos.). — Owegney, i4o/i (ibid, p. 7^4). — 
Awegny, 1^39 (chron. doyen de Saint-Thiéb.). — . 
Avignei, i655 (ch9p. cath. s. Tan.). — Owugney, 
t46o (ibid.), — Auwegney, ik'jZ (épitap. J. de 
Hanonville). — Awingney, 1^89 (Journ. J. Aubr.). 

— Ouvigny, xvi* siècle (chron. Cl. Phelip. dans 
D. Cal. pr. V, p. cxviij). — Auligneyum, Augneium, 
Ogni, Aulgny, i544 (pouillé de M.). — Auvigny, 
1670 (chap. cath. s. Tan.). — Avèche, x?ii*s* (carte 
Beaul.). — Aungny, xvii* s* (carte Tass.). — Avi- 
gny, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Augnegny, 1766 
(carte Vaug.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du roi de France (1 685, dénomb. 
16 mars). 

Paroisse de Tarchipr. /lu Val de Metz qui a?ait 
pour annexes : Châtel- Saint- Biaise, Féy, Gros- 
yeulx, Hagneau, Hanan, Noirville, Orly et Prayel. 
Cette paroisse dépendait de Tabbaye Saint- Sym- 
phoricn. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fut, en 1790, le chef-lieu d'un des douze can- 
tons du district de Metz ; resta , lors de Toi^nisation 



de Pan m, siège d'une des 65 municipalités caoU>- 
naies, qui comprenait les communes d'Arry, Âogny, 
Coin-lez-Cuvry, Coin-sur^Seille, Comy, Cuvry, Féy, 
Jouy, Lorry, Mardigny, Marieulles, Mariy, Montî- 
gny-lez-Metz , Pournoy-la-Chétive , le Sabloa , Saint- 
Privât, Sillegny, Vezon, et passa en 1809 dans ie 
3* canton de Metz. — A pour annexes les fermes de 
Château-Bas, Orly, Prayel, Grosyeulx, et les mines 
de l'ancien chAteau fort de Châtel-Saint-Blaise. 

AuGHT-k-LA-SsiLLi (RuissEAC d'). — Prend sa source 
â Augny, traverse les c"** d'Augny et de Govry sur 
une longueur de & kilom. et se jette dans la Seille. 

Adort-sous-Gbimoht, f. c"* de Vany ; récemment dé- 
truite. — Aueigney de coêté ViUen, iihk (fonds 
de Malte, inv. liasse K). — Omgney, i3oi {ibid. 
liasse B). — Ovigney-lêi-Vaimey, i3i3 {ilnd, 
liasse K). — Avigny, t3a9 (ibid, liasse B). — 
Owigney-dezoub-GrimoiU, 1/10& (liste des viU.). 

— Avegney-wvb'Grimon, iÂ3o (fonds de Malte, 
inv. liasse K). — Auvigny, 1610 (Fab. terr. met.). 

— Ougny-êoui-Grimont , 1689 (dénomb. o jan- 
vier). — Augniê'ioub'Grimont, l'jio (fonds de 
Malte, déd. de biens). — Aurigny (carte Cass.). 

Ancien domaine de l'hôpital Saint-Jean de Jéru- 
salem. — Était annexe de la paroisse de Failly. 
AiiifBTZ,c'"d'Audun-le-Roman. — Tanudtio, 636 (test, 
diac. Grim. Cart. moy. Rhin). — Almatinpngo Ma- 
thense, 933 (ch. abb. de Gorze, don.). — Amez, 
lata (ch. abb. de Gorze s. l'an.). — Anui, ia55 
(inv. des tit de Lorr. VIII, 396). — Ainuu au 
Matoi» en la châteUenie de Longuy, 1 a6A (arch. Lux. 
Mém. Ac. M. 1870, Abel). —Aulmetz, Ameit, 1975 
(abb. de Saint-Rerr*, terr. f* 389). — Ametz, i965 
(ibid, f 990). — Ameit , 1396 (ibid.), — OmeUi 
Hamelz, 1675 (cart. ViU. 9* partie, p. 961). 

Village de la baronnie de Bassompierre, siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1681, 
dénomb. 8 juillet); mouvant de la prévôté de 
Villers-la- Montagne. — Fief lorrain sous la prévôté 
de Longwy (1689, inv. de Lorr. repr.). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Aulrefois Barrais, baili. de Viilers-la-Montagne . 
coût, de Saint-Mihiel. — Fut, en 1790, l'un des 
neuf chefs-lieux de canton du district de Longwy ; 
resta, lors de l'oi^anisalion de l'an m, une des 
65 municipalités cantonales du département, la- 
quelle comprenait les communes d'Audun-le -Ro- 
man, Audun-le-Tiche, Anmetz, Bassompierre, 
Beuvillers, Boulange, Bure, Crosnes, Errouvillc, 
Fontoy, flavango, Malavillers, Rédange, Russange, 
Serrauville, Thil, Tressange et Villerupt, et passa 
en i8o9 dans le canton d'Andun-le -Roman. 
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AuMOHT, b. c" de Norroy-le-Veneur. — Mons, i4o/i 
(liste desvill.). — Almon, 1694 (dën. Th. Alix). — 
Hautmonl, 1779 (Dur. Lor.). 

Aiitreroifl Bairois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Suivit Norroy-le-Veneur dans ses classe- 
ments successifs. 

Adrou (Lb bar d*), c"* de Tragny^ censé fief relevant 
du roi de France. — Daunim, 1681 (aveux et dé- 
nombrements). 

Adry, f. c** de Failiy. 

AuTBux, m. isolée, c** de Mont-Saint-Martin (Stemer 
et carte de TEtat- major). 

AvARCY, h. c"* de Sainte-Barbe. — Vancey, Aivencey ^ 
i.'jo6 (liste desvilL). — Aivancetftihgo (Joum. J. 
Aubr.). — Avancey, iSiA (chron. Ph. de Vign.). — 
En patois: Vanci, 

Etait annexe paroissiale de Tabbaye de Sainte- 
Barbe. 

AatrefobTrois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. ~ 
Fit partie en 1790 du canton de Vry et passa en 
1809 dans celui de Vigy. — Commune au com- 
mencement du siède, Avancy fut uni à celle de 
Sainte-Barbe par décret du 93 mai 1810. 

Atbd (Lb bar d*), seigneurie foncière sur le.territ. 
de Jouy-aux-Arches. 

AviGT, h. c°* de Poumoy-la-Grasse. — Averzei, 1916 
(ch. abb. Saint- Glém.). — Averzey, ia39 (ibtd.), 

— Awrexey, i/îo4 (liste des vill.). — Awegey, 
1 & 1 A (inv. des abb. TA v"). — AJfgy, i77o(pouillé 
(le M.). — En patois : Awgi. 

Céiaii une annexe de la paroisse de Poumoy-la- 
Grasse.. 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1803 , 
où il passa dans celui de Vemy avec le chef-lieu 
communal. 

AviLLBRs, c*" d'Audun-le-Roman. — ViUare, 962 
(pouil. catb. Verd. Rouss. p. 9). — Asmlre, 1 1 15 
(ch. de fond, de Tabb. de Longev. D. Cal. pr. v ). — 
Auvileri, 1989 (inv. des tiL de Lorr. IIl, 9t/i). — 
Anviller, 1987 (Toum. de Chauv.). — AuviUer, 199/1 
(inv. des tit. de Lorr. III, 91 û). — Aveller, i335 
{ibid: X, 939). — i4w%, 1390 (ibid. Vil, i85 ). 

— Aviiler, i4o5 {ibid. III, 9 46). — Havillers, 
i/i5.5 (ibid, III, 95o). — Le chattel et fortereue 
d' Auvileri, 1/171 {Aid. III, 967). — AuviUer, 
Anviller, 17 56 (D. Cal. noL Lorr.). — AviUer en 

' Woivre, 1779 (Dur. Lorr.). — ViUari en Woèvre 
(dict. Viv.). — En patois : Auvlé. 

Fief barrois mouvant de la prévôté d^Étain; siège 
d^une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nomb. 1" oct.). 



Les seigneurs d' Avillers, qui étaient d^andenne che- 
valerie, portaient : de sable à la croix d*or cantonnée 
au premier quartier d'une fleur de lyê de même { arm. 
ms.). — Cure du dioc. de Verdun, doy. d* Amélie. 

Autrefois Barrois. — Office et recette de Briey, 
La justice, moyenne et basse, exercée par les juges 
du comté de Mercy, relevait d*Étain et de la cour 
souveraine de Nancy, coût, de SaintrMihiel. 

Avillers était, en outre, le siège d^unc haute jus- 
tice qui fut réunie à celle de Mercy lors de Térec- 
tion de cette seigneurie en baronnie. — Fit partie 
en 1790 du canton de Xivry-le-Franc, en Tan m 
de celui de Circourt et en 1809 de celui d*Audun- 
le-Roman. 
Avril, c"^" de Briey. — Oriulmanimf 1096 (fond, de 
Saint-Pierr*, D. Cal. pr. III, p. xxxvi). — Awereyf 
i363 (arch. h. de V. 91, quitt). — Apvril, le 
grant gaignaigeà Apvril, xvi* s* (pied lerr. de Saint- 
Pierr*, f* 39). — Averey, t5i8 (chron. Ph. de 
Vign*). — Avrille, ibgk (dén. Th. Alix). — Avry, 
XVII* s' (carte de Cass.). — Avrey, xviii's* (pouillé 
de M. ). — En patois : Aivri. 

Le roi y était seul seigneur — Paroisse de Tar- 
chiprétré de Rombas, qui dépendait de Tabbaye de 
Saint-Pierromont. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihid. — Fit partie du canton de Briey dès sa 
création, en 1790. — A pour annexes la Cense- 
Navet, la Chapelle-aux-Bois, Fillières-la-Grange , 
Saint-Pierremont et la Tuilerie. 
A Y, c°° de Vigy, à droite de la Moselle. — Ayey, i345 (inv. 
des tit. de Lorr. III, 169). — Aiey, 1/193 (épitap. 
de P. Baudoche). — Aye, xv*s* (chron. J. Chat.). 

— Aiey, Ay-êu$'Muzêtte, iSii (chron. Ph. die 
Vign.). — Areceyum, Aytyum, AUeyum, Ayeyum, 
Aey, i54A (pouillé de M.). — Aey, i553 (Si^ 
de Metz, par Salignac). — Ayy, 1686 (Joum. J. 
Bauch. ). 

Fief mouvant de la seigneurie de Boulay (1367, 
inv. des tit. de Lorr. VI, 7/1). — En 1681, ce 
fief mouvant du roi de France était si^e d^une 
justice haute, moyenne et basse, et il dépendait 
de la seigneurie de ChAtel-Saint-Blaise (dénomb. 
5 déc). — Paroisse de Tarchiprétré de Rombas, 
qui avait pour annexes Flévy, Montrequienne et 
Trémery. 

Aulrofois Trois-Evéchés, baill. et oout. de Metz. 

— Fit partie en 1790 du canton d^Argancy, en 
Tan m de celui d^Antilly, et passa en 1809 dans 
celui de Vigy. — A pour annexe le moulin d^Ay. 

At, village détruit près de Metzeresche (Tess. liisL 
Tbionv. p. 639 et suiv.). 
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Baghhûhl, m^' sur la Bosselle, c** de Homboarg. — 
Baehmûhly itho (ch. abb. de Saint-Avold, Meur. 
hist. év. de Metz, p. /ioi ). 

BiBiBicTHAL, c"° de Bîtcfae, sur le Zinselbach. — 
Berendd unter Ramenstem, i3i8 (ch. de Starzel- 
bronn, p. i6a). — Bemthal, iSgs (Herzog. Edels. 
chron. III, 6fl). — Berenihal, 1756 (atLde Bitche, 
f* i65). — Berend'hal, an 11 (acl. et. civil). — Bœ- 
rendhal, an lï (ihid,), — Behrenthaly dinxw {ihid,). — 
Bœrentha, an xiii {ibid,). — Bemthal (dict. Viv.). 

Appartenait au diocèse de Strasbourg. — Ce , 
village faisait, avant le xvi* siècle, partie de la ba- 
ronnie de Lichtemberg (Alsace). — Lors du partage 
des biens de la maison de Deux-Ponts-Bitcbe, en 
1606, il fut attribué au comte de Hanau. Baerenlbal 
fut réuni au département de la Moselle en 1799, 
et il fît partie du canton de Bitche depuis Tan m. 

— A pour annexes Philipsbourg , Bosselhoff, Ober- 
Mûhtthal et Untei^Mûhlthal, Daxhoff, Fischerhoff 
etReinertshoff, Leitsellhal et Liesbach, Banstein, les 
châteaux de Falkenstein et d^Arnsberg, Mambach, 
Katzenthal, Mattenthal, Gauxberg, Schweitzerhoff, 
Scblaogenthal , Schwarlzenberg, Ramstein, Reteli, 
Schmalenthal, Thalhaeuseln , Kundsihoff, Frohn- 
acker. 

Bafport, censé ruinée, c"^ de Bertrange, qui dépendait 
de la seign. de ce nom ( t68a , dénomb. 3i août). 

Bagatelle (La), m*" de plaisance, c"* de Devanl-1 es-Ponts. 

Bagnevx, f. c" de Vernéville. — Baignues, Baigne!*, 
] 980 (fonds de Malte, inv. liasse B). — Baigneul, 
1390 (inv. des lit. de Lorr. I, 656). — Baigneux- 
mr-Gennaux, xvi* s* (P. Ferr. obs. séc. t. II , p. A 70). 

— Baigneulf, i5i6 (décl. des âefs, ms. de Senones 
d. Metzanc. v^Baudoche). — Bailleuf, iSgA (dén. 
s. Tan.). — Bagneulx, i635 (Journ. J. Bauch). — 
Bagneuf, 1733 (carte Bugn. dioc. Mett.). — Bai- 
gneux, 1756 (Stem. dép. M.). — Bigneuf, 1763 
(carte Lafosse). — En patois : Baigneu. 

Siège d'une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice. — Village de la terre de Gorze. — Était 
annexe de la paroisse de Vernéville. 

Autrefois Trois-Évêchés, terre de Gorze, baill. et 

cont. de Metz. 

Baillë-eh-Hact, m** isolée, c" de Vallières. 

Ballbrino, h. c"* de Holving. — Balderinga, 1S9& 

(ch. abb. Wernerswiller, Croli. orig. Bipont. Il, 

236). — Balleringenf ibgU (dén. Th. Alix). — 



Ba/trtng^xvin's* (pouilléde M.). — Bdrmg, 1779 
(Dur. Lorr. III, 96). — Balrein (carte Gass.). 

Village du val de Holving (Lorraine). — 11 appar- 
tenait au comté de Puttelange, ressortissait an baill. 
de Sarreguemines et suivait la coût, de Lorraine. 

Était annexe de la paroisse de Holving. — Fait 
prtie du canton de Sarralbe depuis la création de 
ce canton, en 1790. 
Bahbbsgh-Mdbl, m** sur la Nied allemande, c*^ d^Alt- 

willer. 
Bahbidbrstropp, c"* de Faulquemont. — Bnmbiier- 
etorff 1131 (abb. Longev. conf. des biens). — Bu- 
derstorf, 1131 (ibid.). — Budestroffy ii8o(t5id. 
bulle d'Alex. III). — Butretiorff, 1910 (ibid.). — 
Bouderetorf, 1971 (ibid,). — Budendùrff, 1988 
(ibid. engag. des biens). — Buedeetorff, i3o8 (ihid. 
s. Tan). — Bambuderttroff, i357 (ibid.). — Bwi- 
buderêtorff, ibhk (pouillé de M.). — Baunétder- 
itroff, 1 555 (inv. des tiL de Lorr. IV, 1 6 1). — Baum- 
biedersâtorff, lôgû (dén.Th. AKx). — Bamindeetroff, 
161 4 (abb. Longev. s. Tan.). — Baumbiedreêtorff, 
i633 (ibid.), — Baumbideretroff, 1671 (ibid.). — 
Baumbiedendorffy 1678 (ibid.). — Bambiederstroff, 
1687 (ibid.). — Baumbideitroffy 1696 (ibid.). — 
Baubideêtotfy 1709 (tcrr. de Brouck). — Bambie- 
datroffy 1710 (abb. Longev. s. fan.). 

BambiderslrofT fut cédé par Tlmpératrice-Reine 
le 16 mai 1779 et mis dans le bailliage de Bonlay; 
coût, de Luxembourg. — Paroisse de l'archiprêtré 
de Saint-Avold dépend. deTabb. de Longeville-lex- 
Saint-Avold. — Au xviii* siècle, le curé de Bam- 
biderslroff portait le litre d*archiprêlre de Sarnl- 
Avold (arch. comm. FF, 1 ). 

Il fut compris en 1790 dans le canton de Lon- 
geviHe- lez -Saint-Avold et passa en 1802 dans le 
canton de Faulquemont. — A pour annexes Guin- 
kenmïihl (moulin), le moulin Neuf, Kettcnbor» 
(anc. moulin) et les chapelles de Sainte-Manc et de 
Saint-Ghristophe. 

Bambiberstrofp (RuissEAi* de). — Prend sa source à 
Bambiderstroflf, traverse cette commune et celles de 
Vigneulles (Haute et Basse) et de Guinglange, sur 
une longueur de 9 kilomètres, et se jette danslaNied 
allemande. 

Bahbûsgh, anc. forêt domaniale aliénée et défrichée, 
c"* de Pontpierre. 

Ban. — Voy. le nom des Bars. 
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Rm A.">»iti(. (I.«) , .kt;p d'une «ign'", krril. J'HiiD- 
nunvi1le^u-pRMa[;e, iGRs (il^namb. du aGaoûl). 

Bin I» Li Itonx (Lt),unc «iniiDtiDauU du ducbûde 
Lomiou, Gefde Nv^chi. 

Elle conipruiiail Xoime ou Xuisse (Suisse), Brti~ 
UnRfi el Tbonvillâ (lOgù, dcnomb. Th. Alix). — 
Ce bnn fui cédf au roi de France en \erlii du 
tniU de Paris Ju it janvier lyiit (ord. de Lorr. 
t. II, p! ijli ) et fui alors vompr» d»ns la proibce 
des Ti'ois-Évtehds; il forina une division du pajs 
Mnsia ([uï resta conipusée de BruluQj;i>, SiiiMe et 
Tbonville {175C, Sien. d<!p. M.). 

Le Itna de ta Rolle i<liiil le à^ge d'une juslice 
mayeDDc et basset i68(). l^rr. duBon.arrb. départ. 
E ây) cl d'iiDeaeifpivuHe mouvant de toute aocioD- 
neté de l'éiAchd de.Ueti,dcUi{uelled<^pctidaient les 
villigeideBertraiDg, Cbéraery.CantbiliCraincourl, 
Oeslrj,L(«se,Sulise,ThiMUPldVinlrtinge,lesniDii- 
liiis du Sainle-Cruii , prà« de Driilange , et de Guette- 
poulie, prés de Suisse ( iGS3, d^auuib, t6 mars). 

— Bimdtla fioil«-, 1 75H ( D. C«L not. Lorr. ). 
BiR ns Tisiis. c~' de Meit el voisinec. 

Comprenait, jusqu'uii l^^'>. les pnrlies les plus 
voinoc* de l'enceinle de U ville, sur lesquelles e,'é- 
lendait l'aulorili^ des luagialrats muDÎdpaui, sur le 
territoire des communes actuelles de Magny, Bornjr, 
PlBDliâres.Saint-Julien, Valliérefl,Malro),Weipp]', 
l/>rry, Plsppovîlle, Bun-Saial -Martin el Longevilto- 

— Ce l>an était divisé en cantons ruraiii, tels que: 
Seilte et Outre.Seiile , Plantiâris, Saiot-Julian-sur- 
MoeeUe, Das]e(ordDnu. de police, 1776). 

So FttERT (Li), fief et siéffe d'une justice haute , 
mujenue et Lasse, mouvant du roi de Fruiee, et 
aïs à Moulios-lei-Meli [1777, diWmb. !i5 mai)< 
[ BuiLJsre DB Mkti ( Lu ovirax ttiitsrs dk i.> } étaient 
mar^u^d par ijoalrecroij élevées, «voir; audiemin 
de SiiinLe-Barhe, au chcinio de Perte (Pcltre), au 
rbeniin de Joy (Joiij) el proche Pouilly (iTi'siâcle. 
cbroo. Cl.Phelip.]' 
Bissit, c" do Boulay, sur La Med HUemande. — Bon- 
HOge, i573(dén.i:"Créh.) — jB«ndj, 1689 (dora. 
1. 1). — Beniiayt, 17DS (lerr. de Brouck). — En 
palms : firnai). — En allemaDd -.Jiîiàig. 

Siège d'un Gef et d'une juslice haute, moyenne 
i.tbane, mouvant du roi de France (iliSi, dénomb. 
i% février). — Villuge céilé par l'Iinp^ralrice-Reine 
un 17^9 et platée dans le baill. de Boulay; coût, de 
Loxembourj}. — Avait une chapellE anneie de U 
paraisse de Variie, i la coltation de> seigneurs de 
Bantiay et de VaHio. 

Fit partie eu 1790 du canton de V'ariic et en 
1 Sua de celui de Boulav. — A Itiing pour unnexi'. 



Bill Nomun , Gef el siège d'une justice haute, moyenne 
el basse, mouvant du roi de France, elsi«à Moulins- 
lei-Meti (1777, dénumb. aâ mai). 

Bin.S.i»T-M»iiiii (Ls). c", i"c"doM«U. — Voy. 
SiisT-Minns (U BtH-). 

B» Sxint-Marti!! tii SiiaTï-BoFriKi ir m V*di, «ei- 
gneurie fondire sur le territoire de ces coDUDunes 
(i777.déDi)rab. aS mai). 

Bi.i SituT-PiiuL. — Ban fief, si-gc d'une béate. 
moyeune el basse justice appartenant au chsp. do la 
rslb, de Metz et situé sur le terril, do communes 
d'Ancy, Ara, CblteJ, Cluiellee, lla^andange, 
IJan nid ville. Longeville-lei-Meti, Lorrj-ie»-MeU. 
Moutlns, noiëriealle«, Scy, Sponville, Vallièree 
et Vanloiix ( 1681, aveux et d^nomb. janv.). 

lUi<-S(iiiT~PiKanx,égl.c"deV illers-Ston court. — 5iinri> 
ftlM m-na , .)«o (ahb. Saint-Pierre, ch, emp. OUi. I)- 

— Sanciiu-Piiriti\anê . {)()3 {Aid. \\\). — Ecckna 
Saneti Peiri vul/lo Sloneourt, 1 5iû (pouiJId de M.), 

— Le BaihdeSaîBI-Pieji-e, ihT^ (iav. dea Ut, de 
Lon'.VI. i'to). — B9n-Saint-Pierra,içavoir!fal- 
rtmonl, Htonconrt, ViUeri et AlbritcU, i5g& (dén. 
Tb. Alii). -^ Saint -Pitirenaml, itii* siède (cpisc. 
met. lemp,). — BancSaint-Pian-e , i635 {Joorn. 
J. Bauch.). 

Fief mouvant du duc de Lorraine à nmse'de sa 
chAlell, de Hombourg, dépendant de la cbâlell. 
d'Ainance pour ce qui cooeeme les aides el du liaill. 
de Nancy à l'égard des succeseioiu, â la r^rve du 
droit de buOèt appartenant aux sciga. de Hombourg 
(arrêt du 1" janvier i63i, iuv. deLorr. VI.p, Cil. 

— Use composait des villages de VauircmoDt.Slon- 
conrl, Villers et Avricli ou Oogerange (Aoury). 11 
fut cédé à la France pur le traité de Paris du a 1 jan- 
vier 1718 [not. Lorr. t. II, p. 17Ù).— L'église du 
Ban-Saiul-Pierre élait la paroisse des villages de 
Vaurremont, StoDcourt, Villenct Aoury. Elle était 
de l'arcbiprélré de Varize et à la collalion de l'sbb. 
de Sainl-Louis et au concours. — Elle sert encore 
de centre paroisÀal i ce groupe ; mais de la position 
isolée i|u'ellc occupait, elle a été transférée i Villers- 
Stoneourl. 

Aulrefoia Troi»-Évtebés, baill. et couL de Meli. 
lliTiSTSis ,éc.elsderie, r" de Bsrenlhnl. — Gavich/ir- 

dcrkof, 1787 {carte allem.). 
BlRAors'ACx-SisaTs (Li), ou KLtmrKiiDiJTTE, maison 

isolée, c" de Sturaelbronn. 
BiRAQCBs (Lis), f. c" de Cbambley. 
BtaoïnLLi, c°* de Gros-Tenquio. — BarmmUa. Si)!) 

(ch. abb. Saiul-Uen. D. Cal. pr. 1 . 397). — Breneaf . 

1 1.Î7; Banmit rilJa, 1 \^& \BracrmiiviUa, 1 18b (abb. 
Saint-Mari. Primat. Nancy, liasse 8). — Baranntle , 
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ià53 (cari. év. de M. t I, p. a33). — Baron" 
dorff,ih6o (ibid. U IV, p. Z^y-^Barendorff, i46o 
(ibid. l. IV, p. 37). — Barendotf, Berendorf, ibhli 
(pouiiié de M.). — En patois : Baironvelle. — En 
allemand : Barendotf ou Baronweiller. 

Fief mouvant du roi de France (1680, dénomb. 
8. la date). — Earonville dépendait partie des deux 
Gefe qui 8*y trouvaient et partie de la seigneurie de 
Morhange. — Était le siège d^une justice haute, 
moyenne et basse (1777, dënomb. 8 mai). 

PaDoisse de Tarchipr. de Haboudange, à la colla- 
tion du chapitre de la primatiale de Nancy et du 
concours. 

Autrefois Trois-Évéchës, baiU. de Vie, chAtell. 
de Haboudange, coût, de Metz. — Fit partie du 
canton de Morhange en 1790 et passa eu 1809 
dans celui de Gros-Tenquin. 
R^BST, c"* de Saint-Avold. — Bamecheyty 876 (abb. 
Sainle-Gloss. cb. Louis le Germ.). — Barexem^ 
962 (ibid. cb. Tbier. I, év. de M.). — BacU, 1093 
(Don. de Tbier. D. Cal. III, pr. zxv). — Bamc- 
eheit, 1 139 (abb. Sainte-Gloss. boll. Inn. III). — 
BarreXf Barrexem, 1999 (ibid. état 'des biens). — 
Bax9t, 1606 (pouillé de M.). — Bartch, Barth, 
BoncA, 1701 (dén. o mai). — Bortt (maison-fief 
isolée), 1769 ( Dur. Lorr. III, 99). 

Siège d*un fief et d*une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, avec partie 
de Host et de Maxstadt ( 1 681 , dénomb. 7 juin). 

Au X* siècle, Barst appartenait avec Betenart, 
Hoxseit (Host), Lucelhovem, Notelvilre et Romel- 
veuen, annexes de Téglise de Maxstadt, à Tabbaye 
Sainte-Glossinde de Metz et était annexe, avec vica- 
riat résident, de ladite église. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
Tév. — Fit partie du canton de Saint-Avold depuis 
sa création, en 1 790. — A Marienthai pour annexe. 
B.48UBDX, c"" de Longwy. — Fundum Bdlodium in 
pago Mathensi, 990 (ch. abb. Saint-Van. Verd.). — 
BaUodium prœdium m pago Waprenn^ loiS (ch. 
emp. Henry II, arch. Verd.). — BatUeu , xviii* siècle 
( pouillé de M. ). — Balieux , 1 7 9 9 ( cart. dioc. Mell. ). 

— Baiieu , 1 7 A 9 ( de Maill. Barr.). — Bâlieu ou Bail- 
lêuf, 1766 (Dur. Lorr.). — BaQleux en Mathoit, 
1788 (J. de Mus. Lorr. anc). 

On y voyait encore , au siècle dernier, les ruines du 
chât.deLiéthard,de la maison de Habsbourg (Dur.). 

— Cure du diocèse de Trêves (doy. de Batailles). 
Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 

coût de Saint-Mihiel. — Fit partie en 1 790 du 
canton de ViUers-la-Monlagne et en 1809 de celui 
de Longwy. 



BâSLiEux (Ruisseau de). — Goule sur le terrîL des c*^ 
dePierrepontetde Baslieux et se jette dans la Grusne. 

Bassesse (La), f. c** de Hallering. 

Basse- Wal ou Val-la-Bassb (labL Par.), f.c^* de Loo- 
guion. — Bane-Vualy 1681 (dénomb. 90 déc.). 

Grêlait un fief mouvant de la cbâtellenie de Mussy 
(fec. dt.). 

Bassohpierrb, vill. c"^ de Boulange. — Besiompierre , 
1990 (abb. Vill. cari. t. I, B h). — ^ Bocom- 
pierre, i3o& (ibid. A 19). — Baisonqnerrê , i38o 
(ibid. F 5). — Bauonpier, i5oo (chron. Ph. de 
Vign.). — Basompière, 1696 (pouillé de Tr.). — 
Baêompier, i636 (Joum. J. Bauch). — Saintr 
Menge, 1766 (arr. du cons. du roi Stanislas). — 
En patois : Beiompierre. — En allemand : BeUtein. 
Il fut arrêté par le Conseil de Lanéville le 1 7 fé- 
vrier 1766, et approuvé par lettres patentes de 
Louis XV du mois de juillet suivant, que le nom de 
Bassompierre serait attribué à la seigneurie de Bau- 
dricourt, auparavant appelée Sami-Menge, près de 
Mirecourt, et que le nom de SaintrMenge serait porté 
par le village de Bassompierre, près de Sancy ; cette 
décision, qui ne parait pas avoir eu grand résultat, 
avait pour motif Térection de la seigneurie de Saint- 
Menge en marquisat, en faveur de J.-G. de Bassom- 
pierre, qui avait eu lieu en 1719. Cette seigneurie 
comprenait : Aumetz, Bassompierre, BenviUers, 
Bossigny, Boudrezy, Bouligny en partie, Ghenières, 
Havange, Joudreville, Ludelange et Tressange 
(1681, dénomb. 8 juillet). 

La cbâlcUenie de Bassompierre était qualifiée de 
baronnie dès le xv* siècle ; elle fut érigée en marqui* 
sat en i633. Il ne faut pas confondre cette création 
avec celle qui fut accordée par le duc LéopcM eo 
1 7 1 9. — Bassompierre , maison de nom et d*aniMS« 
porte d*arg9nt au chevron de gueuleê de 6 pièeee 
(1 67/î , Huss. Lesc.). — Portait en Allemagne le nom 
de BeUtein (arch. de Gobi.). 

Faisait partie du dioc. de Trêves (doy. de Luxem» 
bourg), oonmie annexe de Boulange. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coat. de Saint* 
MihieL — Chef-lieu communal en 1809, Bassom- 
pierre a été nui à Boulange par décret du 3o mars 
1819. Il fit partie en 1790 du canton d*Audon-ie- 
Roman , passa dans celui d^Aumets lors de Toi^gaiii- 
sation de Tan m et fut de nouveau classé en 1809 
dans son ancien canton. 

Batillt, c*** de Briey. — BateiUy, 1 993 ( inv. des tît de 
Lorr. H, 3o9). — Bai(t%, i337 (abb. de Gone, 
s. Van.). — BaUiUey, i38/i (arch. h. de V. AA, 10). 
— Batittey, 1 A 3 1 ( ibid. A A , 1 9 ). — La forte mmmm 
de BateUy, i&8&(inv.de8 tit. de Lorr. I, 690). — 
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BaiiUi, i5i4 (pouilli* de H.). — BailiUi, i635 
(Journ. }. Rauch.)-— En patois: Bailli. 

Lb basse-cour du château do Batill; ^Uil un fief 
lorrain mourant de la cbàlellenîe de Conflans(d<i- 
noiDb.d(t i6i3, inv. de Loir. Vli, p. iBu). —La 
iiaote Jusllce nioutait du roi de France, à cauw de 
ta cbltcllebie d'Apremont (1681, dénomb. 3Û oct, ). 
comme ausu lebandeacbeialiers, qui dêpcndniU'n 
partie de ta seigneurie d'Anout'IS'GraDge ( 1 G03 , 
dénomb. tS jaDT.) et en partie de celle de Balilly 
(tG8a, dénomb. U fôvr.). 

Etait annexe de la paroÎBM de iouaville. 

Aalrerois Barroii, tiaiJI. ilc Bricy,rout.dG Saial- 

Uihicl. — Balilly fit partie du canton de iouavillu 

eu 17UD. de celui de Villeroy en l'an m et du 

canton de Briey en t8o9. 

Bitwant (Le), filature, c" de PierreponL 

BATti (Riismu D( Li). — Coule sur le terril, de la c" 

de Ville-Huudimout. 
BuinDU.r c'^d'AIgninge. — Bncaulat,iih-j [cari, 
■bb. deVill. l.l, Ti), — 0aU«u/aff, itisia (abb. 
de Vill. liasse ItaUend. a). — Bakaulail, i65o 
(liai. 5).—Bal,andal, i685 (iftW. 1 ). — BaUan- 
M, 168C [ibid. 1). — Balimtal. 1(199 (cari. alb. 
de Vill. I. Il, p. 95g). — fiaUpn(/aJ,i7o8(abb. de 
Vill, liasse Bail. 1 ). — Batitlir, iviii* a' (pouilli^ 
de H.). 

Elail annexe de la paroisse de Fonto;r. 

Autrefoig Trois-Évfebi?», baill, et raul. de Tbion- 
Tille. 
BmiiiDiL(Buis»..uDa}auPi 
source à Algrange, IrBïcrse 
longueur du i.iltio met et 
liDi*i.o.ui-,c-deWa»iUe. 
ISivaniE, it. If' de Tiercelet. 

pBiTiLLE (B*s m)> i^ d'Ancj-sui^Hoselle, — Fief et 
tifge d'une justice baule, mojrenne et basse, mou- 
vantdo roideFraace(i6gi. dénomb. 1» mai). 
BuAiLLU, c" de Longwjr, nom d'une des BDciennesBub- 
divùlonsdu pajit Measin. — BaieUei, iiiB (cbap. 
calb.a.rBn.).--I'a:<'((H, t igo {Aid. th. ér. Bcrtr.). 
— Biuailk, I9i8(chap.cath.s.ran.). — fin^fb), 
1*77 (ibh.Sninl'SvDipb. liasse Bai.). — Bayiailbi, 
Bayalh, t»t)6 (cart deU cath. de M. s. l'au.). — 
BiuttU: i3oa (iuï.dcs Ut. de Lorr. I, a J5).— floi- 
laifiM. i33o {pliap.calb. 0. l'an.).~Bfli>*n», w" 
a)èclc(diron. Prailbn).— F<uaiïte,i4a9(arch. h. 
de V. AA. ti).^ BamiUe. lAftS (cbran. Pb. de 
Vign.). — Banrlki, ifigâ {Aid.). — Bofitlti au 
JVi(toy,i5'<U(pouilli>dcU.). — 0<iici((i>,iri7&(in«. 
des tit.de Lorr. Vil, ^i<i).~Bazi<iin, i63d (abb. 
Saint-Syniph. liatse Bax.). — 8<i:«ilJf , i65ï {ibid.) 

Hoselle- 



II prend sa 
te jella dans la Kenscli. 



— Ban lie Baziàtln ait Mofinw, 1 6H9 (doin. Barr. 
t. 11). — fiajnIfpniûiJrca»fllui,XTlu' siècle (ponillé 
de M. ). — En patois : BaaiUt. 

Le ban de Baiaillea contenait trois villagea ; Bois- 
mont, Vilie-BU-Montois et Baiaijlos, doim^ i la 
catb. deMetiparCbaricmagne. Quuiqucce territoire 
apparttnl au pays Meesin, le duc Itene de Bar en 
avait la garde en ils'i (voy. les lellms de garde 
dans D. Cal. V, pr. 1 9). — Était siège d'une justice 
haute, moyenne et basse ( 1 68 1 , dénomb, 9 janvier). 

— Le ban de Batailles faisait partie du diocèse de 
TrèiEB et ctail cbef-lieu d'un doyenné de rarebi- 
prétré de Longuyon, qui comprenait les paroiiKi 
d'Andcray, Ban de Batailles. Baslieiu, Bauteille, 
Sonvillers, Cbesnli^res , liircourt, Cosoes, Cutt^, 
Doncourl, Ferment, Filbèrca, Haulcourt, Higny, 
Joppécourl, Leiy, Mairy et Anouli, Malavillers, 
Mercy-le-Bas , Merry-le-flaut, Hoot, Morfontoinc, 
Pierrepont, Bebon, Ugny, Viller»-la-Chèvre, Xi>ry- 

Aulrefois Trois-Éiécliés, baill. et couU de Meta 
{haute justice enclavée dans le baill, de Lungwy). 

— Fil partie en 1790 du canton de Villers~)a- 
Monl^gue el passa en 180a dans celui de Longwy. 

BuiK (L« Bm-), seigneurie foncière sur le terril, de 

Louïigny, 
Biiu (BDiBaiiD M}.— Coule sur le lerrit. de la c"* 

de Boïérieuiles, 
BiiosGOEiRT, c" de Pange, près de la Nied. — Boionà 

turlût 87 5 (abb. Sainle-Gloss. ch. Lonisle Germ.). 

— Biuonit cwiit , 973 {ibid. cb. Tbicr. év. de H. ). 

— Biuoniê curtit, 977 (cari, Saint-Pierre, cb. emp. 
Olbon). — BitÈimeouFt , 1910 (chron. Mel.app. pr. 
D. Cal. pr. 1, LK'iii). — Bai-mcorl, iiSg (abb. 
Sainle-Ûarie, liasse Bai.). — Bezoneorl, 137! 
(abb. Longev. arbitr.). — Bainmcourt, lagg (iftid. 
^b.). — Batancuria, iâ69(arcb. h. dcV. AA, 5o). 

— Baiontourl, i5'iâ (pouillé de M.). — Bauien- 
eottrl, lôgi (dcnonib.s. l'an.). — Baoneiiurt, i63B 
(Journ. J. Baucb.). — Batoneuria, i65i (abb. 
Sainte-Marie, liasse Ëai.). — Batancourt, »iii' s' 
(pouillé de M.), — Baimaniri, 1 7r>6 (carie Vaug.). 

— En patois : Btëonfo. 

Paroisse de l'arcbiprèlré ileVarije, qui avait pour 
annexes Saury-sur-Nied cl Vaucremonl et dùpen- 
dit d'abord de l'abbaye de Saint-Pierre-aui-Non- 
iiains, puis de !a collégiale de Saiiil-Louis. 

Autrefois Troîs-Éi^héa, baill. vl coût, de Melt. 

— Fil parUe , en 1 790 , du canton de Maiteroj ; en 
1803 il fut classé dans celui de Pange. — A pour 
annexes Beriiie, Vaucremonti les fermes de Fres- 
uoia et de Fourcbeui cl le moulin de Baionconrl. 
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Basohtilu, f. c" de Saney. — BoêonvtUe, 1756 (D. 
Cal. noL Loir.). — BuÊiorwiUê (dict Viv.), 

En haut de BazonviUe, bois appartenant à la ville 
deMeti. 

Siège d*an fief appartenant à Tévéque deVerdan ; 
dépendait de rëvôché de ladite ville. 

Bbaumort, h. c*^ de Moineville. — Btbomsmoni $upra 
fluvium Otm, 85i (cart. Gorz. tit 54, p. 7a). — 
Bomunt, 1167; Btdmont, 1186; Boumont, 1188 
(abb. Saint-Mart. prim. Nancy, lias. 8 ). — Bornant, 
1993 (Ghan. rëg. lias. Beaum.). — Bolmont, lagG 
(abb. Saini-Pierr\ terr. p. Ud), — BelmotU, 1396 
(P. Ferr. Obe. séc. I, a58). — - BeUonutns, xv' s* 
(coll. Sainte-Agatb. obit. p. i5). — BémotU, iSg/i 
(dënomb. s. Tan.). — Bolmon, 1667 (^^^n. rég. lias. 
Beaam.). — Beaulmtmt, 1689 (dom. Barr. 1. 1). 

— Beaumont-mut-Ome , xviii* s* (Dur. Lorr.). 
Était annexe de la par. d'Hatrixe. 

Autrefois Barrois, bailL de Briey, coût, de Sainl- 
Mibiel. — Fit partie en 1790, avec Moineville, du 
canton de Jouaivilie, passa en Tan m dans celui 
de Valleroy et fut classé en 180 a dans le canton de 
Briey. 
BsAOBxoAap, faubourg extra muroe, c^ de Tbionville. 

— BorggartfXs' siècle (arcb. deThionv.). — Bor- 
gardj 1733 (arch. de Rodem.). 

Était annexe de la paroisse de Tbionville. 

Béchamps, c*"* de Gooflans. — Bellum camjmm, 989 
(cart. Gorz. t. GY, p. 5 1 ). — De Bello campo, i aoa 
(cb. abb. de Gorse). — Belchamp, 161 3 (inv. de ti- 
tres de Lorr. VII, iih). — Beichampi, 1698 (tcrr. 
Saiut-Pierr\ p. lo). — Besehampê, 1669 (pouillë 
de Verdun). — Bechamp ou Belchamp, xvtii* s* 
(Dur. Lorr.). 

La cour de Belchampê mouvait du roi de France 
( i 68 1 , dénomb. 1 5 juillet). 

Gare du diocèse de Verdun (doy. d* Amélie) qui 
avait Mouavilie pour annexe. 

Autrefois Barrois, bailL d'Étain, coat. de Saint- 
MihieL — Fit partie du canton de Tbuméreviile en 
1790, de celui de Non*oy>le-Sec en Tan m et de 
celui de Gonflans en 1809. — A pour annexes 
Amblemont, les fermes de Haliois, Ghénois, la Mar- 
jolaine et Haui-du-Mont — Un décret da io nov. 
1811 avait donné Mouavilie pour annexe à Béchamps ; 
mais Tordonnance du 5 septembre 18^7 a rétabli 
ces deux communes. 

BécBXGBAT, m'" sur la Gbiers, c** d^Herserange. 

Bbchisgiii, vill. détruit par les Groates en 1 635, près 
d'Ottonville ( Joum. du curé d'OtU). 

BécHT, c*° de Pange, sur la Nied française. — Bat- 
ieium, io63 (abb. Saint -Ara. ch. s. Tan.). — 



Boêciacue, laoo (ibid.). -^ Baxei, laSS (chap. 
catb. ch. s. Tan.). — Baiiey, iSgS {Und. baux). — 
Buxei, 1^33 (cartév. de Mets, I, i3o). — Boùrsî, 
ih'ôo (abb. Saint- Ara. baux s. Tan.). — Boaa^, 
1 A93 ( Jonra. J. Aubr.). — Beuey, xvi' siècle (ovte 
de Buss.). — Beuy, xvii' siècle (Loth. sept.), -r- 
Baxi, 1606 (pouillé de M.). — Baxy, 161& (abb. 
Saint-Ara. baux, s. Tan.). — Bakhy, 1673 (pooiilé 
de M. Portef.). — Bachy, 1680 (dénomb. arch. 
départ). — Beechy, 17/40 (fonds de Malte, déd. de 
biens). 

Village de la châtellenie de Rém^y, siège d*iine 
justice haute, moyenne et basse (1681, dénomb. 
7 juill.). 

Paroûse de rarchîprétré de Variie, qui dépen- 
dait de Tabbaye Saint- Araould de Metx. — - Avant 
son érection en cure , die était annexe de Rémilly. 
Autrefois Trois -Évéchés, bailL de Vie, oout. de 
fév. — Fit partie du canton d^Ancerville en 1790, 
de celui de Rémilly en Tan m et de celui de I^aga 
en ]8o9. 

BBCKxaQOLTx, h. c"* de FilstrofT. — In Bèkerù, i36o 
(cart abb. Vill. 1 1, B. 17). — BolkerhoUz, 1609 
(abb. Bous.). — SelHenhaïuen ou BeekerheUz, 
1617 (ibid.). — BêcquerhoUz, 1617 (îM,), — 
Belcherhdtz, xviii* siècle (Dur. Lorr.). 

Bcckerholtz fut érigé en 1610 dans la forêt de ce 
nom par un abbé de Bouzonville du nom de Sellier; 
une partie de la fofét de Kalenhoven fut défrichée 
à cet effet. — Avait une chapelle annexe de la pa- 
roisse de Filstroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, tout, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouion- 
ville depuis la création de ce canton , en 1 790. -— 
Gommune au commencement du siède, BeekerhoUs 
fut réuni à FilstrofT par décret du 5 juin 1810^ 

Bbddikoui, vill. ruiné de Tancien comté de Forbach, 
c*** de Kerbach. — Bûdingen, 159& (déa. Th. 
Alix). — BeUingen, 168^ (dénomb. du comté de 
la Lcyen, 7 mars). — Bibingen, 168& (dénomb. 
i3 fév.). — Ancien Betting, 1733 (terr. d* Ker- 
bach). 

n existait au xni* siècle et a été détrait au xvii*. 

BiDBBui OU Bbdbbobn, anc. village. ^Voy. Bbttwilub. 

Bbden ou lbs Tbois-Maisoiib , c*" de Villing. 

BiPBT, h. c"' de Villers-Bettnacb. — Peiay, 1 6 1 ( Fab. 
terr. Met). — Betfey, i639 (abb. Saint-Ara. s. 
Tan.). — Belfey, 1766 (D. Gai. not Lorr.). — 
Était annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Mets. 
— Sur le territoire de ce village se trouve la dia- 
pelle de Babas. — La commune de Béley, supprimée 
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p«r <l('rrel du ig oclobi? 180G, fui rcunïe i cello 
d« Saint-Hubert, qui elk-méro* fut réunie avec 
Muj i Mlle do Vlilers-BoUDRch par décret du 38 



RjsaT,anc.in<5lairie détruite, pr^ de Guenkirthen. — -* 
■ Bii^g»!, ii()g (abb. Je Ungev. ch. a. l'nn.). — 
ft^Mjjm, 1977 (wrl. abb. Vilt. t I, B. i)- — 
Raionjwi, 1 377 (ihrf, B. 5). — Béangr.i^Hi {&iiil. 
B,8). — BAnjre», 1097 {ihi'l. B. ao). — Itfpim, 
iSot (iA>V/. B. 1). — Btngntn, Bcing, i:tot (l'W. B. 
33). — BianijM. i3o3 {ibid. B. i4),— Btynngi-i, 
i36> {ihid. B. ig). — St'n,fii<n,iTii' »' (abb.de 
LoDf[er.s. In dute]. — Bmgm, bainle BtHgm. proche 
Gumiignirehfn, i6i<) (tfri'ij.). — La Moûtntu de 
Siiagim, 1697 (cnrl. VIH. 1. I, s. 3), — Btgtiy, 
i688(.W.l.ll.p.aS9v-), 
Binin.nll. c"de tCcrimeh. — Itering, 1577 (Iraus- 
flct, entre le seign- de Forbac)] ets« vass,), — B<r- 
rfii, i5g't(dAi. Th. Ali(). — Btrm, ifiiB (areh. 
lie U fam. de Wendet). — Brrra on fitrra. >nri' 
■iMe(Dar. Lorr.). 

Villai^del'sne. nrailj ileForbadi qni eitstajl au 
1111* siècle, — Élait anoeie de la par. de Kerbach. 

Anlrefoi» Lorraine, baill. de Sarregucmines, coût. 
de Lorraine. — Fait partie du ninlon de Furbarb 
depuis ES cHalion, en 1790. — CommuDeen 1809, 
Beliren fui réuni A la mHrie de Kerbacb par ddrret 
du3i juillet 181a. 
Bhuii et ETtLiTtG (RuiMEiD de).— Il pre.ud sa aourre 
k la fontaine de Behren, traverse les c""di]Behpen, 
ie Kerbacb et d'EItlinff. «tir une longueur de 
I kilom^lre. et se jette dans le miss, de Bonabacb, 
BlLlia. ■^c.c"de Monl-Saiul-Martin. 
[; Biuin, r, aulivfois b- c" de VallOToy, sur l'Orne.— 
Brtfair,iïiirs'(pouillédeM.).— Ma.V,ïilJ. 17:11; 
(D. Cal. nnt. Lorr.). 

Klail annexe de la paroisse d'Hntrlie. 

AulrrroÏB Barrais, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihi<^l. 
Buun (ItujssEin os). — Traverse te territ. de« c*" 
(TAudun-le-Tiflie, Rédange el Bussanga et se jette 
dans l'Alietlc. 

BtLUKADE OU BULUtlflDE. f. C°* dc RJS'roiï. 

, B11.SUDR (U NotriKui'). t- de Bistrolf. — Ferme 
fondée en 1 836. 

VBBUa-Caott , r. c" de Boroy. 

tLLB-Cpoa (L> DovsLt-CouHoina Da), fort, c" de 
Met» ; voy. DisiataojiT. — On hmll dr Driire- 
moHi c'o» diei la BeUe-Cnix, 1497 (chron. l'h. 
de Vign,). — Lt Crucifié en Driiiitniùnt , i'i97 
t»t. J. ). — ta Mai«« de fl«(fe-Cro,> on haulr de [le- 
lirmonl, i5i8 (.An/.). — ta Bflk-Ctvux, iSSa 



(cbron.rim.Aii.), — LvAfonldJnDïlJr-Croù, tJ53 
(Sit^ge de HeU, par Salignac). — ta Bille-Croix 
ttrt Salnl-Julitu, iti35 (Joum. J, Uaucb,). 

Le fortdc Belle-Croix fuLi^lcvé par ComonUigne 
en 1 731 pour dcfcndre les aborda de Hett- 
Belle-Fu»tiim, maison isolée, c" de Scy. 

Celle propriété, qui eat a la lillo de Mett, con- 
tient les réservoirs 6ta eaui de Scy, qui abreuvent 
pinneiira quarlien. 
RELLa-ForiTiini, m'", c" deVitry, â la suirree da la 

fonlainc de Cloua n^, 
BaLuE-FosTiiiiB , f. aoc. h. c" de Vry. — Élait «nneie 

de la paraisse de Cbark-ville. 
BtLLEiiAcnEa , b. c" d'Apaeh. — Belmnlrtr, 17^6(0, 
Csl.noLLorr.).— ftjfmfldWoutftf/miMfcw.iSaS 
(lab. Par.}. ~ fl»H™olr»i- (ditt. Vî..). 

Était annnc de la pur. de Merscbwdier (dioc. 
de Trêves). 

Aiilrefois Lorraine, baill. de fiouHtnville, cuiil. de 
Lorr. — Bellemaclier, ann. de Merscliweiler. fut 
réunie à Apueh par la loi du 17 février iSdh. 
BELLEnsTEM.r.ct scierie, Cd'Eguelshnrdt. —Sri;<r- 
I, ail. de Bitche, f. i&i), — 
ut. Lorr. flist.). 
le ruias. de la Chenaii, c" de 
lagnam, 1179 ( abb. de Salivai , 
lIii). — l^ibfileStaï»eki, 1 &o& 
Biltelangf. l63.> (Jonrn. 
• s* (chron. Cl. 
'(pouillédeM.). 



-> (c. 



BrlU'lift, 1783 (ro 

BBLLt'Tii^cRt, (. sur 

Boray. — Btllum S 

Ann. Pren». l.cccci 

(liste des tiU.). 

J. Bauc). — Bfllf-SuiBche. 

Phelipin). — Btlk-TaxE». k 



En patois: 0f»«-7'ù»At. 
Etait annexe de la [laroisse dc Borny. 
BiLLE-Tiicn* (PnriuEJ ne lji), de i'onlre de Pré- 

motitré. dépendait de l'abb. de Salivai. Il eiislail 

avant i3o&, el fui plus lanl cédé aux Célcatina de 

Meli. — [^ âunnê dt BellrStaml^, i36o (P. 

Ferr. obs. ser. 1. 11. p. soo). 
Celle-Vve, m' de plaisance, l. c" du Bnn-Saiol-Harlin. 
Bellr-Vdr, f. c" de Gro»-Réderching. 
Bblle-Vce, m"" iE<dée, c"" àe Jony-aux-Arcbes. 
Belle-Vui, r. c" de Mont-Sain l-Martin. 
Belle- Vue, h. e"de Norroy-te-Veneur. 
Belle- Vue , f. c°' de Rangucvaux. ~ Ét«il anoele de 

In paroisse d'Hayange. 
Belle-Vue. éc. e" de Botérieulles. 
BKLLi-VuE.r. ^de SiHy-sorNied. 
BELLe-V(iE,aae. maisondelac"etde la par.deïhioii- 

ïille. — FauihmiMHH-g , appelée aussi la UaUan 

Sthviftii, nitii' s* (ai'ch. dn Thionv.). 
Bnu-mo, f. e°' de Créhaoge. 
BKLMina, vill. ruiné, c** de Conme — Ba-mga nunc 

Cduino, 1 g8o (abb. Wad. Ann. Prcm. C. 1009). 
3. 
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— Beering,i']']g (Dur. Loir.). — Be/rtng' (dict. 
Viv. Y* Coume). 

BéRiRG , f. c" de Bertring. — Bemmger-Hoff, Berming, 
1689 (dénomb. i5 janv.). 

Censé dépendant de la mairie de Bistroff et de la 
seignearie de Hingoesange (ibid, loc. cit.). 

Bering, f. et tuilerie, anc. h. c"* de Harprich. 

Ane. par. de Farchipr. de Morhange à la collation 
du seigneur du lieu , qui comprenait Harprich , Dietz- 
willer et la censé de Miitsch comme annexes; elle 
fut transférée à Harprich en 1765. — Le Gef de 
Bening relevait de la baronnie libre de Fenestrange. 
Autrefois Tr.-Év., baill. de Vie, oout. de Lorraine. 

BéniNG-LEz-SAiRT-ATOLD, c"" do Saint- Avold. — Be- 
ninga, xiii's* (sém. Saint-Simon, s. Tan 1 301 ). — 
Benninca, 1976 (Kremer, Ardenn. Gesch. H, 35). 
— Bénange, t^gb(mv. des titdeLorr. H, ho3),—- 
Bainmga, 1369 (ch. abb. Saint-Avold, pouillé 
de M. Portef.). — Betmiga, 1608 (sémin. Saint- 
Sim. s. Tan.). — Baningen, 1699 (arch. h. de Y. 
AA, II). — Benmgen, 1/167 (cart. év. de Metz, 
t. H, v" 68). — Benringa, Belinga, Binuga, 
Byenga , ibUh{ pouillé de M. ). — Beninga , BetUga , 
BenugOf Bingen, 1606 {ibid.), — Bemn, xviii* s* 
(carte Gass.). — Bening, 1761 (ordonn. de Lorr. 
Vm,989). 

Siège d^m fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvants du roi de France à cause de Tëvé- 
chë de Metz (1681, dénomb. mai). 

Paroisse de i^archiprétré de Saint-Avold, qui avait 
pour annexes Betling, Gocheren, Farebersvillers et 
Seingbouse. — La cure de Bening fut donnée en 
] 956 au chap. de Hombourg par Tévéque de Metz 
Jacques de Lorraine. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, couL 
de Tév. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis sa création, en 1790, et a pour annexe le 
moulin de Bening. 

BihiiifG-LEz-SAi5T-AfOLD (RcissBAu Di). — Il prend sa 
source à Béning-lez-Saini-Avold, traverse la c** de 
ce nom sur une longueur de 3 kiiom. et se jette dans 
la Bosselle. — La rivière de Benange, 1295 (inv. 
des tit. de Lorr. H, 60 3). 

Bbntihg, h. c°' de Bouzonville. 

Benting faisait partie de la communauté de Heck- 
ling. — Il était le siège de la baronnie de Blau- 
berg, mouvante du roi de France, avec droits de 
justice haute, moyenne et basse, et comprenait les 
villages de Guising, d^Itzbach et de Remelfang, 
1 681 (dénomb. 1" mai ). 
Était annexe de la paroisse de Vandreching. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût. 



de Lorraine. — Heckling et Benting furent réoois 
è Bouzonville par décret du 99 juin 1810; jusque- 
là ib formaient ensemble une commune qui andt 
appartenu dès 1 790 au canton de Bouzonville. 

BioR, anc. tuil. sur la par. de Rohrbach (xfiii* siècle, 
pouillé de M.). 

Bbrbnbacb (Ruissbad db). — Il prend sa wjuvdSk Ade- 
lange, traverse cette commune, ainsi que celles de 
Vahl et de Faulquemont, sur une longueur de 5 
kilom. et se jette dans la Nied allemande à Test de 
cette dernière commune. 

Bbipang, h. <f' de Folschwiiler. — Berjmchmy iA85 
(carL év. de M. t. VIII, p. i3). — Berfangen, 
1680 (dénomb. 11 déc.). — Ber/and, xviii* »' 
(pouillé de M.). 

Était annexe de la paroisse de Téting. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût de Tév. 

BBRFAifo (Lb NouvBAU-), f. c"* de Folschwiiler. 

Bbbg, c"*" de Gattenom. —Berge etqtrà MoaeUam, 
915 (abb. Echt. ch. Gharies III). — Berge, isos 
(abb. Saini-Euch. Trêves, act. d'éch.). — Berqvê, 
Bergue, 1369 (arch. h. de V. AA, i5-99, quitt). — 
Berye,ihUk (pouillé de M.). — Berg-im-gaue, t56s 
(cens, seign. de Rodemack, arch. départ T. s 5). 

— Berch, 157s (dioc. Lux. Berth. VHI, ho), — 
Bergh, 1689 (territ de Kanfen). — Berieh, 1756 
(Stem, dép' M.). — Bergch, 1756 (D. Gai. not 
Lorr.). — En patois local : Berich, 

Gavisse et Fixem faisaient partie de cette com- 
munauté. — Domaine aliéné aux religieux d*Ech- 
temach au xviu* siède par le prince de Baden, 
comme seigneur de Rodemack. — Bei^ était le 
siège d*une seigneurie mouvante du duc de Lor- 
raine* (dénomb. de 15A7, inv. de Lorr. H, /i9o). 

— En 1689 , le château de Berg, dit Belienhaudiê, 
mouvait du roi de France et était siège d^une jus- 
tice moyenne et basse (dénomb. 10 janv.). 

Paroisse de rarchipréirè de Thionville, qui avait 
pour annexes Gawisse et Fixem et dépendait de 
Tabb. d'Echtemach. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fait partie du canton de Gattenom depuis 
sa création, en 1790. 

Bbrgbbib (La ), anc. met c"* d^Ay. — Dépendait de la 
seigneurie de GhAteU Saint-Biaise (1681, dénomb. 
5 déc.). 

Bbbgbrib (La), m**** isolées, c"* de Forbach. 

Bbrgbiib (La), anc. met. c** de Homboui^-Kédange. 
^- Dépendait de Tancien comté dudit lieu, 1761 
(dénomb. s. Tan.). 

Bbbgit AU (RuissBAu db). — Il prend sa source sur le 
territ d*Ancy- sur-Moselle, traverse cette commune 
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Riue, c" do Gro»-Tenqiiin, — Beryh, liia {arch. 
h. do V. AA, Si).— Bfrgt, tMl^ {eart. év. de M. 
L II. p. G8). — ftrp, ii55 {Mearisse. Hïsl. ëv. de 
. Mot», âti'i). — BerqM, Btrgt, Brri, i68i (dC- 
noinb. arcb. départ.). — Bnig, iRglS (arch. de 
Bialroll).— Bary, 1766 (Slem. dép' M.), — fl»- 
riclt, 1750 (noi. Loir. ï° Hiugiangv). — Bnry ou 
(fonVA(dicl. Vi..). 

Vill. de lu rour ou mine de Bisirolî cl de la 
aeign. de HingueiaDge ( 16S9 . d^omL. 1.5 janv,). 

Siéged'un liefmoutant du baill. de DieuiG( 1 6B 1 , 
ay«u et dênomb.) el rvlcvanl du roi. — Elaîl annexe 
de la paroisse de Tmlrange. 

AuLTcfuis Troîs-ÉvécWs, laill. de Vie, coal, de 
l'év. — Fit partie en 171)0 duuntoii de Morhange, 
el pafsa en 1809 dan* celai de Cros-Tenquin. — 
A pour annexe \iulraage. 
Bnuii, h. cT* de BazoncourL — BîiUa, lofiS (coll. 
Sunl-Sauveur, donal. s, l'an.). — Burlixe, ililit 
(chron. doj. de Saiot-Thiébaiil). — Brdm, ligi. 
(Journ. J. Auhr.). — B<irtàt. Bmiut, Burlizc, 
iôftà (pouillé de H.). — Birlittt, nu' s" (cbpIo 
Beoulieu). — B^lixe, i(i35 {Jouni. J. Buucl,,). 
— Ed patoia : BUcIm. 

Siège d'un Gcf cl d'une justice luiule, moyenne 
el basse mouvant du roi de France (1689, dênomb. 
9 ddi.), - — Paroisse de l'arcliiprtlrd de Variie, 
qui dépendait du cbapitrcde la cathédrale de Mcti 
et avait pour anncies les censis de Fourclieui, de 
F récourt el de Fresnoy. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Mcti, coût. 
de l'âï. — Famnil avec Fresnoy et Foureheui une 
comautoe qui faisail partie en 1790 du canton de 
Mniieroy (district de Boulay) el en iSoa de celui 
de Pange ; fut rëuni ù Bazoncourl par un dikrel du 
91 sept. iSia. 
Bkhicmoit, f. c" de JondrevîHc, — Brmnlnonl , 
i3.13(iar.destit,deLorr.llI, aaS). 

D'après ce document, Bcrnaumont relevait du 
b sei^urie de Norro;-!e-Sec. 

Autrefois Barrais, baill. d'Elaîn, couL de Saiol- 
Hihiel. 
Bnsiiig, m'° sur la Crune, c" de Joppécourl. 
Seiiieqiis (Bin ob), c'"dp Vain. — Fief mouvant du 
rai de France el comprenant 1 !i maisons el so por- 
tériens (i68t, dénomb. ». l'an,). 
BnrsMiu, vill. c"de Domprii. — Btrtrameû, 1371 
(abb. Saint-JHerrMerr.SâoY'). — firrfriin»^, |368 
(ibid. IX, p. 93). — Berlnuidney, i5^ti (di^nomb. 
Th. Alii). — brrlramiad, t68o (dénomb. areb. 
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déport.). — Bfrlram^, i08j (dénomb. 16 ocl.). 
— Bertrainm/. iGHij (dom. Barrois, l.ll). — Ber- 
Iramay, 17Ô6 (D. Cal. noL Lorr.]. 

Etait annexe de U paroisse de Pîeones, diocèse 
de VenJon , avec vicarial résident. 

Autrefois Batrois, baîli. d'Étain, coul. de Saint- 
Mibiel. — Ancien cheMieu communal , il fît partie 
des cuntuna de Xivry-ln-Franc en 1790, de Cir- 
court lors de l'orgaaitalion de l'an tu el d'Auduo- 
le-Bonian en 180s. — Fut réuni à Domprii par 
décret du 9 1| janvier 1S19. 
Bbmwïbb. c"* de Metzerwisse. — Btrta^n, ii3o 
(fond. Freis. D. Cal. 111, pr. ciiii). — Buiitrangc, 
l,!.^ (cart, de Vill. E. i). — Bm-lingtn, 1157 
(cb. de Frid. I, Berth. III, pr. i). — Brrirengfi. 
1119 (/. Malte, inv.liasse i). — Bertrangei,i3^6 
(P. Fer. obs. sér. I. lâS). — Bcrlenmge, iv* s" 
(abb, Saint- Vin c. Lasse Monddange). — Berlritiga. 
Btrh'ingii , Borliiiga , Bertring , Berlînga , 1 Q fi & 
(pouillé de M,). — Beriringiit, ib'ja (dioCi Lui. 
Berth. VIII, &o). — En allemand : Bcrtrip^fm. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France avec 
droit» de justice baule, moyenne el basse, dont 
dtpendaieni la cour de Puller ou PuUerholT, Tci^ 
lange cl partie de Lutlange (168a, dénomb. to 
aoAl). — Il ynvailencorcunDutrefief&Bertrange. 
mouvant du roi do France, siège d'une justice 
hnute. moyenne el basse dont dépendnjent la luuto 
justice de Henling ou Hentange, 19 voueiîes au- 
dit lieu, la voucriede Cronenberg à Guélange, des 
toueries à Landretange et à Guénange (haute et 
basse), des métairies à Qckange, Budange, Hacke- 
nom , Mellricb , lUonge el Iturange, etc. 

Paroisse de rarchiprétré de Tbionville qui avait 
pour annexes Immeldange, Illange el les chapelles 
de Sainl-Huberl et de Saint-La ursni. — Elleélait 
à la collalion du soifineur du beu. 

Autrefois Trois- Évéché«, baill, cl coul. de Tbion- 
ville. — Fil partie en 17(10 du canton do Lutlange 
el passa en 1809 dans celui de Melierwissc. — A 
poui' annexes Immeldange, Sibérie, ferme et châ- 
teau, et le didleau de Bertrange. — Ancienne mai- 
son noble du comté de Luxembourg qui portait ; 
iurtU d'or rt d'aïur de 6 yiicu (Bcrlli. V). 
BiiTama, c** do Groa-Tenquin. — Bn-fenH(j'»,iii's' 
(cari. moj. Illiin, il, p. Sig). — Birtrenget, 1479 
(cari. év. de Meli, 1. IV, v" 1)6). ~ Btrlringen, 
iG6'i-i6fi5 (arcb. départ. B. aSg). ^ Btrtingve, 
1756 (noL Lorr. v° llingiangt). 

Village de la cour el de la paroisse de Gros-Ten- 
quin et de la seignearie de Hinguessngo (1G81, 
dénomb. i5jnav.). 
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Autrefois Trois-ÉYéchës, baill. de Vie, coût, de 
Véy, — Fit partie en 1790 du canton de Bislroff 
et passa en 180s dans son canton actuel. — Chef- 
lieu communal jusqu^au 9 juillet i8t9, où il fut 
réuni à Gros-Tenquin ; ërigë de nouveau en com- 
mune le 30 mai i835, avec Bëning pour annexe. 

Bbbtbing (La Chapelle de), c"* de Bertring, chapelle 
et ermitage sous Tinvocation de saint Biaise. 

BéRUPT, f. c" de Secourt. — Beru, 1681 (dënomb. 
s3 mai). — Berus ou Berupt, 1779 (Dur. Lorr.). 
La censé seigneuriale de Bénipt dépendait de 
la communauté de Yulmont et la voucrie de la 
seigneurie de Secourt. — Il y avait à Bénipt une 
chapelle dont le seigneur de Secourt était coUatcur 
(1681, aveu et dénomb. du s* de Goumay et dénomb. 
du s 3 mai), et qui était annexe de la paroisse de 
Secourt. 

Autrefois Barrois, baill. de Château-Salins, eout. 
de Saint*Mihiel. 

Bbbwbilleb, c** de Bouionville. — BervtUer, i5/i/i 
(pouillé de M.). — BeracheweUer, i6â5 (inv. des 
tit. de Lorr. X,supp. p. 83). — BerviUer, i633 (ch. 
abb. de Bouionville, s. Tan.). ^* Beriweiler, 1667 
(inv. des tit. de Lorr. X, supp. p. 85 ). — Berwnfler, 
1681 (dénomb. 19 sept.). — BenweUler (dict. 
Viv.). 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et dépendant de 
la seigneurie de Bénipt (1 683, dénomb. 39 nov.). 
— Il y avait i Berweiller une métairie érigée en 
censé fief en 1716. — Paroisse de Tarchiprétré de 
SaintnAvold, à k collation des seigneurs du lieu. 

Auli;^rois Lorraine, baill. de Bouzonville, oout. 
de Lorraine. — Fit partie en 1 790 du canton de 
Béms, passa lors de Torganisation de Tan m dans 
celui de Bisten et en 18 os dans celui de Bouzon- 
ville. — A pour annexes les moulins de Floselinger- 
mûhl et Weisêbackennûhl. 

Bbsbiiille, m^ sur le ruisseau de Blanchefontaine , 
affluent de la Rotte , c^ d^Arraincourt 

BBSTBOPr , f. c"' de Réthel. — Beeherdotf, 1 1 79 (arch. 
Boui. dans D. Cal. VI, pr. ii). -^ Betudorf, 169 A 
(dën. Th. Alix). — Bwfro/, 1766 ( cari. D. Cal.). 
Dépendait de la seigneurie de Kemplich (1733, 
dénomb. i3 avril). — Était annexe de la paroisse 
de Réthel (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Evéchés, auparavant Lorraino, 
prévôté de Sierck, coût de Lorraine. 

Bbtbli, éc. c"* de Bserenthai. 

BiTBiiABT, anc. vill. annexe de la paroisse de Max- 
stadt, 875 (nbb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). 
•— Betenant, 1393 {ibid, ch. s. Tan.). 



BBnifeiTBviLLB, anc. franc-alleu sis près de Labeuville 
(ts88, abb. de Gone ch. s. Tan.). 

Bbttairvillbbs, c*" d^Audun -le- Roman. — Bitaûml- 
leirê , 1 33 1 ( cart. abb. Freist. ch. s. Tan. ). — Bethên- 
veUe, XV* s* (chron. Jac. Huss.). -^ Bertûùmlkr$ , 
i/i55 (inv. des tit.de Lorr. III, 95i). — BetmviBer, 
1A71 (abb. Saint-Pierr\ terr. p. 61). -^BêUtiê- 
willer, BettemUer, BeUtUrvilUiy BeUowUkr, iBhU 
(pouillé de M.). — BeUaintiUien, i5&9 (iov. des 
tit. de Lorr. III, 976). — BêtainvUkrÊ, 1606 
(pouillé de. M.). 

Siège d*un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France à cause de la 
prévôté de Briey (1681, dénomb. 3i déc). — 
Etait annexe, avec vicariat résident, de la paroisse 
de Mance. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, eout de Sauil- 
MihieL — Fit partie en 1790 du canton de 
Sancy et passa en 1809 dans celui d*Andun-le- 
Roman. 

Bbttaugb , c*" de Boulay, sur la Nied. -*- Betingw , 1 093 
( don. de Thie. D. Cal. III , pr. vu ). — Bedumekem , 
1 1 79 (ch. abb. Bouz. D. Cal. VI , pr. xi ). — Betm- 
chen, 1 179 (ch. abb. de Bous. s. Tan.). — BeUm- 
ga^ i3 1 9 ( pouillé de M. portef.). — Baitangêê, tZ6g 
(arch. h. de V. AA, i5-39, quitt). — - BêUm^en, 
1 59/^1 (dén. Th. Alix). — Bettingm, 1697 (terr. do 
ban). 

Fief mouvant du roi de France avec droit de jus- 
tice moyenne et basse (i 681, dénomb. 1*' mai), — 
Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Kédmge 
qui avait pour annexes Colming et'Guirlange. 

Autrefois Lorraine, baill. de BousonviHe, eout de 
Lorraine. — Fit partie en 1790 du canton d'Otton- 
ville et passa en 1 809 dans ^ui de Boulay. 

BsTrAKOB, chAt et f. c*^ de Florange. — Bakmigeg, 
i359 (arch. h. deV. AA^ i5-99). — BmUngeê, 
1 363 (acte d'éch. dans Tessier, Hist de Thionv.). — 
Bêttùtgm, XVII* s* (carte Beaulieu). 

La maison de Bettange portait : de 9ablê am lûm 
ran^Hint d'argnU (Berth. VI). — Fief relevant du 
roi et jouissant du droit de château, fossés, pont- 
ievis et colombier à 6 piliers. — Vestiges d*un an- 
cien château, 1779 (Dur. Lorr.). — Etait aaaexe 
de la paroisse de Florange. 

Autrefois Trois-Évéchés (préoéd. Loxembourg), 
bailL et eout de Thionville. 

Bbttbuugbii , vill. ruiné, c°* de Rouasy-is-Vilia^e. 

BBmif a , f. c°* de BeUing-lei-Saint-Avold. 

BimNO, vill. c^ de Waldwisse. — BêUmgm, 11 35 
(oonf. abb. Saint-Max. Berth. III, pr. lv). -^ Bet- 
ange, 1937 (ch. d*ëch. Berth. lY, pr. lit). — B$U, 
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Btlinfvn, i&g9(Hrcb. II. ileV. AA. ii}> — Btieng, 

l&Im, iGRa (dénonib. 3i noilt). — Btiing. 175G 

Testera. i1f|i' M.). 

Feitail parlie de la communautd de Gongelfatig 
el apparienait par ptriiei hui BeiQuearius du 2ou- 
roDge (iG8a. Jfncimb. du 3i Bodt),de FrniEtroff 
{AiA. 3i ocl.)«l ileBcri>pt(i6S3.i&<U 39 ouf.). 
— Formnil avec Gongelfang et Zeiirtii^ un? po- 
tmsse du diocèse de Trêves (arcbid. de Tliolejr), 

Aulrcfois Lomine.baill.deBouioarille.roiJl. do 
Thioniilte. — Fit partie en 1790, bïcc Goa- 

. ^biif[. duMTtLun de Wildwisseel passa, Ion de 

^Forganisation de l'an m, daaa celui de LauiulrolT, qoi 
it eo I SuC SIerck pour chef-liea. ■~- Les munld- 

tpalilÀde IlelUng eLde Gong^lfang. eupprimi^e» par 
iiercl du 3) janvier 1814, riirenl réunies à celle de 
Waldwiase. 

RiiTiso.f, c" da ZiviDiog. — D«lfn, 16H1 (di^nomb. 
ahb. de Longev,). 

BtTTis«, ik. c"iteZoiiingen. 

nmiNO-Lu-SuKr-AvoLD, t" de Sainl-Aïolcl, — Btl- 
tinffit, la-jH (ch. aiib. Siinl-Araoïild. Krenier, Aril. 
Ceari. II, 367), — Belling b<j Ihmburg, ïv* s' 
(nrU éi, l. IV, t' p. ûi). — B>l'i%'ha>, iAû5 
(Meuriase, Hùl. év. de MeU, 56'i). — btUagn, 
i6o((poiiilléde M.J 

l'une justice liBule, moyenne cl basse avec 
s fourches palibalaires à A piliers, 17G1 (an^. 
paru enregislr. de prons. 18 août). — Avait 
^oe chapelle annexe de In paroisse de B^uing-lei- 

liSainl-Avold. 

Autrefois Troia-Évfcbés, bail), de Vie, conl. de 

p l'évteli^. — Fît partie d^ 1 790 du canloii de Suinl- 
Avold. — Ri^uoi i B«ning par décret dj s3 jan- 
vier 1810, fiel<in(;-lei-Sainl Avald a de nouveau 
m érigé en commune par ordonnance du is jan- 
vier 1S33. — A pour annexes les moulios d'Egre- 
wieaet du Betlingella ferma de Betling. 

Bini^o-Lii-SAiir-ATOLii {RDissuii nt). — Il prend sa 
saurcadanslevill.de Seingbouae, traverse iHCom- 
tnniiEsdcSeingbauseeldeBeltingsurune longueur 
de A kiloni, et se jette dans ia Bosselle. 

ItmuuiiiLLi, t" dn Mebterwisie. — Btlflmnvilh, 
1089 (fond, de Saint-Airy, D. Cal. III. pr. vu ). — 
Btlaliaiville, 106g (abb. Suinl-Airy, cb. coof.), — 
Btl^ùHi Ma, MOI (abb.Sainl-Aitî,Uil.cQnf.).— 
BatAùnvitli, Il Au (abb. SaiDt-ViaceDl.KoaseBelt- 
UioviLe). — BnUeiatille, 1 ii5o {•bîd.). — BbiA*- 
IntDiiU, is&g {ibid.). — Bttimilla, ibo3 (cai-l. de 
ViU. Jl.f Al}.— BaiulaiBviite, lAuA (lisle des 
vil).}. — BfUUvilli, iAo5 (abb. Saint- Arnould, s. 
■" n.). — liethcUiitviUt, ififiT-BnlItlamoiUi-, 1SS7 



(abb. Saint-Vincenl, vente de diui^a). — BaiutU 
villt, i5o!i (cart. abli, de Vill. t. 1, A. B). — 
BeUtrlmilU.BiilelmUtt.BtlhiIfTiniUa.BiLdar/.iilih 
(pouilki de M.). — Biilarff, lh^» {alb. Saîul-Vin- ' 
cent, plaids annaux).^ BrtUitroJf, 1 bgK (dén. Tb. 
Alix).— BtlUiinmllo, Biluln-iUc, 1687 (abb. de 
Villers. liasse BctUuioville). — BiUhrff, 1601 
(abb. Saint- Vinrent, plaids annaux). — Uttlmlle, 
i63r> (Joura. J. Baucb.]. — BellktlerilU, t665 
(lerr. do ban). — B«lHfn&, 1671 (abb. do Vill. 
liasse Altroir,A).~ En patois: fisll^niffe. — En ail e- 
manil : DetlrnilarJ et BeUtroff. 

Vill. tic la ieig. de Uornbourg-EédangB ( 1 6S I , ddn. 
ig déc.]. — Par. del'archipr. de Kédange qni avait 
pouraDn. Mancf, Gbeiiincourl, Hessange en partie, 
et Ëlnil à la coll.dn seign. de Hombourg-Kodange. 
Aulrerois Trois-Év^i&, prév. de Sierck, font, 
de Lorraine. — Fil partie en 1790 du canton de 
Lullangc et passa en 180^, lors ite la suppression 
do ce canton, dans celui de Melterwîsse. — A pour 
annexes Allroff, Mancjr et le four à cbaux. 

Bemtcu, b. — Btddenacktr, i,8t, (cort. de Vill. 
l. I,E. ii).~~SghaB<it«airafli, laon (161'J.AAA. 
A.i). — BttKtnak, i3i8 (iUd. V. 3). — B-H.- 
neeh, ih33 {ibid. B, iG). — BclnwA, 1600 (l'W. 
B, 10). — BflUnaeq, 1607 {ii.rf.S. 3). — Voy. 
Vii,i.tiis-fiEnntcn. 

BiTTBiso, h. 1^ de Holving. — Berlringen, lâgi 
(don. Tb. \\a). — Bettering, 1756 (nol. Lorr. 
li.sle des vill.). — Jbln'iig{ carte Cass.), — Betiing 
(carie tit.-inaj.). — Berlringou &lnng'(dict. Viv.}. 
Village du Val de Qolving, dépendant de la sei- 
gneurie de PultelauQe. — Annexe de la paroisso de 
Hulving. 

Autrefois Lorraine, tiaîll. de Sarregucmines, 

BïiTWii.i.i;»,e"° deRobpbarb. — Bedebur, 1 i5o(Kre- 
mer, Anlea. Gesch. Il, «93). — Bnlebnnm, ligG 
(arch. de Biiclie). — BfAfburn (Croll. orig. Bip. i, 
&6, note e). — BrUeeUer, |5H (ponillâ de M.). 
— Bfdn/tiltm; iBgA (dén. Tli. Alix). — B*(to#i7fcr, 
1601 (noL Lorr. v" AUluritn). — Bcllmilir, 1606 
(pnillé de M.}. — BtUrviUrr, 1771 (ord. de Lorr. 
Xll.i«). 

Villnii^e du coml^ de Bilclic , dans l'origine nommé 
BedibiH-a; détruit nu xv* sikle et reconstruit sous 
son noniscluel. — Paroisse de t'ardiipr.'deHorne' 
b«rb, qui avait pourann. Pctîl-Redercbîng, Helling 
«l Guising et dépendait de l'abb. de Ilornebacb. 

Auln^foia Lorraine, baill. de Bilcbe, prév. de Bim- 
ling.coiit. do Lorraine, — Fait partie depuis 1790 
du canton deliobrbach. — A pour annexes Goising. 
Hwlling, Klcijiinûbl et Mebling. 
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BBUfARGB-sousJcsTBifoiiT, h.c** dc Vitry. — Buivangeê, 
ia36 (bulle de Croire IX, arch. Justemont). — 
Ewton^e-dezoui-Juttemont, 1399 (abb. de Vill. 
H,i7).— Btt66iiifi^«i,i4o3(cart.deVill.II,ri3). 

— Bemngen, iAo3 {ibid, II, P 99 v*). — Befin- 
genjuœla Juibergh, i5i5 {tbid, I, P 6). — Bue/m- 
gen, 1678 (label. d'IUange). — Bevange, 1606 
(pouitlé de M.). — Buvange, xrii* s* (lerrit. abb. 
de Jastcmont). 

La haute justice était au roi , la seigneurie fon- 
cière à Tabbaye de Justemont — Était annexe de 
la paroisse de Yitry. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mibiei. — Fit partie en 1790 du canton de Flo- 
range et passa lors de Torganisation de Tan m 
dans celui de Vitry et en j8o3 dans celui de 
Thionville. — Commune au commencement du 
siècle, Beuvange fut réuni à Vitry, avec Justemont, 
par décret du 1 8 septembre 1810. 
BBDTAiiGB-soDSrSAifiT-MicBBL, h. c"* de Volkrauge. — 
Boffengn, 1 198 (chap. cath. s. Tan.). — Bovingen, 
ii3i (fond. d*Averb. dans Berth. IV, pr. iv). — 
Buevengei, 1 9i3 (ch. d^union Berth. IV, p. ufiii). 

— Bovanges, i993 (coll. Saint-Sauv. ch. s. Tan.). 

— Biovengeê, i3o5 {ibid.). — Buevangei, iûo5 
{ibid,), — Bovange, 1606 (pouillé de M.). — 
Bevange-gùtu-ln'Mont-Saintr'Michel , Buvange-toubs- 
SainUMichd, 1718 (terr. de Bousse). 

Avait une chapelle sous le vocable de Saint-Mi- 
chel, annexe de la paroisse de Volkrange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 

Fit partie en 1790 du canton de Hettange- 
Grande et passa lors de Torganisation de Tan m 
dans celui d^ÛEutrange et en 1809 dans celui de 
Thionville. — Commune au commencement du 
siècle, Beuvange fut réuni à Volkrange par décret 
du 99 juillet 1811. 
BiuvEiLLB, c**° de Longuyon. — Bdulfiaga villa, 636 
(cart. moy. Rhin, I, p. 6). — BeuvUU, 1 Soh (inv. 
des tit. de Lorr. I, 69). — Beveille, xviii* s* (pouillé 
de Trêves). — Beuveil, 17^9 (de Maill. Barr.). 

Le roi était seul seigneur. — Cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Batailles ). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût de 
SaintnMihiel. 

Fait partie du canton de Longuyon depuis la créa- 
tion de ce canton, en 1790. — A pour annexes 
Doncourt-lez-Longuyon, les moulins de Semé, de 
rÉtang et de Lesmann, dit la Maragolle, 
Bbuvbbie (La), anc. h. c"* des Étangs. 

A la Beuverie était Téglise paroissiale de cette 



conmione. — j- Dans les anciennes listes da pays 
Messin, les Etangs sont déBnis sons les noms : la 
Beuverie et la Bryère. — Labeuvry, Labewnri, La- 
heuvreriê, xvii' siècle (arch. comm. gg. 1 ). — La 
Bouverie, 1766 (D. Cal. not Lorr.). 

Censé, fief mouvant du roi dc France (16B1, 
dénomb. 9 mai). 

Aulref. Trois-Évéchés, baill. et coût, de Mets. 
Bbuvillbrs, c** d^Audun- le -Roman. — BoveUemrt, 
893 (cart moy. Rhin, I, p. 163). — Btgfriilare, 
996 (ch. abb. Saint- Maximin dans Berth. II, 
pr. Lxxviii). — BcBuiUare in pago MeUmi, 996 
(cart moy. Rhin, I, p. 999). — BuJvtVe, BmfviUe, 
i5oo (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 81). — Bumam- 
1er, lUU (pouillé de M.). — BiemnUere, ibgh 
(dénomb. s. Tan.). — BeuviUeê, xviii* s" (pouillé 
de Trêves). — B<mvHler{ibid. en allemand). — Bêa- 
ville, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — BeuviOer, 1779 
( Dur. Lorr. ). — En patois : Beuvlé. 

La seigneurie, haute, moyenne et basse justiee, 
appartenait à Tév. de Verdun sous la prévôté de 
Sancy. — Était cure du diocèse de Trêves (doy. 
de Longnyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût deSaint- 
Mihiel. — Fit partie en 1 790 du canton de Sancy 
et passa en Tan m dans celui d^Aumets et en 180 s 
dans celui d*Audun-le-Roman. 
Bbcx (Basse-), c"* de Pange. — Btl, 1161 (abb. Sainte- 
Croix, ch. conf.) — Baixe, Bew, i4o& (liste des 
vill.). — Buê, ihag (arch. h. de V. AA, 11). — 
Beu <m hatdt chemin, lUtiU (état des gam. fr.). — 
Boêêe-Beu en Saulnoy, iA65 (P. Ferr. oht. séc 
t II, p. 365). — Baue'BcBUx, dépendance de 
Notre-Dame d^Aube, i5i6 (déct des fiefs, man. 
de Sen. M. anc. art. Baud.). — Baue-Beu, ibhk 
(pouillé de M.). — Beeuf, 1696 (Und. portef.). 
Beu, 1606 (pouillé de M.). —0amx, XVIII* 8*(tW.). 

— En patois : Baich'Bieu. 

Fief du chapitre de la cathédrale de Mets moa- 
vant du roi de France et siège d^une justice haute 
moyenne et basse, 1681 (dénomb. 9 janv.). — 
Annexe de la paroisse d*Aube. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Mets. — 
Fit partie en 1790 du canton d^Anoerville et passa 
lors de roi^nisation de Tan m dans celui de Scdgne 
et en 1809 dans celui de Pange. — A pour an- 
nexes Haute -Beux, le Vieux-Château et la Char- 
bonnière. 
Bbox (Hauts-), h. c** de Basse-Beux. — Bu, 1096 
(fonds de M*-Saint-Martin , D. Cal. III, pr. xxxvi). 

— La HaUe-Beue, i/ioA (liste des vill.). •— Hmiite- 
Beu, 1&6A (cart. év. de MeU, t VI, p. S9). — 
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HauUe-Beu, ibhk (pouillë de M.). — La Hauîte- 
Bueux, i635 (Jornn. J. Baucb.). 

Fief du chapitre de la cathédrale de Mets mou- 
vant du roi de France, et siège d^une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr. 3 janv.). — 
Paroisse de Tarchiprétré de Varize, dépendant du 
chapitre de la cathédrale de Metz qui avait pour 
annexes Dain et la censé de Poncillon. — La com- 
munauté des village et hameau de Haute et Basse 
Beox dépendait du village d^Aube, 1766 (Stem, 
dép* M.). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

BévA, met. isolée, c°* de Gomy. 

Bbvangb (Haute et Basse), h. c°* de Richement. — 
Beianges, \3ki (inv. des tit. de Lorr. HI, 336). 

— Bevange au-deiêtu de Richemont, 1766 (Stem. 
dép*M.). 

Village dépendant de la seigneurie de Riche- 
mont (1682, dénomb. 31 janv.). — C'était une 
annexe de la paroisse de Richemont. 

Autrefois Trois-Évéchés, haill. et coût. deThion- 
ville. — Ce ham. fit partie en 1 790 du canton de 
Florange et passa en 180a dans celui de Thion- 
ville. 
BiviLLK, f. c"* de Glatigny. — BaieumUe, itioU (liste 
des vill.). — BaieviUe, i5i6 (décl. des fiefs de 
Sen. dans M. anc. art Baud.). — Bêhleville, i635 
(Joum. J. Bauch.). — Bayeville près Retonféy, 
xvii* s' (P. Ferr. Obs. séc. H, P /J78). —Beuville, 
1756 (Stem, dép^ M.). 

Siège d^un fief et d'une justice haute • moyenne et 
basse mouvant du roi de France ( 1681 , dénomb. 
3 1 mars). — Etait annexe de la par. de Retonféy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Bevotte, m"*, c"* de Sanry-lez-Vigy. 

Ancienne censé de la paroisse de Vigy. 
Bevotte (Ruisseau de). — Prend sa source à Tétang 
du bois de Sanry, traverse cette commune et celles 
d'Antilly et d'Argancy sur une longueur de 8 kilom. 
et se jette dans la Moselle. 
BévoT (La Basse-), m**" de camp, du grand séminaire de 
Metz, c°* de Peltre. — Bewoy, litok (liste des vill.). 

— La Basse- Belz^veul, 1639 (chron. du doy. de 
Saint -Thiébaut). — Belleray ou Beuran, 1629 
(D.Cal.pr. XLiv). — Behoy,ïhgo (Joum. J. Aubr.). 

— Basse-Beurey , 1673 (pouillé de M.). — Basse- 
Belvoy, 1681 (dénoua. i3 mai). — Beury-Basse, 
1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — En patois : Lai baich* 
Bévéu, 

' Les Haute et Basse Bevoy étaient annexes de la 
paroisse de Magny. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Mets. 

Moselle. 



BivoY (La Haute-), f. c" de Borny.— La Haltéf-Bewoy , 
1 6o4 (liste des vill. ). — La Haulte-Belz-Veul , 1639 
(chron. du doy. de Saint-Thiébaut). — Les Deux- 
Beîzr-Veulx, 1Û29 (ibid.), — Halte- Belvoix, 1Û87 
(Joum. J. Aub.). — Beveus, 1617 (ch.,Ph. de 
Vign.). — Haulte-Beveux , i635 (Joum. J. Bauch.). 

— Bewyy 1 766 (D. Cal. not. Lorr. ). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse mouv. du roi de Fr. (1681, dén. 1 h juin). 
Autrefois Trois-Évéchés, bailL et coût, de Metz. 

BETnEN, c" de Cattenom. — Burias in pago carosco, 
763 (abb. Prùm. ch. Pépin). — Brumacha, loaS 
(abb. Saint-Max. Tr. ch. emp. Henry H). — Bures, 
11 36 (chap. cath. Tr. ch. Henry, c** de Lux.). — 
Beiren, i5o6 (inv. des tit. de Lorr. X, supp. 
p. 1 16). — Beuren, Beuretn, 1600 (cart. abb. Vill. 
1. 1, B. 10). — Biren ou Beuren, 1766(0. Cal. nol. 
Lorr.). — Beyren, Beyeren ou Balleren, 18a 5 
(labl. Par.). — En allemand : Beiem. 

Paroisse de l'archev. de Trêves (doy. de Rémich). 
Vill. du Lux. cédé à la France par l'impératrice- 
Reine le 16 mai 1769 et incorporé en 1773 dans 
la prov. des Trois-Évéchés, baill. de Thionville. 
coul. de Lorraine. — Fit partie en 1790 du can- 
ton de Rodemack et passa en 1803 dans celui de 
Cattenom. — A pour annexes Ganderen et Donnen- 
mûhl. 

hii\ (Ruisseau de). — Coule sur le terriL des c"* de 
Noisseville et de Nouilly. 

BiBiCHE (Grand Bois de), forêt doman. de ai 3 hecl. 
sur le terril, de la c"* de Grande -Bibiche. — Voy. 
Bibiche (Gbahde-) et particulièrement les noms qui 
se rapportent à la forêt. 

Bibiche (Grakde-), c" de Bouzon\ille. — Nemora dr 
Biltersis, 1366 (cart. abb. YilL t. I, B. 31). — 
Bebris, Billes, 1266 (tfeirf.). — Btbecht, Biverst, 
ia58 (abb. Bouzonville, ch. s. l'an.). — Bivei*se, 
ia6/i (cart. abb. Vill. t. I, B. 36). — VAUou de 
Byverbach, 1366 (ibid, T. la). — Biberse, 1376 
(abb. Bouzonville, ch. s. l'an.). — Bieurese, Bivrese, 
1378 (ibid.), — Bieure, 1283 (cart. abb. Vill. 1. 1, 
BB. 1).— BtVucr*, ia83 (itti. B. 13). — L^jBo«- 
de-Bieures, i3o7 (ibid. B. 3a). — • Bois-de-Bivers , 
1336 {ibid, P. !x), — Le Bois-de-Biffersen , i535 
{ibid. B. 33). — Biberchen, Budsa, Biverschen, 
i5/i4 (pouillé de M.). — Bibechen, 1576 (abb. 
Bouzonville, ch. s. Tan.). — Bibersehen, i583 (cart. 
abb. Vill. t. I, B. 16). — Sylva-de-Biberchen, 1 585 
{ibid, B. ]5). — Bmerssheim, ibgh (dén. Th. 
Alix). — Biberschem, xvii* s* (dom. de Sierck). 

— Breborehem, xvii* s* {ibid,), — Bibichen, 1606 
(abb. B<Hixonville, ch. ;s. l'an.). — Bibuehê, 1725 
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(dënomb. 7avril). — BibUch, 1796 (lerrit. de Ka- 
lembourg). — BibUche,i']S% (territ. de Neudorff). 
— Bibiche -la "Grande, 1779 (Dur. Lorr.). 

Paroisse de Tarchiprétré de Kédange qui avait 
pour annexes Neudorff et Rodlach et dépendait de 
Pabbaye de Villere-Bettnach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville,cout de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Bouzonvilie. — A pour annexes Petite-Bibiche , 
Neudorff et Rodlacb. 

BiBiCHE (Pbtite-), h. c"^ de Grande-Bibicbe. 

A fait de tout temps communauté avec Grande- 
Bibiche. 

BiBicHB ( RoissBiu de). — Prend sa source à Mancy, 
c°* de Beltlainville, traverse les viti. de Mancy, 
Kirsch -icz- Lu Itange, Metzercsche, Melzerwisse, 
Volstroff , Distroff, Valmestroff et Ham , sur une lon- 
gueur de 99 kilom. , et se jcUc dans la Moselle. 

BiBicaEBBAcii, T. c"* de Filstroff. 

BiBiCHEBBACB (RcissBAU db). — A 83 source à Bibicbe, 
traverse les c"*' de Bibiche, deBeckerholtx et de Bou- 
zonvilie, sur une longueur de 5 kilom., et se jette 
dans la Nied. 

BiBisEBBACH (RcissEAu de). — A sa source à Buding, 
traverse la c°' de Buding sur une longueur de 
5oo met. et se jette dans la Caner. 

BiBLiTiG, h. c"*de Merten. — Bubelingen, i365 (cb. 
abb. de Bouzonvilie). — Bublingen, i59/i( dén. 
Th. Alix). — En allemand : Bublingen, 

A fait de tout temps communauté avec Merten 
(Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 181 5, avec 
Merten , du canton de Sarrelouis ; fut séparé de la 
France par le traité du 90 novembre 181 5 et dé- 
tenu par la Prusse, rétrocédé ensuite par la déda- 
ration du 1 1 juin 1897 et réuni au canton de Bou- 
zonvilie par ordonnance du 96 mars 1 83o. 

BiGnB!(BOLTZ (RuissBiu de). — Prend sa source à Petit- 
Réderching, dans les prés, traverse les communes 
de Pelit-Réderching, Holling, Bettewiller,Rimling, 
Guiderkirch, sur une longueur de h kilom., et se 
jette dans le Schwolb près de Deux-Ponts (Bavière). 

RiGKBNALB ( RuissEAc de). — Prend sa source à Petit- 
Réderching, traverse les territoires de Bcttwiller 
et d^Ercliing, entre en Bavière et va se jeter dans la 
Horn. — Bickehalbe, xvi' s* (Tillemann, Stella, 
Beschreil). des Oberamts Zweybrûcken). — La 
Pécalte, 1778 (Dur. Lor.I, 975). — Pickolt (De- 
lisle, carte du Rhin). — Die Bicken-Hall (carte 
de rÉtat-major). 

BiBi»o, c"" de Gros-Tenquin. — Budingen, 1606 



(pouiilé de M.). — Bûdmgen, 1688 (mëm. Acad. 
de M. i853, p. 36s, dénomb. de Gréhange). — 
Bindigen, 168/1 (terr. abb. de Saint- Avold). — 
Beding, 1796 (pouiilé de M. portef.). — Buâmgt 
1787 (actes de rétat civil). 

Biding dépendait du comté de Créhange ( Eaipire) 
et suivait le droit romain ; il a été réuni à la France 
et incorporé à l^arrondiasement de Sarregnemines 
par décret du 90 mars 1793. — Faiaait partie « â 
cette dernière époque, du canton de Hellimer, et 
passa en 1 809 dans celui de Gros-Tenqain. -» A 
pour annexe le moulin de Houler. 

Etait annexe de la par. de Vahl-Ebersing. 

BiDiNG (Ruisseau de). — Goule sur le territ de la c"* 
de Biding. 

BiBSLixGBii , vill. ruiné, c"* de Kerbach. — BûMlmgfn , 
169/1 (dén. Th. Alix). 

Ge Tillage, qui dépendait du comté de Forbacb, 
a été détruit à la fin du xvi* siède. 

BiETH-MûHL, m^, c°* de Bousbach. — Buih-MM (carte 
de rÉtat-major). 

BiLD-MûHL (Obbb), m'°, c"* de Lemberg. 

BiLD-MûHL (UivTEB ) , m^*, <f* de Lembei^. 

BiLSTER,h. ruiné, c*^ de Kerbach. — BtUtein, 1733 
(territ. de Kerbacli). — BiUter, tnazure$, 1766 
(arch. de Spicheren , arpent, de 1766). 

Ge hameau dépendait de Tancien comté de For- 
bacb ; il était probablement un écart du village de 
Bieslingen , également détruiL 

BiKiRO-LBz-RoBBBACH, C**" de Rohrbach. •« BeimgeH, 
1596 (dén. Th. Alix). — Binmngen, 1681 (dé- 
nomb. 99 déc). — Bining, 1761 (ord. de Lorr. 
VIII, 191). — Beningen, 1755 (atlas deBitehe, 
p. 85). — Béning, 1771 (ord. de Lorr. XII, 697). 
— Béning (carte de TEtatr-major). 

Au xvi' siècle, Bining était le chef- lieu d^uoe 
mairie qui comprenait Bining, Achen, Enoheo- 
berg, Etting, Kalhausen, Lambach, Lemberg, Gros- 
Réderching, Rohrbach et Siersthal. Gette seigneurie 
relevait du comté de Bitche. 

Avait une chapelle annexe de la par. de Rohrbach. 
Autrefois Lorraine, bailL de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Rohrbach. — A pour annexes les moulins Roberls- 
mùhl , Veckersmûhl et Unterstmûhl , les fermes du 
Janan et de Bombach. 

BiRi!iG-LE£-RoHRBAGH (RuissBiu db). — 11 prend sa 
source à la fontaine du vill. de Bining-les- Rohr- 
bach, traverse cette commune sur une longueur 
d'un kilom. et se jette dans le ruisseau de Rohri[>a(h. 

Bio?(viLLE, c*^ de Boulay, sur la Nied allemande. — 
Bumga , 1 339 (pouiilé de M. pontef. ). — BamnviUe , 
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i;i(Jo (inv. des lil. do Loir. I. ïl, p. i5a). — 
BithnniU, ttâiga, i5U (pouîllë ^eM.)- — ^a'"- 
nilU. un' »iède{c3rle Tom.)- — Bitmilk. i6&3 
(dénomb. de Cr^bange],— Bgmvîllt, 1680 (l'M.). 

— En ■licmanii : Bingen. 

Siéfted'uD franc-allvu (1 75G , U. C«l.iiol. Lorr. ) . 
d'un fief et d'une justice baule. movpntie el basse 
mouviDldiiroideFrance(i68a.dënonib, i3BD(i[). 
La haule vouerie de ce lieu dépendait de la eéga. do 
narille ( 1689 , dfnomb. fi octobre). — Par. de l'ar- 
chipr. de Variie, qui aiail pour annvie Murlange 
altcrnalivQiDeal aveir Variie. Celle pttr. ctail à la 
eollalioa dua acigncun (lu licD. 

AulreTois Trois^Évécbéi, bsill. et coul. de Mete. 

— Fil partie du oanlou de Variie en 1 790 et 
pUÊSt dans celui da Boulny en i8oa. — A Morlange 

HiaoïiDi (HuiBaun ni). — Cnule sur le lerrit. du la 

c" de BruDvaui. 
llrsitcn (Li), ruisseau. — Coule sur le lerrii. da la 

c" de Bellwiller. 
BiscBtLsicEiK OU llisKuiCK. F. c'" dc Slurtclbronu. 

— Bùriae, 1817 (dicl. Viv.). 
BitcnorriviLD, f. c" de Guêblanf^o. 

Biwaniu), r. el habit, c"' de Bistroff. — Bitheiml, 

1756 {Not. Lorr. V. liiiigaeiange). 

Ane. censé avec moulin; le moulin n'eniete plus. 
BiocKWiLii, chapolle, e" de Bislruff, — La ChapelUdn 

la MoinUTrimlé au bai» de BiaehiBald,i^f]\ (pouillé 

de H. portef.). 
BiuHwiLD (ÉîtM bb), c°" de Bislroff et de D^pir, 
d'une superfirie de uoa liect. — Baehea-aUâ, xhU") 
i\v\^ pt m'° (tan. il. de Mets, I. IV, p. Gi ). — 
VÈumf! dt Ihrhn-iJ, 1756 (Slem. d^p' M.). 

Dépendnil de l.i mairie de BistrolT et de la sei- 
gneurie de Hinguesange ( 1 68* . dénomb. 1 h jan- 

BiacHnii.D'PiPisa, f. c" de BistrolT. 

Bts(t.sAGi DU BisCHEtsicua , r. r** de Slur»^lliroiin. 

— Buffoc, i8i7(dicl.Viï.). 

Bciao. vill. c** de GrindoifT. — Biianga in Sollan- 
geat, gia (cari. moy. Bbin, I, p. 9so). — Bitan- 
gu, iug3 {ihïd. II, p. A6û). — Bttonnj'e, m* s' 
(ibid. p. 'ihli). — hùanga, ii&o (bulle d'Inno- 
cent, Bertli. t. IT, pr. 1). — itùar^niHi, 1 iMi 
(Conf. Munsl. AU. t. lV,pr.»ïi)- — ^"-"ff'. ""- 
nngin, «jii* s' (cart. moy. Hbïn, II, p. 'i73). — 
Bn<nng».na6(P."Fer. Oba.sée. 1. s5B), — fl.l- 
tmg, BùoTigia magiia, i5&A (pouilli^ de M-)- ~ 
Bunmgfn, Butingm, logù (d^n. Th. Alix). — 
BiuMngm, Bitung, i6g8 (lerr, de FUslrolT). — 
Biuingtn, mil' »" (dom. de Sierek). — Biiififjiiii , 
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BiiiafftB, 1706 {lerr. de Biiin^). - 
zàg, i8a5(tebl. Par.). 

Apport, au dioc. dETrèïes(ari;bipr. du Tbolej). 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouunville, eoul. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canlon 
da Waldwisep; passa, lors de l'organisalion de 
l'an m, dans wlui do LauuslroIT (en 1806, e*" de 
Sierck). — Bisiug fui riSuoi i GrindorlT par d&rot 
du 9 sept. 1811. 

BiHLio (BiiissiÀu ni). — Coule sur le lerriL de la 
c" de P'iaslroff. 

BisriM(BiiiiiSBABDË la). — Prend sD sourvu ù BUlen- 
im-Loch, traverse les c*' de Ham-sous-Vnnberg , 
Varsb^rgclCreuliivaldsuruneloDgiieurdei 1 kilom. 
el se jelte dans la Sarre (Pnissu). 

BisTBi>-i'"-LocH,i:"'de Boulaj. — Bi'ilan, iii5 (abb. 

LonR. conf. D. C. V. pr. «m) B«ra«, 1 180 

( .ii'rf. cari. p. î. bI. 3). — BwM, 118') {ibiil. ar- 
bilr.».l'an.), — fliUfm.iSgS {cari. abb. ïill. II, 
tl3). — BiUteia, 1897 {ibid. «7), — Bi*ilmn, 
iS9.'i (dén. Th. Atii). — Brùitin. Bi'iinu». 
tllSo, tGSi (arcb. départ, drfnonib. s. I'bu.). — 
BiilaxiUh. BiMuMafh, iG8g(Dl>l>.deSainl-AvDld 
s. l'an.). - BiiUm-Imloch ou Bi.iam, i8a5 (labl. 
Par,). 

Ëlait annexe de la paroisse de Boucheporn. 
Autrelois Trois-Év^hù, biiilt. de Vie, ïuul, 
de l'éï. — Fil partie, en 1790, du canton du 
Boulay; passa, lors de l'organÏMlion de l'an m, 
dans celui de Biati-n (dlslr. de Sarrelouis) el fut re- 
placé dans le canton de Bonl.n; par la loi du 36 oian- 
|89(|. 

Bisrnorr, c"deGrosTenqurn. — Bazitudorff, Bizieri- 
dor/, »ii"s'(carl.moj. niiin, I. 11. p. 3ùS-g). — 
Bittrof. i3()B {chsp. abb. de Sainl-Avold. pouillé 
de l'éï.). — Bwlr./ 1U7 (cari. é».dL.M.tll. 
A p. 68).— Butor/, 1 ù5o (rart. abb. Vill. H , 1» 73 
.*). — fluator/ iâ(i7(rart. éï.dcM, UIV, p, Gi). 
— BitU>ff.BUt»if,ibl\h (pouillé de M.).— Bwdw/, 
1681 (dénomb. ib juin). — Bittroft, Bitrhirafi, 
i7â4!(D.CaL not. Lorr. lisle dea vill.). 

Cbef-lieu d'une mairie de \'ivédié de MeU , ipii 
comprenait BisIrolT, Bérig, Bepmerin([, Bouslroffel 
Obrick, et qui relevait de la cliAtellcnie de Hingue- 
sange. — Paroisse de l'srcbiprâln! de Morhaoge, 
qui avait pour annexi« le moulin el la marcarcric 
deBisehwald et dëpendsil do la cathédrale de Nancy. 
Autrefois TraiB.É*écbé*. baill. de Vie, eout. de 
l'év. — Chef-lieu de canton de 1790 à 1801, Bis- 
trolT fut compris, i celle dernière date, daoa l« 
canton de Gros-Tenquin. — Le canton de BislrolT 
se composai I de Bérig. Bertrlng. BistrolT, BoualrolT. 
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ErstrofT, Gros-Tenquin, Guessling et Hémering, 
LJDslroff , Obrick el Villers. — A pour annexes les 
fermes de Biscbwaid, de la Vieille et de ia Neuve 
Cappel, de la Belgrade (Vieille et Neuve), de la 
Langhcck, de Saint- Louis, de Mazagran, de ia 
Maxe Ancienne, de la Nouvelle-Maxe ou Maxe-Man- 
sny, et la Maxe (tuilerie). 
BiTCHE, ch.-l. de c*°, arrond. de Sarregucmines, ville 
et forteresse. — Bytis-Castrum , 117a (chap. abb. de 
Neuburg, Als. diplom. cccxix). — Bitei, 1 196 (abb. 
de Slurzclbronn. D. Cal. Pr. s. Tan.). — Bitch, 
1 ao3 (chap. église de Saint-Diey, D.Cal.Pr.s.ran.). 
— Bichem, iao3 (Jean deBayon, cbron. Mediani 
roonasterii, chap. xcvii). — Fitei, iao5 (Richer, 
(ihron. senonens. lib. IIÏ, chap. i). — Bytis, 1307 
(chap. abb. de Neuburg. Als. dipl. cccLtxvii). — Bitlet, 
1 a a 5 (D. Cal. génëal. de Saint-Arnould ). — Bitchet, 
ia38 (D. Cal. Pr. s. Van,). ^ Biches , ia86 (Als. 
diplom. DCGLi). — Bitsch, Bitsche, 1997 (Kremer, 
Ardcn. Gescb. II, i5i). — Bitis, 1998 (chap. de 
la calh. de Sirasb. Als. dipl. dcccv). — Bitie, i3ao 
(Croll. Orig. Bipont. n,35o). — Bitchcn, i3ai 
(Kremer, Ard. Gcsch. II, /ia9). — Biche, 1390 
(Bénéd. Hist. de M., IV, 393). — Bitec«, t^k 
{ibid. IV, /i58). — Pitich, 1679 (Als. diplom. 
Mcccxci ). — Bich , Biftch ,1/188; Bischt , 1 /i 9Û ( Journ. 
J.Aub.). — BitUch, 1593 (B.Hertzog. Edels. chron. 
v. 36). — Bitch, 1611 (Hogéville, Dict. hist. 1, 1 00). 

Li seigneurie, habituellement nommée le conilo 
de Bitche, était Tun des plus anciens domaines des 
ancêtres de Gérard d^ Alsace, premier duc héréditaire 
de Lorraine. Du xi* au xiv* siècle, elle fut presque 
toujours possédée par les frères des ducs. Cédée par 
échange, en 1397, au comte Eberbard de Deux- 
Ponts, elle appartint aux descendants d'Eberhard 
jusqu^à Texlinction de la maison de Deux-Ponts- 
Bitche, à la fm du xti* siècle. — En ido6, elle fut 
incorporée à la Lorraine et suivit les destinées de ce 
duché. 

La seigneurie de Bitche embrassait les cantons 
actuels de Bitche, Rohrbach et Volmunster, sauf les 
villages de Bœrenthal, Liesbach, Montbronn et Phi- 
lipsbourg. — Au xvi* siècle, elle comprenait la ser- 
gentene de Bining, la mairie de Boussewiller, la 
mairie de Rahling, la prévôté de Rimling, la mairie 
de Schorbach , la mairie de Walschbronn , les ga- 
gnages d'Ëguelshart , Gentersberg et Waldeck, la 
prévôté d'Obersteinbach (Bas-Rhin), la mairie et 
doyenné d^Alteim (Bavière). 

Le château de Bitche remontait à une haute an- 
tiquité. Agrandi par les sires de Bitche, détruit 
pendant la guerre de Trente ans, relevé parVauban, 



rasé après la paix de Ryswick, il fut rétabli, diaprés 
les principes de Tart moderne, par le comte de Boni- 
belles en 17/11 et perfectionné depuis. 

La ville de Bitche se forma , au xvii* siècle, par la 
réunion des deux hameaux de Kaltenhauaen et de 
Rohr, bâtis au pied de la montagne que conroone le 
fort. 

Bitche était le siège d'un bailliage, devenu bail- 
liage royal en 1771. En 1790, il fut le ehef-liea 
d'un district qui comprenait six cantons: Bitche, 
Bouquenom (Bas-Rhin), Breidenbach, Lemberg, 
Rohrbach et Volmunster. 

Le canton de Bitche était composé, de 1790 i 
1 8oa , des communes de Bœrenthal , Bitche, Eguel»- 
hardt, Hanwilicr, Haspelscheidl , PhilipdxMii|[, 
Reyerswiiler, Schorbach et Sturxelbronn ; Toi^ga- 
nisation de i8oa y ajouta Allhorn, Eppenbronn, 
Erienbronn , Goetzenbrûck , Lemberg et la verrerie 
de Mûnlsthal ou Saint- Louis, Ludwigswinckd, 
Meiseinthal, Mouterhausen , Niedersimpten , Ober- 
simptea , Obersteinbach , avec Lutzelhardt et Arma- 
berg, Petersbacbel et Sarrcinsbei^ ou Mont-Boyal. 
Par les traités de 181 5 et 1816, ce canton perdit 
Eppenbronn, Erienbronn, Ludwigswinckd , Nider- 
simpten, Obersimpten et Petersbacbel ; Oberstein- 
bach ; Lutzelhardt et Armsberg , rétrocédés par la Ba- 
vière, furent attribués au département du Bas-Rhin 
par la loi du 39 avril i833. Depuis, le canton de 
Bitche s'est accru de la commune de Licderscheidt, 
i ucorporée à ce canton par ordonnance royale du 1 8/é- 
vrier i83â, et de Saint-Louis, érigé en commune 
par la loi du 9 juillet 18/tC*, d'un autre côté, il a 
perdu Altboroparsuitedesa réunion â Sarreinabei^. 

Bilche ne devint chef-lieu de paroisse qu'au milieu 
du xviii' siècle; auparavant la mère ^lise était à 
Schorbach. Cette paroisse embrassait Eguelshardt, 
Freudenberg, Gentersberg, Uanwiller, Halqpd- 
scheidt, la Main-du-Prince, Longelsheim, Mouter- 
hausen , Reyerswiiler, Schorbach et Waldeck. 

Bitche suivait la coutume de Lorraine. 

Les armes du comté de Bitche sont : d'or à un 
écusson de gueules, — Celles ôe la ville sont : d'ar- 
gent à une mâde de sable Qringdée de deux tétêe de 
serpent y celle du chef pencliée à dexire, ceUe de la 
pointe s*élevant à sénestre, 

La commune de Bitche a pour annexes les hameaux 
de la Main-du-Prince et de Stockbronn , la Genae- 
aux-Loups, la Cense-du-Hasard , les fermés de Freu- 
denberg, de Bixemberg et de la Tuilerie, les mou- 
lins de Ramstein et de Wirschwiller el le fort 
BrrcBB ( Etang db), sur le territ. de la c°* de Bitche; ac- 
tuellement desséché. — Superficie : 10 hectares. 
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BiTGBB (FoBT de), c*^ de Bitche. — Voy. Bitghb. 

BiTGBB(PiT8 db), CD allemand BiUeherland, — On 
donne ce nom à la partie la plus orientale de Tar- 
rond. de Sarreguemines. Entièrement montagneuse, 
couverte d^immenses et magnifiques forêts, elle est 
située à Test d^une ligne passant par Walscbbronn , 
Bitche, Lemberg et Meisentbal. Le pays de Bilcbe 
est caractérisé par une formation géologique unique, 
le grès Yosgien ; il finit aux afHeuremenls du trias. 

— On entend aussi par pays de Bilcbe Tensembiedes 
cantons de Bitche^ de Rohrbacb et de Volmunster. 

BiTscHBRTHAL, f. c"* de Mouterhauseu. 

BizBMBEBO, m*" forestière, c"' de Bitcbe. 

BhiKGHABn, m'", c"* de Vigy. — Blancha, 1610 (terr. 
met. Fabert). 

Était annexe de la paroisse de Vigy. 
Dépendait de la seigneurie de Hessange et de la 
paroisse de Vigy et appartenait à Tbôpilal Saiut- 
Nicolas de Metz. 

Blakghibib (La), m. isolée, près de la grange Le Mer- 
cier, c*^ de Montigny-lez-Metz. 

Blahbc, censé de la par. de Vigy, xviii* s* (pouillé 
de M.). 

Blaobbbg, montagne près de Lemberg, où se trouvent 
des mines de cuivre autrefois exploitées sous le nom 
de Mines d^azur. 

Blaubbbg, seigneurie composée des viil. de Benling, 
Guising, Remelfang et llzing, siège d^une justice 
haute, moyenne et basse; fut érigée en baronnie par 
lettres patentes de Stanislas, le a septembre 1754, 
en faveur de J. F. de Kœler, 1 68 1 (dénomb. 1*' mai 
et Dur. Lorr.). — Blauberg ou Bloberg, 1756 
(D, Cal. not. Lorr.). 

Autrefois Lorr. baiil. de Bouzonville. 

HLACBBDNREif, fout. près de Faulquemont. Cette fon- 
taine est remarquable par la couleur bleue de ses 
eanx, qui sont cependant saines, et qui sont assez 
abondantes pour faire tourner un moulin (Dur. 
Lorr. II, 37^). — Blaubronen, xviii' s* (not. Lorr. 
art Faulquemont). — En allemand : Blaubom. — 
Voy. Blomûol. 

Blbibbbg (Most), c°* de Saint-Avold. — Jusqu^au 
siècle dernier, on y a exploité des mines de plomb 
et de cuivre. 

Blei-Hamiibb, scierie, c"* de Mouterhausen. — Voy. 
Scibbib. 

Blektiho, vilL ruiné, c"*de Coame. — BUtÛing, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Blbttasgb, h. c'^de Bousse. — BlauveuUU, dit présen- 
tement BleUangê, 1367 (P. Ferr. Obs. séc. t. II, 
p. 189). — Bletenge, xvii" s' (carte de Cass.). 

— Bledange, 1610 (Fab. terr. met). — Bletange, 



1701 (dénomb. de septembre). — BeUmge, inii* s' 
(carte de Cass.). 

Blettange, Bousse et Landrevange ne formaient 
qu^unc même communauté. Ils étaient annexes de 
la paroisse de Guénange; mais depuis 175/i la cha- 

. pelle .de Bousse leur servit de mère ^ise. 

Autrefois Troi»-Évéchés, baiil. et coût, de Thion- 
ville. 

Il y a à Blettange nn ancien château, très-beureu- 
scment situé, à peu de distance de la Moselle, qui 
était siège de la seigneurie commune de Blettange , 
Bousse et Landrevange, seigneurie foncière qui dé- 
pendait de la prévôté de Thionviile; la haute justice 
était au roi. 

Bletta5gb (Boisdb). — Forêt domaniale de aiahect. 
sur le lerrit. de la c"' de Bousse. 

Blibsbrûgbeb, sur la Bliese, c*" de Sarr^uemines. — 
Blytebrûchen, it^i (abb. de Wemerswiller. .Croll. 
Orig. Bip. I, 127). — Blysbràcken, 1180 (abb. de 
Wemerswiller. Bened. Hist de M., III, ibh). — 
Briigken, 193 A (abb.dcWero. Croll. Orig. Bip. II, 
39). — Brûchen, Brûchem, Briken, ibkh (pouillé 
de M.). — Bmckem, ibgh (dén. Th. Alix). — 
BUie-Brûchen, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a8a ). — 
Brucken , 1779 (Dur. Lon*. ) . — Bliesbrvck ,1788 
(ord. de Lorr. XV, a63). — Blite-Briken (carte de 
Cass.). — Bricken (carte de D. Cal.). 

Ancien fief de nom et d^armes, qui relevait du 
comté de Saarwerden, la propriété de Bliesbrûcken 
était Tobjet de contestations entre la Lorraine et 
PEmpire; elle a été cédée en toute souveraineté à 
la France parle traité du 37 septembre 1781 entre 
le roi et le comte de la Leyen. Le village fut alors in- 
corporé à la baronnie de Welferding, qui avait un 
bailliage seigneurial. L'église de Bliesbrûcken appar- 
tenait dès le xii' siècle à Tabbaye de Wemerswiller. 
Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Neuf- 
moûtier, dépendant de Wemerswiller. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Sarreguemmes , 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création en 1790. — A pour 
annexe Termitage de Hcrmescappel. 

BliesbrCckbn (Petit buissbau de). — Prend sa source 
sur le ban de Bliesbrûcken, au canton de Bohr. 
traverse la commune de Bliesbrûcken sur une lon- 
gueur de a kilom. et se jette dans la Bliese. 

Blibsb (La) , rivière. — Prend sa source à la font, de 
Bliesbrûnn, près Schauenburg (Prusse), parcourt 
le pays de Deux-Ponts, passe à Bliescastel, tra- 
verse, en France, les territ de Bliesbrûcken , Blies- 
Ebersing, Folperswiller, Frauenberg, Scbweyen, 
Biies-tjuerschwiiler, Neunkirch, et se jette dans la 
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Sarre vi»4-vi8 de Sarregaernines. Elle sert de fron- 
tière entre la France, d^unepart, ia Bavière et la 
Prusse, de Tautre. — Fluviuê Bleaa, ']']'] (Hadriani 
Valesii Not, Galî, p. 89). — Flumen Bleta, 796 
(cart. de Hombach). — La rivière de BUesee, 1 391 
(arch. H. de V. AA, 43). — Bliett (Val. Not. oidl. 
89). — Bleuve, i63A (Mearisse, Hiêt. des év. de 
Metz, /i8o). — Blaiee, Bleine, Bkuse, BUetz, 
Bloise (Not. Lor. v" Bliese et Hombach). — Blite, 
1779 (Dur. Lor.). — Bliee (carte allem. ). 
Blibse (Pats db la) ou Blibsoau. — 11 formait un 
comte de la Haute Lorraine et était borné, à Tesf , 
par le Speyergau et le Wormsgau, au nord parle 
Nabegau, à Touest et au sud par le Moselgau et le 
Saargau. — Pagtu Blentue, 777 (D. Félibien, Hiet. 
de Vabb. de Saint-Denis, pr. l?i). — Paffus Blesen- 
sis, 796 (ch. abb. Hombach. Bened. Hist. de M. pr. 
ni, 19). — Pagus Bliesensis, 807 (ch. abb. Hom- 
bach, ihid. ni, 19). — Pagus Blisinse, 819 {ibid, 
ch. Louis le Déb. ibid. 111, 33). — Pagus Blisense, 
819 (mémech. GroU. Orig. Bip. I, Sa). — Comi- 
tatus Blesûue, 866 (ch. abb. Neumunster. Kremer, 
Arden. Gesch. II, a8i ). — Pagus Blisacensis, 866 
(même ch. D. Gal.Ii, to5, note). — Blesitchowa, 
870(0. Cal. pr. s. Tan.). — ConUtatus Plesinse, 
876 (ch. abb. Neumunster, Groll. I, 18, Gonfirm. 
Hludovici). — Pagus Blisiggowe, 888 (ch. abb. 
Hombach , GroU. I, 55, ch. Arn.). — Pagus Blesia- 
ni«, 905 (ch. de Regino, Prûm. abb. ad annum). 

— Blesitchowa, 936 (Part, entre les rois Gh. et 
L. D. Gai. II, pr. lxx). — Bliesichgowe , 982 (cart. 
abb. Gorzc , t. GXV , p. 1 6/i ). — Pagus Bliesichgowe, 
989 (ch.abb. Hornbach; Mabillon, De re diploma- 
tica, 575). — Pagus Blesense, 1066 (Hist. Trevir. 
diplom. I, 61a). — Pagus Blisingawe, 1087 (ch. 
abb. Hombach, Groll. Orig. Bip. I, 35). — BU- 
sehowe, BUesgau ( ibid. 1 , 1 a ). 

Blibs-Ebbrsirg, sur la Bliese, c*" de Sarreguemines. — 
Ebwchingen, i393 (arch. de Sarreguemines). — 
Ebersingen, Ebesingen, i58i (ardi. de Sarralbe; 
trans. a 3 août). — Eberssingen , 1 bgb ( dén. Th. Alix). 

— Ebersching (carte de Gass.). — BUesebersingen 
(carte de TEtat-major). 

Était annexe de la par. de Habkirchen. 

Autrefois Lorraine, bailL de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création, en 1790. — Blies- 
Ëbersing, réuni à Blieshmcken par décret du a6 
avril 1811, fut érigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 1 a janvier 1 833. — A ponr annexes 
les fermes de Wising-le-Grand et de Wising-le-Pctit. 
Plies-Gubrscbwillbb, sur la Bliese, c^ de Sarregue- 



mines. — Vûlare, 777 (ch. abb. de Saint-Denis. 
D. Félibien , Hist. de Vabb. deSamtr-Dems, p. 56 ). — 
Wylaru, 796(ch.abb. de Hornbach. Bénéd. IIÎ, 19). 

— GereswUre , 1 s 6 r ( ch. abb. de Wadgasse. Kremer, 
Arden. Gesch. II, 336). — GertwUre, i3i9 {ibid. 
II, hoU ). — Gersweiler,Kirssw«iUer, 1 bgh (dén. Th. 
Alix). — Guercheweiller, xfiii* s* (pouillé de M.). 

— Guerchevilïer, 1 751 (ord. deLorr. VIH, a8a). — 
GuersviUer, 1756 (not. Lorr. 1. des vilL). — BUes- 
Guerschweiler, an x (arrêté des consuls, 39 vendém.). 

— Guersweiller (carte de Gass.). — Blies-Guersch- 
wUler ou GuewiUer (dict. Viv.). 

Était annexe, au dernier siède, de ia paroisse 
de Neunkirch. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines, oout 

de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 

de Sarr^emines. — A pour annexe Blies-Scbweyen. 

Blies-Schwbtbn, vill. c"*deBlies-Guerschwiller, sur la 

Bliese. — Schweygen, Swein, 1 59 A (dén. Th. AKx). 

— Schweigen, 178a (ord. de Lorr. XV, i38). — 
Sehweyen (carte de Gass.). — Blies-Schweyren (carte 
de rÉtat-major). 

Ge village appartenait au comté de Bliescastel 
(Empire). — Gédé à la France par le traité du 27 sep- 
tembre 1781 , entre le roi et le comte de la Leyen, 
il fut incorporé à la baronnic de Welferding. 

Autrefois Lon*aine, baill. de Sarr^oemines,ccHit. 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1 790, du canton 
de Sarreguemines. — Gommune au commencement 
du siècle , Blies-Schweyen fut réuni à Blie»-Giia*8ch- 
willer par décret du 5 avril 181 1. 
Blomùbl , m^ mû par les eaux de la fontaine dite BUut- 
6runncn, c" de Faulquemont. — Blohom, m*" (dict. 
Viv.). 
Blory, f. c"* de Montigny-lez-Metz. — Bloru, laôi 
(abb. Saint- Vincent, acquêt, liasse Gourc.-s. -Niad). 
— Blaruyt, xv* siècle (chron. Praillon ). — Bloruy, 
xv' s* (chron. Jac. Huss.). — Bhrut, 1Û73 (P. 
Ferr. Obs. séc. t. II, p. 379). — Bloreus, 1/179 
(Joum. J. Aubrion). — Blorus, 1A90 {ibid.), — La 
Grainge de Bloureus , 1 5 1 a ( chron. Ph. de Vign.). — 
Bleri, Bléry, i553 (Siège de M. par Salignac). — 
Blouruy, xf* s* (Joum. J. Bauch.). — Le Gagnage 
de Blori au Sablon, 161a (fonds de Malte, inv. 
L III). — Bhurysy i68t (dénomb. i5 nov.). — 
Bloury, 17&3 (fonds de Malte, décl. de biens). 

Ancien fief appartenant à la comm"* du Petit- 
Saint-Jean de Tordre de Malte à Metz. 

Faisait partie de la paroisse de Saint-Privat. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Mets. 
B0GXASGB4 vill. c"* de Piblange, à gauche de la Nied. 

— Boukelingen, 1 ai5 ; Bunchingen, 1316 (abb. de 
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Boue. s. Tan.). — Bockang$8, is55 (cart. de Vill. 
B. l. BB, i).'-Bukmga,l3l^ {éid. R, 7).— 
Buehangêt, i3ai (inv. des tit. de Lorr. IH, tk), 

— Buehhingen, iZ^6 (abb. de Viil. t. I, p. 3). — 
Buckingm, i3a6 (cart. Vill. t. II, T 333). — Bue- 
kmf^en, i36o {Und. 1. 1, 3 , BB, 1 ). — Bouchamg, 
Bouehmg , 1 36o (Und, B. 1 7 ). — Buchinga, BticAm- 
gen, i363 (Und. B. 9). — Bwhingen, 1696 (dén. 
Th. Alix). — Bouehing, 161 3; Bocange, 1681; 
Boccangêf Baueange, 1697 (abb. de Bout. s. Tan.). 

— Baeange, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — En aile- 
mand : Bwkijtgen. 

En i3ai, Bockange feisait partie de la mairie 
d'Ottonvilie (inv. des tit. de Lorr. III, 1 A). 

Ancien franc -alleu, siège d^une'justicei haute, 
moyenne et basse (1669, dënomb. so fév.). — 
Était annexe de la paroisse de Drogny. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvilie, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Burloncourt 
en 1790 et passa en 1709 dans celui de Boulay. — 
Fut réuni à Piblange par décret du 8 août 1819. 
BocKBNHOPP ou Bock, f. c"* de Zoufllgen. — Bock, 
censé an milieu d^un marais, entourée de bois 
(Stem. dép*M.). — Bockerhoffeny xtiii* s' (pouilié 
de M.) 

Aulrefob Trois-Ëvéchcs, baiU. et coût, de Tbion- 
yiile. 
Bockoltz , minière , c°* de Yillerupt. 
BoBBMÛHL ou BoBMÎJHL, m*" sur la Bosselle, c°* de 

Longevi Ue-let-Saint>A vold . 
BoiSMORT, c*" de Longwy, à droite de la Crosne, — 
BmemorU, BoiemotUel, i3oA (cart. de Vill. t. I, A, 
19). — Boiamont, 1766 (carie Vaug.). 

Vill. du ban et seigneurie de Bazailles. — Haute 
justice enclavée dans le baill. de Longwy, ressortis- 
sant du baill. de Metz. — Faisait partie du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie en 1790 du canton de Viliers-Ia- 
Montagne et passa en 1809 dans celui de Longwy. 

— A pour annexes les moulins de Legros, Legay, 
Gondai et Arrêt. 

Bois-RuiBié (Ruisseau du). — Il alimente un étang à 
Rémilly et se jette dans la Nicd française. 

BouB ou BoLLER, h. c"* do BreistroiT- Grande. — 
Bokry 1606 (pouiilé de M.). — Bouler» y Bouliers, 
1681 (aveu etdénomb. aSmai). — BoUan , vtwi* 
siècle (pouilié de M.). 

Vill. de la seigneurie de Gattenom, siège d^une 
justice hante, moyenne et basse (1681, dénomb. 
93 mai). 
Était annexe de la paroisse d^Usselskirch. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie en 1790 du canlon de Rode- 
mack et passa en 1809 dans celui de Gattenom. 

BoMBiCBBBHorr, f. c"* de Binikig-lez-Rohrbacb. 

BoNGooBT, c"" de Gonflans, à gauche de TOme. — Ba- 
nanecurtit m pago Wabrinte, Banomaga, Banano 
curtis, 763 (abb. Gorze, ch. Gbrod.). — Boncort, 
1956 (ch. abb. de Gorze). — Bonantrs, Boncour, 
la 84 (inv. des Ut. de Lorr. I, p. 389). — Boncourt- 
sur-Orne , 1779 ( Dur. Lorr. ). — BoncourtrUs-ùm- 
flans, i8a5(tabI.Par.). 

Ghât. et fief, mouvant du comté d^Apremont, puis 
du comté de Bar (de la chftlell. de Gonflans) et du 
duché de Lorraine (de la châtell. de Preny). — Dé- 
nombrement aux dates de i3i8, ]3a7, 1 663, dans 
rinv. destit.deLorr.V,p./ii;X,p. 5i ;SUp. p. a 78. 
La maison de Boncourt, d*ancienne chevalerie, 
portail : de gueules à trois fasces d^or, au lambel à 
trois pendants de même (arm. man.). — Siège à 
nouveau d'un fief érigé en 1710 par le duc Léo- 
pold. 

Gure du diocèse de Verdun (doy. d'Amellie). 
Autrefois Lorraine, baill. dxtain, coût de Lor- 
raièe. — Fit partie en 1 790 du canton de Thu- 
méreville et passa, lors de Torganisation de Tan m, 
dans celui de Gonflans. — Boncourt a Spailmail pour 
annexe. 

60RBF, m"* isolée, c"* de Morhange. 

BoRPéT, m^" sur la Nied, c"* des Étangs. — Bonfagil, 
io53 (ch. de Brunon, D. G. H. Il, Pr. cclxxiij). 
— Bof^ay, 1610 (Fab. terr.met.). 
Anoexe de la paroisse des Étangs. 

BoRGDs (RuissBAD db). — GouIe sur le territoire de la 
c- d'Ogy. 

BoKHB-FoiiTAifrB, fontaiue. — Voy. GADEHBBOirii. 

BoiiifB-FoKTAiNE (La), c°* de Devant-les-Ponts. — 
Source abondante d'une eau ferrugineuse qui jouit , 
depuis de longs siècles, d'une grande réputation 
d'efficacité et qui, surtout au mois de mai, attire 
un grand concours de buveurs matineux. 

RoRNB-Fo!<(TAisE (RuissEAu DB la). — Prend sa source 
à la Bonne-Fontaine, traverse les c"^ de Devanl-ies- 
Ponts etde Woippy sur une longueur de 5 kilom. et 
se jette dans la Moselle. 

BoxRBHGDssB, f. c** de Faulquemont. — Bonusa, 1167 
(arch. Vill. E, 1 ). — Bonhausen, i359 (cart:'. de 
Vill. t. Il, P 65 y^). — La cour de Bonhuse , l36o 
(inv. des tit. de Lorr. VI , 67 ). — Le gaignaige e'on- 
dit Bonne hosse devant Faulquemont, 1 389 (ibid, i , 
76). — Bonhuhausen , 1 û 1 3 ( ibid, ). — Bonnehaut, 
XTiii' s* (pouilié de M.). — Bonnehaus, 1 766 (carte 
Vaùg.). — Bonnehaus, censé, ban séparé, 1779 
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(Dur. LoiT.). — BonnêhauWf i8a5 (labL Par.). — 
Bonhouêe ou Bonnehause (dict. Viv.). 

Était annexe de la [croisse de Faulquemont. 

Aulrcf. Lorr. , baill/de Boulay, coût, de Lorraine. 
Bo.^RBfizi ou BoHKEfiLLB, seign. enclavée dans celle de 
Servigny-lez-Ravillc (1681, dënomb. a 3 déc). — 
La grande maison de Bonnevisse , maison franche et 
seigneuriale , siëge d*un ûcf , haute , basse et moyenne 
justice. 

N^existe plus. 
£oNV]LLEBs, c'" d'Audun-lo-Roman. — BonviUer, 1 369 
(lerr. abb. Saint-Pierr*, P 7 a). — BonviUiers, 
1391 {ibid, v"). — BonviUare, 1398 (ibid. T 78). 

— Bauvtllen, 1689 (dom. Barr. t. II). — Bonwil- 
fcr, XTHi* s' (pouiilé de Trêves). — Bonvillé, 1 766 
(D. Cal. not. Lorr.). — Bonvillen^n-Voivrc , 1779 
(Dur. Lorr.). — En patois: Bonvlé, 

Siëge d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dcnomb. 8 nov.). — Paroisse du 
diocèse de Trêves (doy. de Basailles). 

Autrefois Bairois, baill. de Bricy, coût, de S.nint- 
Mihiel. — Fit partie eo 1790 du canton de Sancy- 
le-Bas, lors de Torganisation de Tan m, de celui de 
Gircourt et, en 1803 , de celui dUudun-le-Homan. 

BoRDATTB (La), auberge, sur la route di^part. n^ 18, à 
5oo met. de la c"' de Vry. 

Bordes (Fort des), c"* de Bomy, ouvrage de forliflco- 
tions faisant partie du système défensif de la place 
de Metz et fermant la route de Sarrelouis. 

Bobdes (Les) ou les Bottes, h. c"* de Vallières. — 
Lez Bordes deêors Valières, 1376 (P. Fer. Obs. séc. 
1, 385). — Bordes sus Valières, 1398 (abb. Saint- 
Vincent, transact. liasse Bordes). — Burdis supra 
Valieris, 1806 (P. Ferr. Obs. séc. II, 173). — 
Les Burdes, 1 839 (cart. Saint-Nic. cb. don.). — Les 
Bourdes, ihhh (chron. doy. de Saint -Thiébault). 

— FjCs Bourdes de Vallier, i5oo (chron. Ph. de 
Vign.). — Bourdes, xvi* s* (abb. Saint -Vincent, 
procéd. liasse Bordes). — Les Bordes de Vailière, 
les Bordes de Bomy, i558 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — La Grange-aux-Bordes , xtui* s* (pouiilé 
de M.). — En patois : les Bottes. 

La maison des Bordes était primitivement une 
léproserie. En 1 899 , elle était administrée par des 
frères et sœurs; plus tard, elle fut réunie à Thôpitai 
Saint-Nicolas (abb. Saint-Vincent, liasse Bordes). — 
Etait annexe de la paroisse de Vallières. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

BoBMÛHL, m^°. — Voy. Borrmûhl. 

BoRRT, 3* c*° de Metz. — Bumeu in com* Metensi, 960 
(cart. Saint-Pierre ,ch.emp. Olhon I). — Burnacha, 
M 8a (cart. moy. Rhin, p. 91). — Borney, 1306 



( abb. Saint-Vincent , cb. de Bertr. év. liasse Bomy ).— 
Boumey, i3o6 (abb. Saint- Vincent, transacL liasse 
Vill. rOrme). — Bornei, Boumn, 1399 (abb. Saint- 
Pierre, cb. abb. Ad.). — Bomey, i8ai (cartFreist. 
cb. Pucelles sur les murs). — Boumay, 1&&6 
(chron. doy. de Saint-Thiébault). — Boumy, i5i3 
(ibid.), — Bonny, 1 558 (Siège de M. par Saiignac). 
Le ban SaintrVincent de Borny était le siège d*ua 
fief relevant du roi de France ( 1 688 , dëo. 1 9 fév. )• 
Paroisse de Tarcbiprétré de Metz, qui avait pour 
annexe la censé de Belle-Tanche et dépendait du 
chapitre de la catliédralc de Metz. 

Autrefois Troi»-É véchés , baill. et coût, de Mets. — 
Chef-lieu de canton en 1790, il passa en Tan m 
dan» le canton de Vallières et en 180a dans son 
canton actuel. — A pour annexes Grigy, les fermes 
de la Belle-Tanche, des Bottes, de la Haute-Bëvov 
et de la Grange-aui-Bois, et le fort des Bordes. 

Bottes (Les), f. — Voy. Bobdbs (Lbs). 

Borun , f. c"' de Molvange. 

BoccHEPORif, c*' de Boulay. — Blesbomê, xii" s* 
(cait. de Vill. t. I, B, 39). — Buspomum, iiai 
(abb. de Longev. conf. de biens). — Busbommm , 
1180 (ibid, buU. Alex. lll). — Buspwmum, 1367. 
(ihid, bull. Glém. IV). — Bopères, i3o3 (înv. des 
tit. de Lorr. II, 6oà). — Bouperon-la-Haulêe, 1890 
( ibid. X , lis). — Boupperon , 1 89 1 (ibid. X , 65 ). 
— Boiichebom, 1/178 (abb.de Bouz. s. Tan.). — 
Busperna, ibhà (pouiilé de M.). — Bansckbom, 
159/1 (dén. Th. Alix). — Bouehepoma, 1609 
(pouiilé de M. Porlof.). — Bouspom, 166s (abb. 
de Bouz. s. Tan.). — Bouchepome, i68t (dénomb. 
abb. de Longev. s. Tan.). — Bouchbom, i683 
(dénomb. comté de Créh. s. Tan.). — Bouêchberen, 
1763 (carte Lafosse). — Bouchpert (carte Gass.). 

Il y avait une seigneurie foncière qui appar* 
tenait aux comtes de Gréhange. 

Paroisse de Parchiprôlré de Varize, puis de Saint- 
Avold; elle avait pour annexes Narbéfontaioe, Bisten 
et Oberwiese. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
Tév. — Fit partie en 1790 du canton de Longe- 
ville-loz-Saint-Avold et passa en i8oa dans celui 
de Boulay. 

Boucholtz, forêt doman. de 3t>o hect. sur le territ. de 
la c"* de Sarreguemines. 

BoucBWALD, forêt doman. de 175 hect. sur le territ. 
de la c"' de Théding. 

BouDREZT, h.c^ de Mercy-le-Haut. — Boudrexy, 1681 
(dénomb. 3 juin). — Baudrexy, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Boudrezy ou Baudrety, 1779 (Dar. 
Lorr.). — Baudrezy ou Boudressy, 1817 (dict. Viv. ). 
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La maison isolée de SaintrGenet fait partie de ce 
ban. 

Boudrexy dépendait en partie de la seigneurie de 
Bassompierre (1681, dénomb. 97 juillet) et en 
partie delà seigneurie des Cinq-Villes (1681, dé- 
nomb. a juin ). — Faisait partie du dioc. de Trêves 
(doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baiU. de Villers-la- Montagne, 
coût, de Saint-Mibiel. -— Fit partie en 1790 du 
canton de Xivry-le-Franc, de celui de Gircourt lors 
de Torganisation de Tan m et de celui d^Audun-le- 
Boman en i8o3. — Boudrezy, qui était chef-lieu 
communal , fut réuni à Mercy-le-Haut par décret du 
9 avril 1811. 

BocBBBHOPP, ancienne censé, sur le territ. de la c°* 
d'Uckange (i73i, dénomb. déc.). 

Bouillon, f. c"' de Golmey. — Appartenait de tout 
temps à la communauté de Martigny-sur-Chiers 
(Golmey) et dépendait du diocèse de Trêves. 

Autrefois Barrois , baill. de Longuyon , coût, de 
Saint-Mibiel. 

BocL, anc. censé, annexe de la par. de Maizièros-lez- 
Metz. 

BouLAND , m*" sur le ru de Mad , c'* de Waville. 

BouLARGE, c*"" d^Audun-le-Roman , près de la source 
d^une des branches de la Fensch. — Boulenges, 
1 990 ( terr. abb. Saint-Pierr*, p. 1 7 1 ). — Boulainge , 
X?' s* (Obit. Sainte- Agathe). — Boullenge, 1^99 
(arch. h. de V. AA. 11). — Bolenge, i636 (ibid. 
3t ). — BolUnga (D. Gai. not. Lorr.). — BoUngen, 
XVI 11* s* (pouillé de Trêves). — En allemand : Bol- 
lingen. 

Était paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Luxembourg), à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût. deSaint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du canton d'Au- 
metz et passa en 1809 dans son canton actuel. — 
A pour annexe Bassompierre. 

R Boullenges, maison de nom et d^armes , avec son 
ancien chasteau soubz la chastellenie de Sancy, à 
présent esteinte (depuis 1A39), portait pal^ d*oret 
d^azur de six piècet.v (Husson TEsc. 167/1.) 

Il y avait un ancien château, siège de cette 
famille. 

Boulange (Ruisseau de). — Situé siu* le territoire de 
la c°* de Boulange, ce ruiss. est Tnn des afifiuents 
de la Fensch. 

Boulât, ch.-l. de c^, arrond. de Metz, sur le ruiss. 
d'Ellbach, adroite de la Nied. — BoUei, 118A 
(carL de Yill. t I, E. 9). — Boullay, 1991 (ch. 
de la cath. s. Tan.). — Bollay, 1969 {tbid.). — 
Boliet, 1970 (cart.de Vill. t. I, K. 6).--Boflb, 

Moselle. 



1 993 (inv. des tit. de Lorr. 111, p. 167). — Bolai, 
i3oo (cart. de Vill. t. I, B. 11 ). — Boula, i3o] 
(i6iV^. B. 6). — BoMifli, i3oi (ibid, B. 39). — 
Bouleya, ]3o9 (abb. Longev. s. Tan.). — Bolleya, 
i3o9 (ibid,), — Boullais, i357 (^^^' ^^ ^** ^^ 
Lorr. X, 909). — Boullai, i386 (chron. doyen 
deSainl-Thiébault). — Bolay, 1889 (chron. des Cé- 
iest). — Botdla, Bokt, tkag (arch. h. de V. A A. 
H.). — Boulayum, 1/169 {ibid, AA, 5o). — BiUay, 
1 680 (Journ. J. Aub.). — Bolchen, 1 A87 (cart. év. 
de M. VIII, v« 76). ^Bollay, 1690 (Journ. J. Aub.). 
— Boîley, i5oo (chron. Phil. de Vign.). — Bola- 
gium, i5 11 (cart. de Vill. II, f. lo v"). — Bolaye, 
Boulayum, ibUk (pouillé de M.). — Boula , Boulae , 
1 553 (Siège de M. par Salignac). — Bolichen, 1 575 
(inv. des tit. de Lorr. IX, 197). — Bollat, 1618 
(Journ. J. Bauch.). — BoulUu , 16^^ (ibid,). — 
Bolagum , Bolayvm, Bolacum 1 635 ) , Journ. du curé 
d'Ott.). — Bollai, i636 (Journ. J. Baocb.). — En 
allemand : Bolchen, — En patois : Bolâ, 

Le comté de Boulay était autrefois possédé par 
des seigneurs très-puissants qui firent souvent la 
guerre à la ville de Metz et qui relevaient du duché 
de Bar et du comté de Ghiny et dont la dernière 
héritière céda ses droits au duc René de Lorraine 
en 1 5o3. 

Boulay fut le siège d^une prévôté sous le ressort 
du baill. de Sarreguemines jusqu*en 1751; à cette 
date, il fut érigé en bailliage. — La prévôté de 
Boulay contenait /i3 communautés; le bailliage en 
comptait 75 (Durival, t. II, p. 171)- 

L^ancien château avait été attribué à des Récollet«( 
irlandais, qui y avaient établi leur couvent. 

Paroisse de Tarchiprétré de Varize, de laquelle 
dépendaient une chapelle castrale et les chapelles 
du Saint-Sacrement et de la Sainte-Groix. Gette 
paroisse était d'abord à la collation de Tabbaye 
Saint-Glément de Metz, puis à celle des ducs de 
Lorraine, et enfin à celle du roi de France, comme 
seigneurs temporels de Boulay. 

Autrefois Lorraine, ressort du parlement de 
Nancy, coût, de Lorraine (de 1779 à 1775, du pré- 
sidial de Metz). 

Ghef-lieu, en 1790, d^un district qui comprenait 
les cantons de Boulay, Burtoncourt, les Étangs, Lon- 
geville-lez - Saint -Avold, Maizeroy, Ottonville, Ra- 
ville, Varize et Vry, il resta, lors de Torganisation 
de Tan jii, chef-lieu d'un canton renfermant les 
communes de Boulay, Brecklaoge, Hinckange et 
Roupeldange. L'organisation de 1 80 s le laissa chef- 
lieu de canton dans rarrondissemenl de Metz et y 
ajouta les communes de Bannay, Bettange, Bion- 
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ville, Bockange, Boucheporn, Brettnach, Brouck, 
Condé,Coume, Denting, Éblaoge, Gommelange, 
Guenkirchen, Guirlauge, Halling, Helslroff, Hol- 
ling, Loiilremange, Macker, Mégange, Momerelroff, 
Moriange-sur-Niecl, Narbéfontaine , Niederwisse, 
Oberwisse, OttonVille, Piblange, Pontigny, Rémel- 
fang, Rurange, Telerchen, Valmunster, Varize, 
Volmerange el Zimming; depuis, les commuDes de 
Bockange, Brecklange, Macker, Morlange, Ober- 
viisse , Ponligny, Rarange et Velving ont été sup- 
primées et réunies à d'autres communes, et Brettnacb 
a été incorporé dans le canton de Bouzonville ( voy. 
ces localités). Gomme compensation, la loi du 
â6 mars 1 829 attribua au canton de Boulay Bistcn- 
im-Loch, Guerting, Ham-sous-VarsbergetVarsberg, 
qui étaient restés à la France après la suppression 
du canton de Sarrelouis. 

La maison de Bolchen ou de Boulay portait : d*or 
A la croix ancrée de gueulet à un écusson fascé d*or 
el d'azur de six piécet en surtout (GefTroy de Bol- 
cben, en i3o5. Bertb. t. VI). — La ville de Boulay 
porte : de Lorraine iimple, c'est-à-dire d'or à la 
bande de gueules chargés de trois alérions d'argent. 
C'étaient également les armes de la prévôté et du 
bailliage (Dur. t. II, etarm. man.). 

La commune de Boulay a pour annexes TAigui- 
serie, le moulin Neuf, le moulin à pldtre, le mou- 
tin Halbfastenmûhl , le moulin a ccorcc, le moulin 
Vieux ou Stadmûbl , l'usine de sel ammoniac et la 
chapelle de Sainte-Croix. 

BocLiG!<T, m*", c"* d'Arraincourt. 

BouLiGNY (Étang de), situé sur le terrîL de la c*^ 
de Holacourt; sa superficie est de 11 hectares. — 
Buligny, 1391 (fonds de Malte, inv. liasse E). — 
Bolligneyt i/i3i (Arch. b. de V. AA. 19). — Bol- 
Hgny, 1681 (dénombr. abb. de Longev.). — Bou- 
legny (carte de Cassini). 

KouLiGNY (RiissBAD DB l'Étang db). — Prend sa 
source d/ins l'étang de Bouligny, traverse la c"' 
d'Arraincourt sur une longueur de i,i00 met. et 
se jette dans la Botte. 

BocRBACB (RuissBAu de). — Prend sa source à Kirsch- 
iiaumen, traverse cette c**' sur une longueur de 
5oo met. et se jette dans la Moselle. 

BouREviiBS, c"* de Tiercelet. — Village ruiné, ancien 
ermitage et aujourd'hui m" isolée (dict. Viv.). — 
Bourène , xviii' s* ( carte de Cassini ). 

L'ermitage de Bourennes était la mère église de . 
ce village el appartenait au diocèse de Trêves (doy. 
de Luxembourg). 

Bourg, f. ancien château ruiné, c"' de Pullclange-loz- 
Rodemack. 



Boorghadp ou CbItbau m Hbsmb, siège de la seigneu- 
rie de Hesser, haute, basse et moyenne justice, qui 
comprenait les trois ban» de Folachwiiler, Ldlii^ , 
Aliiog et Telting, ces deux derniers réunis «n un 
seul, 1796 (dénomb. de nov.). 

Bocrgbûbel, anc. château ruiné, c** de Kappelkinger. 

B0URG05 (Ban), à Chazelles, c*^ de Scy. 

Fief mouvant du roi de France, avec droits de 
justice haute, moyenne et basse. Il se composait 
de 7 maisons et de 110 portériens, 1681 (dénomb. 
i*' mai). 

BoGRGUESGH, chât. et m*" de ferme, c"' de Schwerdorff. 

— Burg'Esck, 1694 (dén. Th. Alix). -^ Beur^ 
gueschy 1681 (dénomb. a6 août). — Bwgesdi, 
1681 (dénomb. ûk juin). — Bourgesd^, 1686 
(aveux et dénomb.). 

Etait annexe de la paroisse de Schwerdorf, dioc. 
(le Trêves, archid. de Tboley, chap. de Perl. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, couL de 
Lorraine. 

Bourguesch était le siège d'une importante sei- 
gneurie de Lorraine, sous la prévôté de Siersberjg, 
de laquelle dépendaient, avec une justice haote, 
moyenne etba.sse, Cottendorf, Oberesch, Schwer- 
dorfT, les voueries des Deux-Cours de Vaudre- 
ching et de Bouzonville et le moulin ruiné de Rans- 
pach ; autour du centre principal , où était le château , 
s'élevaient trois autres villages qui en dépendaient 
sous les noms d'Esch, Mittelesch et Oberesch. Les 
deux premiers ont été totalement détruits par l'in- 
vasion suédoise en i635; celui d'Oberesch (par 
contraction , Obresch) a été cédé à la Prusse par les 
traités de 181 5. 

Bourguesch, Cattendorf et Ollzweiler, annexes de 
Schwerdorff, canton de Relling en 1809, détcnnes 
par la Prusse en 1 8 1 5 , restitués à la France en vertu 
de la convention de délimitation du a 3 octobre 
1839, ont été réunis de nouveau au chef- lieu de 
la commune par une oitionnance royale du 7 octobre 
i83o. 

Seigneurie de nom et d'armes qui portait pour 

armes : de gueules à a fasces d'argent , la première 

chargée de 3 tourteaux de sable , la seconde de a de 

même (arm. man.). 

BouBL, anc. m'" du comté de Roussy (1681, dénomb. 

a6 août). 
BouRNON, censé, anc. château, c"* de Boust, située au 
milieu des bois. — Burtmmchoff, en allemand. 

Etait annexe de la paroisse d'Usselskirch. 
BouRRAY, vill. détruit, annexe de Cbailly4ezxEnnery. 

— Boun^y, 1^87 (abb. Saint- Vincent, liasse Mai- 
zières). — Bourai, xvi* s' (ibid, liasse Ënnery). 
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BousBACH, c"*" de Forbach. — Buezbaeh, i Aag (arch. 
h. de V. k A, II). -^Buêchbach, i5a5 (Ad. Kôllner, 
Gesch. von HohcDfelz, A33). — Burtbach, i5/iA 
(pouillé de M.). — Btubach, 1670 (ibid. porlef.). 

— Bu$chbach, xviii' s' (pouiilé de M.). — Bowe- 
bach, Bouchbac, 1766 (D. Cal. not. Lorr. liste des 
vill.). — Bùbach (carte de Cassini). 

Paroisse de i'archiprétré de Saint-Arnuald; avait 
pour annexes Diliingerfaoff et Dillingermùhl. 

Bousbach existait au xiii* siècle; il appartenait en 
partie à Tancien comté de Forbach. Il avait autre- 
fois une haute justice, avec droit de buffet, dont los 
appels ressortissaient au parlement de Nancy. .L^ëdit 
de 1751 Ta compris dans le bailliage de Sarreguc- 
mines. 

Autrefois baill. de Sarreguemines, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Forbach dès sa 
crëalion , en 1 790. — A pour annexes Obermùhl 
et Niedermûhl. 

BopsBACB (Ruisseau de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Gaubiving et sur le ban de Tbëding, tra- 
verse les c°*' de Gaubiving, Bousbach , Beyren , Ker- 
bach, Lixing,Grosbliederstroff,surune longueur de 
6 kilomètres, et se jette dans la Sarre à Grosbliedcr- 
stroff. 

BouscBBAGH , m*", c"" de Hilsprich. 

BouscHBAGu (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
Tétang de Damm-Miihl, traverse les c"*' de Saint- 
Jean-Rohrbach , Hilsprich, Pelil-Tenquin , sur une 
longueur de 1 kilomètre, et se jette dans la Zellen- 
bach. 

Roi'SSAXGE, vill. c"" de Gandrange, à gauche de TOrne. 

— Buotinga, xi* s* (abb. de Metl. Droits). — Bol- 
itenfre$y 1128 (chap. cath. s. Tan.). — Bouzange^ 
1265 (fonds de Malte, inv. liasse Bolsange). — Bui- 
nange, 1378 (arcli. de V. G, 6). — Boustange, 
i38o (abb. Saint-Symph. liasse Bolsange). — Buol- 
»ange, xv* s* (abb. Saint- Vincent, territ. liasse Mon- 
dclange). — Bostange, Bocenge, xv* s* (>abb. Saint- 
Symph. liasse Bolsange). — Bohingen, 1 5i5 (cart. 
de V. II, r 6). — Bolsinga, i5/i/i (pouillé de M.). 

— Bouhange, ]58G (abb. S'-Symph. liasse Bol- 
sange). — Bolsange, t^g^ (pouillé de M.,^porlef.). 

— Bustingen, xvii' s* (inv. des tit. de Lorr. supp. 
p. 86). — Bolsmguen, 1686 (dom. gén. de Metz). 

— En allemand : Bolsingen, — En patois : Boêionge. 
Fief du chapitre de la cathédrale de Metz mou- 
vant du roi de France et siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (1681 , dénomb. s janv.). — Pa- 
roisse de Tarchiprétré de Bombas qui avait Hagon- 
dange pour annexe et dépendait du chapitre de la 
cathédrale de Metz. 



Autrefois Trois -Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange en 1 790 
et passa en 1 8oa dans celui de Thionville. — Bous- 
sange, qui était chef-lieu communal, fut réuni à 
Gandrange par décret du aa avril 181a. 
BoussE, c**" de Metzerwisse, à droite de la Moselle. — 
Bous, 1226 (abb. de Wagd. Ann. prém. C. 1008). 

— Buesse, 1889 (cbron. doy. de Saint-Thiébaut). 

— Bouxe, 1390 (arch. h. de V. A A, 63). — Buts, 
1694 (dén. Th. Alix). — Boutsm, 1606 (inv. des 
tit. de Lorr. II, p. 6a] ). — Bouase ou Bouze, i8a5 
(tab. Par.). 

Bousse, Blettangc et Landrevange ne formaient 
qu'une communauté et qu'une seigneurie foncière 
mouvant de la prévôté de Thionville. J^ haute jus- 
tice était au roi. — Bousse ne formait qu'une pa- 
roisse avec Bleltange, Landrevange et Guénange 
en 1 591 ; il fut érigé en paroisse, avec les deux pre- 
mières localités pour annexes, en 1766 (décl. abb. 
Saint- Martin, Ann. prém. X, L. 6). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et rx>ut. de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Lul- 
tange et passa en i8oa dans le canton actuel. — A 
pour annexes Landrevange et les moulin et château 
de Bleltange. 

BoussBWALD (Ruisseau de). — Prend sa source à Rosse- 
lange , traverse la c*^ de Rosselange sur une longueur 
de 1 kilom. et se jette dans l'Omc. 

BoussEwiLLEB, c*"* de Volmunster, sur la Horn. — 
Butewirê, 1170 (Als. dipl. GGGIII, Charta dcfni- 
bu» Lolharing. m Vosago), — Buderswilref laôf) 
(ch. abb. Wemerswiller, Croll. orig. Bipont. II , 1 1 9 ). 

— Buisweiler, 1 696 (dén. Th. Alix). — BuBSweiler, 
xfiii' siècle (pouillé de M.). — Boutchviller, 1766 
{fi. Cal. not. Lorr.). — Boiusveiler, 1 771 (ordonn. 
de Lorr. XII, 62a). — BousseweiUer, an x (arr. des 
conseils du 29 vendém.). — Bugweiller {carte de 
Cass.). — Bousseviller (carie de TÉtat-major). — 
Boutseveiler ou BotuiweUeVj i8a5 (tabl. Par.). 

Vill. du comté de Bitche (1681, dénomb. a a déc). 

— Siège d'un fief féminin héréditaire et d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse dépendant du comté 
de Hanau (1730, dénomb. 1*' oct.). — Était une 
annexe de la paroisse de Walschbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Loi^ 
raine. — Au xvi* siècle , Boussewiller formait une 
mairie avec Breidenbach. En 1790 il fit partie 
du canton de Breidenbach (district de Bitche) et 
passa en 180a dans le canton actuel. 

BoisswALD, éc. c"* de Rosselange. 

BousT, c"" de Gattenom. — Bount, 1697 (terr. de Het- 
tange). — BouiU, Bmut, Bouti, Boutz, 1701 (dé- 
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Qomb.desepL). — Bour^t, 1733 (dénomb. a janv.). 

— Bouste, 1728 (terr. de Roussy-le-Village). 
Village du comtd de Roussy (1681, dénomb. 

a 6 août). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fait partie depuis 1790 du canton de 
Catlenom. — A pour annexes Parthe (Haute et 
Basse) et le m'° de Siccausen. 

Sur le ban de Boust se trouve Téglise isolée d'Us- 
selskirch , qui servait de paroisse centrale aux com- 
munautés de Roussy-le-Village et Roussy-le-Bourg , 
Breistroff, Évange, Boller, les deux Parthe, Boust 
et la censé Bournon. Celte paroisse dépendait de 
Tabbaye Saint-Maximin de Trêves. 

BoL'ST (RcissBAu db). — Coule sur le territ. de cetle c"' 
et se réunit aa ruisseau de Parth. — En allemand : 
Busterbach, 

BousTROPP, c*" de Gros-Tenquin. — Bwenestor, 1098 
(don. de Thier. D. Cal. III, pr. xxv). — Bubel- 
itroff, t33a (pouillé de M. porlef.). — Bunestroff, 
ihS'j (chron. doy. de Saint-Thiébaut). — Bubel- 
sUnf, lhk^ (cart. év. de MeU, L H, v*» 68). — 
Buatroff, iÂ55 (Meurisse, Hist. des év. de Metz, 
56A). — BubeUtùrf, BudeUtorJf, Bouttorff, i546 
(pouillé de M.). — Bauttorff, 1 69/1 (dén. Tb. Alix). 

— Bouatro, xvii* s* ( episc. met. tcnip.). — Bou- 
ttroffy 168a (dénomb. 1 5 janv.). — Beiutroff, 1686 
(terr. abb. de Saint-Avold, s. Tan.). — Bouêtroff, 
Bixtrofft 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

La vouerie de Boustroff appartenait à la seign"' 
d'Hinguesange (168a, loc. cit.). — Paroisse de 
Tarchiprôtré de Morhange; avait Adelange pour 
annexe et dépendait de Tabbaye de Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
Tévéché. 

Fit partie en 1790 du canton de Bistrofl* 
et passa en i8oa dans le canton actuel. — Il fut 
réuni à Viller par décret du 9 décembre 1811 et 
én'gé de nouveau en commune par ordonnance du 
tiO mai i835. 
RoLZETf ACIER , f. c°* de Kirscbnaumen. — Bouwacker, 
1776 (Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. 
RouzoKviLLB, ch.-l. de c*°, arrond. de Tbionville, sur la 
Basse-Nied. — Buosonii villa, iia6 (don. abb. D. 
Cah III, pr. lui). — Botmlla, 1 i8'i (cart. de Vill. 
t. I, E. a). — Buosonis viUa , laaS (chart. abb.de 
Bouzonville, s. Tan.). — BesotwiUe, 1387 (cart. de 
Vill. t. T, K. 5). — BozonviUe, 1390 (ibid, A. 11). 

— BetonisviUaj i3o3 (chart. abb. de Bouzonville, 
s. Pan.). — Bosomêmlla, t33i (ibid.). — Butonin- \ 



villa, i336 (cart. VUl. t I, A. lA). — BotonvUk, 
i355 (ibid, t. II, r 99). ^ Biuendorff, i365 (cb. 
abb. "Bouz. s. Tan.). — Buitendorff, iSgA (dén. 
Tb. Alix). — BossonvUle, xvii* s* (Loth. sept.). — 
Bousendorff, 160 4 (abb. Bouz. éch. s. Pan.). — 
Bouzonville -tur-Nied, 1779 (Dur. Lorr.).-— En 
allemand : Btuendotf, — En patois : Betonvelle, 

Siège d^un fief et d*une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France (i683, dénomb. 
3 3 nov.). 

La prévôté de Vaudrevange, transférée ensuite 
à Bérupt, fut fixée à Bouzonville en 1706 et trans- 
formée en bailliage en 1761. Ce bailliage a^étendait 
sur cent quatre-vingts communautés (voy. Durival, 
t. II, p. 379). 

L'église paroissiale de Bouzonville était à Vao- 
drecbing; son titre a été transféré dans Tancienne 
église du couvent par décret du h janvier 1 768. 

Autrefois Lorraine, siège d'un baill. coût, de 
Lorraine. 

En 1790, devint chef-lieu de canton dans le 
district de Sarrelouis et sous les organisations suc- 
cessives. Ce canton se composait des communes 
d'Aidling, AIzing, Anzeling, Beckerholtz, Bibiche, 
Bouzonville, Château-Rouge, les deux Chémery, 
la Croix, Dabtein, Ebersweiier, Edling, Férange, 
FilstrofT, FreistrofT avec Dieding et Guiching, 
Guerstling et Niedweliing, Ileckling et Benting, Hei- 
ning, HestrolT, Hobling, Leyding, Lognon, Mens- 
kirch, NeudorfT, Rodlach, Rémelfang, Saint-Ber- 
nard, Saint-François, Schreckling, Vaudreching, 
Wodfling. — L'organisation de 180a ajouta à ce 
canton : Berweillcr, Coimen , Dalem, Guerting, Uar- 
garlen-aux-Mines, IlerstroiT, Oberdorf et Odenho- 
ven, Rémering, Tromborn, Villing et Gaweislroff. 
Depuis lors , diverses lois et ordonnances y réunirent 
Breltnach, Falck, Mcrten, Neunkirch, Remeifang, 
SchwcrdorfT et Creulzwald-la-Croix ; d*un autre 
côté, le décret du 9 mai 1811 incorpora Guerting 
dans le c*"* de Sarrelouis. — Les traités de 181 5 
arrachèrent au canton de Bouzonville : Leyding, 
Lognon et IterstroiT, et divers décrets et ordon- 
nances supprimèrent les comnmnes d'Aidling, Bec- 
kerholtz, Edling, Férange, Heckling, Hobling, la 
Croix, Neunkirch, NcudorfT, Rodlach et Schreck- 
ling, pour les réunir à d'autres du môme canton. 

A pour annexes Aidling, Heckling, Benting et 
la collcrie de Bouzonville. 

La ville porte : d*or à la fatce de gueule» chargée 
d*un renard passant d* argent, et en chef une croix 
latine de gueules (Dur, Lorr. II, 379). — Le bail- 
liage portait de I^orraine simple. 
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BoozoRTiLLi, h. c*^ de Puxe. — Batonvillê, 166 a 
(poaillé de Yerd.). — BoutofwiHê, 1681 (déaomb. 
à la date). — BouzormUê-iur-Ome , 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Siège d^un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France sous la prévôté 
de Gonflans (1681, dénomb. aa mars). — Ne 
formait avec Puxe qu'une seule communauté et 
qu'une paroisse sous la dépendance de l'abbaye de 
Saint-Benoit. 

Autrefois Ban-ois, baill. d'Étain, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie en 1 790 du canton de Friau- 
ville et passa dans le canton actuel lors de l'organi- 
sation de Fan m. 

BouzoKviLLB ( Abbatb db). — Mùnoitertum êonctœ Q^eis 
m Buoionit villa, 1 1 06 ( D. Cal. III , pr. lui). — Boi(h 
vUente monatterium , 1 1 8 A (cart. de Vill. 1. 1 , E. a ). 
— Monatterium de Bouzonvilla , 1 5 A A ( pouillé de M.). 
L'abbaye de Sainte-Croix de Bouzonvilie, de 
l'ordre de Saint-Benoit, fut fondée en io33 par le 
comte Adalbert d'Alsace, tige de la maison de Lor- 
raine. Le pape Léon IX lui accorda de grands pri- 
vilèges. Elle reçut la réforme de Saint-Vanne en 
161a. — La vouerie du monastère avait été gardée 
par les ducs de Lorraine ; mais la sous-vouerie en 
était inféodée aux sires de Bourguesch. 

Bbabakt, f. c"* d'Augny. 

Bbabart, f. c°* de Tucquegnieux. 

Bbadih, f. c*"* de Moulins -lez -Metz. — La Gramge- 
Braidey, xv' siècle (chron. Jac. Huss.). — Braidy, 
XT* siècle (cbron. Prail.). — Brody-la-Grange , 
i63o (P. Ferr. Obs. séc. t. II, Alour. 3o). — 
Braidity ihhk (Journ. du doy. de Saint-Thiébaut)!. 

— Lai Grainge-Braidy, 1A89 (Journ. J. Aubr.). 

— Braidi, 1 5oo (cbron. Ph. de Vign.). — Brady, 
1610 (Fab. territ. met.). 

Maison franche, siège d'une justice haute, moyenne 
et basse qui appartenait à l'abb. Sainle-Glossinde de 
Metz (1681, abb. liasse XX, 6). — Était annexe 
de la paroisse de Marly. 

Aut/efois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Bbainvillb, c*" de Gonflans, sur le ru de Longeau. — 
BoinviUe-Hm-Jamiiy, i565 (inv. des tit. de Lorr. V, 
p. 5). — Braville, 169/1 (dén. Th. Alix). — Brain- 
vUle-en-Woivre , 1779 (Dur. Lorr.). — Braitwille 
ou BrainvQler (dicl. Viv.). 

La forte maison de Brainville, siège d'un fief lor- 
rain sous la châtcU. de Gonflans en 157/i (dén. inv. 
de Lorr. Vil, p. 3i6). — Justice haute, moyenne et 
basse (iG8a, dénomb. 16 oct.). — Gure du dioc de 
Verdun ( doy. de Pareid), dépendant du chapitre 
de Gorze. 



Autrefois Barrois, baill. d'Étain, cout.de Saint- 
Mihiel. — Fit partie en 1790 du c** de Friau- 
ville et passa dans celui de Gonflans sous l'organi- 
sation de l'an m. — A Porcher pour annexe. 

Bbardelpakg, f. c*" de Gros-Réderching. — Lantol- 
finga, 888 (Groll. orig. Bip. I, 19, ch. du roi 
Amulf). — La cerne de Blandelfingen , 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, a83, édit. du mois de juin). — Bran- 
delfigen, 1765 (atl. de Bitche, P 68). — Brandel- 
fing, trois censés du même nom, 1766 (not. Lorr. 
liste de vill.). — Brandelfingerhoff (carie de l'État- 
major). — Brandelfand, 1817 (dict. Viv.). — En 
allemand : Brandelfingerhoff, 

Villa royale sous les Garolingiens. — Village 
du comté de Bitche (1681, dénomb. a a déc.). — 
Annexe de la paroisse de Gros-Réderchiog. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. 

Bbacmoht, h. c"* de Viviers. — Bramant, Bromont, 
xv* siècle (coll. Sainte-Agathe, obit. v° p. 16, ai). 
Vill. du Ban-du- Vivier ( Dur. Lorr.). — Annexe 
de la par. de Viviers (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, 
de Saint-Mihiel. — Voy. Viviebs. 

Bbadmont ( RuissBAU db). — Goule sur le territ. de la 
c"* de Viviers et afilue à la Ghiers. 

Bbbgklargb, h. c*^ de Uinckange. — BrecheUngen, 
1 137 (abb. Vill. ch. Et. de Bar). — Brechelange, 
ia7a (cart. de Vill. 1. 1, G. la). — Breshelenge, 
ia77 {ibid, B. 5). — Breglangee, i3o3 (abb. Vill. 
B. 16). — Breckelangesy i33i (abb. Bouz. s. 
l'an.). — BrecMange, 1390 (abb. Longev. s. l'an.). 
— BreicheUngen , Brechlingen, 1694 (dén. Th. 
Alix). — BrecMing, 1606 (pouillé de M.). — 
Bricklange, tôio (Fab. terril, met.). — Breke- 
lange, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — En allemand : 
Brichlingen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boiilay, coût, de 
Lorraine. — Faisait partie , en i636, du douaire 
de Henriette de Lorraine, princesse de Phals- 
bourg (Dur. Lorr.). — Ancienne annexe de la 
paroisse de Boulay, puis cure en administration 
de l'archiprétré de Varize, dépendant de l'abb. de 
Saint-Avold. — Fit partie dès 1790 du canton 
de Boulay. — Autrefois chef-lieu communal, il fut 
réuni à Hinckange par décret du a 1 août 181a. 

Bb^ih-la-Gocb , h. c°* de Brébain-la- Ville. — Bre- 
hain-la-Court, 1676 (cart. de Vill. L I, R. 9). — 
Brehaim'la-Cowrt , 1637 (t&û/. i6,BBB. 1). — Bre- 
hain-la-Qntr ou la Tour, xviii* siècle (D. Gai. not. 
Lorr.). — En patois : Brehain lai co, 

Gense, ancien prieuré, de la communauté de Bré- 



38 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



hain-la- Ville cl de la [croisse de Grtisne (Dur. 
Lorr.). — L^égiise ap[>arlenait au dioc. de Trêves 
(doy. de Luxembourg) et dépendait de Fabbaye de 
Villers-Bcltnacb. 

Autrefois Barrois, prévôt*^ de Longwy, puis baill. 
de Villers-la-Monlagne, coût, de Saint-Mibiel. 
Bb^bai.vla-Villb , c'*" de Longwy. — Berchem, 1169 
(abb.de Vill. liasse Bréhain). — Brehem, 1178 (cart. 
VilLtI,B. a).— fireAeim, 1178 (t6wi. B. 3/i).— 
Brehem(M), Vill. confirm. de biens). — Berckhyem, 
iao6 (cart. Vill. t. I, B. t),-^ Brihenas, laSû (P. 
Fer. Obs. séc. I , ^66).-^ Bergheim , i36i (abb.Vill. 
liasse Crusne). — Ber^rhegin, i34i (cart. Vill. 1. 1, 
G. a). — Brehein-la-VUle nu lai vieille voye, lAoo 
(inv. des. tit. de Lorr. I, 7a). — Brehan-la-Ville , 
1596 (dén. Tb. Alix). — Brehen, 1600 (cart. Vill. 
B. 10).'- Breheim-k' Ville, lôûjiUnd. i6,BBB 1). 

— En patois : Brehain lai ville. 

Ne formait avec Brëbain-la-Cour qu^une commu- 
nauté dép. de la prévôt<J de Villers-la-Montagne , dont 
le roi était seul seigneur. 

Autrefois Barrois, village de la prévôté de Longwy, 

puis du bailliage de Villers-la-Montagne, coût de 

Saint-Mihiel. — Fil partie du canton de Villcrs- 

la-Monlagne en 1790 et passa en i8oa dans le 

canton actuel. — A pour annexe Brébain-la-Cour. 

Bbeide (La), f. c" de Gros-Tonquin. — La Breid, 

marcarerie, 176a (pouillé de M. porlef.). — Brete 

(carie Gass.). — La Breidt (carte de T État-major). 

Dépendait de la paroisse de Gros-Tenquin. 

Breidenbaco, c^ de Volmunster. — Bredebach, 11 5a 

(cb. abb. Wadgasse; Krem. Ardcn. Gescb. 11, ag/î). 

— Breitenbach, 117a (ch. abb. Neuburg, Als. 
diplom.). — Preitenbach, 1177 {ibid, Ak diplom. 
CGGVIIl). — Bredenbach, 1179 (ch. abb. Wad- 
gasse ; Krem. Arden. Gescb. II , a99). — Bretinhach , 
iao7(cb. abb. Neuburg, Ak. diplom. GCCLXXVII). 

— Breidenbach, i3oa (Groll. orig. Bip. 11, 268, 
370). — Breyteinbach, 1696 (dén. Tb. Alix). — 
Breitenbach , xvni* s* (pouillé de M.). 

Était annexe de la cure de Loutzwiller. 

Autrefois Lorraine, comlé et baill. de Bilche, 
coût, de Lorraine. — Au xvi* siècle il dépendait de la 
mairie de Boussewiller. — En 1790, Breidenbach 
devint le chef- lieu d'un c*"* du district de Bilche 
qui comprenait Boussewiller, Breidenbach, Len- 
gelsbeim, Liederscheidt, Loulzwiller, Ohrendal, 
Olsberg, Opperding, Rolbing, Schweix- lez -Brei- 
denbach , Schweycn , VValdhausen , Walschbronn , le 
village du Bas-Rhin Ober-Sleinbach, avec Luzel- 
hardl et Arnsberg, ses annexes, et les villages aujour- 
d'hui bavarois d'Eppenbronn , Erlenbronn , Hilst, 



Kreppen, Ludwig8^inckeI,Nieder-Simpten, Ober- 
Simpten, Petersbâchel, Schweix et Tnilben. Ge 
canton fut supprimé en 180a et Breidenbach passa 
dans le canlon de Volmunster. — A pour annexes 
Olsberg et les fermes de Sauerhoff et de Breiden- 
siederboiT. 

BaBiDifiBACH (RrissBAu de). — Goule sur le territ. de 
la c°* de Breidenbach et se jette dans la Horn. 

Bbbidbnsibdbbhofp, f. c** de Breidenbach. 

Breidt (Ruisseau de). — Prend sa source è Zonfilgen, 
traverse les c*" de Zoufilgen, Rentgen, Pattdange, 
Beyren, Fixem et Gavisse, sar une longueur de 
ao kilom., et se jette dans la Moselle. 

Breistropp (Grande-), c^ de Gattenom. — Biêtorjf, 
1 650 (cart. Vill. t. II, v« 78). ~ Bre$dorff, xrii' s* 
(carte Beaulieu). — Breystroff, 1606 (pouillé de 
M.). — Breiêlorffy 1616 (censé, seign. de Rodem. 
p. 6). — BreiidoTii, Breiedùrff, 1681 (aveux et 
dénomb. as mai). — Breetroffy 1785 (dénomb. 
3t déc.). — Brentdmff, 17/10 (terr. du ban). — 
Brenstorff, 1760 (territ. seign. de Rodem. ardi. 
départ. E. 36). — Braiitroff {cArie de Gassini). 

Le fief d'Hesperange, au ban de Breislroff, rele- 
vait de la seigneurie de Rodemack et était le siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1 760 , territ. 
du ban, arch. départ. E. 36). Il y avait, en outre, 
à Breislroff un fief dépendant de la seigneurie de 
la Grange (1681, dénomb. du i^oct.). — Faisait 
partie de la paroisse d'IJsselskirch. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût. deThion- 
\ille. — Appartint an canlon de Rodemack en 
1790 et passa en i8oa dans celui de Gattenom. 
— A pour annexes Évangc et les moulins de Boler 
et de Mausmùhl. 

Brbistbofp (Petite-), vill. c"' d'Oudren, — Brunisîor/^ 
Brtiniggertffrph , xi' siècle (cart. moy. Rhin, II, 
' p. 36o). — Belstroffy 1766 (Slem. dép* Metz). — 
En allemand : Breittroff bei Oudem. 

Ge village faisait partie de la seigneurie de Busch- 
bacb et de la par. d'Oudren (diocèse de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. el couL de Thion- 
ville. — Appartint en 1790 au c** de Kœnigs- 
macker et passa en i8oa dans celui de Metzer- 
visse. — Gommuneau commencement de ce siècle, 
Pelite-Breistroff fut réunie à la municipalité d'Ou- 
dren par d('cret du 9 février 1810. 

Breistroff (Ruisseau de). — Goule sur le territ. de 
la c"' de Breistroff et se réunit près d'Évange an 
ruisseau de Boler. 

BnEiTE.'tBACH (RiissEAU de). — Prend sa source près 
d'Althorn el se réunit à Mouterhausen au niisseau 
de la Moder pour former la Zinzel. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



39 



Brbitehstbih (Le), men-bir (pierre droite), c'* de 
Meisentha]. — Breideftain, 1 1 70 ( Als. dipl. GGGKll , 
Charta definibusLothar, in Wosago). — Breiteiien, 
1 1 96 (ch. abb. de Sturzelbronli, D. Gai. pr. s. Tan. ). 
— Breistenêtem,!^^^ (ibid.). — Breitenstein, iBga 
(Hertzog. Edels. chron. V, 4 7). 

Bloc de grès de A "",50 de haut, au sommet du 
Kœnigsberg : sans doute d^origine celtique, il est 
surmonté d^un Christ en croix et des dooie apôtres, 
avec la date 1787. 

Brbithal, m*" isolée, c"* de Bcerenthal. 

Br6mb (L^A^iCiERifE-), auberge, e°* de Spicberen. 

BbIve db la Princesse (La), aub. c"* de Spicberen. 

Bbbmb5Debel, c** de Sturzelbronn , ferme fondée par 
les moines de Sturtzelbronn. — Brehendakl, 1779 
(Dur. Lorr.). — Brcmne-Dœl (carte de TÉtat-ma- 
jor). — Bremmen-Doll (dict. Viv.). 

Bremmbnetzbl-Graben (Ruisseau de). — Prend sa 
, source près deKappelkinger, traverse la commune de 
ce nom sur une longueur de 1 kilom. et se jette dans 
TAlbe. 

Bbbtthach, c^de Bouzonville. — Britecha, 1 179 (abb. 
Bouz. dans D. Cal. VI, pr. xl). — Britenacha, 1179 
(chart. abb. Bouz. s. Tan.). — Brithenac, iidA 
(cart. de Vill. t. I, E. 2). — Bretnach, 1606 
(pouillé de M.). — Bretnache, Bretnachte, 1715 
(territ. du ban). — Bretmach, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Bretinacky 1779 (Dur. Lorr.). 

La vouerie de Brctlnach dépendait de la seign** 
de Faulquemont (1681, dénomb. 6 sept. ). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cout.de 
Lorraine. — La chapelle de Brettnach , donnée en 
1 Q 07 par Bertram , évéque de Metz, à Tabb. de Villers- 
Brettnach , fut réunie plus tard à Téglise de Vau- 
dreching et érigée en paroisse en 1701. Elle faisait 
partie de l'archiprêtré de Kédange. — Brettnach 
fit partie en 1790 du canton d'Ottonviile (dis- 
trict de Boulay), puis passa en 1803 dans celui de 
Boulay et, par la loi du sg mai i836, dans celui 
de Bouzonville. 

Brbuil (Ruissbau du), afiQuent duruiss. de Delme. — 
Coule sur le territ. de la c"* de Tragny. 

Brbcil (Ruisseau du Petit-), afiQuent du miss, de 
Vallières. — Coule sur le territ. de la c"* d'Ogy. 

Brbuillot (Le), éc. c'* de Jouy. 

Bbibux, f. et château, c" de Maizières- lez -Metz. — 
Bruêlz, lAoA (liste des vill.). — Bnetts, 1687 
(Journ. J. Aubr.). — Brieu, 1610 (Fab. territ. 
met.). 
Etait annexe de la paroisse de Maizières. 
Bribt, chef-lieu d'arrond. et de c*°, sur le Woigot. — Po- 
testas Briacenêts/t 096 (D. Cal. I, pr. s 1 7). — Briada, 



1096 (abb. Saint-Pierr*, ch. de fondât.). — Bri- 
cium, 1 io5 (ch. d^And. dans Berth. III, pr. xltiii). 

— Brigegium eastrum, Brigetum, 1106 (conf. de 
Saint-Pierr*, D. Cal. III, pr. xxxvi). — Brtgfyum, 
1 106 (D. Cal. I, pr. 520). — Bragida, 1 106 (abb. 
Saint-Pierr*, conf.). — Briacum, 1 i3o (abb. Saint- 
Clém. ch. de Poppon.). — Brieum, 1 138 (abb. Saint- 
Pierr', terr. p. 1). — Briei, m h h {ibid. p. 3). — 
Briez , 1 û 80 ( Journ. J. Aubr.). — Brieyum, Bryeyum, 
iUà (pouillé deM.).— 0rt«, i553 (Siège de MeU, 
par Salignac). — Bnetr , xvii* siède (carte de Cass.). 

— Bréy, Bryy, Brey, 1618 (Journ. J. Bauch.). — 
Breyyf 1634 (ibid,). — Brieyy, i636 (ibid.). — 
^**y«y* 1673 (abb. Saint-Pierr*, terr. f ^9 v*). — 
Brye, 1680 (dénomb. arch. départ s. Tan.). 

L'importance de Briey est tr^-ancienne. Les Ro- 
mains y avaient bâti un fort en communication avec 
celui du Titelberg, et il était le siège d'un comté 
au viii* siècle : c'était probablement Tun des deux 
comtés de Woëvre signalés dans Tncte de partage 
de 870 ; il faisait partie du duché de Mosellane. 

Les premiers comtes de Briey étaient d'origiue 
commune avec la première maison de Bar. La cé- 
lèbre comtesse Mathilde était dame de Briey et en 
disposa en 1 1 96 en faveur de son parent Albert de 
Briey. Dès le premier quart du siècle suivant cette 
seigneurie était rentrée par échange dans le domaine 
des comtes de Bar, mais une charte de 1226 fait 
penser qu'ils ne la possédaient qu'à titre d'avouerie 
de l'évéché de Metz. Elle passa avec le duché de Bar 
sous l'autorité des ducs de Lorraine. 

Briey était le siège d'ime des plus vastes prévôtés 
du duché, ayant dans son ressort plus de 90 vil- 
lages. Il le fut ensuite d'une prévôté royale dans le 
ressort de Saint-Mihiel, qui fut érigée en bailliage 
en 1751 et où la coutume de Saint-Mihiel fut géné- 
ralement en usage (voy. Dur. t. II, p. 32 1 ). 

Annexe de la cure d'Avril au commencement 
du XVI* siècle, Briey devint paroisse en i539 el fut 
uni à la collégiale de ladite ville par le pape Clé- 
ment Vil. Au siècle dernier, le curé de Briey prenait 
encore le litre de doyen. 

Briey devint, en 1790, siège d'un district qui 
comprenait huit cantons ayant pour chefs-lieux : 
Briey, Friauville, Hayange, Jouaville, Moyeuvre- 
Grande, Norroy-le-Sec, Sancy-leBasetThumerévilIe. 
— il resta, lors de l'organisation de l'an m , chef- 
heu d'un canton composé de 10 c°*" : Avril, Brie\. 
Génavillc , Homécourt , Lantefontaine, Lubey , Mance, 
Ifànrieulles, Moûtiërs, Pénil-et-Méraumont. 

L'organisation de 1802 le donna pour chef-lieu 
au premier arrondiflsement de la MoseUe et ajouta au 
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canton : Anoui, Auboué, Batiily, Bronvaox, Girau- 
raont, Habonville, Halrize, Immonville, Jœuf, 
Jouaville, Malancourt, Moineville, Montois, Pierre- 
villers. Bombas, Boncourt, Saint- Ail, Sainte-Maric- 
aux-Chénes, Saint- Privai, Tichëmont et Valleroy. 
Depuis, la loi du 3t décembre iSSa a distrait du 
canton Giraumont, Ticbémonl et Lubey, pour les 
joindre au canton de Gonflans, et divers décrets réu- 
nirent Habonnlle, Mancieulles, Malancourt , Pënil-et- 
Méraumont, Tichémont et Immonville à d'autres 
communes. — La commune de Briey a pour annexes 
les moulins de la Gaulre (filature) et de Dolhain 
elles fermes do Ghénois, de la Solle et de la Mag- 
deleine. 

Briey, ville et comté de nom et d'armes, porte : 
d*or à 3 pals de sable (i 67/1 , Husson. TEsc. ) , d'azur 
à 3 pals pointés d*or (Dur. II, 3a 1), d^or à 3 pals 
de gueules (D. Gai. not. Lorr. I, 17^), d'or à 3 pals 
alésés et fichés de gueules ; ces dernières armes 
sont les véritables. 

Bbibt (GoLL<6ULB db). — Edouard T', comte de Bar, 
fonda en 1 33 1 une collégiale composée de six cha- 
noines et d'un chapelain qui devait desservir la 
chapelle castrale de Briey. Le duc Antoine lui attri- 
bua la cure de Briey et celle d'Avril. En 1 539 elle 
fut transférée dans l'église paroissiale, qui d'an- 
nexé devint mère église; jusque-là Briey avait été 
une annexe de la paroisse d'Avril. La paroisse de 
Briey appartenait à l'archiprétré de Bombas. 

Brimba, h. près de Metz, détruit au siège de i553. — 
Bribra, 1/175 (chron. Ph. de Vigo.). — Bribray, 
1 5 1 8 ( ibid. ). — La ruine dessus la porte des Alle- 
mands nommée Brimba, i553 (Siège de Metz, par 
Salignac). 

Briqcebib (La), h. c*^ de Thionville. 

Brisbbach, anc. f. c"* de Ghémery- les -Deux. — La 
moistresse de Brisebach, xn* siède (abb. de Frci- 
stroff). 

Brobischb, f. c"* de Freîstroff. — Braubiche, xviii* s* 
(pouilléde M.). 

Fit toujours partie de la communauté et de la 
paroisse de Freistroff. 

Brocken, m*"', c"* de Bacrange. — Brûcken, 1608 
(arch. départ, tabel. Morhange, E. 973). — Broc- 
kers , 1 63 o ( ibid, L. a 8 1 ). — Brochen ( dict. Viv . ). 

Broelsbach (BtissBAD db). — Prend sa source à Berne- 
ling, traverse cette commune sur une longueur de 
3oo met. et se jette dans le miss. d'Herrocrbach. 

Bronvaux, c"de Briey. — Buckflet, Bruchflet, 1170 
(abb. Br. dans Ann. Prem. t. I, L. «3, i3i). — 
Brenvaly 1186 (»6û/. t. X,L. a). — Brenvault, i3a7 
(inv, des lit. de Lorr. X, 5i). — Bronvaul, i/i/ia 



(chron. doy. de Saint-Thiébaut). — Bronval, i5&& 
(pouilié de M.). — Bronvaul, Bronveaulx, xvii* s* 
(censier de Briey). — Broweaux, xviii* s* (pouiilé 
de M.). 

Siège d'une seigneurie sous la prévôté de Briey, 
qui appartenait au chapitre de Nancy. — Était 
annexe, avec vicariat résident, de la paroisse de 
Marange. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Lorraine. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moyeuvre- 
Grande; passa dans celui de Bombas sous Torgaai- 
sation de l'an 111 et dans celui de Briey en 1 809. 

Brokvaux (BoissBAU db). — Prend sa source sous la 
forêt de Jaumont, traverse le territ des communes 
de Bronvaux, Marange et Maizières, sur une lon- 
gueur de 7 kilom. , et se jette dans la Moselle. 

Brodch (Bdissbau db), affluent de la Nied allemande. 

— Goule sur le territ de la c"' de Flétrange. 
Broock, c**" de Bouiay. — Broechi, s 178 (abb. Saint- 
Vincent, bulle d'Alex. III). — Broeey, 1193 
(ibid. bulle de Gélestin III). — Bruco, i336 (abb. 
d Echl. dans Berlh. IV, lxv). — Bruke, 1399 (Ir. 
d'AU. arch. h. de V. AA. a5). — Broueh, 1&87 
(vente des dîmes). — Brùchen, 1^99 (inv. des tit 
de Lorr. VI, 60). — Brouchen, i56o {ibid. IV, 
179). — Brouchens, i633 (dén. du comté de Gréh.). 

— Broucg, 170a (terril, du ban). — Bnmchê, 
Brûcken, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Bruchen. 

Fief de la baronnie de Baville, mouvant du roi de 
France, t68i (dénomb. ]5 avril). 

Village cédé par Tlmpératrice-Beine le 16 mars 
1 769 et réuni au bailliage de Bouiay par lettres 
patentes du 6 août 1773. — Était une annexe de la 
paroisse de Varizc. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouiay, coût, de 
Luxembourg. — Fit partie du canton de Variie 
on 1790 et passa en i8oa dans celui de Bouiay. 

— Ghcf-lieu communal jusqu'au décret du la jan- 
vier 181 3, qui le réunit à Narbéfontaine ; érigé 
de nouveau en commune par ordonnance royale du 
5 sept. 18A7. 

Brouck, f. et m*', c"* d'Uckange. — Broueh, 1906 
(don. de Gust. arch. Just.). — Broue, i936 (abb. 
Jus*, bulle de Grég. IX). — Bourch, xv* s* (chron. 
Jac. Huss.). — Nousbrich, 1 635 -1687 (arch. 
départ. E. 383).— M" de Broueh (carte Et-maj.). 
Était annexe de la paroisse d'Uckange. 

Brouck (Blisseaude). — Prend sa source à Budange, 
traverse les c"* de Fameck et d'Uckange sur une 
longueur de i5oo met. et se jette dans la Moselle. 

— Ru de Brouck (carte de l' État-major). 
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Brûck 00 Brating , f. c" de Freislroff. — Notre-Dame 
du Ruisiaulx auUrefois de Bruch , de l'ordre de Cit- 
taux y 1 ^4 1 5 ( inv. des tit. de Lorr. I , i aS ). — Bruch, 
1539, dépendance du chap. de Marienflos (pouillé 

de M.). 

Ancienne résidence des religieuses cistériennes 
' de Marienflos : Toy. ce nom. 
Bbvckbnmûhl , m^" sur la Nied allemande , c*^ de Folsch- 

willer. 
Bruillot, m" sur le miss, de Bruviile, c°* de Jarny. 

— Brouillât, xviii* s* (pouillé de M.). 
Dépendait du château de Moncel; était uni ponr 

les impositions à Doncourt. 
Brclange, c^" de Gros-Tenquin , h droite de la Botte. — 
Breylingen ,1060 (inv. des tit. de Lorr. III , 1 5a ). — 
Breulange, i5iia {ibid. VI, 181). — Brutlange, 
1680 (arch. départ, aveux etdénombr. Il, 87). — 
Brullange, 1718 (ordopn. deLorr. lï, 174). — En 
allemand : Brœlingen. 

Village du Ban de la Botte : voy. ce mot. — Cure 
de Tarchiprétré d'Haboudange , qui avait Thon- 
ville, Suisse et le moulin Sainte-Croix pour annexes; 
cette paroisse était à la coUation'des seigneurs du 
lieu. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et couL de Metz. 

— Fit partie , en 1 790 , du canton de Morhangc 
et passa en 180a dans le canton actud. — A pour 
annexe le moulin de Sainte-Croix. 

Brûlbach (Boisseau de). — Prend sa source à Bode- 
mack, traverse cette commune et celle de Fixem sur 
une longueur de 5 kilom. et se jette dans le ruiss. 
de Boler en amont de Fixem. 

Brûlgraben (Bcissbau de). — Prend sa source près de 
Wittersbourg (Meurthe), sépare le ban de Kinger 
de celui de Hazembourg sur une longueur de 1 kilo- 
mètre et se jette dans le canal du moulin de Haxem- 
bourg et de là dans TAlbe. 

Brdllbach (Buisseau de). — Prend sa source à Wol- 
krange , traverse les c"" de Wolkrange et de Weyme- 
range sur une longueur de 3 kilom. et se jette dans 
la Fensch. 

Bruskir, f. c°* de Faréberswiller ; construite tfur un 
défrichement, en i853, par M. Bisse. 

Brdville, c**" de Conflans. — BerulJhiUa, 886 (cart. 
Gorze, ch. del'év. Bobert). — BruwiUarium, 1 1 66 
(cart moy. Bhin, I, p. 699). — Burvtlla, 1167 
(abb. Saint-Martin, liasse 8, Prim. Nan.). — Bra- 
ville, ia6o (ch. abb. de Gorze, s. Pan.) — Breu- 
viUe, 1369 (inv. des tit. deLorr. V, âa).-^Br0oi(fe, 
] &68 (fonds de Malte, inv. liasse HH). — Braville, 
i55i (inv. des tit. de Lorr. VI, 4). — BrouviUe, 
1610 (ibid, VII, 31 5). — En patois: BreuveUe. 

Moselle. 



Le roi y était seul seigneur. — Ancienne annexe 
de la communauté de Doncourt-en-Jarnisy; faisait 
partie de la paroisse de Saint-Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey , coût, de Saint- 
Mihiel. — Appartint, en 1790, au canton de Joua- 
ville et passa, sous Torganisalion de Pan m, dans 
celui de Conflans. — A pour annexes Urcourl et Ift 
ferme de Butricourt. 

Bruville (Buisseau de), -r- Coule sur le territ. des c*" 
de Bruville et de Jarny et se jette dans rOrne. 

BRurâRB (La), anc. h. aujourd^iui f. c"* des Étangs. — 
La ^roweire, i4o4 (liste des vill.). — La Bryère, 
xvi" siècle ( liste des comm. ). — Bruyère (carte Cass.). 

— En patois : lai Browre. 

Cense-fief, siège d'une seigneurie mouvant du 
roi de France (1681, dénombr. 9 mai). — Était 
annexe de la paroisse de Bélonfey. 

La c"* des Étangs était formée des hameaux de 
la Bruyère et de la Beuverie (1681, av. etdénombr.). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

BRUTiRE (La), h. c"* de Porcelette. 

BuBiNGEN, c°* de Many, vill. ruiné, delà par. de Mar- 

court (1681, dénombr. abb. de Long.). — Bubingen , 

Bubinga, 1180 (abb. de Long. buUe d'Alex. III). 

— Budinga, laio {ibid. conf. des biens). — Bu- 
binga, 1 a67 (t6ûi^bulle de Clément IV). 

BucHviLLER, h. détruit, annexe dePégiise deCréhange. 

— Bûch, 1180 (abb. de Long, bulle d'Alex. III). 

— Bulchwire, laai (ibid. confirm. des biens). 
BucHY, c"° de Vemy. — Bue$eium, io63 (abb. Saint- 

Arnould, F. loÂ). — Bueteio, tib^j (abb. Saint- 
Martin , L. 8). — Buteaco, Buey, 1 1 86 (ibid.). — 
Busey, 1 3a7 (inv. des tit. de Lorr. X, ûû). — Buxit 
on Solnoy, i33o (cart. de la cath. de M.). — Buxy, 
1 36o (abb. Saint-Clément, cens. s. Pan.). — Buxey, 
1/109 (cab. Emm. hist. de M. IV, 656). — Buchi, 
i4i5 (abb. Sen. F. D. XXXII). — Buxei, i/iaa 
(cart. év. de M. t. 1, p. i3i). — Bouxey, t/ia9 
(arch. h. de V. AA, 11). — Buzy, 1 43o (cab. Emm. 
hist. de M. pr. V, igli),-^Biun,Bussi, i bhh (pouillé 
de M.). — Buchi, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Franc-alleu de Pévéché fie Metz, si^ge d'une jus- 
lice haute, moyenne et basse qui mouvait du roi de 
France (1681, dénombr. 97 juillet). — Ancienne 
paroisse de Parchiprétré de Nomeny , qui avait pour 
annexe le Cheval Blanc et était à la collation du sei- 
gneur du lieu. 

Autrefois Troift-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— rFit partie, en 1790, du canton de Sailly, passa 
en Pan m dans celui de Soigne et en 1 80a dan^ 
le canton actuel. — A pour annexe le Cheval Blanc, 
ferme et aubei^. 
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BûcKKif HALL (Ruisseau bb) . — Le même que le ruisseau 
de Bickenhail, désigné sons les deux formes dans les 
cartes allemandes. — Voy. Bickbhalp (Ruisseau de). 

BuDAHGE, h. c'^de Hombourg-Kédange , sur la Canner. 

— Budenges, 1296 (abb. de Vill. A. 17). — Bu- 
dinge, 1 3 1 8 (ibid. V. 3 ). — Beudoinges , Budoinges , 
i33i {ibid. B. i3). — Beudainges, i333 (ibid. B. 
18). — Boudange, xv* siècle (chron. Jac. Huss.). 

— Bodenges, i43o (arch. h. deV.ÂA, 11). — Bu- 
dingen, i5i9 (abb. Vill. liasse Budange, I). — 
Busdingen , 1 5 9 6 ( dén . Th . Alix ). — Ober Budingen , 
1680 (av. et dënombr. à la date). — En allemand : 
Obèr-Bûdingen, 

Village de la seigneurie de Hombourg-Kédange 
(1681, dénombr. 1 9 déc.); a toujours fait partie de 
la communanté de Hombourg. 

Était annexe de la paroisse d'Aboncourt. 

Autrefois Trois<Evè[;hés, haute justice enclavée 
dans ia prévôté de Sierck et ressortissant au baill. 
de Thionviile, coût, de Mets. — Appartint , en 1 790 , 
au canton de Luttange'et passa en 180s dans celui 
de Metzerwisse. 
BuDAROi-sous-JosTEMORT, vîil. c"* de Famcck. — Bo- 
dmgitts, 969 (cart. Gone, T. 108, p. i56). — 
Boudanges, i55o-i559 (arch. h. de V. quitt. AA, 
16-33). — Beudange, 1G80 ^dénombr. arch. dé- 
part, s. Tau.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1 73 1 , dénombr. 
déc.). 

La maison de Budange, d'ancienne chevalerie, 
portait d*or à la Ifarre de sable accompagnée de trois 
étoiles d*azur, deux en chef, une en pointe (Berlh. 
t. VI). 

Etait annexe de la paroisse de Fameck. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
viile. — n y avait dans ce village une maison de 
la souveraineté de Lorraine. 

A fait partie, en 1 790 , du canton de Florange et , 
en 1809, de celui de Thionviile. — Commune au 
commencement du siècle, Budange fut réuni à la 
mairie de Fameck par^écret du 8 nov. 1810. 
BuDiHG , c*" de Metzerwisse, sur la Canner. — Budina- 
eka, 9/jo (Berthol. Il, pr. lxxx, ch. d'Othon). — 
Budinga, xi*" s* (cart. moyen Rhin, p. 3A3). — 
Buddingen, 1607 (cart. Vill. Il, f 89 v*). — Bu- 
dingen, 1607 (ibid, v° 10). — Puding, xvii* siècle 
(Lotli. sept.). — Niderbudingen, 168a (av. et dé- 
nombr. de Vill.). — Biddmgen, 1698 (territ. de 
Kédange). — Budin (terril, de Veckring). — En 
allemand : Nieder-BOdingen. 

Village dépendant en partie de la seigneurie 



de la Grange (1681, dénombr. i*' octobre) et en 
partie de la seigneurie de Busbach ( 1 68s , dénombr. 
16 octobre). 

Annexe de la paroisse du Hackemberg, Buding 
appartenait au dioc. de Trêves (archid. de Tholey). 

— Autrefois Trois-Evôchés, baill. et coût de Thion- 
viile. — A fait partie, de 1790 à 180s, du canton 
d'In^ange et est passé, i cette dernière époque, 
dans celui de Metzerwisse. — A pour annexe Eliing. 

BuDUR 6 , c°* de Metzerwisse. — Budeliacum, 633 (abb. 
Saint-Maximin, ch. Dag.). — BuodeUnga, xii* s* 
(cart moy. Rhin, p. 3A5). — Buedelanges, i3i5 
(pouillé de M. Portef). — Beudelange, i3i8 (cart. 
Vill. t. I, V, 11). — Buddingen, 1693 (terr. de 
Kédange). — Budelin, 1699 (terr. de Budiog). — 
BuMingen, 1777 (dén. 13 septembre). — En alle- 
mand : Bidlmgen. 

Sur le territ. de cette commune se voit Téglise 
du Hackemberg, ancienne paroisse centrée dont die 
faisait partie (dioc. de Trêves , archid. de Tholey ). 

Sur son territoire se trouve également le siège de 
Tancienne seigneurie de Busbach, chAteau féodal 
transformé en moulin , ainsi qu'une autre seigneurie 
foncière appartenant à l'abb. de Metlach. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
viile. — A fait partie, en 1790, du c**" d'Inglange 
et passa en 1803 dans celui de Metzerwisse. — A 
pour annexes Heiiing, Veckring , Busbadi et l'Oise 
du Hackemberg. 

BuppBBET, censé ruinée, c°* de Bertrange, qui dépen- 
dait du fief de ce nom (1681, dénombr. 3i août). 

Bi RE, h. c"* de Tressange. — Buris, 1181 (cart. abb. 
Vill. t. I, f^ 6). -— Bures, 1973 (Chaa. rég. liasse 
bure). ^^Bûures, i3io(carUabb. Vill. t. I,S. 16). 

— Bure, i38o (Chan. rég. liasse Bure). — Buren, 
près de Bassompierre , xv* s* (chron. Jac. Huss.). — 
Burre, ib^U (dcn. Th. Alix). — Beuren, i6s6 
(Chan. rég. liasse Bure). — Buren, 1699 (ihid,), 

— Bur, 1666 {ibid.). — Bure-en-Voivre , 1779 
(Dur. Lorr.). — En allemand : Beuren. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1681 , 
dénombr. A décembre). — Appartenait au diocèse 
de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill.de Villcrs-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton d'Aumetz et passa en t8o9 dans celui d'Aa- 
dnn-le-Roman. — Chef-lieu communal au commen- 
cement du siècle. Bure fut réuni à Tressange par 
décret du 98 décembre 1811. 

BuRé-D'OavAL, forêt domaniale de 693 hectares, sur le 
territ. des ç°*' de Longuyon et d'Allondrelie. 

BuBé-Li-FoR6B, h. c"^ d'Allondrelie. — Buny, i386 
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(arch. h. de V. AA, 17). — Burrey, en la prévôté 
dêLongwy, t589(inY. des til. de Loir. VIIF, i46). 
— La ceruê de Buré, 1766 (Stem. dép. Meti). 

Buré, érigé en fief mouvant de la prévôté de 
Longwy, par le duc Gharies III, en 1689, était 
annexe de la par. d*Allondreile. 

Autrefois Troia-Évéchés, prévôté de Marvilie, 
coût, du Vermandois. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Gharency et passa en 1809 dans celui de 
Longuyon. 

BuRé-LA-ViLLB, viii. c** de Saint-Paneré. — Buray-la- 
Ville, 1681 (dénombr. 99 mai). — BuryAa-ViUe, 
1689 (<iom- Barr. t. II). — Burez-la-Ville , 1756 
( carte Vaug. ). — Burey-la-VUle , 1 779 ( Dur. Lor. ). 
Buré-la-Vilie faisait partie de la seigneurie de 
Saint-Pancré (1681, dénombr. ai mai). — Siège 
d'un fief lorrain sous la prévôté de Longuyon. — 
Annexe de la par. de Saint-Pancré (doyenné de 
Longuyon). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mibiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Longwy et, en 1803, de celui de Lon- 
guyon. — Ancien chef-lieu communal, le village de 
Buré-la-Vilie fut réuni à Saint-Pancré par décret 
du 9 avril 1811. 

BoRUTBOPP, f. c"* de Sturzelbronn. 

BcBET, f. c°' de Waville. — Btimcum, 978 (cart. Gorze , 
vil., p. i58). — Bureyt 1996 (cart. Gorze, tab. 
p. 3o3). 

BuRis. — Vov. Sairt-Elot et Tbobt. 

BuBTONCooRT, c°" de Vigy. — Bertoncourt, 1981 (cart. 
de Vill. 1. 1, B, 9). — Britendorp, 1986 {ibid. t. I, 
p. 8 ). • — Burtoncort, 1 999 (abb. Boui. cb. s. Tan. ). 
— Bertoncort , 1 3 3 1 ( ibid, ) . — Brettoneourt , xv 1 1* s* 
(dom. de Sierck). — Bretoncourt, 1606 (pouillé 
de M.). — Burtrancort, xviii* s* (abb. Saint^Yinc. 
liasse Burtoncourt). — En patois : Beurtonco, — 
En allemand : Brittendorf. 

Ancien franc -alleu; siège d'une justice baute, 
moyenne et basse ( 1 689 , dénombr. 90 février). 

Ancienne annexe de la commune et de la paroisse 
de Drogny (Lorr. arcbipr. de Kédange), érigée en 
cure le 99 janvier 1779. — Gelte cure dépendait 
de Tabb. de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 
— Ghef-lieu de canton en 1790, il passa en 1809 
dans le canton de Vigy. — Le canton de Burtoncourt 
se composait des communes de Bockange, Burton- 
court, Cbarleville, Guenkirchen, Guirlange, Ni- 
dange, Piblange-et-Drogny, Rurange, Villere-Bett- 
nacb. 

BuBTORCouRT (RuissBAo db). — Il prend sa source à 



Burtoncourt , traverse les communes de Burtoncourt , 
Rurange, Guiriange, Gomeiange, sur une longueur 
de 8 kilomètres, et se jette dans la Basse-Nied. 

BcRT, f. c~ de MarieuUes. — Buerey, 1^99 (arcb. b. 
de y. AA, 1 1 ).— Biiryê, 1756 (Stem. dép. MeU). 
Etait annexe de la paroisse de MarieuUes. 

BosBACH, m^°, c"* de Budling. — Buahach, tbhU 
(pouillé de M.). — Buszbach, i^gh (épitap. église 
du Hackembei*g). — Bitbaeh, 1766 (Stem. dép. 
MeU). — Biêback (dict. Viv.). 

Gbâteau très-ancien appartenant à Tabbaye de 
Bouxière. C'était le chef-lieu d'une seigneurie de la- 
quelle dépendaient Weckriog, Buding, Helling, 
Elzing, Breistroff et Budling (1756, Stem. dép. 
MeU). 

Déplus : deux voueries à Stuckange, le quart de 
la haute justice de Stuckange, le ban dit Danhei- 
merban à Kœnigsmacker (1689, dénombr. 16 oc- 
tobre). — G'éteit à peu près la circonscription de la 
paroisse du Hackemberg, et il est probable que cette 
seigneurie et celle du Ha<!kemberg n'en formaient 
qu'une seule et môme. Il ne reste plus à la place 
du château , qui a été vendu à la Révolution , qu'une 
ferme et un moulin. — Faisait partie de la paroisse 
du Hackembei*g. 

Autrefois Trois-JÉvéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 

BosBAGH (RoissBAu db). — 11 prend sa source à la fon- 
taine Schœneck (ban de Budling), traverse lesc"'* 
de Budling et d'Inglange sur une longueur de 
9,5oo mètres et se jette dans la Ganner. 

BoTiBB (RuissBAu db). — Prend sa source près d'Au- 
dun-le-Tiche (Moselle), traverse la commune de ce 
nom sur une longueur de 9 kilom. et se jette dans 
l'Alzette près de Russange. 

BuTBicocBT, f. c"* de Bruville. — Burtricourt (dict. 
Viv.). — En patois : Beutrico. 

Faisait partie de la communauté de Doncourt- 
en-Jamisy ( Doncdbrt-lez-Gonflans). — Était annexe 
de la paroisse de Saint^Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mi hiel. 

BuTTB, minières, c°* de Vilienipt. 

Botte Gharlbs-Quint, colline, c"* du Ban-S -Martin ; 
souvenir du siège de MeU, en i559. 

BuTTBSEBBAGH (RoissBAU de). — Prend sa source près 
de Montbronn , entre dans le dép* du Bas-Rhin et se 
jette dans l'Eichel. 

BuxiâRES, h. c*^ de Ghambley. — VUla Buaarias, 7^6 
(cart. Gorze, 1. 1, p. 9). — Finis Buxareruit, 761 
(tifid, t. VII, p. i3). — Bwceriœ, 1 199 (abb. Saint- 
Amoult, A, 10). — BuêiOr^-devant-Chamblei, 1/19 5 

6. 
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(test. F. de Cham.). — Bouxier, 1&99 (ëpitap. de 
P. Baudoche). — BuneriU, Buêteriu, Bussières, 
BoujoièreSy ibhk (pouillé de M.). 

Faisait partie de la communauté de Ghambiey. — 
Était annexe de la paroisse de Saint- Julien -lei- 
Gorze. 

Autrefois Lorraine, bailL de Thiaucourt, coût, 
de Saint-Mihiel. — Appartint, en 1790, au can- 
ton de Mars-la-Tour et passa dans celui de Gorze 
en 1809. 
Bot, b. c" d'Antilly. — Buis, 1 1.88 (abb. Saint-Mar- 
tin, liasse 8, piim. Nanc). — But, lAo/i (liste 



des vill.). — Buey, 1^29 (arch. h. de V. AA, 11 ). 

— Buyt, tUkti (état des garn. fr.). — Buy^è$- 
ChaiUy, 1A81 (cart. év. de M. t. IV, p. i64).— 
But, 1661 (Journ. J. Bauch.). — Buyê, xyiu* s* 
(pouillé de M.). — En patois : Bû, 

Siège d^une haute justice, fief mouvant du roi de 
France. — Était annexe de la paroisse d'Ai^ncy. 
Autrefois Trois-Évéchés , biôll. et couL de Metz. 

— Appartint, en 1790, au canton d'Argancy , passa 
sous l'organisation de Tan m dans celui d*AntiIly 
et en 1809 dans celui de Vigy. 

BuzY, f. c"' de Marieulles. 



c 



Cadenborn, vill. c°*de Nousseviller-lez-Puttelange. — * 
Chedenbom , Chedembûme , Redemboma , Kedenbome, 
Xedembome, Rodenbome, ibUh (pouillé de M.). — 
Kodebom, 1077 (transact. entre le seign. de For- 
bach et ses vass.). — Kordenbumn, i^gh (dén. Th. 
Alix). — Cadenbron, 1618 (arcb. de la famille de 
VVendel, part. terr. Forbach). — Kodebom, 168 4 
(dénombr. 7 mars). — Cadenbouren , 1709 (recens, 
(le la terre do Forbach). — Cadenhouren, i70() 
(archipr. d'Ippling, trans. du 10 juin). — Cadebom, 
1701 (ord. de Lorr. VIII, a 8a). — Kodmbouren, 
Kodenbom, Cadelbrun, 1766 (not. Lorr. liste des 
vill.). — Bonne -Fontaine, 1770 (pouillé de M.). 
— Cadebom ou Kodebom, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Colembronn (carte de rÉtat-major). 

Ancienne paroisse de Tarchiprétré de Saint- 
Arnould (dioc. de Metz), à la collation du seigneur 
du lieu. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Sarreguemines, coût, 
de Lorrame. --Fit partie, en 1790, du canton de 
Puttelange et passa en 1803 dans celui de For- 
bach. Commune au coramencciifent du siècle, Gaden- 
born fut réuni à la municipalité de Nousseviller-lez- 
Pultelangc par décret du i*' février 181 3. 

Cadenborn (RcissEAU de). — II prend sa source dans 
les fontaines de Gadenborn, traverse les communes 
de Gadenborn et de Welferding sur une longueur de 
'),5oo mètres et se jette dans le ruisseau de Die- 
bling. 

(^AiNonpné, f. c°* de Moulins-lez-Metz. 

<>4LEMBouRG, h. c"" de Norrov-le-Veneur. 

(]al¥aire (Le), chapelle, c"* de Gros-Tenquih. 

Calvaire (Le), c" de Plappeville. 

Reproduction prétendue fidèle, en distances et en 
pentes, du Chetnin de la croix de Jé'Uêolem, établie 



par un pèlerin, en 1860, au retour d*un voyage à 
la Terre-Sainte. 

Gama , ancienne censé qui dépendait de la paroisse de 
Fontoy (xviii* s*, pouillé de M.). 

Gama, anc. f. c'* de Pontoy. — Camay, i3ia (cbap. 
cath. s. Pan.). — Kaimay, i3i5 (ibid,). — Camay, 
1 &90 (Journ. J. Aub.). 

Gense dans les bois, dans la par. de Mécleuves 
(Dur. Lorr.). 

Gambrb ( La ) , m" près de Briey ; emplacement inconnu. 
— Peut-être la Coulre. 

Engagement du moulin de la Gambre (1579, 
arch. départ. £. 96). 

Gaiison , m"" isolée , c"' de Villing. 

Gai AL (Le), nom donné à une partie du fort de Thion- 
villc , construite par Gormontaigne. 

G ANAL DES Forges (Ruisseau dit le). — Goule sur le 
territ. de la c"* d\4udun-le-Tiche et va se jeter dans 
TAlzette. 

Ga^cal du Moulin (Ruisseau dit le). — Prend sa source 
à Neudorff, traverse la c"' de Ghémery-lcs-Dcux sur 
une longueur de i,o85 mètres et se jette dans la 
Nied. 

Gannbb (La), rivière qui prend sa source près de Vry, 
se réunit au ruiss. de Saint- Hubert et à celui de 
rÉtang-Blanchard (c"* de Vigy), traverse les c'" de 
Betldlainville , Aboncourt, Homboiirg, Buding,In- 
glange, Eizange et Kœnigsmacker, sur une longueur 
de a 1 kilom., et se jette dans la Moselle. — Rivulus 
Conren, 1 a 00 (cart. abb. Vill. 1. 1, f 3/19). — Canro, 
1S16 (ibid. G, 1). — Rivultu Kannem, i&oa 
(ibid. t. II, f 109). — Cendel, i56o (inv. des 
tit. de Lorr. t. VI, 179). — Kondel, 159/1 (dén. 
Th. Alix). — Can^«, i63/i (abb. VilL l, K, 1).— 
Chante (carte de Gassini). 
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Cartkbonhi, h. c" de Villerupt. — Cantelbron, 1766 
(D. Cal. not. Loir.). — Cont^nmne ou Kante- 
bonne, 1 779 ( Dur. Lorr.). — Kantebonne {dict Viv.). 

Caoutcbouc (Li), maau£iclure, c*^ de Sablon. 

Cappbl, c" de Sainl-Avold. — Capplen, tbitk (pouillë 
de M.). — Kappêln, 1694 (dén. Th. Alix). — 
Capplen, 1606 (ibid,), — KappMen, 1681 (dén. 
1*' mai). — Kappekn, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 
36a). — K(q)oleng,Kappolêm, Capellen, 1766 (not. 
de Lorr. ). — En allemand : Kapellm, 

Village dépendant du comté de Puttelange (1 68 1 , 
dénombr. i4 juin). 

Cappel était le siège d^un vicariat résidant, dé- 
pendant de la paroisse de Farschwiller, xviii* s' 
(pouiUé de M.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines. — 
Droit romain et usager. — Faisait partie, en 1 790, 
du canton de Puttelange et passa en i8oa dans 
celui de Saint-Avold. — Par décret du i à août 
181 3, il reçut pour annexe la Valette. Par décret 
du a 3 janvier 181 5, Cappel et la Valette furent 
réunis à Host (Haut et Bas). Cappel seul fut érigé 
de nouveau en commune par ordonnance royale 
du 5 mai i8a6. 

Cappel (La Nouvelle-), f. c°* de Bistroff. 

Cappel (La Vieilli-), f. c" de Bistroff. — La censé 
de la Chapelle, 168a (dénombr. 1 5 janvier). 

Dépendait de la seign. de Hinguesange (168a, 
loc. cit.). 

Cappel (Ruisseau de). — Prend sa source à Cappel, 
traverse les c°** de Cappel, Host, ElwiUer, sur une 
longueur de a kilomètres, et se jette dans le ruis- 
seau de Host. 

Cappeloopf, f. c"* de HotlwiUer. 

Cappellenmùhl, m'°, c"* de Téting. 

Capuciriàre (La), m"^, anc. prieuré , c"* de Saint-Jean- 
devant-Marville. 

Carakusca, station de la voie romaine de Metz vers 
Trêves par la rive droite de la Moselle : 
Divodurum ; 

Caranosca, XLii (lege xiii); 
Ricciaco , x ; 
Treveri, x. 

(Carte de Peulinger.) 
Il a régné longtemps une absolue incertitude sur 
la position de Caranusca ; une foule d^hypothèses 
ont été mises en avant et appuyées par diverses rai- 
sons plus ou moins plausibles. Il a été démontré que 
remplacement de cette station devait se trouver au- 
près du hameau d*Elzing, dans un lieu dit f(Hei- 
denfeld, le champ des païens.') (Voy. Rev. d'Atutr. 
1857, p. hUh). 



Le nom de Caranusca est dé6guré en celui de 
Gannia dans le géographe du vi* s* qu^on appelle 
r Anonyme de Ravenne : 
METVSA; 
Gannia ; 
Treoris. 

Cabling , vill. c** de l'Hôpital. — Ce village a été bâti 
en 1716 sur des terrains concédés par Charles- 
Louis, comte de Nassau -Sarrebrùck. 11 fit partie 
de la baronnie d^Uberhem (Empire) et fut cédé 
à la France par le prince de Nassau-Sarrebruck le 
16 novembre 1770. — En allemand : KarUngen, 

L'église de Carling était une succursale de Thô- 
pital de Saint-Avold , xviii* s* (pouilié de M.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay; droit romain. 
— Fit partie du canton de Saint-Avoid dès la for- 
mation de ce canton, en 1790. 

Commune au commencement de ce siècle. Cur- 
ling fut réuni à la c°* de THâpital par décret du 
a A janvier 181a. — Ilyaà Carling une exploi- 
tation de charbon de terre. 

Carmagxol, f. c"** de Reyerswiller. — Carmagnol, 1755 
(atl. de Bitche, f. 110). — Cannagniol, maison de 
plaisance, 1779 (Dur. Lorr.). — Château de Car- 
magniol ( carte de Cassini ). 

Carole (La), tuilerie et f. c"* de Morhange. 

Carriirb (La), h. c°* de Saint-Avold. — La carrière 
de Nideck, 1779 (Dur. Lorr.). — Voy. Nidbcx. 

Casbrkb db la Dodarb (La), m°", c^ de Freyming. 

Casernes o^ouvbibrs (Les), m""*, c°* de Styring-Wendel. 

Cassan, vill. détruit de Tarrond. de Sarreguemines. 
Position inconnue. — 1/167 (év. de M. t. IV, v" 61 : 
reprise de Berge (Berig), Eschwiller (Einchwiller), 
Bubelstroff ( Boustroff) , Caêsan , etc. ). 

Castel, anc. forél, c°* d'Hinckange. — Sylva Alden- 
ctutel contra Hinckmgen, laa/^ (cart. Vill. t. I, C 
1 ). — Sylva Chditdy 1 aa5 (ihid. C. a ). — Nemm 
Castele contra Henkingen, iaa5 (ibid, H. 9). 

Castel, chapelle isolée, c"* de Mondorff. — Dépendait 
de Tanc. seigneurie de Roussy, 1681 (dénombr. 
Chambre royale). 

Castwillbb, h. c*^ de Hilsprich. — KaechwiUer, I7a5 
(terr. du val de Holving). — Katzviller, 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, a3a). — KativeiUer, Kosteveiller, 
Caste-Viller, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Kats- 
toiUer, 1 765 (registre des baptêmes). — CoitweiUet', 
an X (arrêté des consuls du a9 vendémiaire). — 
CaueweHer (carte de Cassini). — En allemand: 
KaschmeUer, ^ 

Village du comté de Puttelange, annexe de la 
paroisse de Hilsprich. 

Autrefois Lwraine, baill. de Sarreguemines, 
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coul. de Lorraine. — Faisait partie, en 1790, du 
canton de Hellimer et passa en 1803 dans celui de 
Sarralbe. Gaslwiller, en t8o9, formait une com- 
mune avec Morsbronn ; il a ëlé réuni à Hilsprich 
par décret du 9 décembre 1811. 

Castwillbr (Ruissbau de). — 11 prend sa source dans 
les prairies de Gastwiller, coule à travers les com- 
munes de Gastwiller et de Holving, sur une longueur 
de 1 ,5oo mètres, et va ensuite se jeter dans le ruis- 
seau de Morsbronn. 

Gatterom, arrond. de Thionville, à gauche de la Mo- 
selle. — Cathenem, 1189 (abb. Munst. cb. conf. 
Berth. IV, pr. xxvi). — Kettenem, lai/i (tbid, 
xLvui). — Kettenhem, iSag (cb. d'ex, de Tbîonv. 
Berth. pr.). — Kaienemb, i357 (cart. Vill. t. I, K. 
1). — Kerthenhem, ]&a6 (arch. h. de V. AA, 11). 

— Katenem, i/^Sa (t^. AA, 19). — Ketienheitrif 
ii^8] (cart. Vill. lf,r aâ). — Kduchem , Ketenhon , 
CetenhemfKentuchen, Kettenoffen, \hlxk (pouiliéde 
M.). — Kettenhoven, 1 568-1 670 (arch. départ. B, 
a6i). — Kattenhous, tbgh (dénombr. s. Tan.). 

— Catnum, xfi*s*(inv. des abbayes, f. E-A). — 
Guestnom, Chestnom, i636 (Joum. J. Bauch). — 
Katenom, 1668 (dénombr. 1 3 janvier). — Catnom, 
t685 (dénombr. Ghambre royale). — Keihenoven , 
1686 (dom. gén. de Metz). — Cathenom (carte de 
Gassini). — En allemand : Kattenhofen. — En pa- 
tois : Keltnoven, 

Gattenom était le siège d'une commanderie de 
rOrdre teutonique ou DeuUehenhatu. — Le duché- 
houue de Kettenhem, 1600 (QuesL de Tessier, U. 
Thionv. p. 43a). 

Katenhem, marche d*Eitault, où se tenaient les 
journées amiables entre la dté de Metz et l'arche- 
vêque de Trêves, i3ai!i (chron. Prail.). 

Gattenom , 6ef du comté de Luxembourg , a donné 
son nom à une maison d'ancienne chevalerie qui 
portait pour armes : coupé d'argent et de sable à 
Vesearboucle pommetée et fleurdelyeée , à huit raies 
d'or, brochant sur le tout. 

De cette seigneurie dépendaient les villages de 
Sentzig, Kœking, Boler et Évange, chacun siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nombr. ai mai); les villages de Garsch, Roussy-le- 
Village en partie, Breistroff, sauf les quatre voueries 
qui forment la mairie d'Hesperange , et la mairie 
de Daunermeyerei à Kœnigsmacker (1706, dé- 
nombr. 3i mars). — Il y avait, en outre, à Gatte- 
nom une seigneurie foncière appelée Bourggut 
(1731, dénombr. a 6 mars). 

Siège d'une cure de l'archiprétré de Thionville 
qui dépendait de l'abbaye de Munster de Luxem- i 



bourg et avait pour annexe Sentzig et la Ghapelie- 
Saint4acques. 

Autrefois Trois-Évèchée, baill. et coût de Thion- 
ville. — Gattenom était chef-lieu, en 1790, d*an 
canton qui comprenait les communes de Berg , Boust 
et Parth (Haute et Basse), Gattenom, Fixem, Gamcb, 
Gawisse, Uettange-Grande, Kœking, Manom, Sen- 
tzig, Sœtrich. L'organisation de 180 a y ajouta : Al- 
grange, Angevillers, Beuvânge-sou^-Saint-Michel, 
Beyren, Boler, Breistroff -Grande, Dodenhoveo, 
Élange, Entrange, Escherange, Évange, Évrange, 
Eysing, Gandren, Hagen ou Honne, Hailing, Him- 
iing, Kanfen, Kontz-Basse, Kontz-Haute, Molvange, 
Mondorff, Nondkeil, OEutrange, Ottange, Preische, 
Puttelange-lez-Rodemack, Rentgen- Haute, Reot- 
gen-Basse, Rochonvillers, Rodemack, Roussy-le- 
Bourg, Roussy-le-Village, Simming, Volmerange et 
Zou£figen. Depuis, ce canton a perdu les communes 
d'Algrange et de Manom , qui sont passées dans celui 
de Thionville : la première, en vertu de la loi du 
9 avril 1861 ; la deuxième, en vertu d'une or- 
donnance du a octobre 1816. — Boler, Doden- 
hoven. Entrange, Evange, Eysing, Gandren, Hai- 
ling, Himling, Kœking, Molvange, Nondkeil. 
Preische, Rentgen -Haute, Roussy-le-Bourg , Sim- 
ming et Sœtrich ont été réunis à d'antres com- 
munes du canton par divers décrets ou ordonnances. 
Beuvange-80u»-Saint-Michel et Élange furent unis, 
le premier à Wolkrangc et le second à Weymerange- 
Terville, communes du canton de ThionviUe. — A 
pour annexes la chapelle de Homcldange et la ferme 
de Hussange. 

Gadlbe, h. c** de Saint-Marcel. — Le bois de Corr9, 
i3i7 (fonds de Malte, inv. liasse NNN). — Le 
Waingnaige de la Corre, i4o4 (liste des vill.). — 
La Cour, 1680 (dénomb. s. l'an.). — La Coh», 1689 
(Dom. Barr. 1. 1). — Core, Caure, 1756 (D. Gai. 
not. de Lorr.). — Accort, 1770 (pouiilé de M.). — 
Caubre, Caure ou Corre (dict. Viv.). 

Faisait partie de la communauté de Bruviile et de 
la paroisse de Saint-Marcel. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiol. 

Ancien siège d'un prieuré de Prémontrés dépen- 
dant de l'abb. de Buris. — Nostre-Dame la Caure 
en Gcmivault, xv* s* (chron. de Prail I.). — Nostre- 
Dame de la Corre oultre Geminalz, ikhli (chron. 
doy. de Saint- Thiéb.). — Nostre-Dame de Corre 
oltre Gennivalt, i5oo (chron. de Ph. de Vign.). 

Gaulbb (La), forge sur le Woigol , c" de Briey. 

Gadbe (La), f. c"* de Montigny-sur-Ghiers. — La 
Caure, xv* s* (coll. Sainte- Agathe, obit. p. 45). 
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Faisait partie de la communauté des Gonvers 
(Dur. Lorr.). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Appartenait, avant 1811, 
avec les Gonvers, au hameau de Ferment, aujour- 
d'hui section de la commune de Montigny-sur- 
Ghiers. 

(Action , anc. f. c°* de Labry ( 1 766, D. GaL oot. Lorr. ). 

Cavalieb D^oBDOifiiAiicE (Lb), maisou et caba|*et, c°* de 
Tbionvilie (xviu* siècle, pouillé de M.); appelë au- 
jourd'hui la Maison Rot^gê, 

Cbd (RuissBiu DE la). — Proud sa sQurce à Rurangc , 
traverse la c*** de Wolslroff sur une longueiu* de 
s kilom. et se jette dans la Moselle. 

Cbksb aux GBâvBBS , ancienne censé , paroisse de Woippy 
(xvii* 8% pouillé de M.). 

Cbiisb-aux-Lodps (La), r. c"* de Bitche. — Vdfogarten, 
1755 (censé, atl. de Bitche, f 119). — La cente 
de Volffgarten ( ordonn. de Lorr. XII ,417). — Wolf- 
garten (carte de TÉtat-major). 

Gehsb-d'£kvib(La), f. c°*de Ghâtel-Saint-Germain. — 
Moîtreste d'Àvye-soubs-ChasteUSaint-Gennain, ivi* s' 
(abb. Saint-Symph. liasse Gense-d'Envie). — JHot- 
tr$$sê d'Anvy, 168a (ibid,). — Moitrêêw d'Aswie- 
proche-de-Gorze , 1690 (ibid,). 

(]er8b-du-Bois ( La ) , f. c"' de Thionville. — Dépendait de 
la seigneurie de Lagrange, 1681 (dénombr. 1" oc- 
tobre). 

Cbnsb-du-Haxabd (La), f. c°* de Bitche. 

Cbnsebie (La), ancienne maison seigneuriale, c"* de 
Novéanl. 

Ceutbbrbach , partie du village de Weiskirch , à Test 
du Schwolb, qui faisait autrefois un village à part. 
La communauté était séparée et appartenait au roi 
de Bohême. — Ge hameau se composait de vingt- 
huit maisons, dont les habitants prétendaient avoir 
le droit de bourgeoisie à Prague. 

Ckbray, manufacture de draps, c"^ de Pierrepont, sur 
la Grusne. 

(^HABUBT, éc. c°* de GbÂlel-Saint-Germain. — Chehe- 
rey, 198/1 (P. Fer. Obs. séc I, a66). 

G'était jadis une métairie franche qui dépendait 
de la seigneurie de Veméville (1681, dénombrem. 
96 décembre). 

GaAiLLT-LEZ-EfiifEBT, c*"* de Vigy, sur la droite de la Mo- 
selle. — ChaiUey, 1198 (diap. cath. confirm. des 
biens). — Chaky, 1187 (ibid,). — Challey, 1199 
(abb. Saint-Vincent, ch. de confirm. de biens). — 
ChailUiê, t95o (liste des paraiges). — i]haUy, 
ChaiUy, xv* s* (abb. Saint-Vinc. liasse Ennery). — 
KêUenchen prope Armerey , ibhU (pouillé de M.). — 
Ckaily, 1610 (Kab. tmit met,). ■— ChaiUi , i635 



(Joum. J. Bauch.). — ChaiUy'de-là'Ieê'Boiê , 1681 
( abb. Saint- Vincent , dénombr. ). 

Ghaiily et Ghampion , annexe , étaient le siège d'un 
fief qui mouvait du roi de France et appartenait, 
avec le droit de justice haute, moyenne et basse, au 
chapitre de la cathédrale de M. (1681, dénombr. 
9 janvier). 

Ge village était une des annexes de la paroisse 
d'Ennery. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy, puis 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
d'Antilly et en 1809 dans celui de Vigy. — A pour 
annexe la ferme de Ghampion. 

Ghaillt-sub-Nibd, c°* de GourceUes-sur-Nied. — 
ChaiUey, 19/16 (abb. Saint-Vincent, liasse Ghailly- 
sur-Nied). — Chadley-tur-Niet , 1966 (ibid.). — 
Chailer, 1971 (cart. Vifl. t I, A, 4). — Chaiey, 
itiij (arch.h. deV. AA, 63). — Chaàley-^ut-Nied , 
1^167 (abb. Saint-Vincent, vente de dîmes). — 
ChaiUy par detà Ui boit , xvi* s* (abb. Saint- Vinc. liasse 
Gh.). — Challey, Chally, 1566 (Und, liasse Gour- 
celles). — ChatlU-ntr-Nied, 1 766 (D. Gai. noL Lorr.). 

Était une dépendance de la paroisse de Gourcelles* 
sur-Nied. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et cou t. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'AncerviUe et 
passa, sous l'organisation de l'an 111, dans celui de 
Rémilly et en 1809 dans celui de Pange. — Par 
décret du 5 juin 1810, la municipalité de Ghailly- 
sur-Nied fut réunie à celle de Gourcelles-sur-Nied. 

GHAMBéBT ou Gand, f. OU cense,c"* de Hettange-Grande. 

— Chambourg ou ceme de Gand ( territ. Mos. p. 9 1 9). 

— Chambom ou Sehombourg (dict. Viv.). — En pa- 
tois : Chombérich. — Est aussi appelée Weltere-hof. 

Était annexe de la paroisse de Manom. 
Réuni à Hettange-Grande par la loi du 3i jan- 
vier 1 85o. 
GnAMBiâBB, lieu-dit de la c°'de Devantrles-Ponts, en 
avant du pont Tiffroy. — Chamberee ultra MoaeUam , 
1075 (abb. Saiot-Glém. ch. d'Herim.). — Cham- 
beree fdtra Môêellam, 1090 (ibid.). — Camberes 
uUram Mosellam, ii3o (ibid. conf. des biens). — 
Chambiere, 1897 (<^P* cath. s. l'an.). — En Daile 
en leu con dict en Chambeiret, i36i (collég. N. D. 
la Ronde). — Devant le PorU-Thiêffroy on lieu con 
dict Chambiere, 1699 (chron. Ph. de Vign.). — 
C^mW, X V* s* (Journ.J. Bauch.). — En Chambier. 
1669 (ibid.). 
' GHAMBiàBB ( Ilb de), c^ de Metz, qui contient le poly- 
gone et divers établissements de TartiUerie, deux ci- 
metières, dont celui des jolis, le port et difiérenls 
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dépôts de commerce, Tabattoir de Metz et l'ancienne 
Gomue-Geline, transformée en poste militaire. 

CHAMBiiRB (Po?iT de). — Pont suspendu en fil de fer 
qui réunit Tile de Ghambière à la c*^ de SaintJulien- 
lez-Metz. 

(<HAMBLET, c°" de Gorxe. — Chambleirs, ii85 (collég. 
Saint- Pierre -aui- Images s. Tan). — Chamblerê, 
ia63 (fonds de Malle, inv. liasse AAA). — Cham- 
brey, 1 296 (P. Fer. Obs. séc. ï, 258). — Chambleê, 
i35i (çh.abb. Sainl-Arnould). — Chamhleù, 1/125 
test. F. de Chamb. ). — Chamhlé, ifisg (arch. h. de 
V. AA , 1 1 ). — Chamblay, 1 ûû a (inv. des lit. dp Lorr. 
II , 177). — Chambellay, Chambeillée , 1 6 87 ( cbron. 
du doy. de S'-Thiébault). — Chambîeif 1/178 (cart. 
év. de M. t. IV v% 125). — Chambleyum, Cham- 
heyum, i54/i (pouiilé de M.). — Chambly, i585 
(Joum. F. Buffet). — ChambledZy Chambled, Cham- 
blez, i636 (Jouni. J. Baucb.). 

Siège d'une baronnie et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France ( 1 682 , 
dénombr. de novembre). — Possédait un puissant 
château aujourd'hui détruit. 

Cure de l'archiprêlré de Gorze, qui dépendait de 
l'abb. dudit lieu. 

Village lorrain enclavé dans la terre de Gorze, 
bail!, de Thiaucourt, coût, de Lorraine. — Fil 
partie, en 1790, du canton de Mars-la-Tour et 
passa en 1802 dans celui de Gorze. — Il a pour 
annexes les fermes des Baraques, de Buxières et du 
Châtelet dit la Granfjp. 

t( Chambley, maison de nom et d'armes au bailliage 
de Nancy sous la cbastellenie de Prény, esteinte il y 
a longtemps , portoit de sable à la croix d*ar^t ac- 
compagnée de quatre Jleurt de lys d'orn, 1676 (Huss. 
l'Esc. ). — De cette maison , la terre de Chambley 
passa par mariage dans les mains de l'illustre famille 
lorraine de Haraucourt. 

Chambley (Tuilerie de), mentionnée en 166/t (arrh. 
part, de Chambley). 

Champ l panne (Le), c'* de Metz (ancienne dénomina- 
tion). — Vaste terrain hors et devant la porte Ser- 
penoise, en tirant vers la porte Saint-Thiébaolt. — 
Soub-Saint-Clément-en-Ch€mp-À'pennef 1 365 (chron. 
doy. de S*-Thiéb.), — Dtssoubs -Saint -CUmant- 
ot^Champ-à-panne , 1872 (ibid.). — Le Champs ai 
paine, i5io (mém. Ph. de Vign.). 

Champ-de-Foire (Le), prairie communale, c°* de Cat- 
tenom , où se tient chaque année, le premier lundi 
d'octobre , une foire autrefois fameuse. 

C'est un terrain gagné sur la Moselle, qui, au ' 
siècle dernier, baignait les maisons de Cattenom. 
Il est traversé par un ruisseau qui, sous le même 



nom , traverse cette prairie sur une longueur de 1 ki- 
lom. et se jette dans la Moselle. 
Champel, f. c"' de Mécleuves, à gauche delà Nied fran- 
çaise. — Campels, 918 (abb. SainUPierre, ch. c*^* 
Rie). — Champels, 1260 (liste des paraiges). — 
Champeh, i56â (abb. Saint -Vincent, liasse Cour- 
celles). — Champel, 1699 (épitap. de C. de Gour- 
nay). — Champé - les -Courcelles-sftr- Nied, 1609 
(abb. Saint-Symph. liasse Champel). — CSutmp- 
sur-Niedy 1682 (dénomb. à décembre). — Champé, 
1689 (dom.Barr. i. II). -^Champay, 1766(0. CaL 
not. Lorr.). 

Fief relevant du roi et siège d'une justice hante, 
moyenne et basse (1681, dénombr. 28 juin). 

La terre de Champel dépendait de la paroisse de 

Courcelles-sur-Nied. 

Champenois, f. c"* d'Amanvillers, ancienne comm*^ 

de l'ordre de Saint-Jean de Jérusalem. — Cham- 

penayttf 1192 (abb. Saint-Vinc. ch. conf. des biens). 

— VAIUbuJ de Champenoy, 1206 (fonds de Malte, 
inv. liasse K). — Domus hospitalis Iherosolimitantu 
de Champenois, 1221 (ch. abb. de Gorze s. l'an.). 

— VHospitaut de Champenoy, 1229 (fonds de 
Malle, inv. liasse K). — Champenoys, 1278 (ibid, 
liasse Champenois). — Champenoix, i33A (t6t4^.). 

— Chapenoy, 1689 ( ibid.). — Champenot, un* s* 
( carte Beaul. ). — Champigny , 1 665 ( abb. de Saint- 
Vincent, liasse Champ.). — En patois : Champneu. 

Champenois était le siège d'une seigneurie dé- 
pendant de la commanderie du Petit-Saint-Jean de 
Metz, ordre de Malte, qui, depuis le xiu* siècle, fai- 
sait partie de cette commanderie. — II y avait une 
justice haute, moyenne et basse (1689, dénombr. 
de janvier). 

Faisait partie de la paroisse d'Amanvillers. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et coût, de Metz. 
Champ-Gaillot, éc. c'* de Rémilly. 
Champion , f. c"* de Chailly-lez-Ennery. — ChampiUon, 
1262 (fonds de Malte, inv. liasse K). — Ckampil- 
Uon, 129A (cart. Vill. t. I, A, 17). 

Fut brûlée par le duc de Juilliers ( 1 386 , P. Ferr. 
Obs. séc. t. II, p. 35o). 

M. de Saulcy possédait un triens mérovingien sur 
lequel on lisait, à côté d'une tête à droite, au type 
messin : 

MALLO CAMPIONE 

et dont il attribuait l'origine à un atdier monétaire 
établi à Champion ; mais c'est là une hypothèse dé- 
nuée d'autres preuves. 

Ancienne seigneurie des Templiers, dépendant 
du temple de Metz et, lors de la suppression de 
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l'ordre, ptmé aux mains des dicvaliera an Suiiil- 
Jean. — A conservé les miues d'un petit cliileoii 
de forme ovale, cleié par les preniiera pwneaseurs. 

En 1681 . Cbnilly el Champion étaient le siégi' 
d'un Gef cl d'une justice liante, mojenno et baise, 
mouvanl du roi de France et appartenant au cha- 
pitre delà mlhédraJc de Meli (i(>)ji (diWmbr.dll 
«janvier). 

Cbampion làigait partie de la paroisse de Vîgy. 

Autrefois Trois- É*«chés, baill. el raut. de Meti, 

Ohimpioii (Rdisbuv di). — Il coule sur le terril, de 

la c" de Cliaillj-lei-Ëiinei'y, dont il porte ëf;nle- 

menlle nom, el se jette dons In Muselle entre Ru|;) 

l.HAHF-»E>Hini (La), c" de MeU (ancienne Aéaotai- 
natian); promenade hora de la ville, ciilre ks 
portes Maiellc et Sainl-ThiébaulU — Champ-Ke- 
mmit, où sont les Mallins-aur-Saille i l'Ilospilaiil , 
i399(P. ¥er. Obi. léi^l.P 363). — U Chum/,!- 
IVtmmiiy, i&U (cliron. doy. de Siunt-Tbiébault). 

— Le Champ -Nemery, i633 (abli, Saint-Pierre. 
bail). 

Ch*hf«, ïill. c" d'BaK^villc. — Campw, i»5h (tart. 

Goru, T, aSa). — Champel, iSgfi (dénomb. Tli. 

Alix). — Ckompt, lOuG (pouillédeM.). — C%>. 

1715 (aveu et dénorobr. du id sept.). 

élait annexe de la paroisse d'Magéf ille. 

AutroFola Trois-Évédiés, baîll. el coût, de Meli. 

— Fit partie, en 1790, du eanton de Mars-la- 
Tour et paua en 1 809 dans celui de Gone. Com- 
mane au commencement du siècle. Champs fut rJuni 
par décret du 3o janvier 1 Hog i la commune d'Ha- 
géïillc. 

^GuA.its (RviasuD si). — Il prend la source i Boust, 
traverse cette c"* sur une longueur de i,5oo mètres 
el se jette dans celui de Parlli. 
^iM)^ . f. c" de Kalhausen. 

HisiiB, f. el m'", c" de Vernéiille. — CWte- 

M, i3i7 (fonda de Mnitu. inv. liasse M). — 
ChmtlirrenM , |AS3 (Joum, J, Aiib.). — Ckantt- 
mn*, iniù (chron. Ph. de Vign.). — Chantrain», 
1557 (P, Fer. Ubs. séc. 1. Il, p. bail). — CW- 
Urètlt, I7lia (carte Lafosse). 

Ancien franc-alleu, mornanl du roi de France 
en iCSt . avec sa justice haute, uiojenue et basse 
<i08i. déoombr. 6 mai), — Il y avait, en outre, i 
Clisntrenne un Ëef dépendant do la seigneurie de 
Veméville{iGSi,déaoml>r. a!i décembre). 

Faisait partie de la paroisse de Vernéville. — /' 
y a «n moulin qui na lourtu qwi par J» dhuj' de 
pbiM(Slera, dép, deMeti). 

Autrefois Troii-Évécbés, baill. et coût, de M"ti, 

Moselle. 



ljiH!,riLi.i, c" de Pange. — X«ul\IU, iSiti (ulili. (le 
Longer, écb. a. t'an.). — XairtvilU, 147a (urt. 
éy. de H.. L V. Y- lâg). — SrAa«w ou Chou- 
voix, i569 (déoornii. bar. de Haville). — a>tn- 
villf, lv<i*s*(l«lli. sept.).— CA<im;m'»(, lGSo(dé- 
nombr. s. l'an.) — Chamiller, Chnmpvilit, f}!t'i 
(D.Cal. not.Lorr.). — En patois iCWwffc- 

Fraoc-alleu, sîi^^e d'une jnatice liaulc. moyenne 
el liaase, dt'pendanl de la seigneurie du Ban Sainl- 
Pierre ( iSSi, dénoinb. S juillet). — Il f avait, en 
outre, un Gel mouvant de TéviScliiS de McU, siège 
également d'une jusiico haute, moyenne et Iwmr 
(,7.5,d;™mh. ,5m.i). 

La chapelle de Cbanvillc était desservie {>ar le 
curé de In paroisse de Viltoncourt. 

Autrefois Troîa-Evi^chés. ceut. et baill. de Ucif. 

— Fit partie, ou 1790. da canton d'Ancerville; 
pussa. snuB l'orgauisation de l'an m, dans celui de 
Rémitly et en i8oa dans le tanton actuel- — A 
pour annexe Sain l-Jean-les-Chan ville. — A eu puui- 
annexes, de t8ia à i833, les villages du W &iii>i' 
Pinrv : toy. ViLtwiB-StOMOUiir. 

CointiLLS (Diiisssiiu Dï). — Il prend sa soitrte dm» 
lesc'^du Ban-SHiat-Pierreelde Chanïille.lraverai' 
cellede Vitlunrourlsur une longueurde a, 080 métrés 
et »e jette daus la Nled franfalse. 

CutxT-Li-HuRSNB, f. c" d'Ars-Laquénexj. — Uwffu* 
à Gtiîov, \kaU (liilede» vilL). — Chagny , dit la 
Ilorgii0 , prh iPArU, 1B80 (dênombr.). — CAniiy 
ou la Hargne, la liargm-à-Art ou à Grive, nui' s' 
(pnuillé de M.). — U Uorpu^^'Ar, (diet. Viv.). 

Franc-alleu, siège d'une justice haute, moyenne 
et basse (iGgi,dénoiubr. a3 mai). 

Dépendait de la paroisse d'Ars-Laquëueij et fai- 
sait partie de la communauté de ce village. 

Cnxt>«tLK (Lji), b. c'^e Mouterbausun. — Tire son 
nom d'une clia|iellc bilie en t5oj par le comte 
Beinbarl de Deui-Ponls-Bilche. 

CHIPU.L1 (Kuissuc m L*). — Lt ruiiiaulx de la 
Chaïpelle àSauliiri/, 1 J97 (mém. de Pli. de Vign.}. 

— Le ruyt dt la CKaifitllu duvatit Svbwg, 1 5 1 8 ( Uiid.). 
Coule sur le terriL de la c^deSaulny et se jette' 

dans la Moselle prte de la Grange-aux-Dames. 
Cntrtuv-iiji-Bais, f, anc. prieuré, sur le Conroy, c"' 

d'Avril. — La Chapelli^t-Boie , iefoneU de Briey. 

lôfja (itiv. des tit. de Lorr. 1. 13). — Grangf- 

aut-Buix (dict. Viv.). 
Uép. de la coll. do Itney. 
CujPM (RcissBiu Di Ej). — 11 coule sur le lerril. de 

Scy(i/i79,é«.deM.t.lV,p. i5u). 
CBiRiosRiiaB(Li), mines, c"* d' A ra-aur- Moselle. 
CJnaaoRMàaa (L.),éc. c"de Beux. 
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Chabbnct, c** de Longuyon , sur la Cbiers. — Charancy, 
1 1 a8 (chap. catb. s. i^an. ). — Charenceium , 1 9 1 8 
(ihid.). — Charencei, 1953 (ibid.), — Chair aney, 
iSao (ibid.), — Charencey, iSao {ibid.). — Cha- 
renceyum , x?* s* (coll. Sainte-Agath. obil. p. 3a ). — 
Chairaiiti, i6o3 (inv. des lit. de Lorr. IX, 3a5). 
— Charrancy, i6ia {ibid. p. 3i8). — Charansy, 
i 766 (Stem. dép. Metz). — En patois : Chairanci. 

Charency était un fief mouvant dn duché de 
Luxembourg (dénombr. de 1613, inv. des tit. de 
Lorr. IX , 3 1 8 ). — Diocèse de Trêves. — Charency 
et Vezin étaient siège d^un autre fief et d^une justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
et appartenant au chapitre de la cathédrale de Me(z 
(1681, a janvier). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Longuyon). 

Autrefois Trois-Evêchés , prévôté de MarviUc , coût, 
du Verroandois. 

Fut, sous l'organisation de 1790 et de Tan m, 
lechef-lieu d'un canton qui se composait des c"'* d'Al- 
londrelle-^t-Malmaison , Charency-et-Vezin , Épiez , 
Flabcuville , Ham - et - Saint-Jean - devan t-Marvillc , 
Olhe, Petit-Failly, Tellancourl, Villers-le-Rond, 
Villette. En 1 8oa , Charency fut incorporé au canlon 
de Longuyon. — A pour annexes Vezin, la Prelle, 
Manteville et Urbulle. 
Charleyillb, c'*" de Vigy. — Fut établi en 1618 par 
Charles de Lorraine, abbé de Villers-Rettnach (abb. 
ViU. liasse Charl. I). — Cure do Tarcbiprêfré de 
Varize,qui dépendait de Tabb. de Villers-Bellnacb 
et avait pour annexes Miissy, Nidange, Vathiménil, 
et les censés de Bellefontaine et de Rénange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Burtoncx)urt et passa en 180a dans celui de Vigy. 

— A pour annexes Mussy-TEvêque, Nidange, 
Épange, Rénange, et le château de Saint- Jacques. 

Chablbville (Ruisseau de). — Il prend sa source à 
Charleville, traverse cette commune sur une lon- 
gueur de a kilom. et se jette dans le ruisseau des 
Pastourelles, autrement dit du Pâturai. 

Cbablt, c"" de Vigy. — Chairlpyy 1 /i95(Journ. J. Aubr.). 

— Charley, ibkii (pouillo de M.). 

Le b«n Bumequin de Charly était le siège d'un 
fief mouvant du roi de France et d'une justice haute , 
moyenne et basse (168a, ocL). — Charly était 
une cure de l'archiprétré de Noisseville , mère-église 
de Malleroy, Rupigny, Chieulies, et des censés de 
Paouilly et de Poulize. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton d'Argancy; 
passa , sous l'organisation de l'an m, dans celui d'An- 



tilly et en 180a dans le canton actuel. — A pour 
annexes Rupigny et Paouilly, 

Charmois (Bar de), seigneurie, haute, à basse et 
moyenne justice, enclavée dans le ban de Mont- 
cheux, 1708 (dénombr. de sept.). 

Charpont, usine, c'* de Pierrepont; manufaet. de draps 
sur la Crusne. 

Charrennbs, f. c" d'Algrange. 

Charriârb (Là), nom sous lequel est connue dans le 
pays la voie romaine de Reims à Mets. — La 
Grande-Charrière , i638 (Jonm. J. Bauch.). 

Chat (La Maison du), éc. de la c"* de Devant- les- 
Ponts (i6ai, abb. Saint-Symphorien, terrier). 

ChIteau (Le), h. partie de la c°* de Hellimer. 

Château (Le), m"' isolée, c"* de Piblange. 

Château (Le), auberge, c°* de Plappeviile. 

Cuâteau-Bas, f. c"* d'Augny. — Cette ferme, qui porté 
aussi le nom à'Ancillon , a été construite vers 1 809 
avec les débris du château de Saint-Biaise qui cou- 
ronne le sommet du monticule au pied duquel elle 
se trouve. 

Château d'Antioche (Le), ruines sur une éminence, 
c°* de Colmey. 

Château de Bar (Le), mines d'un château féodal. 



c"* d'Homécourt. 



Châtbau-db-Bisteck (Le), lieu-dit, c" de Distroff. — 
On v voit les traces d'un ancien château. 

Château Fabert (Le) , ancien château des Baudoche et 
des Fabert, c" de Moulins. 

Château- Rouge, c"" de Bouzonvillc. — Ruchnwstarf, 
1179 (abb. Bouz. s. l'an.). — Rodendorp, i3i6 
{ibid.). — Rodendorfy i3'ii (arch. h. de V. Traité 
de paix, /4a-/i5). — Rudendorf, ]56â (pouillé de 
M.). — Roudendorff, 1697 (abb. Bouz. terr.). — 
Rodendorff, i633 {ihid. chart. s. l'an.). — Choêteau- 
Rouge, 1696 (terr. de Hettange- Grande). — 
Rouge- Chatele, 1698 (abb. Bouz. terr.). — Coê- 
trum Rubrum, 1701 (arch.de Creutzwald, G6. I). 

— Château-Rouge ou Rodendorfy 1 7 79 ( Dur. Lorr. ). 

— Rothdorff {organ. de l'an m). — En allemand : 
Rohtendorf. 

Siège d'une seigneurie dont dépendaient les vil- 
lages d'Eberswiller, Menskirchen, Wœlfling, Ed- 
ling, OttcndoriT, Duren, Merten, Denting et Guin- 
glange (1681, dénombr. 3i oct.). — Cure de 
l'archiprétré de Saint-Avold à la collation du sei- 
gneur du lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, couL de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canlon 
de Bouzonville. 

Château-Sai.nt-Jacques, m'°, c"* de Charieville. 

Châtelai5s (Ruisseau du Pbb-des-). ^ — Il prend sa 
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source dans la forêt d^Hëinilly, traverse les c"" de 
Guinglange et d^Hémiliy sur une longueur de 3 kilo- 
mètres et se jette dans la Nied allemande. 

GhAtblet (La Gbargb-lb-), f. sur remplacement d'un 
ancien château , c"* de Ville-«ur-Yron. t- ^ Grange, 
xviii' siècle (pouillë de M.). — Château-la-Grange 
ou le Chastekt, château, haute justice, dont dé- 
pendent deux censés, 1779 (Dur. Lorr.). — Châ- 
teatt-la-Grange (dict. Viv.). 

Cette seigneurie relevait de la prévôté de Briey, 
appartenait à la communauté de Ville-au-Pré et 
dépendait de la paroisse de Ville-sur-Yron. 

GhAtelet (La maison dite le), c'* de Ghambiey. 

Gbâtelet (Le), minières, c"* de Gosnes. 

GhItel-Sairt-Blaise, ruines d'un château fort, c"* 
d'Augny. — Novum castrutn, 1196 (abb. Saint- 
Glément, s. Tan.). — Le Nuefchasteil, 1829 (rec. 
la Uière, f. 76). — Chaûtelz-Saint-Blaiie con dit le 
Nuef-Chaitteîz , xv* s* ( chron. de Praiil. ). — Le Chais- 
tel, tlioh (liste des viiL). — Lou Nuef-Chaetel y 
i4i9 (cab. Emm. hist. de M. pr. IV, 656). — 
Nontf-Chaistel-devant-Metz , ihtiti (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — NupfchaûteU f ikbb (arch. h. de V. 
AA, 26). — Nuefz-Chatel-devantrMetz , ii^6o(cart. 
év. de M. t. IV, v" p. 5 ). — Neufchaêteau-devant- 
Metz, i53i (P. Fer. Obs. sec. L II, p. 8a 1). — 
Cfiastel-Saint-Blaize, 1 5/io (rel. voy. Gh. V ). — Chas- 
tean-SaintrBlahe , 1 544 (pouiilé de M.). — LaFort- 
Moùon-Sainl-Blaise , i55a^ (chron. rim. anc). — 
N eufchoitel' Saint ' Blaùe , i557 (P. Ferr* Obs. 
séc. t. 11, p. 584). — Chastel" devant' Metz t i56G 
(épitap. de J. d'Esch.). — Château -Saint-Biaise, 
xviii* s* (pouilié de M.). 

Châlei-Saint- Biaise était le siège d'un fief mou- 
vant du roi de France (1681, dénombr. 5 déc.); il 
dépendait de la paroisse d'Augny. — 11 fut en par- 
lie détruit en i552, mais le donjon ne le fut 
qu'en 1809. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. et coût, de Metz. 

GHÀTEL-SAiWT-CiERMAm, c*"* de Gorze. — CasteUum, 
745 (cart. de Gorze , 2 ). — CasteUum in II" milltario 
ab urbe Meteiisi, 980 (chap. cath. Tr. ch. s. l'an.). 
— Castel, 1 1 38 (chap. cath. s. l'an.) — Chaistelz, 
1 161 (ch. Hug. c** de M. c. 5). — Castillum, 1181 
(ch. de Bertr. év. de M.). — Châles ,1910 (chr. Met. 
app. pr. D. Gai. I, pr. lxxviii). — Castrum, 1919 
(abb. Saint-Vinc, liasse Amanvillers). — Choisies, 
ia84 (P. Fer. Obs. séc. 1, 366). — C4awte/, i33o 
(ibid, 11, 20 V*). — Chatez, i33o (fonds de Malle, 
liasse Gbamp.). — Chasteilt, i38a (chap. cath. s. 
l'an.). — Chaité, 1 887 (chron. doy. de Saint-Thié- 
baui). — Chaustel, xv* s* (chron. Jac. Huss.). — 



Chastel-de-soubz-Sainct-Germain, ]4at (cart év. de 
M. t. III « p. 63 ). — Le Chaiêtel-soub^aifU-Gennain , 
i43o (arch. h. de V. AA, 4). — ChastelrdeêoubzrSaint- 
Germain , 1 4 3 1 (cart. év. de M. p. 9 o3 ). — Chastel- 
de-costé-Samh Germain, 1 4 87 (chcon. doy. de Sainl- 
Thiébaut ). — Castel-dessùub-Saint- Germain , 1 4 4 4 
(et. des garn. fr.). — Chastel -soubs-Sainct- Ger- 
main, 1457 (c^rL èv. de M. t. I, p. 949). — Chas- 
telz -Saint- Germain , 1497 (chron. Ph. de Vign.). 
— Chaistel'soubzr-Sainct-Germain , i544 (ibid,). — 
Castrum , Castra, 1 544 (pouilié de M.). — Chastel- 
Smnct' Germain , 1599 (chap. cath. s. l'an.). — 
Chatey, xvii' .s* (carte Tass.). — Chasté-Saint-Ger- 
main, 1608 (abb. Saint-Vincent, liasse dudit). — 
Chateles, 1630 (tbid. liasse Ghâtcl, 3). — Chaté- 
Saint' Germain, xvin* s* (pouilié de M.). — Chaptel- 
sùus- Saint-Germain, 1786 (chap. cath. s. l'an.). — 
En patois : Chaité. 

Le château de Saint-Germain était la plus puis- 
sante forteresse des évéques de Metz, au xii* siècle. 
Jean d'Apremont y soutint un long siège à la suite 
duquel elle fut démolie. Les mines couvrent un 
espace de 3 hectares. 

Gure de l'archiprélré du Val -de -Metz; avait 
pour annexes les censés de la Folie et de Longeau 
et l'ermitage Saint^Germain. — Une des Quatre 
mairies dépendant du temporel des évéques de 
MeU. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Vie et de Metz , 
coût, de l'év. et de Metz. — Toutes les annexes 
anciennes et actuelles de Ghâtel- Saint- Germain 
suivaient la coutume de l'évéché. — Fit partie, 
en 1790, du canton de Moulins-lez-Metz; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui de Rozé- 
rieuUes et en i8oa dans celui de Gorze. — A 
pour annexes les fermes de la Folie , de Longeau , 
d'Envie, de Gléry, de Ghahury, de Moscou et de 
Leipsick, le Moulin Neuf, le Petit Moulin, ie 
Moulin des Oies et le Moulin HauL 
GhItel-Saint-Gebmain (Pbieubi^ de). — Établi par le 
pape Alexandre III en 1177, réuni au xvi* s' à la 
mense conventuelle de l'abbaye et remplacé par un 
ermitage, il dépendait de l'abb. bénéd. de Saint-Vin- 
cent de Metz. — Ecclesia Sancti Germanide Castello , 
ii4o (abb. Saint- Vinc, liasse Ghâtel). — Prwra- 
tuM Sancti Germani supra easlrum, i544 (pouilié 
de M.). 

Il reste quelques débris de la chapelle. 

GtfÂTiLLo?!, f. c" de Saint- Julien-lez- Metz. — Cas- 

telUo, 1096 (don. deSaint-Pierr*, D. Gai. 111, pr. 

XXXVI ). — ChaiêtUlon, i4o4 (liste des viil.). — 

On-Hault-dê-ChastHion, 1 439 (chron. doy. deSaint- 
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Thiébaut). ~ Ckataion , i k^6 (arch. h. de V. AA, 
3i). — Le Mont-de-ChaitUlon , i553 (siège de M. 
par Salignac). — Chasquillon, i63& (Journ. 
J. Banch.). — CWte/ton, x?ii* s* (Lolh. sept.). — 
Chatûlonsous-Grimont 1 1 766 (Stem, départ. Metz). 

— En patois : Chéquion. 

Siège d^un fief et d'une justice haute, moyenne 

et basse (1681, dëoombr. 8 nov.); fut rasé lors du 

siège de i559. — Faisait partie de la paroisse de 

Vallièrcs. 
CuADDBBouRG, f. c" de Thionvilie. — Chand^ferg 

(dict. Viv.). 

Faisait partie de la paroisse de Thionvilie. 
CiiAULMiBD (Ruisseau de). — Il coule sur le territ. de 

la c*^ de Montoy-FIanville et va affluer au ruisseau 

de Vallières. 
Chaume (Ruisseau de). — Il coule sur le territ. de la 

c"* de Fleury, où il se jette dans la Seill^ 
CBAussTf anc. c°* et par. réunie à Gourcelles-Cbaussy : 

voy. ce nom et Pont-X-Ghausst. 
Ghazelles, vill. c"^ de Scy. — Castellum, 76 5 (cart. de 

Gorze, 1. 1, p. 3)« — Choiellei, 1 1 38 (chap. cath.). 

— ChaseUe, 1178 (abb. Saint-Vincent, c. 5). — 
Chassies y 1181 (ibid.). — Chaizellet, 1189 (arch. 
h. de V. AA, 3&). — Cheselles, 1199 (abb. Saint- 
Vincent, c. 5). — Chazelei, i93o (ch. abb. Sainl- 
ArnoulrJ). — Chamelle, xv* siècle (chron. Jac. Huss.). 

— Chatzelsy i4oa (fonds de Malte, inv. 1. B.). — 
Chaizelle, iiio4 (liste des vill.). — Chassele, 1/187 
(cart. èv. de M. t. IV, v« 188). — Chazèle, i63i 
(Journ. D. Flor.). — Chaêel, CAazf/, i77o(pouillè 
de M.). — En patois : ChézeL 

Le ban Bourgon de Gbazelles était mouvant du 
roi de France et le siège d'une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr. 1" mai). 

Gomme annexe de la communauté de Scy, appar- 
tenait en partie aux Quatre mairiet du Val-de-Melz, 
possession temporelle des évéques de Metz. 

Annexe de la cure de Scy : avait une chapelle des- 
servie par le curé de cette paroisse; faisait aupa- 
ravant partie de la paroisse du Mont-Saint-Quen- 
tin. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie et de Metz, 
coût, de rév. et de Metz. — Fit partie, en 1 790 , du 
canton de Moulins-lez-Melz; passa, sous l'organi- 
sation de Tan m, dans celui de Rozèrieulles et en 
1 80a dans le i*' canton de Meiz. 

Ghef-iieu communal jusqu'au 99 août 1809, où 

il fut réuni à la c'* de Scy. 

Ghblaircourt, chat, et h. ann. de Flèvy. — Cincibne- 

eurtiê, 763 (abb. Gorzé , ch. Ghrod. ). — Silinicurtisy 

936 (conf. de S*-Epv. D. Gai. II, pr. glxxxj ). — Sella- 



cort, 1910 (chron. Met. app. pr. D. Gai. pr. I, lxx? m). 

— Le Franc- AUcntf'd*OtUneottrt, 1997 (fonds de 
Malte, inv. 1. h.).^OifMmneowrt, iBAG (P. Fer. 
Obs.8éc. XIV, p. 969).— Otfflameotirl, thoh (ligte 
des vill. ). — OtieiUancourt, 1 678 (fonds de Malte, 
inv. 1. R.). — Ochiacourt, xrii* 8* (carte Beaoi.). 

— OsehUiincourt, 1610 (Fab. territ met). — 
Xelincnur, i635 (Journ. J. Bauch.). — Xelimneourt, 

1680 (dénombr. arch. départ). — Chekàêeomrt, 

1681 (dénombr. i& juin). — SekMemeourîfSeke' 
Uncourt, 1798 (fonds de Malte, inv. 1. R.), — 
Schlaineourt ou XelaincotÊirt , 1766 (Stem. dép. 
Metz). — Xdmeourt, 1766 (Loth. s^t). — £n 
patois : CfUinco. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1681, 
dénombr. lâ juin). — Était annexe de la paroiase 
de Betllainville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Mets. 
— Appartint, en 1790, au canton d'Afgancy; paan, 
sous l'oi^ganisation de l'an m , dans celai d^Antiliy 
et en t8o9 dans le canton de Vigy. 
GhiSmert, c*" de Faulquemont — Chemêri, 1606 
(pouillé de M.). — Chemerie (carte Gaas.). — En 
allemand : Chemrich. 

Village du marquisat de Faulquemont (1689, 
dénombr. mars ) et en partie du ban de la Rotte 
(t683, dénombr. 96 mars); fondé en i585 par 
acensement perpétuel de mille jours de terres par 
Paul, comte de Salm ,^ marquis de Faulquemont 

Annexe de la cure de Faulquemont; avait une 
chapelle desservie par le curé de cette paroisse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouky, oout de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Faulquemont. 
GaéMEBT (Les Deux) : Vieille et Neuve, c*" de Bou- 
zonville. — Schoumberg, i33& (abb. Booionv. s. 
l'an. ). — Schouenherg , 1 338 ( ibid, ). — Schœnherg , 
i55o (ibid.). — Chombourg, 1671 (abb. Frei- 
stroff, s. l'an.). — Nova Simbourg ou ChêfMry, 
1671 (pouillé de M. portef.). — Sckenberg (Le 
Vieux-) , Schenberg (Le Neuf-), 1 579 (abb. Bousonv. 
s. l'an.). — CUmey aUas Schomberg, ibgh (dén. 
Th. Alix). — Chemericq-la-Vieille , i63o (abb. 
Freist. s. l'an.). — Schomberg et Neuêckomberg , 
1669 (rôle de la prév. de Sierck). — En allemand: 
Alt et Neu Schemierg. 

Ghémery-la-Vieille était chef- lieu d'une paroisse 
de l'archiprétré de Kcdange, à laquelle appartenait 
comme annexe Ghémery-la-Neuve : cette paroisse 
dépendait de l'abb. de BouzonviUe. 

Ges deux villages ne formaient qu'une commu- 
nauté, dont Ghémery-la-Vieille était le chef-lieu. 
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Aulrefoii Lotrainu, boill. de BouioDville, couUde 
Lorraine. — Fsil pnrlic, depuis 1790, du union 
lie BouioDville. — A pour aiinaes le moulia de 
Cbémery, Hobliug, Inglingct Viotrinf;. 
CsHmcELi PiEiM qii idiiRiii (Le), c" de Sainl- 
Jalierh4et-Meti. 

Sourenir d'un anden monument druidique. 
_ CnEM:n d> m Bwt (Lb), c°*' de Vigy, de Sainte- 
Barbe el de Retonrëy. — Ancienne chaïus^e qui 
conduit du canton de Vigyicelaide Panf;e. — Sou- 
venir des clientirM reilaurës ou créOs en Aualrasic 
par U reine Bronecbïld. 
!îiiKaiEioT,e"ile Verny, à droite delà Swllc. — Viltam 
Cammitto âiUun in daealo Moilam n comilatu Ue- 
tm», 7^3 (ch. de Cbarlem. abb. Sainl-Amould , s. 
n.]. — Canw>iol(cop. de ta ch. qui précède). — 
mejutun (th'rf.dsoa Menr. hist. év. H.) — Comt- 
l Mliun, Camaâttum, ghb (ch. aldi. Sntnt-Am.). — 
mil, 1075 {ibid. 1,1,9). — Cammtvm, 119a 
I (Aid. A, 10). — Chtmmtl, i«i 1 (Oid. ch. Thi<^ 
bantdeBar.). — CAonuDflHm , I9S7(^. abb.Siint- 
s. Tan.}. — Chaminal, i3o8 (pi^oc. du clergé. 
i arch. h. de V.AA). — OraieniM, t338 (P. Fer. 
I Obk «éc II, V 16A). — Chaimaiat, 137a (cliron. 
doy. de Saiol-Thiébaul ). — Cltamaial, 1 îi S (P. Fer. 
[ Oba. sëc. laxedesche*.). — Chaminm, iia9(arch, 
I h. de V. AA, ii).— aammÈt, iA3i [caH. é«. de 
. 111. p. 196). — Cheminât, i5oo (cbroD. Pb. 
[ ^Vign.).— CAnMinet, t5l3 (Hiid.).— Cheminon, 
i5<|à (dénombr, a. l'an.). — Chemno, iva'aiède 
I (ep. net. lemp, ). — Eu patois ; Cluirmat. 

Seigneurie donnée par Charlemagne à l'abbaye 
i Sainl-Arnould, en 783, pour y fonder un service 
pour l'impératrice IlJldegardc. 

Il y avait à Cheminot un des gués du paya Mesain 
rormanl frontière sur la Seille. 1 338 I P. Fer. Obs. 
a^,al.,fi9). 

SUge d'une cure de l'nrcbiprâtré de Nomeuy, 
i|ai avait pour annciea Epply et Longe vi I le -Id- 
Cbentinot et dépendait de l'abbaye Saint-Arnould 
de Moli. 

Autrefois Trois-Évécbcs, baill. et coût, de Mcti. 

— Fit partie du cauton de Goin en 1 790 et passa 

en i8o9 dans le canton actuef. — A pour annexes 

Longeville-lei-Cheminol, la Vanoue cl la ferme do 

Harly-aux-Bois. 

Gmnv (ItgissitD DR u). — Il coule sur le lerrit. des 

" de Borny et da Plantières el se jette dans In 

I Seille ions MeU; il sert i tendre une inondation 

desljni'e à couvrir le fort Gisor» ou lunette de la 

I Chenau, un dea ouvrages avance de lu place de 

Mrti. — U (.7i™nJj-.i3fi7(corl.hftp.SniDl-Nic. 



pont de Mui.). — lluyl-d^Ui-CheHaull-iiuIre-SailU' 
un hi» da 7r«':<, lâGi (chap. catli. s. l'an.}.— 
Kayt-Ai-la-Chmoi, là-jG [ibid. s. l'an.). 

ùmtu (ItuiESEiD DR u), — Il prend sa roarce i Ser- 
vi gny-lei-Raville, traverse les c°" de Servîgny et àv 
flaville ïur une longueur de kilutn. et se Jnlle 
dans la Hied nllcmundc, 

Cuisï (La), h. c" d'Aocy* sur -Moselle. — Chaïur, 
1395 (abb. Saint-Vincent, liasse Aoej). 

CdIsi (Li), m" isolée, c" de Lorry-let-Meti. 

CHinu (Las), m'° sur le ruiss. de Bibiche, c** dt 
Lultenge. — netekAitt, 1771 (pouillédeH.). 

CHii<iÉiiis,c°'deLaogwy. — Chtnûrt, i69i(ddiiombr. 
s. l'an.). — Cknni^. 1689 (dum. Bar. L II). 
— C'teni^, 175(1 (D. Cali not Lorr.). 

Siège d'un Gef et d'une justice haute, moyeuue 
et basse mouvant du roi de France et dépendant 
de la seigneurie de JoudrevîUe (1689, dénombr. 
9 fév.). — Il y en avait un autre mouvant Ar 
la baronniu de Bossompierre (1681, diinombi. 
8 juill.]. 

La cure appartenait un diocèse de Trêves, dojenoi' 
de Baiailk-s. 

Autrofuis Burrois, baill.de Villem-la-Montigne, 
coût, de Sainl-Hibiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Villurvlu' Montagne et pus» en t8<>n 
dans celui de Longwy. 

CoasiiiiM, m'- sur la Chier», c"' de Cutrï. 

Cdudis, f. c" de Béchamps. — Chtmoù, 1301 (abli 
Sainl-Ocm. cb. s. l'nn.). — Odiin'it. ta&s (iM.j. 
Ceodc-Gcr dépendant du baill. d'Étain. 

Chinois (Li), f. c~ de Brainville; bâtie en 18'ii, 

Cuisais (Le), f. c"* dcBriey. 

CnEFT ou Cnipi, f. c°' de Vivien. — J'pgi ceUK-bel 
appartenant au ban du Vivier, 1681 (av. et de- 
nombr.). — Chejiy ou Ckampy, censs-fief, pu 
roisse el conimunauW de BeuvjHc, 177(1 (D"' 

AulJ'ef. Barrais, Imill, de Louguyon, ciuil. de 
Saint-Mihiel. 
Cntaim, c" de Vemj, — Connocuin, 876 (abb. 
Sain le- Glosai nde, ch. de Louis le Germanique). — 
Caritnua,! 179 (abb. Saint- A rn. s. l'an.). — Chrii- 
rieny, Ckaîrrreg, t3oi [iind.), — Ckertiei/, iitûi' 
(arcb. iude V.quitt. AA. t5-9i). — Ciriwy, i36<.< 
(P. Fer. Obs. »dc. t. Il , p. 333 ). — Chmty, Clurr- 
riirry, 1869 (ibid. t, 111, p. too v"). — a»*rn. 
XV' siècle (chr. Jac. Hoss. ). -- Ùtavtxey, Chai- 
rirey, t&oA (liste des vdl.). — Charireg, iliai, 
(abb. Saint'Arn. a. l'an.). — aotrtny , I &93 (abb. 
Sainl-Symph. liasse Chériioy). — CAerrfw^, Cher- 
rtfy. i'i3« (tab, Em. hist. dt> M. pr. V, 19»)- 
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— Charesey, Charisei, i^lti (abb. Saint-Arn. s. 
Tan.). — Chercxeiy 1/157 {^^^' Sainle-Gloss. liasse 
Chërisey). — Charisey, thb'j (ibid,), — Cherixey, 
1A67 (cart. év. de M.); 1691 (Journ. J. Aubr.). — 
Chei-ity, i534 (inv. des lit. de Lorr. X, «74). — 
Chairxei, i553 (acte d^aman s. Tan.). — Cherisi, 
1606 (pouilléde M.). 

L^aUeu de Gbënsey était de révéché de Metz; 
l'abbaye Sainte - Glossinde de Metz y possédait un 
ban dit ban Sainte -Glossinde et comme seigneur 
y avait la justice haute, moyenne et basse, de même 
que les abbayes Saint-Pierre et Saint-Sympborien 
pour les bans Saint-Pierre et Saint-Symphorien. 

La vouerie de ce lieu , reprise du comte de Bar, 
était mouvante du ban Saint-Symphorien (i393, 
app. Lorr. p. 33) et la tour dudil lieu du duché de 
Lorraine (i53&, inv. des tit. de Lorr. X, 69). 

Autrefois annexe de la paroisse de Liéhon , érigée 
en cure le 8 février 1760. Cette paroisse avait pour 
annexe Pluche et dépendait de Tabbaye Saint-Sym- 
phorien de Metz. 

Dépendance mixte de la Lorraine et de révéché 
de Metz, Chërisey était soumis a la juridiction des 
bailliages de Metz, de Vie et de PoDt4-Mousson ; on 
y suivait les coutumes de Metz, de Tévéché et de 
Sainl-Mihiel. 

Le château, habité par une famille qui porte le 
nom du village, se trouvait dans la partie barroise. 

Fit partie, en 1 790 , du canton de Goin et passa 
en 1803 dans celui de \erny. A pour annexes la 
ferme et le moulin de Pluche. 

Chërisey, seigneurie de nom et d'armes , a donné 
son nom à une maison d'ancienne chevalerie qui 
porte pour armes : coupé d*or et d'azur, le premier 
chargé d'un lion naissant de gueules armé, lampassé 
et couronné de même, 
CiiESRî,c'*"de Vemy. — Chenney, lAoû (liste des vill.). 

— Chaigney ,1/199 (chap. calh. s. Tan.). — Chenny 
i46o {ibid.), — Chesni, i5/i/i (pouilléde M.). — 
Chesny, xvii' s* (carte de Tass.). — Chétiy, 1766 
(Stem. dëp. Metz). — Chetn, 1766 (D. CaL not. 
Lorr.). — Cheny (dicL Viv.). 

Siège d'im fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et appartenant à 
l'abbaye Saint -Clément de Metz (1689, dénombr. 
7 8epL). 

Siège d'une cure de l'archiprétré de Noisseville , 
qui avait pour anneie l'auberge du Cheval Rouge 
et était à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Trois -Évéchés, baill. et coul. de Meiz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Goin et 
passa en 1809 dans celui de Verny. — A pour 



annexes la Horgne ou le Cheval Rouge et le Cheval 
Brun ou Alger. 
Chbcbt, h. c*^ de Sainte^Barbe. — Saibey, 1869 (tcte 
d'aman s. l'an.). — Ckaibey, i/ioA (liste des vill.). 

— Cheubey, 1/190 ( Joum. J. Aubr.). — Choibé, 1 5 18 
(P. Fer. Obs. séc. XIV, p. 4/i8). — Choibei, i5i8 
(chron. Ph. de Vign.). — Choiby, i599 (sém. 
Saint-Simon, s. l'an.). — Subby, zvii* siècle ( Lotli. 
sept. ). 

Siège d'une seigneurie mouvante du roi de France 
(1717, dénombr. 90 mai). — Était annexe de la 
paroisse de Sainte-Barbe. 

Autrefois Trois -Evéchés, baill. et couL de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vpy(dislr. 
de fioulay) et passa en 1809 dans le canton 
actueL Chef-lieu communal jusqu'au 93 mai iBio, 
où il fut réuni à Sainte -Barbe. — A pour annexe 
la ferme de Libaville. 

Cheval Blanc (Le), auberge, c"* de Buchy. 
Cheval Brun (Le) ou Alger, f. c°* de Chesny. 
Che? ALiBBs (Le bah des). — Voy. Batillt. 
Chevalin , f. c"* de Fouligny, sur la Nied allemande. 

— Xualdangesy 1 999 (abb. de Longev. s. l'an.). — 
Scwallingen, 1699 (bail. abb. de Longev. s. l'ao.). 

— Schwaling, 1688' (dénombr. Créhange, ardi. 
Helphéd.). — En allemand: Schwalingen, 

Franc-^eu dépendant de la seigneurie de Ra- 
viile (1689 , dénombr. 5 oct.). — Était annexe de la 
paroisse de Marange-Zondrange (Lorraine). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et couL de Metz. 
Cheval Rouge (Le), f. et poste aux chevaux, c"* de 
Chesny. — 9 La Horgne ou Cheval Roug9, i89r>, 
(Tabl. Par.). 
Chevillon, h. c°* de Maizeroy. — Chavillon», is3o 
(abb. Saint-CMément, acquêt, s. l'an.). — ChamUon, 
ChaivUlon, i3i6 (abb. Longev. s. l'an.). — Chai' 
villon, i/io/i (liste des vilL). 

Le ban Saint-Gai de Chevillon était le siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenne et basse mou- 
vant du roi de France et appartenait aux Mi- 
nimes de Metz (1681, dénombr. 1 3 mai ). 

Annexe de la paroisse de Courcelles-Chauasy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 

— Fit partie, eu 1 790, du canton de Maizeroy et 
passa en 1809 dans celui de Pange. Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 9 1 septembre 1 8 1 9 , où il fut réuni 
à Maizeroy. 

Chiers (La), rivière qui prend sa source à Mesancy ( Bel- 
gique), traverse, dans le dép* de la Moselle, lesc"" 
de Mont-Saint- Martin, Longlaville (ann. de Herse- 
range), Longwy, Rehon, Lexy, Cutry, Cons-La- 
grandville, Montigny, Fermont, Viviers, Lon- 
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ffuyon (où elltf reçoit laCniBne), Colmey.VilleUe, 
Flabcutille. Veiia.Charenejel Epiât, sur uni? lon- 
(^leurile A8kilDinèlrc9,elTa sejelerdmiEU M«uu- 

— C[ruiy)uDÎu*,63lî (esrt.moj.Rhîn, I.p. fi). — 
Canif yl»ni«n, 980 (Sig. rie GeoiM.). — Carajln- 
mui, m* a' (Vjrd. tora. Van. Itoiu. pr, p, 11). — 
A^H>-^a>(r,ii73(coDf.d'Orv. tlerthJV. p.iii). 

— rXmm, ifj^Çini. dei (ÎL île Lorr, III, aSo). 
Chiettli,*», 9'c"(l€ McU. — XttiU», i3ii& (chr. delà 

fpieire Ae» quatre roi»), — XualUt 1 M\ (lîsle <les 
*ill.).— J™Hm. l'iSi (dir. doy. do Swnl-TUiék). 
— XtiM, iA75(J(iurn, J.Aubr.). — Cfcouiie/J», iBgi 
(dénombr. s. l'an.). — .ïiiwllp, ïtui* rièele (carie 
<:««.). — China», .756 (D. Cal. nol. de Lorr.)- 

— XiruvUtir. 1761 (carie Lafuue). 

Siège d'un tief ti d'une jiullre baule, mojieQDe 
et bosse montant du roi de Praara (178s. dén. 
airit). — Élnil anrn^ie de la paj-oisae de (Iharlj. 

\iilreloit Trois- Évikhès, baill. et rouL. deMete. 

— Fit partie du can Ion d'Argancy en 1790, decc- 
Ini de Vallières cii l^an m, et paara en iSoa dans 
le caotoQ aciuel. 

Chiipu (Riiisaua nn). — 11 coule sur lu lerrit. de la 
c*'de Pierrcpont, où ilse jellcddos la Cnune. 

CniniiRiiisKii (RDi.sstiv d>). — Il prend m aoarco d 
Varite, Iravcrtc celle c'"iur une longueur de U Li- 
loDi, et m jelle daus la Nied allemande. 

Cniti ( Rdissiiv bRLt). — Il coule !iur le lenit. de» c*" 
de Mécifuvra et de Secourt et se jelte dana la Seillc. 

Cifoiii*. m" isolées, c" de SainlD-Rufiine; bâtie lors 
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Cxnaiiicii ou Coiin», f, c" de Movemre- Petite. — 
llnut auprii Je Mi-t/fiitrt-la-f'elitif tt du fwùtmiu lU 
'.ofiroy (1 77g, Dur. Lor). 

Jadi* Barrois, baill. de Bricy, coût, de Lorraine. 

CnoiD (Li), anc. h. de la mairie de Xorroy-le-Veneur, 
pré« de Brii^y ( 1 756 . D. Cal. not. Lorr. ). 

OiMKTiiii BaLt-E-Caoïi (Le), c" de Meli. — Ancien 
cimetière situd entre le Tort Belle-Croii et l'enceiole 
de la Seillu, rendu au service du génie niililaire 
depuis 1868. 

CuKTiinE DE I,'ËST (Ls ) , c" de Plantièrea. — Conlienl 
le« sépultures avec cnncctsion perpétuelle de toute 
U ville f^l tes conevwiunB temporaires de dcui de 



CiHTiiii Dv Fort (Li), c" de DevanUI»J>ODte, â 
l'usage de celle commune, du celle du Bart-Saint- 
Marïin et du quartier du Fort à MeLt. 

CiNtriinuGuiBBiias (Lr«) . rituës dans l'ile de ce nom. 
— L'un contient le» sépulliires des 1 " et a' sections 
(eaporlie) de la ville de MBliiraatrs, celles doi 
iaraélites. 



CinQ-FoiiTiitiE» (Les), anc. 1. c°' de Se'rvigny-lei-Ra- 
vills. — SBÙit-Fanlaine ai AUamaigtit, 1601 (fond). 
de Malle, liasse dudit). — Lti Cùig-FiMmiHtt, tii- 
gneiirif fn tillrê de barannii, ifioS [Aid,), — Ci'nf- 
FontaHitt, nulluim auxfinagtt de Sertignij, Oby 
(Aoury) «1 Kui'livin^a (Vitlrange), 17UI [ibid.), — 
La G'rlf -Foiilai'nei , la maàon at tnaiurï, 1781 
(tW.). — La Pablr-M^lairit itf Saiitti-FuHMiKt, 
il n'ga plm dei»aitn«, i-jha {îliid.). 

Ci™o-Vii,LEs (Les), savoir : Roiidreiy, lla^y Mercy- 
le-Bas, Hercy-le Iluul et Xirry-lu-Pranc. — Elles 
i^laivnt le si^ge d'un Tief mourant de la châtcUenie 
d'Arancy et d'une juitice haule, moyenne et liasse 
(16S1, d^Dombr. 3 juta), 

CiacoDET, h. c" de Xivry- le -Franc. — Ctrieût eurlit, 
io53(cli. de Brufioa, D. Cal. Il, pr. ccumil). — 
Circourt, Sirtcourt, 1766 (D. Cal. noL de Lorr.). 
— Circourt-m-Woivn , 1779 (Dur. Lorr.). —Eu 
patoia : Cîren. 

Cure du diocè>edeTrètea(doy. deBataillea). 
Autrefois Barrois, bail!, de Vdlers -la -Montagne, 
cool. de Sainl-Miliiel. — Fit partie, en 1790. du 
canton de Xivry, devint chef- lieu de rnnton sou» 
l'organisation de Tan 111 et passa en 1803 daiii 
celui d'Aud lia -le' Roman. 

Le canton île Circourt se composait d'Auderny, 
Avillers, Boudreiy.Berlrsmeii, Bon villera, Circourt, 
iloraprix, lligny, Joppécourt, Joudreville. Landres- 
et-Mont, Mercy-le-Bas-el-Msinbotlel, Mercy-le- 
llaut-et-Sainl-Gcneat, Munille, Piennec, Preulin. 
Saint-Supplet, ICitry-le-Franc. 

Autrerais cbcMieu communal, Cliicourt Tut réuni 
é \ivry-le-Franc par décret du 9 décembre 1 S09. 

CLiiaETiiKTiiaE, anc. localité située sur la rive gaucbe 
deU Moselle, i peu prèsenfaced'Yuti. — O»r$foit- 
(aiii«,sv]i'8'(carLTass.), 

CuiB-Mtniii,anc.cenae,c"deLangwy(Cal. not. Lorr.). 

CuïsE (L»), niiMean c|ui prend sa source à Esche- 
range, traverse les c"' d'Escberange et deVolmc- 
range-lei-OËul range sur une longueur de & kilom. et 
se jette danal'Alu>tIe(|}dg)quc). 

CLÉaEKCT. — Voy. Kuimiu. (Ce nom est enlièremeiil 
lombd en d^^tnde.) 

La iiuiisan de Cléniency ou Kunliig portail d'ar- 
IJfnt à dna htirbeaux d'a:*r adoiiéi, nmloNnn dr 
ijualre rroixJîrlièBi de ipuutei (Bertb. 1. VI). 

CUni. c"' de Chélel-Saint-Germain. — C/aray, lùoù 
(P.Fer.Obs.»éc.ll, 35i v-).-Ciwj), 1697 (chr. 
Pb. du Vign.). — CUârty, 1619 (inv. des IB. de 
Lorr.Vni.ili5). 

CLaltaE(LB), b.c**deNovéant l'ane dea aubdiviaione 
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Glooakgb, Yill. c"* de Vilry, à gauche de TOrne. — 
Qoangei, 1966 (abb. Saint-Pierr*, teir. p. a 18). — 
Qoange, 18/17 (inv. des tit. de Loir. III, 337). 

— Clenga, iBqA (pouillë de M. porlef.). — Cleu- 
ange, 1680 (dén. s. Tan.). 

Le fief de Glouange et Vilry relevait du marquisat 
du Pont et faisait partie de ia prévôti^ de Briey. — 
Siëged*uDe justice haute , moyenne et basse, relevant 
de la cour souveraine de Nancy ( i/iSq, dën. de L. 
lU, aà-j). 

Était annexe de la paroisse de Yitry. 

Autrefois Barrois, bailL de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Florange ; passa dans celui de Vitry lors de Torga- 
nisation de Tan m et dans celui de Thionville en 
1809. 

Autrefois chef-lieu communal, Glouange fut réuni 
à Vitry par décret du 1 8 novembre 1810. 
Clooaiigb (Fontairb db), source magnifique qui jaillit 
sous un rocher, sur le terri t. de la c"* de Ghouange, 
dans un site très-pittoresque, et qui a un volume 
suffisant pour faire tourner un moulin dès sa sor- 
tie de terre. 
(]ocHBBBR , c*" de Forbach , à droite de la Bosselle. — 
Cocherei, i39 9 (abb. Longev. ch. s. Tan.). — 
Cochem, i365 (Kremer, Arden. Gesch. Il, 509). 

— Bochem, 1694 (dén. Th. Alix). — Kocher, 
1695 (abb. Saint-Avold, ch. du duc Gharles). — 
Kochem, 1688 (dén. c** de Gréhange). — Cochren, 
1761 (JÛrd. de Lorr. VIII, 989). — Koherm, Coke- 
ren, 1766 (D. Gai. not. de Lorr.). — Coquereim 
(Deliste, carte du Bhin). 

Village de Tanc. vouerie de Saint-Avold, chef- 
lieu d*une mairie comprenant Folckling, Morsbach 
et Emerswiller (Prusse). — Annexe de la paroisse 
de Béning-lei-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût 
de Tévéché. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création. — A pour annexe le moulin de 
Ditschwiller. — G^est sur le ban de ce village que 
se trouve le fameux camp romain du Hiéraple. 

GooBWALz, f. c"* de Kemplich. 

GoBDB-JoDB (Rdissbau db la). — Il prend sa source 
à Servigny-lei-RaviUe, traverse la c** de Ra ville 
sur une longueur de 9 kilomètres et se jette dans la 
Nied allenôande. 

GoiNCB (Rdissbad db u). — Il prend sa source à Norroy- 
le-Sec, traverse les c"" de Lidères (annexe de Flé- 
ville),Lubey, Péuil (annexe de Gêna ville), sur une 
longueur de 1 A kilom., et se jette dans TOme. 

GoiifCT, c* de Pange. — Cmmey, i39â (chap. calh. 
s. Tan.). — Comee}f, i3ii5 (abb. Sainft-Am. s. Tan.). 



— CoinciUê, 1369 (arch. h. de V. AA, 16-99). — 
Comeeiy 1/17/1 (abb. Saint-Vinc. Recettes). — On^ih- 
cy, xni* s* (Loth. sept.). 

Siège d*un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France ( 1 68 1, dénombr. 
i3 mai). — Annexe de la paroisse de Golombey : la 
maison curiale était à Goincy et TégUie pennaside 
entre les deux localités. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Meti. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Fianville et 
passa, sous Torganisation de Tan ui, dans celui 
d*Ar»-Laquénexy et en 1809 dans le canton de 
Pange. — A pour annexes la ferme et le château 
d'Aubigny et les hameau et château de Golombey. 

GomcT (Rdissbau db). — Il coule sur le territ de b 
c"* du même nom et afflue au ruisseau de Vallières. 

Goik-lbz-Gdvbt, c** de Vemy. — Coing, ihoh (liste des 
vill.). — Cône, i A99 (arch. h. de V. AA , II).— Gmr- 
Uê-Metz, 1/175 (cart év. de M. t VI, y* i4A). — 
Coin de kiz- Cuverei > 1 ii 96 ( coll. Saint-Sauv. s. fan. ). 

— Con-lêê-Cuvrey^ 1617 (chron. Ph. deVign.). — 
Coing propê Cuvri , 1 5 A A ( pouillé de M. ). — Coing 
1680 (dénombr. s. Tan.). — Coin'Prmftl, xviii* s* 
(pouillé de M. et Stem. dép. Metx). — Houie-^Joim 
(carte Gass.). 

Fief relevant du roi et siège d*une justice haute, 
moyenne et basse (1681, dénombr.). — Avait une 
chapelle, annexe de la paroisse de Guvry. 

Autrefois Trois-Evèdiés, baill. et coot de Mets. 

— Fit partie, de 1790 à 1809, du canton d*Au- 
gny et passa à cette dernière date dans le canton 
actuel. — A pour annexe la ferme de Sabré. 

Goih-sdb-Sbillb, c**" de Vemy, à gauche de la Seille. 

— Con, 1&06 (liste des vill.). — Con-êurSaUU, 
lâëo (cart év. de M. t IV, p. 96). — Coing, 
1680 (P. Fer. Obs. séc. t II, p. 5o6). — Coim, 
1 5i6 (déd. des fiefe, man. de Sen. d. M. anc art. 
Baud.). — Coùigê-êur-Smllê , 1699 (épitap. de G. 
de Gournay). — Cons, xvii* s* (carte Tass.). 

Goin-sui^Seille, ancien fief mouvant du roi de 
France, était le siège d^une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dénombr. du 90 juin). — Poasé- 
dait un superbe château qui existe encore intact 

— Était annexe de la paroisse de Guvry. 
Autrefois Trois-Evèchés, baill. et coût de Melx. 

— Fit partie du canton d^Augny de 1790 â 1809 et 
passa à celte dernière date dans celui de Vemy. 

GoiRviLLB, c"* d*Auboué, h. à droite de TOrae. — 
Comitiê mUa, 776 (abb. Sainto-Gloss. ch. de Louis 
le Germ.). — CounviUê, m* s* (îWrf. liasse Goin- 
ville). — Cwnw/L, i5ii4 (pouillé de M.).— Cim- 
viUa, 1606 (t^.). — ConvUlê, xvu* tf* (eenaier 
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dcBriey). — L'aiiiiillt?-, i 7ÛI> (U. Cal. noi. Lorr.). 

— En patois t ConvBf. 

Coiavilk Cluit lu siège d'un ftef el d'joe jiulicc 
haute, moyenne et baise qui appartenait à Tabbaje 
Siiate-Glottinde de Meti (lOB i, abb. S"-GW. d^u. 
littse :, Ij). — Il iUil lu siège d'une paroitse de 
r«rcbip[^tni de Halriie, qui avait Aubuué, Moine- 
ville cl Scrry pour annexes i-t dépendait de l'abb. 
Sninle-Gloaaindc de Meii, 

Aulrefois Barrais, ImîII. de Briey. CAut. de Suint* 
Mibiel. — Fil partie du canton de Jouaville eu 
■ 7(|o, de celui de Vallcroy wtu l'or^anisalion de 
l'an m, elpaua en iSoa dans le canton de Brîcy. 

CuLRicu ( llvisstiu m). — Il prvad «a source dans les 
pr& de Coilach(baiideBliPS-Eber»ing), trnyereela 
c*' de blics-EbeniD([t[]r uiielonguQur de i kiloin. 
et IL' jette dans la RIIew, 

Couiaiicn {RuisiiAP db). — Il prend sn rourcc à 
Kélange . traverse cette commune sur une longueur 
dd a kiloili. et >e jelle dans la Canner. 

UoLiciaicH (Rdibsud ni). — Il prend sa source à 
Sainte- Ma rguerilc, traverse les c*" do Monneren, 
Dalstein, Cbémery, Anieliug, sur une longueur de 
II] tilomi'trei, elsejette darula Fiied. 

OoLLEniE (Li), m", c*'de Bonionville. 

CoLLUiE(L4),ni*', c"' de Forbach. 

Coixiais (Lt), fabrique, c" de Vallières. 

C0U.1IG1, tuilerie, c" de Sailty, 

CoLLicKt, ["dePange. — Collau, 977 [ch.de l'emp. 
Otbon, carL abb. Saint-P.). — Colim, gijS (l'W.)^ 

— Cellinfi, laga (acte d'aman). — Colignry, lioS 
(liste des vill.). — Coaligitry, 1&09 (arch. h. deV. 
AA. 5i). — Collignri, ll\^b (abb, Saint-Vinc. 
Fccetten).— Cellignty. tbia (chron, Ph. de Vign.). 

— Colig«, i635 (Journ. J.Baucb,].— Cufny, 1 636 
iibid.). — Ed patoit : Coûii. 

Etait annexe de la paroisse de Paog^, 
Enclote lorralnodans lu pays Messin (avec Pange 
et Mont); Taisait partie du bail), de Boulay, wu|. 
de Lorraine. — CUasé en 179a dans le canton de 
Flanville, il passa, lors de l'orgaDlsation de l'ao m, 
dans celui d'Ani-Laqitvne\y el en 180» dans le 
canton actuel. 
CoMU. c" de Bouwniille. — Kvlman, ii53 (abb. 
Wadg. ch. arch. Arn.). — Colmrt, 1 17g (rh. abb. 
de Saint-Ara.).— CiJmm, 118a (abb, Wadg. cb, 
Watt. arch. Trev,). — Colmen ou Kolnen, 1771J 
(Dur. Lorr.). 

Colmnn i^lait le siège d'un Gef mouvajil du roi de 
Fnac«(i68i,dén. ymai). — Était anneie de la 
paraisse de Nunkirchcn, chapitre de Perl, dioc^ 
de Trêves. 

Moselle. 



Aulrelois Lorrains, haîll. de Uouiciiivillc.cout.de 
Lorr. — Fuit partie depuis 1790 du c"* de Bou- 
tonvillc. — A pour annexe la ferme Neuve. 
CoLHK, c^deLonguyon, sur la Cluers. — Cutentiitdi- 
Jany,ii-]3 (iiiv. des lit. de Lorr. III, s5a). — CeU- 
Hi^y, iSbh (arch. h. de V. quill. AA, ib-aa). — 
Coulmag. iT' s* (coll. Sainte-Agathe, Obit. p. M). 

— CualUmry, 1&99 (inv. des tit. de Lorr. VII, 
118).— Coulmtyi 1373 (ibid. p. l3l). — CW- 
meyaia, viii' %' (arch. de Vill. le B. gg 1, 19. — 
Csubny. 1618 (i^ùJ. VI. 135). — Co/rm, 1661 
(dénombr. 7 jaov. et 1 juin). — OnAmi, t68s (dè- 
nouibr. i u janv.). — }darUgn<j-ttir- Chien, 1717 
(ord.dcLorr.). — CUtnà. 1769 (de Haill. Barr.). 

Il y avait ^ Colmcy trois fii'fa. l'un mouvant du 
duché de Luxembourg, le second du duché de Bar. 
le Iroisièuie indivis entre les deui duchés. La sei- 
gneurie harrisienne fut érigée en comté , le 8 juin 
1797, en faveur de Pb. L. cnote de Marligny, et le 
village changea de non pour prendre relui de Mar- 
ligny-sur-Chiers; mais le nom primitif continus à 
être en usage. Jusqu'en 1751. Lolmcy fut le siège 
d'une prévAté locale. — Était snneic de la paroUsc 
de Longuyon, diocèse de Trêves. 

Autrefois Barrois. baill. de Longuyon. coût. d<' 
Saiul-Mîbiel. — Fsit partie du canton de Longuyon 
depuis sa création. — A pour annexes Flabeuville, 
Villette, lesferiDesde Bouillon elde Martigny. 
CobMiira. h. c" de Gommdange. A gauche de la Plied 
française. — Kolutngn, iiD9(ahb. Vill, t. 1,L, 1)- 

— Cghinguin, 1963 [Aid. lia»e Gom mélange). — 
Colàngin AMIm tutSiid, ig6ù (ihid. t, I, G. B.), 

— Afob» di KiJacngti desut Nul, 1987 (iiûj. K. 
A). — Coititngit, 1387 {ibid. liasse Coimsuge, 1 ). 

— Kidvengrt, 1187 (iW. «). — CoulfOHgn, i3oi 
{ibid. t. I, c. I ). — Colmingen, i63a {ibid. liasse 
Gommelange, 1 ). — Kolmangi, »iii* 9' {ibid, K. 
ti). — Colbinginoa Colmitigin, 1750 (D. Cal. noI. 
Lorr.). — En allemand : Kalnuagm, 

Colming faisait partie do la communauté el de bi 
paroisse de Gommelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouiunville, cout.de 
Lorraine. — Appartîat.en 1790, au canton d'Ollon 
ville el passa en 1 801 dans le canton actuel. 
COLOMSS (La), andonnement le Colovii», t. c" de 
Cosne. — Fief mouvant de la prévAté do Lougwy, 
ancien prieuré do religieuses de l'ordre de Clteaui, 
transféré à l'abbaye d'Eslrce, dioc^ d'Évreui, et 
vendu à B. de Villette, gouverneur de Longwy, le 
s3aoÛll7ao(.7aa,dénombr.9Janv.). 
CoLOuati, chlt.cth. c^deCoincy. — Caloniivn, 197(1 
( P. Fer. Obs. séc. I , p. aùù ). — Calumbia-t, 1 307 
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(arch. h. de V. AA. app. au Saint-Siège). — CoUen- 
bey, 1 33o (cart de la eath. de Melt). — CoUenbey, 
1606, liste des vill.). — Colotnbei, Colombeyt Co- 
lumbeyo, Colombeyo, tbkli (poiiillé de M.). — Co^ 
lomlfé, 1 552 (chron. rim. anc. ). — Coulwnbé, ivii* s* 
(.carte Cass. ). — Colombe , 1 6 1 o ( Fab. leir. met. ). 

— Colhmbé, i635 (Journ. J. Baiich.). 

La seigneurie de Colombey faisait, dès le xi* siècle, 
ses reprises de Tabbaye de Senones. — Cure de 
Tarchiprétré de Noisseville, qui avait pour annexes 
Coincy et Aubigny. — Voy. Comcr. 

Autrefois Trois-Évèchës, baiil. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de FlanviUe et 
fut classé, lorsde Torganisation de Tan m , dans celui 
(rArs-Laquénexy et en 1809 dans le canton de 
Pangc. — Chef- lieu communal juscpi^au décret 
(lu a 1 août 1819, qui le réunit à Coincy. 

Le cbâteau de Colombey, d^aspect seigneurial, 

était célèbre par la beauté de son parc, qui avait été 

planté par le baron de Tschudi. 

Colombey (Rdissiad di). — Il coule sur ieterrit de 

la c*^ de Coincy et afflue au ruisseau de Vallièrcs. 

Cologne (La), m*^ forestière, c''*de MeisenthaL 

CoKDÉ, c*"* de Boulay, an confluent des deux Nieds. 

— Cundicum juxta BoêomM viUam, 787 (abb. Lon- 
gev. ch. Angelr.). — Comiei, Qmdêium, 1 186 (abb. 
Saint-Martin dans ann. prem. t. X , 1. 9 ). — Con- 
fieii, 1119 (ck. abb. Longev. s. date). — Condey, 
1 /io/i (liste des vill.). — Conchein, 1 5i 1 (cart. Vill. 
t. II, C3). — Codetum, Condetum, i5/ii!i'(pouilié 
de M.). — Conchen alias Condé, ibgà (dén. Th. 
Alix). — Couckeim, Couchen, 1606 (pouillé de M.). 

— Coninchen, xvii*s* (temp. episc. Met.). — Comté- 
Northen, 1681 (dénombr. 19 janv.). — Cotiehon, 
1779 (Dur. Lorr.). — Connichen (carte Cass.) — 
En allemand : Contchen. 

Condé avec Northen était le siège d'un fief mou- 
vant du roi de France et appartenant à la prima- 
tiaie de Nancy (1681 dénombr. la janv.). 

Cure de Tarchiprélré de Varize , qui avait pour 
<innoxcs Northen et Pontigny et dépendait de la 
primaliale de Nancy aux droits de Tabb. Saint- 
Martin-lez-Mctz. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790, du canton de Varize 
et passa en 1809 dans celui de Boulay. — A pour 
annexes Northen, Pontigny et Saiut-Cbristophe. 
CoKDiL, f. auj. détruite, c°* de Bérig. — Candil (plan 
cadastral). — Condin (carte de Cass.). 

Détruite depuis environ quatre-vingts ans. 
CoTiFLA.^s, ch.-l. de c*", arrond. de Briey, près du con- 
fluent de rOrnp et de TYron. — CmfiuerUU, 919 



(cart Gorze, ch. de Wig.). — Gofi/ItMnli opfiêmm, 
1093 (pr. Thic. D. Cal. UI, pr. xxv). — Gon^ftim- 
tia, 1090 (ch. év. Popp.). — Qn^leniz, 1166 
(abb. Saint-Clém. ch. s. date). — Con/Uau^ 1199 
(coll. Saint -Pierre-aux-Impages, s. date). — Cou- 
flani-k-Choitel et Cot^anê-la-ViUê , 1 997 (Aid. VI , 
- 385). — Cot^Um, 1675 (Joum. J. Anbr.). — 
Cordant, 1690 (ibid.), — Coit/UetUia, i59o(cart. 
Vill. t. II, P 9 v«). — Copient, xvii* s* (carte Ta».). 
— Confiant, ]635 (Joum. J. Baudi.). — ùmfiam»- 
en-Jamiêy, i^àg (de Maill. Barr.). 

Le château de Conflans existait avant le zii* siède 
et relevait de Tévéché de Metz, quoiqu'il fit partie 
au spirituel de Tévéché de Verdun; Tévéque Thierry 
de Bar Tacheta en 1 170 des comtes de Briey (voy. 
la Monogr, de Confiata, par M. Clease). En i3i9 
et en 1 343 , il fut engagé aux comtes de Bar, sauf le 
droit de rachat, que le duc Charies III n^exerpa qu'en 
1 56i . Ce château fut détruit en 1 636 par les Sué- 
dois. En f 680 , il fut réuni à la France par arrêt de 
la Chambra de réunion; rendu â la Lorraine par le 
traité de Biswick, en 1697, ^^ ^^^ incorporé de nou- 
veau â la France par le traité de Vienne, en 1737. 

La châtellcnie de Conflans, qui fut traugfonnée 
dès le commencement du xi?* siècle en prév6lé sous 
le bailliage de Saint-Mibiel (jusqu'en 1751, époque 
où il fut rattaché au bailliage de Briey), ooœpreiMdt 
Bruville, Doncourt, Droitaumont, Giraoniont, 
Grehière, Jarny, Labry, Moncel, Moulinette, Saint- 
Marcel, Urecourt,i343-i369 (inv.destit. de Lorr. 
V, p.49). 

Cure du dioc. de Verdun, archid. de V^oëvre, 
archipr. de Pareid; dépendait de Tabb. Saint- 
Nicolas-des-Prés de Verdun, â laquelle elle avait 
été attachée par J. d'Apremont, évéque de Metz, 
en 1997. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, cont de Saint- 
Mibiel. — Fit partie du canton de Friaoville en 1 790; 
devint chef-lieu de canton sous Torganisalion de 
Tan m et conserva ce titre lors de la réoi^aoisa- 
tion de 1809. Ce canton se composait, en Tan m, 
des communes suivantes : Allamont, Boncourt, Brain- 
ville, Bruville, Conflans, Dompierre, Donooort, 
Droitaumont, Friauvillc, Hannonville, Jarny, Jean- 
dclize, Olley, Porcher, Puxe-et-BouzonviUe^ Saint- 
Marcel, Thumerévillc , Ville-au-Pré , Ville-sur-Yron. 
L'organisation de 1809 ajouta â ces communes: 
Abbéville, Affléville, Aix, Béchamp, FléviUe, Gon- 
drecourt, Labry, Lixières, Lubey, Moua ville , Nor- 
roy-le-Sec , Ozerai lies , et , par une ordonnance royale 
du 3i décembre i839, Giraumont, distrait du c"** 
de Briey. D'un autre côté, Lubey fut claasé dans ce 
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ilemiei' par une onluiioaiici: du â septembre 1 8/17 
et l«s communes d'Aii, Lompicire, t) roi In u mont, 
Porcher et Ville-aii-Pré Tareol réanics, par divers 
ilécrcls. i d'autres commuuei du m^e ranloa. — 
La cumniune île Conflana a pour annvxc le uioulin 
d'ibauy. 

"CoofUiu en lamissy, pr^toatt^. appartenoit an- 
rivanemcnl à des seigneurs de nom ol d'armes por- 
tant iPoiar Mtni dt bilhtla d'nr à vn Ii'ob dr mena, à 
(iM codic de gvrulet htmehiint ttir h toat.i (167'!, 
Iluss, l'Esc) 

ConOiDi êlait Iï li^ d'une pi^vdle du l>ailliaj;e 
de Bricyi elle portait de linoplt av chevron rvncirjip 
vl aniU iPai-gmt ,m thu/nm mmU^M êurmonUt d'itn 

cUttaMnmite«r{{iw. II. 3u3). 

Il n'est guères à» lieu sur l'iiittoire dui]uel un ait 
^critaiilinl d'erreur* que sur ConSans, parce qu'on 
aconfondj trois loralil^s lorraines portant le mivw 
nom : ConI1an»~en'jBrnit», Conflans-cn-Basâgnv 
et Conflans-Ponl-Sainl-Vincent. L'article <\\n lui 
est cnnsacn.' dans h JVotiM iJ? Lt/rramt de D. Colnicl 
n'&:liappe pas A cette observation. 

Oosaoïs ou CdkrdV ( Ittissiiu dd ). ~ Prend sa lonru' 
près de Boulange, ti'averse Ira c"' de Lommeraugc, 
Neufclief, M ojeutre- Petite et Moyeuvre-Grande sur 
une tongneur de 1 h kilomâtres et in se jeter dans 
rOrae. 

Coï), prieure conventud de Sain 1-11 nbcrt eu Ardennes, 
tanit en i oHS par lladwide, comtesse de Chiiiy, uni 
en i&6oâ)'abb. de Saint-Hubert (0. de S'-B'). — 
£011 pniMrri rfs Cont Uà ^anl eiUe, 1108 (Austr. 
IHo5), 

Coss-LAcnlnDTiu.l.c" de Longujon, sur II Cliiers. — 
Curlem noÊtram m Cm wI Cent, 10^6 (abb. Sainl- 
Malb. ch. Alb. d'Als.}. — Cunnuû, 1173 {(oar. 
d'OrvaldansKerlb.lV.pr.Mi}. — C(M, i93t(diap. 
lalh-s. l'an.}.— £««, Cu», taSâ {fend, de TilT. 
• dans Berlb. 11. pr, liti). — Koiu, i3ug (conf. de 
Uarîenl. dans Berlb. V, pr. i«>iii). — Con-le- 
Chatut, i3ii (arcb.delacomni.). — a-udomii 
Lamyiui Out. iSiEi (ch, d'Ed. c" de itar, AusL 
III, *6). — ConinArdmM, 137g (iav.destit.de 
Lorr.VII,p,S73). — (iin,u*s-{ehron. Jac. Hnsa.), 
— CounM.Cmnt, lh^3^iD*. des tit. de Lorr. VII. 
p. S76). — Conî, 1573 (ibid. Vï. p. 197). — 
Conn, i6Ha (dënombr. a U\.). — Qm», 1689 
(dom. Barr, 1. 11). — Eu patois.- Om-lai-graa-velle. 
Si^ d'une ancienne baronnie qui comprenait les 
«illages de Cous, Ugny, Grand-Failly, Tetluncourl. 
Petit-Failly. Vilters-la-C lièvre, les gagnages de Cu- 
monl, Cossemont, laCaure et des Ckmterls, avec b 
rouerie de Klabfiiville (i68'i, d^nomhr. du oTév.). 



La l>aroDllipdi.'Cunsful L-ri|pieeumari|uisal |kii' k' 
ducLi^opolden làvGurdeU.dcLaa]berl]ie,cni7i^. 

— L*!E armea du mRrquisal liaient celle» dm Lani- 
bcrtje, qui sont d'acar à deux rWrwM d'ar (arm. 

La paroisBi! do <^ans était du diocèse de Tr^ti<^ 
(doy. de Longuyon ) et dépendait de l'abb. de Saint- 
Hubert , qui y avait un prieuré. 

Ai:tn'fDisBarroJs;bnill.d'Élsin, puis, en 1751, lie 
celui de Villera-la-Montogne; coul, de Saint-Mîbicl. 

— Fnl érigé, en 171)0, en cbof-lieu de canton; 
passa, sous l'organisa lion de l'an 111, dans celui de 
Loagwy et en 1S09 dans le canton actuel. — 
A pour anneies l]ossémonl et CumonL 

■Coms, Rutromenl la grande ville, maison d'' 
nom et d'armes très-ancienne (existant en lai^j. 
puissante et illustre, parlant le titre de baronnie 
BOusIacbaelelleniedeLungwy, dèslongtenuesteinle, 
purloit d'argent à anq ratei de ^vralei, », a et i.- 
(167a, Huss. l'Esc.) 

f^OHnars (Lis), b.c"de Montignï-sur-CKiers. — Cuii- 
wri , 11 3& (inv. des lit. de Lorr. VIU, *8&). 

Le gagnage dea Converls, ancien damaioe du 
prieuri^, dépendait delà seigneuricdcCons-Ltgnind- 
villo (itiSï, dénombr. ajany.). — Annexe de Mou 
ti^y-sar-Obiers, eui-e du dioe, de Trêves. 

Autrefois Barrais, baill. de Lon^yon, couL il'.' 
Samt-Mîbiel. — Fît partie, en 1790, du canton 
de Cons-Lagrandvitle et passa, sous l'organisation dn 
l'an m, dans celni de Longwy. — Ce bamoau for- 
mail, au commencement de ce siècle, une com- 
mune avec Fertnont el la Caure et il fut réuni à lu 
conunnne de Montigny-aur-Cbiers par déïret du 
g décembre 181t. 

CoBiwn ( Ruissun bc ). — H conla sur le terril, de U 
c" de Boulange et aCSue au ruiss. du Couroy. 

CoBBon (Buissim oc). — Il coule sur le terril, de In 
c** de JuBsy et se jette dans la Moselle. 

CoRCBiDi (Li)oiiLsCo>citisr ou GoacBii.dosd'éiftiiir- 
rissage, c" de Vallîères. 

l^oatmiNGt (La Btx ai), seigneurie foncière *nr le 
terri t. de Jouj -a uï- Arches. 

Coeur, c"* de Gorae. à droite de la Moselle. — Cmtitei. 
1 îo3 (abb, Sainte-Marie, acte d'éch.). — Coumej, 
XJi* s* (liste de» off.). — Croneg, 1807 {arcfa.h.d<- 
V. appd auS'-Siége, AA, 3S).— Cmitmj, i." s' 
(alib, Sainl-Am.), — Cronney, ikni (liste deaviU.j. 

— Curnef, 1^71 (abb. Sainl-Vinr. recettes), — 
Cuitrnry, 1 ^90 (Jouru. J, Aubr,). — Cownjr, iSgi 
(ibid,), — En patois ; Cbiimr, 

Le fi«r de Cnmy appartenait, i\èt laâi, im 
romlé de Bar, mouvant de In cbilellenie de Pon(-ii- 
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MoiMSon; il se composait de trois bans, appelés le 
Grand ban, le ban Exapel ou Xapelz et le ban des 
Boacelt , et était le siège d'une justice haute, moyenne 
et basse (1681, dénombr. 9 1 juin ). — Cure du dio- 
cèse de Metz et de Tarcbiprétré de Mousson, ayant 
^mmy pour annexe. 

Autrefois Barrois, bai 11. de Pont4-Mousson , coût, 
de Saint-Mihiel. — Fut érigé en chef-lieu de canton 
du district de Metz en 1790; Gt partie du canton 
d*Âugny sous Torganisation de Tan m et passa en 
1809 dans celui de Gorze. — A pour annexes Auché 
et Béva. 

Corvée (La), f. c*^ de Luppy. 

GosRBS, c"^ de Longwy. — Koene, 1993 (arch. Lamb. 
acte d'horom.). — Koetne, i3oi (arch. Lamb. Austr. 
îlï, 95). — Cozsne, i3oà (ibid.), — Connei, i3o8 
(abb. Sainl-Pierr*, terr. p. 991). — Cofi«t, Omet, 
XT*s* (coll. Sainte-Agathe. Obit. p. 3 1 -45). — Cotne, 
161 9 (inv. des tit. de Lorr. VI, 195). — Cône, 
17A9 (de MaiL Barr.). 

Siège d*un fief, avec haute, moyenne et basse 
justice, dont le roi était seigneur pour moitié et le 
seigneur du lieu pour l'autre. — Ghef-lieu d'un 
ban qui comprenait Gosnes, Vaux et Vamimont; ces 
villages ne formaient qu'une même communauté et 
une même paroisse, laquelle était cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazeilles). 

Autrefois Barrois, bai)!, de Longuyon, coût, de 
Saint-Mibiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de 
Longwy. — A pour annexes Bomain, Vamimont, 
Vaux , les fermes de Soxey et de la Golombe, le m'" 
Goulmy et les forges de Gorcy. 

CosRBTADx, minière, c"* de Gosnes. — Mines de fer 
tendre exploitées en galeries. 

GossiMORT, f. c"* de Gons-Lagrandville. — Cour$emont, 
i3o6 (arch. Lamb. Austr. III, 95). — Coiemont, 
1379 (inv. des tit. de Lorr. VII, 973). 

Legagnage de Gossemont dépendait de la seign'^* 
de Gon»-Lagrandville (1689 , dénombr. 9 janv.). 

GoTTiRDOftP, h. c'* de Schwerdorf. — Dép. de la sei- 
gneurie de Bourgucsch ( 1681 , dénombr. 9 A juin). 
De tout temps fraction de la communauté de 
Schwerdorff. — Faisait partie du canton de Bel- 
ling en 1809. — Il fut séparé du chef-lieu municipal 
en vertu des traités de 1 81 5 et détenu par la Prusse. 
— Bestitué à la France en vertu de la convention du 
93 octobre 1899, et réuni de nouveau à Schwer- 
dorff par ordonnance royale du 7 octobre i83o. 

CoDLARGB (BuissEAU Di). — Prend sa source dans le 
bois de Goulange, traverse les villages de Silvange 
et de Talange sur une longueur de 9 kilom. cl se 
jette dans la Moselle. 



GouLMT, minière, c** de Gosnes. 

GoDLMT, m^, c" de Gosnes. 

GoDLMT (BnissBAD db). — Il coule sur le territ. de b c^ 
de Gosnes et se jette dans le ruisseau de Gorcy. 

GouMB, c*" de Boulay. — Cuine, xi* s* (abb. Saint- 
Max. Tr. décl. biens). — Bering nune Coumo,.t 980 
(abb. Wadg. ann. prem. c. 1009). — Conu, t3i8 
(abb. Longev. s. date). — Coma, ibkU (pouiliéde 
M.). — Chon, 159Û (dén. Th. Alix). — Om, 
XVII* s* (carte Tass.). — Qiofn, 1681 (dénombr. 
3i oct.). — CouitM, 1689 (dénombr. comté Créh. 
s. l'an.). — Koume proche Boulay, 1688 (dénombr. 
Gréh. arch. Helph.). — Comm, xtui* à* (abb. de 
Bouz.) — Came, 1756 (D. Gai. not. Lorr.). — 
Coum, 1779 (Dur. Lorr.). — Coom (carte Gass.). 

— En allemand : Kumm et Kuhmen, 

Siège d'une seigneurie foncière dépendant de 
celle de Freistroff (1681, dénombr. 3i oct). — 
Gnre de l'archipr. de Varize à la collation de Tabbé 
de Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton d'Otton- 
ville et passa en 1809 dans le éanton aetud. — 
A pour annexes le Grand et le Petit Bcapelatoiiden 
et les moulins Vieux et Neuf. 

Sur le ban de Goume se trouvaient les hameaux 
de Belring, de Blenting et de la Helle, aujourd'hui 
détruits (Dur. Lor.). 

GoupiLLOR, m*" de plaisance, c^ de Devant-les-Ponts. 
« Ancienne maison de plaisir. — Annexe de la pa- 
roisse Saint-Simon de Mets , y* xviii* s* ( pouilié de M.). 

GoDPiLLOR, m*', c"* de Nouilly. , 

GoDK (La) f. c"*de Guesseling. — Ancienne seigneurie 
appartenant à l'abb. de Saint-Avold. 

GouB (Lb Ba!! db la). — Voy. Modavillb. 

Goor-aux-Gblirbs (La), ancien hôpital de pestiférés, 
maintenant poste militaire, à l'extrémité de l'Ile de 
Ghambière , c'* et 1*' canton de Metz. — La Corma 
GeUne, liioU (liste des vill.). — La Maieon deêpee- 
ttféréê a la Corne GeUne, xvii s* (chron. Gl. Phile- 
pin). — La Cornu GeUne, 1616 (Joum. D. Flor.). 

— La Comuée Gelme, i64o (Joum. J. Baucb.). — 
L*Ho8pital deê troupee comaugelme» ,1738 ( D. Gai. 

not. Lorr.). 

La Gour-aux-Gelines fut détruite en i559 et re- 
bâtie en i58o (P. Fer. Obs. séc. xvi* s*, 1Ù9). 
Goub-au-Po?it(La), h. c°* de Ville-sur-Yron. 

Maison fief sur le ban de la Ville-au-Pré, 1689 

(dénombr. du 3i août). 

Goubcbllbs-Ghausst, c^ de Pange, près de la Nied 

française. — Chaucey, 1 906 (P. Fer. Obs. séc. xiii* 

s*, 396). — La CourdeChaussy, 1 986 (inv. des tit 
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il« Lorr. VI, 166). — Chavury, iSfig (chap. calb. 
>, l'nn.). — CourecltinubandtChaiàMiy, > 1)35 (Journ. 
], Baurfa,). — Chaule^, Chanbui, Omuiti, i&^A 
(pouillédeM.).— Corn-Mat, 1 Sâ8 {ibid.).-~ Chaiaty, 
1078 (arrh, diîpBrl. C, 19). — GwJi«H, tfif>5 
(tcrr. du bnii).~' L« tiU^iU CouretUa ttiz au ban 
d" aaiiuj, i63:t (lonm. J. Bouch.)' — CaurtiiJ 
aoiuis, i638 (Journ. D. Flor.)— Con"'"'"". i756 
(Sleni. dSp' H.). — CotWfc» (caple Casa.)' — K" 
putois : lai Grant Keh'ul. — F.n allemand : Kvrbrl. 

Faisait partie, au ivi* eiètle, de la vnpieane 
de Mcngcn (djnombr. comté de CrébBnf>e). — Ref 
et justice liRute. moyenne el basse mouvatit du roi 
de France (i 63 i.dénombr. 8 nay.). 

Chaussy ^lail le âége d'uni; paroisse dépendant 
de l'arcbiprélré de Varize, & la collation du chapitre 
de la calhi.'drale de Meli. Elle avait pour anneies 
ChevilloD. Landonvillcrs, Urville, et les censés de 
L^tillur, des Mdnits et de Plappecourt. 

ÂolreToii Trais-Ëvéch^ , baîll. et coul. de Meti. — 
Fit partie, en 1790, du canton de Maiserojel passa 
en 180a dans celifi de Pange. — A pour annexes 
Poat-i-Cbsuss;, le cyieau d'Urvillo, les Mifnils, 
les moulins Neuf et de Raten^t et le Calvaire. 
CotiRcnLES-CaiDssT (tluiaSEÂU db). — I) prend sa 
source Â Courrelles-CLaussy. traverse la e" de ce 
nom sur une longueur de U kilomètres et demi 
el se jetle dans la Nicd Trantaisc près des Mi^nils. 
CoBscM-ws-aDii-NiiD, c~ do Paoge, à gauche de la 
Nied française. — CorSum, iilii (abb. Sainle-Cr. 
ch. conf.). — Caixrctlla, 1178 (abb. Saint-Vioc. 
C. 5). — Corwifc», iigj (ibi-i.). — CoreMu, 
I9&5 (î&ûl, liasse Courcelles). — Corerln, 1166 
{ibid.y — Cornlta, i3o7 (areh. h. de V. AA, 
Bpp. au S'-Siige). — CorciiUe-tut-lViiH, iv' s' 
(abb. Saint-Vine. liasse Courcelles). — CourixUf , 
i&oA (liste des vill.). — CaurulU, titlil, (et. des 
gam. franj.).— Core^l», iù84 (abb. Saint-Vinc. 
venlo de dîmes, liasse Courcelles). — Corctilti tu$ 
ftitili, ii()5 [iouff. S. Aubr.). — CoartiUa tvpra 
Niilam, ibkU (piiillé de M.). — Cotirttit, lôô^l 
(abb. Sainl-Vinc. liasse Courcelles). — CouruHet- 
lur-JVifd, 17S6 (Stem, d^p' MeU). — En patois ; 
loi P-fial Keh'd. 

L'abba^ de Saint-Vincent acheta, en la'iS, 
Courccilea-sur-Nied el Laquiinexy de Girard de 
Blurul. L'abbé était seigueur haut jusUcier de ces 
dsui villages (abb. S'-Vinc. iiaiue Courcelles- sur- 
iNicd). — Etait siège d'une paroisse de l'archiprétré 
de NniiMville, dépendant de ralibije S'-Vincenl el 
•janl pour annexes Villers-Laquéo^xy, Laquéneiy. 
Chailly-sur-Nled, et la cetiae lic Cbampel, 
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Autrefois Trois-Evt^chès, buill. el coul, de Meti. 

— Fit partie, en 1790, du canton de PlanviUe, 
passa, sous l'organisatiao de l'an iiii dans celui 
d'Ars-Laquéneiy et en iSoa dans celui de Pange. — 
A pour annexes Chaillj-sur-Mied, le Moulin el la 
Tuilerie. 

Cora-D'AnsE (L«). f. c" d'Aube. 

CnArrntt, anc. f. c" de Morhnnge. — Appartenait 
i l'abb. deCraTlhal, 11H3 (arcb. dépari, Ë. 199). 

CaicTuiL ou CniuTnALiane. abbnye fondte au tiii' siècle 
par saint Sigebaud, (y&([ae de MeU, pour dea reli- 
gieuses de Clieaui, et doal l'emplacement est in- 
connu. Dom Calmel dit dans la Nnliee de LoiTtùiu 
(l. I, p. ag^) qu'elle pourrait avoir été près de 
Morhaugc; mais il ajoute rqu'il n de la peine à le 

CnÉDinns, c" de Fnulquemont , i droite de In Nied 
allemande. — KriMnga, 1131 ( abh. de Longev. 
conr. des biens). ^^ Criciga, 1 1 ^7 (nbli. île Vill, 
E. 1 ). — Crechinga, 1 180 (abb. de Longev. bulle 
d'Alex. IIIJ. — Crifmga, laio (iU. conf. des 
biens). — CraffnAin^, 1 167 {ibid. bulle de Cli^m. 
IV). — CHchinga. i353 (cari. VUl. II. 1. .I1 
V-). — CrM<ise, i365 (arch. h. de V. AA, hi-kb). 

— Crrhangtt, iSfig {ihid. iS-aa), — Crthenfl», 
lit 3 {iliid. lis). — Krieehingrnt tfiôo (év.ds M. 
t. Vl.Vay).— OjAnigM, 1II57 (abb. Saint-Vinc. 
liasseiuiille).— Oyh'ngen, ia6o(Jv.deM. t. IV, 
y" a6). — Crichingen, ilCi (înv. de* lit. de Lorr. 
t. VI. p. 390). — CriKhingt, i&Ai (épitaplie de 
Jean V de Créhange à Crébange). — Kmchinga, 
Krulànga, Criiâiga, Cnichmga, Crthiatgïa, iblili 
(pouill<!de M.). — Crèongm, Criaw, i5S3 (siège 
de H. par Sali^^nac), — Cricchin^m, 1 ^'^7 (épitap. 
de Wirïch de Crébange il Hombourg}. — En alle- 
mand : Krîehingn, 

La seigneurie de Créban^, de nom el d'armes, 
était, jusqu'au si* siècle, un fief lorrain relovant 
du château de Féneslrange. A celle époque, il fut 
érJgiS en baronnie, déjà conûdérable, mouvant du 
dudié de Lorraine. En 1617, l'empereur Ma thias 
l'érigea en conilé, terre immiîdtale d'Empire dans 
le cercle du Haut-Rhin mais rattaché à l'év^ehé de 
MeU par des liens de féodalité. Après l'extinction 
de ses antiifues dynastes, le comté de Cn^hange pasKi 
par héritage aux princes de Wîed-Runket; il leur 
fut enleïé par décret de la Convention du 1 h février 
1793, qui l'annexa à la France el le classa dans le 
district de Morhauge : celle prisa de possession fut 
coulirmée par le traité de Lunéville en iSui el 
régularisée par arrêté du 1 1 mai 1 8d&. 

I^ comté de Crébange comprenait tlii-«epl cbâ- 
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teaux et quarante sagnearies. Il se composait de la 
totalité ou partie des Yillages de Créhange ( chei^iieu ) , 
Pontpierre, Biding et Sarwelling (Empire), de Te- 
ting, Alting, Donriller, Beding, Denting, Momer- 
stroff, Niederwisse, BaDoay, Vaudoncourt, Helstrof, 
Haute et Basse Vigneulles, Bouchepom, de la ba- 
roDnic de Baville (voy. ce nom), de la seigneurie 
d'HelfedïiDge (voy. ce nom ) , de la seigneurie de 
Mengeu en partie (voy. ce nom), de la vouerie de 
Saint- Avoid (voy. ce nom), de k mairie d'HoUing 
(voy. ce nom), sans compter les arrière-fiefs et les 
arrière-voueries, 1688 (dénombr.du 19 mars). — 
La maison de Créhange portait d'argent à la face 
de gumillc, escarteUé de gueulleê, la croix ancrée 
d'or (Huss. TEsc). 

Le siège de la seigneurie de Créhange était un an- 
cien château carré à cpatre tours, qui fut à plusieurs 
reprises assiégé, et dont les ruines existent encore. 

— Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Varize, 
qui avait pour annexe Elzange alternativement avec 
Fiétrange; elle dépendait de Tabbaye de Longeville- 
iei-Saint-Avold. 

Autrefois mi -partie Empire et Trois -Évéchés; 
chambre impér. de Weldar et baill. de Vie. — Droit 
romain et coul. de Catzenelenbnogen et de Tévéché. 

— Fit partie du canton de Faulquemont dès son 
incorporation à la France. — A pour annexes les 
fermes de Belling, Mouzaïa, Schellenbach , Stein- 
bûsch et Metzing. 

Cr ELI 56Ba BACH (BcissiAC m). — Il coule sur le 
territoire de la c"* d'Einchwiller et se jette dans la 
Botte. 

CaiipT, château et h. c'*de Peltre. — Crispiacum, 875 
(abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Crepia- 
rum, g36 (conf. de Saint-Epv. D. Cal. Il, pr.dxxxj). 

— Crispeium, xii* s* (ch. abb. de Gorze). — Crùpey, 
1 181 (coll. Saint-Thiéb. cv. ch. BerL). — Crispei, 
1190 (Und,). — Grespey, 1337 (abb. Saint-Glém. 
don. s. Tan). — Crej^pey, lAsg (chron. doy. de 
Saint-Thiéb.). — Gretpy, Crepey, lAsg (arcb. h. 
de V. AA, 11). — Forte mateon de Crepy, 1/180 
(cart. év. de M. t. IV, p. i64). — Cretpeif, i5i6 
(déd. des fiefs, man. de Sen. M. anc. art Baud.). 

Le château de Grépy, élevé sur remplacement 
d*une ancienne forteresse fameuse au xv* siècle, s'ap - 
pelait la Cour-Benault (1730, dénombr. 30 sept.). 

— Il en dépendait une justice haute, moyenne et 
basse, 1683 (dénombr. 1 s sept.). — Formait com- 
munauté avec Pdtre. — Était annexe de la paroisse 
de Magny. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Bomy en 1 790 , passa 



dans celui de Vallièrea sous Torganisation de Tan m 
et dans celui de Vemy en 1803. — Chef-lieu 
communal jusqu'au décret do 39 septembre 1809, 
qui le réunit à Peltre. 

CuipYy f. c" de Sanry-sor-Nied. 

Cbessohpr^ ( BcissBAD db). — 11 coule sur le territ de 
la c*^ de Beoveille et a£9ue A la Grusne. 

Crbutzbbro, montagne et chapelle, (^ de ForiMdb. — 
Capella êoncta Cruei» juxta Fttrhaehum, i338 (sém. 
Saint-Simon s. Tan.). — CkapeUe Samte-^lroix , 1618 
(arch. de Forbach). — Oherkirdi, 1706 (pouillé 
de M.). — Critzherg, 1779 (Dor. Lorr.). — H«r- 
mitage Samte-An$»ê ( carte Cass. ). — Gwte, Chapelle 
Sainte- Anne (carte de TÉtat-major). 

Cette chapelle remonte, dit-on, an x* siède. 

Cbei'tzrrhopp, f. c^ de BoUnng. 

Creotzhopf, censé, c** d'Ërstroff. 

Crbutzwald-la-Crojx, c** de Bouzonville, à gauche de 
la Bisten. — CreutZ9alte4a'Verrière , Bot-OmlM/, 
i633 (abb. de Bouz.). » Critzvald, 1680 (arch. 
départ, dén. s. Tan.). — Craiivald, 1681 (dén. 
de mai). — Siha crueie, 1701 (arch. cornb. gg. I, 
p. 35). — Criëwald, 1731 {ibid. gg. TII, p. s). 

— Critzwaldt -la "Croix, 1763 (carte Lafoase). — 
Critzwaldt, 1779 (Dur. Lor.). — En allemand : 
Kreuzwald, 

Anden fief mouvant de Tévéché de Metz et siège 
d*une justice haute, moyenne et basse (1681, dé- 
nombr. de mai). — Cure dépendant de rardiq>râlré 
de Saint-Avold , qui avait pour annexes I^uterbach 
et les censés de la Houve et de Wendelkoff. 

Autrefois Lorraine, par moitié avec le duc de 
Nassau ; baill.de Boulay et ch. impér. de Spire, coût, 
de Lorraine et droit romain. — Fit partie, en 1 790, 
du canton de Bénis (district de Sarrelouis) et passa 
dans celui de Bisten sous Torganisation de Pan m , 
dans celui de Sarrelouis en 180 a. — Fat conservé 
par la France lors de la cession de ce dernier can- 
ton, et enfin incorporé à celui de BoozonviBe par 
ordonnance rople du 30 février 1838. — A pour 
annexes Creutzwald- la -Houve, Greatzwald-Wii- 
helmsbronn, Warendt, la forge et ferme île Wendel- 
hoffet Weyerfdd, maison forestière. 
Crei'tzwald-la-Hodvb, h. c"* de Creutzwald-la-CrcHx. 

— Houf, 1731 (arch.comm.gg. III, p. 6). — Hot^e, 
1736 (t6tW. p. 37). — ^ott/, 1738 (tM. p. 49). 

— Houw, 1731 {ibid, p. 95 ). — Critz»akU4a4i<m9ê , 
1763 (carte Lafosse). — Creittwaldt on la Homve 
de Merten (dict. Viv.). 

rViHage séparé du précédent par un rmaseau ap- 
pelé la Bisten ou la Houve de Merten v) (1779* Dur. 
Lorr. ). — Sur le ban de ce village étaient des mines 
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de plomb exploitées sons les noms de k Wildt, le 
Petit-Zel et le Gros-Zel ( Dur. Lor. ). ^> Annexe de la 
paroisse de Creaiiwald4a-Groix. 

Aalrefois Lorraine, bailL de Boulay, couL de 
Lorraine. — Compris comane chef-lieu de commune 
dans le canton de Sarreloois par arrêté du 99 vendé- 
miaire an X. — Réuni comme annexe à Creutzwald- 
la<€roix par décret du 1 4 mars 1 609 et dassé , avec 

. cette commune, dans le canton de Bouxonville par 
ordonnance dn 90 février 1898. 

CRiOTzwiLD-WiLHBLMSBBoiiii, b. c°* de Greutzwald- 
la-Groix. — Wilhelmuêbrun, 1793 (arch. comm. 
ffff. m, p. 19). — Silva Wilhdnuu Brun, 1796 
{ibid, p. 61). — WUhehmbroun'Ui-Creutzwaîd 
(dicL Viv.). 

Wilhelmsbronn, ancien domaine du prince de 
Nassau-Sarrebruck, fondé par un prince de cette 
maison dans la forêt de Warendt en 1668 , fut cédé à 
b France en 1 766 , et depuis lors il Gt communauté 
inséparable avec Greutzwald~la-Houve. — Était une 
annexe de la paroisse de Greutiwald-la-Groix. 

La commune de Greutzwald-Wilbelmsbronn ren- 
ferme des usines considérables, des foi*ges et des 
fonderies de fer établies en 1735; une fonderie de 
plomb et une verrerie y étaient autrefois prospères. 

Griegelsbach, vill. ruiné, c°* de Rabling. — Criegel- 
bach, 1 i5o (D. Gai. I, pr. s. Tan.). — Griegetbach, 
GriegesbtKh, 1170 (Als. diplom. GGGXII). 
Village détruit vers le xiv" siècle. 

Croix aux Trois -Jambes (La), petit monument go- 
thique situé sur la route de Bouxonville, à 6 kilom. 
de Metz. Il est dû à la piété de Nicole Louve, qui le 
fit ériger, vers i/i'i5, par Tarchitecte Jean de Gom- 
inercy. — Était une des croix de banlieue de la dté 
de Metz, xvi* s* (chron. de Ph. Vign.). 

Croix CuBiLLAT (La) ou les Qcatbb- Arbres, c°* de 
Plappeville, au point culminant du plateau des 
Carrières. — C'est sur cet emplacement qu'avait 
lieu, jusqu'au xtii* siècle, le supplice des malheureux 
condamnés à être brûlés comme sorciers. 

Groix-db-Bbllbvde (La ), m*^ isolée , c"* de Rétonfey. 

Gboix-de-Fbancuisb (La), ancienne croix plantée sur la 
place de Morhange (D. Galraet, not. Lorr. v" Mor- 
hange. 

Gboix-de-Lorbainb (La), auberge, c"* de Plantières. 

Croix M^dar (La), plantée au-dessus de Plappeville, à 
Tembranchement des routes de Scy et de Lessy, 
à la gorge du mont Saint- Quentin ( i636, Joum. 
J. Bauch.). 

Crorekberg (Les voueries de). — Elles comprenaient 
Haute et Basse Guénange, Guélange, BIcttange et 
Landrevange. 



Gaoué, m^" sur la Nied, c** de Pange. — Crève ^ 
xiT* s* (P. Fer. Obs. séc p. 588). 

Grousmatt (Ruisseau ab). — Coule sur le terriL de la 
c" de Morhange et se jette dans Tétong du Moulin- 
Neuf. 

Grusnes, à la source du ruisseau de ce nom, c*" d'Au- 
dun-le-Roman. — Cruima, 1 95â (cari. VilL (.tah), 
— Crune, nSh (abb. de Vill. liaase Grusnes). — 
Cnune^ i36i (cart. de Vill. t l,c 9). — Crume, 
i65/i ( carte 'dioc.Verd.) — CmrtiT xtiu* siècle 
(pouillé de Trêves). 

Siège d'un Gef érigé en i663, mouvant de la 
prévêté de Villers-la-Montagne. — L'é^^ise dépen- 
dait de l'abb. de Villers-Bettnach , quoique faisant 
partie du dioc de Trêves, comme cure du doyenné 
de Luxemboui^. 

Autrefois Barrois, baill. de Viilers-la-Montagne , 
oout. de Saint-Mibid. — Fut classé, en 1790, dans 
le canton d'Aumetz et y resta jusqu'en 1809 , où il 
passa dans le canton actuel. — Chef-lieu communal 
jusqu'au 9 juillet 1819 , où il fut réuni à la com- 
mune d'Aumetz; érigé de nouveau en commune 
par ordonnance royale du 1 9 janrier 1 833. 

Gjiusrbs (Ruisseau de). — Il prend sa source sur le 
territ. de la commune de Grusnes, traverse les com- 
munes de Grusnes, £rrouville,Serrouville, Fillières, 
Joppécourt, Ville -au- Montois, Mercy-Ie-Bas, Ba- 
Eailles, Boismont, Pierrepont et Longuyon , sur une 
longueur de 36 kilom. , et se jette dans la Chiers 
à Longuyou. — Cruna fluvioliu , 636 (lest. diac. 
Grim.). — Q'una rivu$, xii* s* (lim. Vird. corn. 
Bous. Pr. p. 11). — Cronne, 1970 (inv. des lit. 
de Lorr. VIII, 106). — Rivuê Cruêna, i3&i (cart. 
ViU. P 1 18). — - Crun^, 1766 (carte Vaug.). 

CuEiLLEROTTB ( La ) , m", c"* de Sainte-Ruffine. 

CuGifOT (Le), m", c" de Mouh'ns-lex-Meiz. 

CuiiE (Ruisseau db la). — Prend sa source à Ché- 
mery, traverse cette commune sur une longueur de 
1,3 5 o met. et se jette dans la Nied. 

CuMOBT, f. c"* de Cons-Lagrandville, à gaoche de la 
Chiers. — Culmontj làbg (arch. Lamb. Aust. 

111,95). 

Le gagnage de Cuniont dépendait de la seigneurie 
de Cons-Lagrandville (1689, dénombr. 9 fév.). — 
Censé seigneuriale dépendant de la paroisse et de la 
communauté de Con»-Lagrandville et faisant partie 
de cette seijneurie. 

CuRiTTE (La), m^ sur la Grusnes, c** de Mercy-le-Bas. 

CDBLAReE, m", c°* de Tiercelet — Lou moUn de Cur- 
tange, i38o (cart. Vill. 1. 1, H. 16). — Cuntuige 
(dict. Viv.). 

Gussiainr, viU. c"* de Gorcy. — Cuppigntif, xv* s' ( inv. de s 
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liL de Lorr. III, p. 4 9). — Cupiigney, i65A (acte 
d^aman ). — En patois : Keusm, 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, re- 
levant de la prévôté de Villers- la-Montagne ( 168 1 , 
dénombr. 3o sept.). — Etait annexe de la cure de 
Saint-Pancré. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de 
Longwy depuis sa création en 1790. — Chef-lieu 
communal jusqu'en 1810, où. il fut réuni à la c"* 
de Gorcy par décret du m janvier. 

Gcssiii (RoissiAu Di). — Prend sa source à )^eyme- 
range, traverse cette commune sur une longueur de 
800 mètres et se jette dans la Moselle. 

GuTBT, c"* de Longvry, à gauche de la Ghiers. — Cus- 
tereif 1 ii!io(ch. abb. de Gorze s. Tan.). — Culturis, 
1 1 74 (conf. de H^'-Seille dans Berth. III, pr. xxit). 

— Ctiiterey, 1187 (ch.d'Ét. de Bar. dans D. Gai. 
V, pr. cccxxviij). — Cuttery, 1/10& (inv. des tit. de 
Lorr. X, 3o6). — Cultrey, i663 (ibid. VII, 387). 

— Cuttry, 1689 (dom. Barr. t. II). — Cuitry, 
1766 (carte Vaug.). 

Gutry était le siège d'une seigneurie mouvant de 
la prévôté de Briey (1681, dénombr. 7 juin), et, 
au siècle suivant, de la prévôté de Villers-la-Mon- 
tagne ( 1769 « de Maill. Barr.). 

Gure au dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 



Autrefois Barrois, baiil. de Viller»4a-Montagne, 
coût de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Villers-la-Moutagne et y resta jusqa*ai 
i8oa, où il fut classé dans le canton actad. — 
A pour annexe le moulin de Ghénières. 
GuYBT, c" de Vemy, à gauche de la SeiUe.' — Cuhe- 
raeum, 766 (cari. Gorze, IV, s). — CuverÙÊCUi, 
933 (ch. d'Adalb. D. Gai. 11, pr. cxxxij). — Cmm- 
riaco, 936 (cart. Gone, ch. Oth. I). — Cuvernum^ 
1S99 (sém. Saint-Sim. de M. s. Tan.). — Cuvrmf^ 
i343 (coll. Saint-Sauv. acq. s. lad. date). — Gkm 
rey, 1^90 (Joum. J. Aub.). — (htvreyo, Cwri, 
ibkh (pottillé de 'M.). — Cuoery, i553 (Si^ de 
M. par Salignac). 

Fief lorrain sous la châtell. de Prény, n^ d^nne 
justice haute, moyenne et basse; passé â Thôpilal 
Saint-Nicolas de Metz par échange de i6o4 (inv. 
des tit. de Lorr. sup. p. 981 ). 

Était siège d'une paroisse faisant partie de Tarchi- 
prêtre du Val-de-Metz et dépendant de l'abbaye de 
Gorze. Elle avait pour annexes Poumoy-la-Ghétîvé, 
Goin-sur-SeiUe, Goin-Prayd, et les censés de Sabré 
et de Hauterive. 

Depuis i6o4, Trois-Évéchés, baill. etcout de 
Metz. — Fut dassé, en 1790, dans le canton d'An- 
gny, puis passa en 1809 dans le canton aclaeL 
— A pour annexe la ferme de Hauterive. 
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Dair (Rdi^sbao db). — Il coule sur le territ. de la 
c"' d'Aube et se jette dans le ruiss. d'Aube, affluent 
delà Nied. 

Diin-rn-Saulnois , c"" de Pange. — Dein on Sal- 
noU, thbo (acte d'aman). — Din , ibkk (pouillé 
de M.). — Dun au Saulnoir, ibgU (dén. Th. Alix). 
— Dam, i63t (Joum. D. Flor.). — Din enSau- 
fioy, 1689 (dénombr. 10 oct.). — Den, xviii* s* 
(pouillé de M.). — Dam, 1769 (Dur. Lorr.). — 
Danium, Daim ou Dain{D, Gai. not. Lorr.). — En 
patois : Dain en Sauneu, 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1 689, dénombr. 
10 oct). — Fut érigé en baronnie, en faveur de 
M. de Paris, le 9 mars 1730 (1766, D. Gai. not 
de Lorr.). — Était de la paroisse de Beux, viil. de 
rÉvéché. — Avait conservé, au xviii* siècle, la cha- 
pelle castrale d'un ancien château (Dur. Lorr.). 

Autrefois Barrois, baill. de Ghâteau-Salins, coût 
de Saint-Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton 



d'Ancerville (distr. de Morhange), de celui de Ré- 
milly sous l'organisation de l'an m, et passa en 1809 
dans le canton actuel. 

Dalb (La côtb db), c** de Devant-les-Ponts. — DaiU, 
ban de Metz, 1696 (cart. év. de M. t. III, p. 65). 
— Dailïe, per dever DaiUe, xv* siècle (diron. Jac. 
Huss.). — DaUe, xv* siècle (Joum. J. Aub.). 

Le vin de la côte de Dale était très-renonmié au 
moyen Age; il mérite encore cette bonne réputation. 

Dalem, c*" de Bouzonville. — Dala, 1179 (ch. abb. 
Bouz. s. Tan.). — Dalchêim, 1999 (&^^* Longev. 
s. l'an.). — Le chaiteanet maiion forte de Dale», 
i3o3 (inv. des tit do Lorr. II, Uolx), — LaforU 
tnaiion de Dalle, i337 (t^. 611). — Daihem, 
1696 (dén. Th. Alix). — Dalheim ee traduà 
Maison dane le val, l'y*] ^ (Dur. Lorr.). — DhaUêm, 
1778-1780 (arch. départ B. i35). — Dalheim 
(carte de l'État-major). 

Fief lorrain sous la chÂteli. de Boulay (dénombr. 
de 1337, loc cit). — Ge fief, seigneurie de nom 
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et d'armes, a donné son nom à une maison d^an- 
denne chevalerie qui portait d'argent à la bande 
guwrée d'azur; il fut érigé en comté en 1690 en fa- 
veur d'Ël. de Haraucourt. — Siège d'une baronnie, 
ancien château ruiné (Dur. Lorr.). — Cure de i'ar- 
cbiprétrc de Varize, érigée le a 9 septembre 1718 ;, 
elle était à la collation du seigneur du lieu et avait 
pour annexes Ëlligen , Filstroif et Velfling. 

Autrefois Lorraine , baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Bérus (district de 
Sarrelouis) en 1 790, de celui de Bisten sous Torga- 
nisatiou de Tan iii , et passa en 180 a dans le canton 
actuel. — A pour annexes les fermes de SonnenhofT 
et de Saint-Jean. 

Dalem (Rdissbad de). — 11 coule sur le territ. de la 
commune de Dalem et se jette dans le ruisseau de 
Bislen. 

Dalhb.^grabe!ii (Ruisseau de). — 11 coule sur le territ. 
de la c"* de Hosl. 

Dalstein, c"" de Bouxonville. — Daliieium, ii3o 
(abb. Longev. bulle d'Alex. 111). — Daleitein, 1 a 1 9 
(abb. Vill. liasse Dalst. I). — Dalettain, lago 
{ibid. cart. t. 1, P. 10). — Daleslein, i3i9 {ibid. 
D. i4). — DaiUtem, ih^U (ibid, D. a). — La 
maiery de Dalstein, i585 {ibid, B. i5). — Dalttain, 
1693 (terr. de Kédange). — DaUtenne, 179a 
(dénombr. a8 juillet). — DaUtein ou AUtein , 177g 
(Dur. Lorr.). — Dolstcin (carte Cass.). 

Dépendait de la seigneurie et de la paroisse de 
Menskirchen ( vill. de PEvéché). 

Autrefois Loiraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouxonville 
depuis sa création en 1790. — A pour annexe Mens- 
kirchen. 

Dame (Bois de la), forêt de 85 hectares appartenant 
aux hospices de Metz et située sur le territ. de la 
c"' d'Orny, près de Pierjeux. 

Dame-Uelaue (Rdissbad de). — Il coule sur le territ. 
de la c°' de Boulange. 

Damhûul (Le), m'", c"* de Saint-Jean-Rohrbach. 

DAMNé (Le), m'% c"^ d'AUondrelle. 

Dampeledr (Uuissead de). — Il prend sa source à 
Hayange , traverse cette c**' sur une longueur de a ki- 
lomètres et se jette dans la Fensch. 

Dahpvitoux, c*" de Gorze. — Domvictour, laoi (abb. 
Gorze,ch. s^Tan.). — Denvitour, xiii* s* (ibid. 
cart. p. a53). — Denvitoux, i4C8 (inv. destit. de 
Lorr. 1 , 53 ). — Danvitou, 1 594 (déuomb. Th. Alix). 
— Danvillou, xvii* s* (Loth. sept.). — Dampu- 
rwux, 1756 (carte Vaug.). — En patois: Don- 
vitour. 

Siège d'une justice haute, moyenne et basse 

Moselle. 



( 1 68 1 , dénombr. la oct.). — Village de la terre de 
Gorze. — Annexe de la paroisse de Dommartin 
(Lorraine). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton de Mars-la-Tour jusqu'en 
i8oa , où il fut attribué à celui de Gorze. — Cbef- 
lieu communal jusqu'au 3o janvier 1810, où il fut 
réuni à Hagéville. — Érigé de nouveau en commune 
par ordonnance royale du la janvier i833. — 
A pour annexes les fermes de Marinboiset de Sorly. 

Daspicb, b. c°* de Florange, à droite de la Fensch. — 
Daspit, 1639 (Joum. J. Bauch.). 

On croit que Daspicb était une station romaine 
appelée Aspicium, qui se trouvait sur la route de 
Chalon-sur-Saône à Bingen (classif. de la commiss. 
de la carte des Gaules), entre Divodurum et une sta- 
tion anonyme, à a3 kilom. ou 1 o lieues gauloises de 
Metz. On y a trouvé des substructions et des anti- 
quités romaines en grand nombre. — En patois : 
Daspi, 

Faisait partie de la communauté d'Ebange. — 
Annexe de la paroisse de Florange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange en 1 790 
jusqu'en 1809, où il passa, avec cette commune, 
dans celui de Thionville. — Fut annexe de la com- 
mune d'Ebange jusqu'au a jidllet 1 8 1 a , où il fut 
compris avec ce village dans la comniuuc de Flo- 
range. 

Daspicb ou Aspicb, ferme et moulin, c*^ de Thion- 
ville, à gauche de la Fensch. — Etpich (labl. 
Parent.). 

Dadbach (Rdisseau de). — Prend sa source a Aidling, 
c" de Bouzonville , traverse les territ. d'AidIing et de 
Bouzonvillesurunelongueurde a kilomètres etdemi 
et se jette dans la Nied. 

Dauemtbal (Nieder-), f. c"" de Sturzelbronn. 

Dacbntbal (Ober-), maison forestière, c*** de Sturzel- 
bronn. 

Daubeim, vill. ruiné près de Kœnigsmacker (Revue 
Aust. 1 8 5 4 , art. In vasions ) . — Daundorff ( ibid. ) . 
— Ban de Dauen, entre Kœnigsmacker et Gatte- 
nom, 174a (dénombr. 5 avril). 

Ce nom est resté à im canton du ban de MondorfT. 

Dadmermiyerei, anc. mairie, sur le territ. de la c"* de 
Kœnigsmacker. — Danheimerban, 1681 (dénombr. 
du 19 déc). 

Elle faisait partie de la seigneurie de Cattenom 
(dénombr. 19 nov. 1706). 

Dadiio5t, f. c"*" de Uatrize. — Domon, Domnmi, xviii" 
s* (pouillé deM. ). 

Dépendait de la paroisse de Hatrize. 

9 
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Daxuofp, h. c** de Bœrenthal. — Daehihoff (dict. 
topog. de M. Tbilloy). 

Dbhling , f. c*^ de Foickling. 

DiHLiifG, m^ et toilerie, c** de Foickling. 

DiicHBRBACB (RuissiAu de). — Il prend sa source à 
OËutrange, traverse les c"** d*OEutrange et d^Het- 
tange-Grande sur une longueur do 5, 600 mètres 
et se jette dans la Kissel. 

Dklmi (Ruissbad di). — n prend sa source à Juvifle 
(Meurthe), traverse les c"*" de Flocourt,de Tbi- 
roonvilie et de Tragny, sur une longueur de 10 ki- 
lomètres, et se jette dans la Nied française près de 
Han-sur-Nied. 

DsRTiifo, c*° de Bouiay. — Denting, ibhh (pouillë 
de M.). — D0<lifig^0n^i57i(inv.de8tit. deLorr.VI, 
39).— Deitmgen, 169/1 {ibid. III, 863).— Dm- 
tingue, 1689 (dénomb. de GnSh.). — Dinting, 1 766 
(carte Vaug.). — Dentin (carie Cass.). — En alle- 
mand : Dentingen, 

Appartenait au comte de Cn^hange et en partie 
à la seigneurie de Chàteau-Roiige. — Réuni à la 
France en 1 793. — Cure de rarcbiprôlré de Varize 
qui dépendait de Tabb. de Loutren. 

Droit romain et coût, de Gatxenclenbogen. — Fit 
partie, dès son classement dans le département, 
du canton d'Ottonville ; y resta jusqu^à la réorgani- 
sation de Tan 1809, qui le plaça dans le canton 
actuel. — A pour annexes la maison du Ban-Saint- 
Jean, la ferme de Saint-Henri et le château de 
Welling. 

DiRiiiGHBRHiiHL, m'", c** de Manderen. 

Dbr?iieb-Sol (Le), auberge, c'* de Woippy, sur la 
route de Metz à Thionville (carte Cass.). 

Dbsirbmoiit, colline près de Metz, sur le flanc de la- 
quelle se trouvait autrefois le village de Saint-Julien , 
rebâti plus loin lors de la construction du fort 
Belle^roix : voy. ce nom. — Vinea ad êanclum 
Denderum, 9^6 ( abb. Sainte-Gloss. ch. Adalb. I). — 
Dezeremont, i3Ââ (abb. Vill. M. g), — Desttrmont , 
1399 (t6û/. M. *5). — Desiremont, i55a (chron. 
J. Le Goui.). — La mantaigne d*E$irmont, i563 
(Siège de M. par Salignac). 

Dkstbt, c*" de Gros-Tenquin. — In paUuio noitro apud 
Dniracham, 835 (abb. Saint-Am. ch. Lie Déb. D. 
Cal. not Lorr. v' Morhange). — Comitatua Deêtroch , 
966 (ch. abb. Vergav. D. Cal. Pr. s. l'an.).— Cwiî- 
tatui adDeêtrardo, 991 (ibid,), — DUtroch, Dis- 
torch, n 1 4 (cb. ^1. de Sainl-Diey. D. Cal. s. Tan.). 

- - Dextrix, 1 1 96 ( ch. abb. de Salivai, D. Cal. Pr. ). 

— Destrey, i3i5 (acte de repr.). — Deêtiich, 
Detteich, Desteich, ibtih (pouillé deM.). — D«- 
strich, 1694 (dén. Th. Alix). -— Dettricq, 1681 



(dénombr. «7 joitt.). — Diffmfc, 1761 («d. de 
Lorr. VIII, 999). — Dtêtradui , Dntrix , JDMmA, 
Deêtricht, Diêêtrich, Dntmff, Dextroch, btridu, 
1766 (not. Lorr. v* Morhange et liste des nXH.), — 
DMtrys, Deêtrick ou Dittriek (dict Viv.). —En 
allemand : Deitrich, 

Villa royale sous les Cariovingiens. — Au i* aîècie, 
chef-lieu du comté de Destrich ou Destrodi. — Fit 
ensuite partie du comté de Morhange. — Dmival dit 
que , de son temps, « on y voyait des ruines d^ancîeDS 
palaisn (i779« Lorr.). — Etait siège d*ane haute, 
basse et moyenne justice. — Cure de rarduprèlré 
de Morhange, qui dépendait de la ooil^;iaie de Do- 
mèvre. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuie, ooat de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Morhange et passa en 1 809 dans le canton actod. 

— A pour annexes les moulins de Ganabach et de 
Talpct et le moulin Rouge. 

Dbvtsgh-Kobrbtt, f. c*^ de Sturzelbronn. — Voy. Ko- 
BRsrr. 

Dxux-FoRTAiRBs (RuissBAD DBs). — Prend sa source â 
Méxy et se jette dans la Chiers à Réhoo. 

DETAirr-LBS-PoiiTS, i*' c*" de Metz. — £11 DadU, tm 
Briêy devant kê ponU, xv* s* (chron. Praill.). — En 
pignei devant let ponte, xv* ^ (ibid.), — Le kemlt 
de Wacon de Briey et de Daile per-devant lee ponte, 
XV* siècle (chron. Jac. Huss.). — Devant ke Pontz, 
i63o (cb. cath. s. Fan.). — ErrMi le pont Thiejrmf, 
1^07 (ch. cath. s. Tan.). — En kâuU de Waeon, 
de Brye, de Daille, tkgS (Joum. J. Auh.). ^Vlele 
devant Metz, période révolutionnaire (certif. de 
civisme). 

«Les habitants de Devantrles-Ponts, communauté 
de différents habitants â la sortie des portea de 
France et de Pontiflroy de b ville de Mets , route 
de Metz à Thionville et à Briey, forment une com- 
munauté et sont de la paroisse Saint-Simon de b 
ville neuve de Metz. Il y a plusieurs belles maisons 
de plaisance sur le finage de cette communauté, vul- 
gairement appelées le Goupillon, le Sansonnet ^ la 
Ronde et la Folie.» (1766, Stem.dép. Meb.) Cette 
définition , vieille de plus d*un siède . est encore par- 
fiutement exacte. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût de Meli. — 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moidins, de 
celui de Lorry en Tan m, et fut classé en 1809 
dans le canton actueL — A pour annexes la Ronde, 
le Goupillon , b Bagatelle, le Sansonnet et b Maison 
de planches. 

DicKBNMÎJHL , m% c"* de Forbach. 

DiDiNG, h. c'^de Freistroff. -> Dudmgen, 1696 (dén. 
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Th. Alix). — DUdtngtit, 160A (nbb. de Bout. s. 
l'an.j. — En aUemand ; Didmgm. 

Faisail partie de la coaimunauh! et du la piirobse 
de FreisIrofT. U j avait une parliu de aoi> ban i^ri- 
gi<« eo Eef souB le dori de Saiot-SIxtc: il ri'levail 
de la cour de Perl. 

AulrctoisLomiiiK.liaill. deBouionville.cout. da 
Lorraine. — Fit yarûe du canton de Buuionville 
ikt sa création va 1790. 
UiuuKG, c" de Porbach. — Ditheolan^t D^heiangi, 
1177 (Sém. Saint-Simon g. l'un.]. — DaibUii- 
gm, i58i (arcfa. deSarralbe, 33 laùl). ~ IMUtt- 
geit, tSgi (dén.Th. Alh ). — Déliag oa Dûbling, 
■779 (Dur. Lorr.). — En allemand: Dielilingea. 

Blail siéçe d'un vicariat résident, dép. do la 
paroisic de Tunleliog. — Village ducomlédePuttc- 

AutreToisLarTaioe.liaitl. de Sarreguemîacs.coul. 
il« Lorraine. — Fît partie di) cantoD de Pullelangc- 
lei-Sarralbc depuis 1790 juai|u'en i6ua , où il fut 
daiisi^ dans le canton actuel. 

Iliuute (Rtisiiic Dt). — Prend aa source aur k 
ban d'Ebring, Iraverao lus c°" d'Ebriny, Diebling, 
Metiing, lliiudling, Ippling, Welferdiag, aur une 
bngueur de 10 kiioinélrva, et se jell« dans In 
Sarra. 

nitDxariic, till. e" de Hoiriiig. — Iheltrfingtn, lôgi 
( déa. Tb. Alii). — D«(«rt>iii(f , uni' siècle (pou i Hé 
de M.). — Didrvfing (caris Cass.). — Diderjing 
(cartede l'Étal'inajorJ. — En allemand : Oii&ijîiig'ni. 
Vill. du Vul-de-Hulviag, dépendance du romlii 
de Puttelaoge. — Annexe de la paroisse de HolviD|>. 
Autrefois Lorraine, balU. de Sarreguamlnes , 
coût, de Lorraine. — Fît parUe du canton de Sar- 
ralbe depuis a crilation, en 1790. 

DtRDiae, vill. c"dB Zelling. — l/idingtn, i^yS (arch. 
de Sarreg. donaL k la diapvlle Sainte^ntberine ). 
— Dùdaign, ii45(Schiillj, der Blieagau,y8), — 
Diding (carte Caw.}. — Ea allcmaud: Dùdiagm. 

Dieding et Zetliug, terres d'Empire enclavées 
dans la Lorraine, a))partenaicnl au prince do Naasau- 
Sarrebrûck el suivaient le droit romain. Ëo 17971 
ces villages, ainsi que luul le cuDité de Sarrebriick, 
firent partie du départemenl de la Sarre et du canton 
do Sarrebrûck; ils Turent ri-unis, par dûcret impc- 
rial du 5 avril 181 3, au dé|fsrlemeut delà Moavlle 
et iD canton de Sarregueminea. 

DiUBi ( ÉiAKQ Dt), sur le lei-ril. de la c" de Parce- 
lotte. 

DiUKv(fUvTMBu},b. c~de Porceletle. — IHiiim, 
Vllll' >' (pouillé de M,). — flnin, moulin i/u lir- 
pmddt la PoTtflttU, 1736 (Slcni. dép. M.). — 



butiun, 1773 (ord. de Lorr. XU(, i36j, — En 
allemand, Olwr el Nieder U'uîeti. 

Die!«n-Bnut ot Diesen-fias faiwient partie de la 
baronnie d'Uberhemn (Empire), ut ont été cédés 
à la Fronce par le prince de Nassau- Sarrebruck le 
i5 février 1766 et le3o avril 1768. — liaient 
aoneies de la paraisse de Porcelellc. 

Autrefois Lorraine, bailL de BouionvïHe; droit 
romain. — Firent partie, en 1790, du canton de 
Bénis;passèrcnt,«ousrurgaais'itioQduraniii,dau8 
celui de Bisten, en iSoi dans celui de Sarrelouii 
«tcn iSag dans celui de Saint-Avold. — Commune 
au commencement du siècle, Diesea (Haut >^t Bas) 
furealrëunisâPorcelelte par décret du 9 «eptembra 
i8ti. 

QiESEs (Rtiisauv m). — Prend sa source dans l'ëtang 
de DIescD, traverse les c"' de Porcelette et de 
Creuliwald sur une lanceur de <i kilooi. et se jette 
dans la Sarie, 

DiRtsSBicB, anc, gagnage delà seigu«urie duBilcIie, 
yoçfh (dm. Tb. Alix). — N'eiislait plus au com- 
ttu' siècle, car Bugnon ne le mcn- 

I, anc. b. annexe du U paroisse de Ité- 
ning-lei-HaiprJcb , xviii' s'(pouiU(' de M.). 

DirrtaiicB (IlaissijD ei). — Il prend sa source à U 
fonlBiae SBinle-Margrierilc, traverec la c"' de DifTem- 
bach et M jette dans le Zelleobach. 

DirrEHBiCB-LEz-Uti.Li>EH,c"deGro»-Tenr)uin. — Dt/"- 
l'nWA, iSao (Kremer, Ardea. Gesch. Jl,4i8).— 
DifftiMeU, i6aa(abb.deLongev.8,i'an.).— ri«- 
ienWA, 16B1 (dén, Longev, s-l'an.). — Tiffnbach. 
lOSi (arcb. dépaj'l. di^n, 9Z1 avril). — Tiffmabacit, 
1703 (arriSl de la cour souv. du Lorraine, I, fio5, 
3i JBUv.), — Diffmback ou TiJftmUrk\^iX. Viv,). 
DiBcmbncb a ét^ réuni le a août 176& par le roi 
Stanislas, duc de Lorraine, au comté de Hdlimer, 
érigé en &veur du baron de Gaillard. 

Aulrefois Lorraine, baill.du Dieuw, coul.de Lor- 
laine. — Fît partie du canton de Hclliiner depuis 
1795 jusi^u'i l'organisa lion de l'an m, i|ui le plafa 
dans son canton actuel. — Commune au commence- 
meul du siècle, DîSembacb fut réuni par décret du 
16 avril 181 1 à celle du Hellimer; mais l'ordon- 
nance royale du 8 septembre 1 836 l'a rétabli ilaot 
son premier litre. 

DirremiCH-tu-PtJTTii.ii'Ga, h. c" de Puttelange. — 
Hàuen Pilllmger Diffenbech. 1616 (terr. de Rem- 
mering). — DuffeiJiach , Diffemberh, i-]-]^ {Hat- 
Lorr.). — Die^rniiocA-Pelefange (carte Casa,), 

Annexe de la paraisse cl de la communauté de 
Putlelangc. — Village du comté de Putlelaiige. 
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Autrefois Lorraine, baiil. deSarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Pultelange 
depuis 1790 josqu^à l'organisation de 180a , qui le 
classa dans celui de Sarralbe. — Commune en 1809, 
il fut réuni à Puttelange par décret du 5 avril 1811. 

DiLLiiio, f. et m*", c"*de Bousbach , restes du village de 
Dittelingen. — Voy. Dittbliivgbr. 

OivHELBACH (RcissBAD db). — 11 coulo sur Ic territ. de 
la c"* de Soucht et se jette dans le Spiegelhach, un 
des affluents de TEichel. 

DisTBOFP, c* de Metierwisse, sur le ruiss. de Bibicbe. 

— Dilgendorf, 1 179 (abb. Boue. ch. Alex. III).. — 
Thiesdorf, laa/i (abb. ViU. H. i5). — Tiekentotf, 
i3io {tbid, R. 9). — Dietlorf, 1871 (arcb. h. de 
V. AA, i5-3a). — Diestorff, DicheUtroJ, xv* s' 
(Berlb. yi). -^ Dùtorffz , ihHh (Cbron. J. Aubr.). 

— Dittorff, i5ii (cart. Vill. II, v' 10). — Die- 
xtroff, Diestorff, 1698 (terr. de Metzerwisse). 

Partie du village dépendait de la seigneurie de 
Metierwisse (1776, dénombr. a 3 déc.) et une autre 
de celle de Meilt)ourg (1739, dénombr. 1" juin). 

— DistrofT, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Luxemboui*g, avait donné son nom â une 
maison d'ancienne cbevalerie qui portait de gunile» 
nu chef d^argeni chargé de 3 lotangea de sable 
posés enfasce, et selon Bcrlh. (LVI)rf« gueules à 
3 losanges d'argnU rangis en fasre. — Siège d'un 
vicariat résident dépendant de la paroisse de Metzer- 
wisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etcoul. de Tbion- 
ville. — Fit partie du canton d'Inglange de 1 790 à 
1809 et passa, à cette dernière date, dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Stuckange et Kun- 
Izig. 

DisTHOPP, b. c" de Scbwerdorff. — Distroff ou Istroff, 
h. ban séparé; communauté de Schwerdorff, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coiit. 
de Lorraine. 

Fit partie, en 1790, du canton de Waldewisse, 
passa dans celui de Gross-Hemmestrofiflors de l'or- 
ganisation de l'an m et dans celui de Bouzomille 
en 1809; toujours annexe de Scbwerdorff. 

DiTHHAR, censc-fief érigée le h octobre 1798 par le 
duc de Lorraine Léopold I*', absorbée par le vil- 
lage de Scbmittwiller, dont il fait aujourd'bui partie 
intégrante. — Diethemar, 1779 (Dur. Lorr.). 

DiTscHwiLLBR, aucieu ban situé entre Holving et 
Sarralbe. — DitshwiUer, xri* siècle (arcb. de Sar- 
ralbe, ff. 1). 

DiTscuwiLLBn, f. et m*" sur la Bosselle, c°" de Codie- 
ren. — Dickeswilre, i365 (Kremer, Arden. Gescb. 



II, 609). — Dietztveiler, 1686 (dénombr. 7 mars). 
— Dilzschweiler, 1 76 1 (ord. de Lorr. VIÏI, aSa ). — 
Ditzvûler ou DiêtzweUîer, censé et boff tréê- isolés. 
Communauté de Forbach, 1 779 ( Dur. Lorr.). — La 
censé de DietzweUer, 1789 (ord. de Lorr. XY, i38). 

— Ditschtveiler (carte de l'Élat-major). 
Ditachwiller fut cédé à la France en 1781 et 

. incorporé à la baronnie de Welferding. 

Autrefois Lorraine et Empire, baill. de Sarregne- 
mines, coût, de Lorraine. — Fait partie du canton 
de Forbach, comme annexe de la c** de Cocheren, 
depuis sa création en 1790. 

DirTBLi!(GR!« , viH. ruiné. — Dietlingen, 1677 (traos. 
entre le seigneur de Forbach et ses vassaux). — 
DuteUngen, 1694 (dén. Th. Alix). — DiUÎmgen, 
1 G 1 8 (arcb. de la fam. Wendel, part, de la terre de 
Forbach). — Dieslingen, désert, 168 A (dénombr. 
7 mars). — DiethUng, 1783 (terr. du ban de Ker- 
bach). — DiUingerhoff, xviii" s* (pouillé de M.). 

Village du comté de Forbach, détruit à la fin du 
XVII* siècle. — Voy. Dilling. 

DoDBRHOVKf , vill. c'* de Boussy-le- Village. — DHodm- 
hof, Duodenhofh, xi* s* (abb. Metll. déd. biens). — 
Dudenhof, 1 i5o (ibid.). — En allemand : Doden- 
hofen bei Rodemaehem. 

Village de la mairie de Bentgen et de la seigneurie 
dèRodemack (i685, dénombr. o mars). — Était 
une annexe de la paroisse de Bodemack. 

Autrefois Trois-Evôcbés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Bodemack de 1790 
à 1 809 , puis, à celte dernière date, passa dans celui 
de Cattenom. — Commune jusqu'au 1 9 avril 181 1, 
réuni à cette date à celle de Rentgen-Basse, il en 
fut séparé par ordonnance royale du 6 janvier 1 896 
pour devenir annexe de Boussy-le-Village. 

DoLHAiN, m*° sur le ruisseau de Mance, c"* de Briey. 

— Lou mdlin de Dolhay, l 'i 6 /i ( inv. des tit de Lorr. 

111,95/1). 
Etait annexe de la paroisse de Mance. 
DoLLEMBACB, h. c"* de Noussewiller-lez-Volmunster. 

— Villa DoUenbach, 1899 (ch. Sturzelb. vente â 
l'abb. 88). — Dollenbach, 1751 (ord, de Lorr. 

Vnï,990- 

Hameau qui dépendait de la seigneurie d^Esch- 

willer, vassale du comté de Bitche. — Était une 

annexe de la paroisse de Volmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, couL de 

Lorraine. — Fait partie du canton de Volmunster 

depuis sa création, en 1790. — Autrefois ooromnne; 

réuni à Noussewiller-lez-Volmunster par décret dn 

3 juin 1 8 1 1 . 

DoiiA!ieBviu.B, vill. c"* de Sanry-sur-Nied , à droite de 
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la Nicd. — DomengeviUe, iâo& (liste des vili.). — 
DemangevUlê, i54& (pouiUé de M.). — Demenge- 
viUe, JÔgA (dén. Th. Alix). — Pont^-Dommange- 
pille, 161 5 (abb. Saint -Vincent, liasse Domange- 
ville). — Le Pont (carte Cass.). — En patois : 
Demingevelle, 

Le pont de Domangeville, sur lequel on passe la 
Nied française, est tr^-ancien. — Fief mouvant de 
Pabb. Saint-Vincent de Metz et siège d^une justice 
haute, moyenne et basse (i 996-1 61 5, abb. Saint- 
Vincent, liasse Domangeville). — Il y avait aussi un 
fief df^pendant du marquisat de Pange (1777» de- 
nombr. 30 février). — Avait une chapelle, annexe 
de la paroisse de Pange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Maixeroy depuis 1 790 
jusqu'à Toi^ganisation de 180a, qui le fît passer dans 
le canton de Pange. — Ancien chef-lieu communal; 
fnt réuni à Sanry-sur-Nied par décret du 3 1 juillet 
iBia. 

Don ET, f. c°* d'Allondrelle. — Danui ou Bornez , m"" 
forte avec justice de la paroisse de Longuyon , 17/19 
(de Mail. Barr.). — Domei, censé, maison forte et 
justice, communauté de Longuion, 1779 (Dur. 
Lor.). — Daumey (carie Cass.). 

DoMPiERBB, h. c'"d'Allamont,surleruiss. dcLongeau. 

— Domni Pelri curUi, 960 (cart. Saint-Pierr*, ch. 
emp. Othon I"), — Allodium in Dompeyro, 968 
(abb. Sainte-Gloss. ch. év. Th.). — De Domno petro , 
io53 (pri. Dieul. D. Cal. II, pr. cglxxiii). — Dom- 
nuspetnuf, 1101 (ch. abb. de Gone, s. Tan.). — 
Domnapetray lagS (abb. Sainte-Gloss. ch. Othon). 

— Ad dommum Petnim^ i4o6 (abb. Saint-Maur. 
ch. év. Tliier.). — Dompierre en Wcspvre, 1696 
(inv, des lit. de Lorr. II, p. 176). — Dompiene en 
IVoivrCf 1689 (dom. Barr. t. I). 

Franc -alleu, siège d'une haute, moyenne cl 
basse justice appartenant à la prévôté de Conflans, 
relevant du comte de Bar, 1 996 (loc. cit. ) , et appai^ 
tenant à Tabb. Sainte -Glossinde. — Diocèse de 
Verdun; annexe de la paroisse d'Allamont (doyenné 
de Pareid , archid. de Woëvre^. 

Autrefois BarroLs, baill. d'Etain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Conflans depuis 
sa création en 1 790. — Chef-lieu communal jus- 
qu'au 9 avril 1811, où il fut réuni à la commune 
d'AIlamont. 
DoMPRix , c"*" d'Audun-le-Boman. — Ad Domntêm Age- 
rieum, 1069 (cath. Verd. bul. Léon IX). — Domp- 
marie, i3i6 (inv. des tit. de Lorr. IX, p. 91 ). — 
Dommai^e, i356 (ibid.). — Dammarie, i357 
{ihid. p. 29). — Dommary, 1609 {ibid, V, p. 1). 



— Dommery, i656 (carte dioc. Verd.). — Domei-y 
ou mieux Dom Airy^ 17/15 (Rous. Hist. Verd.). — 
Dom-ry, Domnui Ryua, 17/19 (de Mail. Barr.). — 
Domery ou Domnpry, 1779 (Dur. Lorr.). — Damna 
Mariât Dommue Agericusf (D. Cal. not. Lorr.). 

Haute, moyenne et basse justice appartenant 
au roi. — Diocèse de Verdun; annexe de la pa- 
roisse de Piennes (doyenné d'Amélie, archid. de 
Woevre). 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Xivry-le-Fraiic 
en 1790, de celui de Circourt soas l'organisation 
de l'an m, et passa en 1809 dans celui d*Audun-le- 
Roman. — A Bertrameix pour annexe. 

DoMPROBST, seigneurie, haute, moyenne et basse jus- 
tice, située sur le ban de Metzerwisse. 

Faisait partie de la seigneurie de Mcilbourg. Ses 
habilants portaient le titre de DomprohtlnU , 1681 
(dénombr. du 8 juillet). 

DoNBACH (Ruisseau de). — Prend sa source à Ober- 
dorflr, traverse les communes d'OberdorfT, Chàleau- 
Rouge, Vœifling, Schreckling, sur une longueur dt* 
7 kilom. , et se jette dans la Nied. 

DoKcouRT-LBZ-Coii FLANS, c**" de Conflans. — Dodonut 
curtiê, 886 (abb. Gori. ch. év. Rob.). — Doncm-t, 
i3i6 (abb. S. Symph. liasse Giraumont). — Dm- 
court-en-Jamisy, ]565 (inv. des tit. de Lorr. V, 5). 

— Domcourt, 1 69/1 (dom. Barr. II). — Doncuriuy 
Dofnnicuria (D. Cal. not. Lovr.). — En patois : 
Donco. 

Siège d'un fief lorrain sous la prévôté d(^ Con- 
flans (1.565, av. et dénombr.). — En 17/19, le roi 
en était seul seigneur (de Mail. Barr.). — Chef-lieu 
do fait d'une paroisse étendue de l'archipr. d'Hn- 
trize, ayant pour titre Saint-Marcel, mais dont le 
curé était à Doncourt, et qui avait pour annexes 
Bruville, Burtricourt, Urcourt, Villers et Voingville. 

— Il y avait à Doncourt un ermitage avec une cha- 
pelle sous le vocable de Saint-Nicolas. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saiiit- 
Mihiel. — Appartint en 1790 au canton de Joua- 
ville et passa sous l'organisation de l'an m dans le 
canton actuel. — A pour annexe le moulin de Voin|;- 
viile. 
DoNcoDRT-Liz-Lo!iGL'Toii , h. c"* de Beuveille. — Dom/j- 
court, 1689 (dom. Barr. II). — Domcourt, 175G 
(D. Cal. not Lorr.). — Doncourt lea-Beuville y 1779 
(Dur. Lorr.). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles]. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-MihieL — Ffiit partie, depuis 1790, du r.in- 
ton de Longuyon. -^ Chef-lieu communal jusqu'au 
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9 décembre 1 81 1, où un décret le réunit à la c"* de 

Beuveille. 
DoRHEpiHÛHL, m*° sur le ruiss. d*Aspelt, c*^ de Beyren. 
DoRLON, forges,. c"' de Longuyon. — Dorlon ou Dor- 

lois, i835(tabi. Par.). 

Fonderie de fer établie à la fin du x?n' siècle par 

les moines d'Orval, et qui s'alimente des mines de 

Saint-Pancré. — Ancienne censé de la communauté 

de Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 

Saint-Miliiel. 
DoiLOR (RuissiAD de).. — Coule sur le teriit. de Vezin 

et de Charency et afflue à la Gbiers. 
DoRxoT, c**° de Gorze, à gauche de la Moselle. — D(n^ 

nincum viUa, 986 (cart Gorze, ch. emp. Othon I*'). 

• — Domat, XIV* s* (abb. Saint-Arn. s. lad. date). — 

Dwmeyf xv* s* (chr. Jac. Huss.). — Donnât, ikh'] 

(cart. év. de M. t. II v", p. 60). — Domaut, i468 

(Joum. J. Aub.). — Dounot, i635 (Joum. J. 

Baucb*)* — Domo, 1793 (carte Bug. dioc. Met.). 

— Doima (carte Gass.). — En patois : Domat. 
Avait une cbapelle desservie par le curé d'Ancy, 

dont Dornot était annexe. Était également un des 
hameaux qui composaient cette communauté. 
Autrefois Trois-Évôcbés, baill. et coût, de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis sa créa- 
tion, en 1790. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
3 3 mai 1810, où un décret le réunit à Ancy-sur- 
Moselle. — Érigé de nouveau en commuue par 
décret du 3i décembre 1869. 

DoBST, f. et m^" sur le ruiss. de la Home, c"* de Rol- 
bing. 

DoBST, b. c"* de Walscbbronn. — Les cemet de Dont, 
1761 (ord. Lorr. VIIJ, 291). — Lickersoff, 1755 
(rune des censés. Atl. de Bitche, P a6). — «Gense 
fief du comté de Bitche et de la communauté de 
Walscbbronn; c'était autrefois un village», 1779 
(Dur. Lorr.). Il dépendait de la paroisse de Walscb- 
bronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût de 
Lorraine. 

DoBviLLEBS, h. c"* do Flétrauge. ^^ Durveiller, i68t 
(dénombr. 3i octobre). — Dorville, xviii's* (pouillé 
de M. PoKef.). — Ormllé, OrviTfc, xviii* s* (reg. 
état dv.). — DorviUer, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

— DourviQe (carte Cass.). — En patois : DeurviUé. 

— En fdlemand : Dorweiler. 

Siège d'une cure de l'archiprôtré de Saint- Avold, 
dépendant de l'abbaye de Wadgaasa; avait pour 
annexe Basse- Vigneulle. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, 
de l'évéché. — Fait partie du canton de Faul- 



quemont depuis sa création eo 1790. — Aoeieiuie 
commune réunie à Flétrange par décret du 3o juin 
1810. 

DoiRBACfl (RcissBAD db). — U ooule sur le terr^ de 
la c"* de Flétrange et va se jeter dans la Nied près 
d'EIvange. 

DouRD^HAL, c~ de SaintrAvold. — Dourehdttteymt 
i3âi (abb. deliongev. s. l'an.). — DowrdMêim, 
i3â3(inv.destit.dcLorr.VII, ib6).— Diirtktûm, 
i365 (Kremer, Ardeo. Gesch. II , 609). — Durdi- 
daliain, xvi* siècle (abb. Longev. s. Tan i5oi ). — 
DourchdahU, 1887 (inv. des tit. de Lorr. I, 961 y, 
-:-Dourehdalhmm,ibgh (dén. Th. Alix). — Dmre- 
dhal, 1619 (inv. des lit de Lorr. I, i64). — Dur- 
daU, 1660 (abb. Longev. s. l'an.). — Dbwrdai, 
i664 (ibid.), — Dordid, 1681 (arch. départ B. 
80). — Durddallê, 169a (bail., abb. Longey. s. 
l'an.). — Durchdalen, Dordale, xviii* s* (ponîilé de 
M.). — - Dhordal, 1761 (ord. de Lorr. VIU, 989). 

— Dorthal ou Dordhal, 1766 (D. Gai. not Lorr.). 

— Dourdhal (carte Gass.). — En alleooand : Dourch- 
dailen, 

La seigneurie de Dourd'hal appartenait à Tabbaye 
de Longeville-lez-Saint-Avold. — Dépendait de la 
paroisse de Longeviile-lez-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boalay, ooot de 
Lorraine. — Fait partie du canton de SainUAvoM 
depuis sa création en 1790. 

DoDRD*uAL (Rdissbau db). — Pveud sa source à la fon- 
taine de Dourd'hal , traverse la c'* de ce nom sur 
uue longueur de 1 kilomètre et se jette dans l'étang 
de Béder. 

DoDBois, m'', d^ de Ghâtel-Saint-Germain. — En 
patois : Lo Douroué. 

G'est un des quatre moulins que fait tourner le 
ruisseau de Cbâtel. 

DousBACHiB (Ruissbac db). — Proud sa source à Bi- 
biche, traverse cette c^ et celle de Filstroff, sur une 
longueur de 5 kilomètres, et va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

Dbbibobn (Rdissbau db). — Il coule sur le territ de 
la c"* de Hargarten- aux -Mines et se jette dans la 
Bisten. 

Drbihait (Étaro), c"* de Longevâie^lez-Saini-Avold. 

— U présente une superficie de 9 hectares. 
Dbbt-Pbter-Stbin. — On donne ce nom à trois grones 

pierres armoriées qui , en 1 608 , ont servi de bornes 
aux. territoires de Lorraine, de Nassau et de Hanau, 
et auxquelles viennent aujourd'hui aboutir les bans 
de Meisenthal et de Soucht (Moselle) et celui de 
Rosteig ( Bas- Rhin ). 
DRorrBACfl (Rdissbau db). — Prend sa source à la fon- 
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taine de la Rose, traverse la c"* de V<^merange sur 
une longueur de t kiiom. et se jette dans leGrande- 
bach, affluent de TAlzelte. 
DaooHY, b. c^ de Piblange. — Droekenen, 1 187 (abb. 
Vill. ch. Et. de Bar. ). — Draehtêmaehên , 1 a 1 3 ( Und, 
cart. 1 1, A. 7). — Draehenachem , i9i5 (cb. abb. 
de Bou£.). — Drachenachm , laaG (cart. Vill. t. I, 
D. lû). — Dragnach, laaô {ibid. tl, D. 1). — 
Dreitmgnk, Drtêimgm, ia6o {ibid, T. 4). — Dre- 
ehingen , DreMchingi, i a65 {Und. t. II, 9). — Drue- 
neif 1370 {ibid, t. I, P. 1). — Druenea, 1980 
(ibid. P. 6 ). — Droeneyt 1 ago {ibid, P. 9). — Dra- 
wenehe, 1396 {ibid, 1. 1, p. 7a). — Droueni, Drue- 
gni, i3oo {tbid. t. I, p. 5). — Dnteney, 1809 
(pouiUë de M. Portef.). — Draweney, i3i9 (ch. 
abb. de Bou£.). — Druene, i3â6 (cart. Vill. t. I, 
p. 3). — Dressingin, i34i {ibid, C. 3). — Dres- 
nnga, iSgS {ibid, t. II, 67). — Dressingen, i/i33 
(t^. h), — Drachnach, Dreehmga, i5i3 {ibid, 
p. 98). — Drocereneyum , Droweneyum, 'Drouve- 
neyum, Drachnach, Drachenach, i56/i (pouilié de 
M.). — Drachenach, Dreiês^ach, ibgk (dén. Th. 
Alix). — Drachnachen, i633 (ch. abb. de Bouz.). 
— Drony, 1697 (l^rr. abb. de Bouz.). — Drauny 
{ carte Gass. ). — En allemand : Trtchingen, 

Faisait partie de la communauté de Bockange. — 
Siège d'une cure de Tarchiprétré de Kédange , qui 
avait pour annexes Bockange et Piblange; elle dépen- 
dait de Tabb. de Bouzonville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouaanville, cout.de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Burtoncourt en 
1790 et passa en i8oa dans celui de Boulay. 



Droitaomort, vill. c"* de Jamy , sur TYron. — Drùitta- 
mont, 1 33a (inv. des lit. de Lorr. V, 37 ). — Dmitàk- 
moniy xh'jtx {ibid, III, a58). — Drcitalmont , i565 
{ibid, V, 5). — Droictaumwt , 1689 (dom. Barr. 
t I). — Droit-aU'Mtmt , 17A9 (de Mail. Barr.). 
— En patois : Dreutaumon. 

Droitaumont formait, avec la 6range-le-Châ- 
telet et la Ville-au-Pré, un fief mouvant de la 
châteil. de Conflan8(dénombr. de i6a5; inv. des 
tit. de Lorr. V, 3i ). — Etait anncDe de la paroisse 
de Jamy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Friau- 
ville et passa dans celui de Gonflans lors de Torga- 
nisation de Tan m. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
8 novembre 1810, où un décret le réunit à la c" 
de Jamy, 

DnoDiN (Li BAïf), seigneurie foncière sur le territ. de 
Louvigny. 

Dd-Prâ-Devant (Ruissbad di). — Il prend sa source à 
Liéhon , traverse les villages de Veray, de Goin et de 
Pommerieux sur une longueur de 5,5oo mètres et 
se jette dans la Seille. 

Du-Paé-LA-DAMB (RuissRAu db). — n prend sa source 
dans Tétang de Vuhnont, traverse les c**** de Vul- 
niont( Moselle) et de Thésey (Meurthe) sur une lon- 
gueur de 1 kilomètre et se jette dans la Seille. 

DuRBACH (Ruisseau di), c"* de Farschwiller; se jette 
dans le Moderbacb. 

DuRRKN , h. détrait du comté de Bitcbe : emplacement 
ignoré. — Dumen, 1170 (Als. diplom. cgliiii, 
charte de finibus Lotharing. in Vosago). 



E 



Ebaugb, vilL c" deFlorange, sur la Kripebach. — He- 
bingen, 1169 (abb. Vill. liasse Brehain) — Ebtm- 
gii, 1 a 36 (abb. Just. buU. Grég. IX). — Ebbingen, 
1673 (arch. déparL B. a63). — Ebbange, 1667 
(dénombr. a décembre). — Hêbamge, 1756 (carte 
Vaug.). — En aBemand: Ebingen, 

Dépendait de la seigneurie de Florange (1681, 
dénombr. 3t décembre). — Il y avait aussi nne 
métairie franche dépendant de la seigneurie de Ber- 
trange (1730, dénombr. 16 juillet) et nne autre 
dépendant de la seigneurie de Bettange ( 1 739 , dé- 
nombr. 7 juillet). — Était annexe de la paroisse de 
Florange. 

Autrefon Trois-Évéchés, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Fbrange en 1 790 



et fut classé dans celui de Thionvilie en 1803. — 
Ancien chef-lieu communal, réuni à Florange pat- 
décret du a juillet 1813. 

ËBAHT, f. et m*", c"* de Gonflans. 

EBERBâCH , m , c^ de Uederscheit. — E^t annexe de 
la paroisse de Walscbbronn. 

Ebbbbach (Ruisseau d^). — Prend sa source à Tétang de 
Rohr, près de la Main-du-Prince, forme les étangs 
de Haspelscheidt et se jette dans la Hom au-des- 
sous de Boussewiller. 

EBBBSiFte. — Voy. Vauit-Ebbbsing et Blibs-Ebbbsikv. 

Ebbishûhl, m^", c"* de FaréberswiUer. 

Ebbrswillbb, c*" de Bouzonville. — Euretwillre , Eu- 
rêwiller, iai8 (cart. Vill. t. I, V. a3). — Ebei-a- 
weiUer, laao (abb. Wad. ann. Prem. I, 466). — 
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Ewertweilery 1 309 (pouillédeM. Porlef. ). — Eberch- 
weilleTf i368 (inv. des til. de Loir. VII, 106). 

— Ewnvuiller, i4o5 (abb. Saint-Ara. s. Tan). — 
Eberttxnlr, ikU (cart. Vill. t. I. D. a). — Ebers- 
willenum, 1/1/18 (ibid. II, f* 3). — Ebersvtieiller, 
1 5 1 1 ( ibid. 11,63). — Ebenweilerium , 1 5 2 7 ( ibid. 
>*• 89 ). — Ebei'twiller, EbersweUer, 1 5 4 A (pouillc de 
M.). — EberstweilleTy iSg/i (dén. Th. Alix). — 
EbersweiHer on Eurouville, xvii" s* (pouillé de M.). 

— Eimrtsweifler, iGaô (arch. bospit. de Sierck, 
t . I , p. 1 3 ) . — Ermeiweillcr, 1 7 56 ( cart. de Vaug. ). 

— En allemand : Ebertweiler. 

Fief lorrain de la prëvôtc de Sierck (dénombr. de 
1/167, ^°^- ^^* ^^** ^^ ^OTT. Il, 4i8). — Il mouvait 
on 1681 du roi de France et était siège d'une justice 
bautc, moyenne et basse (dénombr. du 3t juillet). 

— Eberswiller était le siège d'une cure de Tarcbi- 
prétré de Kédange, qui dépendait de Tabb. de 
Retbcl et avait pour annexes Férange, Uobling, 
Ising et Labrucb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouionville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouion- 
ville depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Férange, Ising et Labruch. 
Ebebswillkb (Petit-). — Voy. Pbtit-Eberswiller. 
Eblange, c"*deBoulay, à droite de la Nied. — Eblin^y 
1606 (pouillé de M.). — Eblinfren, 1681 (dé- 
nombr. ih juin). — J^v/an^e (carte Cass.). — En 
allemand : Eblin^en. 

Ëblange faisait parlic, avec Valmunster et Remel- 
faug, de la mairie d'Holling et relevait du comté de 
Créliange (dénombr. de 1688). 

Ancienne annexe de la paroisse de Valmunster, qui 
fut érigée le i" octobre 1701 en cure de Tarchi- 
prétré de Kédange. Avant cette érection, il y avait 
sur son ban trois maisons qui dépendaient de la pa- 
roisse d'Ottonville. — Cette cure dépendait de Tabb. 
de Metlacb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton d'Ottonville en 1790 
et passa en 180 a dans le canton actuel. 
Ebbing , vill. c°* de Tenleling. — Evring , 1 55 1 (pouillé 
de M. Portef.). — Everingen, 168a (dénombr. 
o septembre). — Evering, 168/i (terr. abb. de Saint- 
Avold). — Ebringen, 1751 (ord. de Lorr. VIII, 
aSa). — Ebering (caKes de Gass. et de PÉtatn 
major). — En allemand : Eberingen. 

Dépendait de la seigneurie de Lixing-lez-Rouh- 
ling (168a, dénombr. septembre). — Était une 
annexe de la paroisse de Tenteling, archiprétré de 
Saint-Arauald. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût. 



de Lorraine. — Fit partie du canton de Putteiange 
en 1790 et passa en 180a dans celui de Forbach. 

— Commune au commencement du nède , Ëbring 
fut réuni à la municipalité de Tcnteiing par décret 
du a décembre 1811. 

EcHBVBTBR , aucieu étang près de Bérig ( 1 787, arcli. 

départ. £ lao). — Voy. ëscuwiller. 
ËcouTB-SML-PLiuT, d/", c" de Pournoy-U-Grasse. — 

Annexe de cette paroisse, xtiu* s' (pouillé de M.). 
ËcnivissB, anc. m" sur la Bosselle, c"* de Waldwiasc. 

— En patois : Egrewiea. — En allemand : Ki^ebsiniUU, 
ÉcBETissB (L'), auberge, c^'de Vallières. 
ÉcuBLLEs (RcissBit DEs). — Il coule sur le terril, de 

la commune de Jury et va se jeter dans le ruisseau 
de Saint-Pierre. 

Edakge, h. c"* de Famock. — Adingiat, 909 (cart. 
Gorx. f. 108). — Aiditigen, 1680 (dén. s. Pao.). — 
En allemand : Edingen. 

Fit partie du canton de Floraoge en 1 790 et passa 
en iSoa dans celui de Thionviile. 

ËDERSwiLLEB, f. C*** do Puttclauge; aujourd'hui ferme 
de Wblschhopf. — Ederweiller, xviii' s* (pouillé 
de M.). 

A de tout temps fait partie de la communauté de 
Putteiange (Dur. Lorr.) et était annexe de la pa- 
roisse de Uecken-Ranspach (xviii* siècle, pouillé 
de AI.). 

ËDUfiG, h. c*^ d'Anzeling, à droite de la Nied. — Ede- 
lingin, ii84 (cart. abb. Vill. t. I, E. a). — Edel- 
tugen, Edelingen,ibgk (dén. Th. Alix). — Edelin, 
xvii* s' (terr. abb. de Bouz.). — Edlingen, xfii* s* 
(Sierck, dom.). — (Edlingen, 1617 (terr. abb. 
de Bouz.). — Odling, 1 706 ( D. Cal. not. Lorr.). — 
Edeling ou Œdeling (on prononce Oilin)^ *779 
(Dur. Lorr.). — Edeling ou Aidling (dicL Viv. ). — 
En allemand: Œdlingen^ 

Dépendait de la seigneurie de Bénis ( i683 , dé- 
nombr. a a novembre). — Annexe de la paroisae 
de Freistrpff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boiizonville,couLde 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bouionville 
depuis sa création , en 1 790. — Chef-lieu communal 
jusqu'au a9 juillet 181 1, où un décret le réunit à 
la commune d'Anzeling. 

Eocblshardt, c*" de Bttche. — Egelihart, i3a9 (abb. 
Sturz. 83, vente à l'abb.). — EgeUshart, 159a 
(Hertzog Ëdels. chron. III, 5 a). — EgeUhardt, 
1751 (ord. de Lorr. VIII, i^o),—Igel»hard, fjbb 
(atl. de Bitche, f* i5i ). — IgeUKart, 1771 (ord. 
de Lorr. XII , âoa ). — EgeUharde (carte Cass.). 
Etait annexe de la paroisse de Bitche. 
Autrefois Lorraine, comté et baill. de Bitche, 
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coat de Lorraine. — Fait partie da canton de Bitche 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Neusinzel, Waldeck (hameau et château), Beller- 
stein et la papeterie. 

EouBLSHARDT (RuissKAu DB L^éTARG d'). — Il prend sa 
source au Stockbronn , traverse les c*^ de Bitche , 
Egudshardt, Philipsbourg, sur une longueur de 
3 kilom. , et se jette dans Tétang de J^iederbronn. . 

EicH , h. c"* deSarralbe, à gauche de TAlbe. — Eigen, 
i3i6 (abb. Stunelbr. g'i v*, vente à Tabb.). — 
Eychen, 1696 (déo. Th. Alii). — Eichen, maison 
franche, 1779 (Dur. Lorr. III, ia4). — Eich, fief 
(ibid.), — Eichen ou Eich (dict. Viv.). 

La métairie d^Eichen, dépendant de la seigneurie 
de Sarralbe, était réputée maison franche; elle fut 
érigée en fief par le duc Léopold, le 1 1 août 1701, 
en faveur de Marie de Sabourelle. — Était annexe 
de la paroisse de Sarralbe. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis sa création. 

EiCHEL (Ruissiiu B^). — Il prend sa source près de la 
Petite-Pierre, dans le département du Bas-Rhin, 
entre dans celui de la Moselle près d'OErmingen , 
lui sert de limite avec le Bas-Rhin , et se jette dans 
la Sarre. — Eigel (Dur. Lor. I, 966; III, la^). 

— Eiguel {ibid,), — Ruùaêou des Glands (inv. des 
tit. de Lorr. Il, AaS). — Le Leyguel(D, Cal. not. 
Lorr.). 

£iCHEL8BiR6,m"' forcstière, c"^ d'Eguelshardt. 
EiDBRHEiM , censé détruite, c"* de Montbronn. — Ban 
d'Eidenheimer, 1755 (Atl. de Bitche, P* i4a-i/î3). 

ElDEIfHEMMERSMLHL OU AlIBCKEBSMDHL, OU eUCOre Da- 

leimChl, cense, c"* de Soucht. 
EiDBissHEiM, m*', c"* de Soucht. 
EmcHwiLLBn, c*" de Gros-Tenquin. — EniwUre, 1 196 

(cart. Vill. 1. 1, p. a). — Eiiwilre, ia85 (Kremer, 

Arden. Gesch. II, 37/1). — Ancheweiler, 1887 (inv. 

des tit. de Lorr. VI, 64). — Etfnswilz, iii3i.(arch. 

h. de V. AA, 19). — Engsweiler, i5ia (inv. des 

tit. de Lorr. VU, H6). -^ Einichweiler, 1694 (Bibi. 

nat. coll. Lorr. G. 85). — Entsweiller, ibgk (dén. 

Th. Alix). — EynschweyleTf xvii* s" (Loth. sept.). 

— Emsweiller, xvii" s"( Episc. met. temp.). — 
• Engweiller, 161a (inv. des tiL de Lorr. X, 79). 

— Einsckeviller, 1688 (dénombr. du comté de 
Créhange). — Eingviller, 1761 (ord.de Lorr. VIII, 
293, éd. de juin). — Ainsveiller, EintvUler, Etch- 
viUer, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — EnsviUer, 
1756 (carte Vaug.). — Einswiller, Entzweiller ou 
Ingweiller, 1 779 (Dur. Lorr.). — EmchweiUer, an x 
(arrêté des consuls du 99vendém.). — Enehevdler 

Moselle. 



(carte Cass.). — EincfwiUer {carie de TÉtat-major). 

— Eincheweiller, Entzweiller, Einswiiler ou IngweU- 
1er (dict. Viv.). — En allemand : Enichweiler, 

Village du comté de Morhange; dépendait en 
partie du marquisat de Faulquemont; en partie 
arrière-fief du comté de Créhange. — Siège d'un 
vicariat rident de la paroisse de Landroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Morhange en 
1 790 et fut, en 1 809 , dassé dans le canton actuel. 

— Réuni à Landroff par décret du 3o octobre 1 8 1 3 , 
il fut de nouveau érigé en commune par ordon- 
nance royale du la janvier i833. 

EiifCBWiLLER (RuissBAii d'). — Prend sa source dans 
la fontaine d'Einchwiller, traverse cette commune, 
ainsi que celle de Landroff, sur une longueur de 
1 kilom. et se jette dans le ruisseau de la Rothe. 

La fontaine d'Einchwiller formait un étang qui 
appartenait par moitié à la Lorraine et au prince de 
Nassau. 

EiKSBiiBAGH (Ruisseau b*). — Il prend sa source à 
Vaudreching, traverse cette commune et celle de 
Rémelfang sur une longueur de i kilom. et se jette 
dans la Nied. 

EufsOLMORT, village ruiné, c'* de Mance. 

tt n ne reste de ce village que la chapelle Saint- 
Pierre* (xviii* s*, pouillé de M.). 

Élance, h. c"* de Weymerange, sis au pied du mont 
Saint-Michel. — Helledange, i3aa (carL abb. 
de VilL H, 3). — Heledange, iûa6 (ibid.), — • 
Ellingen, 1681 (dénombr. ao mai). -— Ellange» 
1697 (terr. de Weymerange). — Mélange (carte 
Cass.). — En allemand : Ellingen. 

Village du marquisat de Rodemack, siège d'une 
haute justice (1681, dénombr. ao mai). Il y avait 
aussi à Ëlange une cense franche dépendant de la 
seigneurie de la Grange (1 706, dénombr. 3i mars). 

— Annexe de la paroisse de Volkrange. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. deThion- 

ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Catte- 
nom; fut placé dans celui d'Œutrange sous Toi^- 
nisation de i*an m; dassé de nouveau en i8oa dans 
le canton de Cattenom, il en sortit en 1811 pour 
être incorporé dans celui de Thionville. — Ancien 
chef4ieu communal quand il appartenait aux can- 
tons d'OEutrange et de Cattenom, il fut réuni à 
Weymerange -Terville, canton de Thionville, par 
décret du a8 décembre 1811. 
Ela5gb (Ruisskau d'). — Prend sa source à la côte 
Saint-Michel, traverse la commune de Weymerange 
sur une longueur de a,5oo mètres et se jette dans 
la Moselle. 
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Elich , h. et m^ sur la Nied^ c^ d'Aliing. — EUg , 
] 7 1 5 ( terr. de Brettnach ). — Eêig , x? m* s* ( pouillé 

de M.). 

Faisait partie de la commanautë d*Aliing et de la 
paroisse de Trombom. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine.— Appartient au canton de Bouzon- 
ville depuis 8i|xrëation , en 1 790. — Alzing et Elich , 
réunis à Vaudreching par décret du 3o mars 1819, 
furent de nouveau érigés en communes par ordon- 
nance royale du ta janvier i833. 

Eltz (Rcissbau d"). — Prend sa source à Nondkail, 
traverse la commune d*Ottange sur une longueur de 
a kilomètres et entre dans le Luxembourg , où il se 
jelte dans TAlzette. 

Elvangb, c*^ de Faulquemont, sur la Nied allemande. 

— nbmga, liai (abb. Longev. conf. des biens). 

— Helvinga , 1 a 1 o {Und, ch. s. Tan. ). — Ytwitiga , 
i3o7 (ibid, acquêt s. Tan.). — Ehinga, i335 
(pouillé de M. Portef.). — Elvingen, 1677 (ca^t. 
év. de M. t. V, p. a j 3). — EUtpingen, i5oi (abb. 
Longev. s. Tan.). — EUefHtnge, ib'ji (ibid,). — 
Elwingen, Elbingen, ibgà (déu. Th. Alix). — 
EWingen, im' s* (Loth. sept.). — Ehingen, 1606 
(pouillé de M.). — Ellevingen, 1681 (dénombr. 
a6 août). — Alvange, 1681 (dénombr. 5 nov.). 

— Uvange, 1689 (abb. Longev. s. Tan.). — En 
allemand : Elwingen, 

La vouerie du lieu appartenait à Talibayc de 
Longeviile-lez-Saint-Avold (i683, dénombr. 1/1 
mars); la môme abbaye y possédait une seigneurie 
foncière. — L'abbaye Saint-Pierre de Metz y avait 
une seigneurie, haute, moyenne et basse justice. La 
haute vouerie était au comte de Gréhange, 1688 
(dén. dudit an). — Annexe de la paroisse de Flé- 
trange; avait une chapelle qui dépendait de la cure 
de Créhange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Faulquemont 
depuis sa création, en 1790. A pour annexe le 
moulin Neuf ou Peffermûhl. — La maison d'El- 
vange, de nom et d'armes, portait d'argent à un 
loup rampant de ioble (Arm. man.). 

Elvon (RuissBiu d'). — Prend sa source à Villers- 
Stoncourt, traverse les villages de Bazoncourt, Vau- 
cremont, Villers-Stoncourt et Ancerville , sur une 
longueur de 9 kilomètres , et se jette dans la Nied 
française. 

Elwiller , vill. c°* de Loupershausen. — Ehnller, 1 5 1 s 
(inv. de Lorr. rcpr. des hérit. Arrêt.). — EUtoiller, 
1606 (pouillé de M.). — EluviUers, i68â (terr. 
abb. de Saint-Avold). — ElweiUr, 1761 (ord. de 



Lorr. VIII, 2gi).-^EUwêiller, 1766 (D. Cii. oot. 
Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France (1689, dén. 
s. l'an.). — Annexe de la paroisse de FarschwiUer. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, oout. 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Poltelange 
en 1790; fut dassé en 1809 dans cdui de Sarre- 
guemines. — Chef-lieu communal jusqu'au 98 dé- 
cembre 1811, où un décret le réunit à Loupers- 
hausen. 
Elzaii6I, c*^ de Melzerwisse , à droite de la Canner. — 
Elcangea, i3&i (inv. des lit. de Lorr. III, p. 93&). 
— Elfinga, Eêtinga, EUinga, HeLû^a, tbhk 
(pouillé de M.). — Elzin, xvii* s' (Loth. sepL). — 
EUÎRgen, i636 (abb. Vill. liasse Elzange,I). — 
Elzingen, 1693 (terr. de Kéd.). — Ekange, 1739 
(terr. de Valmestroff). — En allemand : Elmngm. 

Était le siège d'une cure de l'archiprétré de Ké- 
dange , qui dépendait de l'abbaye de Réthei et avait 
pour annexes Walmestroff et la chapelle Saint- 
Micolas. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton d'inglange de j 790 
à 1809, où il fut classé dans le canton actud. — 
A Walmestroff pour annexe. 
Elzirg, h. c"* de Buding, sur la Canner. — lUingen, 
i639 (abb.ViU. liasse Lux.). — Elzin, 1680 (dén. 
arch. dép.). — Eltzingen, 1 68 1 (dénombr. i" ocL). 
— Eltùng, 1698 (terr. de Melzenvisse). — Ihùn, 
1 699 (terr. de Veckring). — En allemand : lUsingtn 
an der Kanner, 

Dépendait des seigneuries de Fontoy et da 
Hackemberg et était siège d'une justice haute, 
moyenne ethasse (1681, dénombr. i*'oct,eii7&8, 
dénombr. 10 fév.). — Elzing dépendait de la com- 
munauté de Buding et de la paroisse du Hackemberg 
(dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évêchès, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie jusqu'en 1809 du canton d'in- 
glange et fut classé à cette date dans cdui de Met- 
zerwisse. 

C'est sur le territoire d'EIzing que se trouvait la 
station romaine de Cabirusca : voy. ce nom. 
Elzi50, m^ sur la Canner, c°* de Hombourg-Kédange* 

Séparé de son ancienne communauté lors de la 
division du territoire en 1790, il suivit Homboni^ 
dans le canton de Luttange jusqu'en 1809 , où il fut 
classé dans celui de Metzerwisse. 
ENCBBaBBRG, c^ de Rohrbach. — Einchenberch, 1671 
(inv. des tit. de Lorr. VII). — Echêmberg, tbgh 
( dén. Th. Alix). — Encherberg, 1 76 1 (ord. de Lorr. 
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VIII, 991). — Enckemberg, \']56{D.CA\.ïioi,horr.), 

— Eneheberg, 1771 (ord. de Lorr. arr. du 18 juin). 
Annexe de Sienthal; avait une chapelle desservie 

par le curé de cetle paroisse. 

Village de la mairie de Bening et de la seigneurie 
de Bitche. 

Autrefois Lorraine, comté el baill. de Bilcbe, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Lembergde 
1790 jusqu^à i8oa, où il fut classe dans le canton 
actuel. — Enchenberga pour annexes les fermes de 
Guisberg et d*Heiligeubronn et Permitage de Sainte- 
Vérène. 

ErGBLBACH ( RCISSIAU D^) ou RmSSIAU DE FAftSCHWlLLBB. 

— Voy. Fasschwillia (Ruisseau de). 
Eh-Mostant-la-Gôte, écart, c** de Moucheuz. 
EifHBBT, c*" de Vigy. — Hunneriaca vUla m pago MuuU 

leme, 898 (Mém. Ac. M. 1870, p. hbo), — Ane- 
riaeum, 1181 (abb. Saint-Vinc. cb. év. Bertr.). — 
Henerey, 199/1 (cart. Vill. t.I, H. i5). — Hermery, 
1995 (ibid. t. II, f. 18&). — Ennerey, 1966 (ch. 
abb. Saint-Arn.). — Annerey, i3i5 (pouillé de 
M. Portef. ). — Anerey, 1 3 1 7 ( abbé Saint- Vinc. liasse 
Norroy-le-Veneur). — HaidtcheieUd'Etmery, x?* s* 
(cart. év. 4e M. t. IV, p. 61). — Armery, i4o8 
(cbr. doy. deSaint-Thiéb.). — Anery, 1A37 {ibid.). 

— Annerey, 1 44 1 (abb. Saint-Vinc. liasse Ennery ). 
— Hautrchoitel-d* Ennery, 1 4 80 (cart. év. de M. t. IV, 
p. i64). — Aignery, j 5 1/1 (mém. Ph.de Vign.). 

— Anereyum, Atmereyum, Anneceyum, Ermecey, 
ihkU (ponillé de M.). — Eneri, i638 (Joum. J. 
Bauch.). — Henery, i6hU (abb. Saint-Vinc. liasse 
Ennery). — Ennereyum, 1668 {ibid.). — Etmerie, 
1713 (fonds de Malte, inv. liasse I\). 

Était siège d'une cure de Tarchiprélré de Bombas , 
dépendant de Tabb. Saint- Vincent de Metz, qui 
avait pour annexes Chailly, Rugy el Orival. — Il y 
avait à Ennery une petite commanderie de Tordre 
de Saint- Jean, donnée à Thôpital de Metz eu 1937. 

— Le château d'Ennery, qui existe encore, était 
vaste et bien fortifié. Quoiqu'il fât une propriété 
particulière, il entrait dans le système défensif du 
pays, et en temps de guerre le roi pourvoyait à son 
commandement. 

Autrefois Trois-Évôchés, bail!, et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy, fut 
classé lors do Torganisation de Tau m dans celui 
d'Antilly et passa en 180a dans le canton actuel.—' 
A Mancourt pour annexe. 

EifXBBT (Ruisseau^'). — Prend sa source à la Mare 
aux Seigneurs, traverse les communes d'Ennery et 
d'Ay sur une longueur de 9 kilom. et demi et se jette 
dans la Moselle. 



Ertearob, h. c°* d'OEutrange. — Enstringa, ibhti 
(pouillé de M.). — Hentrangê, 1796 (lerr. deMol- 
vange). 

Annexe de la cure d'OEutrange; avait une cha- 
pelle desservie par le curé de celte paroisse. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton d'Œutrange de 1790 
à 1809 et passa à cette dernière date dans le canton 
de Gattenom. — Ancien chef-lieu communal, réuni 
à OEutraoge par décret du 19 octobre 1811. 

E?iviB. — Voy. Gbiise-d'biivib(La) et Gbaiigb-d*brvib(La). 

Épargb, f. c" de Gharieville. — Eppange, 11^7 
(cart. Vill. E. 1). — Epinge, iiû8 (ibid. E. 5). 

— Epingen, 118/i (ibid. E. 9). — Etpehangei, 
1910 (abb. Saint- Am. ch. Th. c** de Bar). — 
Appingii, 1995 (cart. VilL F. à). — La Grmnge- 
d*Appangeê, i3ii {ibid. E. 3). — Epengen, 169/1 
(dén. Th. Alix). — Eppangei, 1697 (cart. Vill. 
S. 3). — Etpange ouEsping, xviii* siècle (Alph. 
Bugnon). 

Epange taisait partie de la communauté de Belle- 
Fontaine , annexe de Villers-Bettnach , et appartenait 
avec ce village à la paroisse de Gharieville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 1809, du 
canton de Burtoncourt et passa à cette date dans 
celui de Vigy. — Ancienne dépendance de la c*^ de 
Villers-Bettnach, Épange fut réuni à la c°* de 
Gharieville par décret du 10 mars 1809. 

Epbckbborii , m"", c*^ do Soucht. 

ËpiBz, c**" de Longuyon, à droite de la Ghiers. — 
Epie, 1673 (inv. des lit. de Lorr. V, 99^). — Epie- 
tum, xvii* s* (arch. pri. Vill.-le-Rond , GG 1, p. 19). 

— Etpiez, 1619 {ibid.l\, 3i8). — Epiey, 17/19 
(de Mail. Barr.). — Epiez en Woivre, l'j'jg (Dur. 
Lorr.). — Expies (carte Gass.) — En patois : Epi. 

Fief lorrain relevant de la châteli. de Sancy. — 
Gure du diocèse de Trêves (doy. de Longuyon) qui 
dépendait de Tabb. de Juvigny. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-MihieL — Fit partie, de 1790 à 1809, du 
canton de Gharency; fut classé â cette date dans 
le canton actuel. Réuni à Gharency par décret du 
10 avril 1819; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 7 avril 18/to. — A pour annexes les 
fermes de Manteville et d^Urbulle. 
Eppikg, é* de Volmunster, à gauche de la Sdiwolb. 

— Eppingen, 1/199 (arch- H. de V. AA, II). — 
Eping, 1771 (ord. de Lorr. XII, A99). — Heeping 
(Delîde, carte du cours du Rhin). — Eppingen 
(carte Gass.). 

Village du comté de Bitche et de la prévôté de 
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Rimliog. — Siëge d^un vicariat résident, dépendant 
de la paroisse de Volmanster. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Epping fait partie du canton de Volmunster 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Urbach, le moulin de Fundmûhl et une tuilerie. 

Non loin d^Epping existaient les ruines d*un chA- 
leau féodal dont on ignore môme le nom , mais qui 
parait avoir appartenu aux sires dTtweiler ( Bavière ). 

Epping (Ruisseau d*). — Il prend sa source dans les 
prés d*Epping, traverse cette commune et celle de 
Webkirch sur une longueur de 9 kilom. ^t se jette 
dans la Schwolb. 

ËPPIR6, anc. censé de la paroisse de Freistroff, xviii* s* 
(pouillé de M.). — Eppingen, iSgA (dén.Th. Alix). 

ËBBSBXTHAL, h. et scieHe, c°* dTguelshardt. 

Ebghiko, c*" de Volmunster. — Orchingen, ibç^h (dén. 
Th. Alix). — Erchind, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 
agi). — Erchingen, x'jbb (atl. de Bitche, f. 36). 

— Erachin, 1779 (Dur. Lorr.). — Gûtterkirch , 
xvm*s* (pouillé de M.). — Erthmgen ( carte Cass.). 

— Erchingen (carte de rÉlat-major). 

Village du comté de Bitche et de la prévôté de 
Rimling. — Faisait partie de la paroisse de Gui- 
derkirch. 

Autrefob Lorraine, bailL de Bitche, couL de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Volmunster de- 
puis sa création , en 1 790. — A pour annexes Gui- 
derkirch et les m^ d*Amet et de Schiffersmûhl. 

E RGH m G (Ruisseau D*). — Prend sa source dans les 
fontaines d'Erching, traverse les villages d'Erching 
et de Guiderkirch sur une longueur de 5oo met. et 
se jette dans la Bichenholtz. 

Erlepabg (Ban d"). — Si^e d^une haute, moyenne 
et basse justice sur le terriL de Dalstein, mou- 
vant de la seigneurie de Freislroff (1681, dénombr. 
3i oct). 

Erlbnuopp, f. c"* de Gros-Tenquin. — EUnerhoff{cArle 
de rÉtat-major). 

Fondée en 1818 par le comte d'flelmstadt. 

Kblbnuùtt ou PoTASHÛrr, f. c*^ de Sturxelbronn. — 
Appartenait à Tabb. de Sturxelbronn. 

Eblbnhûss ou Eblbnmoos, f. c"* de Sturzelbronn. — 
Appartenait à Tabb. de Sturzelbronn. 

Ebnbstwillbb, c"" de Sarralbe. — Emeiweiller, 1779 
(Dur. Lorr.). — Emetwiller (carte Cass.). 

Village du comté de Puttelange, fondé le 8 no- 
vembre 1 6o3 par le comte Ernest de Mansfeld et 
la Rheingrffi6n Julienne, dame de Puttelange, sa 
femme. — Faisait partie de la paroisse d'Uecken- 
Raiispach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarrcguemines, coût. 



de Lorraine. — Appartint, de 1790 A 1809, an 
canton de Puttelange ; fut classé à cette dernière date 
dans le canton actuel. — A pour annexe Hecken- 
Ranspach. 

Ebnbstwillbb (Pabtib d"), h. c"* de Puttelange. 

Erpblhopp, anc. ferme sise entre Yuti-Haute et lliange 
(carte Cass.). 

Errouvillb, c*" d*Audun-le-Roman , sur la Gnune. 

— Heruvinivilla, 960 (carL Saint*Pierr. ch. emp. 
Oth. I*'). — HermmivtHa, 993 (ibid, Oth. III). 

— ArunwUla, 1137 (abb. Vill. ch. Et. de Bar.). — 
AovUla, 1178 (cart. abb. Vill. 1. 1 , B. 9 ). — La eenm 
d'Harrouville, I9i9(t6û2. H. 1). — Harewammlk, 
iaa8 (ibid, H. 1). — AroufsUle, i955 (Ch. Ferry 
de Lux. Berlh. v.Pr. xviii). — AurouvâU, Acenm- 
viUe, 1991 (inv. des tiL de Lorr. II, &07). — 
HarrouviUê devers Longouy, 1&Â3 (cart. abb. Vill. 
t. II, f. 90&). — EroviUe, 1696 (dom. Barr. II). 

— ArouviOe, i638 (abb. Vill. liasae Harouviile, I). 

— Eirouvaie, 1688 (ibid.). — Bouvtttt, xviit' S* 
(ihid,), — En patois : Arâvelle. 

Si^e d^un fief érigé par Louis XIV en 1687 ®^ 
confirmé par Léopold en 1718, avec justice haute, 
moyenne et basse. — Cure du diocèse de Trêves, 
doyenné de Luxembourg, dépendant de Tabbaye 
d'Echternach. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
couL de Saint- Mihiel. — Fit partie du canton d^Au- 
metz de 1790 à 1809; passa à cette date dans le 
canton actuel. 

Ebstmûhl, m^, c"* de Gros-Rederching. 

Erstbopp, c*" de Gros-Tenquin. — Entorf, 1 179 (abb. 
Wadg. bul. d^Alex. lll). ^ Erstroff, iâ4i (arr.de 
réunion de j68o). — EngeUtroff, iS&A (pouillé 
de M.). — Erttorff, iSgb (arch. de Saint-Avokl, 
ch. du duc Charles du 11 sept.). — Hertiroff, i656 
(not. Lorr. v" Hingnange). — Erstroff, 1766 {ûfid^ 
liste des vill.). — Endroff, 178& (dénombr. iodée). 
Franc-alleu de Tévèché de Metz, réuni pins tard 
à la seigneurie de Rohrbach, qui appartenait aux 
comtes de Créhange. — Annexe de la cuce de Gros- 
Tenquin; avait une chapelle desservie par ie curé 
de cette paroisse. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût de 
Tévôché. — Fit partie, en 1790, du canton d*HeI- 
limer; passa dans celui de BistrofirsousTorganisation 
de Tan m , et en 1 803 dans celui de Groe-Tenqnin. 
— A pour annexes le moulin et la tuilerie de Scbe* 
nel et la ferme de Kreutzhoff. 

Erzangb, c"" de Thionville. — Ereêengit^ 876 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Heritmgu^ 
969 (ibid. ch. év. Thier.). — Eriiengiê^ 978 {Uni.), 
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— Ernngis, i6o5 {ilnd. liasse Hayange). — Ers- 
kange, 1686 (dom. gén. de Meti). — En alle- 
mand : Ertingen. 

Était annexe de la paroisse d*Hayange. 

Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût de Thion- 
vilie. — Fit partie , en 1 790 , du canton de Hayange ; 
passa lors de Torganisalion de Tan 111 dans celui de 
Sancy et en 1809 dans celui d^Audun-le-Roman. 
Classé dans le canton de Thionviile par arrêté con- 
sulaire du a g vendémiaire an x, réuni une seconde 
fois au canton d^Audun-le-Roman par arrêté con- 
sulaire du 9 pluviôse an x, Erzange a été encore 
séparé de ce dernier canton et réuni de nouveau à 
celui de Thionviile par une loi du a 8 avril 1 85^. 
ËSBâCB (RuissBAU D^). — Prend sa source à Brettnach , 
traverse cette c°* sur une longueur de 5 kilom. et se 
* jette dans la Nied. 

EscBERANGV, c"* de Gaitenom. — Eêkirinchingot , 893 
(abb. Neum. ch. év. Rob.). — Encheringa près 
Wolmeranget , 1 896 (cart. abb. Vill. 1. 1, E. 6). — 
Emeringay Emchiinga , Erucringen , Kmschringen ^ 
i^kh (pouiilé de M.). — Einêchringen, 1673 (dioc. 
Lux. Bertb. VIII, lio), — Enschringe, E$cherance, 
1 686 (gén. Metz. dom.). — Enschrangt, Enscrange , 
169/1 (^"*' de la c"*). — Hesêerange, Euerange, 
1726 (terr. de Molvange). — En allemand : Eêch- 
rmgen. 

Dépendait de la seigneurie d*Ottange (1681, dén. 
168 a). — Était siège d'une cure de Tarchiprôtré 
de Thionviile qui avait Molvange et les chapelle et 
cimetière de S*-Wiliibrod pour annexes ; cette cure 
dépendait de Tabb. de Munster de Luxembourg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
viile. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
tange; passa lors de Torganisation de Tan m dans 
celui d'OEutrange et en i8oa dans le canton ac- 
tuel. — A pour annexes Molvange et la ferme de 
Bouch. 
ËscHERANGi (RcissBAD d'). — Goule sur le territ. des 
c"*' d'Escherange et de Volmerange et se joint à 
TAlzette dans le grand-duché de Luxembourg. 
EscHwiLLBB, vill. c'* de Yolmunster, à droite de la 
Schwolb. — EckeêfvUre, 1 a7i (arch. de Sarrebrâck ; 
Kremer, Arden. Gesch. II, 355). — Ecknwtlre, 
ia7i (ibid.), — Egkitwilre, 1376 (ch. abb. de 
Wemerswiller, Groll. orig. BiponL 1 ,3a). — Exkes- 
mire, Hexkemire, tagé (Kremer, Arden. Gesch. 
Il, 383). — EêckweilUr, 1694 (dén. Th. Alix). — 
EêchtveiUr, 177a (ord. de Lorr. XII, /laa). 

Ane. seigneurie vassale du comté de Bitche. — 
Le château féodal d'Eschwiller existait au xii* siècle. 

— Était annexe de la paroisse de Yolmunster. 



Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Yolmunster de- 
puis sa création. — Ghef-lieu communal jusqu'au 
1" février 1 81 3 , où il fut réuni par décret à la c'* 
de Yolmunster. 

EscHwiLLER, anden étang et censé dépendant de la 
mairie de Bistroflf et de la seigneurie de Hingue- 
sange ( 1 68 a , dénombr. 1 5 janvier). — Escheviller, 
lAAa (cart. év. de M. t. II v% p. 6S),—EschtDiller, 
1447 (^^^^' *• ÏV, p. 61). — Echeveyer, 1787 (dé- 
nombr. s. Tan. ). 

EscHwiLLBR (RcissBAD D*). — Goule sur le territ. de 
la c"* de Yolmunster et afflue à la Schwolb. ' 

ËsLiNG (Ruisseau d"). — Prend sa source à Férange, 
traverse les c°" de flestroflf et d'Anzeling, sur une 
longueur de k kilomètres, et se jette dans la Nied. 

EssBT (Bah d' ) , c"* de Woippy. — Bannum de Aceya, 
i3i6 (pouiilé de M. Portef.). — Ban d'acier, i5a5 
(acte d^aman). 

Le ban d'Essey formait avec la Grange-d*Envie et 
la Grande-Maxe une seigneurie, siège d'une justice 
haute, moyenne et basse, qui relevait de Tabb. de 
Saint-Yincent (1681, dénombr. a juin). 

EsTiRO, ban d'un ancien village, c°* de Hestroff. — 
Etting houff, 1739 (terr. de Hestroflf). 

Étakg (Rdissbau db l'). — Goule sur le territ. de la 
commune de Dain-en-Saulnois et afflue au ruisseau 
d'Aube. 

Etaxg db Frbistbopp (Rdissbau db l'). — Goule sur le 
territ. de la commune de Frebtroff et se jette dans 
la basse Nied. 

Étarg de Mart (Ruisseau de l'). — Goule sur le 
territ. de lac°* d'Arraincourt et se jette dans la Rotte. 

ÉTâNG DE Rode (Ruisseau de l'). — Goule sur le territ. 
de la c"*' de Morhange et se jette dans la Petite- 
Seille (dép^ de la Meurthe). 

Etarg de Yallbrargb (Ruisseau de l'). — Goule sur le 
territ. de la c"* de Yallerange et se jette dans le ruiss 
de Lensbronn. 

Étarg du Moulin-Neup (L*), sur le territ. des c*^ de 
Gonthil et de Morhange. — Il présente une super- 
ficie de A 5 hectares. 

Étarg Neuf (L'), sur le territ. de la c°* de Longevillc- 
lez-Saint-Avold. — Il présente une superficie de 
i. hectare. 

Étaros (Les), c*" de Yigy, à gauche de la Nied. — 
Lez Estant, ihok (liste des vill.). — Le chastel 
dez Estant, 1^90 (Journ. J. Aubr.). — Tenchen, 
aliàê Lestanche ou les Estanges, chasteau, ibgh 
(dén. Th. Alix). — Tenehen, aliàs VEslang ou 
les Estangs, xvii* siècle (nomend. abb. de Longev.). 
— En allemand : Tetmschen. • 
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La paroisse des Étangs ëlait située dans un hameau 
nommé la Beuverie, qui ne fut qu^assez récemment 
réuni à la commune principale; une autre partie 
du village était le hameau de la Bruyère» La liste 
des communes du pays Messin, au xvi* siècle, 
porte , à la place des Etangs , la Beuverie et la Bryère. 

— Siège d'une cure de Tarchiprétré de Noisseville, 
qui avait pour annexes Bonféy et la Bruyère; elle 
dépendait de Tévéché de Metz et de la collégiale 
Nolre-Dame-la-Ronde. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 

Lorraine. — Chef-lieu de canton en 1790 (distr. 

de Boulay) ; passa lors de l'organisation de Tan m 

dans celui de Vry, puis, en 180a, dans le canton 

actuel. — A Bonféy pour annexe. 
Étangs (Les), anc. étang de 7 hectares situé dans la 

r" des Étangs (Statist. Colchen, p. 34). — Il est 
actuellement desséché. 
Etting, vill. c"" de Rolirbach, sur TEichd, près de son 

embouchure dans la Sarre. — Aettingen, 1671 (dén. 

Th. Alix). — Huttingen, 1766 (D. Cal. notLorr.). 

— Euingen, 1751 (ord. de Lorr. VIII, ai a). — 
Etting, 1771 {ibid. XII, 4 37). 

Village du comté de Bitche et annexe de la pa- 
roisse d'Achen. 

Autrefois Lorraine, haill. de Sarreguemines, coût. 
de Lorraine. — Etting , réuni à Achen par décret du 
.5 avril 1811, fut érigé de nouveau en commune 
par ordonnance du 1 a janvier i833. 

Etzelbach (BuissEiD de l'). — Prend sa source à 
Coumc, traverse la commune de Falck sur une lon- 
gueur de 5 kilom. et se jette dans le Bislen. 

Etzling, vill. c"' de Kerbach. — Etzlingen, 1677 (pr.- 
verb. de la reconn. de la terre de Forbach). — Eêt- 
lingen, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — EteeUng (carte 
de Cass.). 

Village du comté de Forbach et annexe de la 
paroisse de Kerbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemmes, cont. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création, en 1 790. — Commune en 1 801 , 
la municipalité de Behren-et^Etzling fut réunie à 
celle de Kerbach par décret du 3i juillet 181a. 

ErLKiiKOPF, m*" forestière, c*^ de Bœrenthal. 

ÉvAHGE, h. c°* de Breistroflf-Grande , sur le ruisseau de 
noUer.—Effingenytàbo (cart.abb. Vill. II,v"73). 

— Elfingen, 1673 (dioc. Lux. Berth.VIII, 4o). — 
Ewingei, Ettwingen, 1681 (dén. a a mai). — Eving, 
1 766 (carte Vaug.). — En all^nand : Ewingen, 

Village de la seigneurie de Catlenom , siège d'une 
justice haute, moyenne et basse. — Faisait partie 
de la mairie de Hagen et de la paroisse d'Usselskirch. 



Autrefois Trois-Évédiés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790- 
à 1 80a ; passa , à cette date , dans le canton de Catte- 
nom. — Ancien chef-lieu communal; fut réuni à 
Breistroff-Grande par décret du 9 février 1810. 
EviHDORPF, h. c°*de Kirschnaumen. — Everatorf, 1 54 a 
(inv. des lit. de Lorr. VI, 181). — Effendorff, tbgU 
(dén. Th. Alix). — Evendorff, EvenUr^ff, 1736 
(aborn* du ban, arch. départ.). 

Village de la prév. et du dom. de Sierck. 

Annexe de la par. de Kirschnaumen, diocèse de 
Trêves (doyenné de Perl). 

Autrefois Lorraine, baill. de Booxonville, coût de 
Lorraine. — Il fait partie , depuis 1 790 , du canton 
de Sierck. — Ancien chef-lieu communal réuni à 
Kirschnaumen par décret du i /i août 1811. 
ÉvnA.^'iGx, c**° de Cattenom. — Ehiringon inpogoRét- 
zigowe, 963 (abb. Saint-Max. Tr. ch. comt. Ida.). 
— Everingen, xiii* s* (ibid. déci. biens). — Ehrin- 
gen, 1617 (terr. abb. deBouz.). — Everin,Evring, 
1737 (terr. de Rentgen). — Evring, vUlage mi- 
partie Empire, 1 766 (Stem. dép. Mos.). — Ecrange, 
1 7 56 ( carte Vaug. ). — Evrengen , Euxoringen ,1707 
(dénombr. 6 mars). — En allemand : Ewerii^en. 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France (1757, 
loc. cit.), dont faisaient partie Hagen et Eysing. — 
Était annexe de la paroisse de Frisange (dioc. de 
Trêves, doyenné de Remich). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie, de 1790 à 180a, du canton de 
Rodemack; passa, à cette dernière date, dans celui 
de Cattenom. — Ancien chef-lieu communal du dé- 
prlement de la Moselle, il fut réuni, par décret du 
la avril 1811, à Frisange (Luxembourg, et alors 
commune du département des Forêts); réintégré 
dans la Moselle en vertu du traité de 1 8 1 6 . — A pour 
annexe la ferme de Hezelter. 
Etsing, h. c"* de Rodemack. — Heinza 9iUa, 1067 
(abb. Echt ch. duc Gérard). — Eiein, 1767 (dé- 
nombr. 5 mars). — Eismg, xtiii*s* (pouillé de M.). 

Fief mouvant du roi de France, siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse (1757, loc eit) qui 
comprenait Hagen et Évrange. — Était annexe de 
la paroisse de Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et cont de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et fut classé en 180a dans celui de Catte- 
nom. — La commune d' Eysing fut supprimée par 
décret du 9 septembre 1811 et réunie à celle de 
Rodemack. 
EzLBNHODS, f. c*^ de Stunelbronn. 
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FABiftHfiRL, m , c** de Rahiing. 

Fabrique d^alldhbttbs, usine, c^ de Sarreguemines. 

Fabriqdb db bleu bb Pbubsb, usine, c" de Saint- 

Avold. — Voy. WfiRTZMDHL. 

Fabriqub de colle-forte, usine, c"* de Vallières. 

Fabbiqdb bb sel ahhoiiiac, usine, c^ de Boulay. — 
En allemand : Salrmak-Fabrik. 

Fabrique de Yaui (Ruisseau de la). — Coule sur le 
territ de la c"* de Vaux et se jette dans la Moselle. 

Fahl ou Falt (Ruisseau de) — Prend sa source au- 
dessus d^Hargarten , traverse le territ. de la c°* de 
Falck , se réunit au ruisseau de Dalem et se jette 
dans la Risten. 

Failli, <f° de Vigy. — FadUica, g\à (abb. Gorz. cb. 
Wig.). — FaUey, 1218 (coll. Saint-Sauv. s. l'an.). 

— FaiUei, ia56 (t6irf.). — FaUyt 1977 (s^roJ'*' 
Saint-Simon s. Tan.). — FailUy, i3ao (cbap. cath. 
s. Tan.). — FaiUey, i3ao (chap. catb. s. Tan.). — 
Fayey, Fayley, x?' s* (cbron. Jac. Husson). — Fae- 
ley, iSoi (fonds de Malte, inv. liasse T.). — Faily, 
1610 (Fab. terr. met). 

Ancienne cure de Parchiprôlré de Noisséville et 
mère-église de Vany, Villers-rOrme , Poix, Vréray, 
Servigny et Augny-sous-Grimont. — Le patronage 
de cette cure appartenait à Tévéque de Metz , aux 
droits du chapitre de Hombourg , supprimé par décret 
du 5 décembre 17/13. 

Aulrefois Trois-Évécbës, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, eu 1790, du canton d'Argancy; 
passa, lors de Torganisalion de Tan m, dans celui 
d'Antilly et en i8oq dans le canton actuel. 

Faillt (Grand-). — Voy. Grard-Faillt. 

Faillt (La Maison de). — Voy. Pbtit-Faillt. 

Faillt (Petit-). — Voy. Pbtit-Faillt. 

Faitinga, anc. moulin. — Voy. Faetihgb. 

Falck, c*" de Ronzonville, sur le ruisseau de Fabl. 

— Vak, 1364 (abb. Roux. s. Tan.). ■— Falleii, 
XTi' siècle (abb. Longev. s. Tan. i5oi ). — Ftdk ou 
Falt, ibàh (pouillé de M.). — Fait, iSgA (dén. 
Th. Alix). — Fdich (carte Cass.). — Falck ou 
Falch, i8a5 (tabLPar.). 

n y avait sur ce ban des mines de plomb dont la 
principale était appelée Grouol (Dur. Lorr.); il y 
eut, en outre, des exploitations de cuivre carbo- 
nate. — Formait, avec Guerting, une paroisse de 
Tarchiprétré de Saint- Avold , qui dépendait de Tabb. 
de Rouzonville. 



Autrefois Lorraine, baill. de Roulay, coût, de 
Lorraine. — Faisait partie, en 1 790 , du canton de 
Bérus (distr. de Sarrelouis); passa sous Torganisa- 
tion de Tan m dans celui de Risten, en 1803 dans 
celui de Sarrelouis, et fut réuni au canton de Rou- 
zonville par ordonnance royale du 30 février 1838. 
— Les forges de Falck , section de la c°* de Daleni , 
furent réunies à Falck par arrêté préfectoral du 
1 9 juillet 1 83 3. — A pour annexes la Forge, Weyer- 
roûhl et le moulin de Helmùhl. 

Falkersteib , château ruiné , c*^ de Rœrenthal, sb au- 
dessus de Phiiipsbourg. — VaUcenstein, 1817 (Kre- 
mer, Arden. Gesch. II , ii 1 3 ). — Falquestenne, 1/189 
(Jour. J. Aubr.). — FaUceùuiein , ib66 (Hertzog, 
Edels. cbron. III, 5o). 

Le cliâteau de Falkenstein, qui date du xi* siècle, 
était le siège d^un comté et fief immédiat de l'Em- 
pire , enclavé dans le palatinat du Rhin. Il fut donné 
à Jean, duc de Lorraine, par Tempereur Frédéric, 
à titre de récompense pour ses services, et à la con- 
dition d'en laisser jouir les héritiers mâles du nom. 
Le comte Guillaume de Falkenstein en vendit la 
propriété en 1 667 au duc Charles IV ; celui-ci en in- 
vestit le prince de Vaudemont, son fils, qui le trans- 
mit au duc Léopold et en reçut Tinvestiture de Tem- 
percur Charles VI. Ce comté fut réservé avec toutes 
ses dépendances lors de la cession de la Lorraine à 
la France, en 1 73G , ainsi que par le traité définitif 
de 1738; il comprenait les villages de Phiiipsbourg 
et de Rœrenthal, qui furent avec lui réunis à la 
France en 1796. 

L'ancienne seigneurie de Falkenstein fut classée, 
à cette époque, dans le canton de Ritche, auquel 
elle n'a cessé d'appartenir. 

Falbensteir (Forêt de). — Dépend de la forêt doma- 
niale de Uanau et a une contenance de a,09i hec- 
tares. 

Falkbr8Tbiii<Hbrbagh (Lb), ruiss. qui prend sa source 
près de Ritche , traverse les territ. d'Egueishardt et 
de Rserenthal , entre dans le dép* du Ras-Rhin et se 
jette dans la Zinzei. — Falkensteinerbach , tb^a 
(Hertzog, Edels. cbron. III, 8). — Falkenateinvach , 
1756 (D. GaL noL Lorr. v' Falkenttem),'— Falken- 
stein -Berback (dict Viv.). — Falkeruteiner-Bach 
(carte de l'Étatr-major). 

Falt (Ruisseau db). — Voy. Fahl (Ruisseau de). 

Fahbgk, é^ de Thionvillc , au pied de la càïe de Juste- 
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mont. — Falmacrei , 1 1 67 (abb. Saint-Martin , ann. 
Prera. X, a). — Faumacres, 1186 (ibid,). — Fa- 
mequm , 1188 ( ibid. ). — Fameich, Falmachra , Fol- 
mara, Phamech, ibkh (pouillé de M.). — Fomach, 
1596 (dom. Barr. t. I). — Famach, 1689 (ibid.), 

— Famecq, 1769 (Stem. dëp. M.). — Famech, 
1755 (plan. abb. de Just*). — Falmacre, 1766 
(D. Cal. not. Loir.). 

Appartenait à Tabbaye Saint-Martin de Metz et 
faisait partie de la communauté de Morlange. — 
Etait siège d'une cure de Tarcbiprétré de Rombas , 
qui avait pour annexes Budange-sous-Justemont 
(village évècbois), Ranguevaux et la chapelle Sainte- 
Anne. Cette cure dépendait du chapitre de Téglise 
primaliale de Nancy, aux droits de Tabbaye Sainl- 
Martin-lez-Melz. 

Autrefois mi -partie Lorraine et Trois-Evéchés, 
baill. de Briey et de Thionville, coût, de Saint- 
Mihiel. — Appartint, en 1790, au canton de Flo- 
range et passa en i8oâ dans le canton actuel. — 
A pour annexes Budange-sous-Justemont, Morlange, 
Édange, Rémelange ( Basse et Haute) et la ferme de 
Brouck. 
FARiBBRSwiLLEB , c*" dc Saïut-Avold. — FarebertêUfilr, 
t585 (arch. de Saint-Avoid, ch. du duc Charles, 
11 sept.). — Vor-Ebei^ttweiller, 1696 (dén. Th. 
Alix). — FaresbreckviUers , 168/1 (terr. abb. de 
Saint-Avold). — For-Ebersveiller, 1688 (dén. c** 
de Créh.). — Farébenwmller, 1761 (ord. de Lorr. 
VIII, 390). — En allemand: Pfarr-Ebersweiler. 

Village dépendant de la vouerie de Saint-Avold. 

— Siège d'un vicariat résident de la paroisse de 
Bining-lez-Sainl-AvoId. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Té- 
vêché. — Fait partie depuis 1790 du canton de 
Saint-Avold. — A pour annexes les moulins dits 
Supérieur, du Milieu et Inférieur, ou Oberst, Mit- 
terst et Unterst Mùhl. 
Farschwiller, c" de Forbach. — FartwiUerê, i9i4 
( Berth. IV, pr. xlti ). — Wartwilra, 1 33a (pouillé de 
M. Portef. ). — Fartwiler, Farnoeiler, 1 544 (pouillé 
de M.). — Farssweiler, 159/i (dén. Th. Alix). — 
FargchweUler, 1761 (ord. de Lorr. VIÏI, a8a). — 
Fartehevilleri et Fanchmeûler, i8a5 (tabl. Par.). 

Village du comté de Puttelange; fief et justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
(1681, dénombr. i3 mai). 

L'ancienne paroisse de Farschwiller existait en 
i33a; elle faisait partie de Tarchiprétré de Saint- 
Arnuald, comprenait EUewiller, Cappel et Johan- 
neswiller (détruit) et dépendait de Tabbayc de 
Saint-Avold. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coat. 

de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelange 

en 1790 et passa en 180 a dans le canton actuel. — 

A le Moulin pour annexe. 
FiBSGHwiLLia (Ruisseau de). — Il coule sur le terril. 

des c"** de Farébcrswiller et de Cocheren et se jette 

dans la Bosselle à Rossbruck. 
Fabtikge, ancien moulin entre Fouiigny et RaviUe, 

1681 (dén. abb. de Long.-lez-Saint-Avoid). — Voy. 

Faitinga. 
Fadlbach, h. c"* de Rodemack. — Folbach, 1681 (dén. 

arch. départ. B. 78). — FaMack, 1766 (Stem. 

dép* M.). 

Fief dépendant de la seigneurie de Rodemack 

(i68t, dénombr. ai mai). — Faulbach formait 

avec Simming une des mairies de cette seigneurie. 

— L'église de Faulbach était annexe de la core de 
Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thioii- 
ville. — Fut classé en 1790 dans le canton de 
Rodemack et passa en i8oa dans celui de Cette- 
nom. — Les municipalités de Faulbach et d'Eysing 
furent supprimées par décret du 9 septembre 1811 
et réunies à celle de Rodemack. 
Fadlquemont, ch.-l. de c*", arrond. de Metz, sur la Nied 
allemande. — Coitrum apud Falconis tnontem, 1119 
(cbron. év. de M. d. h. L. p. 66). — Falamûmom, 
1 aio(chron. Met. app.pr. D. Cal. I, pr.Lxxfiii). — 
Falquemont, i3i9 (inv. des tit. de Lorr. Xi io3). 

— Comitatuê de Falkemberg, 1 357 (Mai^. Fruh. or. 
Pal. I, 3i). — Faîckenburg, 13.^9 (cart. ViU. 
t. II, V» 65). — - Faulkemont, i36o (cart.év. de M. 
t. I, v" 67). -— Falkenbourg , 1396 {ibid. 83). — 
FocamoM, 1398 (abb. Longev. s. l'an.). — FaUcen- 
berg, i/ia5 (Bibl. imp. cart. 85, c**deCréhange). — 
Fauquelmont, 1677 (inv. des tit. de Lorr. VI, suppl. 
57). — Fauquêmont, 1/193 (ibid. X, suppl. i5a). 

— Falquemont, Falkemont, xv* s* (Jour. J. Aub.). 

— Falcomoru, Falquemont, ibàh (pouillé de M.). 

— Falskembourg, 1596 (dén. Th. AÛx). — Parocki^ 
Falckomontentia , 1669 (reg. bap. arch. par.). — 
Falkemberg, 1779 (Dur. Lorr.). — Falkobwgum 
(D. Cal. Not. Lorr.) — En allemand : Falkenberg, 

La seigneurie de Faulquemont, ancien fief de 
l'évéché de Mets, puis du duché de Lorraine, com- 
prenait au XVI* siècle la ville de Faulquemont, Vahl , 
Adeiange, Einchwiller, Tritteling, Guenwiller et 
Moriange. Elle fut érigée en comté en faveur de Ru- 
pert, comte Palatin, en 1337. Engagée au duc de 
Lorraine par Jean de Fenestrange au commencemeut 
du XV* siècle, elle fut érigée en marquisat par le 
ducChariesFV, en faveur d'Elisée de Harancourt, 
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en iliïg. Ce niarquÎMliilail composé de [l'ois leurres 
principales réunii»: t'Kaiilquenioiil, ReilUcli , Tiîl- 
ling, V>hL AiMange, Chànpry, Motianip. Usritf- 
bacti, Marien Jbnl et pliiweun rentes; a' Dalheim, 
Utrgnrtun, T^lerehm; 3" VoimtininBe. Il «ompre- 
ueit en autre lea acjfpicuries de Giianvrillcr, (jolleii' 
holb. Boniiebonse et Mislelwui^. 

pBulfjuemnDt portait d'ùr â la croix de gUMuU% . 
aufrane ^aerliir d'ai-genl tUergi d'un lin» dr lablr 
anv> tt laiHfOMU i» gwulet ri eouroOMt' d'vr, qui uni 
les amu* de Uaraucourl, 

Faulqueniont était, gu nti'ai^de, le »i!f^ d'une 
Jastice haute, moyenne et basse. En 179^. il y Tul 
tialili une prévAtil hitilliiigèrfl qui nssorliasajl à la 
cour BOiivuraîne de Nancy, et qui fot fondue en 
7S1 dnnsie baiUia^deBeuIay. 

Sii^f^ d'une parcMMe de l'arrliiprflré de Morhange 
ml 11 mAre-i^lÏBe i^lait primitivement A Sainl-Vin- 
WlA; rhepelle et cimetière éloigaiis do prâs d'un 
kilomi-tre de la commune. — Cetlii paroisse uvail 
pour Himeies BonDebouno, Ohëmery, Ijolleuboili. 
la Tuilerie et Vahl, vli^laildla colisliou du seigneur 

Aulrefois Lorrainr , baîU, de Boulay, coot. de Lor- 
- Put 4ri(^, en i7()a,cn i-bciMieu de rau- 
<<ii) du district de Morhange, et II conseita ce titre 
smn l'arganisation de l'un m ; ce unton cumprenait 
lestf"' d'.^delange, Cliemery. Orélwiige, Dorvillers, 
Etvan|;e, Faulquemont, FI#lraT)|;e, tiuin^ange. 
Ponipicrre. ncdladi, Ti-'ting cl Valil, Faulquement 
^1 alors sii^ge du tribunal du district pour le 
district de MorhnoBB. L'or|pini«alion de i8i>»,eiiliii 
laiasantcesc'", y ajouta edim d'Adnin court, \rraiu- 
court, Arriance, l)snihider5tro(r, Fouligny, Huile- 
ring, Han-sur-.\ied, Uuiiiilly, Hemy, Hulacourl, 
Laudrefaug, Lon(^lle-lei-Sainl- Avold, Maiu- 
viIten,Uany,Maranf{e,Thicaurt,Thantillo,TritI(!- 
ling, Vatiinoul, Vifpieulle-Haute, Vignculle- Bosse, 
Vittonconrl el Woiniebaut. Depuis celle t'poque, tes 
C*" de Dorvillers, de Uediacb et de Vlgnculle-Iiasse 
ootW supprimées et réunira respeclivemeDl i Fl^- 
range, i Tritteling et à Vigneul le- Haute. La loi du 
1 1 moi i63ti ajouta au canton de Faulquemoal Mé- 
tring, ancienne annexe de Folscliwillcr (c** de Saint- 
Avold), qui fui réuni i Ti'lins. — U c" de Faul- 
quetnont a pour annexes les Tenues de Gollenlioltl, 
Bonncbousse. Steinbesrb et Herrenwald, le moulin 
de Blauniiihl, la Tuilerie, EiclihoUt (bois et maison ) 
Rt la chapelle Ssint-VluceuL 

ii'M>.E!<£i. (B>^), auc. h. c" de VaUiire*. — U Ban 
Jrhmi Faljutnrl ai 1? y Mil Xfiiu, lAoA (liste des 
«iil.)- 

Moselle. 



Fiel'uiuiivant du roi de France (iG&i.dènnmbr. 

ai avril), .Sou nom rappelle une des lieilles ramillo 

des paraigei messins. 
F.CI.I (L» Gmsd».). f, c"- de Monclieui. 
Fiiji-i,vFoii*r, f. dam la forél de Remilly, c" de Vil- 

toncourl. — Folio, gSH (cari. Cor». ch, emp. OUi. I ). 

— Ff, 1191 (abb. Longev. coulirm.de biens). — 
F«lt, 1106 (ch. abb. Sainl-Aro, 9. l'an).— fall 
•a foretle pra/ia Rumelioeuni, MtiG (ibid. cb. Et. 
de Bar). — Fnm, 1180 {abb. Longer, bulle 
d'Alex. Ml). — Fantl. t igt (abb. Saint-Am. bulle 
de Gi<l. 111). — Fuft, 1310 («bb. Lnngev. confirm. 
des biens): — Fuufc en Fuurel, ut' s* (abb, Saint- 
Am>s. l'uu i^oi). — Faux, i3io(cb. chap. cath. 
a. l'an.), — Failli m fovrat, i&si (c«rL év. de M. 
t. I, p. 175). — FaUtnfiartMt, iA«i (liid.t. IV. 
p.i9()].~Faulf«i/orail,iG33(Joum.ileJ.Baueb.). 

Si<^' d'un pricuriS de Bénikliclins donnd A Ber^ 
Irnnd, abbé de Saint-Amould, par l'ét&pie Etienne 
de Bar, en 1 1 nCi détmil par les 8u<Uois au ivii' 
siècle, (i'eal sur Ion mines de ce prieoré que futéle- 
yte la fenne actuelle. — Était annexe de la parolssi.' 
de VillODconrl. 

Aulrefois Trois-Et^bi^s, baill. de Vie, coût, de 
rêvdché. — Fil partie, en 1790, du canton d'An- 
eenille, en l'an ni de celui de Ri-niilly et en iSov 
du canton de Pan^. 

FiUKHorr, f. c" de Biiiing. 

FtMtsaiJui., m'%c''de Bobrbach, 

FisDiiii (L>), forge sur la Cbiers, c" de Charencj. 

Fkhscu, rivit'TO qui prend sa source à Fonloj, traverse 
les c*** de Footoy. Kuulangc. Mbanj-e, IIayaa({e, 
Scbrëmnnge, Florange, Rurange.-Tbionrille, sur 
une lonfruenr de is kilomètres, et se jette dans 
lu Moselle à Tliiouville. — Fonla, gSg (cari. 
Gora. t. loS ). — FefueAni, r/io3 (cari. Vill. P 1 1). 

— Fm,lh,x'M, (pouillËdeM.). — FfcrucA. iBoU 
(ibid.).— Fnthr, 1779 (Dur. Lorr.). — En alle- 
mand : Feulirh. 

Civile rivière, sur son court trajet, alimente les 
forges importaotea de Hayange et bit tourner plu- 
sieurs moulins. 
Fi»*'0ï, b. c"* d'Eberawiller. — Ftiringa, tlto'i 
(cJirL Vill. t. Il, P .11).— FfiWiiffHi, ii.!i8(.4irf. 
r 3). — F,ri«sf», iSgfi (di!n. Tb. Alii). — Eu 
nllemand : Feirinfrcn. 

Sii'ge d*un Qef mouvant du mi de France ( iliSi, 
di^-nombr, sq août). — Il y avait en outre à FiSraupe 
deux vouerits i|ui dépendaient de bi seigneurie de 
Mcnsktrcben. — Ëlailanncïc de ta paroisse d'Ebers- 

.Aulri^fuis Lunvine, bailL de Uouio^itille. coul. 
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Je Loiraïne. — Fait partie, depuis 1790. du cna- 
lon de BuuiaDville. — Cher-liou communiai jusqu'au 
iG avril I g 1 1 , où il fut réuni à Ëberawillcr avec 
Lnbntcli et leiog. 
FMMD-Mouun.f, Cl m'', c-da Maiïièraviei-MoU. — 
FiraonmtdUn, |63G ( Joarn. de J. Bauch.). — Fer- 
coH -moulin, -16SH {ibid.). — Fercùmaulài , i-^bù 
(SteiD.dvp. U.)- — FreeaHmmlûi (carie Cass.). — 
En paloil : FeivaH malin. 

Fuaait partie de la paroisse et de la conuaunaiitc 
deHaiiièreB; postait uns chapelle bénéficialD qui 
dépendMJl du rlui|âlre de la alhédrala. — Apparliv 
nait, en 1790. du canloade Maiiièr»; passa «ous 
l'oiyanisalian de l'an m daos celui de Lorrj-let- 
llett.ct en iSoa dans celui de Meli. 

Firme DK nfoi^CE (Li),aniicie de Rédange. 

Fmhi ùts TiaRts(Li), dite os Mintr, c" de Mont- 
•Saidl-Martia. 

FiauoHT. II. r" de MonligDy-9uH]bicrs, i dniibi de b 
Chiers.— Frrmoni, 17^3 (de Maili. Barr.). — En 
patois : Frtmant. 

Le ban de Fermonl compreoail le» censés de la 
Caure cl des Convcrts. — Fief, iiaulc, moyenne et 
buse justice, mouvant avant 17Ô1 île la provûU'' 
d'Arrancy, baill. d'Éloin, el formanl cacUvo dans 
le marquisat de Cons. Le cbâteau qui en vlnit le 
si(!go, et qui ^lait très-anden, a ël4 di^lmit au 
iTi:* siècle. — Était paroisse du diocèse do Trêves 
(doy. de Bauiilles) et dépendait de l'abb. de Saint- 
lluberl. 

Aulrefoi» Barrois, luill. de Longuyon. coul. de 
Sainl-Mihiel, — Fail partie, depuis 1 790 , du can- 
ton de Longuyon. — Chef-lieu communal jusqu'au 
g décembre liiii, où il fut ri^-uni par décret à la 
c"* de Montigny-sur-Cliien. 

FuQUE (Li), m™ isolt'e sise près de Saint-Prival, c"' 
de Monligny-lct-Mctt. 

FnrtiiHBaaoTT, croîi sise c" de Valmont. — Nom sous 
lequel les habitants des c'" voiùnea déngnent In 
gare de Saint.-Avcdd. 

FivEs, 1" c°* de Meli. — Fahret, 1 138 (cart. Sninl- 
Pierr', 1' 1). - Favia, ia3a (abb. Saint- Vincent, 
liasse Norroy-le- Veneur). — Fàvnt, Ftvret, u36 
(ihid.).—Ffyvm, 1 387 (itii.). — Kmif, 1837 
( inY. des til . de Lorr. X , 5 1 ). — Fabvni , 1 3 6 1 { ibid. 
III, aali). — Feytrt, i366 (cart. Saint-PitTr", 6). 
— Fcftw, I i86 (ahb. Saint- ViiKcnl. liasse Norroy- 
l(-Veneur).— Fk», ii(,o (Jouvn. J. Auhr.).— 
FAti anlt Meteru. i5fi& (pouill^ de M.). — Fihrit- 
Kot-Noamy, 1689 (Lorr. Dnm. L l).^Febté, 
Fehvnum, 17/19 (JeMaill. Bair.). — FAvr*, J779 
{Dur. I.orr,). — Frue (carte Cass.). 



Siège d'nn Gef et d'un prieuré diipcndaiil de 
l'abb. de Saint-PierretnoDt. — Ce village (itait une 
•nnete de lu paroisse de Norroj-le-Veoeur jusqa*en 
I753i où il fut érigé eu cure de l'archiprilni de 
Bombas ; son cghse , de style Hauiboyanl, cet UDe de* 
plusjoljesdu pays. 

Autrefois Barroia, heill. ileBricy, couL deSaîol- 
Uiliiel. — Fit pa[^e,en 1790, du canton d«Uai- 
lîèrea, fut compris lors de l'orgnnisalion de l'an tu 
dans celui de Lorry-lei-Mcti et passa en 1 8o3 dans 
le canton actuel. 
Ftr, c" de Vemy. — Fngii, 8^3 (earU moy. Bhin,I, 
■ AS). — Foo, s^lli (cort GoR. ch. emp. ÛUmb I). 

— fsjs, iSïO (ch8p.rath.s.ran.). — Fayl, |3Ï8 
{HàA.).— Fiyl. lAoA (lislo des vill.). — Faiyl, 
I '.37 (chrou. doy. do Sainl-Thiiib.). — Fay, 1 h9(} 
(iW.).— f««y. M'«'(diron. Jac. Hns.). — fiai. 
Fay, tftgo (Jouni. J. Aub.). — Féii/, i5i3 (taim. 
Pli. de Vicn.>. — Faty, 1 So3 (ch. calb. ». l'an.). 

Fief mouvant du ruj de Franco, appa/tanaot an - 
chapitre de la cBth^rnle de Met«el siège d'une jus- 
tice Laule, moyenne cl basse (1C81, diïn. a janrier). 

— Était nnnGic, avecvicorialn'sidi'nt.delaperoiiM 
d'Augny. 

AulreFoia Tmis-Évéchés, baîU. d ooul. de Heb. 

— Fil partie, en 1 790 , du canton de Corny, pMH 
sous l'organisation de l'nn m dans relui d'Augaf el 
en 180a dans le canton actuel. Cette connuuaei 
pour anueics Im fermes de Sommy et de la Vddne 
el la tuilerie. 

KiLstcH (nvnsEiu Di) ou FiLLHsicti. — U codfi iOr 
le lerril. des C™ de VigneuUe Haute et Basse e( «e 
jette dans la Nied alleiDiinde. 

FiLLiiau, c"^deLangwy, sur la Crusues. — ViHaJUi- 
nù, 63^ (Test. dis. Gri.). — Fidinù vitta, (!3G 
(cart. moy. Rhin, 1,6). — FiUredouMatoit, isËG 
(abb. SainlPie^^',cb.s.l'aD.). — mWl,l538 (cart. 
abb. Vill. F. I ). — FiUOn au MaU,aU, 1 Gi s (ncli. 
déparl. acte de rép.).— fiJfi^« en AfaiiW, i6i3 

{ibid.) Fi<(Wrî,»irs*{Loll.. sepL).— Fi¥d«. 

iti89(dén.du8odobre).^F'i'UHriœ.i7Ag[delldtl- 
Barr.), — Filliint-ma^ùiaw , 1 779 (Dur. Loiv,). 

était siège d'une sagncurie.avL'C haute, bane Cl 
moyeune justice. — Paroisse du dioc^ de Trifita 
(doy. do Baiailles), dépendant de l'abb. da Stiot- 
Airy de Verdun. 

Autrefois Rarrots, baill. de Villers-la-MofllagiKi 
couU de Saiat-Mibiel. — Fui classé dans le canlon 
de VilIcrs-ta-Motilugne en 1790 el datis celui de 
Loogwy en 180s. 

Fn.M4Bes-i,*-GB«soB,f.c*" d'Avril. — Filitr-tm-Grangt, 
17^8 (chan, n%, liasse Fillièrcs). — FHiiitt-io- 
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■iAnn«, 17 A9 {de Mnill. DArr.). ■— Im Grangt-Fi- 
1756 (D. Cai.nol. Lorr.)- 
CcDse apparlenuit i l'aUioyc de Sainl-Pierre- 
Dnt, et raîssnt partie de ses di^pcndancM immé- 

■ do BouioniiHe, a.ir la Nied. — F>(- 
hrf. FiMarff, 1 170 {eh. alA. de Boui. s. Un.), 
~ Ciltdra/. 1 179 [ibid.). — Fitudorff, tltof, (>lik 
hint-Ara. s. l'en.). — Fikndorff, SiJWw/. Fut- 
treff, 1 S/i !, (poiiillë Je M.). — f^'Ii'"/ ftifcf"/. 
p-lSg'i {diJn. Th. AlU). — Fillmf. itiSi (denombr. 
10 mai). — FiUlratl, 177g (Diir. Lorr.), — En 
aUemind : FiUdorf. 

Paroisse de l'arcliiprélré de K^dange, qui d^n- 
dût de r«bb. de BoutmiviUc pI ■vail pour annEit» 
«cll«rholU, le Foulant ol Sninl^hiwald. 
Autrefoù Lorraine, baill. de Bouuotill?, cuiit. 
« Lomiac. — Fait partie du canton de Boiunu- 
VÎUc depuis «a frAilion, en 1790. — Elle a pour 
annexes Bock<?rli(dtz, le chAtenii et le moulin de 
3ainl-0*wald et la ferme d« BiLisrlierbacb. 
FntH-VonT ou Ki)iiinB<ii>, f. e" de Baltliii|{. 

<n, f. ruim^, c**de LoagevilIc-leE-Sviol-Avold. 
- Fmtting, een«c, nmmuDButé de LongnviUr-dt's- 
, 177g {Dur. Lorr.). 
loc. h. r. c" de Thunieréïille. — Fil- 
_ ittnmit, i33:i(inv. deslil. deLorr. 111,499). — 
Y^ÎKquajfmont.Fîquamml, i&38 (arch. H. deV. AA. 
it).— FiVfUetmiU, iiS6(inT. dcaliLdoLon. 
lin. flSo). — Fi'r^uilmonf. ibfiU (abb. Saiut- 
»t'. Un. ï*, lui). — Fùjuituoat, iBg'i {iind. 
► t* 157), — Fieqtiemmt, 1G7S {Huss. l'Esc, cr, de 
LXoiT.). — Ficqueh'i'nl . 1Q69 (dam. Barr. I. 1). 
Siège d'une haute, mojeDneelbiiBBcjuitiee, niDU- 
iDt de k cblldlenw de Briej (tCSt, d^nombr. 
Ia5 juin). — Faiiait partie delà rommunauté et de 
'b paroisse de Tbiimcr^ville. 

Aulrt'lôis Itarroia, Inill. d'Étain, vont, de Saint- 
(■llibiel. — Kut clnsst^, en 1 7110, dans \a canton de 
Rminerërille et paMUi mus l'organisatian de l'an m 
dans relui de Canflans. — Ancienne maiiion de nom 
et d'annes dans le Barroig non mouvant, sont la 
dillellcnie de Briey (Huas. l'Esc.). 

Singneurie de nom et d'armes , Gef du comiri do 
a doon^ son nom à une bautc et [ ' 
ininuedjs le m'aièrle, qui portail poi 
Vor i S paU aitià et jicktt dt gMuIrt ,. 
n loup paumt dg lablt. 

T (RuiEsiiu Di m). — Coule sur le territ. 
le la rT* de Gucasding Et va cnsuîle se jeter dans la 
Tied. 
untiinorr, f. c~ de Bicrcnlbnt, 



FiiEK , vill. c°° de Gotlonoa , «ir le ruisseau de Kodu- 
mack, — Furhnm. un' liicli (Loth. sept.). — 
Fitiiim. ifioS (pouillédoM.). ~ Faxkrim, lËifi 
(ceuscdoIkileniack.p.S). — fVrWm, 168& (av. 
et dènocabr. du o tnam). 

Siège d'une baulc et moyenne justio'. qui faisait 
partie de In leifjnouric do Ilademack; il y avait de 
plus une ccnsc-fief uppartvnanl au rnmtâ de Crd- 
hanf^e. ipii relevait do la indmc siÔgneuHe. — Était 
anocie de In paroisse de Berg. 

Autrelois Troi»-tv£ch^, liaill. et tout, de Tbion- 
ville. — Fait partie du canton de Catlcnom depuis 
■a cnJntion, en i7t)0. 
FuBEBiiLL», vill. c°* do Colmcj, sorla Chien. — FliAae- 
vilh, Flebvtntla,^i' i' (ai\i, Sainle-Agathe, obiL 
p. 9actv° sB). _ FlabniU», i&&5(inv.des Ut. 
de Lorr. VIII, iSfi). — f/amU>.(fa. lîlif. (ibid. 
VII, 31). — FlabmiUe. i.u" 9'(arfh, de ViU. le 
Rond. IK ><P- 19]' — ^» patois : Fiaubmrltr. 

Si^e d'une aei^eurie dont In moitié appartenait 
à l'fdibayede Saint-Hubert, mouvant de la pr^vfité 
de Lonjpiyon. La rouerie do Flabeuville appartenait 
i la haronniede Cons. — Cure dudiocéae de Trêves 
(doy. de Longuyon ). 

Autrefois Barrois. bailL de Longuyon, coût, di- 
Seint-Mihicl. — Fut classù, en 1790, dans le can- 
ton de Cbareney et passa dans le naloo actuel 
en 1601. Chef- lieu canununal jusqu'en décrat du 
9 avril 1811, qui le péiuiîti Colniey. 
Fuco. f. diUmile, près de Marly. — Lùu gaignagt dr 
FlaaibmtdHdictMariiy, lAOS (inv.deslil., de Lorr. 
X, i'i8). 
FL*RriLLt, h. c" de Montoy. — FlantHU, 1 So4 (acle 
d'Amut). — FiarmilU, «ri;* »" (Lotb. sept,). — 
En patois : Ftourafli*. 

Sic^gi^ d'un Gef relevant du rm de France ( ttiR 1 , 
dénondir. 99 avril). — f.tait nnoexn de In paroisse 
de Saini-Agnan et avait une rbapelle oi!i l'on disait 
la messe aui Qoaliv-Temps de l'année, 

AulreG)ii Trois-Évérhila, baill, et coul. de Mott. 

— Fianville fut i^rigë en clmT-tieu de canton en 
1790, mais ]iassa sous l'organisatioD do l'an iiidans 
cdui d'Ar*-Laqnen«iy, puis, en 180a. dans celui 
ds Range. 

Le CBnIon de Fianville comprenait les communes 
d'Arg-Laijnenoiy, CoUignj, Colouibey. Courccilcs- 
sur-Med, FlonvïUe, Froiitigny, Jury, Laqiienexv. 
Maizery, Marsilly, Mcrcy-le-Haul, Mont, Mnntoy, 
Ogj, Ponge, Pont-à-Cliaussy, Pnche, fletonfi^y, 
Saint-Aignan , Silly-sup^'ied et Villcrs-Laqueneiy. 

— Fianville fui cbef-lieu communal jusqu'au al août 
181 3. oïl il fut ri!uni à Monloy. 
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FLASGARTm , m'" sur ia Nied française, reste d'un village 
ruiné, c"*de Guenkirchen. — Flaichcartem,Flaêcarte, 
1286 (cart. abb. Vill. F. 6). — Ftatcarten , 1 2B6 
{ibid. F. 1 ). — Flacart, lU'j (inv. des lit de Lorr.' 
III, 170). — Flatsgarten, lôgft (dén. Th. Alix). 

— FUucartenne, 1696 (terr. de Mégange). 
Faisait partie de la communauté et de la paroisse 

de Guenkirchen. 
Flastropp, <f" de Sierck. — Fladetdorpht , 1183 (abb. 
MeiU. dul. biens). — Flauiorf, Fhidorf propè Bu- 
tendorf, 1 184 (cart. moy. Rhin, II, 99). — Flach- 
gtorff, 159A (dén. Th. Alix). — - Fleatroff, 1617 
(terr. abb. de Bouz.). — Flostrojf, i6a5 (arch. 
hosp. de Sierck, E. I. >', p. 20). — Floatroff, 1689 
(terr. du ban). — Flasdorf, 1708 (terr. de Bising). 

— En allemand : Flotdorf. 

Fief, justice haute, moyenne et basse, mouvant 
du roi de France ( 1681 , dénombr. 27 juin). — Il 
y avait eu outre à Fiastroff un gagnagu fief qui fai- 
sait partie de la seigneurie de Zœurange (1682, 
dénombr. du 3i août). — Était annexe de la par. 
de Neunkirchen (diocèse de Trêves). — Siège d'un 
pèlerinage fréquenté en Thonneur de saint Éloi. 

Autrefois Lorraine, bail], de Bouxonville (aupa- 
ravant prév. de Sierck ) , coût, de Lorraine. — Fut 
classé en 1790 dans le canton de Bouzonville (distr. 
de Sarrelouis), passa , sous l'organisation de Tan m , 
dans celui de Gros-HemestrofT, en 1802 dans celui 
de Launslroff, qui prit le nom de canton de Sierck 
en 1806 , mais dont les limites n'étaient pas celles 
du canton de Sierck actuel, où resta Fiastroff lors 
des modifications dues aux traités de i8i^eti8i5. 

— Fut réuni à Waldweistroff par décret du 20 août 
1 8 1 2 , et érigé de nouveau en commune par ordon- 
nance royale du lA avril 18^17. — A pour annexe 
Zeurange. 

Flastrofp (Ruisseau ob). — Goule sur le territ. des 
c"*' de Halstroff, Bizing, Fiastroff et Colmen et va 
se jeter dans la Rcmel. 

Flatte», anc. m'" sur la Bibiche, près deMetzerwisse. 

— Molendinum Flatteninter Wies et Dallorf, 189/1 
(cart. ViU.II,r 110). 

FuTTEN, h. c"' de Launstroff. — Flatem, 1681 (dé- 
nombr. arch. départ.). — Platetif 1681 (dénombr. 
du 21 mai). 

Seigneurie qui dépendit d'abord du domaine de 
Sierck , puis du marquisat de Rodemack. — Était 
une annexe de la paroisse de Launstroff (diocèse 
de Trêves). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville , coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
do Sierck , passa sous l'organisation de l'an m dans 



celai de Launslroff, qui devint le canton de Sierck 
en 1 806 , et y resta jusqu'en j 8 1 5 , où il fut attri- 
bué i la Prusse. Il fut restitué à ia France d'après 
ia déclaration du 1 1 juin 1 827 , et rendu à la com- 
mune de Launstroff, dont il avait toujours été une 
annexe. 
Flatigrt, h. c'* de Rezonviile. — FUvigneiaeum, 691 
(abb. Saint- Am.ch. Pép. d'Hér.). — FUmmacum, 
962 (ibid, ch. emp. Othon I*'). — Sylvula de Fla- 
vmiaco, 1075 (pr. Saint-Thiëb. D. Cal. III, pr. 
xxt). — Flaoegneif j 2.56 (ch. abb. Saint- Am.). — - 
Flaveniaeum, i356 (ibid. liasse A. G. to). — Flm- 
veney, Flavegney, xv' siècle (ibid,). — Flamngnmf, 
Flawingney, 1629 (arch. H. de V. AA, II). — Fia- 
vignei, i435 (chap. cath.). — Flaivigney, 1/172 
(abb^ Saint- Vinc. recettes). — Ftavignêy, i484 
( Joum. J. Aubr.). — En patois : Ftatvm. 

Était annexe de la paroisse et de la communauté 
de Rezonviile. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coot. de Metz. 

— Fut dassé en 1 790 dans le canton de Mars4a- 
Tour et passa en 1802 dans celui de Gorze. 

FLiraAKiGB, c*^ de Faulquemont. — Flectrangê, liîto 
(cart év. de M. t. I v% p. 172). — Fletring, FUc- 
teringa,Flêtteringa, i5â4 (pouillé de M.). — FU- 
derinfren, ibgti (dén. Th. Alix). — Fledderingm, 
xvii* s' (Lolh. sept.). — Flif (range, 1 688 (dénomb. 
Créh. arcli. Helph.). — Fetrange, 1762 (carte de 
Lafosse). — Flesteringen , 1766 (D.Cal. noLLorr.). 

— En allemand : FliUringen, 

Il y avait une seigneurie foncière qui relevait du 
château d'Helfedange, ancien fief du comté de Cré- 
hange. 

Était siège d'une cure dépendant de l'archiprôtré 
de Varize, qui avait pour annexe Elvange, alterna- 
tivement avec Gréhange. Elle était à la collation des 
ducs de Lorraine d'abord, puis du roi de France, 
en leur quaHté de seigneurs du lieu, aux droits des 
anciens seigneurs , les comtes de Bénis. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, cont. de Lor- 
raine. — Fait partie, depuis 1790, du canton de . 
Faulquemont. — A pour annexes Donillers et les 
ferme et chapelle de Saint-Léonard. 
Fledr-Moulin , m'" sur le ru de Mad , c"* de Waville. 

Faisait partie de la paroisse de Mars-la-Tour. 
Flburt, c°" de Vemy, à droite de la Seille. — Floria- 
cum titfim in pa^o Vabrensi in comitatu Scarpo- 
nenti, 706 (ch. abb. de Saint<Am. s. l'an.). — 
Floreiacum, 876 (abb.Sainte-Gloss. ch. de Louis le 
Germ.). — Florey, 962 (ibid. ch. conf.). — Fluri, 
1 lUk (abb. Saint-Glém. s. l'an.). — Fleury, iSsg 
(rec. la Hière, P 7/1 ). — Flurei, Flerei, 1 896 (chap^ 
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s. Tan.). — Fï»>»y,- lioi (lisl. de» vil!.)- — 
Flm, 1S76 (thap. eath. s.Van.).— FUry.wW 
(ehron. Ph. deVipi.). — Ffcyr»j. 161 4 (m*m. Ph. 
deVi^n.). — fhirey, Fiori, i5ai {chon. nig. liss» 
Fleury). ~ Ftturi, tàUh (paniiy de M.). — En 
paloû t Fimri. 

Siëgc d'un 6cf de l'nbb. SninU-Glosainde de Meti 

■ Md'anejuiilïcc liaute. mojenneullMmi (lOBi, ÛSn. 

ftibb. Sainte- G loMindo). — Oure de i'arehipn^tn^ 

Ig Nuiaseville. qui d^ndait de r«IA. Sainl^Glos- 

inde do Meti. 

Aiitrernis Tcrm-tiédtfs, Uiill. fît (-oiiL de Alel), 

- Fil partie, en l^^|0, du canton de Gain i-l fut 
kd en 180s dans c#lui de Vprnv. 
', f. e" do Jouaiilie. — PlrwyJa-Cimf , i7'ig 

Pfde Mttill. B«rr.). 

Était âég» i'nao aeignear'u;, linalfl. inoyoïmc cl 
le juslioe, nppartcnnnl i l'ubb. de Saîut-Plerrc- 
- Faisiiit parUe de la paroisao di> JoanvîHa 
it de ta commiinauli^ de Giraumont. 

Antrefots Barrois, biitl. de Briey, coiit. de Saîot- 
Hihiel. — Fut rollacli^ A Jouavillc lora de l'orf^ani- 
iilinn communale de 1790 et patsn sui?ce»ivGDir<nt 
ÉTK retle communia ilati* les Mnluns de Jouavillv, 
toValleroyeldeBricy. 

Lt,c"'deConlkns. — Fleivilti-, 1 370 (chao.rég. 
e KJ<<viUc). — FluivilU. 139) (arcli. H. de V. 
HA. ri3). — Fltymlle, «* B* (l*rr. de Sabl-Picrr', 
I107). — FUtUU. 1&9D {cart. év. de M. t. Ill, 
mf. 36). — LaJourtfrmtàfi^ivitHf,ifi6'i{int.de3 
"' "e ierr. Ili. aSù). — FlûttlU, xtii* s* (earte 
ta.). — FltvH, 16711 (ll<iu, l'Esc, er. deL.). 

- FkviUa m Womt. 177g (Dur. Lon-.). — En 
patois : Firuvrlle. 

Lm liabilanlB Turent mis tous la loi dv JJcnitmont 
en I A69. — Fief lorrain sous Ib cbMellonie de Briey. 
— Siège d'une bante, nio;eDDC el hasm justice, dont 
d^peadait LiiièrM (dënombr. de iAC&, loc. dt.). 
— Était annexe d« la paraisse el de la cominiinauli! 
de Uiièrca, diocègc de Verdun, uiais avait une 
r^gliso dont les dîmes apparleunîenl pour les deui 
^■rsBin religieuses de Saint-Msur de Verdun. 
Antrt'ruis Barrois, baill. d'ÉUiu, eout de Saint- 
- Fut élusse eu 1790 dans le canlou de 
roy-le^c et en 1S03 dans cvliii de Confiant. 

- A pour annexes Uiières et liap;. 

Flivitle, lei^eurie de nam et d'armes de t'an- 
' m comté de Bar, a donné son nom à une maison 
le ebevalerie qni portait vârf d'or et d'azur 
la.y.vttiri iTargsnt el d'aiitr, teïan Hu«son 
HPEsMissoi» 



. (K.M 






- Il < 



r le 



des c"" de Fli^ïiUe et de Lidjcy et ïn ensuite se jeter 
dans rOme. 
FtiiT, e^de Vî^y. — Flaipty, lUoh (liste des ïill.). 

— Ftt'vry, I Sij5 (Joura, J. Aubr.), — Howy, 1 5o5 
(cart. abb, Vili. A. 5), — ffrony, 1637 (journ. J. 
Bancb.). — Fiàvij. tStit (déoombr.dn .6 avril). 

_ Fli^vy, aiilrefuii nége d'une seignrurio, liante, 
moyenne el baasc justice, i<tait une annexe dFi la pa- 
roisse d'Ay. 

Aiilrerois Trois- ^,v6chés. b-iill. et cent, de Metz. 

— Fut classé , en 1 730 , dans le canton d'Arjancy, 
dans'ceini d'Antilly sous l'or^nisalion de l'an m et 
dans le ranlon da Vigy en iSoa. — A Cbelaincourl 
pour annexe. 

Flocovdt, r" de Pnnge. à droite d« la I^ilad frtntnîse. 

— Flocon, Flùnnourl, iSon (cb. cath. S. l'sn.). — 
Ecelnia Senrli Apri di Flaraiir, thhh (pniiill^ de 
.M.). — ffonmurl, ivii* s' ( totli. sept.). — Fbu- 
raiirl, i635 (Juuni. J. Bsiirb.). — En patois : fùwo. 

Fief moLivanl du roi do Frnnce. appartenant au 
ebapilre de la cAlbi^drale de Meli, sii'ge d'une jus- 
tice baule, moyenne el basse (tCiHt, dënombr. 
«janvier). — Blaît annale de la paroisse de Sainl- 
Epvre, mais le turc y résidait. 

AiitroTois Trms-Év«cbi^. baill. et coul. de Melt. 

— Classa, en 1790, dans le canton d'Anrerville , 
Flocourt paiu ensuite dan» celui de Bdmilly soiut 
l'organi»)lion de l'an m et dans le canton uctiiei 
en 180a. 

Pu)Riai)i, c'° de Tbionvilte, près de la Fenscli. — 
F/ortnffa» ruiM ngia, 898 (chron. duroi Amould). 

— Fkfcngi,. 1 I .'17 (rart. ebh, Vill. E. 1 ). — Pfc- 
etcngrta, inoG (cbap.cath.s. l'an.). — FloreheKgf, 
ia30(cai't. abb. Saint-Vînc. DD, iS). — Fh- 
rangië, n8a (conf. pr. Lu», Berth, V, pr. lm). 

— FluTchangt . iSio (chap. ratb. s. l'an.).— fd^^ 
ïAiwffm, i384 (conf, de Thion», par Wenc), — 
Rmwftai^rM, tSpS (reciaHiùre, p. iaa7), — Ffor- 
AflTij», i5i3 (ra&n. Phil. de Vign.), — Forhogia, 
Florhtnpa, Flnrhangta, i5A& (pouilli< de M.). — 
Floritigia, i5Uli (iW. Porter.) — Plorrngti, 1673 
(diocLui.Bcrlli. Vni.Ao]. — Krurnn^t.irii's' 
iSlerdt, dom.). — Ftormgi .xiw' s* (Lolb. sejit.j. 

— Uarling BulgB Flfurrmge, iSoC (puuillé de M.). 

— Fkurangt ow SamU- Agathi , uni* € [ibid.).— 
En alleiuand : Flardiînfftn. 

Ln leigoeime de FJorange, ancienne rMdencr 
royale, fief du riimb^ du Luxembourg, ëcitui au 
tu' siècle i Rubcrl de Lorraine, fils du duc Si- 
mon I" et nevw de l'empereur Lolbairv IIL L'il- 
lustre tnnison igui^rta ce nom avait pour nnnosiJ'or 
à lu hemif df gaeullt' rliarf;>v dr Iroû Jlmri de ti/t 
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d'argent; elle prit, en i3o3, de gueules au lion 
d*or à la bordure dentelée d'argent (ano. man.). 

Cette terre était, au moyen âge , le chef-lieu d^une 
prévôté régie par la loi de Bcaumont. Ayant été con- 
fisquée sur Robert de la Marck en i593, elle fut 
réunie à la prévôté de Thionville, pois rentra à la 
suite de cette dernière, par droit d^aubaine, dans 
le domaine du roi. 

Seigneurie, haute, basse et moyenne justice, de 
laquelle dépendaient les villages de Daspidi, Ébange, 
Schrémange, Susange, et six maisons d'Ërzange 
( 1681 , dénombr. du 3i décembre). — Etait siège 
d^une cure de Tarchiprétré de Thionville, qui avait 
pour annexes Bettange, Daspich, Ébange, Magde- 
bourg et Schrémange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
riUe. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton, consena ce titre sous Toi^nisation de Tan m 
et passa en 1803 dans celui de Thionville. 

Le canton de Floraoge comprenait : Boussangc, 
Budange-sous-Justemont, Ébange-et-Daspich , Fa- 
meck-et-Édange, Gandrange-et-Amnéville, Mars- 
pich, Mondelange, Richement, Beuvange, Schré- 
mange-et-Suiange, Terville et Uckange. — A pour 
annexes de mairie le château de Beltange, Daspich, 
Ebange, Magdebourg et Maison-Neuve. 
Floseuhgebmûhl , m*° sur le ruiss. de Weirbach , c"* de 

BerweiUer. 
FoGELssiî'BL, m*" sur le Schwolb, c"* d^Epping. 
FoLCELiNG, c°" de Forbach, — Folchelinga, ia66 
(Kremer, Arden. Gesch. Il, 3/ii ). — Fourkclinges , 
1980 (sém. Saint-Simon s. Tan.). — Folcklingenn , 
i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). — Folke- 
lingen, 1396 (cart. év. de M. 1. 1, p. 1 ). — Fulke- 
Ungen, ihbk (inv. des tit. de Lorr. VI , G8 ). — Folck- 
lingen {la court de)^ i/iGo (Mcurisse, Hist. des év. 
de M. 591 ). — FoUielinga, FolcheUnga, i544 
(pouilléde M.). — Gaw-FolkeUnghen, 1560 (abb. 
Longev. s. Tan*). — FolkUnguen, i683 (dénombr. 
du i*' mai). — Folcklein (carte Cass.). — En alle- 
mand : FolkUngen. 

Village de la vouerie de Saint-Avold; dépendait 
autrefois de la mairie de Gocheren. — Ressortissait 
au baili. de Sarreguemines. Était siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice. Fief mou- 
vant de Tévéché de Mets et dont PHôpilal était une 
dépendance (168 3, dénombr. du 1*' mai). 

Cure de Tarchiprétré de Saint-Amuald , qui dé- 
pendait du monastère des religieuses bénédictines 
de Saint-Avold et comprenait Emerswiller( Prusse), 
Gaubiving, Guensbach, Morsbach, Reimsing et 
Rosbrûck. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coat 
de Tévéché. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Gaubiving, Reimsing, DelUng, le moulin, ia tui- 
lerie et les mines d'une chapelle. 

FoLCKLi.fG (RcissBAu db). — • Il prend sa Muree à la 
fontaine du Ban de Foldcling, traverse cette c** 
et celle de Morsbach sur une longueur de a kilo- 
mètres et se jette dans la Bosselle. 

FoLiB (Li), m*" de vigneron, paroisse d'Ancy-sur- 
Moselle. — xvii* s" (pouillé de Metx). 

FoLiB (Li), m*" isolée, c"* de Briey. 

FoLiB (La), f. c*' de Châtel-Saint-Germain. — Dé- 
pendait de la paroisse dudit lieu. 

FouB (La), m** isolée, c"* de Devant-les -Ponts. — La 
Folie-le$'Metz, maison de plaisir, xviii* s* (pouillé 
de M.). 

Etait annexe de la paroisse Saint-Simon de Meti. 

Folie (La), f. c"* de Gorze. 

Folie (La), f. c"* de Marange-Zondrange. 

FoLiB (La), m*^ isolée aux portes de Mets, détruite en 
1 553. — Lm Follie emprès de la faukê porte en Mm" 
zelle, XV* s* (chron. de Praill.). 

Folie (La), f. c"^ de Mont-Saiut-Martin. — La FoUe, 
lieu champêtre , au-dessous du mont Saint-Martin , 
1718 (av. et dénombr. du a 1 juin ). 
Était un fief mouvant de la prévôté de Longwy. 

FoLiB (La), m" sur la Crusne, <^' de Pierrepont — > 
Gense fief dépendant de la communauté de Pi^re- 
pont ( 1 779 , Dur. Lorr.). 

Folie (Maison de la), m"*" isolée, c°* de Moncheax. 

Folperswiller , c**° de Sarreguemines, à gauche de la 
Bliese. — Volpretatmilre , 1179 (ch. abb. Wad- 
gasse, hist. Trevirens. diplom. l, 606). — Ifb/Mff- 
wilre, 1 179 (cart. moy. Rhin. II, 19). — Wapeni- 
wilre, 1197 (ibid, 309). — WiUer, i^gS (ardi. de 
Sarreg. don. à la chapelle de Sainte- Catherine). -^ 
FolpertwUr, iâ3t (cart. év. de M. t. III, p. an). 
— WalpertwiUer, i46o (iWrf.IV, 3a). -— Fo^ere- 
weiler, Wo^pereweiler, 1769 (tab. de la Lcm*.). — 
Foleperchwiller, 1751 (ord. de Lorr.). — Wohper- 
villery FolsperviUer, 1 756 ( D. Cal. not. Lorr.). — Fol- 
perschtoeillery 1779 (Dur. Lorr.). — WeiUer(caiid 
Caas.). — Folpersweiler, an x (arr. des consids da 
99 vendém.). — Folperschevillert , an xi (comte Gol- 
chen, stat. Mos.). — FoWerswiller (carte de TÉtat- 
major). — FoUcheperschvillers (dicl. Viv.). — En 
allemand : Folperschweiler. 

Village de la châtellenie et du bailliage de Sarre- 
guemines. — Annexe de la paroisse de Harscfakir- 
chen (Bas-Rhin). 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarr^emines, coût. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



87 



^4e Lorraine, — Fait parUc du canton de Sai-rcgiie- 
e dupuis ta er^lian, ea i7go. — Chef-lieu 
LcommuiMl jusqu'au t6a>ril i8i t. oùil rulréuoi i 
" de Kniuenberg. — ErigH de nouteau en cora- 
mune par ordonnaD<:e royalo du la janvier 1 833. 

— A deux moulins pour aimetes. 
FiucBRitLiD, c*"de Siiinl-AvDliI , i droite de la Nicd 

allcmaDde. — WolueUre, 1075 (ch, abli. Sainl- 
Atold. Krcmer, Arden. Gvtdi, II, 357). — n'ofcA- 
nUtr, Walchaikf, i3â6 (pouUlii de M. Portef.). 

— Fogtltwait, WaUt»Un, l'ioo (*M.). — l'el»^ 
"" t'i85 (tari. év. de M. t. VIII, p. «9}. — 

yVcUviUÉr,il,Hh{ibid. LVII.p. i3].— Calu'Aroiïtr, 

H&86 (ibid. i. VIU, p. 19). ~ FolUmhBniUir; 1 htf'i 

I (àén. Th. Alii). — FalnkmiUtr, 1 59 1 ( inv. dci lil. 

" ' ■. VU, 168). — lynilwiïK nu* »* (episc 

■«Wt. temp.). — FifliGAaNNf/n-, it!u6 (pouîllcdc M.). 

~Fi^anUr, 1 749 (Inb. de la Lorr. ). — Falehaifiler, 

t^hl (ord. de iorr. VIII, aijo) FoUcliietilrr, 

au I (arr. des coinuU du ag vendéra.). — FoUche- 
viUm (did. Vi>.). 

Villa^ de U vonerie de l'ahb. de Saial-Avald. 
Siège d'un iù^reld'unejuitice haute. raoyeniKGl 
DuviLut de ia chtlellenii' de Uoulay. De ce 
ef dépendaient A Iling oL Metlring ( 1 68 1, dcDomlir. 

Mût). 

Folsr})willor,villa^mi-j>artie Lorrains et Empire, 

kdiSpeadait, pour la partie allemande, du romli de 

Bi£râNingi; et fiûsait communaule avec Alétrlng; une 

n diipendait de i'éiMu!. Réuni à la France 

1 1 71)3, il Tut inearporriau canton de Saint-Avold, 

nt rcaté depuis lors. Fobcbwiller aynit pour 

e Mélriiig, i|ui en a été dûtacbé par la loi du 

11 mai iS'ili el réuni à In enmmunc de Téting 

(arrood. de Meli). — Élaît annexe de U paroisse 

de 'Kting. 

Autrefois Lorraine , éiMié et comté de Créfaan^ , 
bull.de BoulajeldoVic, cbambre impur., couL de 
Loiraiiic, de i'ùvdclié et droit romain, — A pour 
annexes Iw ferinea d'Alinj;, Berfang, Furst, et du 
Nouveau-Berrang, et le& la'" de llelscluaûkl et de 
Brûeltenmûid. 
KoucawiLL» (RitiMT!*!! be). — Prend sa source A la 
fontaine de Fulwliwiller, Iravene celle c" aur une 
longueur de 1 kilum. elfcjeticdant la Nied. 
FoDD (lU'iMiiu D[i ). — Prend sa sooa-ce à Algrange, 
traverse cette c** «ir une lougueur de 1 kilom. 
3oo mètres et se JElle dans la Fengeh. 
Fo.nDiBtï{Li N0DÏÏLL1-), II. c^dc Moule rhaiMco. — 

FsurMau ii«ii/'(carte de l'Ktat-major). 
FoRbEiiiE Di Slu>gi (Li), u^ne, c** de Scbrémange. 
~* s (RmasMTi dis). — H prend sa source A Moo- 



cbeui, Iravcrse lei c"* de Fovillc (MoMJIe) el de 
Tbciej ( Mearlbe), sur une longueur de a kilomitres, 
et se jellc dan» la Seiilc. 
Fonos-DEs-Viui (RuiEsiiD Dt). — Il coule lur le Icrrit. 
de la c°* d'Allondrclle et nfllue an Dorlon. 

FoKTilRI (iluiSSKiD DE H). — Il COulc SUf lo tOnÛL 

de ta c°* de Maiieroy et va ensuite ne jeter dans la 

Nied française. 
FoNTicai-ADiii (IlDisBeiv DR ti). — Pteiod sa source 

sur le ban deBaronville, traverse crtie c" sur une 

longueur de i kilomi^lre et se jette dans lu ruisseau 

de l'Abreuvoir. 
FoKTÀiBB couKuaiti (RciesEiuDiLtJ. — u coule sur 

le lerriL de la c'* de Boismont et va ee jeter dnni la 

Crusoe. 
FosTiini UB Chihleuioni. — r«tte foutaine, surmon- 
tée d'uue croix monumentale , se trouve dans la ior^t 

de Villers-Bettuach. 
Fomins DU l'Étang (BulssliD on it). — Prend s.n 

source sur le ban d'Cgny el m jette dans lu Cbiern 

près de MontigOï-eur-Cbiors. 
FoiiTurii DUS AuEkiMis, sur le terril, de ta c" de 

Fo^TlIllK [i*EsEUisisiii( Ru issue m Lt). — Coule sur 
le terril, de la c"* d'Ëscberange el afflue ou ruisicjui 
de MuhiGnbsch. 

FoBTiim-SjiinT-MiiiTiii, f. c"deLonguyoD. — Ccnse- 
lief. sii-ge d'une haute justice, appartenant il la pa- 
roisse de Sorliey (dioc. de Trêves) et à la commu- 
nauté de Longuyon. 

FosTiiiiE-WiaoT(Bi:is5UD as l>) ou di li MiKca. '— 
Il coule sur le lerrit. de la c°' de Tucqii^nieui. 
Ce ruisseau est un des éléments qui fonnenl li> 
ruisseau de Mancc. 

Fo:iTi\onE (Bcjssud di u). — Prend sa source >1 
Woippy, traverse cell« c'' sur une longueur de 9 ki- 
lomètres et se jette dans la Moselle. 

Finioi, c^d'Audun-le-Roman , à la souree de Is Fenich. 

— AJFonlw. 9!i9(cart. Gon, LCVUI.p. i56). 

— Fuotoys, 1178 (c»rt. abb. ViU. B. 34). — 
>»nle>. laGS (>W. B. aS). — foMeù, ir8o 

(abb. Saint-Vincent, liasse Luttange). — Foulais, 

ta97(carl.BU).Vill.T. ù) friniaù, i3o7 {iA.-/. 

B. sa). — Fontkoi., i3d7 (iW. K. 1).— foni., 
1358 (^W. M. A9). — Fwue^, Uo3 (iM. 
r 11). — ftn«:*, iii33(*y. \\,fh). — IfW 
wAmi, VeiiirAmn, FfndA, i54S (pouîilé de M.). 

— FfenicA ma Fonfog. 1606 (pouillé de M.). — 
/'mcK, 17(13 (carie Lefosse). — Eu paloîs : Fin- 
[eu. — Eu allcmsnd : FrafioA. 

La baronnie de Fonlo) et ItoncbonvilleTB moU' 
vait du roi de France fi cause do ta chdlellenie de 
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Briey et était siège d'une justice haute, moyenne et 
basse (1681, dénombr. i5 août). 

Fontoy, seigneurie de nom et d'armes , a donné 
son nom à une famille d'ancienne chevalerie qui pa- 
rait être issue de celle de Sierck , et qui en portait 
les armes primitives, avec changement de couleurs 
et brisure d'un Ïambe) , c'est-à-dire : d*or à V aigle de 
gueules brisé d*un lambel à à pendants d^azur (arm. 
man.). — Était siège d'une cure de l'archiprélré de 
Thionville , qui avait pour annexes : la chapelle cas- 
traie de Saint-Nicolas, Algrange, Gustal, les censés 
de Gama et de Batzendal, ainsi que la chapelle 
Sainte-Geneviève. Gette cure dépendait de l'abbaye 
de Justemont. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Faisait partie, en 1790, du canton d'Au- 
metz; passa en 1809 dans le canton actuel. — A 
pour annexes les moulins de Gustal, Haut-Pont et 
Sainte-Mario. 

Il y avait à Fontoy un ancien château dont il ne 
reste que quelques ruines. — On y exploitait au- 
trefois des hauts fourneaux, depuis longtemps aban- 
donnés. — Au-dessous de l'éminence sur laquelle 
s'élevait le château , sortent des sources abondantes 
qui foiment la rivière de Fensch. 
FoRBAGH , ch.-l. de c"***, arrond. de Sarreguemines. — 
Furpacy x* s* (abb. Mettl. décl. biens). — Forbacum , 
1 01 5 (hisl. episc. Virdunens. monachi S. Vilonis). — 
Forsbas, 1 1Û7 (cart. abb. Vill. E. 1 ). — Forperch, 

1277 (sém. Saint-Simon s. l'an.). — Furpage, 

1278 (Kremer, Arden. Gesch. II, 366). — Forbach 
prope Linpach, ia88 (sém. Saint-Simon s. l'an.). 
— Fourpach, Forpach, Forpae, Fourpac, 1291 
(D. Cal. u pr. s. l'an.). — Furpach, 1297 i^^^- 
mer, II, i53). — Forbacleum, i338 (sém. Saint- 
Simon s. l'an.). — ^ Fourpac, i3/i8 (chron. doy. 
de Sainl-Thiéb.). — Forpach, i35o (Kremer, H, 
476). — Furpach, Furbach, iSgg (1^. 67). — 
Fortspaeh, 1/129 (arch. H. de V. AA, II). — Fort- 
bach, Fyrtbach, Fourbach, i6/i5 (Merlan, Topogr. 
palat. Rheni). 

Ghef-iieu d'une seigneurie de nom et d'armes, 
vassale de la Lorraine dès la fin du xiii' siècle. Elle 
appartint ensuite aux maisons de Sierck, de Daun- 
Falkenstein, de Hohenfels, de Linange et d'Ebei^ 
stein , et dépendait, au xvii* siècle, de la baronm'e de 
la Leyen. 

La seigneurie de Forbach comprenait les villages 
d'Alsting, Behren, Bousbach, Cadenborn, Etzliug, 
Gaubiving, Kerbach, OEting, Petite-Rosselle, Schoe- 
neck, Spicheren, Styring, Tenteling, la Verrerie- 
Sophie, Vieille -Verrerie, Zinzing, plus les villages 



détruits de Beddingen, Bîeslingen, Ditteiingen, 
Giriingen , Hallingen et Ruchlingen. 

Cette terre fut érigée en comté par Léopold, duc 
de Lorraine , le 1 3 août 1 7 1 7, en faveur de M. Hen- 
ning, baron de Strahienheim , et l'érection fat con- 
firmée le i5 septembre 1767 par le roi Stanislas, 
duc de Lorraine , en faveur de Marie-Anne Camaase , 
comtesse de Forbach , épouse morganatiqae de Chris- 
tian IV, duc de Deux -Ponts. Il y avait un châ- 
teau féodal qui fut démoli au xyii* siècle et une 
maison franche qui subit le même sort (dénombr. 
dei683). 

Forbach conserva jusqu'en 1789 un bailliage sei- 
gneurial qui ressortissait, pour les appels, au bail- 
liage de Sarreguemines. 

Forbach ne devint chef-lieu de paroisse qu'en 
1770; auparavant, la mère-église était â Kerbach. 
Cette paroisse embrassait Behren , Etzling, Forbach , 
Kerbach, Œting, Petite-Rosselle, Schœneck et Spi- 
cheren. 

Les armes de Forbach sont d*arg€tU au Immi de 
sable armé et lampassé de gueules, qui est Forbach 
ancien; Bugnon les donne (1723) d'argent à une 
quarte Jeuille de gueules mise en cœur. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — En 1790, il devint le chef- 
lieu d'un des cantons du district de Sarreguemines 
et conserva ce titre sous les organisations succes- 
sives. Ce canton se composait des c"** d'Alsling-et- 
Zinzing , Behren , Bousbach , Cadenboni , Gochereo , 
Etzling, Folckling, Forbach, Gaubiving, Kerbach, 
Merlebach, Morspach, OEting, Petite-Rosselle-ct- 
Vieille-Verrerie , Rossbruck, Schœneck, S|Hchereo, 
Théding, la Verrerie-Sophie. L'organisation de 1802 
y ajouta les c"" de Diebling, Ebring, Farschwiiler, 
Metzing, Noiissewiller-lez-Puttelange et Tenteling, 
et la loi du 3 juin 1867, Styring -Wendd; mais 
depuis i8oa ce canton a perdu les c~* de Behren, 
Cadenborn, Ebring, Etzling, Gaid)iving, Schœneck 
et la Verrerie -Sophie, par suite de leur réunion, 
comme amiexes, â d'autres communes. 

La commune de Forbach a pour annexes la Verre- 
rie-Sophie et Schœneck, la tuilerie de Schœneck, le 
moulin Haut et Dickmûhl. 

FobIt ( L a ) , f. c"« de Brainville. 

FoaÉT (La), f. c"* de Rédange. 

Forât (La HouiLLèas de la), c"' de l'Hôpital. 

ForAt-Faix ( La), f. c"" de Zoufllgen. 

FofiOB (La), usine, c"* de Falck. 

Forge (La), usine, c"* de Herserange. 

FoRGi (La), f. c"' de Villers-Bettnach. 

Forge (La ForIt de la). — Forét domaniale qui a 
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3i 1 hectares de sapcrficie el est située sur le territ. 

de la c"' de Villers-Bellnach. 
FoBGB (La Noctelle-) , usine et b. c**de Monterhaiisen. 
FoBGB (Li Petite-), usine et h. c"' de Mouterhausen. 

— Peut-Marteau (carte de TÉlat-major). 
FoBGBS (Les) , h. c'* de Cons-Lagrandville. 
Forges (Les), usine et h. c"* de Hombourg-Haut — 

Établie par Gharies Wendcl , seigneur de Hayange, 

en vertu d'un arrêt du conseil du roi Stanislas, duc 

de Lorraine, du 3i mai 1758 (Dur. Lorr. II, 276). 
Forges (Les) ou Platinbrie de Saint-Louis, usines et 

h. c" de THôpital. 
Forges d'Ars-sur-Moselle (Les), usines. — Saint- 
Paul et SatntrBenoît, usines, 1866 (carte métall. 

Mos. ). 
FoR6BSDESAiifTE-Fo]!rrAiiiE(LBs), usiue, c"* de Frey- 

ming. 
Forges de Sttring-Wbndel (Les), usines, c"* de Sty- 

ring-Wendel. 
FoRGETiLLE, anc. vill. auj. f. c" de Grindorff. — Était 

encore, en 1779* un village qui faisait partie de la 

communauté de Halstroiï; il avait un ancien château 

(Dur. Lorr.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fut réuni avec HalslrofTà Grindorff par 

décret du 3 septembre 1811. 
FoRMESFLoss (RuissEAU de). — Prend sa sourcQ à la 

fontaine d'Edingen, traverse la c"* de Volmerange 

sur une longueur de 760 mètres cl se jette dans le 

Grandebach, affluent de TAlzette. 
F0RT6RABBN (Ruisseau de). — Prend sa source dans 

les prés de Hilspncb , traverse la c"' de ce nom sur 

une longueur de a kilomètres et va se jeter dans le 

ruisseau de Bourbacb. 
Fort-Mahon (Lb), Lieu-dit, sur l'emplacement d'un 

anc. château, c"* de Jarny. 
FossiEcx, f. c""de Longuyon. — Foucteulx, xv* siècle 

(cbron. Jac. Husson). — Fousiieulx, i/io4(P. Fer. 

obs. séc. II, 3i 1 V*). — Foussieux, Fossieux, 1606 

(inv. des til. de Lorr. VIII, i53). 

Faisait partie de la communauté de Longuyon 

( Dur. Lorr.). 
Foc LAN (Le), usine, c*^ de Boulay. 
Foulant (Le), m*^ isolée, annexe de la paroisse de 

Fiktroff. — XYiii' s* (pouillé de M.). 
FouLiGNT, c*" de Faulquemont, à gauche de la Nied 

allemande. — FuUinga, 1181 (abb. Longev. bulle 

d'Alex. III). — Fuligny, 1 a/i5 (inv. des abb. f 10). 

— VoUitigia, 1 399 (abb. Longev. s. l'an.). — Fui- 

Ungam, i3oa (ibid.). — Fullenges, i4ao (cart. év. 

de M. t. I , p. 1 7 a ). — Fullenga , FuUmgen , ibiik 

(pouillé de M.). — FiWmg, ib^h (dén.Th. Alix). 

Moselle. 



— Foltgny, 1 663 (abb. Longev. s. Tan.). — Ullinge, 
VUenge, 1681 (ibid. dénombr.). — Filling, FolUgni, 
1688 (dén. Créh. arch. Helph.). — Foligny (carie 
Gass.). — En palob : Folni. — En allemand : Fûl- 
lingen. 

Faisait partie du comté de Créhange comme dé- 
pendance de la seigneurie d^Helfédange. — Était 
annexe de la paroisse de Marange-Zondrange. 

Autrefois Lorraine, bailliage de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Chevalin et Iverling, sections de Fou- 
ligny, appartenaient aux Trois-Évéchés, au baill. de 
Metz, et suivaient la coul. de Metz. — Fit partie , en 
1790, du canton de Maizeroy, et passa en 1803 
dans le canton actuel. — A pour annexes Ghevalin 
et le moulin d'Iverling. 

Foulon (Le), anc. papeterie, c°* d'Ars-sur-Moselle. 

Four-1-Chaox ( Le) , m"", c'* de PuUelange-lez-Sarralbe. 

FouRGHEUY, anc. château et ferme, c"* de Bazoncourl. 
— iForcheujc, xvii* s' (carte de Tass.). — Forcheu, 
ibid. (carte Beaul.). — Ferchu, 1766 (carte Vaug.). 

— Forchu, 176a (carte Lafosse). — En patois: 
For chu. 

Château, siège d'une baronnie; fief de l'évéché 
de Metz. — Appartenait à la paroisse de Berlize. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meiz. 
Focrneac-Henrt (Le), usine, c" de Gons-Lagrandvilie. 
Fours-1-Chaux (Les), écart, c"* de Metzerwisse. 
FouRs-l-GoiE (Les), usines et h. c" de Forbach. 
FousBAGH , ban isolé. — Voy. Fussbach. 
FoTiLLE , c"° de Verny, au pied de la côte de Delme. 

— Favilla, 1 137 (chap. cath. s. l'an.). — Fowille, 
ihok (liste des vill.). — FolviUe, 1/186 (Journ. 
J. Aubr.). — En patois : Fovelle. 

Foville, fief mouvant du roi de France, apparte- 
nait au chapitre de la cathédrale de Metz et était le 
siège d'une justice haute, moyenne et basse (1681, 
dénomb. sjanvier).-*- Était une des cures de l'ar- 
chiprétré de Nomeny et avait pour annexes Alain- 
court et Vulmont. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Sailly; passa 
dans celui de Soigne sous l'orgam'sation de l'an m 
et dans celui de Verny en 180a. 

Fbancalop, m^ sur la Nied, ancien moulin fief, c** de 

Landonvillers. — Framalhoff (dicL Viv.). 
Franchard, m*' fief, sur le territ. de Jussy. — Fief 

mouvant du roi ( 168 1, dénomb. du a 5 juillet). 
FRANCHEPRé, f. c"* de Jœuf, sur l'Orne. — Franche- 

Praye, xvi* siècle (cens, de Briey). — Francheprey, 

1689 (dom. Barr. t. I). 
Faisait partie de la seigneurie de Jœuf; avait 

appartenu à Tabb. de Saint-Pierremont. 
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FnA!«CL0RCHAMP8, f. c"* de ]a Maxe, à gauche de la Mo- 
selle. — FranMlon champ, i336 (chap. caLb.). — 
Franquillonchamp, i6o/i (liste des vill.). — Franc- 
hnchamp, 1681 (arch. départ. B. 80). — Franc- 
long-Champ, xviii* s* (pouillë de Metz). 

Franc-alleu , siège d^une haute, moyenne et basse 
justice. — Censé, annexe de la paroisse de Saint- 
Baudier. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de MeU. 
— A fait successivement partie de la c" de Thury 
et de celle de Woippy, avant d'être classe récem- 
ment dans celle de la Maxe. 

Frartzertaeupel (Ruisseau de). — Prend sa source à 
Kalembourg, traverse la c°* de Laumesfcld sur une 
longueur de 1 kilomètre et va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

Faanzer-Guebblsbacb (Ruisseau de). — Goule sur le 
territ. de la c" de WaldweislroflF. 

Fbapouille (La), m" sur le Conroy, c"' de Moyeuvre- 
Grande. 

Fraubnberg, c"" de Sarreguemines. — Frawenburg, 
1871 (Kremer, Arden. Gesch. II, 62 a). — Fro- 
wenherg, lûaQ (cart. év. de M. t. III, p. 71 )• — 
Frouwenbourch, 1639 (arch. H. de V. AA, II). — 
Frauenhourgf 1/187 (Kremer, II, 939). — Fraw- 
bourg, 1699 (terr. de Folperswiller). — Faven- 
berg, xviii's' (pouillédeM.). — Frawemberg, 1702 
(ord. de Lorr. I, 8'i3). — Fravetnberg, 1708 (arr. 
Cour souv. i"févr.). — Fravenberg, l'jbi (ord, de 
Lorr. VIII, 383). — Frauwemberg, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr. ). — Fraunberg ( carie Cass. ). — Frazvem- 
berg ou Framberg (dict. Viv.). — En patois : Framber, 
Le château de Frauenberg était, au xit' siècle, la 
propriété de la maison de Sierck, à qui le roi René , 
duc de Lorraine, donna le comté de Forbach en 1 iiS6. 
Il appartint successivement aux divers seigneurs 
de ce comté, les sires de Daun, de Hobenfels et de 
Linange; il passa ensuite à la maison d'Eberstein, 
et fut vendu au xviii* siècle. — Était siège d'une 
cure dépendant de Tarchiprétré de Saint-Amuald. 
— Frauenberg avait un bailliage seigneurial avec 
droit de buffet, supprimé en 1761. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du cantou de Sarregue- 
mines depuis sa création , en 1 790. 

FflécHiNG, h. c"* de Kerling-lez-Sierck. — Frichingen, 
1594 (dén. Th. Alix). — FmcAin^^, 1681 (dén. 
3 septembre). — Frechingen, 1717 (terr. de haute 
Sierck). — Friching, 1793 (carte Bugnon, dioc. 
met.). — Freichen, fjhU (dénombr. du 7 sept.). — 
Frichingen, 1766 (D. Cal. not, Lorr.). — Fret- 
schingen, 1756 (Stem. dép. M.). — Freking (carie 



Cass.). — Fréching ou Freischingen, iSaS (Tabi. 
Par.). — En allemand : Frûckingen. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France (1681, 
dénombr. 8 sept.). — Village du domaine de Sierck. 

— Formait avec Montenach, en 17A/1, la seigneu- 
rie de Rodendorf , haute, moyenne et basse justice, 
mouvant de la prévôté de Sierck. — Annexe de la 
paroisse de Kerling-lez-Sierck (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coût 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Sierck en 
1790, passa en 1809 dans celui de Metzerwisse 
et fut réuni avec Keriing au canton de Sierck par 
ordonnance du 38 décembre i895. 
FsécouBT, h. c°* de Servigny-lez-Raville. — Firicicurtû, 
xiii* s' (pouillé de M. portef.). — Freicourt, s 389 
(chap. cath. s. l'an.). — Firicourt, 1899 (ibid.). — 
Fruocurt, i5/i6 (pouillé de M.). — Frecourt, 1606 
(ibid,), — Fraicourt, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
En patois : Fréco, 

Autrefois l'un des villages de la chàlellenie de 
Menguen , arrière-fief de Crébange (1 56o , dénombr. 
de W. de Créh.); ensuite siège d'une seigneurie, 
haute, moyenne et basse justice, qui constituait 
avec Servigny et Moriville la seigneurie de Servi- 
gny-lez-Raville (1799, dénombr. décembre). — 
Il y avait de plus à Frecourt une vouerie dépendant 
de la seigneurie de Hombourg. 

Village dépendant en partie de la seigneurie de 
Servigny-lez-Raville et en partie de celle de Coor- 
celles-Chaussy. — Annexe de la paroisse de BerUie. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Mets. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Maiieroy, et 
passa en 1809 dans celui de Pange. — Ghef-iieu 
communal jusqu'au 81 juillet 181 9 , où il fut réuni 
par décret à SemgBy-lez-Raviile. 

Fbeiden BERG , f. c" de Bitche. — Cente de RothoU, dite 
Freydenberg, 1 766 ( Mém. sur les forêts de Bitche, 
I, tho). — La censé de Freyderberg, 1771 (ord. 
de Lorr. XII, ^17). — Freidemberg, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Freudenberg (carte de l'Etat-major). 
Dépendait de la paroisse de Bilche. 

Freistropp, c" de Bouzonvillc, sur la Nied. — Frey- 
dorf, ton (D. Cal. not Lorr. I, Û89). — Freetwrphf 
Il 78 (cart Vill. t I, A. 99).— Frizldorf, 1179 
(abb. Bouz. bulle d'Alex. III). — FreittwJ, iai5 
(ibid, ch. s. l'an.). — Frestorff, 1396 (P. Fer. obs. 
séc. II, r 90). — FristorJ, 1812 (ch. abb. Booi. s. 
Tan.). — Friêtrof, 1812 (pouillé de M. Portef.).— 
Friitroff, 182 1 (cart Frcist ch. Pue. s. le Mur). — 
Freistor/, i855(cart Vill. t II, 99). — Friêêtmff, 
tbhti (pouillé de M.). — Fristot, i559 (détog. 
des Relig.). — Fraystorff, 1694 (dén. Th. Alix . 
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^'Freisdorff, 1698 (lerr. de Kcdange). — Frey- 
9troffe, 1710 (lerr. de BrcUnach). 

«FreydorfT était un franc-allcu titré de comte au 
XI* siècle?), 10a a (D. Cal. not. Lorr. I, 689). 

— Au XIII* siècle, il citait passé sous la suzerai- 
neté des ducs de Lorraine, et au x?ii* siècle, sous 
celle du roi de France. Il était siège d*une justice 
haute, moyenne et basse, et se composait des vil- 
lages de Betling, de Coume, d'Erlefang, de Halling , 
de Teterchen , de métairies ruinées à Manderen et 
à Oberesch, de biens à Haute-Vigneulle et à Dor- 
viUers, et des voueries de Guesseling et de Hémering 
(1681, dénombr. 3i octobre). 

Le château de Frcislroff était le siège d'une voue- 
rie de laquelle relevaient six autres (Dur. Lorr. 
If, 98a). — Le duc Léopold y avait institué, en 
1698, une prévôté qui fut supprimée en 1761. 

La prévôté de FreistrofT portait pour armes : de 
Lorraine simple. 

Etait siège d'une cure de Tarchipr. de Kédange, 
qui avait pour annexes Anzeling, Diding, Edling, 
Guiching, les moulins d' Anzeling et des Vannes, 
les censés de Brobische, Epping, Guèsing et Vin- 
tring, et dépendait de Tabb. de Bouzonville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Brobische, Diding, Guèsing, Guiching, Haling et 
le moulin des Vannes. 
FiuiiSTROPF (L'abbate de), dc Tordre de Ctteaux. — 
Abbatitta et conventus de Fristorf, 1999 (abb. de 
FreistrofT, s. Tan.). — Monasterium Smtctœ-Mariœ 
in Fristorffy i334 (ibid,). — ConventuM monoiterii 
de Freistorff ordiniê Citlfriencis , i338 (ibid.). — 
Abbaye de Noire-Dame de Freistroff, 1673 {ibid.). 

— Fraystorff, abb. de l* ordre de Cieteaux, 1694 
(dèn.Th.Alix). 

Fut fondée en 1 1 3o par Wiry de Valcourt et Ade- 
line, sa femme, pour des religieux de Citeaux, mais 
délaissée par ces religieux peu d'années après. Ber- 
tram, évéque de Metz, y mit successivement des re- 
ligieux prémontrès de Justement et de Sainte-Croix , 
qui Tabandonnèrent sous son cpiscopaL Le duc Ma- 
thieu I" introduisit à FreistrofT des religieuses de 
l'ordre de Citeaux , qui y furent maintenues en 1 9 1 o 
par le même évéque Bertram contre les religieux de 
Sainte-Croix, qui prétendaient rentrer daus cette 
maison. En 1 /i 1 /i , les religieuses de Marienflos, du 
même ordre de Citeaux , obligées de céder leur mai- 
son à des chartreux , v furent recueillies et réunies 
éla communauté existante; mais, vers i46o, elles 
cédèrent leur établissement à des religieux cisterciens, 



qui le conservèrent jusqu'à la suppression des ordres 
religieux. Louis XIV et Stanislas essayèrent vaine- 
ment de mettre cette abbaye en commende: elle 
garda jusqu'à la fin des abbés réguliers. Le couvent 
fut détruit par le feu en 1 665 ; sa reconstruction ne 
s'acheva qu'en 17/10. 
Fbem£court, f. c°* de Marange-Silvange. — Frimari- 
curt, 875 (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ.). 

— Firmaricurt, 973 (ibid, ch. Thiéry, év. de M.). 

— Fremercurth, it38 (abb. Saint-Pierr\ rentier, 
p. 9). — Fremecort, i936 (abb. Just*, bulle de 
Grég. IX). — Fremeicourt, lûoû (liste des vill.). — 
Framecourt, 1690 (chan. rég. liasse Fremécourt). 

— Fromecourt, 1697 {ibid.), — Fremicourt (carte 
Cass. ). — En patois : Frenùco, 

La vouerie de Fremécourt appartenait au roi de 
France (1689, Lorr. dom. t. I). — Faisait partie 
de la paroisse de Semécourt. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Appartint, en 1790, au canton de Mai- 
zières; passa dans celui de Lorry-lez-Melz sous l'or- 
ganisation de l'an m, et en 1809 dans le 1" canton 
de Metz. 
Fbemestropf, c*" de Gros-Tenquin. — Frimesdorff, 
1179 (Hist. Trevirens., dipL I, 606). — Fremes- 
torff, i960 (sém. Saint-Simon s. l'an.). — Frey- 
mestroff, 1986 (cari. abb. Vill. t. I, P 1 ). — Vem- 
mestroffy 1988 (abb. Longev. trans. s. l'an.). — Fr^ 
merudorffy i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). 

— Fremertdorff, i58i (arch. de Sarralbe, trans. 
entre Ch. de Lorr. et le comte de Nassau , 93 août). 

— Fremestorff, ibgli (dén. Th. Alix). — Fremee- 
dorffy 1681 (dénombr. 97 juin). — Fremerstroff, 
i684 (terr. abb. de Saint-Avold). — Frembstorff, 
1688 (Mém. acad. de Metz, i853, 36o, dén. de 
Crébange). — Fremstroff {carie Cass.). — Fremes- 
troff'lès'Hellimer (dict. Viv.). — En allemand : 
Fremsdorff. 

FremestrofT avec Laning formait une mairie, 
franc-alleu de l'évéché de Metz. — Était annexe 
de la paroisse de Vahl-Ebersing. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'évéché. — Fut classé dans le canton de Hellimer 
en 1790, et en 1809 dans le canton actuel. Réuni 
à Laning par décret du 1" février i8i3, Fremes- 
troffen fut distrait par ordonnance royale du 18 août 
i835, pour être de nouveau érigé en commune. — 
A pour annexe Hinckelsmûhl. 
Frbhkstbopf (RuissBiD db). — Prend sa source à la 
fontaine de FremestrofT, traverse la c°* de ce nom 
sur une longueur de i kilomètre et se jette dans 
le ruitteau de Freybouse. 
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FRtoB(LA), forêt domaniale de 37^ hectares, situëe 
sur le lerrit. de la c" de Macheren. 

Prâhb (La Grandi-) f forêt domaniale de 70 hectares, 
située sur le territ. de la c'* de Macheren. 

Frescatelli, anc. château, aujourd'hui jardin bota- 
nique de la ville de Metz, à l'entrée de la c"' de 
Montigny-lez-Metz. 

Etait de la paroisse de Saint-Privat. 

Frmcaty, château et ferme, c"* de Moulins-lez-Metz, 
sur la rive droite de la Moselle. 

Sous le même nom, et à peu de distance s'élevait, 
avant la Révolution , un magnifique château , maison 
de plaisance des évêques de Metz, construit par 
M'' de Cuislin en 1709 et détruit en 180a. 
Dépendait de la paroisse do Saint-Privat. 

FRésENBACH (RuissEAU de). — 11 prend sa source à 
Betling, traverse la c"^ de Waldwisse sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres et va ensuite se jeter dans la 
Nied. 

pRESifES (Basse-), f. c°* de Vry. 

Fresrbs (Haute-), f. c"** de Vry. — Haute-Frene (carte 
Gass.). 

Fresrois, f. c°* de Bazoncourt. — Fraînoy, ilioh (liste 
des vill.). — Fraxinetum, xv* siècle (pouillé de M. 
portef.). — Fresnoy^ i55/i (ibid.), — En patois: 
Franeu. 

Était annexe de la paroisse de Berlize. 

Fresrot-la-Moîitacne, c"" de Longuyon. — Franoy, 
xf' s* (coll. Sainte-Agathe, obi!, p. 19). — Frai- 
noy-la-Montagne , 1689 (dom. Barr. t. II). — Fré- 
noti-la- Montagne, 1 7/19 (de Mail. Barr. ). — Frescoy 
(carte Gass.). — En patois : Franeu lai Montagne. 

Un des villages du marquisat de Gons-Lagrand- 
ville, primitivement sous le bailliage d'Éiain. — 
Formait avec Ham et Villers-le-Rond la prévoté de 
Saint-Marc, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice ( 1 68 1 , dénombr. du 99 novembre). — Était 
une paroisse qui appartenait au diocèse de Trêves 
(doyenné de Longuyon) et dépendait de l'abbaye 
de Glaire-Fontaine. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, oout. de 
Saint -Mihiel. — Fait partie du canton de Lon- 
guyon depuis sa création, en 1790. A la Ghapelle 
pour annexe. 

Freybodsb, c"" de Gros-Tenquin. — Bos, 1 1 79 (Hist. 
Trevir. diplom. I, 606). — Bouz, 1260 (ch. chap. 
de Hombourg). — Bous, i960 (sém. Saint-Simon 
s. l'an.). — FHbusz, 1 486 (cart. év. de M. t. VII, 
p. 66). — Freyhoute, 1692 (inv. des tit. de Lorr. 
VII, 319). — Friboys, xvii' s* (Loth. sept). — 
Freybuss, i^c^k (dén. Th. Alix). — Freybotus, 
1606 (pouillé de M.). — Freigbous, 1627 (buU. 



abb. Longev. s. l'an.). — Freibouze, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Freybouêse (carte Gafs.). — En alle- 
mand : Frigbou9Z. 

Siège d'un vicariat résident, annexe de la pa- 
roisse de Vahl-Ebersing. 

Autrefois Lorr. , baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, de 1790 à i8oa , du canton de 
Hellimer et passa dans le canton actuel à cette der- 
nière date. 

Frbtbouse (Rdisseao de). — Il prend sa source à ia 
fontaine de Freybouse, traverse les c"" de Frey- 
bouse et de Laning sur une longueur de 1 kilomètre 
et va se jeter dans le ruisseau dç l'étang de Bisch^ 
wald. 

Fretming, c*° de Saint-Avold, à gauche de la Roaselie. 

— Freymengen, 1629 (reg. de la par. de Merie- 
bach). — Freimingen, xviii* s* (pouillé de M.). — 
FreynUmga, 1717 (reg. de la par. de Merlebach). 

— Freming, 1779 (Dur. Lorr.). — Freymengtn, 
1782 (ord.de Lorr. XV, i38). — Fréming ou Prty- 
mingen (dict. Viv.). — En allemand : Freimengen, 

Village fondé en vertu do lettres patentes dq 
20 septembre 1602, données à Metz par le baron 
Pierre-Ernest de Gréhange. Gontesté entre la Lor- 
raine et l'Empire, il fut cédé à la France par le comte 
de la Lcyen, le 27 septembre 1 781, et incorporé à 
la baronnie de Welferding. — Était siège d'une core 
dépendant de l'archiprêtré de Saint-Avold, qui 
avait pour annexes Merlebach, NeudorffetNousae- 
willer- lez- Puttelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coutume de 
Lorraine. '— Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis sa création , en 1 790. — A pour annexes la 
chapelle de la Sainte-Trinité et l'usine de Sainte- 
Fon laine. 
FfiiAcvaLB, c*" de Gonflans, sur le ru de Longeaa. 

— Friaville, 1260 (ch. abb. de Gorze, s. l'an.). 

— Frauville, 1280 (inv. des tit. de Lorr., Ij 
387). — Frié?Mri7fe, i382 {ibid. X, 69).— FrcH 
vHÙ, 1628 (abb. de Saint-Picrremont, terr.). — 
Frioville, 1681 (dénombr. du 8 novembre). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, dépendant de la prévôté de Thiaucourt et 
du baill. de Pont-à-Mousson. Il y avait un chAteac 
considérable. — Était annexe de la paroisse di. 
Jarny. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût, de Sain*. 
Mihiel. — Fut érigé en chef-lieu de canton en 179D 
et compris , lors de l'organisation de l'an m , dans 
le canton de Gonflans. 

Le canton de Friauville renfermait les c"" d'AUa- 
mont, Boncourt, Brainville, Bruville, Gonflans, 
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Dompierre, Doncourt, Droitaumont, Friauville, 
Hannonviile, Jarny, Jeandelize, OUey, Porcher, 
Ville-au-Pré et Ville-sur-Iron. 

FaiBHDTHiL , f. censé de Dourd^hal. — Friendhall, 
175a (arr. du roi de Pol.). — Feriendal, 1770 
(pap. de fam.). 

Gense-fief qui dépendait de Dourd'hal : construite 
en 1751. 

Fbisbngebtb (Ruisseau db). — Il coule sur le lerrit. 
de la c°* de Haute -Vigneulle et afflue au ruiss. de 
Filbach. 

Fbistot, f. c'* de Moulins, sur la rive droite de la Mo- 
selle. — Freistorf, xt" s* (chron. Ph. de Vign.). — 
Friêtoif, i/io4 (liste des vill.). — Friitoz, \khU 
(chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Finttorf, Frets- 
torff, 1 A go ( Journ. J. Aubr.). — Frûtot du Sablon, 
i648 (Journ. J. Bauch.). — FriâtOy 1764 (arcb. 
départ. E. 8/1). — . Frislau (carte Cass.). — En 
patois : Frtchtou, 

Faisait autrefois partie de la communauté d*Au~ 
gny et était annexe de la paroisse de Saint-Privat 

FrobmC'hl, h. chat, et m*", c"' de Siersthal, sur la 
Schwoib. — Froenmuellen , i/ioa(cart.Yill. II, 106). 

— La Fraumùhl, 1771 (ord. de Lorr. XII, ha 2). 

— Fromûhl, 1779 (Dur. Lorr.). — Cabaret de 
Frcnnuhl ( carie Cass. ). — Fron-Mulh (carte de TÉtat- 
major). 

Faisait partie de la communauté de Holbach et 
de la paroisse de Siersthal. 

Frohmûul, m'°, près de Roderaack. — Le moulin de 
FroumuUen, 1681 (dénombr. du ai mai). 
Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. 

Froumëulerwald (Le), forêt domaniale, de 1 1 35 hec- 
tares, située sur le territ. des c"*" de Siersthal et de 
Reyerswiller. 

Frounigkeb, m*"' isolées, c"' de Bsrenthal. 

Frounbrhopp, f. c°* de Gros-Rédercliing. 

Frohnholtz, f. et tuilerie , c"* de Richement. — Frohn- 
holti, tuilerie de la paroisse de Richemont, x?iu* s' 
(pouilléde M.). 

Froicul, f. c"* de Longuyon. — Forcul, Frocul, xt* s* 
(coll. Sainle-Agalhe, obit. v% p. 1 1 et 3o). — Frois- 
cul, XTii* s* (cens, de Briey). — Censé de Froiseul, 
autrement Tremàres, 1601 (inv. des tit. de Lorr. VIII , 
176). — Cerne de Frésœil, autrement Crevières ga- 
gnage ban de Longuyon, 1 6a 5 (ibid. 178). — Censé de 
Froiseuil , autrement Tramère au-dessus de Longuion , 
166a {ibid. 178). — Froidcuil, 1689 (dom. Barr. 
1. 1). — Froidcu, 1761 (chan. rég. liasse Xivry-le- 
Franc). — Froideux, j 779 ( Dur. Lorr.). — En pa- 
tois : Freucu. 

Faisait partie de la communauté de longuyon. 



Froicul (Haute et Bisse), fermes, c°' de Moyeuvre- 
Grande. — Froid, 1779 (Dur. Lorr.). 

FRoiDES-FonTiiifEs (Ruisseau des). — Goule sur le 
territ. de la c"* de Tucquegnieux et afflue au Woigot. 

Fboidetaux, fief sis à Briey. — 1680 (dénombi*. s. 
Tan.). — La baronnie de Froideveau, 1736 (vente 
deTichémont). 

Était situé dans la ville basse de Briey. 

Fboihemuhl, étang sur le ban de Holbach. — Super- 
ficie : 1 hectare. 

Fbombourg , forêt sise entre Enchenberg et Montbronu , 
affectée à Tusage des verreries de Saint-Louis. — 
1781 (arch. départ. B. 117). 

Fronbach (Ruisseau de). — Prend sa source a Rémel- 
fang, traverse cette c"* sur une longueur de 7/10 
mètres et se jette dans la Nied. 

FRO^TIO^T, h. c"* de Mécleuves. — Frontenney, 1 1 98 
(ch. cath. s. l'an.). — Frontennei, 1 1 87 {ibid,). — 
Frontignei , 1 8 2 ( ibid. ). — Frontigney, 1 A '1 ( liste 
des vill.). — Frontegney, xv* s* (chr. Prail.) — En 
patois : Frontni. 

Fief mouvant du roi de France, appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Metz , et siège d'une jus- 
tice haute , moyenne et basse (1681, dénombr. a jan- 
vier). — Était annexe de la paroisse de Mécleuves. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 
— Fut classé en 1 790 dans le canton de Maize- 
roy, et passa dans celui de Soigne sous l'organisa- 
tion de l'an m et dans celui de Pange en 1 8oa. — 
Ghef-lieu communal dans ce canton, il fut réuni à 
Mécleuves , du canton de Verny, et incorpore dans 
ce dernier par décret du a 8 décembre 1811. 

FuifDMÛHL, h. et m*", c"* d'Epping. — Vogehmûhl (carte 
de rÉtat-major). 

Fl'nkble?! (La cour de), seigneurie, mouvant du comté 
de Créhange, sur le territ. de Melzeresche. — Voy. 
Metzeresche. 

FùRST, f. et chat. c"de Folschwiller. — Fûrst, censé 
fief, 1681 (arch. départ, dénombr. a janvier). — 
Fursche (D. Cal, not. Lorr.). — Fuste, xviii* s* 
(pouillé de M.). 

Siège d'une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice, mouvant de i'évéché de Metz (1681, dén. 
du 10 novembre). — Possédait une chapelle cas- 
trale, annexe de la paroisse de Téling. 

FuRWEiLLERBACH (RuissEAu de). — Coule sur le territ. 
de la c*^ de Schwerdorff et afflue à la Basse Nied. 

FissBAGB, ban isolé, c"* de Kalhausen. — Fussbach 
(Ban de)^ 1736 (arch. d'Achen, aborn. août). — 
^Fousbach {Ban de) , 1 755 ( atlas de Bitche, P' 8a , 
ioo, 101). 

FuxKiMÛHL, m", c"* de Forbaeh. 
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Gieudersberg, anc. censé qui faisait partie de la pa- 
roisse de Bilche. — Gûnler$be}'g , x?m' s* (pouillc 
de Metz). 

GiBRDERSBERG (Ls), forét domaniale de 1718 hec- 
tares situëe sur le terril, des c"*' de Schorbach, 
Lengelsbeim, Hanwiller, Breidenbacli et Bousse- 
willer. 

Gaensbich, f. et m", c°* de Morsbach. — Guintbach, 
x?iii" s* (pouilié de Metz). — La cerne de Quins- 
bach, 1761 (ord. de Lorr. VIH, 28a). — Quis- 
baeh, Gensbach, censé, 1779 (Dur. Lorr. III, 160). 

— Guentbach (carte de rÉtal-major). 
Ancienne censé de la communauté de Gocheren, 

dans une lie de la Bosselle. 

Gailloterie (La), m"*", c°*de Saint-Supplet. 

Gaise (La), f. c'" de Vatimont. 

Gallenbop, ferme ruinée dépendant du fief de Biche- 
mont. — 1688 (dénombr. a 5 septembre). 

Gallekmûul, m*" sur l'Eichel, c°* d'Achen. 

Galonnier ou Gallog^ïy, censé, c°* d'Hémilly. 

Gand (Crnsede) ou CHAMBéRT, c"* de Hettange-Grande. 

— Gand (carie de TÉlal-major). 

Gakdrange, c"" deThionville, à gauche de TOrne. — 
Goderingasy 848 (cari. Sainl-Arn. p. j 4). — Gran- 
derenges super Ornamjluvium, 1181 (abb. de Just* 
s. Tan.). — GunderengeSf laia (abb. de Gorze, 
s. Tan.). — Gandrenges, laa/i (abb. de Just* 
s. Tan.). — Ganddanges'sus-Ome, 1399 (fonds 
de Malte, invent, liasse A). — Gandlenge, i386 
(abb.de Just* s. Tan.). — Gandelenge, i386 (ibid.), 

— Gaudelange , 1 û 38 ( ibid,), — Gauderange , x?ii* s* 
(carte de Tass.). — Gaudrange, 1606 (pouiUé de 
M.). — Ganderange, 1686 (gén. de M. dom.). 

Était annexe commune de la paroisse de Vitry 
(Lorraine) et d'Amnéville (Barrois). 

Autrefob Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Faisait partie, en 1790, du canton de FIo- 
range; passa, en i8oa, dans le canton actnel. — 
A pour annexes Boussange et le moulin de Bous- 
sange, Amnéville et le Moulin-Neuf (forges). 
Gandren , vill. c"* de Bcyren, sur le ruiss. d'A^pclt. — 
Gandre, 1093 (pri. Tliic. D. Cal. III, pr. xx?). 

— Gandra, ia3o (sém. Saint-Simon s. Tan.). — 
Ganderen , xvii' s* ( Sierck , dom. ). — Gandem ,1681 
(dénombr. 3 sepL). — Gandrein, i68a (dénombr. 
du 3i août). — Gannerenne, Gamdrenne, 1756 
(Stem. dép. M.). 



Village de la mairie de Hagen et dépendance de 
la seigneurie de Bodemack; siège d^une justice 
haute , moyenne et basse ( 1 68 1, dénombr. aa mai). 

— Il y avait, en outre, à Gandren quatre Youeries 
dépendant du duché de Luxembourg. — L^église 
paroissiale, qui appartenait à Tévéché de Tràves 
(doy. de Bémich ) , était desservie par un religieux de 
Tabbayc Saint-Martin de cette ville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Faisait partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et passa, sous Inorganisation de 180a, dans 
le canton de Cattenom. — Chef-lieu d^une munici- 
palité jusqu^au 3 janvier 181a, où il fut réuni à la 
c"" de Beyren. 

Gandreh (Rcisseau de) ou Aspblt, sur le territ. des c"** de 

Beyren et de Konz-Haule. — Fluvius Gapera,'j8i (ch. 

■ Charlem.). — Gannerenback, 1766 (Stem. dép. M.). 

Gansbach, m^, c"* de Destry. — Ganspach, i3a6 
(Kremer. Arden. Gesch. II, 67). 

Gaksweiler, f. c"de Farschwiller. 

Garde-de-Dieu (La), f. c°* de Châtel-Saint-Germain. 

Garde-de-Dieu ^La), anc. maison, c"* de Devant-les- 
Ponls. — xviii' s* (pouilié de M.). 

Gare (La), maisons, c"* de Cocheren. 

Gare (La), maisons, c"* de Lachambre. 

Gare (La), maisons, c"" deValmonL — FettenkergoU y 
en allemand du pays. 

Établies dans le voisinage d'un crucifix de pierre 
qui avait donné son nom à ce lieu. 

Gargouille (Étakg de la), c"* de Villers-Bettnach; 
ancien étang, dépendant de Tabb. de Villers, ali- 
menté par les trois ruisseaux de Vry, de Villers et 
de Babas, qui donnent naissance à la Canner. 

Garsch, c*"* de Cattenom, à gauche de la Moselle. — 
Gart, 1564 (pouilié de M.). — Garsz, i596(tabel. 
d'Élange). — Guarch, 1681 (dénombr. 5 juin). — 
Gâches, 1686 (gén. de M. dom.). — Garche, 176a 
(carte Lafosse). — Gasch (carte Cass.). 

Village dépendant des seigneuries de Meillebourg, 
de Cattenom et de Lagrange, 1681 (dén. a3 juillet). 

— Avait une chapelle annexe de Hussange. 
Autrefois Trois-Évéchcs , baill. et coût, de Thion- 

ville. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Cattenom. — A pour annexes Kœking, Hussange, 
et les moulins de Lagrange et de Garsch. 
Gasseville (Le Pavillon de la), anc. château, c** de 
Sainte-Marie-aux-Chénes (atl. Saint-M^"). 
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GiSsioR , anc chat, et f. c"* de Thionville. — Gat$ion- 
k-Chdteau, i885 (tabl. Par.). 

Cette ferme, qui s^appeiait Neuerbourg (Neuf- 
bourg), prit le nom de Gassion depuis 16 4 3, en 
souvenir de ce qu^elle avait servi de quartier gênerai 
au maréchal de ce nom pendant le mémorable siège 
de Thionville en cette année. — Est annexe de la 
paroisse de Thionville. 

Gagbivi56, vill. €"• de Folckiing, sur la Sarre. — 
Bibingen, i365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). 

— Buhingen, 1677 (transact entre le seigneur de 
Forbach et ses vassaux). — Bûbmgen, ibgh (dén. 
Th. Alix). — Gaubibingen, xfiii* s* (pouillé de M.). 

— Bivingen, xviii* s" (ibid.). — Biebingen, 1790 
(arch. d'Ipling, trans. du 10 juin). — Gaubioùig, 
1761 (ord. de Lorr. VIII, aSa). — Gaubitmgen, 
1766 (not. Lorr.). — Behing (carte Cass.). — Gau- 
bivmch (carte de TÉtat-major). — Bébing, 1790 
(carledép^M.). 

Village du comté de Forbach. — Annexe de la 
paroisse de Folckiing. 

Autrefois Lorraine, baill.deSarregucmines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du c*" dé 
Forbach; commune en 1801. — Réuni à Folckiing 
par décret du 9 5 mai 1811. 

GlUSCHllDBAHOPF, éc. Voy. BARSTIlir. 

GicssELiHff (RcissEÂU db). — Prend sa source à Réme- 
ring, traverse cette c°* et celle de Berweiller sur une 
longueur de 3 kilomètres et se jette dans la Bislen. 

Gauiberg , éc. c"* de Bœrenthal. 

Gawbistropp, c"* de Villing. — Wistotf, ib^à (dén. 

Th. Alix). — Gawaistroff ou Westroff, 1766 (D. 

Cal. not. Lorr.). — Weistroff, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village de la seigneurie de Bérus. — Était annexe 

de la paroisse de Villing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, de 
Lorraine. — Il faisait partie, en 1790, du canton 
de Bouzonviile ; passa sous Torganisation' de Tan m 
dans celui de Bisten, et fut replacé en i8oa dans 
le canton de Bouzonviile. — Ga weistroff, annexe de 
Villing en i8os, fut réuni, avec Villing, à Réme- 
ring par un décret du 9 septembre 1 81 1 ; il resta 
annexe de Rémering jusqu^au 7 octobre i83o, et 
fut alors de nouveau réuni , par ordonnance royale 
de cette date, à Villing, redevenu aussi chef-lieu de 
commune. 

Gawissb, c"*" de Galtenom, sur le ruiss. de Rodemack. 

— Weis, ibtik (pouillé de M.). — fViesz in Gaue, 
16a 6 (seigneurie de Rodemack, comp. E. 98). — 
Wies an Gau y 1681 (dénombr. a 6 sept.). — Gau- 
mie», 1696 (terr. de Haute-Kontz). — Beng-Wiss, 
xvii' siècle (carte de Beaulieu). — Buenguevis, 



1739 (carte Bugn. dioc. Mett.). — Bengevyte,i'jb6 
(carte de Vaug. ). 

Ancienne mairie de la seigneurie de Rodemack. 
— Siège d^une haute, basse et moyenne justice. — 
Était annexe de la paroisse de Berg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. cl coût, de Thion- 
ville. — Fait partie du canton de Galtenom depuis 
sa création, en 1790. 

Gawissb (Ruissbau de). — Prend sa source à Gawisse, 
traverse la c°' de Berg sur une longueur de 1 kilo- 
mètre et se jette dans la Moselle. 

Gaz (Le), usine, c"* de Plantières. 

Geai (La Côte de), vaste plateau qui s^étend à gauche 
de la Moselle, entre les vallées de Gorze et d'Ars- 
sur-Moselle, sur le territ. de ces c°*' et de celles de 
Novéant et d'Ancy. — Le sol de ce plateau, qui 
contient des carrières d'oolithc exploitées par les Ro- 
mains, est traversé par Taqueduc souterrain qui 
amène à Metz les eaux de Gorze. 

GEiiiBRSBAca (Ruisseau de). — Il prend sa .source 
à Hunling, traverse celte c"* sur une longueur de 
1 kilomètre et se jette dans la Moselle. 

Geldscbuntz-Wbtbr, étang près deBitche. — 1694 
(dén. Th. Alix). 

Gevund, ville. — Voy. Sarreguemihbs. 

GiKAviLLE, c" deBriey. — GermainvUle, 1390 (iûv. 
des lit. de Lorr. III, 943). — Genavilla, j5/i/i 
(pouillé de M.). — Jenaville, 1673 (inv. des lit. de 
Lorr. IV, 67). — GamanviUe devant Brie, Henan-- 
ville, Genouviîle, i554 (pouillé de M.). 

Siège d'une prévôté barisienne sous la châtell. de 
Briey, 1 Uoh (inv. des lit. de Lorr. III, 9 4o). — Gêna- 
ville était chef- lieu d^une communauté à laquelle 
appartenaient les censés de Mussot et de Méoau- 
mont et qui, avec deux autres voisines, était connue 
sous le nom des Paroisies ou Paroches; elle était le 
siège d'une cure de rarchipréirc de Hatrize , dépen- 
dant du chapitre de la cathédrale de Metz, qui avait 
pour annexes Lantefontainc, Ménaumont, Pénil et 
Méraumont. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saint* 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
créalion, en 1790. — A pour annexes Pénil et 
Méraumont, Ménaumont et Mussot. 

Generet, localité inconnue, anc. annexe de Rugy. — 
Gennef*ey, i346 (P. Fer. obs. séc. xit° s", a69). — 
Buxey et Generey, i/to/i (liste des vill.). 

Gerestrot (Le), anc. lieu-dit, c^'du Sablon. — Le longe 
royeon Getiesloy^ 1 339 (fonds de Malte, inv. 1. AAA). 
— En Gene»troit, 1376 (ibid,). — Le Genetoy, x?* s* 
(chron. J. le Chat. p. 96). — Genetray, xv* s' (chron. 
Jac. Husson). — Le Genetroy, 1/108 (chron. doy. do 
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Saint -Thiêb.). — La justice du Genestroy, 1^37 
(chron. de Praill.). 

Celait le lieu où était placé le gibet de Metz et 
où s'exécutaient les condamnations à mort. 

Giait (Le), m*" sur la Crusne, c"' de Mercy-le-Bas. 

Gekitaux (La hauteur des), c"* de Rozérieulles. — 
Gmnivalt, x¥' s* (chron. de Praill.). — En Geni- 
veaulx, 1 5 18 (Mém. de Ph. de Vign.). — Pardellà 
Gemvaulx, i638 (Journ. J. Bauch.). 

Crète de Tescarpcment de la grande plaine de 
Briey sur la vallée de la Moselle. 

Gensbach , f. près de Cocheren. — Gembach ou Quû- 
hachy c"**, dans une tle de la Bosselle, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Guisbach (dict. Viv.). 

Gentival, papeterie, c"' de Mercy-le-Bas. 

GiLBoé , f. c" de Grand-Failly. 

GiRAUMORT, c""* de Gonflans. — Geraumont, 1 397 (inv. 
des tit de Lorr. VI, 385). — Geralmont, i3i6 
(abb. Saint-Symp. liasse Giraumont). — Giramoni, 
i56/i (pouillode M.). 
Était annexe de Jarny, cure du diocèse de Metz. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Joua- 
ville; sous Torganisation de Tan m il passa dans 
celui de Valleroy, en 1803 dans celui de Briey et 
en i833 dans celui de Gonflans. — Apour amiexes 
Tichémont et Vallières. 

Il y avait un autre village voisin de celui-là, et 
qui portait le nom de Basse-Giraumont. Il est en- 
tièrement détruit, et dès le siècle dernier il n'en 
subsistait plus que quelques vestiges. 

GiRLiRGER, h. ruiné, c"" de Cocberen. — Giriingen, 
1365 (Kremer, Arden. Gesch. II, 609). 

Hameau du comté de Forbach, détruit à la fin 
du XYii* siècle. 

GiROMi^KiL, anc. maison seigneuriale de la paroisse de 
Lessy. — xviii* s* (pouillé de M. ). 

GiRoiiDFONTAiNB (RuissBAu de). — Coule sur le territ. 
de la c"* de Béchamps et se jette dans Tétang de 
Saint-Jean. 

GiSBERG , f. c*^ de Montbronn. 

Glaba, anc. h. c"* de Mont- Saint-Martin. — Glabey, 
1766 (D. Cal. not. Lor.). 

Glaba IX (Ruisseau de) , sur lequel est bâti le village de 
Piedmont. — Le Glabay, 1G89 (dom. Bar. t. II). 

Glarbachel (Ruisseau de). — Prend sa source à Eguels- 
hardt, traverse cette c"* et celle de Sturzelbroim sur 
une longueur de 1 kilomètre et se jette dans le Mos- 
bàchel. 

Glasbro?(x, scierie, c" de Bitcbe. 

Glasbrorn (Ruisseau de). — Prend sa source au pied 
du Rauneck, passe à Sturzelbronu, forme le grand 



étang du Graffenweyer et entre dans le dép* du Bas- 

Rbin , où il se jette dans le Falkensteinerbach. 
Glasbrûck, f. c*' de Varsberg. 

C'est une ancienne ccnse-fief, mouvant du bailliage 

de Boulay, qui faisait partie de la communauté de 

Warsberg. 
Glaserberg, h. c"* de Lambach. — Glasserberg, 

i755(atl. deBitche, fiog). — Gloêemberg, 1771 

(ord. de Lorr. XII, As s). — Gloêsemberg (carte 

de Cass.). 

Dépendait de la paroisse de Sierstbal. 

Faisait partie, en 1790, du canton de Lembei^ 

et passa en 1 80 3 dans celui de Rohrbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, couL de 

Lorraine. 
Glashûtt, anc. verrerie, c"* de Sierstbal. — Gloêhutt^ 

1596 (dén. Th.AUx). 
Cette verrerie a donné naissance au hameau de 

Holbach. 
Glashûtt ( Alt). — Voy. Vieillb-Verrbrje. 
Glaticry, c"' de Vigy.— Glatignei, 1 193 (sém. S*-Si- 

mon s. Tan.). — Gletinei, xiii* s" (abb. Saint- Vinc. 

liasse Glatigny). — Gleiigney, 1206 {ihid. liasse 

Villers-rOrme). — Glatigney, Glaiteneyy i339 (ibid, 

liasse Glatigny). — Glaitigney, i4o4 (liste des 

vili.). — Glaitegney, i5i/i (Mém. de Ph. de Vign.). 

— Glattigneyf i5t6 (man. de Senones, fiefs). — 
En patois : Guiaitni. 

Était annexe de la paroisse de Retonféy. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couU de Metz. 

— Fut classé, en 1790, dans le canton de Vry et 
y resta jusquVn i8o3, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexes Béville et la Bruyère. 

Gloke3(boff, f. c"' de Merten. — Gluckenhoff, xfiii* s' 
(pouillé de M.). 

Faisait partie de la paroisse de Creulzwald. 

GoDBRARCHE, vill. c"^ deHussigny. — Godebranget, làok 
(inv. des lit. de Lorr. X , 3o4 ). — Godbrange, God- 
brangium, 17 69 (de Maill. Barr.). — Godebrange, 
1779 (Dur. Lorr.). — Godbrange, i8a5 (tabl. 
Par.). 

Était une cure du diocèse de Trêves, qui dépen- 
dait de Tabb. de Tifferdange. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fut classé en 1790 dans 
le canton de Viller»-la-Montagne et en 1809 dans 
celui de Longwy. — Ancien chef-lieu communal; fot 
réuni à Hussigny par décret du 90 février 1810. 

GoDCHURE, f. c"* de Villcrs-Beltnach. — Gadencheu- 
ren, ib^U (àén. Th. Alix). — Gaudechure, i6ài 
(reg.des titres deVillers, p. 960). — Gadikiehum, 
1769 (carte Lafosse). — GadUcheuren , 1766 (carte 
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Vaug.). — GoJtcheuren, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Gatchur (carie Gass.). 

Autrefois Lorraine , baiil. de Bonzonviiie , oout. de 
Lorraine. — Appartenait comnacannexeàla paroisse 
de Gharleville. — Faisait partie de la communauté 
de Belle -Fontaine. — Fut classé d'abord dans la c°' 
de Saint-Hubert , qui devint en 1 8 1 1 annexe de la 
mairie de Viilers-Bettnach , puis compta , avec son 
cbef-lieu communal, dans le canton de Burtoncourt 
en 1 790 , et enGn passa en 1 80a dans celui de Vigy. 
Gooo (Bdissbad de). — Coule sur le terril, des c"'* de 
Valmont et de Folschwiller et afflue à la Nied alle- 
mande. 
GoEBBACH (Ruisseau de). — Prend sa source à Fil- 
strofT, traverse la c*" de ce nom sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans la Nied. 
GocTZBiiBniJCK, c°" de Bitcbc. — Gotzembruchjxmi's* 
(pouillé de M.). — La Verrerie de Gœtzembrttck , 
1761 (ord. de Lorr. VIII, 991 ). — Gcitzembruck , 
1756 (D. Cal. nol. Lorr.). — Golzbrick, 1779 (Dur. 
Lorr.). 

Village fondé en 1731 pardes verriersqui reçurent 
600 arpents de bois pour établir leur industrie. — 
Formait communauté avec les verreries de Soucbt, 
de Scbircsthal et de Meysentbal. — Était annexe, 
avec vicariat résident, de la paroisse de Soucbt. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de Lor- 
raine. 

Appartint au canton de Lembergjusquen 1803, 
où il fut classé dans son canton actuel. — A pour 
annexes Klapbacb et JacobsbolT. 
GoBTZEKBRtcK (BoissBAu de). — Il prend sa source 
dans le pré de Gœtzenbrûck, traverse la c"** de 
ce nom et celle de Saint-Louis sur une longueur 
de 1 kilomètre et se jette dans le ruisseau de Saint- 
Ix)uis. 
G06LOT (Le), m'", c"* de Sainte-Ruffine. — Le Goglau , 
château, de la paroùec de Moulins, xviu* s* (pouillé 
de M.). 
Goiîi, c** de Verny. ■— Goddinga villa, 8o5 (Dipl. IV, 
p. a85). — GoonCy 1167 (abb. Saint-Mart. ann. 
Prem. t. X , 1. a ). — Guenc ,1186 {ibid, ). — Gaine , 
1606 (liste des vilL). — Going, i56/i (pouillé de 
M.). — Goyngf xvii* s' (episc. met. terop.). 

Seigneurie , haute , moyenne et basse justice , sous 
la prévôté d'Amance. — Était siège d'une paroisse 
de Tarcbiprétré de Nomeny, dépendant de Tabbaye 
Saint-Martin-lez-Metz, puis du chapitre de la pri- 
ma liale de Nancy. 

Autrefois Lorraine, enclave dans le pays Messin, 
baill. de Pont-à-Mousson , coût, de Lorraine. — Fut 
érigé, en 1790, en chef-lieu de canton et passa 

Moselle. 



en t8o9 dans celui de Vemy. — Le canton de 
Goin comprenait les c°"'d'Alémont, Cheminot, Ché- 
risey, Chesny, Fleury, Goin , Liéhon , Longeville- 
lez-Chcminot, Louvigny, Orny, Pagny-lez-Goin , 
Pommerieux, Pouilly, Pournoy-la-Grasse, Sainl- 
Jure, Verny et Vigny. — A pour annexes de mairie 
la Horgne-lez-Goin et le château de Goin. 

Gom passe pour avoir été une résidence de Char- 
lemagne et être le Goddinga villa dénommé dans 
des titres de cet empereur. — Celte seigneurie fut 
acquise par le duc Charles III de Lorraine en 1 5/19 ; 
elle avait pour siège un vaste château dont il reste 
des débris. 

Goin avait donné son noni à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait d*aiur à la croix d'ar- 
gent, cantonnée de quatre Jleurs de lys d'or. Celte 
maison , d'après son blason , devait être une branche 
de celle de Chambley. 

GoLLE?iBOLTZ, f. c°* de Faulquemoul. — Faisait partie 
de la paroisse et de la communauté de Faulque- 
mont. 

GoMMELANGE, sur la Nied allemande , c^" de Boulav. — 

* 'm 

Gelmelingen, 1 18A (cart. abb. Vill. t. I, F. 2). — 
Guelming, 1 a6'i (ibid. G. i ). — Gelmelingin , i 26'f 
(ibid. G. 1 3). — Guilming, j a6'4 (lifVI. liasse Gom- 
melange). — Gaimelanges, 1376 {ibid, cart. t. I, 
G. 1 5 ). — Gelmedings ,1817 (ibid. B. 5 ). — Grtim- 
h'ngas, iSùù {Und. p. 3). — Guelndinga, t336 
(ibid, A. I h). — Gelminga, 1396 (ibid. t. II, P 1 10 
V*).. — Gonielingen, xvi* s" (abb. de Longev. s. Tan). 

— Gelninga, t544 (pouillé de M.). — Gelmingen, 
Gellumingen, 1696 (dén. Th. Alix). — Guelmingeny 
1683 (abb. Vill. liasse Gommel.). — GuemmlangCf 
Kendange, 1681 (dénombr. du 1^ juin). — Gome- 
langia, 170^ (pouillé de M. portef.). — Gome- 
langCy 1710 (abb. de Vill. liasse Gommel.). — Gom- 
lange, 1728 (terr. d'Anzeling). — En allemand : 
Gelmingen. 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, sons 
la prévôté de Sierek. — Etait siège d'une cuie de 
l'archipr. de Kédange, dépendant de l'abb. de Frei- 
sfroff et ayant le moulin de Rurange pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzomllle, couL de 
Lorraine. ^^ Appartint, en 1 790 , au canton d'Otton- 
ville et fut classé en i8os daas le canton actuel. 

— A pour annexes Colming et le moulin Gravad. 
GoNDAi , m'" sur la Crusne , c"* de Boismont. 
Go.xDRAifOB, h. c"* de Havange. — Gondringen proche 

Fentschy 1681 (dénombr. 3i aoiU). 

Était annexe de la paroisse d'Amnèville. — Gon- 
drange formait avec Tressange et Ludelange une 
communauté, une paroisse du diocèse de Trêves et 

i3 
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une seigneurie, siège de haute, moyenne el basse 
justice, sous la prévôté de Villers-la-Montagne. 

Autrefois Barrais, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fil partie, en 1790, du 
canton d'Aumelz et fut classé en 1802 dans celui 
d'Audun-le-Roman. 

GoNDRATiGE OU Glindrirgen , P", auc. m" sur la Nied, 
c"' de Créhangc. — Gundemiga, iiai (abb. de 
Longev. conf. des biens, bulle d'Alex. III). — Gun- 
tringa, Gunlringis , 11A7 (al)b, Vill. cari. t. I, E. 
1 ). — Gonderitiga, 1 1 80 (abb. Longev. conf. des 
biens, bulle de Célcstin III). — Gundennga, 1 aie 
(ibid.). — Guetmetingf laia (cart. Vill. 1. 1, G. 1 ). 
— Gunderenges, laia {ibid. G. 6). — Gondrin, 
Gunderinges, Gondringen, 1 a 1 /i {ibid. G. 1 ). — Gon- 
delangeê, ia3a {ibid. G. a). — Gundrinken, Gun- 
drinket'y i35o {ibid, 7 G. j). — Gundrinchen, i35o 
{ibid, t. II, f. 65 v*"). — Gtœnery, xvii* s* (abb. 
Vill. liasse Guenering). — Guinderingue proche Cré- 
hange^ 1660 {Ufid.). — Le Moulin de Guennering, 
i643 (carL ibid. t. I, G. 1). — Goudrange, Gen- 
ringy 1679 {ibid. liasse Guenering). — Gondring, 
1 68 1 {ibid.), — Gvndetnngen , 1 6Sù{ibid.). — Guin- 
dringen , foulerie , 180a ( liste des comm . ) . 

Go?iDBEcorRT, c^° de Conflans, près des sources de 
rOlhain. — Gontrecuria, 10/16 (abb. Saint-Maur 
Vcrd. D. Cal. 1, pr. %xi). — Gondircourt, x?" s* 
(abb. Saint-Pierr*, terr. f. ia3). — Gondecourt, 
XVII* s* (Loth. sept.). — Condrecourt f i6o5 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. f" ia3). — Gondrecourt en 
Woevre, xviii's* (D. Cal. not. Lorr.). — Neutron 
le Château, 1779 (Dur. Lorr.). — Gontrecuria ou 
Gontreni curtis, d'après D. Cal. (not. Lorr.). 

Cette seigneurie, baute, moyenne et basse jus- 
lice, siège d'un 6ef sous la prévôté de Briey, fut 
érigée en comté, le ao décembre 1 683, en faveur de 
M"' de Ponze, veuve du président de Neuvron. 
(]c comté comprenait le château el les terres de 
Gondrecourt, celles de Neuvron el d'Amblemonl el 
diverses portions de seigneuries voisines sous les 
baill. d'Étain et de Briey. — Annexe de la paroisse 
d'Oley (dioc. de Verdun), dépendant du chap. de 
SaintrMax de Bar. 

Autrefois Barrais, baill. d'Étaio, coût, de Saint- 
iMihiel. — Gondrecourt, dont le changement de 
nom s'était peu fait sentir, fut classé dans le canton 
de Norroy-lê-Sec en 1790 et dans le canton actuel 
en 180a. — A pour annexes Aix et le moulin de 
(jondrecourt. 

GonDRETiLLB, h. c"' de Vry. — GondrevUle, i46o 
(cart. év. de MeU, i. IV, p. 17). — QmtreviUe, 
i6to (Fab. terr. Met.). 



Était siège d'une seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice. — Faisait partie de la paroisse de 
Vry. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. el cjouL de MeU. 

— Fut classé, en 1790, dans le canton de Vry et 
passa en 180a dans le canton de Vigy. — Chef- 
lieu communal jusqu'au 3i juillet 181 9, où il fut 
réuni à la commune de Vry. 

GoxGELFARG, h. c'* do Waldwisse. — Gundelwinga in 
pago Aiffense, 978 (abb. Saint-Max; ch. d'Udo). — 
Gutidelwingin f io3o (abb. Saint-Math. Trev. acte 
d'éch.). — Gondeluingin , 1 o3 7 ( ibid,). — GoUfingen, 
ih^fi (dén. Th. Alix). — Congel/ang, xvii' s* (Loth. 
sept.). — Gundelfang, 1681 (dénombr. 6 sept.). 

— Maiton et gagnagejief dépendant du marquiMOt 
de Faulquetnont , 1681 (loc. cit.). — Gongerfan, 
168a (^énombr. 3i août). — Gongel-Fang, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Était si^c d'une seigneurie, haute, moyenne 
el basse justice. — Formait, avec Betting el Zeu- 
range, une paroisse du diocèse de Trêves (archid. 
deTholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de BouzonviUc, couL 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790, du canton de 
Waldwisse comme annexe de la commune de Bel- 
ting; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Launstroff, qui devint en 1806 canton de 
Sierck. — Belting el Gongelfang furent réunis à 
Waldwisse par décret du ai janvier 1819. — «Gon- 
gelfeng, situé sur l'extrême frontière, fut détenu par 
la Prusse à partir de 181 5 , et restitué à ia France 
par suite de la déclaration du 1 1 juin 1897, relative 
au district de la Leyen. 
Gorgelfahq (Ruissbid de). — Il prond sa source à 
LaunstrolT, traverse ensuite la c°*de Waldwisse sur 
une longueur de 3 kilomètres et va se jeter dans 
la Nied. 
GoRcr, c" de Longwy. — Gorceyum, xt* s* (coll. 
Sainte-Agathe, obil. v" p. /i5). — Goreey, xf* s* 
{ibid, p. 89). : — Goxey, xv* s' {ibid. p. 34). — 
Goreey, ik^Q (arch. H. de V. AA, II). — Gaèr- 
cey, i/i84 (inv. des lit. de Lorr. VIÏI, p. 106). — 
Gvurcy, 1681 (dénombr. 3o sept.). — Gorcium, 
d'après D. Cal. (not. Lorr.). 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, 
avec château féodal détruit au xvii* siècle; Gef delà 
Tour-devanlrVirton, arrière-fief de Longwy. — Gosnes 
el Grand-Failly faisaient partie de la seigneurie de 
Gorcy. — Appartenait au dioc. de Trêves oonune 
annexe de la paroisse de Saint-Pancré. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de 
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LoD^y tlepuis sa création , en 1790. — A Guseigny 
pour annexe. 

Le village de Gorcy doit son nom à Jean de Gorcy, 
issu des lords Gorcey d'Irlande, qui le reprit en 
fief en 1 270 de Ferry III, duc de Lorraine. Celte 
maison, d'ancienne chevalerie, qui fut titrée de 
comte en 1 7 1 3 , portait pour armes : d'argent à neuf 
pointes d'hermine de ioble posées à, 3 et ù, au chef de 
gueules chargé de trois annelets d'or. 
(jorcy, forges , c"* de Cosnes. 

GoBZB, ch.-l. de c*", arrond. de Metz. — Fini» Haldi- 
niaca, finis Baudiciaca et finis Aeoniaca, 7^6 (cart. 
Gorz. t. I, p. «). — Gorzia, 766 (ch. abb. dé Gorz. 
s. Tan). — Gorze, i3oa (tbid. s. Tan). — Gorse, 
i365 (ibid. s. l'an). — Gorxe, 1 37a (arch. H. de V. 
traite d'alK AA, /i2-/i5). — Gorsse, (»oz«, xv* s* 
(chron. de Jacq. Huss.). — Gourze, 1433 (chron. 
doy. de S'-Thiéb.). — Guixe, \hhh {éi, des garn. 
fr. P. Ferr. II, 317). — Gouxe, Gourxe, lAgi 
(Mém. de Ph. de Vign.). — Gorxe, i5i a {ibid.). — 
Gwsia, i5û6 (pouillé de M. portef.). — Gorgia, 
d'après D. Calmet (nol. Lorr.). 

Gorze était le siège d^un archiprélré dépendant de 
Tarchidiaconé de Vie, dont faisaient partie, entre 
autres paroisses, les suivantes , qui appartiennent au 
département de la Moselle : Chambley, Gorze, Ha- 
géville, Novéanl, Onville, Rezonville, Saint-Julien- 
lez-Gorze , Sponville, Vion ville et Waville. L'ancienne 
église de l'abbaye, devenue église paroissiale, avait 
pour annexes les hermitages de Saint-Clément et de 
Saint-Tliiébault, le château de Sainte-Catherine et 
le fief de Labauville. 

Gorze, bourg de la province des Trois-Evéchés , 
baill.et coût, de Metz, était le siège de trente hautes 
justices qui formaieut le domaine de l'abbaye, resté 
connu sous le nom de Terre de Gorze, et formait 
une des subdivisions du pays Messin , sous les diffé- 
rentes formes de son gouvernement. Les villages que 
comprenait la Terre de Gorze étaient les suivants: 
Gorze, Champs, les censés d^Auconville et de La- 
bauville, Dampvitoux, Dornot, Hagéville, Juville, 
la Grange-en-Haie, le moulin de Lannoy, le Petit 
raouhn, Marimbois, Moivron, Morville, Novéant, 
Onville, Ornel, Rezonville, Sainte -Catherine, 
Saint-Julien, Saint-Marcel, Sponville, Tronville, 
Villecey, Vionville, Voisage et Waville. 

L^organisation de 1790 donna à Gorze le titre de 
chef-lieu de canton, qu'il conserva sous les organisa- 
tions successives de l'an m et de 180 a. Le canton de 
-Gorze comprenait, jusqu'en t8oa, les communes 
d'Ancy, Dornot, Gorze, Novéant, Onville, Saint- 
Julien, Villecey et Waville; forganisalion de 1801 



y ajouta celles d'Arry, Ars- sur- Moselle, Chambley, 
Châtel-Saint-Germain , Corny, Gravelolte, Champs- 
el-Hagéville, Jouy-aux-Arches, Jussy, Lessy, Mars- 
la-Tour, Rezonville, Rozérieulles , Sainte-Ruffine , 
Sponville, Vaux, Vernéville, Vionville et Xonvillc, 
qui, avec les huit premières communes, constituent 
le canton actuel. — La commune de Gorze a pour 
annexes Aucon ville, la Folie, Labauville, Sainte- 
Catherine, Saint-Clément et Saint-Thiébault. 
GoRZE (Abbate de). — Eccîesia sancti Pétri et sancti 
Stephani in fine Haldiaca, 7^5 (abb. de Gorze, ch. 
de Chrod.). — Monasterium in Gorzia, 763 (ibid. 
dédicace de l'Église). — Locus sancti Pétri, sancti 
Stephani et sancti Gorgonii, 769 {ibid, lettre de 
Pépin le Bref). — Monasterium' Gorziense, 106/i 
(ibid. ch. de Thier. év. de M.). — Eccîesia Gorzien- 
zis, 1 i/io (ibid. ch. d'Etienne de Bar). — Ecclesiw 
Goi'ziensis camobium, 1171 (ibid. dénombr. s. l'an ). 

— Qniventus de Gorzia, 1 939 (ibid. accord s. l'an). 

— Abbaîe de Gorse, i3oa (ibid. acquêt, s. l'an). — 
Monasterium sancti Gorgoni Gorziensis, iliQO (ibid. 
proc. s. l'an). — Abbaye de Gorze, 1 535 (ibid. s. l'an). 

— Abbaie de Goze, xvii' s" (Loth. sept.). — Eglise 
collégiale de Gorze, 1609 (abb. de Gorze, bail. s. 
l'an). — Eccîesia sancti Gorgoni oppidi Gorzienzis, 
1609 (ibid. bulle de Paul V). — Collegiata eccîesia 
de Gortz,seu Gorse, 1738 (ibid. lett. consister, de 
Benoit XII s. l'an). — Gurgitanum monasterium, 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

En 769, Chrodegand, évéque de Metz, fonda 
Tabbaye de Gorze sous le vocable de Saint-Gorgon. 
Elle devint rapidement célèbre et prospère; mais elle 
tomba dans la ruine et le relâchement, jusqu'à ce que 
le bienheureux Jean de Gorze la releva en 93a et la 
ût placer sous la règle de saint Benoit. Au xii' siècle, 
elle était à un degré extraordinaire de prospérité; les 
abbés jouissaient des droits régaliens et faisaient 
battre monnaie à leur coin. Mais elle éprouva ensuite 
de grands revers : pillée et brdlée de fond en comble 
en i56a et en i5&3, elle servit de forteresse aux 
luthériens. Le cardinal Charies de Lorraine, abbé 
commendataire de Gorze, obtint, en 157a, une bulle 
de Rome pour sa sécularisation. Ce qui avait été 
relevé des fîeux réguiiersdisparut à jamais en 1 609. 
et l'abbaye fut réunie à la primatiale de Nancy eu 
1631. — Mais le territoire de Gorze ayant été cédé 
à la France par le traité de Vincennes, en 1661, un 
chapitre de douze chanoines y fut établi, pour faire 
TofBce dans Téglise paroissiale, et subsista des restes 
des revenus de l'abbaye. — L^ancien palais abbatial , 
qui eiiste encore, est destiné à servir de dép^t de 
mendicité au département de k MqseUe. 

i3. 
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GonziA (La) ou Boisseau de Gorzb. — Prend sa source 
i\ la fontaine des Bouillons ou des Bomains et dans 
lo fond de Parfondval, traverse les c"" de Gorze et 
de Novëant sur une longueur de 8 kilom. et se jette 
dans la Moselle. — Gorzia Jluviolus , 75a (abb. de 
(iorze, s. Tan). — Haldiniacum ubi Gon-ia Jluvioltu 
consurgit, 768 (ibid.). 

Ce ruisseau doit ses eaux aux célèbres sources de 
Gorze, notamment à celles des Bouillons et de Par- 
fondval, qui devaient, f^ quinze siècles d^intervalle , 
lUre utilisées pour les besoins de la ville de Melz. Les 
Bomains , selon toute probabilité , sous Valens , au 
iv' siècle, avaient exécuté ce travail en faisant passer 
Taqueduc sur la rive droite de la Moselle au moyen 
des arcbes de Jouy ; il Vjeut qu^une faible durée. 
Cette œuvre , renouvelée de nos jours et terminée en 
i865, n^a pu s^eflectuer qu^en se tenant constam- 
ment sur la rive gaucbe , en évitant le travail à flanc 
de coteau , en perçant directement par des galeries 
souterraines les côtes de Geai et de Vaux et en tra- 
versant les vallées au moyen de siphons. 

GouRSTAL, m*" donné en 1 a 06 par Wiry de Valcour à 
Tabb. de Justcmont. — Voy. Gustal. 

Graffemyeter, étang, c°* de Sturtzelbronn. 

La digue de cet étang formait séparation entre la 
Lorraine et TAlsace. — Les moines de Sturtzelbronn y 
établirent en 1 76A desusinesà fer qui n^existent plus. 

Grafferweter, f. c"*de Sturtzelbronn. 

Grafflocu, lien-dit, c** d'Ottonville. — Emplacement 
d'un ancien hameau détruit par les Suédois en 1 635. 

Grand-Ban (Le), seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice, composée des bans Cuny, Gervaise, Pomcourt 
et Frécourt, situés sur les territ. de Scy, de Lessy et 
de Châtel. — Fief mouvant du roi, 1767 (dénombr. 
du ig déc). 

GrANDEBACU ou BoISSEACDbHoLVAKGB. VOV.HOLVANGB 

(BuiSSBAU de). 

Grakd-Faillt, c"° de Longuyon. — Fataliago villa in 
cmniialu Virdunensi, 636 (test. diac. Grim.). — 
Villa Fadiliaco in pago methensi , gi/i (Mém. Ac. M. 
1870, 65o). — Fa%, XI* s* (Vird. com. lim.). 
— Grant'Failly, i3o/i (marquisat de Con». arcb. 
Lamb.). — Grant-FaiHey , xv* s* (coll. Sainte-Agathe , 
obit. v* p. /i5). — Le Grant Fally,'ib^h (dom. 
Barr.). — Grandi Failleum , xvii* s* (arch. prie. Vill. 
leBond,^'^' 1, p. 619). 

La seigneurie de Grand-Failly, siège d'un fief 
avec haute, moyenne et basse justice, comprenait 
Petit-Faiiiy et Cosnes, et relevait piimitivcment du 
bailliage d'Élain, sous la cour souveraine de Nancy 
et, en 1 681 , du roi de France. — Cure du diocèse 
de Trêves (doyenné d$ Longuyon). 



s. 



Autrefois Barrois , baill. de Longuyon , coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Petit-Xi vry, la Bépubiique, le Bendez-vous des 

' Voyageurs (aubei^e), Bondefonlaine et Saint-Nioo- 
las-le-Moulin. 

Failly, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie, qui portait pour armes: d'argent 
à un rameau de 3 feuilles de gueules , accompagné 
en pointe de a merlettes affrontées de sable (Huss. 
l'Esc.). 

GsAKDFRé (Bgissead de). — Prend sa source à Neu- 
doHT, traverse la c°* de Chémery sur une longueur 
de 1 kilom. et se jette dans la Nied. 

Grand-Bo (Buisseac dc). — Coule sur le territ. des 
c"** de Norroy-le-Sec et d'Anoux et se jette dans 
l'Orne près de Serry. 

Grandvavx, m'", c°* de Saint-Jcan-devant-ManlUe. 

Grange (ForAt de la), forêt domaniale d'une su- 
perficie dc a t o hectares sur le territ. de la c"* de 
Vezin. 

Grange (La), chat, et h. c°* de Manoro. — Scura, 
] to6 (abb. Saint-Max, don. s. l'an). — Scheuren, 
i3/jo (ibid,). — La Grange-ès-Luxembourk , i35o 
(H. de V. quitt. AA, 15-997). — FortaUtium de 
Grangid, j653 (c** de Lux. tr. de paix). — Tzw 
Schuir, XVII* s* (Loth.sept.). 

Le chAteau de la Grange, vaste édifice, d'aspect 
élégant, qui existe encore, était le siège de la sei- 
gneurie de Manom. — Il y avait au dernier siède 
parmi ses dépendances une tuilerie et une faïencerie 
(Stem, dép* M.); deux tuileries mécaniques les ont 
remplacées auprès de l'étang Éiéonore. — Justice 
haute , moyenne et basse ( 1 68 1 , dénombr. 1" cet). 

— Possédait une chapelle castrale, annexe de la pa- 
roisse de Manom. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Thion- 
ville. — Invariablement uni à Manom, fit partie, 
en 1 790, du canton de Cattenom, puis passa dans 
celui de Thionville par ohjonnance royale du 9 oc- 

; tobre 1816. 

Le fief de la Grange, qui relevait du duché de 
Luxembo'urg, a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : d'azur au 
lion d'or (arm. man.). 

Grakgb-au-Sabt (La), f. c"* de Trieux. — Campum 
grandis Sorti, 1 096 (abb. Sainl-Pierr*, ch. foi^.). 

— Gaignage du Sort , 1 5 1 9 ( chan . rég. cens. p. 93). 
.. — Haut du Sof^t, i5i9 {ibid. p. 53). — Sort de 

Trieux, 1779 (tfur. Lorr.). 

Censé de l'abb. de Seint-Pierromont, dont elle 
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formait une dépendance. — Appartenait à la com- 
munauté de Trieux, 

Autrefois Barrois, baili. de Briey , coût, de Saint- 
Mihiel. 

Gbargb-acx-Bois (La), f. c"* de Borny. — La Grainije 
az boix, ihod (liste des vill. ). 

Siège d^un fief mouvant du roi de France et d'une 
justice haute, moyenne et basse (1681, dénombr. 
1 9 décembre). — Était une annexe de la paroisse 
d'Ars-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiU. et coat. de Metz. 

GiuHGE-icx-Bois (La), f. — Voy. Ghapelle-aux-Bois. 

Grar6E-aux-Damb8 (La), g"* de la Maie. — LaGrainge 
az Dames, 1 AoA (liste des vill. ). — La Grainge atix 
Dixmes, 1635 (Journ. J. Bauch.). 

Dcp. de la paroiese Saint-Livier de Metz. 
Ancienne abbaye de religieuses de Tordre des 
Prémontrés, dépendant de Saint-Eloiou Buris, qui 
ne fut que momentanément occupée par cette com- 
munauté, au xir siècle. Selon les annales de Pré- 
monlré, elle fut en 1 306 transférée à Haméviilers. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

GRAKGE-AGx-DiMEs (La), m"" minée, c"* etseign. d'Ay 
( 1 68 1 , dénombr. 5 oct. ). 

GRAKGE-Acx-OnMEs (La), f. ot cbât. c"^ de Marly. — 
Le gaignage de la Grainge <u Ormn, xv* s* (cbron. 
de Ph. de Vign.). — La Grainge az Ormes, i/io4 
(liste des vill.). — La Grainges aux Normes près 
Saint-Privey, la Grainge es Normes, 1436 (chron. 
du doy. de Saint-Tbiébault). 

La Grange-aux-Ormes, bâtie parles religieux de 
Nolre-Dame-aux-Ghamps, existait déjà en 1187, 
date à laquelle elle fut Tobjetd'un arrangement en Ire 
ces religieux et ceux de Saint-Symphorien ( Hist. de 
M, t. II, p. a 36). — La Grange aux Ormes était, 
en 1681, une dépendance de la seigneurie de Marly 
(dénombr. a 5 sept.). - Faisait partie de la pa- 
roisse de Marly. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

GnAXGE-D^AGNEAvx (La), f. c"* de Montigny-lez-Melz. 

— La Grainge d'Aygnel, d*Aynelz, xv* s* (chron. de 
Ph. de Vign.). — La Grainge d*Aniel,d*Anieh, 
XV* s* (chron. de Praill.). — La Grainge Daniel, 
i4o6 (liste des vill.). — La Grange à Agnel , 1610 
( Fab. terr. Met. ). — Lagnel , xvi i* s* (carte de Beaul.). 

— Hagneau, censé, xviii* s* (pouiUé de M.). — 
Hanau, village de Tlsle delà Moselle, 1 766 (D. Cal. 
not. Lorr. ). 

Faisait partie de la paroisse d'Augny. 
Grange-d'Aclrodx (La), vill. — Voy. Arodx-la-G range. 
Grarge-d'Eiivie (La), f. c"* de la Maxe. — Grainge 
d' Envie , 1 5 1 6 ( Man. de Senones : fiefs). 



La Grange-d'Envie, la Grande-Maxe et le ban d'Es- 
sey formaient une seigneurie qui relevait de Tahb. 
Saint- Vincent de Metz, et qui était le siège d'une 
justice haute , moyenne et basse, iGBi (dénombr. 
a juin). — Faisait partie de la paroisse de Saint- 
Baudier. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
GRA%GE-DRoniER, anc. censé. — Voy. Graxge-Rohikre- 

sols-Saxcy (La). 
Grakgeen-Haie (La), f. c"* de Villecey-sur-Mad. — 

Grange-en-Hey, i/ioa (abb. Gorze, repr. ). 
GrangE'Lb-Cbâtelet (La), f. c"* de Ville-sur-Yrou. — 
Château la Grange ou le Chastelet, château, haute 
justice dont il dépend deux censés, 1 779 (Dur. Lorr.). 

Était de la paroisse de VilIe-sur-Yron et de la 
communauté de la Ville-au-Pré. — Siège avec Droi- 
laumont et la VilIe-au-Pré d'une haute, moyenne 
et basse justice sous la châtcllenie de Conflans. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût. dcSaint- 
Mihiel. 

Ce qui restait de l'ancien cliàteau a été récem- 
ment démoli. 
GRAKGE-LE-MERCiEn (La), f. c"'de Montigny-lez Metz. — 
La Grainge lou Mercier, ]386 (abb. Saint-Clém. s. 
l'an). — La Gi*ainge le Mcrcy, xv* s* (chron. de Ph. 
de Vign.). — La Grainge Lemerciers, xv' s' (chron. 
de Praill.). — La Grainge li Merciez, i/io/i (liste 
des vill.). — La Grainge de hfercy, tkhfi (chron. 
doy.de Saint-Thiéb.). — La Grange au Mercier, 1 553 
(Siège de M. par Saligiiac). — La Grange Mercifir 
.(carte Cass.). 

Était le siège d'un fief et d'une justice haute , 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 3o juin). — Déprndait de la paroisse 
de Saint-Privat. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

Grakge-Bohi^re-sous-Saiict (La), anc. censé, c"* de 

Sancy. — Grange-Drohitr, 1681 (dénombr. 6 mai). 

Ancien fief mouvant de la châlellenie de Sancy, 
puis de celle de Briey. 

Autrefois Barrois, baili. de Briey. 
Grargb-Sai.xt-Geobgbs (La), anc. censé, c*** de U Maxe. 

Sise entre Saint-EIoi et les Petites-Tapes, 1610 
(Fab. terril. Met.). 
Grakpr^ (BcissBAv db). — Prend sa source près de la 
forêt de R§eidenbach, traverse les c**** de Saint- 
François et de Waldweistroff sur une longueur de 
a kilomètres et se jette dans la Nied. 
Gras, h. c"* de Sainle-Barbe. — Gray, ihoh (listo des 
vill.). — Gra, 1610 (Fab. lerrit.Met.). 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et appartenant au chap. de 
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la cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. a janvier). 

— Était annexe de la paroisse de nelonféy. 
Autrefois Trois-Évéchés , bail!, et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry depuis 1 790 jus- 
qu'en i8os, où il passa dans celui de Vigy. — Chef- 
lieu communal jusqu'au a 3 mai 1 8 1 o , où un décret 
le réunit à la c"' de Sainte-Barbe. 

(iBurFpé (Bi'issEAu de). — Coulc sur le territ. de la 
c"* d'Ay et se jette dans la Moselle. 

(iBAVELOTTB, c"" de Gorze. — Graveium, 1187 (abb. 
de Sainl-Arn. ch.). — Gravei, 1 1 ga (abb. Saint-Arn. 
bulle de Célest. III). — Gravey, i3^i8 (acensement, 
arch. de la c"*). — Gravilette, xv* s* (chron. 
Jac. Huss.). — Gracelette , Gravelette , ibklx (pouillé 
de M.). — Gravelalte, 1673 (Journ. J. Le Goul.). 

— Gravela, xvii*s' (carte Tass.). 

Etait siège d'une cure de Tarchipr. de Halrize, 
qui avait pour annexe la Malmaison et dépendait 
de Tabb. de Sainte-Barbe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Chef-lieu de canton en 1790, il passa, sous l'or- 
ganisation de l'an m, dans celui de Bozérieulles 
et, en 180a , dans le canton actuel. 

GnAYE.'«iDHAL, m*", c" de Schwerdorff. — Grovendhal 
(dict. Viv.). — En allemand : Grubenlhal. 

Greinersmîïhl, m*", c'* de Beltwiller. 

Grenikg, c"" de Gros-Tenquin. — Grûmingen, ibgh 
(dén. Th. Alix). — Gremingen, 1606 (Rogéville, 
dict. hist. ord. du 3o mars). — Grùming, xvin* s* 
(pouillé de M.). — Grening, 1761 (ord. de Lorr. 
VIII, 393). — Crenin (carte Cass.). 

Était annexe de la paroisse d'Insming,de l'archi- 
prétré de Morhange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
Lorraine. — GrcningOt d'abord partie, en 1790, 
du canton de HelUmer; il passa ensuite dans le 
canton actuel en i8oa. 

Commune au commencement du siède, Grening 
fut réuni à la municipalité de Gros-Tenquin par 
décret du a a décembre 1811, puis de nouveau érigé 
en commune par ordonnance du a6 juin 18A0. 

Gresbmbreuil (Ruisseau de). — Coule sur le territ. 
delà c°* de Morhange et se jette dans l'étang du 
Moulin-Neuf. 

Gbeth (Rcissbao de la). — Il prend sa source à 
Rustroflf, traverse la c** de Sierck sa^une longueur 
de a kilomètres et va ensuite se jeter dans la Mo- 
selle. 

Grève (Basse-) , f. c"* de Pontoy. — Ma Grève, 1610 
(Fab. territ. Met.). 

(înÈvE (Haute-), f. c"*dePonlOY. 

(irète-Basse (Boisseau de la). — Prend sa source 



à Pontoy, traverse les c"** de Pontoy, Orny, Chérise)', 
Pournoy-la-Grasse,Pommérieux, sur une longueur 
de 9 kilomètres, et se jette dans la Seille. 

GnEVEftnoLTz, f. minée, c"* de Bertrange. — 1681 (dé- 
nombr. du 3i août). 

Greyères ou GaisiâsES, f. c"* de Ville-sur-Yron. — 
Grestère, 1369 finv. des tit. de Lorr. V, p. û«). — 
Grehiers, xf* s* (chron. Jac. Huss.). — Grikière», 
i5o6 (irtv. des lit. de Lorr. III, aôg). — Grtikièn, 
1673 {ibid. VII, p. a 06). — Grehier, 1681 (dé- 
nombr. a a mars). — Griiièrey 1779 (Dur. Lorr.). 
Censo-fief, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice, flous la prévôté de ConQans, 1 681 (dénombr. 
a a mars). — Appartenait à la paroisse de Mars-la- 
Tour. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Faisait partie, en 1790, du canton de 
Mars-la-Tour et passa, sous l'oi^ganisation de Tan m, 
dans celui de Conflans. 

Griesbach, censé, c°* de Rahling, qui porte anjour- 
d'hui le nom de Hammer. 

Les censés de Griesbach , d' Altmalt et de Neamatt 
dépendaient de la seign. de Diemeringen (Empire, 
aujourd'hui Bas-Bbin) et foi*maient enclave dans le 
comté de Bitche . 

Griesberg , f. et m'** sur la Canner, c"* de Kœnigsmacker. 

— Grieshrtch molendinnum supra Canram,^'iai6 
(abb. Vill. cart. t. I, G. j ). — GrUbrick, i93o 
(ibid. liasse ace. avec Saiot-Euch. de Tr.). — Le 
Moulin de Grietprich, 159a (ibid, cart. 1. 1, G. l). 

— Cheisperg, xvii* s* ( Loth. sept.). — Veiuiberg, 
xviii* s* (pouillé de Metz). — Griaprick, 1700 
(abb. Vill. cart. t. II, p. a6o). — Gritberg, 1766 
(Stem, dép* M.). — Grisbry (carte Cass.). 

Dépendait de la paroisse de Kcenigsmacker. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 
Grigkolot (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 



c- d'Abbéville et afflue à l'Orne. 
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Grig:iar, cbât. et f. c"* de Moulins-Iez-Mets. — Un des 
deux choiteaulx de hfoUùii làhh (chron. doy.de 
S*-Thiéb.). — Gringant, xin* s* (pouillé de M.). 
— Grigmm, i85/i (tab. des distances). 

Château dn ban Noiron de Moulins-lez-Melz; fief 
mouvant du roi de France ; siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, 1681 (dénombr. a 3 juillet). — 
Dépendait de la paroisse de Moulins. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meli. 

Gricy, vill. c"* de Borny. — Lez Hij waingmUget de 
Grixetf, i6o/i (liste des vill.). — ^ Griêey, xn* s* 
(chr. Cl. Phil.). — Grisy, xvi' a* (abb. Saint-Symph. 
liasse Grigy, 9). — Grirey, i5i8 (Mém. Ph. de 
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Vign.). — Grixy , 1 55a (chron. rim. anc. ). — Griiy, 
xfii* s* (carte Tass. ). — En patois : Grehi, 

Siège d^un Gef et d^une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cathédrale de Metz, 1681 (dé- 
nombr. a janvier). — Dépendait de la paroisse 
Saint-Euchaire de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, bailt. et coût, de Metz. 

Faisait partie, en 1790, du canton de Bomy; 
passa, sous Torganisation de i'an m, dans celui de 
Vallières et, en i8oa, dans le a* canton deBIelz. 

— Cher-lieu communal jusqu'en 1810, où il fut 
réuni à Borny par décret du 9 février. 

Gbiman, m" sur la Mance, c" de Mairy. 
Grimort, chét. et f. c"' de Sainl-Juiien-lez-Melz. — 
GrymoiU, xv* s* (chron. de PrailL). — Grimon, 
1 553 ( Siège de M. par Salignac). 

Était annexe de la paroisse de Saint-Julien-lcz- 
Metz. 

Autrefois Trois-Ëvèchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Borny en 1 790 , de celui 
de Vallières sous Toi^anisalion de Tan m et du 
a* canton de Metz en 180a. 

Gni!iDonFF,c'"'dcSierck. — Brondorf, ibgh (dén. Th. 

Alix). — Grûndroff, Grundorff, Grondorff, xvii* s* 

(lerr. du ban). — Grind'of, 1 756 ( D. Cal. not. Lorr.). 

Village du domaine de Sierck. — Autrefois Lorr. 

baill. de Bouzonville, coût, de Lorraine. 

Fit partie, en 1790, du canton de Waldwisse 
(distr. de Sarrelouis), puis, sous Torganisation de 
Tan m , de celui de Launslroff, redevenu canton de 
Sierck en 180O. — A pour annexes Bizing, Hal- 
slroff et Zeurange. 

(iRiKDORFF (Ruisseau de), sur le territ. de la c°* du 
même nom; il afflue à l'Hermerbach. — Gruen- 
dorfferbach, 1601 (terr. de Rémeling). 

Grisbbbg, h. c" de Thionvillc. — Gerichêherg, i6ûo 
(acte de vente). 

GBlSlàflES, f. V«y. GBETiBES. 

Gbosbach (RuissBAU db), — Prend sa source à Uar- 
garlen-aux-Mines , traverse cette c"* et celles de 
Dalem et de Merten sur une longueur de a kilom. et 
se jette dans la Bisten. 

Gbosbach (Rlissbau de). — Coule sur le territ. de la 
c*^ de Lixing-lez-Rouhling et afflue à la Sarre. 

Gbosblikdbbstboff, t*"* de Sarreguemines. — BUtlhario 
villa, 777 (D. Fèlib. Hist de Tabb. de Saint-Denis, 
pr. testaro. Fulradi abb.). — Blithario villa, 777 (Val. 
Not. Gali. 89 ). — Blitettorf, 1 1 a5 ( ch. abb. de Saint- 
Denis, D. Félib. Hist. de Tabb. de Saint-Denis, 
pr. 9 /t ). — Blidendorf, 1 a a ( Kremer, Arden. Gesch. 
II, 309). — Bliedentorff, laao {ibid. Il, 548, 



nécrol. Wadegot.). — Blidertlorff, iaa3 {ibid. II, 
3 1 o ). — Blidersdorf, 1 a a 3 ( ibid. Il , 3 1 a ). — Blie- 
derslroff, ia53 (abb. Wadg. ann. Prera. I, hùù). 
— Bliterslorf, ia85 (Kremer, II, 372). — Blitters- 
dorff, i335 {ibid, II, /i/17). — Biederttorff, Blie- 
deritorffy j bkU (pouilléde M.). — GroMgblielet'tdorff, 
1596 (don. Th. Alix). — BUterstroff, i7ai (ord.de 
Lorr. II, 5 18). — Blidertor/t-le-Grand, 1756 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Blidettroff-le-Gros , 1779 (Dur. 
Lorr.). — Budestroff'{D. Cal. carte év. de M.), — 
Gros-Blidûitroff (carte Cass. ). 

Ce bourg, dont le nom devrait s^écrire Gron-Blii- 
leridorff, était, au viu' siècle, une villa appartenant 
à Tabbaye de Saint-Denis; plus tard il fit partie de 
la châtellcnie de Gcmunde (Sarreguemines), et il 
en suivit la destinée. 

L'église de BliederatrofT fut donnée, au xiii' siècle, 
à Tabb. de Wadgasse par les comtes de Sarrebruck; 
elle était une des cures de Tarchiprétré de Sainl- 
Arnuald et avait pour annexes le Pelit-Bliederstroiï, 
Cochling et Auersmacker 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines \ coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
mines depuis 1 790. — A pour annexes le moulin 
de Simbach et Oberstmùhl. 

Gbos-Hobe-Kibckbi., m*"* forestière, c"" de HaspeU 
scheidt. 

Gbosmûbl, ancien m"* banal en ruines, c"*" de Pont- 
pierre. 

Gaos-RéDEBCBiKC , c**" de Rohrbach. — Bederchingen , 
i3aa (chart. Sturtzelh. a46, don. à Tabbaye). — 
Bôderichingen , i55o (Tilleman, Stella, Beschreib. 
desObcramts Zweybrûcken). — Btderchingen, 159'! 
(dén. Th. Alix). — Groi-Bederking , 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Gros-Bederching, i'jGS {Thibaut, 
mut. bénéf. 39 4). — Gro$~ Bederchingen (carte de 
rÉtat-major). — Gros-Bedreking , 1 8a5 (tabl. Par.). 
Etait chef-lieu d'une paroisse dépendant de Tar- 
cbiprétré de Hornebach, qui avait pour annexes 
Lingling, Olberding et Brandelûng. Elle était à la 
collation des ducs de Lorraine d'abord çt, plus tard, 
à celle du roi de France. 

Autrefois Lorraine, baill. et comté de Bitche, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Rohr- 
bach depuis sa création, en 1 790.— A pour annexes. 
Singling, les fermes de Brandelfing et de Bellevue, 
d'Olberling et Kleinmiihl. 

Gbos-R^debchirg (Ruisseau de). — Prend sa source à 
la fontaine de Graubronn , traverse la c"* de Gros- 
Rédcrching sur une longueur de A kilom. et se 
jette dans le ruisseau d'Achen. 

Gbosshûhlbrbach , f. c"* de Sturtzelbronn. 
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Gros-Tekquin , cb.-l. de c"", arrond. de SaiTeguomines. 
— TantuB-Villa, 787 (cIi.abb.deSainl-Avold. D.Cal. 
pr. Il , Ixx). — Tetdcesacha, x* s* (abb. Meltl. Berth. 
II, 119). — Tantiey, 11 h"] (abb. ViJI. E. 1 ). — 
Taimecha, 1 1 79 (ch. abb. de Bouz. D. Cal. pp.). — 
Tenchen, i3 55 (pouillé de McU, portef.). — Tan- 
uichen, i/iCi (cart. év. de M. t. IV, p. 38). — 
Tatichen, 1^69 (ibid. p. 73). — Tanneyo, i5/i6 
(pouillé de M.). — Grot-Tenchen , 1073 (ibid,). — 
Tharmiche, xvii" s' (Lolb. sept.). — Thannigen, 
i6i5 (Merian, Ob. rbeinisch cr. carie). — Gros- 
Tennequirif 1688 (dén. de Créhange). — Grotten- 
chen ou Grosse-Teuquen , ivii' s' (pouillé de M.). — 
Tennequin-la-Grande , 1766 (D. Cal. not. Loir. v° 
liingêange), — TennequiiXy Tenneguin- la -Grosse, 
1 706 (ibid.), — En allemand : Grosi-Taenchen. 

Gros-Tenquin était le cbef-iieu d'une mairie de 
révécbé de Metz, composée de Gros-Tenquin, Ber- 
tring et LinslrofT, relevant de la cbâlell. de Hing- 
sange. — Une partie du village dépendait cependant 
du comté de Crébange. — Était chef-lieu d'une cure 
de Tarchiprétré de Morbange, comprenait Bertring, 
Herstroflf, LinstrofT, Hingsange , la Breide , la Tcnsch- 
mùhl , et dépendait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Évéchés, bail!, de Vie, coût de 
rEvéché. — Faisait partie, en 1^90, du canton de 
Bistroflf (distr. de Morhange) ; fut érigé , en 1803 , 
en cbef-lieu d'un canton dont la composition est la 
même que celle du canton actuel , si toutefois Ton 
y ajoute LinstrofT, Obrick, Rode et Suisse- Basse, 
communes à cette époque et sections de communes 
aujourd'hui. — A pour annexes LinstrofT, Obrich, 
les fermes et moulins de Tensch et Hingsange, les 
fermes de laBrcide, Jagerbronn, Erlenboff, Mayscn- 
brouck, Rundwàlchen , et la chapelle du Calvaire. 

Gros-Tenquir (Ruisseau db). — Prend sa source à la 
fontaine de Gros-Tenquin , traverse les c"" de Gros- 
Tenquin et de BistrofiTsur une longueur de 9 kilora. 
et se jette dans le ruisseau de Tétang de Bisch- 
wald. — En allemand : Grosstencherbach, 

Grostcux, f.«t diât. c"^ d'Augny. — Grossieux soub Nuef- 
chaistel, i3oo (P. Fer. obs. séc. xiii* s*, 3aG). — 
Grojcnet, Groxudz, 1 376 (cart. de la cath. de Metz). 
T— Groxieulx, xv* s* (chron. de Pruil.). — Groxuelt, 
1 /io/i (liste des vill. ). — Groêheux, 1/139 (^^^' H. 
^eV. AA, 1 1). — Groxieux, 1/189 (Journ. J.Aubr.) 
— Grosyeulx, 1687 (Journ. J. Buffet ). — Gros- 
ieuXf 1681 (dénombr. 17 juin). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
etbasse, mouvant du roideFrance, 1C81 (dénombr. 
1 7 juin). — Arrière- flef du comté de Salm. — Le 
château de Grosyevx, qui est tr^s-yjasle, a été longr 



temps la résidence du comte Ëmmery, dont la bi- 
bliothèque contenait de si grandes richesses sur 
rhistoire du pays Messin. — Elait une annexe de la 
paroisse d'Augny. 

Autrefois Trois-Evôchés, baill. et coût, de Metz. 

GRURDWiLLEn, c"" de Sarreguemines. — GrtintdweiUer, 
169/1 (dén. Th. Alix). — Gnndwiler, 1606 (pouillé 
de M.). — Gnindwiller, 1631 (inv. destit. de Lorr. 
X, a ko), — RundwHUr, xfiii* siècle (pouillé de 
M.). — GinndweiUer, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 
383). — Grindviîler, GrintviUer , GrundviUer , 1 756 
(D. Cal. not. Lorr.). — Grindweiler ou GrundweHUr, 
1779 (Dur. Lorr.). 

Village en partie du comté de Putlelange; faisait 
communauté avec Rémering. — Un Bef y fut créé 
en 1668. — Etait annexe mixte des deux paroisses 
de Hcckenranspach et de Rémering. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fit partie du canton de Patte- 
lange de 1790 à i8oa, où il passa dans le canton 
actuel. 

GRUNDwiLLER-OrrERBAcn (Ruisseau de). — Il prend 
sa source dans le pré de Grundwiller, traverse cette 
c°* et celle de Richeling sur une longueur de &&o 
met. et se jette dans le Mouterbach. 

Grûnerthurhstadt, lieu-dit, c"* de Bourbach. — Em- 
placement d'un ancien château détruit. 

GRiJ.>ExvALDMÛHL, m*', c"* de Wiswiller. 

Grûrdopf, f. c"* de Porcelette. 

Grûnsgbbach, f. c^'de Morsbach. 

GcéBENiiAusEN, C**" de Sarreguemines. — Guebenhouze, 
1 /la I (cart. év. de M. t. III , p. 6 1 v"). — Gehenhau- 
seriy 169/1 (dén. Th. Alix). — Guebenhauten , 1761 
(ord. de Lorr. VIII, 383). — Gauhenkauzén, Gm- 
benhauzen, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Village du comté de Putlelange. — Faisait partie 
de la communauté de Metzing et était annexe de la 
paroisse de Puttelange. — Autrefois Lorraine, baill. 
de Sarreguemines, coiit. de Lorraine. — Fit partie, 
en 1 790 , du canton de Puttelange et passa en 1 809 
dans le canton actuel. 

GuiBBKUAusE?r ( Ri'issEAu db). — Il prend sa source 
dans les prés et bois de Guébenhausen , traverse cette 
c°* et celle de Hundling sur une longueur de 9 ki- 
lomèlres et se jette dans le fossé de Hundling. 

GuiBLAKGE, c*" de Sarralbe , sur 1& rivière d'Albe. — 
— Gueboldanges , Guebkdanges, iSbU (arch. H. de 
V. AA, i5-9 9). — GuebeMatiges , 1893 (cart. év. 
de M. L I, p. 16). — GébeUange, 1893 (arch. 
lileurthe, Burgfried pour les forteresses d'Albestroff 
e( Gébeldange). — Gebledange, i'i15 (abb. Sea. 
f, D^ xxxij), — Gebeldingen, 1/166 (cart. év. de M. 
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v^ 96). — Gembelinga, Genbelinga, GeunbeUnga, 
G^ldmga, Gedeldinga, ibkU (poaillë de M.). — 
Gwbelange, i583 (journ. F. Buffet). — Guebling, 
1698 (rôles pour la contrib. imp., bibl. de Metz). 

— GebUng, 1695 (bibl. nat. Saint-Germain fr. 
1086, 960). — Guelbing, i664 {ibid. coll. Lorr. 
7«/i, 967). — Gueblange prè$ AWeiiroff, chef-lieu 
du Val de Gueblange, 1766 (Stem, dép* M.). — 
En allemand : Geblmgen. 

Village de rÉvéch(^; il d(^pendait de la châtellenic 
d'Albestroff et du bailliage seigneurial de Vie et 
suivait la coutume de Lorraine. — Paroisse de Tar- 
chiprétré de Vergaville à la collation de la prima- 
tiale de Nancy et de la chartreuse de Bosserville , 
qui avait Steinbach, Wentzwiller, Audwiller et 
Schweix-lez-Sarralbe pour annexes. — Fait partie 
do canton de Sarralbe depuis sa création, en 1790. 

— A pour annexes (réunis par décret du 8 octobre 
181 3) Wentzwiller, Audwiller, Steinbach, Schweâ- 
les-Sarralbe, et en outre les fermes de Scheidt et de 
Biscfaoffwald. 

GuiBLARGE (Le Val de), ancienne communauté et pa- 
roisse. — Le Val de Gueblange y 1661 (arch. départ, 
dénombr. 9& avril). — En allemand : Geblinger- 
dahl 

^ancienne communauté et paroisse du Val de 
Gueblange comprenait : la commune actuelle de 
Gueblange, c^est-à-dire Audwiller, Gueblange, 
Schweix, Steinbach et Wentzwiller; la communede 
Hazembourg, séparée au xviii* siècle; la commune 
de Kappel-el-Ueber-Kinger, séparée au xvii* siècle. 

— En 1801 , les cinq villages du Val de Gueblange 
étaient érigés en communes séparées. Ils ont été 
successivement réunis sur la demande des habi- 
tants. 

GuBiSMïJBL, m^ près de Heslroff, annexe de cette 
commune. 

GvihkVGE, h. c"* de Guénange. — Guelengea, 1186 
(abb. Saint-Martin, ann. Prem. t. X, hi). — Gué- 
lange» j 1 1 88 ( ibid. ). — Gueldangeê , 1 A 1 /i ( fonds de 
Malte, inv. L. H.). — Gelange, i54/i (pouillé 
de M. ). — En allemand : Gelingen. 

Village de la seigneurie de Luttange et annexe de 
la paroisse de Guénange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût. deThion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1790 
à 1 809 , où il fut classé dans le canton de Metzer- 
wisse. — Autrefois chef-lieu communal, réuni à 
Guénange par décret du 99 juin 1810. 

GciLi!<k6, f. — Voy. GoésiwG. 

GoéLiKG (Ruisseau de). — Prend sa source à Guéling, 
c"* de Freislroff, traverse les c"*" de Freistroff et 

Moselle. 



de Bouzonville sur une longueur de 700 mètres et 
se jette dans la Nied. 
GuéxANGK (Hauts et Basse), c"* de Metzerwisse, sur 
la rive droite de la Moselle. — Geminget, 1167 
(abb. Saint-Martin, ann. Prem. t. X, 9). — Ga- 
nangee, 1969 (abb. Vill. cart. t. I, V. 18). — 
Guinangesy ido3 (fonds de Malte, inv. liasse G). 

— Guenemange, 1 4^9 (Journ. J. Aubr.). — Ober et 
Nieder Geycingen, i5i4 (seign. de Rodem. achat). 

— Geyninga, Guemniga, Guenànga, Gemingen, 
Gueminge, iblik (pouillé de M.). — Guinningen, 
1579 (dioc. Lux. Bcrth. VIII, ho), — En allemand : 
Ober et Nieder Giningen. 

Guénange, Oef mouvant du duché de Luxem- 
bourg, 1667 (dénombr. 7 oct). — Le siège de la 
paroisse était à Haute-Guénange ; elle dépendait de 
Tabbaye Saint-Martin -lez-Metz, puis de la primatiale 
de Nancy; faisait partie de Tarchiprétré de Thion- 
ville et avait pour annexes Basse-Guénangc , Bousse , 
Blettange et Landrevange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1 790 
à 1809, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A pour annexe Guélange. 
GuEiiDERSBERG, f. c°* do Hauwiller. — Genterêberg, 
1 445-1 44 9 (Schultz, der Bliesgau, 79). — ^g<^ 
gnage de Genteretberg , 1694 (dén. Th. Alix). — 
Gunlersberg , censé de la paroisse de Bitche , wiii* s* 
(pouillé de M.). — Guenderchberg , 1761 (ord. de 
Lorr. 990). — Gender$berg, 1765 (ati. de Bitche, 
f. 58). — Guenterêberg , i756(D. Cal. not. Lorr.). 

— Château et cerne de Guendersberg , 1771 (ord. 
de Lorr. XII, 499). — Gcseudei'sberg , 1771 {ibid.). 

— Gundersberg (carte de TEtat- major). — Guen- 
terêberg (dicL Viv.). 

Au XT* siècle, Guendersberg était fief vassal du 
comté de Bitche. 
GuEBKiRCHBK , c*" de Boulay , à gauche de la Nied. — 
Genkiriche, 11 48 (abb. Vill. carL 1. 1, G. 9). — 
Gankirke, 1 199 (abb. de Booz. s. Tan). — Gen- 
chirche, 1970 (abb. Vill. cart. t. I, G-. 19). — 
Genchrehe, 1970 {ilnd. G. 16). — - Ganherken, 
1971 {ibid. G. 1 ). — Gamkirke, 1 995 {ibid. E. 4 ). 

— Gankerke, iSoo {ibid. G. 7). — Gankyrch, 
1807 {ibid.}li.h'j).-^Gankierke,i3ii {ibid. E.3). 

— Gaukirchen, i39 9 (inv.destit.deLorr.il, 4o6). 

— Ganguergue, i347 {ibid, 170). — Gamquierch, 
1857 {ibid. X, 909). — Ganekirehed, i36i (abb. 
VilL cart. t. I, B. 19). — Ganckirke, i36i (ibid. 
B. 99). — Gainquirchien, xf* s* (chron. Jac. Huss. ). 

— Gainkirchen, if * s* (Journ. J. Aubrion ). — Guen- 
hierchen, i46i (cart éf. de M. t. IV, p. 4i). — 
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Genkirchen, 1667 (ibiâ, p. 101). — Guenckkier- 
chen, by Bolchen, 1/187 («^*<^- VIII, v^ 67).— Gen- 
kirchen, Genchierchim, i54û (pouillc de M.). — 
Guincherchm , Ginkerken, i587 (fll*^- Longe v. cen- 
sior). — Guaniguerchen , 161g (t6irf. ch. 8. Tan). 

— Gangretienne , 1681 (dënombr. 19 déc). — Geti- 
kerhen, 1690 (abb. de Vill. cart t. II, p. a6o). — 
Gaukirchen, 1695 (terr. de Mégange). — Guin ou 
Gehmkirehen, xviii* s* (pouilld de M.). — Gau- 
kerchen, j 707 (abb. Vill. Guenk. liasse 9). — Gen- 
kerquien, 1786 (ibid. cart. l. II, p. 256). — En 
allemand : Gehnkirchen. 

Était siège d'une cure dépendant de Tabbaye de 
Longeville-lcK-SaintrAvold , faisant partie de Tarchi- 
prétré de Varize et ayant pour annexes Rurange, 
village évécbois , Mégange et Pétrange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Burtoncourt et y resta jusqu^en 1809 , où il passa 
dans le canton actuel. — Reçut Mégange et Ru- 
range pour annexes par un décret du 98 mars 1 8 1 3 
et les perdit par suite de leur érection en communes 
le 13 janvier i8d3. — A aujourd'hui Flasgarten 
pour section. 

GcENSBACH, f. — Voy. Gaeksbach. 

GuENTRAifGE (Basse et Hautb), vill. c"* de Tbionville. 

— Gunlringas, 11^7 (abb. Vill. cart.). — Gen- 
trigen, 1579 (dioc. Lux. Berth. VIII, ko), — 
Gvmtringen, 1 675-1 583 (arch. départ. B. 966). — 
Kuentrange, 1689 (dénombr. du 16 oct.). — Gun- 
trange, 1686 (gén. de Mets, dom.). — En alle- 
mand : Ober et Nieder Gûntrmgm. 

Était annexe, avec vicariat résident, de la pa- 
roisse de Tbionville. — L'église ne remonte pas au 
delà du XTii' siècle. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Tbion- 
ville. — A toujours fait partie de la commune de 
Tbionville et par conséquent du même canton, 
même sous Torganisation de Tan m , où il ne com- 
prenait que la c°* de Tbionville. 
GuEiiTiLLBR , c"° de Saint-Avold. — Guegweiler, i5i6 
(dén. comté de Grébange). — Get^wiler, ibUk 
(pouiUé de M.). — Gemweiler, GuengweiUer, tb^lt 
(dén. Th. Alix).-— Genviller, 168/t (abb. de Saint- 
Avold, terr.). — Guenweiler, an x (arr. des consuls 
du 99 vendém.). 

Faisait partie du marquisat de Faulquemont. — 
Était annexe de la paroisse d'Éberswiller jusqu'au 
1 3 octobre 1 755 , où il fut érigé en siège d'une cure 
de l'arcbiprétré de Saint-Avold , dépendant de l'ab- 
baye de Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 



raine. — Fait partie du canton de Saint-Avold depuis 
sa création, en 1790. — Commune au commence- 
ment du siècle, Guenviller fut réuni à la municipa- 
lité de Seingbouse par décret du 1 9 mars 1 8 1 A , 
puis de nouveau érigé en commnne par ordonnance 
du 16 août 18/11. 

GuENWEissB (Ruisseau de). — Prend sa source dans la 
forêt de Guenweisse, traverse la c"* de Woustwiller 
sur une longueur de 1 kilomètre et se jette dans le 
ruisseau de Woustwiller. 

Gu^RifCG, f. c"* deMorbange. 

GuBRLiNG, anc. fpnse de la paroisse de . Folrkling. — 
xvui* s* (pouillé de Metz). 

Guersthal (Ruisseau de). — Coule sur le territ de la 
c"* de Rahling et afflue au ruisseau de Bôttener- 
bach. 

GuBBSTLiRO , c*^ de BouzonviUe, à droite de la Nied. — 
Gertelinga, Genling, tbhU (pouillé de M.). — 
Gersilingen, Gursingen, 1696 (dén. Th. Alix). — 
Gerslmg, xviii* s* (pouillé de M.). — GtureMmg, 
1 769 (abb. de Bouz. plan). — Gverchlin, Gwthin, 
1766 (D. CaL not. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France, 1681 (dénomb. 
di juill.). — La maison de Faulquemont y possé- 
dait une seigneurie foncière, 1681 (déoomli. 
6 sept.). — Appartenait à la communauté de Nied- 
welling et était siège d'une cure de rarcbiprôtré de 
Saint-Avold, à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Lorraine , baill. de BouzonviUe , oout. 
de Lorraine. — Fait partie, avec Niedwelling, son 
annexe, du canton de BouzonviUe depuis sa créa- 
tion, en 1790. — Communes au commencement du 
siède, GuerstUng et Niedwelling furent réunis à 
Lognon ou Ihn par un décret du 9 septembre 181 1 ; 
ils furent séparés de leur chef-Ueu municipd en 
vertu de l'artide 1*' du traité du 30 novembre 1 81 5 
et érigés de nouveau en communes. 

GuBRTixo, c*" de Boulay. — Gerlmge, 1966 (inv. des 
tit. de Lorr. II, ûôi ). — Guertrange$, i/i3o (arch. 
H. de V. AA, U), — Gûertingen, m* s* (abb. 
Longev. s. l'an). — Gertinga, aliàs Fait et Falu, 
ibfih (pouiUé de M.). — GerUngen, ibgtt (dén. 
Th. Alix). — Gurtingen, i633 (abb. de Bouz. s. 
l'an). 

Dépendance de la seigneurie de Warsbei^, siège 
d'une justice haute, moyenne et basse, 1681 (dé- 
nombr. ik juin). — Formait, avec Faick, une pa- 
roisse dépendant de l'arcbiprétré de Saint-Avoid. 

Autrefois Lorraine, baiU. de Boulay, coût de 
Lorraine. — Fut compté, en 1790, dans le canton 
de Bisten, y resta jusqu'en 1 809 , où U passa dans le 
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canton de Bouzonvillc; fut classe en 1811 dans 
le canton de Sarrelouis , puis incorporé dans celui 
de Boulay par ia loi du 96 mars 1839. — Chef-lieu 
coipniunal jusqu^au 9 mai 1811, où il fut réuni à 
Ham>8ous-Yarsberg, alors du canton de Sarrelouis. 

— Erigé de nouveau en commune par ordonnance 
du la janvier i833. 

GuBBTiiio (RiissBAu de). — Coulo sur le territ. de la 
c"* de Guerting; il est formé de plusieurs autres 
ruisseaux et se jcllc dans celui de Falil. 

GuESBAcu (Rdissbac oe). — Prend sa source à Cher- 
wisse, traverse les c"" de Boulay, Denling, Coume, 
Niederwisse et Oberwisse, sur une longueur de 
13 kilomètres, et se jette dans la Basse-Nied. 

Gi'isi5G ou GcÉUNG, f. c"* de Freistroff. — Gullinfr, 
xvii* s' (pouillé de M.). — Gelmg, 1766 (abb. 
Freistroff s. Tan). — Gaelmg ou Guilaring (dict 
Viv.). 

Censé dépendant de Diding et Guicbing. — Com- 
munauté et paroisse de Freistroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
do Lorraine. 

Gubssliro, c*" de Gros-Tenquin. — Gosselingen , 1809 
(inv.deslil. deLorr. VI, 46). — GestUngeii, i34i 
(arch.de Sain t-Avold. don. à Thôp. de Saint-Nabor). 

— Goiielingen, ih^g (év. de M. L IV, v* p. 9). 

— Gosieling, ibliU (pouillé de iM.). — KeUing, 
xfii* s* (episc. Met. tcmp.). — GeyuUngen, lôg/i 
(dén. Th. Alix). — Gotling, 1606 (pouiUé de M.). 

— Guechelii^, 1681 (dénombr. 3i oct). — Goes- 
ling, 1764 (abb. Saint-Avold, terr.). — GuetseUn 
(carie Cass.). — En allemand: GœiêUngen. 

Fief de Tabb. de Sainl-Avold. — Dépendait de 
la paroisse de Boustroff, et fut érigé, par décret du 
la octobre 1775, en cure de Tarchiprétré de Mor- 
hange, avec Hémering pour annexe. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Il fut classé, en 1790, dans le canton 
de Bisiroff et y resta jusqu'en 1 8oa , où il passa dans 
le canton actuel. — A Hémering pour annexe. 

Gdesslikg (RiissEAu de). — Prend sa source à la 
fontaine du village, traverse les c"" de Guesshng, 
Hémering, Lelling, sur une longueur de 3 kilom., 
et se jette dans le ruiss. de Téfang de Bischwald. 

GvEiLE (RcissEAu DE la). — Prend sa source sous 
Preutin, traverse la c"' de Xivry-Circourt sur une 
longueur de 1 kilom. et jette dans la Pienne. 

GuGRT, h. ruiné, ban de Viviers. — Le Gaignage ap- 
pelé Gugny, qui est en ruines près le ban de VivieiSy 
i656 (inv. des tit. de Lorr. VIII, 117). 

GciCDiRG, h. c"' de Freistroff. — Gursingen, 109/1 
(dén. Th. Alix). — Guschingen, 1606 (abb. de 



Bouz. échange s. Tan). — Guisehingen , 1 633 (ibid,). 

— Guschingen, 1671 (ibid. terrier). 
Etait annexe de la paroisse de Freistroff. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cou L de 

Lorraine. — Fil partie du canton de Bouzonville 
depuis sa création en 1790, avec Diding, qui resta 
inséparablement avec lui annexe de la c"' de Frei- 
stroff. 
GiiiDEREiRCB, h. c"* d^Erchiug. — Gûdelkirch, ii5o 
(Kremer, Arden. Gesch. II, 398). — Gttdelkirchen , 
i3i5 (ch. Sturtzclb. aa4 v"). — Guderhirchetn , 
Gudelkirchen, Gudelberchen , ibUli (pouillé de M.). 

— GuUerkirch, ib']h {ibid, Portef.). — Gùder- 
kirch, 1 755 (alL de Bitchc, f. 34 ). — Quiderkirich , 
1763 (Thibaut, maL bénéf. 894). ^' Guiders- 
kirch, 1771 (ord. de Lorr. XII, 4a3). — Guider- 
kirich, Guiderkirck, 1779 (Dur. I^rr.). — Gû- 
derkirich (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche et de la communauté 
d'Erching. — Cure de Tarchiprétré de Hombacb, 
qui se composait d'Erching et d'Uttweiller (Prusse). 

— Ce village, détruit en 1 786 par les Suédois, a été 
rebâti cinquante ou soixante ans plus tard par une 
colonie de Tyroliens. — L'église n'a été rétablie 
qu'en 1718. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, comme 
annexe d'Erching, du c*" do Volmunster. 
GoiBBCHB, anc. m*" à Circourt, c°' de Xivry-le-Franc. 

— 1681 (dénombr. 3 juin). 

GciKDBiiiOBK,m'''à foulon. — Voy. Go?ii>RA>rGB. 

GuiRGLAKGE, c"" do Faulquemoul, sur la Nied alle- 
mande. — Guinguelanges , 1 354 (quitt. H. de V. AA, 
i5-S3). — Gyngellanges, i430 (cart. év. de M. 
p. 173). — Guitigelingen , i5oo (abb. Longev. ace. 
s. Tan). — Gengeliga, Gingelinga, Ginglange, 
i544 (pouillé de M.). — Genglange, x vu* siècle 
( Lolh. sept. ). — Guenguelingen , Genglincken ,1681 
(dénombr. fi oct.). — Gringelange, 1688 (dé- 
nombr. Créh. arch. Helph.). — Gunglange, 1786 
(D. Cal. not. Lorr.). — En patois : Guiguiange. — 
Kn allemand : Gœnglingen. 

Village dépendant en partie de la seigneurie de 
Château-Rouge, 1681 (dénombr. 3 1 oct), en par- 
tie de la seigneurie d'Hclphedange; arrière-fief du 
comté de Créhange. — Était siège d'une cure dé- 
pendant de l'archiprétré de Varize, qui avait pour 
annexes Hémilly, Uelphedange et Vitrange. — Elle 
dépendait du prieuré d'Insming. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fait partie du canton de Faulquemont 
depiÛB sa création , en 1 790. — A pour annexes la 
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ferme de Vilrange, la Pelite-Hclphedaoge et le châ- 
teau d^Helphedange, les moulins Bas et Haut. 

GuiNKENMUHL, m'", c°* dc Bambiderstroff. 

Gii ELANCE, c*" de Boulay, sur la Nied allemande. — 
Geroldinges, xii* s' (abb. Vill. liasse Guerledange, 
II), — Gerildanges, i iû8 (abb. Vill. cart. t. Il, 5). 

— Gerledinges, 1148 (Und, G. 8). — Gerlir^es, 
11Û8 {ibid. G. 9). — Guerledange , 11/19 (*^^- 
t. II, r 171 r»). — Girlm^es, laSk (ibid. t. I, 
G. 10).— Gti^iongre, ia84 (ifrid. t. II, P 178 1^). 

— GiUangei, 1 a 86 {ibid. 1. 1 , G. 3 ). — GuiUange, 
1 a88 (ibid. G. 1 ). — Gucrlingen, lûg') (inv. destil. 
de Lorr. Il, Ao3). — Guerlanges, 1396 (abb. Vill. 
cart. t. I, G. i/t). — Girlingen, i6o3 (ibid. t. II, 
f. /il r"). — Gerdelange, Guerlange-êur-Nied , xvi* s* 
( ibid. arch. liasse Guerdelange , /i et 8 ). — Giuselinga, 
Guitêdinga, GrusseUnga, 1 5/iâ (pouilld de M.). — 
Gerlingen, 169/1 (dén. Th. Alix). — Guirlingen, 
xf II* s* ( Sierck dom. ). — KirUmge ( carte Cass. ). — 
En aUemand : Girlingen. 

Village dépendant de !a prévôté de Condé et de 
la Cour de Perl. 

Était annexe de la paroisse de Bettange. 
Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Burtoncourt en 
1 790 et fut classé, en i8oa , dans celui de Boulay. 
GuiRLiNOEfi , ancien ban endavé dans celui de Théding, 
acquis en 1 663 par les habitants de cette commune 
sur le domaine de Bouday. — 1 706 (terr. du ban de 
Théding). 
GuiscHBERG, f. c"* d^Enchonberg. — Guiichberg prêt 
Montbronn, ancienne ferme de Sturzelbronn , 1709 
(état des biens du monast.). — La cenee de Guich- 
berg, 1 761 (ord. de Lorr. VIII, 391 ). — Gichberg, 



censé, 1765 (ati. de Bitche , f. 1 06 ). — Gudienberg , 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Gkuberg,t*j']i (carte 
de Cass.). — Gueechberg (carte de rËtat-major). 

Ferme fondée en 1 786 par les moines de Stiirizel> 
bronn.i — N'était attachée à aucune paroisse (ponillé 
de M.). 

GoisxNo, h. c"* de Bettwiller. — Vûla Gitingen, 1167 
(abb. Sturtz. ia6, test. V. de Girschenkel). — 
Gyiinga, 1378 (ibid. 83, conf. d^échange par R. 
comte de Castre, sire de Bitche). — Giuingen, 1 bgh 
dén. Th. Alix). — Gieien, 1681 (dénombr. ssdéc). 
— Gitûingeny l'jbb (ad. de Bitche, f. 68). — Gi- 
êengen, GuieelUng, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — 
(rttùihg, 1771 (ord. de Lorr. XII, 699). — Gm- 
tingen (cartes de Cass. et de rÉtat-major). — En 
allemand : Gitingen, 
I Village du comté de Bitche, annexe de la pa- 

roisse de Bettwiller. 

autrefois Lorraine , baill. de Bitche , coat de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Rohrbach d^is 
sa création, en 1 790. — Commune au commence- 
ment du siècle, Guising fut réuni avec Hoelling, 
son annexe, par décret du 19 avril 1 81 1, à la mu- 
nicipalité de Bettwiller. 

GuisiRG , lien-dit, c"* de Niederwisse. — Emplacement 
d'un village ruiné. 

GuisiNGBRHOPF, f. c""* de Bettwiller. 

GusTAL, m*" sur la Fenscb , c"* de Fonloy. — GottreUd, 
13 06 (abb. Just. don. Gus.). — Guetaulx, 1681 
(dénombr. i"oct.). 

Les foi*ges de Gustal dépendaient de la baronnie 
de Fontoy, 1681 (dénombr. 8 juill.). 

Gtpskidl ou la PLÂTRiàRB , usino, c~ de Bliea-Gaersdi- 
willer. 



H 



Habkau, m** sur le ruiss. de Gone, c"* de Gorze. — 
Habun (dicl. Viv.). 

Faisait partie du domaine de Sainle-Catlierine. 

Haborvillb, vill. c"* de Saint-Ail. — HaubonvUk, xv* s' 
(abb. Saint-Symph. liasse Habonv.). — Haboinville, 
HabotfnviUe , xvi* s' (arch. comm. censé à Champen.). 
— Habomont, 169 A (Barr. dom.). — Habouville, 
xvnr s* (pouillé de M.). — Habonis villa (de Mail). 
Barr.). — En patois : Hauboinvelle. 

11 y avait sur le ban d'Habonville un fief, siège 
d'une haute justice, appelé Coéleuise, qui apparte- 
nait à Tabbesse de Sainte-Marie. — Était annexe de 
de la paroisse de Saint-Ail. 



Autrefois Barrois, baill. de Brïey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Joua- 
ville; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
'celui de Valleroy, et en 180a dans le canton de 
Briey. — Chef-lieu communal jusqu'en 1 809 , où il 
fut réuni à Saint-Ail par décret du ti juin. 

Haboddargb (Meurlhe). — Était le si^e d'un archi- 
prétré dépendant de l'archidiaconé de Vie, dont fai- 
saient partie, entre autres, les paroisses suivantes, 
comprises dans le département de la Mosdle : 
Arrianc^, Baronville, Brulange , Hemy, Hoiacourt, 
Mainvillers, Many,*Thicourt et Vatimont 

Hagkbhbero ou Hackbhbbro , église et presbytère , c^ de 
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Budliog. — Hakenberg, 1673 (dioc. Lax. Berth. 
VIII, /io). — Hackquemberg , Hackenberg, 1699 
(lerr. de Veckring). — Hackenberg, x?iii*8* (pouilié 
de Tr. ). — Hackeberg ( carte Cass.). — Hackenberich, 
1735 (dénombr. di déc). 

Du haut du Hackenbei^ on jouit d'une vue très- 
étendue, et Ton peut, dit-on, compter trois cents 
villages ou hameaux. — La paroisse de Hac- 
kenberg, qui était du diocèse de Trêves (doy. de 
Perl), comprenait les villages de Buding, Budling, 
Weckring, Helling, Elzing, et le ciiâleau de Bus- 
bacb. — C'était exactement la composition de la 
seigneurie de Busbach , qui portait également le titre 
de la seigneurie du Hackenberg; elle appartenait 
au Luxembourg français. — Voy. Busbach. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. 
Haoin, c*" deCattenom. — Haguen, 1787 (terr. de 
Bentgen). — Honne, 1756 (Stem, dép* M.). 

Chef-lieu d'une mairie qui se composait de Hagen, 
Evrange et Eysing et dépendait du marquisat de 
Bodemack, 1681 (dénombr. ao mai). — Etait une 
annexe de la paroisse de Frisange, du diocèse de 
Trêves. 

Autrefois Trois-Évôchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Bodemack en 1 790 
et fut classé, en 1803, dans celui de Cattenom. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1811, où, par décret 
du 1 a avril , il fut réuni à Frisange , département des 
Forêts ; réintégré dans le dép* de la Moselle , en vertu 
des traités de 1 8 1 6 , avec le titre de commune. 
HAoéviLLB, c*" de Gorze. — Hadianavilîa, 876 (abb. 
Sainte-GIoss. ch. Louis le Germ.). — Haianavilla, 
96a (ibid. cb. Théod. év. deM.). — HagiviUe, lai^o 
(abb. de Gorze cb. s. l'an). — Hagievilla, laBi 
(ibid,). — HagevUîa, 1999 (abb. Sainte-Gloss. état 
des biens). — Hagieville, 1998 (abb. de Gorze, ch. 
s. Tan). — HageuUle, ihgU (dén. Th. Alix). 

Village de la terre de Gorze; était chef-lieu d'une 
cure de l'archiprélrc de Gorze, qui avait Champs 
pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill, et coût, de Metz. 
— Fit partie, en 1 790, du canton de Mars-la-Tour 
et passa, en 1809, dans le canton actuel. — La 
commune de Dampvitoux fut réunie à celle de Ha- 
géviile par décret du 3i juillet 1819 ; mais elle en 
fut de nouveau séparée par ordonnance du 19 jan- 
vier i833, pour faire une commune à part. — 
A Champs pour annexe. 
Hagrt, h. c*^ de Fléville. — Hagney, 1 960 (abb. Saint- 
Vinc. liasse Norroy-le-Veneur). — Haigny, 1681 
(dénombr. 9 juin). 



Village de la seigneurie des Cinq-Villes ( voy. Cirq- 
Villes). — Était annexe de la paroisse de Fléville, 
diocèse de Verdun. — Possession mixte de la com- 
manderie de Saint- Antoine de Bar et de Thôpilal 
de Briey ; dépendait à la fois des communautés de 
Lixières et de Fléville. — Besla , depuis 1 790 , inva- 
riablement uni à Fléville; il lit partie, de 1790 à 
1609, du canton de Norroy-le-Sec et passa, à cette 
dernière date, dans celui de Conflans. 

Autrefois Barrois, baill. d'Etain, coût, de Saint- 
Mihiel.' 
Hago.ndange, 1*' c**" de Metz, à gauche de la Moselle. 

— Augondanges, i9i8 (chap. cath. s. l'an). — 
Angoldangei , 1998 (ibid.). — Agondange , 1 3 a o 
{ibid,). — Agondanget, xv* s* (chron. de Praill.). — 
Hagundange,%^* s* (abb. Saint-Vinc. liasse Monde- 
lange). — Augondange, i/io4 (liste des vill.). -^- 
Abaudange, ihhh (et. des garn. franc.). — An- 
gondangBy 1^99 (Mém.de Ph. de Vign.). — Ilactt- 
dange, xvii* s* (carte de Tass.). — Haugondange , 
168C (gén. de M. dom.). — Hogondange, xviii* s' 
(pouilié de M.). — En patois : Augondange. — En 
allemand : Hagelingen, 

Fief mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cathédrale de Metz, 1681 (dé- 
nombr. 9 jany.). — Était annexe, avec vicariat 
résident, de la paroisse de Boussangc. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Maizières; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Lorry-lez-Metz et, en 1803, dans le canton ac- 
tuel. — Chef-lieu communal jusqu'au U août 1811, 
où il fut réuni à Talange. — Une ordonnance royale 
du 5 septembre 18^7 érigea de nouveau Hagon- 
dange en commune. 

Halbfastbnmûhl, m'°, c"° de Boulay. 

Halding, anc. m*", c"* de Metzeresche. — MoUndi- 
num de HMingen prope Esch, 1890 (abb. Vill. 
cart. 68 V»). 

Haliko , f. c"* de Freistroff. — Hallin, 1709 (terr. de 
Brouck). — En allemand : HaUingen, 

Hallebing, c^ de Faulquemont. — Haildenges, Hal- 
dange, 1999 (^^* Longev. s. l'an). — Halleringe, 
i356 {ibid, plaids ann.). — Halderinga, 1871 
{ibid. cens.). — Halering, i639 {ibid,), — HaUe- 
range, i655 {ibid,). — Halleringen, i683 (dén. 
comté de Créhange). — Hallerin (carte Cass.). — 
En allemand : Halleringen. 

Village de la baronnie de BaviUe. — Cédé pur 
l'Impératrice -Beine le 16 mai 1769, il fut classe 
au bailliage de Boulay par lettres patentes du roi , 
en date du 6 août 1 778. — Suivait la coutume du 
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Luxembourg. — Était annexe de la paroisse de 
Marangc-Zondrange. 

Faisait partie, en 1 790, du canton de Longeville- 
iez-Sainl-Avold et passa, en tSoâ, dans celui de 
Faulquemont. — A pour annexes le Moulin-Bas, le 
Moulin-Neuf et la ferme de la Bassesse. 

Halleriko (Rdissead de). — Coule sur le territ. de 
la c"* de Marangc-Zondrange et va se jeter dsms la 
Nied. 

Hallikg, c'" de Boulay. — Hellingen, x?* s' (inr. des 
abb. f. N. 0.). — Mélange, i58a (abb. Sainl-Vinc. 
liasse Varize). — HaUingeny iSg/i (dén. Th. Alix). 
— AUingf Algin, xYin' s' (pouillé de M.). — En 
allemand: Hallingen. 

Était annexe de la paroisse de Varize. — Dépen- 
dait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Hallingfit partie, en 1790, du canton 
de Varize et passa, en i8oa , dans le canton actuel. 

HALLl^G, h. c" de Puttelange-lcz-Rodemack. — Hd- 
ling, 1766 (Stem, dép* M.). — En allemand : 
Hallingen bei Pûllingen. 

Fief, avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et dépendant du marquisat de 
Rodemack, 1681 (dénombr. ao mai). — La sei- 
gneurie foncière appartenait au comte de Roussy, 
i68i (ddnombr. 26 août). — Était annexe de la 
paroisse de Pultelange et dépendance mixte des 
évêchés de Melz et de Trêves. 

Autrefois Trois-Evêcbés , bail!, et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et passa, en 1809, dans celui de Gatlenom. — 
Ancien chef-lieu communal réuni à Pultelange par 
décret du 9 décembre 1811. 

Hallirgen, ban isolé, c°* de Rouhling. — Ilalling, 
ban iéparé, 1 779 ( Dur. Lorr. ). 

«Le ban de Hallingen faisait communauté avec 
les censés de Stiring et de Dietschwiiler. C'était le 
ban d*unc censé détruite. — Le ban de Halling est à 
une demi-lieue de Cadenborn. Il y avait autrefois 
une censé; mais depuis qu^elle est ruinée, les terres 
en sont cultivées par les habitants de Roling (Rouh- 
ling'lei'Lixing) , sujets mi-partie de la baronnie de 
Kerpen et de la commanderie de Saint-Jean.» (Dur. 
Lorr.) 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemincs. 

Hallois, f. c" de Béchamps. — Halloia, 1756 (D. 
Cal. not. Lorr.). — HalloU o\i Halley, 1779 (Dur. 
Lorr.). , 

Censé, fief de la communauté de Béchamps. 
Autrefois Barrois , baill. d'Étain , coût, de Saint- 
Mihiel. 



Halmesbacd (Ruisseau de). — Coule sur le terriL de 
la commune d'AIzing et va ensuite se jeter dans la 
Nied. 

Halsidrac, f. c"* du Sablon. — Sidrac, iGio (Fab. 
territ. Met.). — En patois : Halsigrec, 

Halstrofp, vîll. c" de Grindorff. — Halùtroff, ia56 
(abb. ViU. cart. L I, B. 21). — Halestroff, i3aa 
(inv. des tiL de Lorr. II, p. /io6). -=- Hatmerstotf, 
1^69 (abb. Vill. carL t. I, A. 28). — HaUêtor/^ 
i59^i (dén. Th. Alix). — HaUdorf^ 1681 (dénombr. 
3i juill.). — HoUtroff, 1706 (lerr. de Grindorff). 
— Holz oder HaUdorf, xviii' s* (pouillé de Tr.). — 
En allemand : HoUchlroff. 

Village du domaine et de la prévôté de Sierck 
(1596). — Siège d'un fief mouvant du roi de 
France, 1681 (dénombr. 3 sept). — Halstroff 
formait, avec son annexe Forgeville, une paroisse 
du diocèse de Trêves (doy.de Perl). 

Autrefois Lorraine, baiU. de Bouzonville, couL 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sierck; passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui de Launstroff, qui redevint canton de Sierck 
en 1806. — Fut chef-lieu communal jusqu^au 9 sep- 
tembre 1 8 1 1 , où il fut réuni à Grindorff. 

Hambach, c**° de Sarreguemines. — Dùghel Hagenbaek 
bey Albe, i355 (ch. Sturtz. a'u v*). — Hambach, 
1893 (arch. de Sarreg. donat. ). — TroU-Hambach, 
1600 (inv. des tit. de Lorr. I, ao8). — Hembaek, 
ihtili[ pouillé de M.). — Le village det Troiê-Hamboek, 
1761 (ord. de Lorr. VIII, a83). — Les Deux-Ham- 
fcacA, 1771 (pouillé de M.). — Les Hawhachs, 1779 
(Dur. Lorr.). — Hambach et Pe(tt-/7a>n&acA (carte 
Cass.). — Drey-Hambach (carte allem.). 

Au XIV* siècle, ce village était contesté entre la Lor- 
raine et les Trois-Évéchés. 11 futacquis définitivement 
à la Lorraine en i /ioo et fit partie de la châteli. de 
Sarreguemines. — Divisé en deux hameaux, sous 
les noms de Grand et Petit Hambach , il faisait com- 
munauté avec Rodl : de là son nom des Trois-Ham- 
bach. — Hambach et Rodt ont, à la fin du xvu* siède, 
fait partie de la principauté de Lixheim. — Était 
annexe de la paroisse de Rodl. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, da 
canton de Sarreguemines. — A pour annexes Rodt 
et la ferme du Neuhoff. — Sur le territoire de celte 
commune se trouve une forêt domaniale de hkt hec- 
tares. 

Hambach (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Welferding et se jette dans la Sarre. 

Ham-Basse, c°" de Melzerwisse, sur le ruiss. de Bi- 
biche. — Nidherham, 1/169 i^^^- ^^- ^^ M. t. IV, v* 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



111 



p. 7»). — Hamen, 1 696 (dén. Th. Alix ). — Inder- 
hem, x?ii* s* (carte Beaul.). — Hame, 1722 (lerr. 
de WalmestrofF). 

Ham ( Haute et Basse) était le siëge d'un riefmou- 
vant du roi de France. «Villages ruinés et déserts 
par le passage des gens de guerre.* 1681 (dé- 
nombr. o juillet). — Était annexe de la paroisse de 
Hussange , et ne formait alors qu^une seule commu- 
nauté. 

Autrefois Trois-Evéché8,èaill.etcout.de Thion- 
ville. — Faisait partie, en 1 790 , du canton de Kœ- 
nigsmacker ; passa, en 1 803 , dans celui de Metzer- 
wisse. — A Ham-Haule pour annexe. 
H AS-DE? vt-Mar VILLE, vill. c°* de Saint-Jean, sur le 
miss. d^Othain. — Hannum, x?i* s* (arch. Vill.- 
le-Rond, ^^ 1, p. 1 1 1 ). — Han devant Piedmont, 
1596 (dom. Barr. t. II). — Ham de saint Jetm , 1681 
(dénombr. du 99 nov.). — Han, 1689 (dom. Barr. 
t. II). — Han devant Saint-Ptemiq^t , 1 7 54 (de Mail!. 
Barr.). 

n y avait à Ham plusieurs fiefs relevant de la pré- 
vôté de Villers-la-Montagne. — Ham formait, avec 
Villers-le-Rond et Fresnoy-la-Montagne, la prévôté de 
Saint-Marc, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice. — Cure du diocèft de Trêves, doyenné de 
Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon , coût, de 
Saint-Miliiel. — Fut dassé , en 1 790 , dans le canton 
de Charency ; y resta jusqu'en 1 8oa, où il fut classé 
dans celui de Longuyon. — Ham, chef-lieu commu- 
nal, et Saint-Jean-devant-Marville, son annexe, fu- 
rent réunis à Petit-Failiy par décret du 1 â juillet 
1812, puis ils furent distraits de cette commune par 
ordonnance royale du 21 février i8/ii, pour former 
ensemble une commune dont le chef-lieu fut cette 
fois fixé à Saint-Jean. 
Hameçon (L') , éc. c"' de Villette. 
Hamera.xgb, village ruiné. Il était situé dans le Sartde 
Trieux, entre ce dernier village et Lommerange, et 
faisait partie de la paroisse de Trieux, xtii* s* (Ghan. 
rég. liasse Trieux). 
Hahetillebs, f. c" de Neufchef. — HomeyrviUa, 876 
(abb. Sainte-Gloss. ch. de Louis le Germ.). — 
HummervUla, 962 {ibid, ch. confirm.). — Homer- 
viUa, 1 1 39 (ibid, bulle d'Innoc. II). — HumeiviUer, 
1 206 (abb. Justem. don. Gust.). — Humevillerê, 1286 
{ibid. bulle de Grég. III). — Hune, 1606 (pouilié de 
M.). — La censé d^Homervillers, 17^9 (de Maill. 
Barr.). — Homesviller (Dur. Lorr.). — En patois : 
Hemvlé. 

Cense-fief, siège d'une haute, moyenne et basse 
justice appartenant à Tabb. de Justement. — Annexe 



de la paroisse de Hayange depuis Tan 870 (chartes 
citées). 

Hamévillers fut, selon les annales de Prémontré, 

le siège d'une abbnye de religieuses de cet ordre. 

transférée en 1206 de la Grange-aux*Dames, mais 

qui parait avoir subsisté peu de temps. 

Ham-Hactb, vill. c'^de Ham-Basse, près delà Moselle. 

— Ober-Ham, 1^69 (cart. év. de M. v"p. 72). — 
Hamen, xvi* s* (abb. Longcv. s. l'an). — Ober- 
Hen , xvii* s" (carte Beaul.). 

Était annexe, avec vicariat résident, de la pa- 
roisse de Hussange (pour le reste, voy. Hah-Basse). 

— Les deux bans formaient, avec WalmestrofT, une 
haute, moyenne et bas^e justice, 1702 (dénombr. 
du 16 juin.). 

Hammer ou Marteau, m'", c"* de Bahling. — Voy. 
Gribsbach. 

Ge moulin occupe l'emplacement de la censé de 
Griesbach , qui, avec les censés d'Allmatt et de Neu- 
matt, faisait partie de la seigneurie de Diemcringen 
(Empire, aujourd'hui Bas-Rhin )*ct formait enclave 
dans le comté de Bitche. 

Était annexe de la paroisse de Lorenizen (Bas- 
Rhin), de l'archiprôtré de Bouquenom. 

Ham-sous-Yarsberg , c"" de Boulay. — Hamps , 1181 
(abb. Vill. cart. t. I, F. h). — Hamssoub Wames- 
perch, 1281 (inv. des tit. de Lorr. U, 610). — 
Ham soub Wamesperch, 1288 {ibid. /io3). — Ha- 
men , 1694 (dén. Th. Alix). — Heys, Heyss, Ham. 
sub Varsperg, 1606 (pouilié de M.). — Hamm, 
xviii* s" {ibid.), — Han, 1706(0. Cad. not. Lorr.). 

— Ham devant Boulay, 1779 (Dur. Lorr.). 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant du roi de France et appartenant au chap. de 
la cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. 2 janv.). — 
Était le siège d'une cure de l'archiprôtré de Saint- 
Avold ; était à la collation du seigneur du lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, cout.de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Bérus en 1 790 cl 
de celui de Bisten sous l'organisation de l'an ni; 
fut classé en 1802 dans le canton de Sarrelouis, et 
enfin, par la loi du 26 mars 1829, dans celui de 
Boulay. — A pour annexe le château de Varsberg. 

Haxau, m*** isolée, c"* d'Augny. — Henaut, censé de la 
paroisse d* Atigny, xviii* s' (pouilié de M.). — Ha- 
nau, village de Visle de la Moselle, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Hanac, forêt domaniale de 5,382 bect. située sur le 
territ. des communes de Bsrenthal et de Philips- 
bourg. 

Hangolpf (RuissBAc de). — Coule sur le territ. 'de la 
c'* de Montenach. 
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Ha>kok?ille-aii-Passace , c*" de Conflans , sur F Yron. — 
HanonviUe^i-Woivre , i ag/i (inv. des lit. de Lorr. 
VI, p. 383). — Honnainville, 1397 (»^<^»38o). — 
Henotiville, iSyi {ibid. VII, 118). — IlainonviUe, 
iliSa (chron. Pb. de Vign. ). — Hanonville, i/i85 
(lisledesoff.). — HainnonvtUe , 1691 (Mdm. Ph.de 
Vign.). — Uanconville-au-Passage, 1 Sg^ (dom. 
Barr. II). — Hanovilhy xvii* s* (Loth. sept.). — 
HanontnUe-au-Poêsaige , 1 6 3 8 ( Journ . J . Bauch . ) . — 
Hannonù-ViUa (D. Cal. not. Lorr.). — En patois: 
HaiwmveUe on painaige. 

Siège d'un fief, avec le litre de comté, el haute, 
moyenne et basse justice, sous la prcvùtc de Thiau- 
court. — Etait annexe de la paroisse de Jonville 
avec vicariat résident (dioc. de Metz). 

Autrefois Ban'ois, baill. de Thiaucourt, coût, de 
Saint-Miiûel. — Fit partie du canton de Conflans 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Suzémont et Saint- Nicolas. 

A un kilomètre d'Hannonville-au-Passage élait la 
sixième station de la route romaine de Reims à Stras- 
bourg par Metz. — Voy. Ibliodubum. 
Han-sur-Nied, c°" de FaulquemonL — Hans, ii3g 
(ahb. Sainl-Arn. ch. s. Tan). — Hanssiu Niet, ikoU 
(liste des vill.). — Han, Hem, ibhk (pouillëdeM.). 

— Han, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). — Ham surNied 
(carte Cass.). — En allemand : Hon an dei' Nied, 

Fief avec justice haute, moyenne et basse, mou- 
vant de Tévéché de Metz, 1681 (dénombr. a3 avril). 

— Était annexe de la paroisse de Herny. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vaiimont; 
passa, sous Porganisation de Tan m, dans celui de 
Herny et, en 1 80 a, dans le canton actuel. — A pour 
annexe la maison Lefen'é. 

Hantal, forêt, c°* de Crusnes. — Sylva Hannval prope 
Crusne», i^^k (abb. VilL cart. t. Il, P la'j). 

Uarwilleb, c**° de Bitche, sur ta Hom. — TanciUer, 
i5o7 ('"^* ^^ **^* de Lorr. II, 463). — Hanweiller, 
ibliU (pouillé de M.). — Havmlier, 1755 (alL de 
Bitche, f** 77). — HanweiUer (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche et de la mairie de 
Schorbach, 1681 (dénombr. a a déc). — Était une 
annexe de la paroisse de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bitche depuis sa 
création, en 1790. — A pour annexes le moulin de 
Schvingmuhl et la ferme de Guendersberg. 

Haras (Lr), f. et saline, c" de Sarralbc. — Le haras de 
Saralbe, 1756 (D. Cal. noL Lorr.). — Grand haras 
( carte Cass. ). 
En 1717* le duc Léopold de Lorraine fonda le 



haras près de Sarralbe , sur la rive gauche de la 
Sarre , et le dota richement. — Sous les dcmien 
ducs, ce haras fut transformé en fermes. — Une 
saline y a été établie en 1 8Ai^. 

Haras (Le Petit), c" de Willerwdd. — C'était une 
succursale du grand haras; il n'existe plus aujoar- 

• d'hui (carte de Cassini). 

Harauvillers, chat, ruiné, c"* de Valleroy, à laquelle 
il était relié par un fragment de voie romaine (de 
Saint-Martin, Ail. liist.). 

Hardaucourt, anc. censé, c*^ de Mouavilie. — i68t 
(dénombr. 7 juin). 

Hargarter , h. c°* de Laumesfeld. — Hadargen, i5&& 

(pouillé deM. ). — Hargarden , 1 696 (dén. Th. Alix). 

Faisait partie de la communauté de Laumesfdd 

et de la même paroisse, qui était du diocèse de 

Trêves. 

Autrefois Trois-Évêchés, prévôté de Sierck, coot 
de Lorraine. — ^ Fit partie, en 1790, du canton 
d'Inglange ; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Launstroff, qui devint canton de Siefck 
en 1806. 

Hargartbn (Buisseao de). — Coule sur le terril, de 
la c"* de Waldweistroff et afflue au ruisseau de Re- 
nds. • 

Haroarten-aux-Min ES , c*" de Bouzonville. — Hargarda, 
Hergada, 1 179 (abb. de Bouz. bull. Alex. Ul), — 
Hergardin, i355 (abb. Vill. cart. L H, f 3o8 v*). 

— Hargardin , 1 355 {Und. 1. 1 , M. /i6 ). — Hargar- 
den, i358 (abb. Bouz. s. l'an). — Hargarden, Hor 
garden , ïlergaden, Horgaden , 1 5A/ii (pouillé de M.). 

— Hœrgamten, i56o (abb. Vill. cart. t. n,r 1 r*). 

— Hai*garde, xvii* s* (abb. Bouz. terr.). — Hargert, 
i 633 {ibid.). — Aguarting, xviii*s* (pouillé de M.). 

— Hangart, 176a (carte Lafosse). 
Franc-alleu, justice haute, moyenne et basse, 

dépendant du marquisat de Faulquemont, 1661 (dé- 
nombr. 6 sept.). — Était siège d'une cure dépen- 
dant de l'archiprêtré de Varize. 

Autrefois Lorraine , baill.de Boulay, couL de Lor- 
raine; fut mis sous le baill. de Schamkoni^ par 
lettres patentes de juin 1*780. — Fit partie, en 
1790, du canton de Bérus, sous l'organisation de 
l'an m, de celui de Bisten, et fut classé en 180a 
dans celui de Bouzonville. — A pour annexes le 
moulin de Sonnenmûhl et la tuilerie de Slave. 

m 

Il y avait, au xviii* siècle, des mines de plomb 
en exploitation près de ce village, savoir: les mines 
Saint-Jean, Saint -Jacques, Sainto-Barbe et Saint- 
Nicolas (Dur. Lorr.). 
Hablir, village disparu entre Florange, Uckange et 
Hayange (Tess. Hist Thionv.). 
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Habrbtzbl-Grabbn (Ruisseau db). — Prend sa source 
dans l'ancien élang de Kinger, traverse la c°* de 
Kinger et se jelle ensuite dans le canal da moulin 
de Hazembourg (Atbe). 

Harprigh, c** de Gros-Tenquin^ — Zarperieh, i365 
(arch. H. de V. AA, ûa-ûô). — Herbrich, ibç)li 
(dén. Th. Alix). — Harpurgy xvii* s* (episc. Met. 
lemp.). — Hartberg, 1696 (reg. du tabell. de Morh. 
pièces à la suite). — Harburg, i6/i5 (Merian. 
Ob. Rbeinisch. creis. carte). — Hartpurg, 1661 
(arch. départ, tabell. E. a86). — Hewsprich, 1761 
(ordonn. de Lorr. VIII, a 99). — Harspricky 175G 
(D. Cal. not. Lorr.). — Harlprich, 1776 (et. civ.). 
Village du comté de Morbange, annexe de la pa- 
roisse de Béning. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, cout.de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790, du canton de Morhange 
et passa en 1809 dans le canton actuel. — Com- 
mune au commencement du siècle, Harprich fut 
réuni à Vallerangc par décret du 3o octobre 1 8 1 3 ; 
mais une ordonnance du 1 a janvier i^33 Térigea de 
nouveau en commune. — A pour annexes Bining, 
le moulin de Mûtsch et la Tuilerie. 

Hart (La), f. c" de Slurtzelbronn. — Magasin de la 
Harl (carte de l'État- major). — Harte, an v 
(vente de dom. nat.). — La Hartz (dict. Viv.). 

Hartdb (La), forêt, c"* de Montbronn. — Était autre- 
fois affectée à Tusagedes verreries de Saint-Louis, 
1781 (arch. départ. B. 117). 

Hartzberg, Tun des hameaux de Bolbing. — Hartz- 
bergy 1 755 ( atl. de Bitche, P 1 4). 

Hartzitoff, f. c"* de Slurtzelbronn. — Harizhofferty 
1779 (Dur. Lorr.). — Hartz {^ci. Viv.). 
Ferme fondée par les moines de Slurtzelbronn. 

Haselspruiick, f. c"* de Pultelange- lez-Rodemack. 
— 1681 (dénombr. 90 mai). 

Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. 

Aaspelscqeidt, c°° de Bilche. — HaspeUchied, i5&6 
(pouillé de M.). — HtupeUchidt , iSgû (dén. Th. 
Alix). — Hazpelschitt , xvm* s* (pouillé de M.). — 
HaUpeschied ou Hanpekckeid, 1766 (D. Cal. nol. 
Lorr.). — HaUpeUcheidt (tab. Par.). 

Village du comté de Bitche et de la mairie de 
Walschbronn , 1681 (dénombr. 93 déc). — Était 
annexe avec vicariat résident de la paroisse de Bitche. 
Autrefois Lorraine , baill. de Bitche, cout.de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bibche^ depuis sa 
création en 1790. 

Sur le territoire de Haspelscheidt et sur celui 
de Roppewiller se trouve une forêt domaniale de 
1,939 hectares, portant le nom de la première de 
ces deux communes. 

Moselle. 



Hasselthal (Le), f. c"** de Mouterhausan. — Le vallon 
de Haiend'hall, 1771 (ord. de Lorr. XII, ^09). — 
Haisethal, 1779 (Dur. Lorr.). — HauenthaU, i854 
(tab. dcsdist.). 

Au xvii* siècle, le vaUon retiré du Hasselthal 
servit de refuge aux populations des villages ruinés 
par la guerre. Il n^étail plus habité en 1753. 
La ferme du Hasselthal est toute moderne. 
Hastbopf, f. c°' dlnglnnge. — Hastroff, 1694 (dén. 
Th. Alix). — Hastotf, xtii* s* (Loth. sept.). — Hal- 
9troff{ dict. Viv. ). 

Etait annexe de la paroisse d^Inglange. 
Autrefois Trois-É véchés , baill. de Thion ville , coût, 
de Lorraine. 
Hatrize, c*° de Briey, sur TOrne. — Hastri$e, 1 157 ; 
Aitrise, 1 1 86 ; Hatrize, 1188 (abb. Saint-Mart. ann. 
Prem. t. X,L. 9). — Hatrieia, i93o(abb. Saint- 
Clém. don. s. Tan). — Haltriee, 1997 (iuv. des tit. 
de Lorr. VI, 385). — Aêtrise, t390 {ibid. II, 19)., 

— Hautrieey i359 (quitt. H. de V. AA , i5-9a). — 
Atrize, 1369 (inv. des tit. de Lorr. V, p. ha), — 
Archipresb, de Hattrieia, t566 (pouillé de M.). — 
Haitrise, ibg'] (inv. des tit. de Lorr. III, 3oo). 

— Hartelizê, xvii* s* {ibid. I, 389). — Heetrieee, 
i633; Hestrise, i635; Heêterize, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — Hatterize, Haltrize, 1689 (dom. 
Barr. 1. 1). — Hatrisia, 17^9 (de Maill. Barr.). — 
Hattrite, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief avec haute, moyenne et basse jus- 
tice, sous le nom de ban Saint-Paul, mouvant de la 
prévôté de Briey. — Il y avait, en outre, une autre 
seigneurie foncière dépendant du fiefdeTichémont. 

— Hatrize était le siège d'un archiprétré dépendant 
de Tarchidiaconé de Vie, dont faisaient partie les 
paroisses suivantes : Abbéville, Coinville, Génaville, 
Gravelotte, Hatrize, Jarny, Jœuf , Jouaville , Labry, 
Lubey, Mars-la-Tour, Moutier, Saint-Ail, Saint- 
Marcel , Saint-Privat-la-Montagne , Sainte-Marie- 
aux-Chénes, Vernéville et Ville-sur-Yron , avec leurs 
annexes. — La paroisse de Hatrize avait pour an- 
nexes : Beaumont, Bellaire, Mussot, Tichémont, 
Valleroy et Vallière; elle dépendit d'abord de Tab- 
baye Saint-Martin-lez-Metz, puis de la primatiale 
de Nancy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coutdeSaint- 
Mihiel. — Fut classé dans le canton de Jouaville en 
1790, passa, sous Torgamsation de l'an m, dans 
celui de Valleroy et, en 1809, dans le canton ac- 
tuel — A pour annexes les fermes de Daumont et 
de Tremblois. 
Hadcobgourt, i'' c°° de Metz, â gauche de la Moselle. 

— Harloncourt, 1198; Arkmeourt, 1137 (chap. 
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cath. s. l'an). — Laconcourty 1887 (chron. doy. 
de S*-Thiéb.). — Hawecùticourt , i/ioi (liste des 
vill.). — Haconcourt, 1^78 (abb. Saint- Vinc. liasse 
Ennery). — Haulconcourt, j 679 (abb. Vill. cart. 1. 1, 
M. i5). — Hatdtoncourt , iblth (pouillé deM.). — 
Hautconcourt , 1686 (Journ. J. Baucb.). — Awen- 
cùncourt, 1769 (D. Cbl. not. Lorr.). — En patois : 
Hauconeo. 

Avait un cbâteau seigneurial, qui existe encore, 
et une baule, moyenne et basse justice. — Etait 
siège d^une cure de Tarcbiprélré de Rombas, qui 
avait pour annexes les censés d' Amelange et de Man- 
couK. La collation de celte cure appartint d'abord 
aux Jésuites de Pont-à-Mousson , puis à Tëvéque de 
Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Meiz. 
— Fil partie, en 1790, du canton de Maizières, 
fut compris dans celui de Lorry-lez-Metz lors de 
Torganisation de Tan m et, en 1809, dans le can- 
ton actuel. — A Amelange pour annexe. 

Hadcokgocbt (RuissBAU db). — Prend sa source sur 
le lerriL de Hauconcourt, traverse les c"*" de Hau- 
concourt, de Hagondange et de Talange sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres 600 mètres et se jette dans 
la Moselle. 

HàrcouRT, c*"* de Longwy. — Haldicurti», gSa (chap. 
c^th. de Verdun. Rous. pr. p. a). — Haudicurtis, 
Auncurtis, 10/19 (»^»^' ^"1- Léon IX). — Hacourty 
1887 (abb. Vill. cart. t. I, G. 11). — Haukourt, 
1549 (inv. des tiL de Ijorr. VUI, lai ). — Hault- 
court, 1 6A2( pouillé de Verd.). — Houecourt, 1680 
(dén. arch. départ.). — /4{(a<rtina, 17/19 (de Maill. 
Barr.). — En patois : Hauco, 

Fief mouvant du roi de France, et siège d^une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénombr. 
i^'oct.). — Érigé, en 1688, en cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Verdun, coût, de 
Saint-Mibiel. — Fil partie, en 1790, du canton 
de Villers-la-Montagne et passa, en i8o9, dans le 
canton actuel. — A pour annexes les moulins de 
Moulaine et de la Plalinerie et Thermilage Saint- 
Jacques. 

Hadppbn ou Hadnper, anc. m'" dépendant de la sei- 
gneurie de Wolmerange-lez-OEutrangc. — 168 a 
(dénombr. 18 avril). 

Hadfgarten, anc. métairie dépendant de la seigneurie 
de Menskirchen. — 1 738 (dénombr. du 8 avril). 

Haut-Gbbmin (Le). — Le Hait chemin^ xv' s* (Journ. 
J. Aubr.). — On Hauh chemin, x?* s* (chron. Jac. 
Huss.). — La contrée du Hault chemin, Groê, Méy, 
Antly, Sreveny,isu* s* (Journ. J. Bauch.). 



Nom sous lequel était connue la partie du pays 
Messin comprise au S.-E. de Metz entre la Mo- 
selle et la Nied. Le territoire désigné par ces termes 
fut plus tard réuni à la division voisine , le Saolnoy ; 
il occupait en grande partie les cantons actuels de 
Metz (a*), de Pange et de Vigy. 

Le Haut-Cbemin comprenait 70 comnauaaulés, 
tant villages que hameaux, savoir: Saint-Jalien , 
Griment, Ghâtillon, Ghieulles , Villers-rOrme, 
Failly, Méy, Moulin -Régnier, Olgy et Ai^ncy, 
Nouilly, Montoy, Goincy, Noisseville, Flanville, Ser- 
vigny-lez-Sainte-Barbe , Poiche, Retonféy, Bévilte, 
Vaudreville, Maizery, Silly-sur-Nied, Urville, les 
Moulins, Gourcelles-Ghaussy, Plappecourt, Léovil- 
lers, Landonvillers, la Beuverie et k Bruyère, Otton- 
ville et Ricrange, Burtoncourt, Rurange, la Neuve- 
ville, Lue, la Vieu ville, Béfey, Babas, Hessange, 
Vry, Vigy, Roupeldange, Avancy, Glatigny, Gheuby, 
Libaville, Ghelaincourt, Sanry-lex-Vigy, Paooilly, 
Méchy, Flévy, Trémery, Ay, Mancourt, Enoery, 
Ghailly, Antilly, Buy, Rugy, Rupigny, Malroy, mou- 
lin de la Tour, Vany et Augny, Gbarly, Hayes, Gon- 
dreville, Ogy et Puche. 

Haut-db-Saiiit-Ladbe, f. c°' de Montigny -lez-Metz. 

Haut-du-Mont, f. c"* de Béchamps. 

Hact-dd-Ros5b, m*", c" de Lorry-lez-Metz. — Haut- 
au'Rosne, 1681 (dénombr. 7 juin). 

Hactb et Bellb-Fontaikb, h. c"* de Vry. 

Haute-Rive, f. c" de Cuvry. — HeUterive, i4o4 (liste 
des vill.)^ — Haulterive, 1 kUh (chr. doy. deS*-Thiéb.). 
Gense près de la Seille, de la paroisse de Guvry 
(Stem, dép* M.). — Fief et siège d'une justice 
haute , moyenne et basse , mouvant du roi de France 
et appartenant à Tabb. Sainte-Glossinde de Mets, 
1 68 1 (dénombr. abb. Sainte-Gloss. liasse sx6). 

Haute-Val ou Val-la-Haute, anc. censé près de Lon- 
guyon. — 1766 (D. Gai. not. Lorr.), 

Hautoriibbib (La), m^" et f. c"* de Louvigny, à droite 
delà Seille. — La Grainge le Houton, i/io4 (liste 
des vill.). — La Mutinerie, 1610 (Faberl, territ. 
met. ). — » En patois : kU Hâtonneraie. 

Était siège d'une seigneurie, avec haute , moyenne 
et basse justice, et dépendait de la paroisse de 
Louvigny. 

Haut-Pats (Le) : s'enlend, dans le langage local , des 
plaines élevées qui constituent le c^° de Gorze en 
partie et Tarrond. de Briey. — Voy. Wobtbb. 

Hactsprono (Ruisseau de). — Prend sa source âMan- 
dren, traverse les c"*" de Mandren, de Kitiing et 
d'Apach sur une longueur de 8 kilom. 600 met. et 
se jette dans la Moselle. 

Haut-T<takgb , usine, c°' d'Otlange. — G'esl unepai^ 
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celle luxembourgeoise échangée par convention de 
limilesen i8so. 

Hadtald, f. c"* d'OnneswiUer. 

Havakgk, c*°d*Audun-le-Roman. — Hauangn, 1887 
(abb. Vili. cart. l. I, G. 11). — Hatpange, t/187 
(abb. Sainl-Vinc. vente de dîmes s. Tan). — Ha- 
vangium, 1 7/19 (de Maill. Barr.). 

Etait le siège d'une seigneurie, avec haute, 
moyenne et basse justice, sous la prévôté de Sancy, 
qui appartenait à i'évéque de Verdun. — Cure du 
diocèse de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baiii. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton d'Aumelz en 1790 
et passa, en 1809-, dans le canton actuel. — A 
Gondrange pour annexe. 

Hatargb, c*" de Thionville, sur la Fensch. — Hain^ 
gaSfS'jb (abb. Sainte-Gloss. cb. Louis le Germ. ). — 
Hayngta, 963 {ibid. ch. Th. év.). — Heinga villa, 
Haenges villa f 1067 (cart. moy. Rhin, I, 4a 3). — 
Haenges, i960 (inv. des tit. de Lorr. III, 317). 

— Haange, 1897 (arch. H. de V. AA, i5-a9 ). — 
HaiengeSj 1 363 (liste d'échev. de Thionv.). — Hay- 
iange, 1897 (abb. Vill. cart. I, 17). — Hayenges, 
1 6 1 5 ( inv. des tit. de Lorr. III , 219). — Hayinga , 
Heinga, Heyenga, Heynga, ibdli (pouillé deM.). 

— Heyingen, 1673 (dioc. Lux. Berth. Vïîî, ho). 

— Heyngin, i6o5 (abb. Saintc-GIoss. liasse 
Hayange). — Hoange, i64i (Journ. J. Bauch.). — 
Hayengen, 1763 (carte Lafosse). — Hayingen, 
xfiii* s* (pouil.aIl.de M.). — En allemand ://flytVîgw. 

Il y avait à Hayange plusieurs fiefs, mouvant de 
divers lieux: le fief de la maison forte d'Hayange, 
du comté de Bar; celui de la vouerie de Saint-Vil- 
librod d'Echternacb, de la seigneurie de Mouaville; 
celui de Sainte-Glossinde de Meli de la seigneurie 
de Norroy-le-Sec (dénombr. de 1 969, inv. des til. 
de Lorr. III, 319). 

Les forges d'Hayange, fondées en 1 660 par Fr. 
de la Roche -Hullin, ont pris la place de plusieurs 
petites usines qui étaient élablies sur les bords de 
la Fenscb sous les noms deFontoy,Gustal, Maximi- 
lien , Gengerns, Clauslremont, Simon Féron, Henry 
et Pleischied. — J. A. Lecom te, gendre et succes- 
seur du fondateur, eiploilait en 1 699 un domaine 
industriel compose de: i*la forge appelée Rodolphe- 
forge; 3' une maison de maître, située en face; 
8" une platiiierie construite au-dessous de la forge; 
4® une fonderie au-dessous de la plalinerie ; 5' un 
fourneau dit delà Madeleine, situé au bout du vil- 
lage. Débiteur envers Tarchitecte d'une somme qu'il 
ne put rembourser, il se vit exproprier par auloriié 
de justice, et ses forges, mises en vente, furent 



achetées en 1706 par M. de Wendel, trisaïeul des 
propriétaires actuels, qui ont fait d'Hayange un 
centre industriel d'une importance exceptionnelle. 

Hayange était siège d'une cure del'archiprétpé de 
Thionville, qui avait pour annexes Algrange, Er- 
zange, Knutange, Nilvange, Suzange, et les fermes 
de Hune ou Hamévillers et de Bellevue. Cette cure 
dépendait de l'abb. Sainte-Glossinde de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton; passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
de Vitry et, en 1809, dans celui de Thionville. — 
A le château d'Hayange pour annexe. 
Hayes, c"" de Vigy. — Heis, 1199 (abb. Sainl-Arn. 
bull. Céiestin III). — Hacque, 1996 (liste des pa- 
raiges). — Hm'que, i3i5 {ibid.). — Hago, 1891 
(abb. Pontiffr. H. de V.). — Hey, 1829 (rec. la Hière 
p. 74).— Heiz, i333 (abb. VilLcart t. I,B. 18). 

— Haiche, Haike, Hais, Hei$, Heltz, Hez, xt* s* 
(chroD. mess, et épit. de la famille Haiche). — 
Heisz, 1^98 (cart. év. de M., t. III, p. 169). — 
Hez, 1^99 (arch. H. de V. AA, 11). — Helz,'\h^o 
(chron. Jac. Huss.). — Hey, 1/179 (cart. év. de M. 
t. IV, p. 161 ). — Hay, 1699 (abb. Vill. cart. t. II, 
p. 969). — Hay», 1766 (Stem, dép* M.). — Hé 
(carte Cass.). — En allemand: HaisB. 

Seigneurie avec château considérable qui existe 
encore , siège d'une haute , moyenne et basse justice. 

— Était siège d'une cure dépendant de l'archiprétré 
de Vante, qui était mère-église de Lue, Libaville 
et Marivaux. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et'COHt. de Metz. 

— Fit paKie, en 1 790 , du canton de Vry et passa , 
en 1809, dans celui de Vigy. — A pour annexes 
Lue et Marivaux. 

Hâtes (Ruisseau de). — Prend sa source à Hayes, tra- 
verse les c"** de Hayes et de Condé-Northen , sur 
une longueur de 9 kilom. , et se jette dans la Nied 
française. 

Hay-Mûhl, m*", c*"* de Saint-Jean-Rohrbacb. 

Hat-Weo, m*" isolée, c"* de Folschwiller. 

Hazarb (La Censé du) ou Rosghardshof, f. c"* de Bitche. 

Hazembourg, c*" de Sarralbe, à droite de i'Albe. — 
Hassotnbourg , 1698 (Rev. d'Austr. 1861, p. 670). 

— Hayemhourg, 166Û (Bibl. nat. coll. Lorr. 79/i, 
987, chat. d'AlbestroiT). — Hattembourg, 1755 
(Lepage, c""de la Meurthe). — Hazembourg, 1 756 
( D. Cal. not. Lorr. ). 

Village de TÉvèché. 11 relevait de la châteil. d'Al- 
bestroff, ressortissait au baill. seigneurial de Vie, 
suivait la coutume de rÉvéchc et faisait partie du 
Val de Gnéblange. — Ancienne annexe de la pa- 
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roissc du Val de Guéblange; avait été érigée en cure 
de l'archiprôtré de Morhange. 

Fait partie du canton de Sarralbe depuis sa créa- 
tion, CD 1790. 

Hrcuelbach (Ruisseau de). — 11 prend sa source à 
Kirschnauuien , traverse les c*^* de Kirschnaumen , 
de Monlenr.ch et de Sierck sur une longueur de 
5 kilom. et se jette dans la Moselle. 

Hechlirg , village disparu entre Stuckange et Metzer- 
wisse. — HeckUin , anc. ham. c''" de Metzerwisse 
(Tess. Hist. deTbionv.). — Le ban de Hekling entre 
THstroffet Metzerwisse, 1698 (terr. de Metzerwisse). 
Faisait partie de la paroisse et de la communauté 
de Metzerwisse. 

Heckehraksbacb, viil. c"* d'Ernestwiiler. — Ramexpach, 
11/19 (^bb. Wadg. bulle d*Alex. III). — Ramesbach , 

1 196 (pouillé de M. Portef.). — Ransbach, 1 196 
abb. Wadg. ann. "Prem. C. 1009). — Ramspach, 

1 197 (ibid. bulle de Célest. III). — Rantbach , Kans- 
pachj ]5ââ (pouillé de M.). — Rambach, ibgh 
(dén. Th. Alix). — Hecken-Rangpach , 1779 (Dur. 
Lorr.). — Heckenranachbach (carte de TÉtat-major). 

Village mi-partie entre le comté de Puttelange 
(Lorraine) et le comté de Bliescastel (Empire). La 
partie allemande a été cédée à la France par le traité 
du 16 novembre 178a et incorporée à la baronnie 
de Welferding. 

Heckenransbach était jadis le chef- lieu d^une 
paroisse de Tarchiprétré de Saint-Amuald qui com- 
prenait Ernestwiller et dépendait de Tabbaye de 
Wadgasse. 

Autrefois Lorraine, baill. deSarreguemines,cout. 
de Lorraine. — Fut classé, en 1 790 , dans le canton 
de Puttelange et, en i8oa , dans celui de Sarralbe. 

— Commune en 1809, réunie à Ernestwiller par 
décret du a 8 décembre 1811. 

Hbcklirg, vili. c"* de Bouzonville, à droite de la Nied. 

— Hechelingen ,1179 (abb. Bous, bulle d^Alex. III ). 

— Hechelinge, 1 179 (ibid. ch. s. Tan). — IlechUn- 
gen, ibgk (dén. Th. Alix). — Hecklingen, 1698 
(abb. Bouz. bail s. Tan ). — Hecklinga, 1 633 (ibid,). 

— Hekling, 1766 (D. Cal. noL Lorr.). — En alle- 
mand : Hecklingen, 

Fief du duché de Lorraine sous la prévôté de 
(]ondé, puis de Bouzonville, coût, de Lorraine. — 
Était annexe de la paroisse de Vaudrechiug. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fut classé, avec Benting,dans le canton 
de Bouzonville dès sa création , en 1 790. 

Chef-lieu d^une commune qui avait Benting pour 
annexe; fut réuni, avec ce village, à la commune de 
Bouzonville par décret du as juin 1810. 



Heidekeck , m**"', c"* de Roppewillcr. 

Heidenpbld, heu-dit, c°' de Buding. — On y a trouvé 
de très-nombreuses substructions romaines. — Voy. 
Cararusca. 

Hbiligenbronr , f. c"* d'Enchcnberg. — HeiUgen^ xfiii' 
siècle (pouillé de M.). — La cen$e de HeUlenbwrn, 
1761 (ord. de Lorr. VIII, 391 ). — HeiUgenhrwm, 
1755 (atl. de Bitche, f. 109). — La censé de HeU- 
genbronn, 1771 (ord.de Lorr. XII, 4aa).- — Censé 
de Heilligenbronn (carte Cass.). — Heilgenlbrùnn 
(carte de rÉlat-major). — HeiUiquebronn ou Heil- 
lenbronn (iAh, Par.). 

Censé qui dépendait de la paroisse et de la com- 
munauté de Rohrbach. 

Heii.igerbborrer-Mûhl, m*", c"* de Macheren. 

Hbillbkbrorr , h. — Voy. Sairte-Fortairb. 

Heiri^ig, c"" de Bouzonville. — Huwniga, x* s* (abb. 
Mettl. décl. de biens). — Hunmngenf 19 se (arcb. 
Trèv. ibid,), — Hueningen, xv* s* (abb. Saint-Max. 
livre d'or). — Huningen, 169/1 (dén. Th. Alix). — 
Hennen , 1 700 ( terr. de Brouck ). — Heining ou Hm- 
ning, 1766 (D.Cal. not. Lorr.). — Henning, 1779 
(Dur. Lorr.). — Hining, xviii* s* (pouillé de M.). 
Fief mouvant du roi de France, 1681 (dénombr. 
1 5 avril). — Dépendait de la paroisse de Leyding. 
Autrefois Lorraine, baiil. de Bouzonville, ooat de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Bouzonville 
en 1790. — Séparé de la France et détenu parla 
Prusse d'après le traité du ao novembre i8i5; res- 
titué à la France par la convention de limites du 
a 3 octobre 1839, et incorporé de nouveau dans le 
canton de Bouzonville , avec une partie du ban de 
Leyding qui lui fut réunie. — A Schreckling pour 
annexe. 

Hbirscbbrmûhl, m*°, c"' de Sarralbe. 

Hellb, village ruiné. — Voy. Lahbllb. 

Hbllb (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la c"* 
de Montenach et afflue au ruisseau de ce nom. 

Hellbrbacb (Ruisseau de). — Coule sur le territ de la 
c"* de Hargarten-aux-Mines et afflue ao ruisseau de 
Fabl. 

Hellerirg, h. f. et chat, c"* de Homboui^g-Hant. — 
Elringa, i335 (ch. du chap. de Homboiu^, poaillé 
de M. Portef.). — Elleringa, i338 (pouillé de M. 
Portef.). — Helringen, 1/108 (invent, des lit de 
Larr. VIII, i33). — Haking, i688 (dénombr. 
marq. Faulq.). — Hellering-le-Grand , 1701 (carte 
Cass.). — Halringen, 1716 (dénombr. 90 juiJL). 
Fief comprenant une partie des bans de Hellering 
et de Grosbom , mouvant du roi de France à cause 
de Tévéché de Metz, et faisant partie da marqui- 
sat de Faulquemont, 1701 (dénombr. s ojaiil.). 
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Autrefois Trois-Évéchés, baili. de Vie, coût, de 
i'Évéchë. — Était annexe de la paroisse de Pelit- 
Eberswilier. — Fait partie du canton de Saint- 
Avold depuis sa création , en 1 790. — Commune en 
*i 80 1 , ii a été réuni à Uomboui;g-Haut par décret du 
1 9 mars 1811. 

Hellbbi^g (Lb Pbtit-), plus communément appelé 
ie Fief de Matiendhal, sur la Nied allemande. — 
Gâtait une seigneurie mouvant de Tévéché de Metz 
et faisant partie du marquisat de Faulquemont, 
1701 (dénombr. ao juiU.). 

Hellimbr, c*" de Gros-Tenquin. — Heylmer, x* siècle 
(pouillédeM.). — Heylimer, 11 ai (cb. abb. Long. 
Meurisse, Hist. des évéq. de Metx, A91 ). — Heilge- 
mer, i3i5 {ibid, 4 90). — Helgemer, i3i5 (év. de 
M. acte de repr.). — Heihner, i3i6 (tbid.). — 
Heilgmer, 1 3 1 6 (Meurisse, tabl. 17). — Helimherg, 
i35/î (quittH. deV.AA, i5-a3). — Helimeir, i388 
(^ibid. 17). — Helimer, HeUneir, Ileilimeh', 1391 
(Hist. de M. pr. IV, 4 00). — HeiUmer, 1391 (arch. 
H. de V. A A, 17). — HeUgmer, 1396 (D. Gai. not. 
Lorr. ). — Helimère , 1 /i 1 5 (arcb. H. de V. AA , II ). 

— Heiligemior, Herligenner, itiag (ibid.), — Hei- 
ligmer, 16/11 (arr.de réunion de 1680). — Halli- 
meir, 1691 (chr. Pb. de Vign.). — HeUmer, 1699 
( Joum. J. Aub.). — Helgenmâre, 1 609 (Humbracbt 
Rbeinisch. Adel. pi. aSo, y'* Krantz), — Hertmer, 
ibkk (poujllé de M.). — Heligemère, 1.589 (inv. 
des tit. de Lorr. I, 961). — HeyUngetmery Heli- 
gennery iSg/i (dén. Tb. Alix). — ffeyîgemeyr, 1695 
(arch. Saint-Avold, ch. duc Gbaries, 11 sept). — 
Hœligmer, 1606 (Rogéville, Dict. bist. I, 607). 

— Heylimer, 1 696 (inv. des tit. de Lorr. V, 137). — 
Heilgmer, 1 697 (abb. Loogev. conf. de biens, s. Tan). 

— Helymer, i684 (abb. Saint-Avold, lerr.). — 
HelUemer, 1 686 (abb. Longe v. terr.). — HeiUgmeir, 
1688 (dénombr. du comté de Grébange). — HetUi- 
mer, HeiUmer, 1779 (Dur. Lorr.). — En allemand : 
Helmer. 

Au X* siècle, Hdlimer appartenait à Tabbaye de 
Saint-Marlin de Giandières ou de LongeviUe; au 
xiT*, le cbâteau de HelHmer était fief de Tévécbé de 
Metz. La seigneurie de Hellimer a été presque tou- 
jours disputée ou partagée entre les évèques de Metz 
et les ducs de Lorraine : trois quarts de cette sei- 
gneurie,, qui faisaient partie de la vouerie de Saint- 
Avold, sous la cbâlellenie de Morspei^, étaient 
Lorraine, ressortissant au bailliage de Sarregue- 
mines, et suivaient la coutume de Lorraine ; on quart 
était Trois -Ëvécbés, dépendait de la châtellenie 
d'Albestroff, ressortissant au bailliage seigneurial de 
Vie, et suivait la coutume de TÉvéché. 



Siège , avec Ackerbach , d^un fief mouvant du 
roi de France et d\ine justice haute, moyenne et 
basse, 1681 (dénombr. 10 mai). — Le 9 avril 
1 765 , la seigneurie de Hellimer fut érigée en comté 
par le roi Stanislas, duc de Lorraine, en faveur du 
baron de Gaillard , avec union des terres de Difiem- 
bach et d' Ackerbach. 

Le château ou fort de Hellimer a été construit eu 
i339 (Dur. Lorr.). 

Paroisse de Tarchiprélré de Morhange, qui avait 
pour annexes le prieuré de Zelle et la ferme d' Ac- 
kerbach. Elle dépendait de Tabbaye de Longeville- 
lez-Saiotr-jivold. 

En 1790, Hellimcrdevint le chef-lieu d'un canton 
du district de Sarreguemines, et en 1 801 , lors de la 
suppression de ce canton, il fut classé dans celui de 
Gros-Tenquin. — Le canton de Hellimer compre- 
nait les villages d'Altrippe, Biding, Diflembach, 
Fremestroff, Freybouse, Gréning, HelUmer, Hils- 
prich,Laning, Leywiller, Lixing, Lelling, Mors- 
bronn et Gastwiller, Maxsladt, Nelling, Petit-Ten- 
quin et Vahl-Ebersing. 

A pour annexes de commune la ferme et la cha- 
pelle d'Ackerbach, le Petit-Moulin, la ferme de 
Roth-Hoflf, le moulin de Scheukelbach , la chapelle 
Sainte-Marguerite et la Maison-Rouge. 
Hblliro, h. c"* de Budling. — HelUngen, 1693 (terr. 
de Kédange). — Hellin, 1699 (terr. du ban). — 
Helhing, 1809 (tabl. comm.). 

Arrière-fief de la seigneurie de Fontoy, 1681 
(dénombr. 1*' oct.). — Etait annexe de la paroisse 
du Hackemberg. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de ThionvîUe. — 
Faisait partie, en 1790, du canton d'Inglange et 
passa , en 1 809 , dans celui de Metzerwisse. — Com- 
mune au commencement du siècle, Helling fut réuni 
à Budling par décret du 1 9 octobre 1811. 
Hbllihg (Rdissbau de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Veckling, traverse la commune de BudUng 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans la 
Canner. 
Hblmûhl, m^' sur le ruiss. de Fahl, c"* de Falck. 
Hblpbbt, f. c°* de Basse-Yfilz. — Faisait partie de la 

paroisse et de la communauté de Basse-Yûlz. 
Hblpbbt (Rdissbau db). — Il prend sa source à la 
ferme de Helpert, traverse la commune de Yûtz sor 
une longueur de ^1 kilomètres et va se jeter dans la 
Moselle. 
Hblpbedâiigb ou Hblpbdargb, chét. etf. c^de Guin- 
glange, à droite de la Nied allemande. — Herfe- 
langee, Herjelange, 1970 (abb. Vill. cart. t. I, H, 
lA). — Herferdangee, i3o8 (inv. des lit. de Lorr. 
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m, 167). — Hel/edingei, i3a3 (abb. Saint-Vinc. 
iiasse Maizières). — tielfedenges , i33û (carl. Vill. 
L II, f. i5i v«). — Hel/edanges, i35o (ibid, 
t. ï, E. 6). — Helfeldir^a, Heffeldingen, i365 
(don. abb. Longev. s. Tan). — HeUe/redange , 
1370 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Hel/erdange$ , 
Uerfeldangeê , xv* s* (cfaroD. de Jac. Huss.). — 
IMedange, 1/196 (abb. Viil. cart. t. II, f. i8/i, v**). 

— Helffedange, i/i53 (cart. év. de M. 1. 1, v" 335 ). 

— Hel/edingen, 1/109 (*^' *• I^» P* > * )• — 
Helffelingen, 1/160 {ibid. p. 37). — Elfedanges, 
i56i (ibid. p. /ia). — Helfidengei, 169/1 (ibid. 
p. 53). — Heljlingeti, xvii* s* (LotU. sepl.). — 
HfiUlage, 1610 (Fab. territ. Met.). — Halfedange, 
1733 (carte Bugnon). — Ualfidêngen, 175G (D. 
Cal. not. Lorr.). — En allemand : Helflingerschlosa. 

Helphedangc était une seigneurie, fief mouvant 
de l'évécbc de Metz, et faisait partie du comté de 
(iréhange, de laquelle dépendaient la Petite -Ilel- 
phedange, Guinglange, la Haute et la Basse Vigneuile, 
Vitrange, Iverling, Fouligny, Fiétrange, Bambi- 
derstroff, 1688 (dén. arch. Helph.). 

Faisait partie, comme annexe, de la paroisse de 
Guinglange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Vie, coût, de 
i'Évôché. 
Hblpheoarge (La Petite-), f. c°* de Guinglange. — 
PeUte-Hel/edange f 1688 (dén. Créb. arch. Helph.). 
Helfingy 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Helfling. 

A toujours été dépend, du chat. d^Elphedange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. 
Helschbidt, forêt, c"' de Saint -Louis. — Autrefois 
affectée à Tusage des verreries de ladite commune , 
1681 (arch. départ. 117). 
Helstroff, c°" de Bouiay, à droite de la Nièd. — Hel- 
leatroff, 1137 (abb. Viil. ch. Et. de Bar). — Hel- 
aiorf, 1/187 (abb. Saint-Vincent, vente de dîmes 
.s. Tan). — EUeUtorff, Ullzelitorff, ibkh (pouillé 
de M.). — Hilêtrofff 1606 (ibid.). — HeïlertorJ, 
i683 (dén. du comté de Créhange). — Hele»trofff 
168 5 (abb. Longev. cens. s. Tan). — HeUtroffe, 
xviii*8' (pouillé de M.). — Heltrophe, 1709 (terr. 
de Brouck). 

Village en partie de la seigneurie de Freroestroff 
(Prusse), 1681 (dénombr. 97 juin), en partie de 
la baronnie de Raville, i683 (dénombr. dudit an). 

Etait annexe de la paroisse de Varize. 

Autrefois Lorraine. Village mi-partie avec le 
Luxembourg: tout le ban était Lorraine; une partie 
des maisons seulement dépendaient du Luxembourg ; 



celles-ci furent cédées par Tlmpératrice- Reine le 
16 mai 1769 et unies au baill. de Bouiay, con|. de 
Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Va- 
rize et passa, en 1 803 , dans celui de Bouiay. — A 
Macicer pour annexe. 

Heltermïhl ou Hblten, m'", c"* de Schwerdorff. 

HéuBRiivG , h. c*^ de Guessling. — Heinmeringen , 1 3à 1 
(arch. Saint-Avold, don. à Thâpital de Saint-Nabor). 

— Hemeringen, 1^1 59 (cart.év. de M. t. IV, v* p. 7). 

— Hemmering, xviii* siècle (pouillé de M.). — En 
allemand : Heimringen. 

Formait communauté avec Guessling et appar- 
tenait à Tabbaye de Saint-Avold. — Etait annexe 
de la paroisse de Boustroff. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coot. de 
rÉvéché. — Fit partie du canton de Bistroff en 1 790 
et passa, en i8o3, dans celui de Gros-Tenquin. 
Hémillt, c*° de Faulquemont. — Hwidange, 1756 
(carte Vaug.). — En patois : Hemly. — En alle- 
mand: Hemming. 

Était annexe de la paroisse de Guinglange, avec 
chapelle et vicariat résident 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouiay , ooat. de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790, du canton de Riville; 
passa, sous Torganisation de Tan m, dans celui de 
Hemy et, en i8o3 , dans celui de Faulijaemont — 
A pour annexes Galonnier, ferme, et la Tonne, mai- 
son forestière. 
HéNiRO, f. c** de Marange - Zondrange. — Hmnin, 
xvui* s* (pouillé de M.). — Henm, 1779 (Dur. 
Lorr. ). — En allemand : Hmningm, 

Henning, <" baronnie, ban séparé» (xviii* s*, D. Cal. 
not. Lorr. liste des vill.), faisait partie de la com- 
munauté et de la paroisse de Marange-Zondrange. 

Siège d^une ancienne seigneurie que le duc Léo- 
pold érigea en comté, le 16 avril 1796, en fovear 
d^Antoine, baron de Héning. 
HBifiiBQiii?( (La Chapbllb), ancienne dépendance delà 

paroisse d'Yùtz- Basse (pouillé de M.). 
HBif.iBBSTBBMLHL, m*', c°* de FaréberswillcT. 
Hb?(RIvillb, c** de Saint-Avold. — HwnrieherdorJ ^ 
xviu* s* (pouillé ail. de M. ) — En allemand : Herick- 
willer et Herchmeiler. 

Village fondé en 1669 par Antoine de la Motte. 
— Paroisse de Tarchiprêtré de Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill.de Sarregoemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie , depuis 1 790, du canton 
de Saint-Avold. — La commune de Henriville fut 
réunie , par décret du 9 décembre 1 8 1 1 , à celle de 
Faréberswiller; mais elle reprit son premier titre 
par ordonnance royale du 1 6 avril 1867. 
Henriville (RuissBAD de). — Prend sa source sur le 
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Iwn de Henrivine, Inverse celte c°', pujBcvlles de 

Firébrrswîller cl de Codicrcn sur iinu longueur 

de 1 1 Lilom. et se jelle ddiu lu Itoaselle. 
HmiiioDullisTiiftKWiOfr.r.c'-deWiildwiue.— Élait 

snneic de WaU wisse, cure du diuc. de Trêves, 
iliBiniMcu (RtMiBiir di).— Il prend sa source à 

HestrofT, Iraveisc celle c" sur nne lonj^eiir de 

U kilom. el se jcllc dans la Niad. 
Hiiuc (RiKsuu Dt). — Coulu sur le terril, de la 

c" d'OlHtrgailbach et va cnauilc se jet<^r dans le 

ruisseau de Gaitbdch. 
IlaiLor, anc. ée. du Guirlange. — Htriof prop« Ctnr- 

langt, iliZ'j (abh, Vill. tari. 1.1, G. i ). 
HisBunnapr, nnc, b. c"' d'Aiiduii-le-Tiche. — ilvmt- 

dorp, laaS (abb. Vill. carL I. l.H. i). — Hn- 

•amdorpli lu» le bail d'Aadeux, i386 {Aid. 3, 

IIH. i). — Hntmnulmfiut t„ ban d'AudguT, iSSg 

[ibid. A. i). 
ElEiiaESBicB(RvLssa.iv dh).^ Prend sa source à Rému- 

ling, traiersc 1m villages de Zciimugc. Culmen et 

Rémeldorfi' sur une longueur de 'i kilom. 3oo mèl. 

el se jclte dans la Nicd. 
HaiiMKaciPFti, bernjiL c" de Rtiesbrurkcii. -^ Ueravi- 

rapd (carte de rÉIal-niajoi'). — Htrnuaukapelk 

(carie diem.). 
Hrbh«bc)ppil, tuilerie, c*" de Bltesbrûckeu. 
HunueBiin (Rvissïid de). — l'armé par In ria- 

nioD de la Slridibach , i|uï passe i DiebtÎDg, Mel- 

ling. Haadling el Ippling, avec les ruisseaui qui 

viennent de Loupersiuusen et de Wouslwiller, le 

ruisseau du llermesgraben se jelle dans la Sarre â 

Welferding. 
HEniiiTiGi(L-),c-deBou!ay. 
IlsiMittas (L'), c» de Grand-Kailly., 
lUniitTiGi (L'),guin|pieUe, c" de Pianlières. 
HtiaiTloR [L'), c" de lleton%. 
HEaHtTiGi (L')auCiiiPELLiDELi Sii.iTB-TniiiTi , clia- 

pelle cl citnelièPB, c"' de Sarrnllie, - — Albenberg 

(pouillédcM.), — Mèrt-Égliu-<ltStaT9-Allir (carie 

r.iuB. ). — Der Albmerbirg ( carte de l'Ëlat-inajor). 
Celle grande chapelle , d'origine IrJâ-aucienne, 

mais d'une date indëlerminée. était la inère-dgliic 

de la paroisse de Sarralbe. 
HiaiiiTKia ni LoaaB«A:>ci (L'). aujaurd'bui détruit. 

— iSgS {ehan. r^. cb, de Charles lU). 
HiBMiTiCB HE SuKT-JiCQuis (L'). c°° de llaulcourt. 
HmaiTtos et SiisTi-CiiBEnisK (L'), e"' de Hom- 

bourg-Haul. 
Hn>iTisii.i) MoKi Sàiht-Qicotik (L').aujDunl'hui 

dÉtniil. — i73B(Jouni. J.Houth.). 
iHicoDiT, r.c°'delleray,près de la Nied rrançarse. 
- En patois ; Arnica. 
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çaiae. -~ ffurwj', llermi, i'iDg(arch. H. de V. 
AA, 5i}. — /firrwy, lUia (ibid. 3i). — Hn-wy, 
l'irfj (chap. calii. s. l'an). — Uimryo, i537 
(poinllédeM,), — Hamij, 1766 (carte VauR.). 

Fief, avec jualio: haule.ntnyGQQe et basse, mou- 
vant du rai de Franc« et apparlenanl au chapitre 
delà ratbédraledo Meli, 1681 (déuorabr. a jnnv.). 
^- Paroisse dn l'archiprétré de Haboiidauge. qui 
ovail pour anneie» llun-eurNied , Auliccourl, Hcr- 
nicourl el Adalnconrl, allernativement par année, 
avec VilloucourL Cetle paroisse dé|>endail du chs' 
pitre de la catbâlrale de Mcti. 

Aulrerois Trois-Évâvhfe. Iiuill. de MeU, coul. 
de l'Év^ché. — Fil partie, en 1790, du canton de 
VatimonI; déviai, sous l'orfiamBation de l'an 111, 
cbef-lieii d'un canton qui so composait d'Adain- 
court, Aourjr. Arraiacourl, Arriance, Ilan-sur-Nied . 
Hémilljf, ïlem)', Holacourt, Mainvillers, Hany, Thi- 
court, Tlionviile cl ValimonL En i8oa, il passa 
dans le canton de Faulquemonl. — A pour annexes 
Seulry el Hemicourt , a\ ec le moulin et la blanchts- 
aerie de Sainl.Jean-lei-Hemy. 

HinnESUOi.'n, fan.H domaniale de 'la hectares, sur tv 
teidt. de la c" de Grundwiller. 

IItnni;NiT)i.c, fermes, c''" d'Atlrippe. — tierrintaU 
(dicL Viv.). 

Deui fermes de ce nom «ni f^-li' construites sur un 
défrichement. 

HaaRERwiLD. r. c*''de Faulquemont. 

HEnsRaiNOB.e°'deLangwv. — Htrteiimge, 1173 (ahb, 
Vill, cart. l. 11, 1" aog v°j. — Htrlaran^m, \h-jb 
(cari, liï. de M. I. IV, p. 118). — Enenutgii, ihZ", 
(alib. Sainl-Pierr', terr. 93o). — Harttnmge, 
ihgh {Vnd.). — Utnmgm, i6ti (arcb. di^parl. 
E, 97), — Hrrtfrangti, 1766 (D, Cal. not. Lorr.). _ 

Siégjc d'un lief mouvant du roi de France à cause 
de sa chAlcIienie de Loogwy, 1G81 (dénombr. 
8 août), — Cure du diocèse de Trêves, doyenné 
d'Arion. 



Fait partie du cbdIoii de Longwy depuis sa créa- 
lion, en 1790, — A pour anneies Lonfjlaiille, la 
forge d'IIerserange el le moulin de Béchegray, 

Il existe dans ce tillage des forges considérables 
qui produisenl du fer fort Irès-eslimé , étirait des 
minerais do Saint- Pancré et d'Aumela. 
Hiasinu (Le Ris de), c" de Hnndling. — Herr-tein- 
Ban, 171S (arcb. comm. trans. anlh. du 3 jiiill. 
175g). — Ileriingerban , 1759 (itid.). 

Ban séparé, emplacement de la justice seigneuriale 
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dlppting. — Ce ban relevait immédiatement de 
Tempirc d'Allemagne. En 1797, ^^ ^"' incorporé au 
département de la Sarre et au canton de Sarrebrùck, 
avec le village de Hundling; il fut réuni, par décret 
impérial du 5 mai 181 3 , au département de la Mo- 
selle et à l'arrondissement de Sarreguemiues. 

Hertzogshard, maison forestière. — Voy. Maik-du- 
Prince (La). 

Hertzogskqbrper, mont, c"* de Sturtzelbronn. — Leib- 
furst (c" de Oombclles, Mém. sur Bitcbe). — Le 
Cadavre-du-Prince (carte de TEtat-major). 

Hesigenbrou, m'", c" de Macberen. 

Hespbrangb, mairie du ban de Breistrofî; siège d'une 
justice bauie, moyenne et basse, dépendant de la 
seign"* de Rodemack , 17/10 (arch. départ. E. 36). 

— Hesteringe, 1769 (ibid, E. 43). 

Hessange , b. c"de Vigy. — Esnr^ren , 1 1 69 (abb. Vill. 
liasse Bréhain). — Haisange , 1 3 1 5 ( fonds de Malte , 
inv. liasse H). — Haig$angei, thhk (et. des garn. 
fr. P. Fer. obs. séc. II, 317). — Hetêenges, ihg^ 
(Journ. J. Aubr.). — Hettingen, ibàU (pouillé de 
M.). — En allemand : Hestingen. 

Seigneurie, baute, moyenne et basse justice, qui 
faisait partie du domaine de Tbôpital Saint-Nicolas 
de Metz. — Était annexe mixte des paroisses de 
Bctllainville et de Vigy. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry en 1 790 et passa , en 
1809, dans celui de Vigy. — Gbef-lieu communal 
jusqu'au 9 février 1810, où il fut réuni à Vigy. 

Hesselikg, église et presbytère à gaucbe de la Sarre, à 
1 kilom. d'Alsting, annexe de cette commune. — 
Ettelange, Eccelange, ihag(tLrchi H. de V. AA, II). 

— Eêselingen , 1 /i 3 ( ibid. A A , 4 ). — Hessling, ibhh 
(pouillé de M.). — HeuUngen, tbgh (dén. Th. 
Alix). — Etzling, 1606 (pouillé de M.). — Hess- 
ling, xfiii*s* (ibid.), — HesieUny église paroissiale 
champêtre entre Alsling et Zinùngy 1779 (Dur. 
Lorr.). — Esselin (carte Ga».). — En allemand : 
HessUngen. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Saint- 
Arnuald , qui avait pour annexes Spicheren , Zinzing 
et Alsting. Elle dépendit d'abord du chapitre de 
Saint-Amuald, puis de l'évéché de Metz, qui, à 
cause de l'hérésie du prince de Nassau , avait succédé 
aux droits de ce chapitre 
Hesseb (Mairie de). — Les villages de Folschwiller, 
AUing, Lelling et Téting formaient, au xvii* siècle, 
une mairie appartenant pour un quart au comté de 
Créhange et pour moitié à l'abbaye de Saint-Avold; 
le dernier quart portait le nom de Mairie de Hes- 
fter et avait une baute justice séparée. 



La seigneurie de Hesscr , haute, basse et moyenne 
justice , était fief mouvant de l'évéché de Metz , 1 68 1 
(dénorabr. 10 nov.). 

Hessewissb (Ruissead de). ~ Il coule sur le tcrrit. de 
la c"* de Tritteliog, et va ensuite se jeter dans la 
Nied allemande. 

Hestroff, c** de Bouzonville. — Heystroff, 121a (abb. 
cart. Vill. t. 1, a HH. 1). — Hestroff, 1208 (ibid. 
H. 1 ). — Hettrestorf, 1971 (tbid. N. 1 ). — Hors- 
tour/, 1 990 (ibid. P. 9). — Herrestorf, 1 991 (ibid. 
R. 3). — Herstorph, 1997 (ibid. B. 90). — Hères- 
tor, i3oo (ibid. P. 6). — Herstroff, 1/199 (arch. 
H. de V. AA, II). — Herstorff, i5i 1 (abb. Vill. caH. 
t. II, f. 63 v'). — Herestroff, Hestorff, Herrstorff, 
Herstroff, iSûA (pouillé deM.).— f/ewtoi/z, i553 
(abb. Saintr-Pierr*, cb. archid. cath.). — Heistroff, 
1716 (abb. Vill., liasse Hestroff, 99). — Hersdorf, 
XVIII* s* (pouillé allem. de M.). — Erstroff (carte 
Gass.). 

Était siège d'un fief mouvant du roi de France 
sous la prévôté de Freistroff, 1681 (dén. abb. Saint- 
Pierre). — Gure de l'archiprétré de Kédange, qui 
dépendait de Tabb. Saint-Louis de Metz. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, oout. 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création. — A pour annexes les mou- 
lins de Varckmûbl et de Geismûhl. 

Hestroff (Ruisseau d'). — Il prend sa source à Pi- 
blangc, traverse les c"** d'Hestroff et d'Anzellng sur 
une longueur de 9 kilom. 600 met. et se jette dans 
la Nied. 

Hetschnûhl, m^, c*** de Folschwiller. — Hechmûhl du 
Moulin du Sorcier, iSôh (labl. des dist.). 

Hetschnûhl, m^% c^ de Longeville-lez-Saini-Avold. 

Hettangb-Obarde, c*" de Gattenom, sur la Kissdbach. 

— Hetiinga, xi* s* (abb. Saint-Max. Tr. décl. biens. 
— Chettingen , 1 o84j(act. d'éch. D. Gai. III, pr. x). — 
Hettingen, 11 35 (Bcrth. II, pr. lv). — Haitanges, 
i369(quitt. H. de V. AA, i5-99). — Haistanges, 
1 386 (P. Fer. obs. séc. XIV, 35o ). — Hetange, xw* s* 
(chron. J. Ghât.). — Hattange, xv* s* (cbron. Jac. 
Huss.). — Hatange , i/i83 (Joum. J. Aub.). — 
Maitange , Haitenge , 1&99 (Mém. Pb. de Vign.). — 
Hettange4a-Grttnde , 1 696 ( terr. du ban). — Etanges, 
1786 (arch. départ, c. 917). — Hentange (carte 
Gass. ). — En allemand : Gross-Hettingen. 

Village delà seigneurie de Roussy. — Formait, avec 
Sœtrich, une seigneurie de haute, moyenne etbasae 
justice. — H y avait, de plus, une métairie franche 
qui faisait ban à part, 1781 (dénombr. 3o janv.). 

— Faisait partie de la paroisse de Hussange avec 
vicariat résident. 
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Autrefois Trois-Évéchés , haill. et coût, de Tliion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-iicu de can- 
ton; passa, sous Torganisalion de i*an m, dans le 
canton actuel. — A pour annexes Sœtrich et le mou- 
lin de Sœtrich , les fermes deSuzange ou Port-Sainl- 
Pierre , de Cbambéry et d^Immerhoff, les moulins du 
Thaï et de HeUange. 

Hettange, fief du duché de Luiembourg, a donné 
son nom à une famille d^andenne chevalerie qui 
existait au xiii* s* et portait pour armes : d'azur à 
un/orceau de tondeur d'argent accompagné de 3 roses 
de même , a en chef et i en pointe; (arm. man.) et selon 
D. Bertholet, de gueules au/orceau d'argent accom- 
pagné de 3 feuilles de â feuillets de tnéme, bouton- 
nées d'or, Q en chef et 1 en pointe, 

11 existe à Hellange-Grande des carrières de 
pierres de grès d^une extrême dureté qui sont exploi- 
tées pour pavés. 

Hbttarge-Pbtite, vill. c°* de Mailing, à droite de la 
Moselle. — Hetteng, 1276 (éart. abb. de Vill. 1. 1, 
H. i3). — Hettingen, xvii' s* (Loth. sept.). — 
Hettange-la- Petite , 1766 (Stem, dép* M.). — En 
allemand : Hettingen. 

Il y avait à Hettange-Petite quatre voueries dont 
Tensemble constituait une seigneurie qui faisait 
partie de celle d^Inglange, et en outre une maison 
franche, siège d'une seigneurie foncière indépen- 
dante, 1766 (dénombr. 1" fév. ). — Était annexe 
de Mailing, dioc. de Trêves. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Kœnigs- 
macker ; passa , sous Torganisation de Tan m , dans 
celui de Metzerwissc et y fut maintenue en 1 803. — 
Chef-lieu communal jusqu'au 17 mars 181 1 , où il 
fut réuni à Mailing (canton de Sierck). — Classé 
dans ce dernier canton par ordonnance royale du 
28 décembre 1826. 

Hbcmont ou Reomoht, anc. chat. f. c°* de Réhon. — 
Eurmont, Eurcourt, 18/17 (inv. des tit. de Lorr. I, 
h%). — La forte maison de Heurmont, i hSk (ibid, 
iX, 106). — Humont (labi. des dis!.). 

Anc. dépendance de la communauté de Réhon. 
— Formait, avec ce dernier, une seigneurie, si^e 
d'une haute, moyenne et basse justice, mouvant de 
la prévAté de Longwy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Longwy, coût, 
de Sainl-Mihiel. 

HbtdackbbmîIbl, 5* m^, c°* de Forbach. 

Hbtdingbbmuhl, 3* m'", c" de ForbAch. 

Hbzblteb, f. c"* d'Évrange. 

HiBBLMÛBL (Ruisseau d'). — Il prend sa source dans 
le village de Bertring, traverse celte c°* et celle de 

Moselle. 



LinstrolT sur une longueur de 1 kilom. et se jette 
dans le ruisseau de Tétang de Deutsch. 

UicoDRT, f. c°* de Luppy. — Hycourt, xv* s* (coll. 
Sainte-Agathe, obit. p. 28). — En patois : Hico. 

HiÉBAPLE (Le), colline, c"* de Cocheren. — Empla- 
cement d'un camp romain appelé Hierapoli» (Mém. 
acad. de Metz, 18^1, i6h), 

HiGBT, h. c°* de Preutin. — Chegney proche Longouy, 
1682 (dénombr. Créh. arch. Helph.). — Hegney, 
16SS (ibid.). 

Seigneurie avec haute, moyenne et basse justice 
sons la prévôté d'Arrancy, qui faisait partie du comté 
de Mercy. — Était annexe de la paroisse de Xivry- 
Ic-Franc. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Xivry-le-Franc en 1790; passa, sous l'organisation 
de l'an m, dans celui de Circourt et, en 1802, 
dans celui d'Audun-le-Roman. — Chef- lieu com- 
munal jusqu'en 1810, où il fut réuni à la c"' de 
Preutin. 

HiGNY, f. c"* de Villers-le-Rond. 

HiLSPRico, c** de Sarralbe. — Hulsperg, 1/166 (cart. 
év. de M. t. V, p. 96 t*). — Hulsszperg, 1^79 
(ibid, t. IV. p. 5/i). — Hulsperge, Husberc, Hus- 
berg , Husseberg , i5/j4 (pouillé de M.). — ffils- 
burg, 1 57 1 (inv. des tit. de Lorr. II , 953 ). — Hils- 
perg, 169/1 (dén. Th. Alix ). — Hilsberg, 172a 
( pouillé de M. Portef.). — Hilsprick, 1 766 ( D. Cal. 
nol. Lorr.). — Hilsbourg, Hisberg, Hieprik, 1766 
( act. él. dv. }. — Hilschherg , 1771 ( ibid. ). — HiU- 
prich ou Hisberg (dict. Viv.). 

Au xTi* siècle, Hilsprich appartenait aux sires 
de Bitche. — Elle était le centre d'une mairie qui , 
selon Th. Alix, aurait compris Zelle, Petit-Tenquin , 
Conthil, Ober-Gailbach et Nieder-Gailbacfa. — Était 
siège d'une cure de l'archiprétré de Morhange, qui 
avait pour annexes Castwiller et Morsbronn; elle 
dépendait du prieuré de Zelle. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
coutume de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Hellimer et passa, en 1802, dans celui 
de Sarralbe. — A pour annexes Morsbronn, Cast- 
willer, la ferme de NeubofT et le moulin de Bous- 
bach. 

HiHLiNG, h. c"* de Puttelange-lez- Rodemack. — Him- 
melingen, 17/19 (dénombr. ih sepL). — En alle- 
mand : Himmelingen. 

Faisait partie de la seigneurie de Rodemack. — 
Était pour une partie annexe de cette paroisse 
( dioc. de Metx) , et pour une autre , de celle de Hal- 
ling (dioc. de Trêves). 

16 
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Autrefois Trois-Évêchés , baill. et coût. deThion- 
ville. — Fil partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack et passa, en 180a , dans celui de Galtenom. 

— Chef-lieu communal jusqu^au 9 décembre 1811, 
où il fut réuni à la mairie de Pultelange-lez-Rode- 
mack. 

HiNCKANGB, c"" de Boulay. — Ileinkeinga, xu* s* (abb. 
Vill. liasse Gucrledange, /i). — Henhingen, laaô 
{ibid. t. r, H. 9). — Henkinge, tabS (ibid. t. H, 
r* 12/i v'). — Hinkanges, iq8i {ibid. t. I,B. 9). 

— Ifainkang, layS (ibid. t. II, P i^?)- — Hen- 
kaiigei, i3oo (ibid, t. I, G. 7). — Henkange , 
i3oi (ibid. t. 1, B. 33). — Hancange, 1807 (ibid. 
i. I , M. 47). — Her^uenges, i3o7 («^ï^^-t- I»V. 1 5). 

— Henkengen, Henkingenf Hensiniga, Heniringa, 
Bentringa, i544 (pouilié de M.). — Hemkingenj 
1696 (dén. Th. Alix). — Heinkange, xvii* s* (abb. 
Vill. liasse Ilinck. 8). — Hencquange, 1608 (ibid. 
cart. t. I, c. 1 ). — Henchingen, 1609 (ibid. liasse 
Ilinck. 1). — Uincquange, 1637 (ibid. cari. t. I, 
S. 3). — Hinquange, 1676 ( t&tW. liasse Uinck. 10). 

— Hinguange, 1 680 (ibid. a ). — Hincange, 1 689 
(Lorr. dom. t. I). — En allemand : Heinckingen. 

Vouerie et justice dépendant du marquisat de 
Faulquemont, 1681 (dénombr. 6 sept.). — Était 
le siège d'une cure de Tarchiprétré de Variée, qui 
dépendait de Tabb. de Saint-Avold. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Vie, coFut. de 
rÉvéché. — Fit partie du c"* de Boulay dès 1790. 

— A pour annexes Brecklange et Pétrange. 
Hi^tcKELSMÛBL, m'°, c"* de Laning. — MouUn des Poulet 

(carte de TEtat-major), — Hituchmûhl (dict. Viv.). 
HncuBSARGE, f. et m*", c"* de Gros-Tenquin. — Hoth 
quêzange, ia66 (D. Cal. II, pr. s. Tan). — £fin- 
gtiezenge, i364 (Hist. de Metz, pr. IV, a33). — 
Hwiguezenges , 1 3 66 ( ibid. a a 5 ). — Hinguesanges , 
1371 (Meurissc, Hist. év. de Metz, 5a8). — Hin- 
gcsengen, 1376 (Kremer, Ard. Gesch. II, 537). 

— Hinquesange y 1 398 (Hisl.de Metz, IV, 697). — 
Hinguesange, 1399 (arch. H. de V. AA, 2 5). — 
Ifungenngen, 1 A 67 (cart. év. de M. t. II, v" p. 60). 

— Hingheganges , i/i55 (Meurisse, 56/i). — Hûn- 
singen, ibli^j (Humbracht. Rbein. Adel. pi. 337, v" 
Helmttadt). — Hinquesange , Aingesange , 1756 (D. 
Cal. nol. Lorr.). — Hinguezange, 1756 (Stem, dép* 
M.). — Hingsange (carte de TÉtat-major). — Hin- 
sang (tabl. des dist.). — En allemand : Hinsingen. 

Ancien fief de nom et d^arroes, devenu le chef- 
lieu d'une châtelienie de TÉvéché de Metz et plus 
lard d'une seigneurie qui fut érigée en comté avec 
siège d'une justice haute, moyenne et basse, el qui 
comprenait : 



i° La cour ou mairie de Gros-Tenquin, composée 
de Tenquin-la-Grande, Bertring et LinstrofT, Ber- 
mering en partie, et des étangs appelés Tenschweyer ; 

9^ La cour ou mairie de Bistroflf, composée de 
BistrolT, Bérig, Bermering en partie et Obrick, des 
censés de la chapelle de Beiuingen et d'Escbewiiler, 
de l'étang d'Escbewiiler, du moulin, étang et bois 
du Bischwald et l'étang de Saurlacb; 

3° La Rouge-Métairie, Tensch, Petit-Tenquin, 
Bischwald, Erstroff, Aitwiller, Fùrst, LeywillerbofT, 
Holbach et Saint-Jean -de -Bassel, la vouerie de 
BoustrofT et les seigneuries foncières de Bruckereg 
à Mertzig et de BreckdoriT ( D. Cal. not. Lorr. et 
dénombr. i5janv. 168a). 

Était annexe de k paroisse de Gros-Tenquin. — 

— Appartenait à la c°* deLiostroflfel fut incorporé, 
avec ce village , dans celle de Gros-Tenquin en 1 8 1 a ; 
et il y resta lorsque Linstroff fut réuni à Bertring 
en 1 835. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Vie, coût, de 

rÉvéché. 
HnufBBLHiJHL, m^", annexe de Diebling. 
HiTiTENGERHOFF OU Henting, f. c"* de Waldwisse. 
HiifziKG, h. c"* de Holving. — Huntûngen, lb^^ (dén. 

Th. Alix). — Hinsingen y 1706 ( D. Cal. not. Lorr.). 

— Hintzingen ,1775 (terr. du Val-de-Holving). — 
Intsing (carte Cass.). — En allemand : Hinsingen, 

Hameau du Val-de-Holving et du comté de Patte- 
lange. — Faisait partie de la communauté et de la 
paroisse du Val-de-Holving. 

Autrefois Lorraine, baiil.deSarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Appartient au canton de Sarralbe 
depuis sa création, en 1790. 
HiRBACH , b.c"" de Holving. — Hyrelbach, ibgk (dén. 
Th. Alix). — Kirbach, 1756 (D. Cal. noLLorr.). 

Hameau du Val^e-Holving; appartenait au comté 
de Puttelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, couL 
de Lorraine. 
HiRPS, f. c"* d'Audun-le-Tiche. — Irpes, 1733 (carte 
Bugnon. dioc. met.). — Hirpe, 1779 (Dur. Lorr.). 

Elle faisait partie de la communauté d'Audun- 
le-Tiche. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Sainl-Mihiel. 
IIiRTEKBACH (RuissBAu db). — Coulc sur le terril, de 

la c*** de Blies-Ebcrsing el afflue à la Bliesc. 
HiBTE?cQAi}s, m**°*, c*** de Stûrtzelbronn. 
HoBLiKG,h. c" de Hhémery-les-Deux. — Howldimgei, 
i338 (ch. abb. Freistroff s. l'an). •— Oblingm, 
XVI* s* (abb. Longev. s. l'an). — HobUngen, 1696 
(dén. Th. Alix). — Houbelin, xvii* s* (terr. abb. 
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Bouz. s. Tan). — Habelding, 1766 (D. Cal. not. 

Lorr.). 

Siège d'une seigneurie, avec haute, moyenne et basse 
justice, qui appartenait à i'abb. de Yillers-Bettnacb . 

— Était annexe de la paroisse d^Eberswiller. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Bouzonville. — Chef- lieu communal jusqu'au 
8 janvier 1 81 0, où il fut réuni à Chémery-les-Deux. 

IIocHAPPEL, mont, c"* de Rosbruck, remarquable par 
de nombreuses substruclions antiques. 

HoCHBACH (RcissBAu db), c"' de Welferding. — Il 
afflue h la Sarre. 

HocBWALD, sondage et maisons, c~ de Freyming. 

HoELLi?iG, h. c"* de Bettwiller. — H'ddmgen, 1380 
( cbart. Sturtzel. 1/16). — HijUngen , 1 3 A 4 ( ibid, 
33g). — Hollingen, lôg/i (dén. Th. Alix). — 
HœlUngen, t68i (dénombr. a 2 déc). — UeUing, 
1761 (ord. de Lorr. VIII, 291). — Hœling, 1771 
{ibid, XII, /laQ). — HeUing, 1779 (Dur. Lorr.). 

— Heîiingen (carte de TÉlatr-major). — HoUing ou 
HœlUng (dict. Viv. ). 

Dépendait du romté de Bilche. — Était annexe 
de la paroisse de Bettwiller. 

Autrefois liOrraine, baill. de Bitche, prév. de 
Rimling, couL de Lorraine. — Fait partie du canton 
de Rohrbach depuis sa création , en 1 790. — Chef- 
lieu communal en 1801, réuni à Bettwiller par 
décret du 1 9 avril 1811. 

Hobruerhoff, f. c"*' de Montbronn. 

HoPFOABTEN, f. c"* de Bibiche. — Cette ferme faisait 
partie de la communauté de Neudorf et de la pa- 
roisse de Bibiche. 

HoHEKOPFP, m**" forestière, c"* de Bitche. — Hocopff 
(tabl. dcsdist.). 

Uohb-Wetbrsbero, montagne sise entre Bœrenthal et 
Egueishardt, c°* d'EgucIshardt. — Hoch-Weygers- 
burg, 159/i (dén. Th. Alix). — Hohersveiberg , 1766 
(D. Cal. noL Lorr.). — ^Hochweyerthurg y maison 
de chasse et plaisir durant le rut, sur baulte mon- 
tagne entre les bois, à demi ruiné. ''(Th. Alix, dén.). 
rhdi structure n'est la plupart que de bois et terre 
enduict de chaulx et se ruine de plus en plus 7» (ibid. 
Descr. du comté de Bitche). 

Le comte Jacob de Deux-Ponts-Bitcbc y avait 
construit, vers i56o, un pavillon de chasse qui 
était en ruines dès iSg/i. 

HoLACOUBT, c**" de Faulquemont, sur le ruisseau de 
la Botte. — Olocourt, Olaucourt, i5/i4 (pouillé 
de M.). — IfnHacourt, ib^f* (arch. dén. s. Tan). — 
OUocourty 1682 (dénombr. i"juill.). — Olocourt, 
XVIII* s* (pouillé de M.). — HoUacourt, 1756 



(Stem. dép*M.) — Olocourt, 1766 (D. CaL noL 
Lorr.). — En patois : HoUiuco. 

Seigneurie , avec haute , moyenne et basse justice , 
fief mouvant du roi (dénombr. 1682). — Était le 
siège d'une cure de l'archiprétré d'Haboudange qui 
dépendait de la collégiale Saint-Sauveur. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vatimont; 
passa, sous l'organisation de l'an 111, dans celui de 
Herny et, en 1 802 , dans celui de Faulquemont. 

Holbacb-lbz-Lembbrg, h. c"* de Sierstliai, près de la 
Schwolb. — Holvach , alias Glasihûtt. La verrerie 
de Holbach, ih()h (dén. Th. Alix). — Holbach, 
1771 (ord. de Lorr. XII, /i ai). 

Hameau construit autour d'une verrerie fondée 
au XVI* siècle. — Il dépendait de la prévôté de Rim- 
ling et du comté de Bitche. — Était le siège d'un 
fief, haute, moyenne et basse justice, appartenant 
à la collégiale de Hombourg, 168a (dénombr. du 
16 oct.).^ — Était annexe de la paroisse de Siers- 
thal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Holbach fit partie , en 1 790 , du canton de 
Lemberg; passa, eh 1802, dans celui de Rohrbach. 

— Commune en 1 801 ; réuni à Sierslhal par décret 
du ai janvier 181a. 

Holbach -lez -Saint- A voLD, h. c°' de Lachambre, à 
droite de la Nied allemande. — Holburch, laôB 
(coll. SaintrSim. s. l'an). — Holbouch, 1287 (sém. 
Saint-Simon s. l'an). — Halbach, xvii* s* (episc. 
met.temp.). — Hatdbach, 1766(0. Cal. not. Lorr.). 

— Halback, 1766 (Stem, dép* M.). 

Relevait de la châtell. de Hinguesange. — Était 
annexe de la paroisse de Petit-Eberswiller. 

Autrefois Trois -Évêchés, baill. de Vie, coût, de 

Lorraine. — Fait partie du canton de Saint-Avold 

depuis 1 790. — Commune en 1 80 1 , il a été réuni 

à Lachambre par décret du mai 181 1. 

Holgassb, m"° isolée, c°* de Folschwiller. 

Hollbr-Falkb!sbcx, forêt domaniale de 88 hectares, 

sur le territ. de la c°* de Soucht. 
Hollbrloch (Le), f. c"' de Saint-Avold. 
Hollirg, h. c" de Freistroff. — HolUngen, i58i 
( échange , abb. Bouz. ) . 

Village du comté de Bérus. — La justice y était 
administrée par les officiers du baill. de Bouzonville 
et par ceux du seigneur de Freistroff. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 

Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 

depuis 1 790 comme annexe de Freistroff. 

Hollirg , c*" de Boulay, à droite de la Nied. — Hol- 

dange , i960 (abb. ViU. cart. t. I, HH, 1). — 

16. 
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Holdingen, xv' s* {ibid. cens.). — Hollingen, 169^ 
(dén. Th. Alix). — Holingen, 1681 (dénombr. 
6 sept.). 

Village du domaine et de la châteilenie de Bou- 
lay. — La mairie de Holling, qui relevait du comté 
de Créhange, comprenait Holling, Éblange, Rémei- 
fang et Volmunster, 168a (dén. du comté de Cré- 
hange). 

Holling était annexe, avec vicariat résident, de 
la paroisse de Volmunsler. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
do Lorraine. — Fit partie du canton d'Ottonville 
en 1790 et passa en 1803 dans celui de Boulay. — 
A Titting pour annexe. 

HoLTZHCHL, m'", c"* de Longeville-lez-Saint-Avold. 

HoLTZWETEB, étang, c"' de Longeville-lez-Saint-Avold. 

— Il a une superficie de 5 hectares. 

HoLviRG, c*° de Sarralbe. — Halbingen, laaô (ch. 
abb. Wemeswiller. Schultze, derBliesgau, 118). 

— Holvîfigen, ia38 (ibid, GrolLorig. Bip. I, i55). 

— Halvingen, 1273 {ibid. H, 9/1). — Halvinga, 
tagh (ibid. I, saâ). — AlJHnga, i5i^â (pouillé 
de M.). — Heljingen, i565 (Fr. KôUner, Gesch. 
des Saarbriicksch. Land. 986). — Holbitigen, 169/1 
(dén. Th. Alix). — Halbing, i6a6 (terr. de Réme- 
ring). — Olbinguen, 1717 (inv. des tit. deLorr. 
V, i65). — Holbing, 1761 (ord. de Lorr. VHI, 
28a). 

Village du comté de Puttelange et chef-lieu des 
val et ban de Holving. — L'ancienne paroisse de Hol- 
ving était le siège d'une cure de Tarchiprétré de 
Morbange qui comprenait les villages de Ballering, 
Rettring, Diederfing, Hinzing, Hirbacfa, Richling 
et la censé de SchmalhofT. Elle dépendait de Tabb. 
de Wemerswiller (ordre de Gtteaui). 

Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbe 
depuis 1790. — A pour annexes Ballering, Bet-^ 
tring, Diederfing, Hinzing, Hirbach et SchmalhofT. 
HoLviifG (Le Val-db-), c**" de Sarralbe. — Holbinger- 
Dael, i/iio (Kremer, Arden. Gesch. H, 78). — 
Hohinger Tal, 1/160 (cart. év. de M. t. IV, p. 33). 
- — Holbinger daile, 1670 (ibid. t. V, p. i/î5). — 
Hohmgerdal, 1873 (pouillé de M.). — Le Val 
d* Olbinguen, 1717 (Jurisprud. des trib. de Lorr. 
i65). — Le Val de Holbing , 1761 (ord. de Lorr. 
VIH,38a). 

Celte dénomination comprend : 1* la commune 
de Holving, formée de Ballering, Bettring, Dieder- 
fing, Hinzing, Hirbach et Holving; a"* la commune 
de Richling. 
HoHBOUBQ (La GoLLéeiALE ds). — CapîÈulum eteeclena 



de Homburc, ia56 (sém. Saint-Sim. s. Pau). — 
Chapitre de Saint-Etienne de Hombourg, 1 3 3 8 ( ibid.) . 
-— Capitulum eccleeiœ SanctiStephani de Homburgo, 
X?' siècle ( i6t<f. ). — Hombourg, l'église colkgiale de 
Saint -EUpme, 169/1 (d^Q- Th. Alix). — Slift zu 
bischofft Hombourg, 1619 (sém. Saint-Simon s. 
Tan). — Stifi Hombourg, i63i {ibid.). — Église 
Saint-Etienne de Hombourg, 1736 (ibid.). — Cha~ 
pitre de Hombourg, i'jk6 (ibid.). 

Fondée en 196a par Tcvéque de Metz Jacques 
de Lorraine, sous Tinvocation de la Vierge et de 
saint Etienne , elle fut supprimée le 5 décembre 17/13 
par M. de Saintr^imon , évéqlie de Metz , qui attri- 
bua ses revenus au petit séminaire de Metz; cette 
donation fut approuvée par lettres patentes du roi 
Stanislas, duc de Lorraine, le 5 décembre 17/16. 
H0MBOCB6-B1S , h. c°*deHombourg-Haut. — Hombourg- 
le~ViUage, 1 5i3 (arch.conmi. arrêt du 7 juin 1 768 ). 

— Hombourg'ViUage , 169/1 (^^^' Th. Alix). — 
Hombourg -Bas, 1761 (ord.de Lorr. VIII, 990). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Hombourg-rEvéque, et n en fut séparé que de 
1809 à 1811, où il devint chef-lieu communal jus- 
qu'au décret du 19 mars 1811, qui Ty réunit de 
nouveau. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay , coût de Lor- 
raine. — Les forges de Hombourg ont été établies, 
en vertu d'un arrêt du conseil du i3 mai 1768, 
par Charles de Wendel , seigneur de Hayange. 
Hohboubg-Hadt ou Honbodbg-l'ÉtAque, c^" de Saint- 
Avold,surla Bosselle. — Hoémborc, laio (cbron. 
met. D. Cal. pr. I, Ixxviii). — Homburg, laôA 
(Meur. Hist. év. de Metz, cbart. fond. coll.). — 
Homburc castrum, 1366 (abb. Saint- Symph. 
don. s. Tan). — Hombor, 1380 (sém. Saint-Sim. 
s. Tan.). — Homburch, luSU (abb. Longev. arbit 
s. Tan). — Homberch, 1388 (sém. Saint-Sim. s. 
l'an). — Humburgum, ibUh (pouillé de M.). — 
Hombourg-Château , 1 694 (dén. Th. Alix). — Hom- 
borgh, i663 (Hontheim, Hist. Trev. dipL H, 769). 

— Homborg im Westreich, i6/i5 (Mérian. Topog. 
Palatin. Rhein. 3o ). — Homborg, i6/i5 (Mé- 
rian. Ober-Rheinisch. Creis. ). — Hombourg - 
l*Evéque, 17/16 (ord. de Lorr. Vil, 68). — Hom- 
bourg -la-Ville, 1779 (Dur. Lorr.). — Homborc, 
(D. Cal. not. Lorr.) — Vieil -Hombourg (Delide, 
carte du cours du Rhin). — Bischofs- Homburg, 
xfiii* s* (pouillé ail. de M.). — En allemand du 
pays : Hummerich. — En allemand : Ober-Homburg, 

La forteresse de Hombourg a été fondée en 196A 
par l'évêque de Metz Jacques de Lorraine et aug- 
mentée, en i383, par l'évêque Thierry Bayer de 
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Boppart; elle devint le chef-lieu d'une des plus 
importanles ch&tellenies de Tëvéchë de Metx. Cette 
châtellenie comprenait, au xvi* siècle: l'^Hombourg, 
château, ville et collégiale; — a* SaintrAvold, ville 
et ahbaye; — 3° Hombourg-le-Village ; — W la 
mairie de Macheren et Eberswiller; — 5' la mairie 
de Faréberswiller; — 6* la mairie d'Ebersing et 
Lixing; — 7"* la mairie de Folckling, Gocheren, 
Morsbach et Ëmerswiller (Prusse) ; — 8* la mairie 
de Seingbouse et Bëning-lez-Saint-Âvold ; — 9* Alt- 
willer, Dourd'hal, Freybouse, Guenwiller, Host, 
Lacbambre, THôpital, Maxstadt, auxquels se joigni- 
rent plus tard Henri ville et la Valette ; — 1 o** Haute- 
Vigneulie, Tëtercheu et Guinglange. 

Hombourg fut vendu au duc Gharies III de Lor- 
raine en i58i. — Les fortifications de Hombourg 
furent dëtruites vers 1 635 ; Louis XIV les fit rëla- 
blir à la fin du xvu* siècle; elles furent dëmantelëes 
de nouveau sous Louis XV. Il n'en reste que quelques 
débris; mais Tancicnne enceinte du village est bien 
consenée. — 11 y avait une prévôté royale. — Était 
siëgc d'une cure dépendant de rarchiprétrë de 
Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine , baiil. de fioulay, couL de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Saint-Avold de- 
puis sa création , en 1 790. — A pour annexes Hom- 
bourg-Baset Hellering, la Papeterie, PetitrMoulin , 
Bachmûhl , et le hameau de Rocher. 

Il y a à Hombourg une forge d'ader importante 
dont la Bosselle met les machines en mouvement. 
HoMBOL'Bo-KiDANGE, c"* de Metzerwisse, sur laGanner. 

— Huniburch, liS'j (abb. Vill. ch. Et. de Bar). 

— Humburc , Honburc , Hoburc , 1 1 A 7 ( ibid, E. 1 ). — 
Heymendorffy 1 a 00 (»^. liasse Aboncourt). — Han- 
berc, 1369 (abb. Saint-Am. ch.). — Hermendorf, 
1260 (abb. Vill. ch. Ferry III, duc de Lorr.). 

— Ueimmendorfff laSo (cari. Vill. LH, p. 366). 

— Hambeck, 12 83 (ibid. t. I, B. 13). — Ham- 
berchf Homborch, lagh (ibid. A. 1). — Hamburch, 
i3o3 (coll. Saint -SauY. s. Tan). — Hambert, 
i35i (abb. Vill. cart. t. I, A. 9). — Ômbour, 
i36o (ibid. M. 3). — Hambergh, i4o3 (abb. VilL 
cari. t. II, P 4i r'). — Honbourch, xkoh (P. Fer. 
obs. sëc. Il, 3i 1 v"). — Hamburg, i/iai (arch. H. 
de V. AA, lili). — Hamberz, ihbk (inv. des lit. de 
Lorr. Vil, 160). — Hamberg, 1Û87 (abb. ViU. 
cart. t. Il, B. r 53 r**). — Humbotirg, 1544 
(pouillë de M. ). — Hombourg-mr-Kindel , 1 56o (inv. 
des tit. de Lorr. VI, 179). — Hombourg auf dei- 
Kandel, lôg^ (dën. Th. Alix). — Ilombrig, xvu* s* 
(Lolh. sept.). — Hombrich, 1610 (Fab. terril. Met. 

— HombeZy Hambez, i635 (Joom. J. Bauch.). — 



— Hambez, Hambé, Chambez, i636 (tbid,). — En 
allemand: Hotnrich. 

La terre de Hombourg faisait primitivement par' 
lie du comté de Grëhange et était Tapanage du chef 
d'une des branches de cette maison ; mais elle rele- 
vait de la Lorraine et appartenait à la prévôté de 
Sierck. — Elle fut érigée en comté en 1617, et ce 
titre fut confirmé en 1715 par le roi; le traité de 
1 66 1 l'avait transférée dans la province des Evéchës. 
Ge comté comprenait : le château de Hombourg, les 
villages de Budange, Bettlainviile , Esch et Keriauge, 
trois maisons à Kédangc et une a Aboncourt ; le 1 3* 
des seigneuries vouées de Gourcelles , Gbaussy, F ri- 
court et Landonvillers ; le château de Menguen; les 
villages de Plappecourt , Fouligny, Launstrof , Ober- 
konlz, Aube et Rémilly en partie, 168a (dénombr. 
19 déc). — Le château de Hombourg, du xvi* s% 
est magnifique ; il possède une chapelle , qui était 
annexe de la paroisse de Këdange, et Ton y voit des 
sépultures intéressantes. 

AulrefoisTrois-Évéchës , baill. de Thionvillc , couL 
de l'Évôché. — Fit partie du canton de Luttange en 
1790; passa, en 1803, dans le canton actuel. — 
A pour annexes Këdange et Budange, le moulin de 
Hombourg et la Tuilerie. 

HoMBOURO-LB-VlLLAOE, h. Voy. HoMBODRG -BaS. 

HoMécouBT, c"* de Briey, sur la rivière d'Orne. — 
Wucort, Vuecourt, 11 33 (chan.rég. liasse Home- 
court). — Hemêcourt, xiii* s* (inv. des tit. de Lorr. 
I, 139). — Hameieortf 1360 (abb. Sain t-Vinc. liasse 
Norroy-le-Ven.). — Viecortz, 1361 (chan. rëg. 
liasse Hom.). — Hameîecourt, 1381 (abb. Saint- 
Pierr*, P i33 v"). — Hamecourt, i385 (inv. des 
lit. de Lorr. X, 3i8). — Vieicaurt, 1393 (chan. 
rëg. liasse Hom.). — Haulmêcourt, i3oi (abb. 
Saint-Piefr*, lerr. P i34 r*). — Hameicourt, i3o7 
(inv.destit.de Lorr. 111,333). — HameUcourtfiSùS 
{ibid. 336). — Howucourt, i338 (chan. rëg. liasse 
Hom. ). — Halmécourt, xv* s' (chron. de Prail.). — 
Aumêcourt, xt* s* (chron. J. Ghât). — Bammecourt, 
1433 (abb. Saint-Pierr*, terr. P 143). — Haulmê- 
court, i465 (ibid. P 317 v'). — Haulmdcourt, 
ibgS {ibîd. P i33 v'). — Houecour, i658 (chan. 
rëg. liasse Hom.). — Hemêcourt, 1680 (dénombr. 
arch. départ.). — En patois: Hameco, 

Franc- alleu appartenant à l'abbaye de Saint- 
Pierremont en ban et en justice particulière. — Il 
lui avait été donné, en 1 i3a , par Nicolas de Ghas- 
nier (chan. rëg. liasse Hom.). — Était annexe de la 
paroisse de JcevS, 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
filibiel. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
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Briey. — Commune en 1801, réuni à Jœuf par 
décret du 5 août 1809 et érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance du 1 9 janvier 1 833. — A pour 
annexes les m'°\de Homécourt et de la Roche. 

HovBLDiNGE, chapelle, c"* de Galtenom. 

HoKDBLAHGB, fief, c°* de Longlaville. — Maison, fief 
mouvant de la châtellenie de Longwy (1701, dé- 
nombr. 8 janv.). 

HoRNERT, anc. h. c°* de Pullelange. — Faisait partie 
de la seigneurie dudit Pultelange, 1618 ( a rch. dé- 
part. E. sa). 

Hôpital ( L' ) , c*" de Saint-Avold. — Spiettal tm Warendt- 
wald, i365 (Kremer, Ard. Gesch. H, Sog). — De 
ffùspitali, 1/100 (pouilié de M. Porlef.). — Zum- 
spittel, 1693 (inv. des til. de Lorr. VII, 1G8). — 
ZnmSpital, 1694 (dén. Th. Alix). — Lhospital, 
1 595 (arch. de Saint-Avold, ch. du duc Charles). — 
Spittel, i683 (dénombr. i^'mai). — ZumSpithnl, 
xvii" ê' (Loth. sept.). — Spiedel, Spidaî, Lhopital, 
1706 (D. Cal. iiot Lorr.). — Spiedal, 1779 (Dur. 
Lorr. ). — En allemand : Spiedel. 

Village de la vouerie de Saint-.Avold, mi-pariie 
Lorraine et Empire : la partie lorraine rcssortissait 
au bailliage de Boulay et suivait la coutume de 
rÉvéché; la partie allemande, qui dépendait de la 
baronnie dTberhcrrn et du baill. seigneurial, a été 
cédée à la France par le prince de Nassau-Sarre- 
brùck les i5 février 1776-30 avril 1768. — Élait 
annexe de la paroisse de Saint-Avold. — Appartient, 
depuis 1790, au canton de Saint-Avold. 

A pour annexes Carling,la forge ou plalinerie 
de Saint-Louis, les forges de Sainte-Fontaine et le 
moulin de THôpilal. 

HoRORE (La), f. c°* de Goin. — Lai Harpie à Greive, 
lûo/i (liste des vill.). — La Home proche Going, 
XV* s* (chron. Ph. de Vign.). — Fief dans le village 
de Goin, 1766 (D. Cal. not. Lorr.) — En patois : 
lai Hourgne. 

HoRGKB (La), f. c"* de Peltre, — La Home, i5io 
(Mém. Ph.de Vign.). — Lahorgne en Saidnoy (D. 
Cal. nol. Lorr. ). — En patois : lai Hourgne. 

HoRGTiK (La Seignelrie de la). — Haute, moyenne 
et basse justice, sise sur le ban de Chany, 173/i 
(dénombr. 17 mars). — Hargne dant le Cunexi, 
1 756 ( D. Cal. not. Lorr.). — Voy. Cbaky-la-Horgke. 

Hor6>e-au-Cbetal-Bouoe (Là), f.et poste aux chevaux, 
c"* de Chesny. — En patois : lai Hourgne au chevau 
roche. — Voy. Cbetal Rouge (Le). 

Horoxe-au-Sabloj! (La), f. c"* de Montigny-lez-Meti. 
— La Hargne àSavelon, 1 365 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb. ). — La Hongne au Savelon ,137a ( ibid. ). — 
La Hargne du SaveUon, ihoh (liste des vill.). — 



Hargne du Savillon, xv* s" (Journ. J. Aubr.). — La 
Hargne auT Savellons, \lihk (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Le Chasteauhc de la Home , i553 (Siège 
de M. par Salignac). — La Hargne aux Sablant 
(carte Cass.). — En patois : lai Hourgne au Soi- 
bion. 

Ancien château, autrefois fortifié, que le comte 
de Bar brûla en 137a et où logea Cbaries-Quint 
pendant le siège de Metz, en 1 55a. 

Horn, vill. du comté de Bilcbe, détruit par les Sué- 
dois en i633; on en voyait encore les ruines en 
1769. — Le village d^Althom a été construit à c4lé 
de ces ruines, à la fin du^xvu* siècle. 

Hobn (Ruisseau de la). — Prend sa source à Tétang 
de Hasselfîirt, près Bitche; traverse, sous le nom de 
Bilscherbach, le terril, de Schorbach, Hanwilier, 
Boussewiller, Waldbausen, Dorstel Rolbing, entre 
en Bavière et se jette dans la Bliese. — Harnsbach, 
1 i5o (Kremer, Arden. Gesch. II, 393). — Hom, 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — La Horde (dict. Viv. 
art. Bitche). 

HoRiiBACH (Bavière Rhénane). — Était le siège d*un 
arcbiprétré dépendant de rarchidiaconé de Sarre- 
bourg, dont faisaient partie, entre autres, les pa- 
roisses suivantes, comprises dans le dép* de la Mo- 
selle: Achen, Bettwiller, Bitche, Gros-Réderching, 
Licderscheidt, Loulzwiller, Montbronn, Ober-Gaii- 
bach, Rimling, Rohrbach , Siersthal , Soucht, Vol- 
munster, Walschbronn , Weidesheim et Weiswiller. 

HoRSPiELCBER-HoFP, f. c"' dc Pctit-Réderching. 

Host-Bas (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
résenoirde Polty, traverse les c°** de Barsl, Cappel , 
Host et Pultelange sur une longueur de h kilom. 
et se jette dans le Mouterbach. 

Hostergrabbr (Ruisseau db). — Coule sur le territ. de 
la c"* dc Loupershausen et afi1ue.au Mouterbach. 

Host-Hact, c"" de Saint-Avold, et Host-Bas, h. son 
annexe. — Homicit, Hankecheyt, 870 (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Louis le Germ.). — Hoexem, 9/1 a {ibid. w 
ch. Th. év. de M.). — Hansceit, xi* siècle (abbi 
Neum. ch. conf.). — Honkechert, 1 139 {ibid. bulle 
d'Innocent II). — Hoxem, 1293 (ibid. état des 
biens). — Houst, i5/i^ (pouilié de M.). — Hoott, 
ibgk (dén. Th. Alix). — Hacnt, iSgS (arch. de 
Saint-Avold, ch. du duc Charles). — Hait, 1681 
(abb. Sainte- Gloss. dén. xx 6). — Hautt, i684 
( abb. de Saint-Avold, terr. ). — Hogst, 1751 (ord. 
de Lorr. VIII, 390). — HauMtet, Houtt, Obtty 
Hostety Hast, 1756 (D. Cal. noL Lorr.). — Ober- 
hogit et Niderhogstj 1 779 (Dur. Lorr.). — Hotte ou 
Hagtt {dici. Viv.). 

Ce village est divisé en deux hameaux : Host- 
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Haut ou ObeMlosl et Hosl-Bas ou Nieder-Host. Il 
faisait jadis cooununaulé avec Maxsladt et dépen- 
dait de la châtellenie de Hombourg. — La paroisse 
de Host a été érigée, en 1 7^7 , par démembrement 
de celle de Maxsladt; elle, faisait partie de Tarchi- 
prélré de Morhange et dépendait de Tabb. Sainlc- 
Glossinde de Metz. — Siège d'un fief avec justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du roi de France 
et appartenant à fabb. Sainte-GIossinde de Metz, 
1681 (loc.ciL). 

Autrefois Lorraine, baill.de Boulay, cout.derÉvé- 
ché. — Fit partie du canton de Puttelange en 1790 
et passa en i8oa dans celui de Saiot-Avold. — A 
Valette pour annexe. 

Host-Haot (RutssEAc de). — Prend sa source à Va- 
lette, traverse ce village, puis les c"" de Host, Elle- 
wiiler et Puttelange sur une longueur de 6 kiiom. 
et se jette dans le Mouterbach. 

HosTDDBi^BÛLL, forét domaniale de 58 hectares, sur le 
terri t. de la c°* de Puttelange. 

HoTTWiLLSR, c**° de Volmunster, près de la Bliese. — 
Otteviller, Olhviler, 1699 (arch. H. de V. AA, 1 1). 

— UnderviUer, OUewUlerf i5û4 (pouillé de M.). 

— HoddweiUer, lôgU (dén. Th. Alix). — Hodt- 
tmller, 1681 (dénombr. a a déc.). — Ottiptifer, 
1 7 5 1 ( ord. de Lorr. VIU , 99 1 ). — HoduvUler, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.), — HulvilUry 1771 (ord. de 
Lorr. XH, /laa). — OttweHUr on UttweUlei», 1779 
(Dur. Lorr.). — Hottwfiiller (carte Cass.). — Holt- 
riUer, OttwetHer ou UUweiller (tab. Par.). — En 
allemand : OUweiller, 

Village du comté de Bitche sousiaprévdtéde Rim- 
ling. — Était annexe de la paroisse de Siersthal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du c^° de Volmunster depuis 
sa création, en 1790. — A pour annexes Neun- 
kirch, Gappelhoiïen^ et Legerey (m"° forestière). 

UOUAVILLB, C"*. Voy. JOUATILLB. 

HouDLénonT, h. c'' deVille-Houdlémont. — HuUenimùtu, 
1075 (D. Cal. pr. ni,xxvij). — Hauldemont, 1606 
(inv. des tit. de Lorr. VIII, p. i53). — Houdia- 
mont, i6a6(i6irf. VHI, p. 17a) — Houdelemont, 
1669 (deMaill. Barr.). 

Faisait partie de la rx>mmunauté el de la paroisse 
de Ville-Houdiémont. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la -Montagne, 
coût, de Saint-Mibiel. — Classé dans le canton de 
Longwy depuis sa création, en 1790. 

HouiLLÀBE (La), c"'de Carling. 

HoDiLLiHE (La), c°* de THôpitel. 

HouiLLâBB (La ) , c"" de Petite-RosseUe. 

HoDiLLèRB (La), c'* de Stiring-V^endeL 



HociLLÀRES (Sondages de). — [ndcpendamment des 
précédentes houillères, qui sont en état d'exploita- 
tion, des concessions ont été accordées et des son- 
dages exécutés sur le lerrit. des c"*'-dc Ham, Bou- 
cheporn , Dalhem , Forliach , Creuizwald (la Houve) , 
Freyming (Hochwald) etFalck. 

HouTB (La), f. c'* de Viilers-Stoncourt. 

HouTE DE Mertbn (La), forét domaniale de i,5i 3 hec- 
tares, sur le territ. des c"* de Creutzwald, Falck, 
Guerting, Ham-sous-Varsberg et Merten-Bibliug. 

HiîBELHOFF, f. c"' de Sturtzclbroun. 

HcBELMÛuL, m'", c"* de Berlring. 

HuiLEBiE (La Petite), m'% c"* de Sierck. 

HuiLBBiB DE Dodrd'bal (L'), c'**' dc Dourd'bal. 

HcLLEiT^ auc. lieu-dit, voisin dc la porte Mazeile de 
Metz. — Ilulleuff i33/i (P. Ferr. obs. séc. xi?' s*, 
r A36). — HuUouf par-deMus Mazeile, i552 
(ibid,). 

HûLTZBRMVHL , m^% c"* de Sarralbe. — HuUmûhl, 1736 
(arch. de Sarralbe, gg.). — Hulschmûhl, xvni* s" 
(pouillé de Mets). 

Dépendait dc la communauté et de la paroisse de 
Sarralbe. 

HrNDLixG, c*"de Sarreguemines. — Hûndelmga, i3i 5 
(arch. de Sarrebr. Kremer, Ard. Gesch. II, ^07). 
— HundUngen, i58i (arch. de Sarralbe, trans. 
entre Charies dc Lorr. et le comte de Nassau-Sarre- 
briick). — HundUngen, ibglt (dén. Th. Alix). — 
Hindlingen, 1696 (terr. deThéding). — Hinling, 
Hunling, xTii* siècle (pouillé de M.). — HindUng, 
(carte Cass.)^ 

Hundling était terre d'Empire, enclavée dans la 
Lorraine ; il dépendait de la paroisse de Noussewiller- 
lez-Puttelange. En 1 58 1 , le duc Charles de Lorraine 
renonça à tous ses droits sur ce village en faveur du 
comte Philippe de Nassau-Sarrebriick. 

Au xviii* siècle, Hundling appartenait à Tordre 
Teutonique ( comm'** de Becking). En 17971 il fut 
incorporé an dép* de la Sarre et au canton de Sarre- 
brûck ; réuni au dép* dc la Moselle et au canton de 
Sarreguemines par décret impérial du 5 avril^i 8 1 3 , 
comme annexe de Roubling, il fut érigé en com- 
mune par ordonnance royale du 9 août 1 833. — A 
pour annexe la ferme de Létrich. 

HoftGERWALD, bois défHché sur le territ. de Roubling 
(carte de TElat-major). 

HnffKBRBBBO, forét domaniale de 160 hectane», sur 
le territ. de la c"* de Puttelange. 

HvKTiKO, c"" de Sierck. — Huntingat xi* s* (abb. 
Meltl. décl. de biens). — Huntingen, 1/196 (év. dc 
MeU,t.VII,v''p. i55). — HenUng, i^iS (terr. du 
ban). — BerUange^ 1766 (Stem, dép* M.). — Hiut- 
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ting ou Hutrmg, i8a5 (labl. Par.). — En alle- 
mand : Hentingen, 

Appartenait au dioc. de Trêves. — Était alter- 
nativement de la paroisse d^Oudren et de celle de 
Mailing : de la première pondant deux ans, de la 
deuxième pendant un an. 

Autrefois Trois- Evéchës, baill. de Thionville, 
coût, de Lorraine. — Fit partie , en 1 790 , du canton 
de Sierck , puis passa , en 1809, dans celui de Laun- 
skroiï, devenu canton de Sierck en 1806. — A pour 
annexe les Fours à chaux. 
HussARGE, église et m**", c"* de Garsch. — Hutingen, 
Huzmgen , Huetsingen , 1 1 69 ( abb. Vill. liasse Bréh.). 

— Iluesange , 1270 (coll. Saint-Sauv. s. Tan). — 
Huezanges, 1998 {ibid,). — Houssenge, 1&99 
(arch. de V. AA, 11). — Vussinga, ibliU (pouillë 
de M.). — Hiuitigen, 1 673 (dioc. Lux. Bertb. VIIl , 
Ao). — Ussingen, ib'jh (arch. départ. B. 9 64). — 
Huzingue, 1766 (D. Cal. not. Lorr. ). — Huzange, 
1 766 (Stem, dép* M.). — En allemand : Hu$tngen. 

Le village de Hussange appartenait à la seigneurie 
de Bodemack, 1681 (dénombr. 3i oct). — Il n*en 
restait, au xtiii* siècle, fx qu'une église isolée, sur le 
ban de Koehinr> (Stem, dép* M.). 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Thion- 
ville, qui avait pourannexeHettange-Grande, Haute 
et Basse Ham , Garsch , Kœcking, Sœtrich et Imme- 
ren, xviii* s* (pouillé de D. Tab.). — Celte cure 
dépendait de la collégiale de Saint-Sauveur. 
HussiGivT, c"" de Longwy. — Sylva de Husingen, 19^9 
(abb. Vill. cart. 1. 1, HHH, 1 ). — Husegny, 1970 
{ibid. H. i/i). — Husigney, Husignei-, ibid. H. 16). 

— Husegney, xv* s* (ibid.). — En patois : Hussni. 

— En allemand : Husingen. 

Siège d'un fief, avec haute, moyenne et basse 



justice, érigé en 1797. — Cure du diocèse de 
Trêves (doyenné de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Villers-la-Montagne et passa, en 1809, 
dans celui de Longwy. — A pour annexes God- 
brange et Saint-Nicolas. 

HcssiGRT, m*", c*** de VilIers-la-Montagne. 

HûTTiRG, h. c°' de Kalhausen, sur TEichel. — Etùn- 
gen, 169/1 (dén. Th. Alix). — Cetue Je Hutting, 
1 6 1 9 ( Dur. Lorr. ). — La Censé de HuUingen , 1 7.') 1 
(ord.de Lorr. Vm. 983). — Huting, 1778 (i6tt/. 
XIII, 137). — Huttingen ouEttingen (D. Cal. not. 
Lorr.). — Ferme de Huttingen (carie de TÉt-major). 
Cense-lief, mi-partie entre la Lorraine et le comté 
de Nassau-Sarrebrûck. — tt Censé fief, autrefois vil- 
lage érigé en fief par le duc Henry. Le ban de Hut- 
ting, situé sur TEiguel, a été partagé par moitié 
entre Kalhaasen (Lorraine) etŒrming ( Nassau )?> 
(Dur. Lor.). — La partie allemande a été cédée à 
la France par le traité du i5 févriei^So avril 1 766. 
— Était annexe de la paroisse d'Achen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarrcguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie, comme annexe de 
Kalhausen , du canton de Bohrbach depuis sa créa- 
tion, en 1790. 

HuTZELHOPr, f. c"* de Sturtzclbronn. — Hukelhof 
(carte de TÉtat-major). 

Celte ferme portail autrefois le nom de Four- 
nierhoj (Rev. d'Austr. i855, 953). 

Htsbrgrabbn ( RrissBAU db). — Prend sa source dans 
Tancien étang de Graswiller, traverse les c"** de Sar- 
ralbe et de Saltxbronn sur une longueur de 9 ki- 
lom. et se jette dans la Sarre sur le ban de Her- 
biUbeim. 



I 



Ibliodubom , station de la voie romaine de Beims à 
Metz. 

DIVODDRDM 
IBLIODURUM M.P. VIU. 

(iTlNéRAIBE DU IT*SlÂCLB.) 

Les savants ont été longtemps incertains et divisés 
sur remplacement de la station d'Ibliodurum. D*An- 
ville a prouvé qu'en rectifiant le chiffre VIII (erreur 
qui s'explique aisément par une distraction de co- 
piste) , cl en y substituant le chiffre XIII , on arrive 
à 98 kilom. et précisément à la position d'Hannon- 



ville-au-Passage. — Cette hypothèse a été confirmée 
avec preuves surabondantes par M. Victor Simon, 
qui a* établi que la station romaine et le passage de 
la rivièrç d'Yron avaient existé positivement à 1 kiiom. 
de la commune actuelle d'Hannonville-au-Passage 
et sur son territoire, eu lieu-dit ie Conroy, où ont été 
mises au jour des substructions et des antiquités de 
toute espèce. 
JUiAROB, c"° de Melzerwisse, à droite de la Mosell^. — 
EUanges, 1877 (arch. H. de V. AA, Û9-iî5).— 
nUngenpris WoUcringen, tb^h (arch. déparL tabl. 
d'Élange). — lUiges, 1606 (pouillé de M.). — 
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Islangc, 1686 (gén. de Melz, dom.). — îllendorjf, 
1669-1681 (arch. déparl. E. 3q8). — En allemand : 
ÏUingen. 

Siëgcd'uQ fief et d^une justice haulc, moyenne cl 
l)a8se, dépendant de la seigneurie de Meilbourg, 
1681 (dénombr. â3 juill.). — Était annexe de In 
pai*oisse de Bertrange. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, du Tliion- 
ville. <î— Fit partie, en 1 790, du canton de Kœnigs- 
macker et passa, en i8oq, dans le canton actuel. 
— Sur le territoire de celle c"*, dans les bois, était 
locbâteau de Meilbourg (voy. ce nom). 

luiXG, étang, c" de Saint-Avold. — Il a une superficiel 

. de âobectares. 

Imueldakge, h. c"* de Bertrange. — ImineUlingy iGuG 

. (pouiliéde M.)- — Imeldange, 1766 (Stem, dép' 
M.). — En allemand : hncldingen. 

VjUiii annexe de la paroisse de Bertrange. 
Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût, de Tbiou- 
ville. — Fit{>arlie,en 1790, du canton de Lutlange 
et passa, en i8oa, dans celui de Meizorwissc. — 
Invariablement annexe de Bertrange. 

Imueriioff ou LAGnA.>GE, f. et m'", c'*"' de Helt<inge- 
Grande. — Immci-en, ïmmeroff, Imerangey cenne 
annexe de la paroisse de UcstangCf xvji' s* (pouillé 
de M.). 

Imiio>ville, h. c" de Lantéfontaine. — ïmonvilla , 
i333 (abb. Sainl-Arn. ch.). — Y'wonviUet 1619 
(cban. rég. cens. p. 19). — ImonviUe , 1 779 ( Dnr. 

. Lorr. ). — UimonvUle, 1820 (labl. Par.). — En 
patois : ïmonvelle. 

Siège d'une banle, moyenne et basse justice a|)- 
partenanl au roi et formée de six seigneuries fon- 
cières. — Cure du diocèse de Verdun, dovenno 
d'Amelle. 

Autrefois Barrois, baill.de Briey, coût. deSaint- 
Mibiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Norro\- 
le-Sec et passa, en i8oa, dans celui de Briey. — 
Ancien chef-lieu communal, réuni à Lantéfontaine 
par décret du 8 octobre 1811. 

Iif6LA!VGE, c**" de Metzerwissc, sur la Canner. — Engi- 
lengU, 1 1/17 (abb. Vill. cari. 1. 1, Ë. 1 ). — Angue- 
langes f 1 a 7 8 ( ibid. V . 1 3 ). — Endelinga , Engelinga , 
Engling, ibti II (pouillé de M.). — Enquel langes , 
i56a (fonds de Malle, inv. liasse YY). — Engxie- 
lingetif 1671 (abb. de Freistr. s. Tan). — En^ 
gUngen , 1 63 a ( abb. Vill . liasse Lux. ). — Englange , 
1698 (terr. de Metzerwissc). — Eingling, 1762 
(carie de Lafosse). — i^gH^g (carte de Cass.). — 
En allemand : EngUngen. 

Siège d'un fief, avec haute, moyenne et basse 
justice, mouvant autrefois du Luxembourg. Do cette 

Moselle. ^ 



seigneurie dépendaient les qualre voueries qui for- 
maient celle de Hellange-Pelile, i7aa (dénombr. 
1 1 fév.). — Il y avait une co-seigneurie qui avait 
pour siège une petite construction nommée Boppuel, 
qui existe encore, 1681 (dénombr. i3 janv.). — 
Etait chef-lieu d'une cure de Tarchipr. de Kédange 
qui avait Ilaslr-ofif pour annexe. 

Autrefois Trois -Evéchés, baill. de Thiouville, 
coul. de Lorraine. — Chef-lieu de canton en 1790 
et sous l'organisation de l'an m; passa, en 180a, 
dans le canton de Metzerwissc. — L'anc. canton 
d'Inglange se composait desc"" de Buding, DistrofF, 
Elzange, Ilelling, Inglange, Kalembourg, Kem- 
plich, Klang, Metzerwissc, Monneren, Sainte-Mar- 
guerite et Weckring. — A pour annexes llaslrofl', 
les moulins haut cl bas dits Rauchmùhl et Kouciien- 
mûhl. 

fiscLiNG, f. c"* de Chémery-les- Doux. — Dinglingen, 
Inglitigen, 109/1 (dén. Th. Alix). — EngUngen, 
1616 (État de la Lorr.). — La cetise d^Engling, 
xviii' s* (alph. Bugnon). 

Ancienne censé, fief du duché de Lorraine. — 
Dépendait de la landschullesserie de Sierck et de 
la paroisse de Menskirchen. 

Iksbacii (Ruisseau d'). — Prend sa source à Rémel- 
fang, traverse cette c"' sur une longueur de 1 kilom. 
5oo met. cl se jette dans la Nied. 

Ipplikg, c"" de Sarreguemines. — Ipplingen, 1700 
(arch. comm. aborn. du s nov.). — Iplingen, 1761' 
(ord. de Lorr. VIH, a8a). — ifUng (carte Cass.). 

— Epling ( Dur. Lorr. ). 

Village longtemps contesté entre la Lorraine et 
l'Empiixî. Il appartenait au baron de Kerpen, qui 
prétendait en être seigneur immédiat; en 1701, il 
fut réuni à la Lorraine. — Était annexe de la paroisse 
de Welferding. 

Autrefois Lorraine, baill.de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton depuis sa 
création, en 1790. 

InoN, rivière. — Voy. Yron. 

Irre (Le Ruisseau d'). — Prend sa source à Monneren, 
traverse les c'" de Monneren, Kemplich, Dal- 
stein, Eberswilier, Anzeling, sur une longueur de 
8 kilom. , et se jette dans la Nied. 

IsiNG, h. c"* d'Eberswiller. — Ingsingen, ib^h (dén. 
Th. Alix). — ln*ing t 1779 (Dur. Lorr.). — 
Ytingy Enstng ou Insing, i8a5 (labl. Par.). 
Faisait communauté avec Férange et Laubrùck. 

— Était annexe de la paroisse d'Eberswiller. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coul. 

de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Lutlange et passa, sous l'organisation de l'an iit, 
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dans celui de Bouzonvilie. — Annexe de Fërange 
jusqu'au 96 avril 1811, où un décret le réunit à 
Eberswiller. 
[$LE (L^), partie du pays Messin comprise entre la Mo- 
selle et la Seille et bornée au sud par le marquisat 
de Pont-à-Mousson ; il représente aujourd'hui une 
partie des cantons de Metz (3*), de Gorze et de 
Vemy. — Parmeyklle, lA/io (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Autrement dit: Leê vHlaiges d'entre 
deux yawêi , 1 5 1 3 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Les vH- 
laiges de Vlsle, 1 639 ( Joum. J. Bauch. ). 

L'Isle comprenait 35 communautés, tant villages 
que hameaux, savoir: Montigny, Bradin , Saint- 
Privât, la Horgne-au-Sablon, Saint-Ladre-lez- Mon- 
tigny, Saint- Ladre-riïôpital, Blory, Fristot, Cuvry, 
Coin , Hauterive , Prayel , Grosyeux et Noirvilie , Orly, 
Luzerailles, Magny, Augny, Jouy-aux-Arches, Châtel- 
Saint-Blaise , Féy, Sabré, Poumoy-la-Chétivc, 
Goin-6ur - Seille , Loyville, Sillegny, Vezon, Ma- 
riciilles, Mardigny, Lorry-devant-le-Pont, Bouxières, 



Longcville-lez-Gheminot , la Grange -le -Mercier, la 
Grange-aux-Ormes. 

IsLT, m"", c"* de Rehon. 

IrznG, f. c°* de Bannay. — Cédée, avec Bannay, par 
rimpératrlce- Reine, en 1769, et mis dans le bail!, 
de Boolay, coût, de Luxembourg. — Dépendait do 
la paroisse deVarizc. 

iTERLifTo, m'°, c"* de FouHgny. — Ybtrlinguf, 1809 
(abb. Longev. s. Tan). — Yberlenge, xv*s"(cart. év. 
de Metz, 1. 1, p. a Sa). — Yherlanges, i/iao (ihid. 
p. 179). — Yberlingêf 1681 (abb. Longev. dén. 
s. Tan). — Yvrelin, 1756 (D. Cal. not. Loit.). — 
YvrestHg, 1825 (tabl. Par.). — En allemand : Iber- 
littgen. 

Était annexe de la paroisse de Marange. 
Censé appartenant aux Trois.-Evéchés , quoique 
faisant partie de la communauté de Fouligny ( Lor- 
raine), baill. et coût, de Metz. — A fait toujours 
partie de la communauté et de la paroisse do Fou- 
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Jacob (Ferme de), c"*" de Gœtzenbrùck. 

JvcoBsnoPF, f. — Voy. Joouelsuopp. 

Jacoewild, forél défrichée enlre Neunkirch et Frauen- 
berg (carte de TEtat-major). 

JAGBBBRoifif , f. c"* de Gros-Teuquin. — JaglbrunUy mai- 
son de garde (carte de P Etat-major). 

Fondée, en 1818, par le comte d'Helmstadt sur 
remplacement d'une maison de garde. 

Jailly, m^%c"* de Marange-Siivange , sur le ruisseau 
de Bronvaux. — Moulin-de Jailli , 1766 (D.Cal. not. 
I^rr.). 

Faisait partie de la seigneurie de Tabb. de Juste- 
mont et dépendait de la paroisse de Semécourt. 

Jamailles, forge et h. c"* de Moyeuvre- Grande. — 
ÏjOu molin de Jamelle, xf* s' (chron. Praill.). — 
Xouaille, 1689 (dom. Barr. 1. 1 ). 

Janar, deux fermes contigués, Tnne c"* de Bining, 
fautre c" de Rahling. — Vayér, métairie, 1730 
(Dur. Lorr.). — Janans, eense-fief, 1736 (t&tV/.). 

— Jannans, 1755 (atl. de Bitche, P 1 oî ). — Censé 
de Jamans (carte Cass.). 

Jarmst, portion du canton de Conflans qui a Jarny 
pour centré. — Gennexey, xf* s* (chron. Ph. de 
Vign.). — Gemexey, x?* s' (chron. Praill.). — 
On Gouvemexey, iA34 (chron. doy. Saint-Thiéb.). 

— Jemisy {mairie de), 1689 (dom. Barr. t. I). 
Jarxy, c"" de Conflans, sur la droite de TYron. — Gar- 



mWum, 936 (cari. Corze, ch. Olhon 1"). — Jarnei 
11 56 (ibid. T. i63, p. aaa). — Gemey, 1999 
(ibid. don.). — Gamei, 1^35 (chap. cath. s. Tan). 
— Gemy, 1 45 1 (inv. des tit. de Lorr. Vllf, 159). — 
Gernexum, ikSk (pouillé de M. Portef.). — Cw- 
neyum,Jarni, i5/i4 (pouillé de M.). — Jamywn, 
17Û9 (de Maill. Barr.). — En patois : Jemy. 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice, qui 
appartenait au roi, et de laquelle dépendaient trois 
seigneuries foncières sous la prévôté de Conflans. — 
Etait siège d'une cure de Tarchiprélré de Hatrize, 
qui avait pour annexes : Friauville, Giraumont, 
Droitaumont, Moncel, Breuillot, Moulinelle etTi- 
chémont en partie; cette cure dépendait de Tabbayo 
de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Conflans depuis 
sa création, en 1790. — A pour annexes : Droitau- 
mont, Sainle-Catherine, Moncel, le Breuillot et 
Moulinelle. 

Jaseau, manufacture, c"* de Fontoy. 

Jacmoht, m**" isolée, c"de Boncourt. — Jalmont, t'Sû'j 
(inv. des tit. de Lorr. X, p. 5i ). — Jomont, 1669- 
1681 (arch. départ. E. 33o). 

Annexe de la paroisse de Saint -Privât -la-Mon- 
tagne. 

Jaumont, carrières de pierres de taille, c"' de Boncourt. 
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Jbakdilize, c"" de Cooflaos, sur TOrne. — Jandro- 
hiiOf 106A (abb. Gorze, ch. doo. s. Tan). — Gan- 
deiUium, xii* s* (iind.). — JenneUxe, 1 /i6o (cari. ëv. 
de M. t. IV, V* 3o). — Jeandrelkê, 109/1 (dcnomb. 
s. Tan). — Landelûe, 16^2 {pouillc de Verd.). — 
Grandiliêia, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Fief et siège d'une justice haute, moyenne cl 
I>as8e. La justice foncière appartenait à Tabb. de 
Gorze , 1 68 1 ( dénombr. 7 juin ). H y avait , en outre , 
à Jeandeiize une autre seigneurie qui fut veVidue, 1:3 
i4 août 1775, par Paul, comte de la Tour-cn- 
Woëvre, à Jean- Antoine- Joseph de Saintignon et à 
Marie-ApoUinc , comtesse de Saintignon , son épouse. 
Était annexe de la paroisse d'Olley , diocèse de 
Verdun. 

Autrefois Barrois, bail!. d'Étain, coul. de Saint- 
Mihiel. — Classé, en 1790, dans le canton de 
Thumeréville , il fut incorporé, sous l'organisation 
de Tan 111, dans celui de Conflans. 

Jébcsalem, m"" isolée, c" de Sainl-Privat-la-Montagnc. 

JœiF, c*" de Briey, sur TOrne. — Juf, 11 «8 (cliap. 
calb. s. Tan ). — Jueh, xv* s* (chron. Ph. de Vign.). 

— Jueff ihoh (liste des vill.). — Gieux, ihlt^ 
(chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Jorft, Jueufz, 1 6/16 
(abb. Saint -Pierr*, terr. i/io). — Jeux iur la rivière 
d^ Orne y \h\h (Méra. Ph.de Vign.). — Jeux, xh'ih 
(pouillé de M.). — J(buJz, xfii* s* (cens, de Briey). 

— JfBufs, 1689 (dom. Barr. t. I). — Jœufium, 
17/19 (de Maill. Barr.). 

Fief mouvant du roi et appartenant au chapitre 
de la cathédrale de Mct2 (1681, dénombr. q janv. ). 

— Paroisse de Tarchiprétré de Hatrize, qui avait 
pour annexe Homécourt et dépendait du chap. de In 
cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit parlic, en 1790, du canton de 
Briey, passa, sous Torganisation de Tan ni, dans 
celui de Bombas et fut reclassé, en 1809, dans le 
canton de Briey. — A pour annexes Tancienne censé 
de Franchepré, qui est encore un lieu de pèlerinage, 
et le moulin de Ravenne. 

JoGVELSHOPP, f. c"" de Mouterhausen. — Ferme dp 
Jacob (carte de TÉtat-major). — JockeUhoff ou Ja- 
cohthoff {IXnWoi^, Did. de Tarrond. de Sarreg.). 

JoHAKKsiiiJHL, m'", c** de Foiperswiller. 

JoHAXKSwiLLEB, h. ruiué, c"* de Farachwiller. — Gue- 
haiietwiller, fjkh (lerr. de Farachw. v" p. i3). — 
Gansweiler (carie Cass.). 

Détruit vers le milieu du xv 11* siècle. — Dépen- 
dait de la paroisse de Farschwiller. 

JoHANKSwiLLER, tuil. c*^ de Loupefshauson. — La censé 
de Joanne$vilk7'j 1701 (ord. de Lorr. VIII, 983). 



JoLHB (RnssBAC DE LA ). — 11 prend sa source sur 
le territ. d'Hussigoy , traverse les c"'* d'Hussigny, 
Saulnes, Herserenge, I^ngwy-Bas, sur une lon- 
gueur de 8 kilom. , et se jette dans la Chiers. 

JoppicoiRT, c*" d'Audnn-le-Roman, sur la Crusne. — 
Jopecourt, Joppecuria, 1 769 (de Maill. BaiT.). — En 
patois : Jopéco. 

Le moulin de Berna wès ( Bermaon dans Du rival ) 
appartenait à cette communauté. — Siège d'une sei- 
gneurie, haute, moyenne et basse justice, autrefois 
de Toi&ce d'Arrancy, qui dépendait du comté de 
Mercy. — Était cure du diocèse de Trêves (doy. 
de Bazailles), à la collation du comté de Mercy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Xivry-ie-Franc, puis, sous Torganisation de Tan m, 
de celui de Circourt, et fut placé en 1803 dans le 
canton actuel. — A pour annexes le moulin de Ber- 
nawès et la ferme de Martin-Fontaine. 

JouAfiLLE ou HouAviLLB, c*" de Briov. — HuaviUe. 
1973 (abb. Vill. cart. t. I, H. 7). — XaviUe, i3oi 
(fonds de Malte, inv. liasse nnn), — (hvaviUe, 1 33 o 
( ibid. liasse Y ) . — Huualville , 1 û o ( ibid. liasse T ) . 

— Houvaville, 1Â08 (ibid. liasse Y Y). — Houwaville, 
1 63 1 (arch. H. de V. AA , 5i ). — Houavitle, 1 663 
(inv. des tit. de Lorr. VII , p. 1 89). — Houvalville , 
1Û68 (fonds de Malte, inv. liasse LL).'-^ HowavUle, 
HuavUle, 1691 (Journ. J. Aub.). — SouavUla, Ho- 
wavmayXouttvilla, Houaville, ttyhU (pouillé de M.). 

— HoavUle, 1 673 (inv. des tit. de Lorr. VU, p. 9o4 ). 

— HowaviUa, 1769 (de Maill. Barr.). — HouwoUle, 
le peuple dit Jouaville, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois : Houavelie, 

Siège d'un fief dont la moitié appartenait au duc 
de Lorraine soua le bailliage d'Apremont, Tautre 
partie sous la prévôté de Conflans. — Était chef-lieu 
d'une cure de l'urchiprétpé de Hatrize qui avait pour 
annexes : Batilly, les censés d'Anoux et de Fleury, 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Fut, en 1790, le chef-lieu d'un canton 
du district de Briey ; passa , sous l'organisation de 
Tan m, dans le canton de Valleroy et, en 1803, 
dans celui de Briey. — A pour annexes Anoux-la- 
G range et la ferme de Fleury. 
JouDnEViLLB, c"* d'Audun-lc-Roman , situé près des 
sources de TOthain. — JoudrevUUë , 1976 (abb. 
Saint- Pierr*, terr. lûà). — Joudeville, 1989 (ibid. 
116 v"). — Joindretille , 1697 (Mém. de Ph. de 
Vign. ). — Jeudrevillê, 1 bgk (dén. Th. Alix ). — Jon- 
dreviUe, i663(rec. J. Ancil.). — JouàreviUa, 1769 
(de Maill. Barr.) — En patois : Joudrevelle. 
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Fief reievant du conilé de Bar (dénombr. de 
i3B3. Inv. des lit. de Lorr. Ill, p. a3o). — Siège 
d'une justice haute, moyenne et basse, qui rele- 
vait du roi de France ot dépendait de ia seigneu- 
rie de Bassompierre , 1681 (dcnoinbr. 8 juillet). 

— Il y avait, en outre, plusieurs seigneuries fon- 
cières, dont une appartenait à Thôpital Sainte- 
Catherine de Verdun. — Etait chef-lieu d'une cure 
du diocèse de Verdun (doy. d'Amélie) qui avait 
pour annexes Bouligny et Amermont, mais dont in 
maison curiale était à Bouligny. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fut classé dans le canton de Xivry-le- 
Franc en 1790, dans celui de Circourl sous Torgani- 
salion de Pan iii et dans le canton actuel en 1803. 

JouY (Arches de), ruines d'un aqueduc romain qui 
amenait les eaux de Gorze à Metz, en passant sur 
le lerrit. des c°'* de Gorze, Novéant, Jouy, Augny, 
Montigny et le Sablon. — Ijet Arct de Joy, xv* s* 
(P. Fer. obs. sëc. x?% P i56). 

Cet aqueduc parait avoir été élevé sous Valenli- 
nicn. — Il n'eut pas une durée proportionnée à 
l'importance de sa conslntclion ; déjà, au x* siècle, 
il était î\ l'état de ruines (Sigeh. de Gembl. Vita 
Tlieod. ep. ). 

Joi;y-aux-Archbs, c**° de Gorze, à droite de la Moselle. 

— Gaudiacum, 7/13 (cart. Gorze, l. I, p. 9). — 
Gaudiacnm aitum in pago Koinnre, 7 70 (ch. d'An- 
gelr. D. Cal. IV, pr. cclxxxv). — Gaugiaaim, 790 
(cart. Gorze, t. XXXV, p. 69»). — Gatigegivm, 988 
(abb. Gorze, ch. Adalb. 1"). — Gaudiacum supet' 
Mosellam, 1096 (ch. Godef. de Bouil. D. Cal. IV, pr. 
ccciv). — Valoute VEspine a Joie, Vune des limites 
(quatre queire) de la banlieue de Metz, 1 a 1 3 (décl. 
des dr. M. anc. i*' ext.). — Jo^, laAa (abb. Saint- 
Clém. s. l'an). — Joy, xv' s' (chron. de Praill.). 
— Joiey, ilioU (liste des vill.). — Joi, 1437 (chron. 
doy. de Saint-Thiéb.). — Joyeyum, i5/i6 (pouillé 
de M.). — Goy, x?ii* s* (Loth. sept.). 

Jouy-aux-Arches lire son nom des ruines encore 
considérables restées sur son territoire de l'aque- 
duc romain qui là traversait la Moselle pour amener 
à Metz les eaux de Gorze. 

La seigneurie de Jouy avait été donnée à l'abbaye 
do Gorze par l'évêque Angelramme en 770; en 
1096, elle fut échangée avecGodefroy de Bouillon 
contre le prieuré de Saint- Dagobert de Slenay 
(Meur. pr. 5oa). En 196a, elle appartenait au 
comté de Bar. 

Etait siège d'une cure de l'archiprétré du Val-de- 
Metz qui avait pour annexe la censé de Luzerailles; 
cette cure dépendait fie l'abb. de Gorze. 
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Autrefois Trois -Evèchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fil parlie, en 1790, du canton d'Augny, y resta 
jusqu'en 1 8oa , où il passa dans celui de Gorze. — 
A pour annexes Luzerailles, Bellevue et la ferme 
de la Polka. 

JldiocoI'Rt (BuissEAf de). — Coule sur le territ. de 
la c"* de Fleury cl afflue à la Seille. 

JuMiNEL,m"', c"* de Montigny-sur-Chiers. — Dépen- 
dait de la communauté des Converis. 

JuRiEUX (Ruisseau dessous-le-). — Prend sa soiure 
à Maizery, traverse les c"" de Maizery, Coltigny et 
Pange, sur une longueur de h kilomètres, et se 
jette dans la Nied française. 

JuRT, c"* de Vemy. — Gerei, 1876 (chap. cath. s. 
l'an). — Gerey, i'io6 (liste des vill.). — Gery, 
xvi* s' (chron. CL Phil. ). — Jery, iS^iû (pouillé 
de M.). — Jurium, i63a (abb. Sainte-Marie, 
receL). — Giryt 1681 (dénombr. a janv.). — 
Juri, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — En patois : 
Jery. 

Fief mouvant du roi de France et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 {loc. cit.). 

— Etait annexe de la paroisse d'Ars-Laquenexy. 
Autrefois Trois-Évéchés , baill. et couL de Mclz. 

— Classé en 1790 dans le canton de Bomy, il 
passa, sous l'organisation de l'an 111, dans celui 
d'Ars-Laquenexy et, en 1 8oa , dans celui de Verny. 

— A pour annexe le Petit-Jury. 
Jury (Le Petit-), f. c"* de Jury. 

JussT, c°' de Gorze. — Jussiaca, 869 (ch. de Charles 
le Ch. D. Cal. IV, 809). — Jussiaca villa in pago 
Moslensi, 870 (abb. Saint- Arn. ch. s. l'an). — Jus- 
siacum, 10^9 (ibid. ch. conL). — Jusseio novum 
castrum, 1180 (ibid. ch. El. de. Bar). — Jussey^ 
tifio (abb. Gorze, ch. s. l'an ). — Jussei, nkk (abb. 
Saint- Ciém. ch. s. l'an). — Juxey, 1999 (inv. des 
tit. de Lorr. I, 89^ ). — Jouxy, xiv* s' (abb. Saint- 
Arn. fiefs). — Juxy, 1898 (fonds de Malle, inv. L. 
A ). — Jeuxey, 1/119 (chap. cath. s. l'an ). — Juxei, 
1 ^ 95 ( ibid. ). — Jeussey, ikUk( inv. des tiL de Lorr. 
III, i55). — Juxeium, \bhl\ (pouillé de M.). — 
En patois : Jeu'hi. 

La vouerie de Jiissy relevait du comte d'Apremont 
en 1 987 et du comte de Bar en t A 80 (inv. des tit de 
Lorr. I, 898 et 519). — Le ban de Lailre, de la 
communauté de Jussy, était le siège d'un fief avec 
droit de justice haute, moyenne et basse, qui mouvait 
du roi de France et appartenait à la cure du lien , 
i68i (dénombr. 19 juin). — Etait siège d'une cure 
de l'archiprétré du Val-de-Melz, dépendant de Tab- 
baye de Saînt-Arnould , et avait pour annexe l'église 
de Vaux. — Fut généralement considéré comme 
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étant le siège de cet archiprélréf duquel dépen- 
daient dix-huit paroisses (voy. Val-de-Metz), et que 
Ton voit porter, dans certains documents, le litre 
d*archiprélro de Jussy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé dans le canton de xMoulins en 1790, 
dans celui de Rozérieulles sous Inorganisation de 
Tan m et dans le canton actuel en i8oa. 

JoiiST (Lb Haut-Ban db), seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice, sise sur les bans de Jussy, Sainte- 
Ruffinc et Vaux, 1781 (dénombr. du a 6 janv.). 

JusTEMONT, anc. abbaye, f. c"* de Vitry. — Juitimont, 
XI i* s* (ch. abb. de Gorze). — Jusbergh, i5i5 

, cari. Vill. t. II, f. 6). — Lttstemont, 1610 (Fab. 
territ. Met.). — Justus-mons (D. Cal. not. Lorr.). 

— En allemand : Justberg. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, comme annexe de Beuvange, 
du canton de Moyeuvre en 1790; passa, sous Tor- 
ganisalion de Tan m, dans celui de Vitry et, en 
1 80a , dans celui de Thionville. — Fut réuni , avec 



Beuvange, â la commune de Vitry par décret du 
18 novembre 1810. 

JcsTBMONT (Abbate db). — Monosteinum Juabergetise y 
1 5 1 5 ( cart. Vill . t. II , f. 6 ) . — Monasterium Justim(m- 
tit, 1 5 /i 4 ( pouillé de M. ) — Monasterium heatœ Ma- 
riœJustimontis ordinis Prenionatratensis, i6o6{ibid.). 
L'abbaye de Justement, de Tordre des Prémon- 
trés, doit sa naissance à la piété d'Euphémie de Wa- 
ironville, sœur d'Ursion, évéque de Verdun, qui 
obtint de saint Norbert, en 112/1, des religieuses 
de Tordre qu'il venait de fonder. — Elle reçut en 
i6ao la réforme introduite par le P. Servais de 
Layruel chez les Prémontrés de Lorraine et fut mise 
en commende, en 1760, par le roi Stanislas, au 
pro6t du prince de Salm , en vertu d'un induit du 
pape Innocent XII. 

Le corps de Tabbaye dépendait du comte de Bar. 
— Était siège d^une haute, moyenne et basse justice 
sous la prévôté de Briey, 1 36 C (inv. des lit. Lorr. L ^ a). 

JusTBHOKT (FoRÉT de), forét domaniale de i8i) hec> 
taras, sur le terril, de la c"" de Vilrv. 
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Kalbach (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la c'**' 
de Montbronn et afflue à TEichel. 

Kalembouro, h. c°* de Laumesfeld. — Kebelemberfr , 
t63i (arch. H. de V. A'A, 19). — Callembourg aliàs 
Bury Lumersfeldt , 1 67 1 ( très, des ch. de Lorr. liasse 
Sierck, II, 75). — Kalemburg., Bury, 169/1 (<icn. 
Th. Alix). — CaUnbourg, nouveau village, xtii*s' 
(dénombr. dom. de Sierck). — Kallenbourg, 1 6a 5 
(hosp. de Sierck, E. I, v* p. 178). — Kallem- 
bour, xviii' s* (arch. de Laumesfeld , ^g , I, p. 18). 
— Callembourg , Callambourg, 1726 (terr. du ban). 
Ancien castellum romain , dont il reste des traces 
encore apparentes, construit, selon toute apparence, 
sous le règne d'Antonin Pie ; un grand nombre de 
médailles de ce prince et de Fauslinc mère y ont 
été recueillies. — Village de la cour de Perl. — Etait 
annexe de la paroisse de Laumesfeld , du diocèse de 
Trêves. 

Autrefois Trois-Evéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fut classé , en 1790, dans le canton 
de Waldwisse; passa, sous Torganisalion de Tan m , 
dans celui d'Inglange et, en 1802, dans celui de 
Metzerwisse. — Chef-lieu communal jusqu^au 6 juin 
1811, où il fut réuni à Laumesfeld, et devint, avec 
cette municipalité, du canton de Sierck. 

Kalehbove.^ (La Petite-), forét domaniale de a 1 6 hec- 



tares, située sur le territ. de la c"* de Filstroff. — 
La foret de Cahndoven, i685 (comp. du recev.de 
Sierck, f 36). — La forett de Kallenkofon, xviii' 
fiècle (arch. de Laum. gg, 1 , p. 18). — Boi$ de 
Kalenhove, 1726 (carte Bugnon). — Caldnoven 
(carte Cass.). — Forét royale de Kaldenhoven (carte 
de TElal-major). 

Kalenhoven Française (La), forét domaniale de 619 
hectares , située sur le territ. de la c"*" de Kerling. 

Kalbnhote?! Lorraine (La Grakde-), forét dqpianiale 
de 1,089 hectares, située sur le terril, des c"" de 
HabtroIT, Kirschnaumcn, Bising et Grindorlf. 

Kaleb (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de la c"*" 
d'Ottange et se jette dans le ruisseau d'Ellz. 

Kalbausen , c*"* de Rohrbach , à droite de la Sarre. — 
Kallenhaussen , 1 69/1 (dén. Th. Alix ). — Calhauzen , 
i773(ord.de Lorr. XIII, i36). — Calhauten, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bilche et de la mairie de 
Béning, 1681 (dénombr. aa déc.). — Kalhausen et 
son annexe Hutling étaient mi-partie Lorraine et mi- 
partie Nassau-Sarrebruck. En 161a, le duc Henri 
de Lorraine affranchit la partie qui lui appartenait. 
— La partie allemande a été cédée à la France par 
le traité du i5 février 1766-30 avril 1768. 
Baill. de Sarreguemines et coutume de Lorraine. 



13/i 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



— Appartenait à la mairie cl à la paroisse d'Achen 
avec vicariat résident. — Fait partie du canton de 
Rohrbach depuis sa création, en 1790. — A pour 
annexes Weidesheim et ia ferme de Hutting. 

Kaltbach ou Katzbach (Ruisseau db). — Coule sur le 
lerrit. des c"" d'Hinckange et de Boulay et afflue 
à ia Nied. 

Kalterhausek, village absorbé par la ville de Bitche. 

— Kaltenhamsen under BiUch, \hlx^ (Hertz. 
Edels. cbron. V, 4 7). — Kaltenhaussen , viUette, 
sdse au pied de la montagne du château , 1 596 (dcn. 
Th. Alix). — Kaltenhautenifoub Bitche, 1G3H (comp. 
du dom. de Bitche). — Kaltenhuten, i6û5 (Me- 
rian. Topog. Palat. Rheni, carte). 

Ce village, bâti au pied du fort de Bitche, dépen- 
dait du comté dudit Bitche. Il a été incendié par les 
Suédois en 1 633. Rebâti peu d^années après , il s*est 
confondu avec le village de Rohr et un faubourg 
pour former ia ville de Bitche. 
Kaltzwbilleb, h. c"' de Montenacli. — Kahveiler, 
i35o (abb. Vill. cari. 1. 1, A, 16). — KastzvoeiUer, 
1594 (dén. Th. Alix). — Caltweiller, 1681 (dé- 
nombr. 27 juin). — Kaltveiller, Kallvillei', 171 G 
( torr. de Montenach ). — Kaltevillera , 1 766 (Stem, 
dép' M. ). — Kelleweillci', 1 766 (D. Cal. not. Lorr. ). 

A la fin du xfi' siècle, village du domaine et de 
la prévôté de Sierck; plus tard, mairie et fief, qui 
dépendaient de la seigneurie de Frémesdorff ( Prusse), 
1681 {loc. cit.). 

Appartenait au diocèse de Trêves, comme annexe 
de la paroisse de Kirschnaumen. 

Autrefois Trois-Evéchés , prévôté de Sierck, coût. 

de Lorraine. — Compte dans le canton de Sierck 

( LaunstrofT de l'an m à 1806) depuis la division 

cantonale. 

Kaheubk (Ruisseau de). — Prend sa source à Yiitz, 

traverse cette c"* sur une longueur de 2 kilomètres 

et se jette dans la Moselle. 

Ka^fen, c*'"de Cattenom. — Kantphania, Camphania, 

1/189 (abb. Vill. cart. t. 1, G. la). — Cantphen, 

Camp/en, Kampten, i5&/i(pouillé de M.). — Can- 

fen, 1673 (Berth. dioc. Lux. VIII, ho). — Cam- 

phen,x^n* s* (L<oth. sept.). — Koutphen, 1606 

(pouillé de M.). — Kamptten, 1681 (dénombr. 

5 juin). — Canffen, 168a ( terr. du ban). — 

Kanjen ou Keibourg, xviii* s' (pouillé de D. Tab.). 

— Champlten^ 1766 (carte Vaug.). — Kanfen ou 
Kauffen, iSûb (tabLPar.). 

Village de la seigneurie de Meillbourg. Le roi 
y était seul seigneur justicier; haute, moyenne et 
basse justice, 1681 (dénombr. sS juill.). — La sei- 
gneurie de Kanfen, érigée en haute justice, faisait 



partie du comté de Créhange, 1733 (dénombr. du 
10 juin.). 

Était siège d'une cure dépendant de rarchiprélré 
de Thionville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et coût, de Thion- 
ville. — Faisait partie, en 1790, du canton de Hel- 
tange-Grande et passa, sous Torganisation de Tan m, 
dans le canton actuel. — A Téglise de Keybourg 
pour annexe. 

Kappbl-Kirgbb , c"'. — Voy. Kirger (Kappel et Uber). 

K appelles MÛHL, m"*, c"* de Téting. 

KAnEHEOPF, forêt du roi, c°' de Rahling. — 1781 
(arch. déparL B. 17). 

Katzexkoppbriiûhl ou Obligmûol, m'", c"* deSouclit.- 

Katzbhtbal, m**"* isolées, c"* de Bœrenthal. 

KéDANGE, vill. c'^de Hombourg-Kédange,8ur la Canner. 

— Katenget , 1 a 69 ( ch. abb. Saint-Am. ). — Keding , 
i3oo (abb. Viii. cart. 1. 1, p.. 6). — Kedinga, 1/108 
(t^. A. i3). — Redinga, Kethingùy Archipresb. 
de Redùiga, ibhh (pouillé de M.). — Kadingen, 
i56o (inv. des tit. de Lorr. VI, Sg). — Kaiditig, 
168a (dén. comté de Créh.). — Kadingen, i^gh 
(dén. Th. Alix). — Gedingen, xvii* s* (Lolh. sepL). 

— Kaidat^e, 1693 (terr. du ban). — Kadung 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand : Kehdingen. 

Il y avait à Kédangc un fief mouvant du duclié de 
Lorraine, avec haute, moyenne et basse justice 
sous la prévôté et landschultesserie de Sierck. — 
Ce village faisait partie du comté de Hombourg, 
1701 (dénombr. du ai mai), et, à ce titre, rele- 
vait du comté de Créhange, 1 683 (dénombr. de ce 
comté et suiv.). 

Kédange était le siège d'un archiprétré dépen- 
dant de Tarchidiaconé de Marsal, auquel apparte- 
naieni les paroisses suivantes : Aboncourt, AltroflT, 
Bettange, Bettlaiuville, Bibiche, Burtoncourt, 
Brettnach, Chémery- les -Deux, Drogny, Eberswil- 
1er, Êblange, Elzange, Filstroff, Freistroff, Gom- 
melange, HestrofT, Inglange, Kédange, Kemplich, 
Kœnigsmacker, Luttange, Menskirchen, Metxe- 
resche, Metïerwis8e,Valmunster, Vaudrecliing, Vigy, 
Vry et Wolstroff, avec leur» annexes. — La pa- 
roisse de Kédange avait Hombourg pour annexe et 
dépendait de la Chartreuse de Rettel. 

Autrefois Trois-Evéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Luttange et passa, en i8oa , dans celui de Metzer- 
wisse. — Fut chef-lieu communal jusqu'au 38 dé- 
cembre 181 1, où il fut réuni à Hombourg, pour ne 
former qu'une commune sous le nom de Homboui^- 
Kédange. 
Kbdingbkbach (Ruisseau de). — Il prend sa source i 
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Metzerwisse, traverse la c"* de Budingsur une lon- 
gueur de ],6oo met. et se jetle dans la Canner. 

KB1MELI^GEN, anc. b. ruiné, situé dans la prévôté de 
Sierck et dépendant du marquisat de Rodeniack, 
1681 (dénombr. s. Tan). 

Kbiseinhoff, anc. f. — Sise près de Guenlrange (carie 
Cass.). 

Kemplicii, c"" de Melzerwisse. — Kempurieh, 1098 
(abb. du Lac. D. Cal. IH, pr. xxv). — Kampachel, 
1276 (tibb. JVill. H. la). — Kampucle, 1287 
(ibid, K. t ). — Kempulcher, Kempulchel, tbhd 
(pouiilé de M.). — Kempuchel, i^gh (dén. Tb. 
Alix). — KampUekf 1681 (dénombr. ai juill.). — 
Camply, i683 (cart.Vill. l. 11,1* 379). — Kam- 
ply, 169a (lerr. du ban). — Keniplick, 1756 
(Stem, dép* M.). — Kemplie, 1766 (D. Cal* not. 
Lorr.). — Kemply, 1779 (terr. d'iilange). — Cam- 
pUet (carte Cass.). — Campus belli, Kampfplatz 
(stat Verr.). 

Village de la landscbultesserie de Sierck. — Siège 
d'un fief et d'une justice baute, moyenne et ba.<»o, 
mouvant du roi de France, 1681 {loc, cit.), — 
Était cbef-lieu d'une cure de Tarcbiprétré de Ké- 
dange qui avait pour annexes Kiaog et Codewalt. 

Autrefois Trois-Evècbés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton 
d'Inglange, puis, passa, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Klang et la ferme de 
Codewalt. 

KiBBACB, c"" de Forbacb. — Kerpach, ia57 (Kre- 
mer, Ard. Gescb. H, 116). — Gyrperesy 136a 
(coll. Ilorob. cb. Jean de Lorr.). — Kirperch, 1277 
(sém. Saint-Sim. s. Tan). — Kerhanck, 1577 {ibid,). 
— Kirbach, 169 4 (dén. Th. Alix). — Kerpacheny 
1668 (sém. SaintrSim. s. Tan). 

Village du comté de Forbacb. L'église de Kerbacb 
(arcbiprétré de Saint- Arnuaid) était Téglise mère 
de Forbacb; elle comprenait Behren, Ëtzling, For- 
bacb, Œting, Petite-Rossei, Scbœneck et Speicbe- 
reo. Tbéodoric, comte de Richecourt, la donna aux 
chanoines de Hombourg en 1367. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarregaemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbacb 
depuis sa création, en 1790. — A pour annexes 
Behren et Etzling, le Moulin Neuf et i'Oligmûhl. 

Kbrlib6-lbz-Sierck,c*^ de Sierck. — Crellingon , 87 A 
(ch. Berth.arcb.Trèv.). — Cheriingen, 1 o8û (D.Cal. 
III, pr. 10). — Kerkelingen, 1 1 15 (ch. abb. Saint- 
A rn . s. Tan ) . — Karlenges , 1 1 89 ( ibid,) . — Kirlinga, 
xiii* s* (abb. MettL décl. biens). — KirUngy laao 
(arch. Trèv. déd. biens). — Kerlange, Keldange, 
1395 (inv. des tit. de Lorr. II, /io3). — Kerlinga, 



Kelingensisprœposilura, 1 /i 56 (abb. Saint-Am. A. 86). 

— Kelinga, i656 (abb. Vill. bulle de Célestin III, 
A. 86). — Kerlengûy 1 5 36 (abb. Saint-Am. trans.). 

— Kerliiigen , 1 5 9 A ( dén. Tb. Alix ). — Kelrliugen , 
xvii' s" (Sierck, dom.). — Querlin, 1681 (arch. 
départ, dén. s. Tan). — Kirling, 1686 (gén. de 
Metz, dom.). — Querlain, 1751 (carte Vaug.). — 
Querllen, 1763 (carte Lafosse). 

Siège d'une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice; fief mouvant de la prévôté et du domaine 
de Sierck. — Faisait partie du comté de Hom- 
bourg, 1701 (dénombr. du a mai). — Paroisse de 
Tarchevêché de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Évôcbés, prév. de Sierck, coul. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du can- 
ton de Kœnigsmacker ; passa , so«is l'organisation de 
l'an m, dans celui de Sierck et, en i8oa, dans 
celui de MetzerwLsse. Une ordonnance du a 8 dé- 
cembre 1835 le repinça dans le canton de Sierck. — 
A pour annexes Haute-Siertk et Fréching. 

KETTE^B0B.^, anc. m^, c"* de Bambiderslroff. 

Ketbourg , chapelle et m""", c"* de Kanfen. — Keybi'ich , 
Keybrick, 168a (terr.de Kanfen). 
Était annexe de la paroisse de Kanfen. 

KiLBOUBG, métairie franche, ban de Téting, faisant 
partie de la seigneurie de Hesser, iQ^i (dénombr. 
de nov.). 

K1N6ER (Kappel et Ubeb), c°" de Sarralbe, sur i'Albc. 

— Kongerm, 1839 (cart. év. de M. t. I, p. a88). 

— Cungnerey, l'Sgb (ibid. p. ao). — Cappelkin- 
gver, 1698 (bibL de Metz, contrib. imp.). — Les 
deux Kingre, 168a (dénombr. 16 mars). — Kin- 
gert, xTiu* s* (pouiilé de M.). — Capolkinger, 1700 
(Bibl. nat. coll. Lorr. loA). — Capel Kengnier, 
1730 (arch. de Guéblange, diron. de P.Monsieux). 

— Kinger, 1737 (pouiilé de M. Portef.). — Kapel 
Jfîgnnir, 1755 (H. Lepage, com. Meurthe). — 06eï-- 
kinge, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Cun.ièi'eSj 
1779 (carie Duriv.). — Kapelkingner, Uberkignei-, 
1779 (Dur. Lorr.). — Kappelkigner ou Kappelkin- 
ger, i8a5 (tabl. Par.). 

Village de l'Évéché, composé de deux hameaux, 
Kappel-Kinger et Ubei'-Kinger, séparés par l'Albe. 

— Il relevait partie de la cbâlellenie d'Alliestroffet 
partie de celle de Hinguesange. 

Au XVIII* siècle, la seigneurie de Kinger compre- 
nait les deux Kinger, Steinbach, Wentzweiller et 
Schveix; elle était le siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, relevait du roi de France et ap- 
partenait au prince de Lixbeim, 1681 (dénombr. 
5 août). — Annexe de la paroisse d'Insming, Kap- 
pel-Kinger fut érigé, en 1 73 1 , en paroisse de i'archi- 
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prélré de Morhangeavcc Uber-Kinger pour annexe; 
relte paroisse dc^pendait du prieuré d'Insmiug. 

Autrefois Trois-Evéchés, baili. de Vie, coul. de 
rÉvéché. — Fait avec Uber-Kinger, son annexe, 
partie du c**" de Sarralbe depuis sa création. 

KiQDERET (La), f. c"* de Puttelange-lez-Rodemack. — 
Kirteahof, Kiterhoff, 1 60 1 (dénombr. s. Tan ). — La 
commune de Kikeray, 1732 (ibid.). 

KiRCu, m"", c"* de Melzeresche. — Lou molin el Ves- 
tang de Kirsche, 1^28 (abb. Vill. cart. t. I, K. 1 ). 

KiRSBACii, vill. détruit, c" de Bining. — Kirsbach, 
1 170 (Alsat. diplom. cccxii, ch. de ilnibus Lotbar. 
in Vosago). — Kirchbronn (Vievx ban de), 1726 
(arcb. d'Achen, arpent, du i3 aoill). — Kirschbach 
(Ban des), 1755 (atl. de Bilcbe, f** io5-io6). 

Village du comté de Bitche, détruit vers le 
xv' siècle. 

KiBscu*LEZ-LcTTAKGE, II. c"^ dc Luttange, sur le ruis- 
seau de Bibiclie. — Kirsch, 1^402 (abb. Vill. cart. 
l. I, L. K). — Kiertze, 1608 (ibid.). — Kirszp-ope 
LiUtinga, i^^hk (pouiilé de M.). — Kirlz, 1606 
(ibid.). — Kirssh, 1681 (dénombr. 1" juillet). — 
Quirche, 1686 (abb. Vill. liasse Ay. 2). — Kirchcy 
1756 (Stem, dép' M.). 

Dépendait de la seigneurie de Lutlangc, 1681 
(dénombr. i"juillet). — Etait annexe de la paroisse 
de Lulbnge. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thion- 
vilie. — Fit partie, en 1790, du canton de Lut- 
tange el passa , en 1 809 , dans celui de Metzerwisse. 
— Gbef-lieu communal jusqu^au décret du 8 no- 
vembre 1810, qui le réunit à Luttange. 

KiRscii-LEZ-SiEncK, c'° de Sierck, — Krinke, 1183 
(Bertb. IV, pr. xixiv^). —Kirch, iSg/i (dén. Th. 
Alix). — Kirtea, xvn* s* (Sierck, dom.). — A7r/ii, 
1689 (Lorr. dora. t. II). — Kirche, 1779 ( Dur. 
Lorr. ). 

Auxvi' siècle, village du domaine et de la prévôté 
de Sierck. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, i68i 
(dénombr. 3 sept.); il y avait, en outre, une mé- 
tairie-Gef formant ban k part. — Paroisse du dio- 
cèse de Trêves (doy. de Perl ). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Sierck depuis 
sa création, en 1790. 

KiRscuFiAUMBif , c"" de Sicrck. — Kirchnomen, i^ç^h 
(dén. Tb. Alix). — ^'numen, i6i8 (abb. Bouz. s. 
l'an). — Kaichen, 1680 (arch. départ, dén.). — 
Kirchenomen , 1 7 2 2 ( carte Bugn.). 

Dépendait de la seigneurie de FrémeslrofT (Prusse), 
1681 (dénombr. 27 juin). — Était chef-lieu d'une 



I paroisse du diocèse de Trêves (doy. de Perl) qui 
avait pour annexes Obernaumen et Kaltzwiller, vil- 
lage évéchois de la juridiction dc Sierck. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — F'ait partie du canton de Sierck depuis 
1790 (de Launstroflf de 1802 à 1806). — A pour 
annexes Evendorff, Obernaumen, Bouzenacker, et 
la ferme de Tockfeld. 

KiRwiLLER, c" de Sarralbe. — Kirwilra, 1179 (ch. 
abb. Wadgasse, Honleim. Hist. Tj^evir.- diplom. I, 
1 06 ). — KirtwilrCy 1 820 ( Kremer, Ard. Gesch. H , 
fiiS). — Quiruill€, 1598 (Albestroff, Aust. 18G1, 
570). — Kirbuil, 160 G (pouiilé de M.). — Quiv- 
viller, 1700 (Albestroff, Aust. i86j, 570). — 
KirvUle, 1755 (ibid.). — Kirwiller, Kermiller ou 
KerviUe (tab. Par.). 

Village de l'Evêché, relevant de la châtellenie 
d' Albestroff. — Autrefois annexe de la paroisse du 
Val-de-Guéblange, il fut, au xviii' siècle, érigé en 
cure de rarchiprétré de Morbangc. 

Autrefois Trois-Évécbés , baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sarralbe. 

KissBLBACH (Ri'issEAu de). — Prend sa source à Kan- 
fen, traverse les c°" de Kanfen, Hetlange-Grande, 
Garsch , Manom , sur une longueur dc 1 2 kilomètres, 
et se jette dans la Moselle. — Kisnilbach , 1 68 1 (dé- 
nombr. i"ocL). 

KiTZi5G, h. c°* de Merschweiller. — Kulstingen, 1694 
(dénombr. Th. Alix). 

Annexe , avec la censé de Neudorff, qui apparte- 
nait à sa communauté, de la par. de Kirsch-lcz-Sierck. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sierck. 

K1TZIN6 (RcissEAU de). — Goule sur le tcrnt. de la 
c"' de Merschweiller et afflue au ruisseau de Man- 
deren. 

Klang, h. c"* de Kemplich. — Klingen, 1^94 (dén. 
Th. Alix). — Clingen, 1686 (gén. de M., dom.). 
— Clangen, 1662 (terr. de Kemplich). — Klangen, 
1698 (terr. de Kédange). — Klain, 1756 (r<arte 
Vaug.). — Klan (carte Gass.). 

Était annexe de la paroisse de Kemplich. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. de Thionville, 
coût, de Lorraine. — Fit partie, en 1 790, du canton 
d'Inglange; passa , en 1802 , dans celui de Metzer- 
wisse. — Ghef-Iieu communal jusqu'au 8 novembre 
1810, 011 un décret impérial le réunit à la c"* de 
Kemplich. 

Klapbach, m'", c"* de Gœtzenbruck. — Taillerie de 
cristaux. 
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KLALSi.MBERGf m*"*, c"'* dc .Mciseiillial. — CJamonhirir , 
(carte de T État-major). 

KLArsb>Bi!nG, chapolle. — Voy. Sai5T-Bl\ise. 

Kleckbbrg, forêt, c"' de Mcisenthal, affectée autrefois 
au service de ladite coniniune, 1761 (arcli. dépari. 
B. 117). 

Klein-Adel, m*"» c"' de Souciit. 

Kleirbagh (Ruisseau de). — Prend sa source on Ba- 
vière, à Eppelbronn , traverse la c"' de Walschbronn 
sur une loH[jueur de a kilomètres et se jolie dans 
la Home à Waldbausen. 

Klbinbrûckenmuiil, m^', c"' de Heliimer. 

Kleikd'hal, h. c" de Longeville-lez-Saint-Avold. — 
KUnn Dalheim, x¥i* s* (abb. Longev. cens.). — La 
Petite Dal, ifo(j (D. Cal. not. Lorr.). — /(T/îW/m/, 
17 56 (carte Vaug.). — Kleindhall ou Petitdhall, 
1779 (Dur. Lorr.). — Kleindhal (carie Cass.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Klein-Mîul, m'", c^^d'Achcn. 

Klei>-Mîhl, m'\ c" de Beltwiller. 

KLEifi-MïHL, m", c'* de Diebling. 

Kleix-Mïhl, m'", c"' de Gros-Réderching. 

Klein-Mûiil, m'", c"* de Holling. 

Klein-Mïul, m'", c"* de Macheren. 

Klein-Mûul, huilerie . c" de Pontpierre. 

Klei^mûiilenbagii, f. c"* de Slurtzelbronn. 

Klein-AVald, f. c"* de Breidcnbach. 

Klingelbacu (RuissEAi de). — Il prend sa source à 
Parlb (c"* deBoust), traverse la c" de Bousl sur une 
longueur de 5oo met. et se jette dans la Moselle. 

Klokkf.nhoff ou Glôckrmiopp, f. c"* de Merlen. 

Kloisborfi (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 
la c"' de Tëlerchen et afflue à la Nicd. 

Klumpekuoff, Kluupbkhutte ou Baraque aux Sabots, 
f. c**" de Sturtzelbronn. — Glumpenhiitte (carte de 
rÉtat-major). 

Knalhltte, nf\ c" d'Ollonville. 

Kp(UTA^GB , c°" d'Audun-le-Roman, sur la Fenscli. — 
Knuttingen, 1629 (arcb. dépari, label, du lieu). — 
Krvrutinfreny 1 606 (abb. Sainte-Gloss. liasse Hayange). 
— KnitangCy 1681 (dénorabr. i5 août). — Kneu- 
tange, 1681 (ibid. 3o déc). — Cunetange, 1689 
(Barr. dom. t. II). — Kttentange, Kenutangp, 
1689 (gén. de M. dom.). — Kuntaige^ 1762 (carte 
La fosse). — En allemand : Knetûngen. 

Il y avait à Knutange une rue, dite dc Bar, dont 
le duc de Lorraine avait conservé la souveraineté, et 
qui était composée de maisons dc son domaine sou- 
mises à sa justice; il en fit la cession au roi par 
l'article 11 du traité de 1718. — Était annexe de 
la paroisse de Hayange. 

Moselle. 



Autrefois Trois-Évécbés, haill. et coût. dcThion- 
\ille. — Fit partie, en 1790, du canton de Sancy 
et passa, en i8oa , dans le Ciinton actuel. 

Kkutangk (Le Moulin de) et la rue du Moulin for- 
maicni un fief mouvant du château de Wolkrange. 

Kobrrtte (DeutscucIWelsch), f.c""de Sturtzelbronn. 

— Grangia Cobart, 1178 (ch. abb. Sturtz. 2 v'). 

— Chobart, iS'jS {ibid. 28). — Cobehavt, 1617 
(ch. abb. Sturtz. Als. diplom. mcclxxii). — Kohert, 

■ 1779 (Dur. Lorr.). 

Ces deux fermes ont élé fondées par les moines 
de Sturtzelbronn et appartenaient à Tabbayo. 

KoBBETTE (Ruisseau de la). — Prend sa source sur le 
territ. de Sturtzelbronn et s'unit , au-dessous de Tétang 
de Graffenweyer, au Winsteinerbach , pour aller se 
jeter dans le Falkenstein. — Rivus-Cobart y 119'! 
(ch. abb. de Slurtzelb. D. Cal. I, Pr.). 

KoDENWALD , moul. au pied de laquelle est situé Ké- 
dange, c"' de Hombourg. 

KozKLNG, vill. c"* de Garsch, à gauche de la Moselle. 

— Kechingen, i68i (dénombr. 2 3 mai). — Kikin- 
gen, 1 68 1 (f^éw. de M. dom. ). — Kechuingen , 1 686 
(dénombr. i"ocl.). — Kaikingeit, Kolchin, \?iii*s* 
(pouillé de M.). — Kekin, 172'! (carte Bugn.). — 
Keichingerij Kerchitigen, 1701 (dénombr. mai). 

— Kaichingen, 1 706 (dénombr. o nov. ) . — Koekin , 
1 756 (Dur. Lorr.). — Kakin, 1 766 (carte Vaug.). 

— En allemand : Keichiiigen. 

Village de la seigneurie de Cattenom ; siège d'une 

justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénombr. 

28 mai). — Était annexe de la paroisse do Hiis- 

sange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. cl coul. dc Thion- 

ville. — Fait partie du canton de Callenom depuis 

sa créaiion, en 1790. — Fut chef-lieu communal 

jusqu^au i3 octobre 1809, où un décret le réunit 

à la commune de Garsch. 
KoENicsBERG, mout. c"" dc Meisenthal et d'AJlhorn. — 

Voy. Breitenstein. 
KoENiGSBEBG OU MoMT-RoYAL, ancicu uoni de Sarre- 

insberg. 
KoBMGSBERG, f. c"* de Sicrck. — Konigtberg, 1716 

(tcrr. dc Monicnach). — La Cerne de Konitberg , 

1756 (Slem.dép* M.). 

On voyait encore distinctement, au siècle dernier, 

les lignes du camp de Villars sur la hauteur occupée 

par cotte ferme. 

Autrefois Trt)i8-Évôché8, prév. de Sierck, coul. 

de Lorraine. 
KoEisiGSMAGKER , C**" dc Mctzerwisse , sur la Canner et à 

droite de la Moselle. — Curtis Machra in cotnitalu 

Chonradi et in pago mutolensi sita , 1 o65 (culh. Verd. 

18 
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ch. de Tempcrcur Henri IV). — Makeren, laaa 
(éch. d'Étain avec Saint-Malhias de Trêves, ch. de 
Henri V). — Marmacre, 1270 (ch. de don. Berth. 
VH, i).— Maera, i35/i {iind, iiu). — VUla de 
Machre, 1870 (pouilié de M. Porlef.). — Regia 
Mâchera prope Mosellam, iSga (cari. Viil. t. H, 
95 v°). — Koniimaker, iSga [ibid. t. I, K. 1). 

— Makre proche Konismaker, 1^79 {ibid. M. I). 

— Regismachra , Regiimacray Regiamacher, tbhh 
(pouil)ë de M.). — KœnigtmoMheren, 1573 (didc. 
Lux. Berlh. VHI, ho). — Kutùpmachren , 167/1- 
i58i (arch. départ. B. a64). — Kœnige Machem, 
Koing Machem, 169 4 (dén. Th. Alix). — Kcenigi- 
machere, xvii* g* (Lolh. sept.). — Kuningi Macren, 
XVII* s" (carie Beau!.). — Kenismacher,! 606 {^uiWé 
de M.). — Macheren le Roy, i63a (abb. ViU. 
h'asseLux.). ~- Kainsmacker, 1680 (arch. départ, 
dénombr. s. Tan). — Kœnistnachren, 1686 (gén. 
de M. dom. ). — Masheren ou Kcemgtmoichren , 1 686 
( ibvl. ). — Coniêmacquer, 1 701 (dénombr. o mai). 

— Cœnigsmacker, 1733 (terr. de VolstroflT). — 
Freymacker (sous la période révolutionnaire). 

Kœnigsmacker s^était appelé Mâcher jusqu'au 
xif siècle, époque où il fut fortifié par le roi Jean 
de Bolicme. Celte seigneurie avait été donnée à 
Téglise de Verdun en io65; elle fut échangée conlre 
la seigneurie d'Étain avec Tabbaye Saint-Malhias 
de Trêves en laaa. — Siège d'une seigneurie, avec 
haute, moyenne et basse justice, qui appartenait à 
Tabbaye Saint- Mathias de Trêves. Il y avait une 
mairie dile du Daunemermeyer, qui appartenait à la 
seigneurie de Gattenom, 1706 (dénombr. 19 nov.). 

— Élait siège d'une cure de l'archiprétré de Ké- 
dange, qui avait pour annexes : Métrich, le moulin 
de Mévinkel et Thermitage de Saint-Boch; celle 
cure dépendait de Fabb. Saint-Matbias de Trêves. 

AutrefoisTrois-Evôché8,baill. et coût, de Thion- 
ville. — En 1790, chef-lieu d'un canton qui com- 
prenait les c"** de Breislroff (Petite), Freymacker 
(Haule et Basse), Illange, Kûntzig, Métrich, Ma- 
quenom, Oudren, Stuckange et Walmestroff, avec 
leurs annexes; conserva ce litre sous l'organisation 
de l'an m, puis passa, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Métrich, Griesberg et 
Mévinkel. 
KosMGSSTRASSB ou BouTB DU Boi , aujourd'hui détruite, 
et qui semble être une voie romaine réparée au 
temps de la féodalité. Elle vient de Bavière, traverse 
du nord au sud le territ. d'Epping, de Bimlinget 
de Bettwiiler, et parait se raccorder avec une autre 
voie, ia Bitterstrasse ou Boute des Chevaliers, qui 
ahouiil au dép* du Bas-Bhin, après avoir traversé 



les bans de Bohrbacb, de Bining-lez-Bohrbach et 
de Schmiltwiller. 
Koif ACKER , f. c°* de Marspich. — Counacker, xtiii* s* 
(pouilié de M.). — iTownacÂTe, 17.56 (Stem. dép* M.). 

— Kounakre ,1817 (dict. Viv. ). — Kounaker, 1 83 5 
(labl. Par.). 

Faisait parlie delà communauté et delà paroisse 
de Marspich. 
Kontz-Bassk, c*"* deCattenom, à gauche de la Moselle. 

— Cand, laoo (abb. Saint-Max. ch. don. s. l'an). 

— /fi/mor KonU, i535 (cart. Vill. t. H, f" 3i ). — 
Nidercontz, 169/1 (dén. Th. Alix). — Nidre-Konlz, 
XTii* siècle (abb. Vill. liasse Sierck, 16). — Mder- 
Kontz, XVII* siècle (Sierck dom. ). — Nider Kuntz , 
XTU* siècle (carte Beaul.). — Contz Baiee, j686 
(gén. de M. dom.). — En allemand : Niederkonlz 
ou Kontz bei Sirk. 

n y avait une seigneurie dépendant du comté de 
Hombourg, 168a (dénombr. de l'an et suiv.). 

Siège d'une paroisse du diocèse de Trêves, doy. 
de Perl. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck , coût', 
de Lorraine. — Fit parlie, on 1790 , du canton de 
Bodemack et passa, en 180a, dans le canton actuel. 
KoKTZ- Haute, c*^ de Caltenom, à gauche de la Mo- 
elle. — Obercontze, i/»i5 (arch. H. de V. AA, 
11). — Superior Kontz vel Contz, 1 535 (cart. ViU. 
n, f 3i). — Obercontz, i^gH (dén. Th. Alix). 

— Oberkuntz, xvii* siècle (carte Beaul.). — Lauber- 
kontz, 1681 (dénombr. 3 sept.). — Oberclontz, 
168a (dén. comté de Créh.). — Contz haute, 1686 
(gén. de M. dom.). -— OberkUmtz, 1688 (dén. 
Créh. arch. Helph.). — Ober Contz, haulte Contz, 
1698 (terr. du ban). — Oberkont, 1701 (dén. de 
mai). — Kunz, 1766 (cart. Vaug.). — En alle- 
mand : Oberkontz, 

La haute justice était au roi de France (1681, 
loc, cit,), — n y avait un fief siège d'une seigneurie 
foncière, justice moyenne et basse, sous la prévôté 
de Sierck et la cour de Perl , et une seigneurie dé- 
pendant de celle de Bodemack , qui représentait le 
quart du village. — Etait annexe de la paroisse de 
Kontz-Basse. 

r 

Autrefois Trois-Evéchés, prév. de Sierck et baill. 
deThionville (pour ce qui dépendait de Bodemack), 
coût, de Lorraine. — Appartenait, en 1790, au c** 
de Bodemack; fut classé, en 1803, dans celui de 
Cattenom. 
KoucHBisMÛaL, m*" sur la Canner, c'" d'Inglange. — 
KochmuUe, i633 (abb. Vill. cart. 1. 1, K. 5). — 
Koqtumulh, moulin 8ttr la Canère, i63/i (ibid.). — 
Cochenmuhell , i63A (ibid.). — Koquemulle, 1.739 
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(ibid, K. 3). — Le Moulin de^ gâteaux à V abbaye de 

Villers, 1776 (dënombr. l'Tév.). — Kukenmûhty 

1779 (Dur. Lorr.). 
Kbbbach (RiissEAL oe). — Prcnd sa source à Hun- 

ling, traverse la c"* de Mailing sur une longueur 

de a kilom. et se jette dans la Moselle. 
Kbbbsmëhl ou Moclin d'Écbeîissb, c*^ de Betting-lcz- 

Saint-Avold. 
Kbeubicu, f. c"* de Witlring. — Construite en i846, 

par M. £. Hourier, sur remplacement d'une forêt 

défrichée. 
Kbeschmîul, m", c"^ d'Ebcrswiller. 
Kreltzhoff , f. c"* d'Erstroff. 
Kbibsbach (Ruisseau de). — Il prend sa source à 

Rangiievaux, traverse cette c*** et celles de Fameck , 

de Fiorange et d'Uckange sur une longueur de 

9 kilom. et se jette dans la Moselle. 
KaonBN, m*", c"* de Tbéding. 
Kboteswasir, m*" isolées, c"* de Bœrentbal. 
Kbukblsbach ( RcissEAC db). — Prend sa source dans 

Tétang de Grûnesbach, traverse les c****de Roppe- 

willer et deLiederscheidt sur unelongueurde5oo m. 

et se jette dans la Horne au moulin d'Éberbach. 
Kdchli.ngen, église annexe de GrosblicderstrofT, 1756 

(D. Cal. not Lorr.). 
Kuebs, m'° et bois, c"* de Fontoy. — IjOu MoUn de 

Kuers entre Brouch et Fontoix , i357 (abb.Vill. cart. 

t. I, K. I). — Le Molin de Gtier$ entre Brouck et 

Fonthois, 1620 (i6tW.). 



KuLE^GEnK0l'FF, anc. f. c"* de Sicrslhal. — 1781 (arcli. 
départ. B. 1 17). 

KuNDscHAFT, éc. c"* de Bœrenthal. 

Klntzig, h. c"* de Dislroff., — Cmizcun, xii* s* (abb. 
Saint-Max, décl. biens). — Cunsinga, 1179 (abb. 
Bouz. bul!e d'Alex. 111). — Kvffencig, i355 (cari. 
abb. Vili. t. f, M. 46). — Cuncich, t370 (arcb. 
H. de V. cart. 117 f. LXXIII). — Kuntzichy iliih 
{ibid. AA, 19). — Kunezigy 1A29 (*^*^' AA, 11 ). 
~ Cuntzig, i45o (cart. Vill. 11, P 73 v'). — 
Cuntz^y Kunttig, i55o-i55'J (quilt. H. deV. AA, 
i5-32). — Ilunlzig, iGoG (pouillé de M.). — 
Kanzicq, t68i (dénombr. 1 j juin). — Kantz'ngen, 
1626 (hosp. de Sierck, E. 1, p. 20). — Quinzy, 
1762 (carte Lafosse). — Kunizick, 1779 (Stem, 
dép* M.). — Kentzig (carte Cass.). 

Dépendait de 1r seigneurie de Meillbourg, 1681 
(dénombr. 1 2 juill.). — Etait annexe de In paroisse 
de Basse-Yûtz. 

Autrefois Trois-Ëvéchés, baiil. et coût, de Tfaion- 
yiUe. — Fil partie, en 1790, du c*" de Freymacker 
et passa, en 1801 , dans le canton de Metzerwisso. 
— Cbef-lieu communal jusqu'au 1 2 décembre 1811, 
où iin décret le réunit a la commune de DistroO*. 

Kuntzig,ou en français Cl^'meiicj/, selon leP.Ber- 
thoUet, avait donné son nom à une maison de che- 
valerie luxembourgeoise qui portait: d* argent à deux 
barbeaux d'azur adotiéê , cantonnée de ù croix fichêex 
de gueules. 



Labalville, f. c'^'de Gorze. — LahuviUe, 1297 (inv. 
des lit. de Lorr. Vf, 385). — En patois : Laiben- 
telle. 

Censé ; était annexe de la paroisse de Gorze. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
Labreide, f. c"* de Gros-Tenquin. — Voy. Bbeidb (La). 
Labblch, h. c*^ d'Éberswiller. — Ijobrûcken, 1681 
(dénombr. 6 sept). — Labricq, xviii* s" (pouillé 
de M.). — Laubricquen, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 
— Laubrû k ou Laubrick, hameau, faisait partie 
de la communauté de Férange, 1779 (Dur. Lorr.). 
Siège d'un fief mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 3 sept.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coul. de 

Lorraine. — Etait annexe de la jwir. d'Éberswiiler. 

Labrt, c"" de Conflans, sur l'Orne. — Villa Labriago, 

780 (abb. Gorz. ch. conf.). — Àd fjobriam, 10/19 

(abb. Saint-Max, bulle Léon IX). — Labrei, 1239 



(acte d'aman). — Labrie, 1369 (inv. des lit. de 
Lorr. V, p. 62). — Labrey, Labrye, Labrie, 1 5^» 
(pouillé de M.). — Labris, i596(dom. Barr. L II). 

— Labrie, xvii* s* (Journ. J. Bauch.). — La Brie, 
1625 (inv. des tiU"de Lorr. V, p. 71 ). 

Siège de trois seigneuries foncières, dont une por- 
tait le nom de Grand-Ban , et de trois moyennes et 
basses justices. La haute justice appartenait au roi. 

— La principale de ces seigneuries , appelée laTour- 
Mahuet(de Mail. Barr.), érigée en fief le 26 octobre 
1699, mouvait, ainsi que les autres, de la châtel- 
lenie de Conflans ( Dur. Lorr.). — Etait siège d'une 
cure de l'arcliiprétré de Hatrize et dépendait d<» 
l'abb. de Gorze. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint - 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Friau- 
viile et passa, sous l'organisation de l'an 111, dans 
celui de Conflans. 

18. 
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Lacbambre, c"" de Sainl-Avold. — CamPi-en, 1096 
(dén. Th. Alix). — Camtncrpn , 1.599 (arch. de 
Sainl-A?old, BB. 5). — Caméra, 1606 (pouillé 
de M.). — La Chambre, 1701 (ord. de Lorr. VIII, 
290). — Chamhre (cnrta Cass.). — En allemand : 
Kammeren. 

Village fondé en i586 dans le bois de la Frcsne, 
dans la seigneurie de Hombourg. — Était chef-lieu 
d'une cure de Tarchiprôlré de Saintr-Avold, qui avait 
pour annexes Holbach et Leywillerhoff et était à la 
collation du roi. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
rÉvêché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis sa création, en 1790. 

A pour annexes Holbach-lez-Saint-Avold et Ley- 
willerhoff. 

Lacuapcllb, f. c"* de Holtwiller. — Voy. Cappbluoff. 

Lacroix, m*" sur le ruiss. de Bronvaux, c"' de Marange. 

Lacroix, f. c"* de Rezonville. — Cette censé, située 
sur le bord de Tétang de Gravelotte , était annexe 
(le la communauté et de la paroisse de Rezonville. 

LvcRoix, h. c" de Saint-François. — La Croix , i59'i 
( dén. Th. Alix). — En patois : Lai creu, 
Kfait annexe de la paroisse de Laumesfeld. 
Autrefois Trois-Évôchés, prév. de Sicrck, cout.de 
Lorraino. — Fait partie du canton de Bouzonville 
dopuis sa création, en 1790. 

L\croix-Bei,lbvi;e, m**", c"' de Relonféy. 

La DON cil A M PS, h. c"' de Woippy. — Laidonekampt , 
i^[)^ (chap. cath. s. Tan). — Laidonehamp, i6o'i 
(list. des vill.). — Varduchamps, \(\hh (chron. 
du doy. de Saint-Thiéb.). — Laidonchampn , i4'i6 
(chap. cath. s. Tan). — Landonchamps , 1678 (abb. 
Saint-Vinc. liasse dimes). — Laidonchampz , i47'i 
(ibid, comptes). — Laidonchant , xv* s* (chron. Jac. 
Huss.). — Laiduchamps (chron, Ph. de Vign.). — 
Lai don champ», i5oo (épit. de J. d'Esch.). — Lai- 
dinichampsy i5i8 (Mém. Ph. de Vign.). — Lindon- 
chanip, 1 5^4'i (pouillé de M.). — Le Chasteaulx de 
Donchamp, 1 553 (Siège de Metz, par Salignac). — 
HadonHiamps y xvii* s" (Loth. sept.). — La Don- 
champ», censé avec un beau château, 175G (Stem, 
dép' M.). — En patois : Ijaidonehamp. 

Etait annexe de la paroisse Saint-Simon de Metz. 

— A conservé un beau château du moyen âge, dont 
iino partie seulement a été rel)âlie en style moderne. 

Autrefois Trois- Évéchés, baill. et cout.de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d\Argancy; 
passa, sous l'organisation de Tan m, dans celui de 
Lorry-lez-Metz, puis', en 180a, dans le 1" canton 
<lc Metz. — Chef-lieu communal jusqu'au 9 février 
1 8 1 o , où il fut réuni à Woippy. 



LiGRAKc.B ou Immeriiofp, m", c"* de Heltange-Grande. 

LaGRARDVILLE, c"*. — Voy. C0NS-LAGnA>DVILLE. 

Laiielle, vill. ruiné, c" de Couine. — Ln Helle, t 779 
(Dur. Ix>rr.). 

Lahignéb, f. c"' d'Olhe. — Lifruy, i.So> (organ. 
commun.). — Laifjnie: (dict. Verr.). 

Lauoctte, éc. c"*de Villers-Sloncourt. 

L\itre(Le Hameac'de). — L'une «les divisions de la 
c"" de Novéanl. 

LaItre (Les Bass fiefs de) , à Jus.sy et à Vaux. — Mou- 
vaient du roi de France; étaient siège , chacun , d'une 
justice haute, moyenne et basse, et appartenaient a 
la cure de Jussy, 1681 (dénombr. 39 juin). 

Lau, c" de Longwy. — Lmje, \f\Ht (Joum. J. Aubr.). 

— Lai«, 159^1 (dom. Barr.). — Layx, i7A9(de 
Maill. Barr.). — Lci>, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse, qui appartenait à Pévéque de Verdun. — 
Annexe de la par. de Baslieux (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Appartenait au canton de 
Villers-la-Montagne, de 1790 à 1802, où il passa 
dans le canton actuel. 
Lalliec, f. c" de Vry. — Lalié, 1610 (Fab. territ. 
Met.). — La Grande et Petite Lallieu, dit le Petit 
Saint'Mcolas , i63i (abb. Vill. cart. t. I, L. 1 ). 

— Ijallier (dict. Viv.). — Lallien (carte de l'Etat- 
major). 

Était annexe de la paroisse de Vry. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
Lambagh, c"" de Rohrbach , jsur la Schwolb. — Lim- 
bach, lôg/i (dén. Th. Alix). — isampach, 1771 
( ord . de Lorr. Xn , '1 a a ). 

Ce village, qui appartenait au comté de Bitchc 
et à la mairie de Bening, était divisé en deux ha- 
meaux: Haut-Lambach et Bas-La m bach . — Faisait 
partie, comme annexe, de la paroisse de Siersthal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche , couL de Lor- 
raine. — Fit partie du c™ de Lemberg de 1 790 
à i8oa; passa, à cette date, dans lo canton actuel. 

— A pour annexes Clasenberg et Locherbacli. 
Lambagh (Ruissfjm: de). — Coule sur le territ de la 

c"' de Siersthal et afflue à la Schwolb. 
Lamberrie (La), éc. c" de Sanry-sur-Nied. 
Laubertsbrokk(Ba!v de), c^'de Kalhauscn. - Lambtz- 

hronn, 1596 (compte dii receveur de Bitche, an*h. 

de Rahting, C. Ci). — Lambrectahruun , ban ixolé 

(atlas de Bitche , f. 1 00 ). 
Lampes , éc. c"* de Richemonl. 
Landonvillers, c°" de Pange. — Landonit villare, 

XIII* s* (arch. de la terre). — Ladonriller, i36i 

(arch. comm. B. 7/1). — lAindonvilleir. 1 368 (rhap. 
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de la catli. s. l'an). — V HandonvHle , LadonnUCf 
VAndonvWe, Landonvillé, xv* s* (arch. de la lorrc). 

— Landonvilléy i56o (inv. des lit. de Lorr. t. VI, 
179). — LandonviUer, 1756 (Slem. dép* M.). — 
En allemand : Landdrojf. 

Village dépendant de la seigneurie de Mengen , 
et, à ce lilre, de la haronnie de Raville et du comté 
de Créhange (dénombr. de 1 689 etsuiv. ). 11 y avait , 
en outre ,' une seigneurie , franc-alleu mouvant du 
roi de France, siège d'une justice haute, moyenne et 
basse, 1681 (dénombr. 9 sept.). — Était annexe 
de la paroisse de Courcclles-Ghaussy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton dos Étangs, 
passa, sous l'organisation de Tan m, dans c-clui de 
Varize, puis, en 1803, dans le canton actuel. — 
A poiir annexe le moulin de Francaloff. 

La.^drbmont, auberge et f. c"* de Maizery. 
LAKDRKM0?iT, b. c"* de Silly-sur-Nied. — Landrimout , 
1^39 (H.deV. A A, 1 1 ). — En allemand: Lemmeis- 
ber(r. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, do Meiz. 
Landres, c"" d'Audun-le-Roman. — Lande», 1198 
(chap. calh. s. Tan). — Lmde, 1187 (»&iV/.). — 
Lendpê , 1 A 1 1 ( ibid, ). Landrpz , 1 6 1 3 ( arch . H. de 
V. A A, '12). — Landre, iGo5 (inv. des til. de Lorr. 
HI, p. 3o5). — Letidre», 1618 (Hus. Lesc. cr. de 
Lorr.). — Landre cl Mont, i7A9(de Maill. Barr.). 

Ne formait qu'une communauté avec Mont. — 
Était le siège d'une cure du diocèse de Trêves, de 
laquelle dépendait Mont (doy. de Bazailles). 

Formait un fief, siège d'une haute, moyenne 
cl basse justice , sous le bailliage d'Apremont, puis 
sous la prévôté de Briey ; au xvin' siècle elle fai- 
sait partie du comté de Mercy. — Il y avait en outre 
une seigneurie foncière appartenant au chapitre de 
la cathédrale de Metz , sous le nom de ban de Saint- 
Pierre et Saint-Paul. La seigneurie de Landres com- 
prenait encore les bans de SaintOùen , de Roligny et 
de la Malgrée. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiel. — Cette c"* fit. partie, en 1790, du canton 
de Xivry-le-Franc, de celui de Cir. ourl sous l'orga- 
nisation de l'an m, et passa en 1N03 dans le can- 
ton actuel. 

La seigneurie de Landres était lo siège d'une ba- 
ronnie échangée en 1267 par Tliiébaut, comte de 
Bar, avec Herbron de Briey; elle resta dans cette 
illustre maison , dont une des branches no cessa pas 
d'eu porter le titre. — Elle relevait du duché de 
Lorraine. — La haronnie de Landres portait les 
mêmes armes que le comté de Briey : d*or à trois 



pah nleiéa et fichés de {rucules. — A pour annexrs 
Pionnes, Mont et le Moulin. 

LAsnnKVANGE, h. c^'de Bousso. — Landrowange , 1 /i85 
(Journ. J. Aub.). — Ladrevange, 1691 (abb. Saint- 
MarL déd. ann. Prcm. XL ). — Letrauge, iCio 
(Fab. territ. Met.). — Laiidrevange , 1686 (gén. do 
M. dom.). — IjCfidrevange y 1718 (lorr. de Bousse). 
Ce hameau, qui n'était séparé de Bousse que par 
une rue, faisait avec ce village et Blettange une seule 
communauté dépendant alternativement de la pa- 
roisse de Bousse et de celle de Guénange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thioii- 
ville. 

Fit partie, en 1790, du canton de Luttange ^^t 
passa, en 1802 , dnns le canton de Melzerwisso. 

Landrevaxge, f. c^'de Lommerange. 

Landrofp, c*" de Gix)s-Tenquin. — Latidendorf, 1 oof) 
(abb. Ncum. ch. conf. emp. Henri II). — Landorf, 
Lendorfy Lemdorf, Rendorjf, i5'i'i (pouillé de M.). 

— Landorf, ib6o (inv. des lit. de Lorr. t. Vf, 
179). — Lendorff, 1596 (dén. Th. Alix). — La 
Censé de Landtorff, 1 6 1 6 ( BihI. nal. coll. Lorr. .')0 1 ). 

Village du comté de Morhange et paroisse do l'ar- 
chiprétré de Morhange, qui dépendait du chapitre 
de Hombourg et comprenait Einschwiller, VillfT ot 
Haute-Suisse. Elle existait déjà au xiii* siècle. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton de Mor- 
hange et passa, en 1802, dans le canton actuel. 
La.vdweiller , vill. détruit, situé entre Achen et Bining. 

— Le gagnage de Landtsweiller, 169 A (dén. Th. 
Alix). 

Il n'existait plus au xti' siècle (arch. d'Arhon , 
pr.-verb. d'abornement du 7 août 1726). 
Lane; ville, h. c*^ de Vry. — NoiivUley 1 280 (fonds do 
Malte, inv. liasse A). — La NttefviUe, 1890 (cari. 
ViU. t. H, v" 68). — Lfl NueveviUe, 1 hod (liste dos 
vill.). — La NueveviUe devant Vireyy 1/126 (Hist. de 
M. pr. V, 16). — Neuve ville devant Veretfy 1^79 
(carL év. de M. t. IV, p. 161 ). — Neu/vilky xvn* s* 
(Fab. territ. Met.). — La Neuville pi'èsde la Ficit- 
ville y 1779 (Slem. dép* M.). — En patois: Laineu- 
cevelle. 

Etait annexe de la paroisse de Vry. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL do Molz. 

— Fil partie, en 1790, du canton de Vry; passa, 
on 1802, dans celui de Vigy, constamment annexe 
de la même commune. 

Langbk-Wevbr ou LiETscBBNSWBTER , f. etvscierio, c"* 

deSturIzelbronn. 
La.mjbkwetbr (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de o 

la c"* de Hettangc-Grande. 
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La>gubabe.n (Rlisseau de) — 11 prend si source à 
Rémeifnug, traverse celle c"' sur une longueur de 
1 kilomètre et se jette dans la Nicd. 

LàKGHKGk, f. c"* de BistrofT. 

Laklxg , c'^de Gros-Tenquin. — Laeiidingeti, 1 365 (abb. 
Saint-Avold. Kremer, Ard. Gescb. ii, 5o8). — 
Lanmgen, ihtii (arrêt de réunion de i68o ). — 
Landingen, lôg/i (dén. Th. Alix). 

Laoiog et Fremcslroff formaient jadis une mairie, 
franc-alleu de Tévêché de Metz. — Laning était 
annexe de la paroisse de VaLl-Ébersing. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — 11 ût partie du canton de Hcllimer 
de 1790 à i8oa, où il fut classé dans le c°° actuel. 
Laning, Lixing et FrcmestrofT ont été réunis en 
une commune par décret du i*' février 181 3 etré- 
'tablis en communes séparées par ordonnance royale 
du 1 8 août 1 835. — Laning a pour annexes Téglise 
de Wol et la ferme de Wallacher. 

Lam2<g (Ruisseau db). — Prend sa source û lu fon- 
taine de Laning, traverse la c"* de ce nom sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans le ruisseau 
de Freybouse. 

Langue, m*°, c" d*Ars-suivMoselle. 

Lantépoktaike, c*" de Briey. — Landrifoniaine en Fer- 
dunoU chemin , iai3 (déd. desdr. M. anc. 1 exL). 

— Landry-Fontaine, 1890 (inv. des lit. de Lorr. 
m, a/i3). — Landfonteau, 1694 {ibid, 3^7). — 
Leude/ontaine , 160O (pouillé de M.). — Landjbn- 
taine, 1689 (dom. Bair. 11). — haute - Fontaine , 
i^k^ (de Maill. Ban*.). — Landefontainc , 175G 
(D. Cal. noi. Lorr.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était annexe 
de la paroisse de Génaville et se confondait avec ce 
village et Pénil, ainsi que leurs annexes, pour for- 
mer la communauté des Parodies. 

Autrefois baill. de Briey, coût, de Saint-Miliicl. 

— Fait partie du canton de Briey depuis 1790. — 
A Immon ville pour annexe. 

Lap|^«cbette, m"", c" de Montoy. 
Laqubhext, c°"de Pange. — La Cunetie,la Cunesi, 1 366 
(abb. Saint- Vinc. acquêts, liasse Courc.-sur-Nied). 

— Lai Cunexy, xv" s*'(Hist. de M. pr. VI, p. 346). 

— La Quenexit,ihok (liste des vill.). — Lacuenexi, 
1 486 (abb. Saint-Vinc. acquêts , liasse Goure -sur- 
Nied). — Laquenexy, la Quegnesy, ibi'j (Mém. 
Pb. de Vign.). — Laquenneéy, i556 (abb. Saint- 
Vinc. acquêls , liasse Courc.-sur-Nied ). — Laiquenexy, 
1676 (ibid. liasse Dommangeville). — La Goncuti, 
XVI* s* (episc. Met. temp.). — La Queunexy, 1756 
(Stem, dép* M.). — La Cunexy (carie Cass.). — 
En patois : Laiquen'chy, 



Etait annexe de la paroisse de Courcelles-sur- 
Nied. — Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de 
Metz. — Fit partie, en 1790, du canton de Flan- 
ville ; passa , sous Torganisation de Tan m , dans celui 
d'Ars-Laquenexy, puis, en 180a, dans le canton 
actuel. — A Villers-Laquenexy pour annexe. 

Larimokt, f. c"" de Réhon. — Dépendait de la commu- 
nauté d'Herserangc. 

Laro.nob, cbât. et m'", c"'de Devant-les-Ponts. — La 
Maison la Ronde, 1637 (Journ. J. Baucb). 

Etait annexe de la paroisse Saint-Simon de Melz. 

Laboscb, m'** sur TOme, c" de Vitry. 

Larothe (Ruissbau db). — 11 prend sa source dans 
Tétang de Muth, traverse la c*^ de Vatimont sur une 
longueur de 3 kilom. et demi et se jette dans la 
Nied française au Pont- Chevalier. 

Labby, f. c" de Liéhon. — Lairey, \koh (liste des 
vill.). - Larey déliez Lichon, i465(chap. cath. s. 
Tan). 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. de Metz, coût, de 
rÉvêché. 

Larub, h. c"* de Norroy-le- Veneur. 

Autrefois Barrois, baill. de Rriey, coût, de Saint- 
Mibiel. 

Latoub , m" sur le ruisseau de Vallière, c°* de Nouilly. 

— En patois : Laito, 
Lattenschûtz, f. c"* de Sierck. 

Ladobepang , c**" de Faulqnemont. ~ LaudeUnge, 1 1 a 1 
(abb. Longev. ch. conf.). — Ludelinga, 1 180 {ibid, 
bulle d^Alcx. III). — Loudelinga, laio (ibid, cb. 
conf.). — Ludevinga, 1367 (ibid, bulle Clém. IV). 

— Lauder/ang, i483 (inv. des tiL de Lorr. VII, 
160). — Landersingen , 1 485 ( cart. év. de M. t. VIII , 
p. la). — Laudersenge, 1489 (ibid, p. 78). — 
Lauderengen, tSoi (abb. Longev. di. s. Tan). — 
Lodrrfangen, Laudrefange, i563 (ibid.). — Ladre- 

fang, Lodre/an, 1687 (ibid.). — Lauderfingen , 
1594 (dén. Th. Alix). — Lauderfangen , i665 (abb. 
Longev. s. Pan). — Oderfang, Loderfang, i684 
(ibid, terr.). — Lauterfang, xvii* s' (pouillé de M.). 

— Laudrefan, 170a (abb. Longev. terr.). — Lou- 
drefang, 1779 (Dur. Lorr.). — Landrefang (tah. 
Par.). — En allemand : Lauderfingen. 

Était annexe de la paroisse de Tritteling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Longe- 
ville-lez-Saint-Avold et passa, en 180a, dans le 
canton actuel. 

Commune au commencement du siècle , Laudre- 
fang fut réuni à Tritteling par décret du a a juin 
1 8 1 ; il en fut séparé par ordonnance du a mai 
1837, pour faire de nouveau une commune. 
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Lachbsfild, c'* deSierck. — Lumenuell, ii45 (abb. 
Mell. ch. arch. Alb.). — Umernfeldt, 1675 (trésor 
des cb. lay. Sierck, II). — Lumerêfeld, 169/1 i^^^' 
Th. Alix). — Laumersfeld, xtii* s' (Sierck, dom.). 

— Lumerêfeld, 1696 (hosp. deSierck, E. i,p. 19). 

— Muchâlel, i656 (carie Sanson). — Laumerfeli, 
1733 (terr. de Saint-François). — Lauversfeld, 
1756 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Évécbés, prév. de Sîerck, coul. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Waldewisse (distr. deSarrelouis)et passa, sous l'or- 
ganisation de Tan m, dans celui de LaunstrofT, qui 
en 1806 est devenu le canton de Sierck. — A pour 
annexes Hargarten et Kalembourg. 
Ladustboff^ c'" de Sierck. — Lunendorph, xii* s' 
(abb. Saint-Max. déd. biens). — Lunetdorp, xiii* s* 
(ibid.), — Lunstorf, ih^6 (abb. Vill. cari. t. 1, M. 
A5). — Lotulorff, 1683 (dén. comté de Créb.). — 
— . Lonstrofff i683 (ibid,). 

Cure du diocèse de Trêves (doy. de Perl). 

Dépendait, au xti* siècle, de la seigneurie de 
Hombourg et du comté de Créhange. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Bouionville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Waldewisse (district de Sarrelouis). — Fut érigé, 
sous l'organisation de Tan m, en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait : Betting, Biring, Bizing, 
Buding, BuscbdorO*, Driesbach, Effi, Grindorf', 
Halstroflf, Kirf, Kœking, Laumesfeld, LaunstrofiT, 
Oberleucken , Orkholx, Rémeling, Ritzing, Scheuer- 
wald , Schwernling , Tinting , Tunstroff, Waldewisse , 
Waldweistroff, Wehing, Weiier, Weiten, Welling. 

— Conserva le litre de chef- lieu de canton en 
1803 et reçut l'adjonction de 17 nouvelles com- 
munes, savoir : Apacb, Ëvendorff, Hastroff, Haule- 
Sierck , Hilbring, Hunling,Kirch-lez-Sierck , Kirscb- 
naumen, Merschweiier, Mondorff-leE-GrOs-Hcme- 
stroff, Montenach, Nohn, Rettel, RustrofT, Sierck, 
Silving et Zeurange. 

Ce canton devint canton de Sierck en 1806, et 
Launstroff y fut par conséquent classé. — Ce canton 
fut notablement amoindri par les événements de 
1 8 1 4 et 1 8 1 5 : voy. Sibrge. — A pour annexes 
Flatten , Schencrwajd et Ritzing. 

Laustboff (Ruisseau db). — Coule siir le terril, de la 
c" de Schwerdorff. 

LAiifALiàBE (La Haltb-), f. c"* de Nouiily. 

LAuvAi^LiàRB (La Hautb-), m*" isolées, c"* de Mon- 
toy. 

LAuvALLiiRB (Partie db), h. c"* dc Noissevilic. — 
IjauvalUère ( Haute et Basié)^ xtiii* s* (pouillé dc M.). 



— EauvalUère (dict. Viv.). -- L'eau Vallière (iahl 
Par.). 

Faisait partie de la paroisse de Saint-Aignan. 
Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût, de Metz. 

Lauvalliâbb (Ruisseau de). — Coule sur le terril.de 
la c'* deNoisseville. — Voy. VALLiinBs (Rcissf.au de). 

Lavaux, fief, c"' de Herscrange. — Mouvait dc la 
châtell. de Longwy, 1701 (dénombr. du 8 janv.). 

Latibctille, h. c"* de Yry. — VieuvUk, i33a (inv. 
des lit. de Lorr. IV, i64). — ViezvilU, 1896 (P. 
Fer. obs. séc. xiv* s*, 1 00 v"). — La Viezville, 1 /iq 1 
(arch. H. de V. AA, A3). — Viexville, 1 '139 {ibid. 
11). — La Vieuville, 1766 (Stem, dép* M.). — 
La Vievilli, 1 766 ( D. Cal. not. Lorr.). — En patois : 
Lai VieuvcUe. 

Etait annexe do la paroisse de Vry. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coul. dc Metz. 

Appartint au canton de Vry en 1790 et passa, 

en 1803, dans celui de Vigy, en faisant partie de la 

c"* de Gondreville, jusqu'au 3i juillet 181a, où il 

fut ï-éuni à Vry avec ce village. 

LiZERAiLLE, ancienne maison franche sur la Nied , dé- 
pendant de la seigneurie dc Dommangcville. — 
1683 (dénombr. 38 fév.J. 

Lechbrsbach (Ruisseau de). — Prend sa source à 
Kirschnaumen , traverse les c"** de Kirschnaumen 
et de Montenach snrune longueur de -i kiloni. et so 
jette dans la Moselle. 

Lecohtb (Lb Bois), c"* de Louvigny; emplacement pri- 
mitif de ce village. — Bois rempli de substruclions. 

Lebb, anc. chapelle. — Annexe de la paroisse de Hayes, 
XVII* s* (pouillé de l'Ëvéché). 

LEFBRBé, m*", c"* de Han-sui^Nied. 

Legai, m*" sur la Crusne, c" de Boismont. 

Legeret, m"" forestière, c"* de Holtwiller. 

Legrret, tuilerie, c"* de Holtwiller. — La Tkuillerie 
Legpi-et, 1771 (ord. de Li>rr. XII, Una). 

Celle tuilerie ot une censé ont été bâtis en 1 700. 

Leoerib, m°° foresti^, c"' de Sierstbal. 

Lbudrisch, f. c"* de Hundling. — Construite sur un 
défrichement. 

Leipzick, f. c"* de Châtel-Saint-Germain. — Cons- 
truite dans un bois défriché en 181 3. 

Lbitzbiithal , m*", c^ de Baerenthal. 

Lellibo, c""* de Gros-Tenquin , sur la Nied allemande. 

— LeUinga, 1376 (Kremer, Ard. Gesch. Il, 867). 

— LeUinghen, ikbfi (Meurisse, Hist. des év. de 
Metz, 563). — LeUyngen, i485 (cart. év. de M. 
t. VIII, p. i3).— La%, i54/i (pouillé de M.).— 
Lellingen, i56i (arrêt de réunion de 1680). — 
Lellelingue, 168a (dén. comté de Créh.). — Lelin 
(carte Cass.). — En allemand : LelUngen. 
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Etait annexe di; la pai-oissc de Télinf^. 

Autiofois Lorraine, Trois- Evtchcs et Kmpire, 
haill. de Vie, coul. de TEvi^hé et droit romain. 

Lolling formait, avec Folscliwiller, Alling et Té- 
ting une mairie dépendant du comté de (iréhaiige 
(Empire). Le village, qui existait en laoa, était 
mi-partie Evôché et Empire: la moitié évéchoiso 
ressortissait au bailliage seigneurial de Vie et d««- 
pendait delà châlellcnie d^Helphedangc; la partie 
Empire suivait le droit romain et a été réunie à la 
France par décret du ao mars 1798 et classée dans 
le canton de Hellimer; il passa, en i8os, dans le 
canton actuel. 
Lellinc. ( RuissEAi; de). — Traverse le ban de la c"' 
de Téling sur une longueur de 1 kilomètre et se 
jette dans la Nied allemande. 
I.EMBERG, c'" de Bilcbe. — Villa Leytnbci'fr, i3ia 
(cliarl. abb. Sturlzelb. 83). — Leimber^, ibhli 
(pouillé de M.). — Lembourg , Lamberfj, ib']ù (inv. 
des lit. de Lorr. II, p. 43o). — Loliemberg, lug'i 
(déu. Tb. Alix). — Lemberg^ 177 1 (ord. de Lorr. 
\II, /iSa). — Limberfr, an ix (arr. des consuls). 

Village du comté .de Bitche et annexe avec vicariat 
résident de la paroisse de Sierstbal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bilcbe, coût, de 
Lorraine. 

En 1 790 , Lemberg fut le cbef-lieu d*un des can- 
tons du district de Bitche, qui comprenait les c"" 
d'Altborn, Encbenberg, Gœtzenbrûck, Holbacb, 
Lambacb, Lemberg, Meisentbal, Montbronn, Mou- 
terhausen , Sarreinsberg , Sierstbal et Soucht. Il cessa 
d'être cbef-lieu de canlon en 1801 et fut compris 
dans le canlon de Bitcbe. — A pour annexes les 
moulins d^Ober et Unter Bildmûhl. 
Lemberg (Riisseau de). — Reçoit les eaux de deux 

étangs cl coule sur le territ. de Lemberg. 
Lemestroff, b. c"* d'Oudren. — Idùmenettorph, xi* s* 
{abb. Metll. décL biens). — Laimertthrojfy ii'i5 
(161V/. Berlh. II, 179) — Limmeêtroff, ia84 (abb. 
Vill cart. t. I, L. I). — Lemestroff, 1/166 (161J. H. 
la). — Lemmerstorff^ 1607 (ibid, t. Il, 86 v"). 
— ijomestrofff j56o (inv. des lit. de Lorr. i. VI, 
179). — Lemstoif, Lemerstorf, 1696 (dén. Tb. 
Alix). — Lernei'stroff, xvii* s* (Sierck, dom.). — 
Loeitroffy xvii* s' (carte Beaul.). — Lamestorff (carte 
Caas. ). — En allemand : Lœmetdorfbei Udem. 

Etait annexe de la paroisse d^Oudren , du diocèse 
de Trêves. 

Village du domaine de Sierck. 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canlon de 
Kœnigsmacker et passa, en i8oa, dans celui de 



Metzerwisse. — Cbef-lieu communal jusqu'en 1811, 
oii il fut réuni à Oudren par décrtU du la sep- 
tembre. 

Leming, m"" fief, siège d'une petite seigneurie foncière 
dépendant de la seigneurie de Rodemack, tG8i 
(dénombr. du ao mai). 

Lemcd, c'^'dePange. — Lemeu, 1606 (b'stc des vill.). — 
Lemeut, 1691 (Joum. J. Aub.). — VEsnmdf i63i 
(Journ. D. Flor.). — Lp Mcpud^ xvii' s" (pouillé de 
M.). — Le Mudy 1 779 ( Dur. Lorr.). — Mud (labl. 
Par.). — Fin patois : Lemeu. 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice sous 
la prévôté de Pont-à-Mousson. — Était annexe de la 
paroisse d'Ancerville (village évéchois). 

Autrefois Barrois (enclave dans le pays Messin ), 
baill. de Cbâteau-Salin>, coul. de Saint-Mihiel. — 
Fil partie, en 1790, du canton d'Ancerville; pa.ssa 
dans celui de Rémilly sous l'organisation de l'an m 
et dans le canton actuel en 1803. 

Le.nderhoff, f. c*" de Sarralbe. 

Le^gelshbim , c*° de Volmunster. — Ijengùtheim , 
1696 (dén. Th. Alix). — Lenglixheim, 1681 (dé- 
nombr. a a déc). — LeingeUheim , 1761 (ord. de 
Lorr. VIII, a9o). — Linfrlitheim ^ 17.56 (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Village du comté de Bilcbe et de la mairie de 
Schorbach. — Avait une cl^apelle annexe de la pa- 
roisse dudit Scborbacb. 

Autrefois Ix>rraine, baill. de Bitcbe, coul. de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Brcidenbach el passa plus tard dans le canlon 
actuel. 

Lekgelsueim (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
les prés el le village de Lengelsbeim , traverse celle 
c"* (t celles de Breidenbacb el de VVaIscbbronn 
sur une longueur de 3 kilomètres el se jette dans 
la Ilorne. 

Lensbron?! (Rdissbau de). — Prend sa source à Vin- 
trange, reçoit les eaux de l'étang de Vallerange, 
passe à Uinguesange et à Obrick , et se jette dans 
i'Albe en face de Neufvillage (Meurlbe). H sépare 
les dép^ de la Meurlbe et de la Moselle. 

Lbntzwillbr-Hoff, f. c" de Macberen. — Lentviller, 
1693 (dénombr. de juill.). — La Chapelle de Jjentz- 
willer, 1698 (pouillé de M.). — Linsweiller, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). — Linsviller (c^rte Cass.). — 
Leinêwiller (carte de l'Etal-major). 

Était siège d'une seigneurie, haute, moyenne et 
basse, qui mouvait de la châlellenie de Hombourg 
(dénombr. 1693). 

LéoviLLER, f. c"* de Vaudoncourt. — Leatpeiller, i68j 
(dénombr. 16 juin). — LéoviUé, xtiii' s* (pouillé 
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de M.). — LéauvilU (carte Cassini). — Eu palois : 
LéomoU, — En allemand : Lauweiler. 

Métairie franche mouvant du roi de France (dén. 
cit.). — Était annexe delà paroisse de Gourcelies- 
Ghaussy. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Metz. 

Lebange, f. c"* de Marspich. 

Lebcekapblle, anc. chapelle ruinée , c°* d^Ottonvillc. 

L^iBE (Rdisseid de). — Goule sur le territ. de la c"* 
d'Orny. 

Lesst, c"" de Gorze. — Lacey, 1 1 6 1 ( ch. Hiig. c" de M. ). 
— La$9ey, laSo (fonds de Malte, inv. liasse A). — 
Laicey, i^Sû (H.deV.atourdeshabitsdesmorts). — 
Leêêey, i3o8 (abh. Saint-GIém. s. Tan). — Laiêiey, 
i38a (fonds de Malte, inv. liasse T.). — Leêsci, 
ik'jh (abb. Saint-Vinc. compte s. Tan). — Letsay, 
xfi*8* (chron. Gl. Phil.). — Leney^ i6/io (Jourri. 
J. Bauch.). — Leête, xtii* s* (épis. Met. lemp.). — 
Laùy^ 1710 (fonds de Malte, décl. biens). — En 
patois : Le ht. 

Paroisse de rarchiprétré du Vai-de-Melz, qui 
avait pour annexes Plappeviile, Tignomont et Gi- 
roménil , maison seigneuriale. — Une partie de ce 
village appartenait aux Quatre Mairieê, domaine 
temporel des évéques de Metz : voy. Maibies du Val- 
db-Metz (Les Quatbe). 

Autrefois Trois-Évécbés, baiil. de Metz et de Vie, 
coul. de rÉvéché. — Fit partie , en 1 790 , du can- 
ton de Moulins-lez-Metz ; passa dans celui de Rozc- 
rieullessous Foi^ganisation de Tan m et dans le can- 
ton actuel en 1809. 

D'abord commune au commencement du siècle, 
Lessy fut ensuite réuni à celle de GbAtel-Saint-Ger- 
niain par décret du 1 3 mars 1810; mais il fut érigé 
de nouveau en municipalité par ordonnance du 6 fé- 
vrier 1828. 

LiTBio, f. c"* de Hundling. 

LExiPBé (Ruisseau de). — Goule sur 1§ territ. de la 
c"* de Norroy-le-Sec. 

Léxt, c" de Longwy. — Lecey, lUhg (arch. H. de 
V. AA. Lettres de défi). — Lexey, 169/1 (^^"' s. 
Tan). — LuiTy, ]65i-i686 (arch. départ. B. 

279)- 

Giire du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Longwy, coût, 
de Sainl-Mihiel. — Appartient au canton de Longwy 
depuis 1790. 

A pour ahnexes les moulins du Petil-Soxey ou 

des Maragoles et de la Rocbe-Ie-Moulin. 

Letwiller, c" de Gros-Tenquin. — Liedei villa, 706 

(ch. abb. Saint-Am. s. Tan). — Leuwiler, ]365 

(Krcmer, Ardenn. Gesch. II, 5o3). — Lewiller, 

Moselle. 
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Laumller, i5/iâ (pouiilé de M.). — Leux'Uler (carie 
Gass.). — En allemand : Lenweiler. 

Siège d'un fief et d^une justice haute, moyenne 
cl basse, dép. de la seigneurie de Warsberg , 1(181 
(dénombr. 16 juin), mouvant de toute ancienneté 
de Tévêché de Metz, 1733 (dénombr. 19 juin). 

— Paroisse de Tarchiprélré de Morhange , dép. du 
chap. de Saint-Sauveur; Téglise d'Allrip|)e lui fut 
unie en 1616. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boiilay, coût, de 
Lorraine. — Leywiller fit partie, en 1 790 , du can- 
ton d'Hellimer, puis passa , en 1802, dans le canton 
actuel. 
Leywillerhopf, f. c"' de Lachambre. — Ijpywit- 
lerosl, 1606 (pouilic de M.). — VtllershoU ou 
Leytvillerottf xtiii' H*{ibid.). — LevilhenhoiU l'^hO 
(D. Gai. not. Lorr. v* Hingsar^e). — Levillerthoft, 
Levilei'hof, Villerhof, 1766 (tbid. liste des vill.). 

— Leuvilherhoff (czri. Gass.). — Layviller (carte 
de r Etat-major). 

Gense fief relevant de la chàtellenie de Hiiiguc- 
sange. — G'était une annexe de la paroisse de La- 
chambre. 
LiBAviLLE, f. c"' de Sainte-Barbe. — Ribaville, i52Q 
(sém. Saint-Simon s. Tan). — LibauvUle, 1681 
(dénombr. 2 janv.). — Ribaumlie, 1766 (D. Gai. 
not. Lorr.). — En patois: Libauvelle. 

Faisait partie de la communauté de Hayes. — 
Avait une chapelle annexe de celle paroisse. 

Siège d'un fief et d'une justice, haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cathédrale de Metz, 1681 (dé- 
nombr. 2 janv.). 

LiCKBRSOFP, h. Voy. DORST. 

LiEDERscHEiDT, c"" de Bitchc. — Lùdenscheity i3i3 
(chart. abb. Sturtzelb. 176). — Lùdefuchidt y tbijfi 
(dén. Th. Alix). — Lideriicheidt y 1681 (dénombr. 
22 déc). — LidcrschiUy xvii' s* (poiiillé de M.). — 
Luttevscheidi Liderscheit, Linscheid, 1766 (1). 
Ciul. not. Lorr.). — lÀdertchidt (carte Gass.). 

Village du corolé de Bitche, annexe de l'église de 
Wakchbrono; il fut érigé, en 1770, en chef-lieu 
de cure de l'archiprêtré de Hornebach ; cette cure 
dépendait de l'abb. de Sturizelbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Breidenbach en 
1790; passa, en 1802, dans celui de Volmunsler 
et, en i836 (ordonn. du 18 février), dans celui de 
Bilcbe. — A Eberbach pour annexe 

LiéooK, c" de Vemy. — LiVAoïw, 1290 (abb. Sainl- 
Sympb. liasse Liéhon). — Uchon, ]35o (ibid.). 
•^ Uh<m, iA65 (chap. catb. s. l'an). — Libon, 
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x?ii' s* (Loth. sept.). — Liélion, 1610 (Fab. territ. 
Met.). — Lirhon, 1756 (D. Cal. not. Loir.). 

Était siège d'une cure de rarchiprétréde Nomeny, 
qui avait pour annexes Silly-en-Saulnoy , Chérisey et 
la ferme de Lanry. Elle dépendait de i'abb. Saint- 
Syraphorien de Metz. 

Autrefois Trois- Évèch es, baili. el coût, de Metz. 

— Appartint, de 1 790 à 1 8on , au canton de Goin ; 
passa, à cette dernière date , dans le canton actuel. ~ 
A la ferme de Lairy pour annexe. 

Lip.ns, localité inconnue, voisine de Maizières. — 1 Ao'i 
(liste des viii.). 

LiESCHBAcu, h. c"" de Bœrenlhal. — Li{jesbach, 1 170 
(Als. diploni. cccii. Gharta de finibus Lotiiaring. in 
Vosago). — Liesbach (dict.VeiT.). — Lischhach (dict. 
Viv.). — Lisbach (carte Gass.). 

Les comtes de Hanau y avaient construit un petit 
château aujourd'hui détruit. 

L'histoire politique de ce hameau est la même 
que celle de Baerenthal : voy. ce moL 

LiRSGHBACH, m*" forestière, c"* de Beerenthal. 

LiEscHDAGB (RuissEAD db). — 11 prend sa source dans 
les vallons de Lieschbach, traverse la c"* de Bœren- 
thal sur une longueur de i kilomètre et se jette dans 
le ruisseau d'Eguelshardt. 

LiETSCHEMVETER OU La.ngexsweiher, f. et scicrie , c*"* 
de Slurlzelbronn. 

Lieutenaistsgbpbld, f. c"' de Sainl-Avold. — ÏAicentP de 
Lieutenantsge/eld , 1779 (Dur. Lorr.). 

LiG>Y (La), f. c^'d'Olhe. 

LiMBACH OU PBRnï'CKMÛHL, moulin , c"* de Sarregue- 
mines. 

LinoEL, vallon et f. c*" de Mouterliausen. — Valli* 
nominê Lintal, 1196 (D. Gai. pr. s. Tan). — Le 
Vallon de lÀftdel, 1771 (ord. de Lorr. XII, ^09). 

LiNSTROFP, h. c^deOros-Tenquin. — Lengeitroff, 1/173 
(cart. év. de M. t. II, p. 96). — LenUtroff, 168a 
(dénombr. iSjanv. ). — Leinêtroff {carie de T État- 
major). 

Il dépendait de la châtellenie de Hinguesange et 
était annexe de la paroisse de Gros-Tenquin. 

Autrefois Trois -Évéchés, bailL de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fil partie, en 1790, du canton de Bis- 
troffet passa, en 1 803, dans celui de Gros-Tenquin. 

— Gommune eo 1 80 1 ; réuni à Gros-Tenquin par 
décret du 1 3 juillet 1813. 

LiNSTBOFF ( Ruisseau de ). — Prend sa source sur le ban 
de Bertring, traverse les c"" de Bertring et de Lin- 
stroff sur une longueur de i,5oo met. et se jette 
dans Tétang de Deutsch. 

LiTZBLBACH (RuissBAU db). — Prend sa source dans la 
forêt de Kalenhoven , traverse la c"* de Waidwei- 



stroff sur une longueur de 1 kilom. et se jette dans 
la Xied. 

LixiàRES, h. c"* de Fléville. — lÀnceritim , 1 a66 (cari, 
abb. Vill. t. I, B. a6). — Leschièresy xiv* s' (chan. 
régul. liasse Fléville). — Linzeris, 1897 {^^^^' 
Vill. t. II, f. 67 ). — Lexii'y x?' s* (chron. Jac. Hus.). 

— Lixier*, X?' s* (abb. Saint-Pierr\ terr. 107). 

— Luiiières, i/ia3 (arcbw H. de V. AA, kh), — 
Lixietre, 1/139 (*^^« A A. 11). — Liuièrê», lA^iri 
{ibid. A A, 2/1). — Lexère, Luxure, iliMi (P. Fer. 
obs. séc. Xf*, f. 570). — Liixier, Lexier, Lexiert, 
i5i9 (chan. régul. censier, p. 1, 36, 5o). — 
Lissehers, 169/1 (flom. Bar.). — Lixeire (de Maill. 
Barr.). — Lixière en Woivre, 1 779 ( Dur. Lorr. ). — 
En patois : Lech'ire. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant au xvi' s' du baill. d'Apremont, 
puis de la châtell. de Mousson et du marquisat du 
Pont, 1681 (dénombr. mai). — Avait, en outre, une 
seigneurie foncière dépendant de la seigneurie 
de Fléville. — Formait avec Fléville une cure du 
diocèse de Verdun (doy. d'Amélie, archidiaconé 
de Woëvre) qui dépendait de l'abb. de Saint-Pierre- 
mont. 

Autrefois Barrois, baill. d'Etain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton deNor- 
roy-le-Sec et passa ensuite, en i8o3, dans celui de 
Gonflans. 

LixiiiGERBACu (Ruisseau db). - Goule sur le territ. de 
Grosbliederstroff. 

Lixing-lez-Larirg , c"*" de Gros-Tenquin, sur le ruiss. 
de Werchbach. — Luckesingen, i3gb (cart. év. de 
M. 1. 1, p. 1). — Lixingen, ibgb (arch. de Saint- 
Avold, ch. du duc Gharles, du 1 1 sept.). — Luxin- 
gen, 163/i (arcb. de Saint- Avold, ch. du prince 
de Phaisb. 7 déc). — Lixin, 1761 (ord. de Lorr. 
VIII, 390). — Lixinghen, 1706 (D. Gai. not. de 
Lorr.). — En allemand: Lixingen 

Avait une chapelle annexe de la paroisse de Vahl- 
Ëbersing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
rÉvéché. — Fit partie, en 1790 , du canton d'Hel- 
limer et passa, en 1803 , dans le canton actuel. — 
Réuni à Laning, avec Frémcstroff, par décret du 
1" février i8i3, il fut érigé de nouveau en com- 
mune par ordonnance du 18 août i835. 

Lixin6-lbz-Rouhlii«g, c"" de Sarreguemines. — Lùxin- 
^a , i 3 1 5 ( Kremer, Ard. Gesch. 1 1 , /i07 ). — Lûxin- 
gen, i365 (ibid, 5o8). — Luxingen, 169/1 (dén. 
Th. Alix). — Lejn'fig', 1783 (Dur. Lorr. IV, 167). 

— Lexin (carte de Gassini). — En allemand : 
Làxingen. 
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Siège d'un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse et foncière, mouvant du roi de France, la- 
quelle appartenait à la maison de Kerpen et se com- 
posait d^Ebring, Hundling, Ippiing, Lixing cl Rouh- 
ling, 1681 (dënomhr. o sept.). — Était annexe, 
avec vicariat résident, de la paroisse de Welfer- 
ding. 

Autrefois village d*Ëmpire , enclavé dans la Lor- 
raine et aj^rtenant au comté de Nassau-Sarre* 
brùck. En 1797, il fut incorporé au département de In 
Sarre et au canton de Sarrebrûck. Il fut réuni , par 
décret impérial du 5 avril i8i3 , au département de 
la Moselle et au canton de Sarreguemines , comme 
annexe de Rouhling; érigé en commune par ordon- 
nance royale du 9 août i833. 

LiZB (La SftionsuRiE de la), compreuanl le bois Forêt 
et le cours de la Seille depids le moulin de la 
Hautonnerie jusqu'à celui de Sillegny (dénombr. du 
a avril 1761 ). 

LocHK (Ruisseau de la). — Coule sur le terril, dn la 
c" de Maizery et se jette dans la Nied. 

LocHBRBACH, f. et m'", c"' de Lambach. — Lâchers - 
bach, 1681 (dénombr. as déc.). 
Moulin du comté de Bitche (loc, ciu). 

LoGKE, château et f. c°* de Rurange, à gauche de lu Mo- 
selle. — Loigney 160/1 (liste des vill.). — LoH^fupitf 
Ropie, i5/i6 (pouillé de M.). — Logne ou Lensen, 
1672 (dioc. Lux. Bertb. Mil, ho), — Lôfjne, i^SO 
(dénombr. 18 mai). 

Siège d'un Gef et d'une haute justice, mouvant du 
duché de Luxembourg, 166S (dénombr. 5 mars). 
Elle comprenait le ban seigneurial et le ban com- 
mun qui était soumis à la coutume de Luxembourg. 
— Etait chef-lieu d'une cure de l'archiprôtré de 
Romlias, qui- dépendait de l'abbaye de Saint-Louis, 
et avait pour annexes, pendant six mois de Tan- 
née, Bousse et Blettange; pendant les six autres 
mois, ces localités dépendaient de la paroisse de 
Guonange. 

Autrefois Trois-Evêchés , baill. et cout.de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Lnt- 
tange et passa, en 1809, dans celui de Metzer- 
wisse. — Chef-heu communal jusqu'en 181 s, où il 
fut réuni à Rurange par décret du 3 janvier. 

LoGRB (Ruisseau de). -- Prend sa source au bois de 
Trémery, traverse les c"" de Trémery et d'Ay sur 
une longueur de l\ kilom. 80 met. et se jette dans 
la Moselle. 

LonHtUL ou MOULiif Margo, c'"de Morsbach. 

LoHMÛHL, m'", c"'de Waldwisse. 

Loixv, aucieune métairie seigneuriale, avec justice 
haute, moyenne et basse, dépendant de la seigneurie 



de Villers-Laquenexy (dénombr. -23 mai 1681). — 
Lnixey, lUoh (liste des vill.). 

LoLEBAcii (Ruisseau de). — Prend sa source dans la 
forêt de Rémilly, traverse le c'" d'Elvange sur une 
longueur de 3 kilomètres et se jette dans la Nied 
allemande. 

LoLiEUx, ban séparé, au fmage de Hannonville-au- 
Passage. 

Autrefois Barrois, baill. de ThiaucourL 

LoLLiEux, chemin et bois dans les environs de Lon- 
guyon (arch. commun. CC. 1 et FF. i5). — Loi- 
lieu/, 1 689 ( Barr. dom. 8,1). 

f^OLLiELx(BAK DE),à Novéant. — Ban fief appartenant 
à l'abbaye Saint-Vincent de Metz (cart. de l'abb. 
t. II, p. 81/1). 

LoMUERAisGE, c""* d^Audun-le-Roman. — Laumeringa, 
1069 (cath. Verd. bulle de Léon IX). — Lome- 
ritigOy 1137 ( bulle d'Hon. Il ). — Ijomerange», i3o8 
(abb. Saint-Pierr*, terr. 3 a i ). — Lomeringia ^ Lomé- 
frtngi'a, 1 5/1 4 (pouillé de M.). — Landrelangc , 1693 
(chan. rég. ch. de Charles ÎII). — Lomerangium 
( de Maill. Barr.). — En patois : Letimef^ange. — En 
allemand : Lotneringen. 

Etait siège d'une seigneurie, fief mouvant de la 
prévôté de Sancy. — Cure de l'archiprélré de Rom- 
bas, à la collation du chapitre d ' la cathédrale de 
Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. deBriey, coul. de Sainl- 
Mihicl. — ' Fit partie, en i7î)0, du canton deSancy- 
le-Bas jusqu'en 1809, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexes Landrevange et Malsagc 
(moulins). 

Lo.^cT, m**" isolée, c"^* de Meisenthal. 

Lo.NGEAu , f. c"* de Châtel-Saint-Germain. — Longawe , 
1280 (fonds de Malte, inv. liasse A). — Longeauwe, 
i3Ai (chap. cath. s. l'an). — Longeawe, \ko\ 
(liste des vill.). — Léproserie de Lnnguau, i/i35 
(chap. catiiéd. s. l'an). — La Mallaidrerîe de Loti- 
geyawe, 1 669 (chron. Praill. ). — VEsglisede Saint- 
Moriee de Longue Yawe en laquelle eont le$ bons 
maillaides tout au milieu du vaulx de Metz, xv' s*" 
(chron. Ph. de Vign.). — Longwau, 16a a (Journ. 
J. Banch.). — Longeant, xviii* s* (pouillé de M.). 
Ancienne léproserie fondée, dès le xi* siècle, par 
(iodefroy de Bouillon, si l'on en croit la chronique 
de Ph. de Vigneulles (chron. M. 1. 1, f. 189). 

Autrefois Trois-Évédiés, baill. et coût, de Metz. 
— Faisait partie de la paroisse de Chàtel-Saint- 
Germain. 

Long EAU, m*", c" de Rozérieulies. 

-LoKGBAu (Ruisseau de). — Prend sa source à Longeau 
(Meuse) , traverse les c^' d'Atlamonl, Dompierre, 
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Brainville, Friauvilie et Conflans sur une lon- 
Ijueur de 8 kilom. et se jelte dans TYron aux Vieux- 
Moulins. 

Lo?»GE-CÔTE, f. c"' de Rangucvaux. 

LoNGEviLLE-Lez-CHEUiROTf h. c"* de Cheminot, à droite 
de la Seiile. — Longueville ds devant Cheminât , 
I Vu (P. Fer. obs. sec. xt% f. 382). ^- Eu patois : 
Longevelle dflez Chemnat. 

Seigneurie appartenant à Tabb. de Saint-Sym- 
pborien. — Etait annexe de la paroisse de Cheminot. 
Autrefois Trois-Évéchés, baiH. et coût, de Metz. 
-Fit partie, en 1790, du canton de Goin et passa, 
en 1802, dans celui de Verny. — Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 21 août 1812, où il fut rt^uni à 
Cheminot. 

Lorgetillb-lez-Mbtz , 1" c"* de Metz, à gauche de la 
Moselle. — Longevillaj 910 (abb. Gorze, ch. D. Cal. 
pr. IV, 33/4 ). — Loiigeiville , 980 (abb. Saint-Pierre , 
ch. dv. Adalb.). — Lagneivilla , q36 (abb. Gorze, ch. 
emp. Oth. I"). — Longavilla, 955 (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Adaib. I*'). — LongivUle, laoi (abb. 
Sainl-Ciém.s. Tan). — Lungeville devant Mets , xv's* 
(chron. Ph. de Vign.). — lAtngim viens (D. Cal. not. 
Lorr.). — Longueville y \s\\' s' (rpisc. Mel. lemp.). 

— En patois : Longevelle. 

Ancienne dépendance de la paroisse du Monl- 
Saiiit-Qnenlin; était annexe, avec vicariat résident, 
«le la paroisse de Scy. 

Autrefois Trois-Evèchés, baill. de Metz et de Vie, 
coût, de Metz et de TÉvéché. — Chef-lieu de can- 
ton en 1790, Longeville-lez-Metz passa dans celui 
de Rozérioulles sous Torganisation de Tan m et 
dans le canton actuel en 1802. 
Lo5ce¥ille-lez-Sai>t-Atold, c"" de Faulquemont — 
Ixtcum Glanderia y 687 (géuéal. S*-Arn. D. Cal. 1. 1, 
pr. on). — Glanderiœ, 993 (don. c** Od. cart. 
Saint -Pierre). — Ijocum Villelonge , xi' s* (généal. 
S*-Arn. D. Cal. t. ï, pr. cii). — Ijongixdorf, 117g 
(abb. Wadg. bidle d'Alex. III). — Longavilla, 
1 1 80 (abb. Longev. bulle d'Alex. III). — Saint-Mar- 
lin à la Glandère, i3o9 (arch. Lorr. abb. lay. 92). 

— Longfllen, i486 (cart. ëv. d. M. t. VllI, >" 
p. 63). — Lungevilleen Allemaigiie, i5oa (chron. 
Ph. de Vign.). — Longavilla sancti Martini Glanda- 
riensis, ibàU (pouilléde M.). — Lungenfeldt , aliàs 
S^-Martin-la-Glandière , ibgli (dén. Th. Alix). — 
Longcville de Glandières, 1779 (Dur. Lorr.). — 
ÏMngendorf, xtiii* s* (pouillé ail. do M.) — En 
allemand : Lungenfeld. 

Ancienne mairie dépendant de Tabbaye Saint- 
Martin, et qui se composait de Longeville, Vinger- 
dal, Dourd'bal et Michen, 1681 (abb. de Longev. 



dén.). — Paroisse de Tarchiprétré de Saint-Avold^ 
qui avait Dourd'hal pour annexe et dépendait de 
Tabbaye dudit lieu. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulav, coût, de Lor- 



rame. 



Chef-lieu de canton sous Inorganisation de 1790 
et sous celle de Tan m , Longeville passa , en 1 802 , 
dans le canton de Faulquemont. Ce canton compre- 
nait les c"" de Bambiderstroff, Bouchepom, Hal- 
lering, Landrefang, Longeville - lez - Saint - Avold , 
Narbéfontaine , Niederwisse, Oberwisse, Tritleling , 
Vigneulle- Haute, Vigneulle- Basse et Zimming. 

— A pour annexes: Kleind'hal, Boderisse, Rohr- 
mùhl. Neuve -Moilresse, Nerbelte, Ampech, Holti- 

• mùhl, les Deux et les Trois Maisons, Michen et 
Hetschniùhl. — Los fermes de Premenhoff et de 
Fensoling et le mouHn Rœdermùhl, aujourd'hui 
ruinés, étaient autrefois des dépendances de la 
communauté de Longeville-lez-Saint-Avold. 

Lo!«getille-lez-Saikt-Avold (L'Abbaye de). — Ecclesia 
Glantleriensis , 83o (ch. Louis le Déb. D. Cal. t. I, 
[»r. cxii). — StùnctMertin lai Glandeire, 1999 (abb. 
de Longev. écb. s. l'an). — Capitulum Glandariensis 
fCf/wwp, XIV* s* (grand sceau du couvent). — Ah- 
batia sancti Glandarie, i3o9 (sceau de l'abbaye). 

— Saint Martin Glandiers, i322 (abb. Longev. 
s. l'an). — Sanctus Martinus Glanderiensis, i/i3i 
(carU év. de M. t. III, v* 206). — Monasterium 
mncti Martini Glandarienêis, ibhh (pouillé de M.). 

— Abbaye Saint-Martin de la Glandierre, xvii' s* 
(abb. Longev. cens.). 

L'abbaye Saint-Marti n de Longeville , de l'ordre de 
Saint-Benofl, connue dans les anciens titres sous le 
nom de Glandières, fut fondée en 587 par Bôdalgise 
et rétablie en 836 par Louis le péhonnairc. Elle 
adopta, en 1606, la réforme de Saint-Vanne et 
fut mise en commende en 1752. Les bâtiments, re- 
construits après un incendie allumé en 1 552 par les 
troupes d'Albert de Brandebourg, existent encore; 
ils ont un aspect grandiose. 

L'abbaye de Longeville de Glandières portait : de 
gueules à 3 glands montants d*argent a et t, armes 
parlantes, rappelant son nom primitif. 
Longeville- LEZ -Saint- Atold (Buissbao de). — 11 
prend sa source à Longeville, traverse cette c"* 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans 
•la Bosselle. 
LoNGLAviLLB, h. c°' de Herserange, à gauche de la 
Chiers. — Langlaville- la -Grande, 1667 {^^^' ^^ 
tit.de Lorr. VII, 288). 

Appartenait, comme annexe d' Herserange , au 
dioc. de Trêves. 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



149 



Autrefois Trois -Évêchés, dioc. de Trêves. — Fail 
partie du canton de Longwy depuis sa création , en 
1 790. — Chef-lieu communal jusqu'au a a juin 1810, 
où il fut réuni à Herserange. 
LoNGLAfiLLE ( La Pktite-), f. c°* deHerscrange. — Lan- 
glavilU-la-Petite ,censc dcpendantdela communauté 
précédente, 1756 (Stem, dép' M.). 
LoNOUYOR, ch.-l. de c*", arrond. de Briey, au confluent 
de la Chierset de la Crusne. — LongagiOf 63/i (test, 
diac. Grim.) — Longagionentis villa y 636 (cari. 
moy. Rhin, I, 5). — Longio^ 978 (archev.Trèv. ch. 
emp. Olhon II). -^ Longion, io3o (abb. Saint- 
Max. Trèv. ch. arch. Pop.). — Longuio, 1 5i 1 (cari. 
Vill. t. Il, 8). — Longion, xvii*s"(Loth. sept,). — 
Ijongitionum , 1660 (abb. Vill. cart. t. I, R. 10). 
— Longuioy 1756 (de Maill. Barr.). 

LoDguyon, ville du Barrois, fut mis sous la loi de 
Beaumont en 1 370 (inv. destit. deLorr. VIII, 106). 
Elle était le siège d^un oflice et d'une prévôté et 
ressorlissait au bail!. d'Elain. Le roi en était seul 
seigneur. Elle fut érigée en bailliage en 1751. Il y 
avait une gruerie et un hôtel de ville. 

Le bailliage de Longuyon comprenait 78 commu- 
nautés, parmi lesquelles les suivantes, qui appar- 
tiennent à la Moselle : Ban-de-€osnes , Ban-de-Viviei^, 
Reuveille , les Couverts , Doncourt - lez - Beu veille , 
Epiez, Fermont, Flabeuville, Fresnoy-la-Montagne, 
Grand-Failly, Ham-devant-Pierreponl, Longuyon, 
Marf igny-sur-Chiers ( Colmey ) , Montigny-sur-Chiers , 
Othe, Pelit-Failly, Pierrepont, Pierrevillers, Saint- 
Supplet, Ugny, Villette et Xivry- le- Franc, avec 
leurs annexes. 

On y suivait la coutume de Saint-Mihiel. 

Avant 1790, les annexes de la communauté de 
Longuyon étaient iXoers, Villancy, rt les censés de 
Basse-Val , Doraey, Dorlon , Fontaine-Saint-Martin , 
Fossieux , Froideux et Moncel. 

Paroisse de Tarchevêché de Trêves. Le doyen 
du chapitre, curé de la paroisse, était à la nomina- 
tion du roi. 

Longuyon était le siège de Tarchidiaconé de 
Sainte-Agathe, qui comprenait 7 doyennés, savoir: 
Arlon, Bazeilles, Ivoix, Juvigny, Longuyon, Luxem- 
bourg et Mersch. Celui de Lon'piyon renfermait 
3/1 paroisses, entre lesquelles les suivantes, qui ap- 
partiennent aujourd'hui à la Moselif : Cons-Lagrand- 
ville, Epiez, Flabeuville, Fresnoy-la-Montagne, 
Grand-Failly, Ham-devant-Marville, Montigny-sur- 
Chiers, Mussy-le-Chàleau, Saint-Pancré ,Villehoud- 
lémont, Villers-le-Rond et Villette. 

Longuyon fut , en 1 790 , chef-lieu de canton dans 
le district de Longwy et y resta sous Torganisation 



de l'an m : ce canton comprenait les c"" de Ban- 
de-Viviers, Beuveille, Colmey, Doncourt-lez-Lon- 
guyon, Fermont, Fresnoy, Grand-Failly, Longuyon, 
Montigny-sur-Chiers, J^etil-Xivry, Pierrepont el 
Ugny; l'organisation de 1802 y ajouta les c"" d'AI- 
londrelle, Buré-la-Ville, Charancy, Cons-Lagrand- 
ville, Epiez, Flabeuville, Ham, Othe, Petit-Faill\, 
Saint-Pancré, Tellancourt, Villers-la-Chèvre, Vil- 
lers-le-Rond et Villette. La suppression des com- 
munes de Buré-la-Ville, Doncourt-lez-Longuyon , 
Fermont , Flabeuville , Ham-devant'Marville et Pelit- 
Xivry a réduit à 20 le nombre des c°*" du canton 
de Longuyon. 

Longuyon a aujourd'hui pour annexes : Dorlon , 
Froicul, Moncel, Nocrs, Vachémoot, Villancy, 
Basse- Val, le moulin à Lard, manufacture de canons 
de fusils, et le moulin de la Manufacture. 

Longuyon portait les armes du Barrois : d'azur à 

deux barbeaux adossés d*or, costoyés de deux croix de 

Lorraine de même, et deux croix trefflées au pied 

fiché d'' argent , une en chef. Vautre en pointe ( Dur. II , 

p. 329). 

LoNCUYo^' (La Collégiale dk). — Ecclesia sancla^ Aga- 
thœ, 636 (test. d'Adalg. .Clouet, Hist. Verd.). — 
Monasterium SancUv-Agathœ Longagiensis , 636 
(test. diac. Grim.). — Decania de îjonguioni, xi* s* 
(Vird. com.lim.). — Archidiaconatus Longuionensis 
sanctœ Agathœ, Decanatux Longuionicus , xviii* s' 
(pouillé de Trêves). 

Au vi' siècle, un comte de Chiny fonda à lon- 
guyon, sous le titre de Sainte-Agathe, une église col- 
légiale et y plaça six chanoines et un doyen; celle 
collégiale servit d'église paroissiale à la ville. En 
1 75 1 , la chapelle de l'hôpilal , dédiée à saint Nico- 
las, fut unie à cette église. 1^ patronage en appar- 
tenait au roi, au titre des anciens seigneurs. 

Longwy-Bas, vill. usines et paroisse, ann. de Longwy- 
Haut. 

Longwy- IIact, arrond' de Briey, près de la Chiers. — 
[joncwich^ 633 (abb. Saint-Ma\. ch. Dagoberl). — 
Longwif 1 096 (pri. Monl-Sainl-Martin , ch. fond.). 

— Longvy, 1 096 (Berth. lU , pr. xlv ). — Ij>u franc 
chastel de Longvic, 1276 (ch. duc Ferry III). — 
Longwy^ 1 173 (Berth. IV, pr. xxi). — Lonwicy 1290 
(abb. Vill. cart. t. I, B. ^). — Lonwis, i323 {ibid. 
A. 11). — Lonwy, xv* s' (chron. Jac. Huss.). — 
Ijoncvilf i535 (chan. rég. liasse Norr. le Ven.). — 
Lonvy, 1039 (ibid.). — Longuy, 1673 (inv. des til. 
de Lorr. V, 291). — Lonouys, i635 (Journ. 
J.Bauch.). — Longuvy, Lougwuy,i6']k{H\Js.Leac,). 

— Longouy, 1681 (dénombr. ao déc.). — Lonwir, 
1766 (D. Cal. noL Lorr.). 
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On atlribue la fondation de Longwy au duc Mar- 
tin , seigneur austrasien qui fui assassiné par Ëbroïn 
en 680 (Clouel, Hist. Verd.). 

Longwy, Longusvicus, Longcastre, selon M. Mus- 
sey, était, au moyen âge, le sié^e d'un comté 
indépendant, que Malbilde porta dans la maison de 
Luxembourg vers 1060 et qu^un autre mariage fil 
entrer dans la maison de Lorraine sous Ferry 11. 
En 1276, il fut mis sous ia loi de Beaumont. 
Ferry 111 le vendit en 1296 au comte de Bar, et 
il rentra, avec ce ducbé, sous Tautorité des ducs 
de Lorraine. Louis XIV s'empara, en 1670, de 
Longwy, qu'il fit fortifier par Yauban; il y établit 
en i685 un bailliage qui s'étendait sur 1 ti commu- 
nautés et qui fut compris dans la province des Trois- 
Evécliés: ces communautés étaient Autrux, la Folie, 
Glaba, Herserange, Larimont, Léxy, Longlaville, 
Longwy, Méxy, Monl-Saint-Martin , Piedmont, Pul- 
venteux, Romain, Sozey (toutes du diocèse de 
Trêves). 11 s'étendait, en outre, sur les bautcs jus- 
tices d'Allondrelle et la Malmaison, Bazailles, Dois- 
mont et A ud un -le -Roman, Réhon et Heumont, 
Ville-au-Montoy. 

La coutume de Saint-Mibiel y était suivie. 

Longwy était siège d'une cure du diocèse de 
Trêves, arcliidiaconé de Longuyon, doyenne d' A r- 
lon. 

Longwy, en 1790, fut érigé en chef-lieu d'un dis- 
trict composé de 9 cantons , savoir : Audun-le-Ro- 
iiwn, Aumctx, Charency, Cons-Lagiandville, Lon- 
g'iyon, Longwy, Mercy-le-Bas , Villers-la -Montagne 
et Xivry-le-Franc. 

L'oi^^anisation de l'an m lui laissa le titre de 
chef- lieu d'un canton qui comprenait les communes 
de Buré-la-Ville, Cons-Lagrandville , Gosnes, Cussi- 
gny, Gorey, Herserange, Léxy, Longlaville, Longwy, 
Méxy, MontrSaint-MartiiJ , Piedmont, Réhon, Ro- 
main, Saint- Pancré, Saulnes, Villehoudlémont et 
Viilers-la-Chèvre. L'organisation de 1802 y ajouta 
les communes de Baslieux, Bazailles, Boismont, 
Bréhain-la-Ville, Chesnîères , Cutry, Fillières, God- 
branche, Hautcourt, Hussigny, Laix, Morfontaine, 
Rédange, Russange, Tiercelet, Ville-au-Montoy, Vil- 
lers-ia- Montagne et Villerupt, et en retira Buré-la- 
Ville, Saint-Pancré et Gons-Lagrandviile, pour les 
placer dans le canton de Longuyon. — Gussigny, 
Godbranche, Longlaville, Méxy, Piedmont et Ro- 
main furent réunis à d'autres commîmes du même 
canton. 

Les armes de Longwy sont : d*azur à a barbeaux 
adoMés d*or, accompagné» de deux croix trefflées au 
pied fiché, Vune en chef^ l'autre m^ pointe, et costoyée» 



de deux autres ci'oir de mémef le tout d*argent. 
C'étaient également les armes de Bar et celles du 
bailliage. 

A pour annexes Longwy-Bas et Pulventeux. 

LoBE.'HTZscHEiJEB, ceuse ruinée, c** de Berlrange. — 
LorenttBchwery 168a (dénombr. 3i août). 

LoRiERT, éc. c"' de Valliêres. 

Lobrt-à-u-Seille (Ruisseau de). — Prend sa source à 
la fontaine de Lorry-^evant-le-Pont, traverse cette 
c"' et celle de Sillegny sur une longueur de 7 kilom. 
600 met. et se jette dans la Seille. 

L0RRY-DETAKT-LE-P0NT, c** de Verny. — Lorey, i6o'i 
(liste des vilL ). — Lorey^tous^Froimoni , i4i8 
(fonds de Malte, inv. L. H.). — Lory devant le Pont, 
i4^o (chr. doy. de S-Thiéb.), — Lorey devant le 
Pont, 1/197 (Mém. Ph. de Vign.). — La Wowerie 
de Lori devant le pont, i5i6 (man. de Sen. décl. 
fiefs). — Leury, xth' s' (carte de Cass.). — Lori 
})rope Mardigfd, ifioô (pouillé de M.). — Lorri , 
1756 (D. CaL nol. Lorr.). 

Était chef-lieu d'une cure de l'archipr. de Mous- 
son qui avait pour annexe Mardigny. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé , en 1 790 , dans le c*" de Corny ; paasa , 
sous l'organisation de l'an m, dans celui d'Augny 
et, en 1803, dans le canton actuel. > - A Mardi- 
gny pour annexe. 

Lorry-lez-Metz, 1*' c"" de Metz. — Lauriacum, ghS 
(abb. Sainte-Gloss. ch. év. Adalb. I ). — L^ez devant 
Mets, ii3o (chap. cath. s. l'an). — Lorei, i390 
(ibid.). — Lorrei, xv* s* (abb. Sainl-Vinc. comptes). 

— Lorey devant Mes, xkoh (lisle des vill.). — Lor- 
rey, 1 hko (chron. doy. de S'-Thiéb.). — La tour de 
Lorey devant Metz, ihhU (ibid.). — Lory, 1/191 
(Mém. Ph. de Vign.). — Lori, ibkk (pouillé de 
M.). — Lorri, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

La maison forte de Lorry était siège d'un fief 
mouvant du roi de France, 1 681 (dénombr. 7 juin). 

Ancienne annexe de la cure de Woippy, Lorry fut 
érigé, en 1670, en cure de l'archipr. du Val-de- 
Metz. Elle dép. du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et couL de Metz. 

— Fit partie, en 1790, de la a* section du canton 
de Moulins. — Fut érigé, soos l'organisatioD de 
l'an m , en chef-lieu d'un canton qui comprenait les 
communes d'Amanvillers, Ban -Saint -Martin, De- 
vant-les-Ponts, Fèves, Hagondange, Hauconcourt, 
Ladonchamps, Lorry, Maizières, Marange-Silvange, 
Norroy- le -Veneur, PlappeviUe, Plesnois, Saulny, 
Semécourt, Silvange, Talange, Thury, VigneuUes 
et Woippy. — Lorry fut placé, en tSoa, dans le 
canton actuel. 
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A pour annexes Vigneulles, la ferme du Chêne et 
les moulins du Rosne(Haut et Bas). 

LoTHRiRGER, château féodal, c"* de Rimlin/];. — 
Ruines du château de IjOtthringen , iSgâ (dén. Tli. 
Alix). — Lantering, 1756 (D. Cal. nol. Lorr.). 

Ce château , déjà détruit en 1 570, parait remonter 
aux premiers âges de la féodalité. 

LorPRRSBAisEN, c*"* de Sarreguemines. — Dwt Ltippers 
Htisetif 1A09 (Kremer. Ard. Gesch. 1170). — 
Luppertzhaunen , ihç)h (dén. Th. Alix). — Lup- 
pn-hauspHy xviii* s* (pouillé de M.). — l^oupers- 
hauêen, l'jbi (ord. de Lorr. VU ï, a8fl). — Lou- 
perhausen, 1766 (D. Cal. nol. Lorr.). — Louper- 
Konge (Delislc, carte du Rhin). 

Village du comté de Puttelange. — Était annexe 
de la paroisse de Puttelange. 

.4utrefois Lorraine , baill. de Sarr^uemines , 
coût, de Lorraine. — Fil partie, en 1790, du c"" 
de Puttelange et passa, en iHoa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Ellwiller et Saint-Jean 
(tuilerie). 

LouTREMANGE, c"" de Boulay , à droite de la Nied alle- 
mande. — Louderdangey i3o8 (inv. des lit. de 
Lorr. m , 167). — Landthrum, iMutermangex , 1 79'! 
(dén. Th. Alix). — Lautretnange , 1779 (Dur. Lorr.). 
—En allemand : Lautermingen. 
Était annexe de la paroisse de Varize. 
Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Varize et passa, en 1809, dans te canton actuel. 

LorrzwiLLEB, c**" de Volmunster, entre la Ilorn et 
la Schwolb. — LoctvHler^ 737 (Vie de saint Pirmin , 
Croll. Orig. Bip. 1, 18). — Lutzwihre, 1 1 15 (ch. 
abb. Bouz.inv. de Lorr. I, i56). — Luzwire, ii5o 
(Kremer, Arden. Gesch. 11, 293). — Luetvilve, 
1 179 (abb. Bouz. ch. s. Tan). — LeurwUhre, 1 289 
(inv. des tit. de Lorr. VIIÏ, i55). — Lutzewiller, 
Lanzwiller, LauzerviUery Langwillery Loutzweiler , 
1 544 (pouillé de M.). — LandtsweiUer, 1 59'! (dén. 
Th. Alix). — LutiveileTf 1609 {^^^^' Bouz. s. Tan). 

— Luzweiller, 1751 (ord. de Lorr. VIII, 391 ). — 
LouUveiller, 17.51 {ibid. XII, Aaa). — LuttwUler, 
(carte de TÉtat-major). 

Village du comté de Bitche. — Ktait siège d'une 
par. dép. de Pabb. de Bouzonviile depuis le xii' siècle. 
Elle faisait partie de Tarchiprétré de Hornebach et 
comprenait les villages de LoulzwiUer, Ohrenthal , 
Oisberg, Opperding et Rolbing. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Breidenbach 
de 1790 à 1803, où il passa dans le canton actuel. 

— A pour annexes Schweyen et Vindhoff (ferme). 



Loi VIGNY, c"" de Vemy, à droit»? de la Seille. — Lo- 
viniaciim, 1 i3o (abb. Sainl-Symph. ch. Etienne de 
Bar). — Louveney, Loveney, i3o8 (proc. clergé, 
arch. H. de V.). - - Lowenyy xv* s* (chron. Ph. de 
Vign.). — Loveney f \hoh (liste des vill.). — Lowe- 
ney, 1^36 (chron. doy. de Saint-Thiéb.). — IjOU- 
veneyum, XTi* s' (abb. Saint-Symph. liasse Louv.). 

— Louvegny, x? i* s" ( ihid. ). — Louveneyo , Louvlgni , 
ibhh (pouillé de M.). — Lovtgny, xvii* s" (épis. 
Met. temp.). — Louigni, xvii* s* (Loth. sept. ). — 
Longvenez (D. Cal. not. Lorr. liste des vill.). — En 
patois : ïéovni. 

Siège d^un fief, avec droit de justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 5 mai ). — La haute justice de Ixnivigny 
s*étendait sur les ti'ois bans Bazin , Drouin et Sauvage , 
seigneuries foncières distinctes et indépendantes, 
1781 (dénombr. 7 mars). — Cure de rarchiprétré 
de Nomeny, qui avait pour annexes la Haulon- 
nerie, Moincc et Neuf-Moulin; celte cure dépendait 
de Tabb. Saint-Sympboricn de Metz. 

Autrefois Trois- Évêch es, baiil. et cont. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Goin et 
passa, en i8oa , dans le canton actuel. — Louvigny 
a pour annexes la Hautonnerie, Moince et Neuf- 
Moulin. 

LoYviLLB, h. c"** de Sillegny, ii gauche de la Seille. 

— Loyveille sus Saille, x?" s* (chron. Jac. Huss.). — 
Loiville, \!\oU (liste des vill.). — LueviUe, \htio 
(chron. doy. de Saint-Thiéb.). — Leuvelle, 1610 
(Fab. terril. Met.). — LiovUle, 1739 (Bngn. dioc. 
met.). — Loiville ( carte Cass. ). — En patois : Leuvelle, 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du bailliage de Metz, 1681 (dé- 
nombr. s 8 juin). — Était annexe de la paroisse de 
Sillegny. 

Autrefois Trois- Évêchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Augny et 
y resta jusqu'en 1809, où il passa dans celui de 
Vemy. 

LcBBT, c*° de Briey. — Leubey, i330 (chap. cath. 
s. l'an). — Leubée, iSùS (prév. de Confl. acte de 
cess.). — Loubey, iSSk (inv. des tit. de Lorr. V, 
p. 48). -^Leuby, 345 (ibid. Vï, 334). — LuAec, 
1617 (arch. H. de V. AA, 18). — Lubrey, Lubée, 
i54/i (pouillé de M.). 

Le roi y était seul seigneur. — Était siège 
d'une paroisse de l'archiprétré de Halrize, dépen- 
dant du chap. de la cathédrale de Metz, qui avait 
pour annexe Ozerailies. 

Aatrefois Barrois, baill. de Briey, eout de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis 1790. 
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LiGELBOviN, localité inconnue, annexe de In paroisse 
de Maxstadt. — 876 (abb.Sainle-Gloss. ch. de Louis 
le Germanique). 

LuDELANGE, 11. c"' de Tressange. — Ludlin^e^ Ludi- 
lengetiy 1169 (abb. Vill. L. 1 1 ). — Ludellanges, 
XVI* s" (abb.Sainl-Pierr*, terr. i5a). — LuUelango, 
1681 (dénombr. 8 juillet). — lAtdlange, i7'i9 (de 
Maill. Barr.). 

Siège d'un fief, avec droit de justice liaule, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France et 
dépendant delà baronnie de Bassompierrc , 1681 
(loc. cit.), — Constituait, avec Tressange et Gon- 
drange, une seigneurie, siège d'une haute, moyenne 
et basse justice, qui était fief mouvant de la prévôté 
de Villers-la-Monlagne, baill. d'Élain. — Faisait 
partie de la communauté et de la paroisse de Tres- 
sange (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
coul. de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à i8oâ; il passa alors dans celui 
d'Audun-le-Roman. 

Lie, f. et chat, dans une foret, c"* do Hayes. — Leue, 
i^oA (liste des vill.). — Leu, 1680 (dén. arch. 
départ.) — Luc (carte Cass.). — En patois : Leu. 
Etait annexe de la paroisse de Hayes. 

L\ PPY, c*" de Pange. — Lupeyum, 1 187 (chap. catli. 
s. Tan). — Luppeiy iSao (ibid.). — Loppey, xv's* 
(cliron. Jac. IIus.). — Luppey^ liioû (liste des vill.). 

— Loppei, 1/112 (arch. H. de V. A A, 1 2). — Luppy 
on Saulnoyy ih3'j (chron. doy. de S*-Thiéb.). — 
Luppy le Chaitel, 1 /19 1 ( Mém. Ph. de Vign.) . — Ln- 
peyy 1 491 (Journ. J. Aubr.). — Luppei delez DelmCj 
1/197 ( Mém. Ph. de Vign.). — Luppeyo, Lupi, 1 5 ^1 ^ 
(pouillé de M.). — Luppi, 1756 (D. Cal. not. 
Ix)rr.). — Lupy, 1766 (Stem, dép' de M.). — Eu 
patois : Leupi. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chapitre de la cathédrale de Metz, 1661 (dé- 
nombr. a janv. ). — Était siège d'une cure de Par- 
chiprélré de Varize, qui avait pour annexe Hicourt 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé dans le canton de Thimonville en 
1 79Q , dans celui de Soigne sous l'organisation de 
l'an m et dans celui de Pange en i8oa. 

A pour annexes Hicourt et la Corvée, 
lit PPY X Tracry (RuissEàr de). — Prend sa source 
dans l'étang de Luppy, traverse les c"** de Luppy 
et de Tragny sur une longueur de 5 kilom. et se 
joint au ruisseau de Delme, qui se jette dans la Nied 
française. 



LuTTANGE, c*° de Metzerwisse, sur le ruiss. de Bibiche. 

— LetitermingoM f 826 (abb. Sainte-Gloss. ch. Louis 
le Germ. ). — LutiacMm ,912 (abb. Saint-Max. Trèv. 
ch. roi Charles HI). — Lustangeê , ()6ù (abb. Sainte- 
Gloss. ch. Th. l*', év. de M.). — Lustinge», 1 i3o 
( abb. Freist. ch. fond. ). — Leotemùngios , 11 89 ( abb. 
Sainte-Gloss. bulle d'Inn. H). — Litlenges, 1192 
{ibid. ch. conf.). — Litinge^ 1192 (ibid. bulle de 
Cèlesl. III ). — Lueslangea ,12/12 {ibid. liasse 2 D. ). 

— Luttange, Luttanges, 1 2.59 (t6tW. liasse Lu tt.). — 
Liiêtangf i3oo (abb. Vill. carl. t. I, A. 21). — Leut- 
tange , 1 802 ( fonds de Malte , inv. liasse H). — Lutum, 
1 355 (abb. Vill. cart 1. 1 , A. 8). — Luttange, 1 38o 
(liste des amans). - Luchtangey 1896 (nécrol. des 
Cèles.). — Luettange^ 1396 (ibid.). — Lu»tinga, 
1898 (cart. Vill. H, 82 v°). — Luettange, ihoh 
(liste des vill. ). — Lulhingen ,1/106 (abb. Vill. liasse 
Kirsch). — Luchting^ 1/1/18 (i6irf. cart. t. Il, f. 3). 

— Lutinga, i5ii {ibid. 10 v" ). — Luechtingent 
1527 (^^^^' Helph.). — Lnlhihgen , Leuthanges, 
i5/ii (abb. Saint-Vinc. liasse Lutt.). — Luttinga^ 
i5/iii (pouillé de M.). — Lutatige , 1686 (gén. 
de M. dom.). — En allemand : Lenchtitigen. 

Luttange, fief mouvant du duché de Luxembourg 
et comté de Chiny , seigneurie de nom et d'armes , 
a donné son nom à une maison d'ancienne chèvale- 
rie qui portait pour î^rmes : d'argent à V aigle éployée 
d'azur y sang bec ni membres. Il était le siège d'une 
justice haute, moyenne et basse et comprenait 
les villages de Luttange, Guèlange, Guénange, 
Rurange, Rénange, Mancy, Winsberg, Kirscb- 
lez- Luttange et Scheil, 1681 (dénombr. 12 juiil.). 

— L'ancien château féodal de luttange est encore 
en grande partie très-bien conservé. — Il y avait, 
en outre , une seigneurie foncière sur les bans de 
Luttange et Mancy, 1680 (dénombr. ik nov.). — 

— Etait chef-lieu d'une cure de l'archiprêtré de 
Kèdange, qui dépendait de l'abbaye Saint -Vin- 
cent de Metz, et avait pour annexes Kirsch , Scheil , 
Weinsperg, le moulin des Chênes. — A Luttange 
était une Marche d'Entault, où se tenaient les jour- 
nées amiables entre le duc de Lorraine et la cité de 
Metz pour les sujets allemands, 182^ (chron. Prail.). 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de can- 
ton, et il conserva ce titre sous l'organisation de 
l'an m. Ce canton comprenait : Aboncourt, Altroff, 
Bertrange, Bettlainville , Bousse, Guèlange, Gué- 
nange (Haute et Basse) , Hombourg, Kédange, 
Kirsch , Logne , Luttange , Mancy , Metzeresche , Mon- 
trequienne, Rénange, Rurange, Scheil et Volstroff. 

— Passa, en 180a, dans le canton de Metzerwisse. 
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— A pour annexes Kirsch-iez-Luttangc et le mou- 
lin des Chênes. 

Luxembourg , chef-lieu du grand-duché de Luxembourg, 
siège dVn doyenné de Tarchidiaconé de S*'-Agathe, 
dont dépendaient les paroisses suivantes, qui appar- 
tiennent au dép^ de la Moselle : Audun-le-Roman, 
Aiimetz, Beuveille, Boulange, Grusnes, Errouvilic, 
Havange, Uussigny, Ottange, RusSïinge, Sancy, 
SeiTouvilie, Tiercelet, TressangeetVillers-le-Rond. 

Luxembourg (Quartier du) , c"* de WavilJe. 

LuxBRMÎBL, m*° et chapelle, c"* de Rohrbach. — Lnx- 
mûhl (carte de rÉtat-major). 



LuxiBux, f. c" de Beuveille. — Cense-fief sous la pré- 
vôté de LonguYon. 

LrzBRAiLLES, f. c"' do Jony. — Hureraille, 1/191 
( Mém. Ph. de Vign. ). — Useraille , 1 5 1 o ( ibid. ). — 
Liieralle, 1610 (Fab. terril. Met.). — LfiseraiHe, 
XVII i* s' (pouillé de M.). — Lauzeraille, 1766 
(cart. Vaug.). — VraUUy 1 766 ( D. Cal. not. Lorr.). 
— Luzereilleê (carte Cass.). — Lezerailles (tahi. 
Par.). 

Etait annexe de la paroisse de Jouy. 

Ly»i]<(gen, localité incertaine de Toffice de Boulay. — 
i594(dén. Th.Alix). 
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Macberbn, c*"* de Saint-Avold. — Mâchera, 1 1 ai (ch. 
abb. Longev. D. Cal. l, pr. s. Tan). — Makre, 
1 389 (inv. dos lit. de Lorr. VU, 1 50). — Makaray 
i33/i (sém. Saint-Sim. s. Tan). — Macheren, i365 
(Kremer, Ard. Gesch. Il, 609). — Macheren hy 
Homburg, i^85 (cart. év. de Metz, t. VIII, p. la). 

— M aizière-Uz- Hambourg y 1A90 {ibid. p. 78). — 
Machem, ibgk (dén. Th. Alix). — Mâcher^ i^9^^ 
(arch. Saint-Avoid, ch. du duc Charles du 1 1 sept. ). 

— Maikerne, 1611 (inv. des tit. de Lorr. VII, 
171). — Makeren, 17^1 (ord. de Lorr. VIÏI, 290). 

Village de Tavouerie de Saint-Avold. « Il avait pour 
annexe Petit-Eberswiller. En 1 1 36, le duc Simon y 
gagna une bataille contre Alheron de Montreuii, 
archevêque de Trêves-» , 1779 (Dur. Lorr.). 

Etait annexe de la paroisse de Petit-Eberswiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
rÉvéché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis 1790. — A pour annexes Pelit-Eberswiller, 
Lentzwillerhoff et Pulvirmùhl. 
Mackkr, h. c"' de Helstroff, à droite de la Nied alle- 
mande. — Mâchera, 1131 (abb. Longev. conf. dos 
biens). — Mackera, 1180 (ibid. bulle d'Alex. III, 
confirm. ). — Maschra, 1370 (cart. abb. Vill. 
t. I, A. 5). — * Maicre, 1371 (ibid. A. 5). — 
Macre, lUhh (él. des gam. franc. P. Fer. Il, 317). 
— Maiiières près Volmerange, 1^79 (cart. év, de 
M. t. IV ). — Maxière, 1687 (abb. Saint-Vinc. vente 
de dîmes). — Machem alioê Maizières, ib^h (dén. 
Th. Alix). — Macheren, xvii* siècle (abb. Longev. 
censierj. — Machem prope Hilstroff, 1606 (pouillé 
de M.). — Maizière le* Boulay, 1681 (dénombr. 
6 sept.). — Mâcher, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant de Tévéché de Metz et dépen- 

Moselle. 



dant de la seigneurie de Frcistroff, 1 68 1 (dénombr. 
3i ocl. ). — Était une annexe de la paroisse do 
VariEC. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulav, cout.de Lor- 
raine. — Macker fit partie , en 1 790, du canton de 
Boulay, passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Varize et fut reclassé, en 1 803 , dans celui 
de Boulay. — Chef-lieu communal jusqu'en 1 8 1 1 , 
ce village fut réuni à la municipalité de Helstroff 
par décret du 1 3 septembre. 
Macqubroh, h. c"* de Yùtz-Basse, à droite de la Mo- 
selle. — Mackenhouem, 1Û29 (carL abb. Vill. 
I. l, M. 6). — Maken Howen, i'i39 (ibid, t. Il, 
a54). — Makenhonen, i/i56 (ibid, 307). — Mac- 
quenhoven, 1.579 (Berth. dioc. Lux. proj. t. VIII, 
p. ho)» — Mackenhoven, 1 586- 1693 (arch. départ. 
B. 367). — Makenhoffen, 1606 (pouillé de M.). 
— Mackenhoffen, 1667 (dénombr. s déc). — Ma- 
chenhowen, 1686 (gén. de M. dom.). — En alle- 
mand : Mackenhofefi. 

Etait annexe de la paroisse de \ ùtz. 
Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Thioii- 
ville. — Fil partie, en 1790, du canton deKœnigs- 
macker et passa , en 1 8o3, dans le canton de Tbion- 
viile. — Commune au commencement du siècle , 
Macquenom fut réuni à Yùtz-Basse par décret du 
1 9 mars 1810. 
Mad (La), m'" sur le Ru deMad, c"' deWaville. — 
Lm May, xviii* s* (pouillé de M.). 
Dépendait de la paroisse de Waville. 
Mad (Ruisseau dk). — Voy. Ru de Mad. 
Madeleire, m" isolée, ancienne léproserie, c"' de 
Briey. — La Magdelaine, xvii* s* (pouillé de M.). 

Autrefois ferme , annexe de la paroisse de Mance 
(loc. tit,). 
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Magasir de houille Dupont (Le), m** isolée, c"' de 
Saint-Avold. 

Magasin db tabac (Le), c"* de Faulquemont. — Cons- 
truit par rÉlat en 1866 et destiné à recevoir les 
livraisons de tabacs faites par les planteurs d'une 
ptirtie de Tarrondisscment de Metx et des arrondis- 
sements de Sa rregueraines (Moselle) et de Château- 
Salins (Meurthc). 

Magdebouro, f. c"* de IHorange. — Medebourg , if)86 
(gén. de Metz, dom.). 

Terre dépendant du domaine de Florange, 1 779 
(Dur. Lorr. ). — Etait annexe de la paroisse dudit 
lieu. 

Autrefois Trois-Evêchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. 

Magny, c**" de Vorny, sur la Seille. — Mannel, idoi 
(abb. Saint -Clém. ch. s. Tan). — Maigne, laaS 
(i^tW.ch.s. Tan). — ^Maigni, 1 989 (iistedes amans). 

— Maignei, 1 a/i3 (ibid.), — Maigney, 1 2^5 ( abb. 
Saint-Clém. ch. s. Tan). — Meigney, 1 980 (1^. ch. 
s. Tan). — Magney, i3oo (ibid. ch. s. Tan). — 
Manigney, i365 (chron. doy. de Saint -Thiëb.). 

— Maigme, xv"8* (abb. Saint- Vinc. recet.). — Mni- 
gney, xv' s* (chron. Jac. Huss.). — Maigniez, lAag 
(chron. doy.de Saint-Thiéb. ). — Mannei, ik^/i 
(abb. Saint-Clém. ch. s. Tan). — Magnei, 1 /i/i6 (chap. 
cath. s. Tan). — Magney, 1682 (ibid.), — Afai- 
gnyj XVI* s' (chron. Cl. Phil.). — Eccleaia sancti 
Privati nuncHpaii Magny, i5A/i (pouillé de M.). 

— Maingny, i556 (abb. Saint-Vinc. cens, liasse 
Courc.-sur-Nied). — Magni, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — En patois : Maigni. 

Magny était, en 1807, archiprétré de dix-sept 
paroisses ainsi nommées : «Rétenfays, Noivesseville, 
Sancti-Aniani, Corselles, Sorbcy, Ponlois, Moes- 
clive, Orsevali, Fiorey, Paivilley, de Arcubns juxta 
Colombieis, Faiiley, Charley, Arcancey, Vantons, 
Joey, Croney et Maigney.» (Appel au Sainfc-Siége. 

— Hist. de M. Pr. t. ÏV. ) 

Au xviii' siècle, Magny était une cure de Tarchi- 
prêtre de Noisseville, qui dép. de Tabb. de Saint- 
Clément de Melz et avait pour annexes Peltre, 
Crépy, et les censés de Haute et Basse Bévoy. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Borny; passa 
dans celui de ValUères sous Torganisation de Tan m 
et dans le canton actuel en iSoa. 

MAiL'AivDEnBBRo ♦ m**"', c" de Meiseuthal. 

Mainbottel, papeterie, anc. m*', c" de Mercy-leBas , 
sur la Crusne. — Lou mollin de Maubotel, i3o9 
(inv. des lit. de Lorr.I, i5o). — Mainbouteil, i3ao 
(abb. Saint-Pierr\ lerr. V, ao5). — HanboUel, 



\SfiO ( ibid. 307). — Moulin de Mainbouttel , 1669 
{ibid. îîo5). 

Main-du-Princb (La), h. c" de Bitche. — Das Hert- 
zogenhand, 1693 (Hertz. Edels. chron. V, 87). — 
Heriogstand, xvii* s* (pouillé de M.). — Hand- 
fUrsty 17/15 (de Bombelles, Mém. sur le comté de 
Bitche). — La Main duprince, 1 771 (ord. do Lorr. 
XII, /lai ). — Hertzogêkand (cartes allem.). 

La Main-du-Prince est citée dans les annales des 
Bénédictins de Colmar, sous Tan 1275. — Etait 
annexe de la paroisse de Bitche. 

«Il y a dans ce hameau une grosse pierre sur 
laquelle on voit Tempreinte d^une main; plus loin, 
sur une autre pierre, l'empreinte du corps d'un 
homme. Suivant la tradition , un prince y fut dévoré 
par les bétes féroces, et Ton n'en retrouva que la 
mainn, 1779 (Dur. Lorr.). 

Main-do-Prihcr (La), m" forestière, c" de Haspel- 
scheidt. 

Malwille, h. c"* de Mairy. — MainviUa, 1128 
(chap. cath. s. Tan). — MeynvUle, xvii' s' (Loth. 
sept.). — MeinvUle, i64a (pouillé deTrèv.). — 
Manviller, Mainvillerê, 1689 (Barr. dom.). — En 
patois : Mainvelle. 

Il y avait à Mainvilie deux justices foncières 
mouvant de la châtell. de Sancy, dont Tune appar- 
tenait à la cathédrale de Melz (de Maill. Barr.). 

— Cure du dioc. de Trêves (doy. de Bazailles). 
Autrefois Ban^ois, baill. de Bricy, coût, de Saint- 

Miliiel. — Fit partie, en 1 790, du canton de Sancy 
et passa, en i8oa, dans celui d'Audun-le-Roman. 

— Commune jusqu'en 1811, où il fut réuni à la 
municipalité de Mairy par décret du 5 avrîl. 

M4111VILLBR8, c*" de 'Faulquemont. — Manvilre^ 1 1 a 1 
(abb. Longev. conf. des biens) — Manviller, 1 180 
(tftûi. bulle d'Alex. ÏÏI). — Maiwillre, laio (ibid. 
conf. des. biens). — Maiwillere, 1267 (ibid. bulle 
de Clém. IV). — A/atttri7/fr, i3/i6 (ibid. s.l'an).— 
Malweiller, xvi* s* (ibid. s. l'an). — Merillon, Man- 
viller, ihkh (pouillé de M.). — Mauweiler, tbgh 
(dén. Th. Alix). — Malver, xvif s* ( Loth. sept. ). 

— Malwer, xvii* s* (épis. Met. temp.). — MaviUer, 
i63/i (abb. Longev. s. l'an). — Mainvillé, 1699 
(ibid. s. l'an). — Malviller, 176a (carte Lafosse). 

— ArmanviUe (carte Cass.). — En patois : Maiftvlê. 

— En allemand : MayweUer. 

Cure de l'archiprétré de Haboudango ,qui dépen- 
dait de l'abb. de Longeville-lei-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût de 
Lorraine. — Fit partie, en 1796, du canton de Va- 
timont; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Hemy et, en i8oa, dans celui de Faul- 
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quemonl. — A pour annexes ie m'" de Braclimûhl 
et les chapelles isolées de Nolre-Darae de Pitié et de 
la Visitation. 

Mainvillbrs (Ruisseal de) ou Widbupouhl. — Prend 
sa source à Moinvillers, (reverse les c*^' de Main- 
viliers et de Créhange sur une longueur de k kilorn. 
et demi et se jette dans la Nied allemande. 

Mairies du Val-db-Metz ( Les Qiiatbe) , villages du pays 
Messin qui dépendaient du temporel de l'Évéché et 
formaient enclave dans Te territ. de la cité : c'étaient 
A ncy-sur- Moselle, Ars, Cbâtel- Saint- Geimain et 
Scy, avec leurs annexes Longeville, Lessy et Cha- 
zelles. L'évéque y avait des officiers pour rendre la 
.justice en première instance. Les appels ressortis- 
saient au baiU. seigneurial de Tovéché , à Vie. 

Mairt, c"" d'Audun- le -Roman, sur le ruisseau de 
Mance. — Madiacunif 636 (lest. diac. Grim.). — 
Madaria, Madria, 896 (cari. moy. Rhin, I, 901, 
ao3). — Madaris, 89a (cath. Trèv. ch. roi Arn.). 

— Malric'iÈ, 900 (ibid. ch. roi Louis III). — Ma- 
drizy 10Û6 {ihid. ch. roi Henri 111). — Mairis, 
i338 (homm. Henri de Bar). — Marey, 1390 
(P. Fer. ohs. séc. xiv* s% v* 109). — Mairay, iâo3 
(fonds de Malte, inv. L. T.). — Mairey,ihûg (arch. 
H. deV.AA, 1 1). — Mary, i45o (chron.Jac.Huss.). 

— Marry, i656 (carte Sanson). — Mairry, 168a 
(dénombr. 8 fév.). — Mairie, 1766 (D. Cal. nol. 
Lorr.). — Merium, Mé'y ou Mèri, 17/19 (de Maill. 
Barr.). — En patois : Mary. 

Siège d'un fief mouvant de la châtell. de Sancy. 

— La haute justice était au roi, 1689 (loc, cit.), — 
Cure du dioc. de Trêves (doy. de Basailies), qui 
avait Anoux et Mancieulles pour annexes. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sancy et passa, en 1802, dans le canton actuel. 

— A po:ir annexe Mainville. 
Maiso.\Blanche(La), aub. c"* de Silly-en-Saulnois. 
Maisok-Brllée (La), éc. c°' du Sablon. 

Ancienne maison de plaisance, qui dépendait de 
la paroissR de Saint-Martin de Metz. 

Maison-de-Plakgbes (La), auberge, c"* de Devant- 
les-Ponts. — Était annexe de la paroisse de Sainl- 
Simon, xvii* s* (pouillé de M.). 

Maison-Dolter (La) ou le Polit-dd-^Jocb , auberge, 
c" de Saint-Avold. 

Maisow-dl-Caktorrier (La), m"" isolée, c"* de Mor- 
liange. 

Maisor-Klsse (La), m*" isolée, c°* de SierstahL 

Maison-Neuve ou Grange-Drohibb (La), m*^ seigneu- 
riale sise sous le château de Sanry. — 1681 (dé- 
nombr. 6 mai). 



Maison-Nbdve ( La ) , m*", c°* de Florange. — En patois : 
lai Mo'hon nieuf. 

Maisor-Nbuvb (La), f. c*" de Rozérieulles. 

Maison-Neuve (La), f. c"* de Schrémange. 

Maisor-Neuvb (La), anbeige, c" de Woippy. 

MAisoR-RoLLé (La), f. c"* de Forbach. 

Maison-Rocge (La) ou MéTAiBiB-RoueB, c"' de Helli- 
nier. — En allemand : der Rothhof, 

Maison-Rouge (La), f. c"* de Manoui. — En alle- 
mand : der Rothiuif. 

MAiso!f-RouoB (La), f. et chat, c"* de Moulins-lez- 
Melz. — La Rouge tnoi»tre»$e, xv* s* (chron. Jac. 
Huss. ). — En patois : lai Mo'hon roche. 
Était annexe de la paroisse Saint-Privat. 

Maisoii-Rou6e(La), brasserie, c"' de Woippy. 

Maisons (Les Deux-), éc. c"* de Longeville-lez-Saint- 
Avold. — En allemand : die Zxoey Hœuêer. 

Maisons (Les Trois-), éc. c*^ de Longeville-lez-Saint- 
Avold. — En allemand : die Drey Hœuser. 

Maisoi«s-6db-la-Route(Les), h. c** de.Zimming. 

Maizerot, c"* de Pange, à droite de la Nied. — Mai- 
xeroy, i3i9 (chap. cath. s. Tan). — Maxeroy, 
Maiseroy, MaLceray, Mazeroy, 1/199 («rch. H. de V. 
AA, 1 1 ). — Maeeroy, 1 ^6^] (chron. Praill.). — Mas- 
croi, ibkU (pouillé de M.). — Maiterois, xvii s* 
{ibid.). — Maizereux, Maizerieux, i635 (Journ. 
J. Bauch.). — Meteroy, 1766 (Stem, dép^ M.). 

— En patois : Mach'reu. 

La Gro$$&'Mai»on de Maizeroy était le siège d*un 
fief dépendant de h princerie de la cathédrale de 
Metz, 1681 (dénombr. 93 mai). Il y avait encore 
à Maizeroy un autre fief, dit le Peut- Château , siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (dénombr. 
96 fév.). — Maizeroy devint cure de Tarchiprétré 
de Vanze le 9/1 mai 1708, par suite du démem- 
brement de celle de Berlize; cette cure dépendait 
de la collégiale Saint-Sauveur de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de canton du 
district de Boulay et conserva ce titre sous Torga- 
nisation de Tan m ; ce canton comprenait k-s c"** de 
Bazoncourt , Berlize , Chevillon , Courcelles-Cbaussy , 
Domangeville, Fouligny, Frécourt, Maizeroy, Ra- 
ville, Sanry-sur-Nied, Servigny-lez-Raville et Vil- 
lers-Stoncourt. Maizeroy passa, en 1809, dans le 
canton actuel. — A pour annexes Chevillon et les 
moulins de Chevillon (moulin à farine et moulin à 
plâtre). 

Maizery, c°" de Pange, à gauche de la Nied. — 
Maiterei, Maiteriy 1969 (abb. Vill. cart. t. 1, M. 
63 ). — Mayierieq, 1 969 (ibid, T 3o6 ). — Maixe- 
rey, i4jo4 (liste des vill.). — Mezens, xvii* 8*(inv. 
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des lit. de Lorr. ï, 889). — Meziéry, xvii* s' (carte 
Tass.). — Meseciy 1606 (pouiilé de M.). — Mazery, 
1610 ( Fab. lerrit. Met.). — Mezery, 1766 (Stem. 
dép^M.). 

Siëge d'un fief et d'une justice haute, moyeune 
etbasse, 1682 (dénombr. 28 fév.). — Etait annexe 
de ta paroisse de Pange. 

Autrefois Trois-Évéchds, baill. et coût, de Metz. 

Fit partie, en 1790, du canton de Fianviiie, 
puis, sous Torganisation de l'an ni, de celui d'Ars- 
Laquencxy, et passa, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexe une partie de LandremonI 
(auberge et ferme). 
Maiziàrbs, 1" c** de Metz, à gauche de la Moselle. — 
Maidera ,g']'j (abb.Saint-PieiTe,ch.erap. Oth. H). 
— Maiièret, 1218 (abb. Saint-Vinc. liasse Maiz.). 

— Magyares , 1 2 /i 6 ( ibid. ) . — Mazères , 1 a 7 3 ( ibid. ) . 

— Mtùxière, 1287 (chap. calh. s. Tan). — Mai- 
xeire, 1287 (abb. Sainl-Vinc. liasse Maiz.). — Mai- 
xièrei , 1 2 9 ( ibid.) . — Maixerey, 1 3 a 1 (cart. FreisI r . 
Pucelles s. les murs). — Maixeire, 1 Aoii (liste des 
vill.). — Maiœier, i46o (chap. cath. s. Tan). — 
Maivèreê, x?* s* (chron. Jac. Huss.). — Maiseriœj 
1662 (arch. H. de V. AA, 5i). — Maxière», lAgS 
(Journ. J. Aub.). — Maisière devant Metz, i5i4 
(Mém. Ph. de Vign.). — Mazeriœ, Maseriœ, 
1 56/j (pouiilé de M.). — Ma»er%œ vulgo Maiziers, 
1554 (ibid. Portef. ). — Mazière, t^gà (abb. 
Saint-Vinc. liasse Maiz.). — Masières, xtii' s* 
( Loth. sept.) — Maisière, i63i (Jour. D. Flor.). 

— Maizière, 1 635 ( Joum. J. Bauch.). — Mezières, 
1756 (Stem, dép* M.). — Mezière (carte Càss.). 

— En patois : MacWire. 

Était siëge d'une cure de Parchiprétré de Rombas, 
qui dépendait du chap. de la cathédrale de Metz 
et avait pour annexes Brieux, Fercau-Moulin et 
Koul. 

Autrefois Troi^Évéchcs, baill. et coût, de Metz. 

— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un canton 
qui comprenait les c"*' de Fèves, Hagondange, 
Hauconcourt, Ladonchamps, Maizières, Marange, 
Norroy-le-Veneur, Plesnois, Saulny, Semécourt, 
Sylvange, Talange et Woippy; passa, sous l'orga- 
nisation de Tan m, dans le canton de Lorry-lez- 
Metz et, en 1809, dans le canton actuel. — A 
pour annexes Fercau-Moulin et Brieux (château). 

Maladbkrik (La), c*^ de Neunkirch. — La Mala- 
drerie de Sar-Guemind proche Neunkirchen , i633 
(arch. de Sarregucmines , pièces de procédure). 
Dctridte avant le xviii* siècle. 

Maladrbrib (La), lieu-dit, c*^ de Waville; emplace- 
ment d'un ancien hôpital. 



M ALAN COURT, h. c"' de Montois, sur TOrne. — Malan- 
dicurt, ii3o (abb. Sairtt-Clém. conf. biens). — 
Malandicnrtis , 1 189 (ibid. ch. Etienne de Bar). — 
Molincourt, i363 (fonds de Malte, inv. liasse D). 

— Mallencourt, xv* s* (chron. Jac. Huss. ). — Molain- 
courty i/i5a (inv. des tiL de Lorr. III, 25o). — 
Malancourt , ibMi (pouiilé de M.). — Malancuria 
(de Maill. Barr.). — En patois : Molinco. 

La haute justice était au roi. La seigneurie fon- 
cière appartenait au chap. de la cathédrale de Metz 
et mouvait de la châtell. de Sancy. — Etait siège 
d'une cure de l'arrhiprétré de Rombas, qui dé- 
pendait de l'abb. de Gorze et avait Montois pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Samt- 
Mihiel. — Il fil partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre-Grandeet, sous l'organisation de l'an m, 
de celui de Rombas; il passa , en 1 802 , dans le can- 
ton de Briey. — Chef-heu communal jusqu'au décret 
du f\ août 1811, qui le réunit à Montois-la-Mon- 
tagne. 
Malavillers, c~ d'Audun-le-Roman. — Mallanvilier, 
J59A (dom. Barr.). — Mallaville, 1627 (inv. des 
lit. de Lorr. 1,809). — Malainville , i656 (carte 
Sanson). — Malavilliers , 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

— Malavillare ( de Maill. Barr. ). — MalaviUer, 1801 
(liste des comm.). 

Siège d'une seigneurie et d'une haute, moyenne 
et basse justice. Ce fief mouvait de la châtell. de 
Sancy, 1681 (dénombr. 17 mai). — Cure du dioc. 
de Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton d'Au- 
dun-le-Roman , en sortit, sous l'organisation de 
l'an m, pour compter dans celui d'Aumetz, puis y 
rentra en 180a. 

Chef-lieu communal jusqu'au ii 4 janvier 1 8 1 1 , où 
un décret le réunit à Anderny ; érigé de nouveau en 
commune par ordonnance du 1 2 janvier 1 833. 

Malavillers, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes: de pourpre 
à la croix ancrée d* argent , accompagnée de ù besans 
de même, a en chef, a en pointe, et chargée en cceur 
d^une rose aussi de pourpre. 
Malgrarge (La), h. c"' de Thionville. — Maigrange- 

au-bourg-de-Thionville , xviii s" (pouiilé de M.). 
Malgrée (La) ou Saint-Quirin, anc. hermitage, au- 
jourd'hui ferme, c"* de Norroy-lfriec. — Malgreit, 
i856 (arch. H. de V. AA, i5-a2). — La Mergrée, 
XV* s* ( chron. Jac. H us. ). — La Margrié près de Jou- 
dreville, la Mergrie, xvii* s* (Journ. J. Bauch.). — 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 






Samte-Marguerite y vulgairement la Malgrée, 1779 
(Dur. Lorr.). — En patois: lai Maugrê. 

La chapelle de Sainte Marguerile , qui existait 
déjà en 1 a5/i , passe pour avoir été réglise-mère de 
Norroy-le-Sec. H s'y trouvait autrefois un prieuré 
qu'on appelait le Prieuré des Vaux. 

L'hermitage , qui avait sainte Marguerite pour 
patronne, était le siège de deux foires annuelles, le 
7 mai et le 1 h juillet. 
MALGné-L'EAu, f. c°* de Hayange. 
Malli!iig, c*"* de Sierck, à .droite de la Moselle, sur le 
ruiss. d'Oudren. — Mellingon, 876 ( archev. Trèv. 
ch. arch. Bert.). — MiUanCy 1 1 15 (abb. Saint-Arn. 
ch. s. l'an). — Mellinge, liai (ihid,). — Mil- 
lingy 1195 (hosp.de Sierck, E. 1, p. i3). — Mel- 
licky Mellinck, 1096 (dén. Th. Alix). — MeUinga, 
1171 (abb. Echler. bulle de Vict. IV). — Milingen, 
XVII* s" (carte Bcaul. ). — Mellingen, 1 7 1 8 ( terr. de 
Hupling). — Millingen, 1 756 (carte Vaug.). — En 
allemand : Màllingen. 

Paroisse du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Évéchés , prévôté de Sierck , coul. 
de Thionville. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Sierck, passa, en 1803, dans celui de Meizer- 
wisse et fut de nouveau reclassé dans celui de 
Sierck par ordonnance du a8 décembre iSaô. — 
A Hettange-Pelite pour annexe. 
Malmaiso?) ( La ) , h. c"* d'Allondrelle. — Malle Maxon , 
i3o5 (inv. des lit. de Lorr. VIll, 108). — La 
Maison tyial y 1766 (carte Vaug.). — La Maison 
malle y 1762 (carte Lafosse). — En patois : lai 
Malemo^hon. 

Fief mouvant du roi de France et dépendant de 
la seigneurie du Saulcy, 168a (dënombr. 3i août). 
— Siège d'une haute justice ressortissant au prési- 
dial de Sedan pour les cas présidiaux, et pour le 
reste, au bailliage de Metz. — Etait annexe de la 
paroisse d'Allondrelle (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Kvéchés, baill. de Longwy, coût, 
du Vermandois. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Gharency et passa, en 1 8oa , dans le canton de 
LoDguyon , toujours annexe d'Allondrelle. 
Malmaiso> (La), h. c^'de Mance. 

Hameau qui dépendait de la commune et de la 
paroisse de Mance. — Siège d'un 6ef et d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse, mouvant de l'évéché 
de Metz, 1681 (dénombr. a'i déc.). 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût de Saint- 

Mibiel. — Toujours aimexe de Mance; fait partie 

du canton de Briey depuis 1790. 

Maluaison (La), f. c" de Veméville. — La Malemai- 

sony 1817 (fonds de Malte, inv. liasse nun). — 



La Malle Maison, i6o3 (inv. des tit. de Lorraine, 
IX, 390). 

Etait annexe de la communauté de Vernéville et 
de la paroisse de Gravelotte. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
Malroy , c*"* de Vigy, à droite de la Moselle. — Mal- 
laretfy iia8 (chap. cath. s. l'an). — Malleret, 
1187 {ibid.). — Malroi, i935 (abb. Vill. R. J.). 

— Malrois y ia5o (liste des par.). -^ Maleroy, 
1963 (inv. des tit. de Lorr. II, .5). — Maïleroit, 
ia8i (abb. Vill. cari. t. ï, B 9). — Marloy, i3i5 
(acte d'aman). — Mallerois, 160/4 (liste des 
vill.). — Malleroysy 1 553 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — Malleroy, 1680 (dénomb. arch. départ.). 

— Malleloi, sous la période révolutionnaire. — En 
patois : Malreu. 

Siège d^un fief mouvant du roi de France et dé- 
pendant en partie de la princerie de la cathédrale 
deMetz, 1681 (dénombr. r'juill.). — Etait annexe 
de la paroisse de Charly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy, 
puis passa dans celui d'Antilly sous l'organisation de 
l'an m et dans le canton actuel en 180a. 

Malroy (Rdissead de). — Prend sa source au bois 
de Faiily, traverse les c"'* d'Olgy, de Malroy et de 
Ghieulles, sur une longueur de 3 kilom. 600 met., 
et se jette dans la Moselle. 

Malsagb, m^, c"* de Lommcrange. — Malsange, 17/16 
(de Mail!. Barr.). 

Mambagh, h. c"* de Bsrenthal. — Die Mannenbachy 
1597 (ch. abb. Slurtzelb. 3â6). 

Mance, c**" de Briey, sur le ru de Mance. — Manis 
Meinisy xiii* s* (cart. moy. Rhin, II, A 66, ii 7 3). — 
Miance, ibtth (pouillé de M.). — Marne, Mausia, 
1766 (de Main. Barr.). 

Siège d'une haute justice qui appartenait au roi 
et d'une seigneurie foncière qui dép. de l'abb. de 
Saint-Pierremont. — Cure de l'archiprétré de Rom- 
bas, qui dép. de l'abb. de Saint-Pierremont et qui 
avait pour annexes Bettainvillers, le moulin Dol- 
hain, la chapelle d'Einsolmont, et les fermes de la 
Malmaison et de la Magdeleine. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mihiei. — Fïiit partie du canton de Briey depuis sa 
création , en 1 790. — A pour annexes la Malmaison 
et le moulin Dolbain. 

Ma.^ce , f. et m'" sur le ruisseau de Mance , c"* d'Ai'S- 
sur-Moselie. — Notre-Dame de Mance, xv* s* (chron. 
Jac. Huss.). 

Etait annexe de la communauté et de la paroisse 
d'Ar»-sur-Moselle. 
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Autrefois Trois-Évéchéfi, bail!, de Vie, coût, de 
rÉvêché. 

Mance (Ru de) ou Woigot. — Voy. Woiuot. 

Mange (Ruisseau de). — li prend sa source dans ie 
bois de la Gusse et le fond de Génivaux , traverse les 
c^'^de Vernéville, Rozérieulles, Graveiotte, Ars-sur- 
Moselle, sur une longueur de 1 3 kilom. , et se jette 
dans la Moselle. 

Makcieulles, h. c"" d*Aooux, sur le ru de Mance. — 
Mamueulles, 1472 (abb. Saint-Pierr\ terr. 199). 

— MancieUe, i5i3 (fonds de Malte, inv. L, LL. ). 

— Matmeulle, i6a8 (abb. Saint-Pierr*, terr. 199). 

— Mancieulley 1689 (Barr. dom. l. II). — Mon- 
tieule, Mamicula (deMaill.Barr.). — Manzieulle, 
1779 (Dur. Lorr.). — En patois: Manheule. 

La haute justice appartenait au roi et la seigneu- 
rie foncière au chap. de la cath^rele de Trêves. — 
Dépendait du dioc. de Trêves, comme annexe de In 
paroisse de Mairy. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mi h iel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
création. — Chef-lieu communal jusqu^au a a fé- 
vrier 181a, où il fut réuni à Anoux. 
Mascoubt, f. et chat, c"* d'Ennery, à droite de la 
Moselle. — Moncourt, xv* s* (chron. Jac. Hu<s.). — 
Mancour, 1686 (Journ. J. Bauch.). — En patois : 
Manco, 

Dépendait de la paroisse de Hauconcourt. 
Mancy, h. c"' de Bettlainviile , sur le ruiss. de Bibiche. 

— Mancey, 96a (abb. Saintc-Gloss. ch. Th. I", 
év. de M.). — Mentchingen, Metischeny Machien, 
Manchien, i556 (abb. Saiut-Vinc. liasse Luttange). 

— Mansuy, 1680 (dénombr. o janv.). — En 
allemand : Menchen. 

Village dépendant de la seigneurie de Luttange, 
1681 (dénombr. 1" juill.). — Élait annexe de la 
paroisse de Bettlainviile. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
viile. — Fit partie , en 1 790 , (fu canton de Luttange 
jusqu^en 180a, où il passa dans celui de Metzer- 
uisse. — Fut chef-lieu de commune jusqu^au dé- 
cret du 9 décembre 181 1, qui le réunit à Bettlain- 
viile. 

Makdelbach (Rgisseac de). — Prend sa source dans 
la forêt de Kalenhoven française , traverse les c"" de 
Kerling et d'Hettange- Petite, sur une longueur 
de 5 kilomètres, et va ensuite se jeter dans la 
Moselle. 

Marderen, c"" de Sierck. — Monder, 159Û (dén. Th. 
Alix). — Mondem, 16a 5 (hosp. de Sierck, E. 1, 
p. 18). — Mameren, terre d^Espagne dépendant de 
Luxembourg, 1761 (terr. deTunting). 



(t Monder, chasleau, moitié Lorraine et moitié 
Trèverois» (dén. Th. Alix). 

Siège d^un Gef sous la prévôté de Sierck. 

Paroisse du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Avant la Révolution , Manderen , /enclavé dans la 
Lorraine près de la frontière de Télectorat de Trêves, 
appartenait aux Pays-Bas autrichiens , comme dépen- 
dant du Luxembourg. A la suite des conquêtes de la 
France, ce village fut classé dans le département 
des Forêts (arrondissement de Luxembourg, canton 
de Rémich). En 1 81 5 , le cours de la Moselle ayant 
formé limite entre la Prusse et les Pays-Bas, Man- 
deren , placé sur la rive droite , fut occupé par la 
Prusse, qui le rendit à la France par la convention 
du a 8 octobre i8a9. Une ordonnance royale du 
7 octobre i83o en fit une commune du canton de 
Sierck, en lui donnant pour annexes Tunling et 
Mensberg, anciens villages lorrains du même canton. 

— A pour annexes Tunting, Mensberg et Derni- 
chermûhl. 

Mardbesse, m^" sur la Mance, c"* de Mairy. 
Manom, c^de Thionville, sur la rive gauche de la Mo- 
selle. — Munchem , 1 a 7 o ( abb. Vill. cart. 1. 1 , G. f 7). 

— Manheim, 1 a 90 (ibid. M. U). — Monheim proche 
Thionville, ia90 (ibid. M. 1). — Monehem, Mon- 
Ae/n , XIV* s* ( Mém. soc. archéol. Lux. 186a, ai 6).— < 
Monehem, Monchen, Mounhoffen, t566 (pouillé de 
M.). — Monhoven, i57a(dioc. Lux. Berth.viii, ho). 

— Mankovven, xvii* s' (carte Beaul.). — Mankof- 
fen, 1606 (pouillé de M.). — iWanowA, 1676 (terr. 
de Hettange-G rande ) . — Monetn , 1681 ( dénombr. 
i"oct.). — Monon, 1681 (dénombr. 6 juill.). — 
Monhoffen, xviii* s* (pouillé ail. de M.). — Manum, 
1706 (dénombr. 3i mars). — En allemand : Mun- 
hoven. » 

Fief avec haute, moyenne et basse justice dépen- 
dant de la seigneurie de Meilbourg, 1681 ( dénoaibr. 
la juill.). — Siège, d'une cure de Tarchiprêtré de 
Thionville dépendant de Tabbaye Saint-Maximin 
de Trêves , qui avait pour annexes la Grange , Scham- 
bourg et la Maison-Rouge. 

Autrefois Trois- Évôchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Cattc- 
nom; passa, en i8oa, dans celui de Thionville. — 
A pour annexes: la Grange, la Maison -Rouge, 
Sainte-Marie, Schambourg, la Tuilerie et le château 
Sainte-Anne. 

Manspacit (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"" de Thicourt et de Thonville et va affluer à la 
Botte. 

Mantbville, f. c"" de Charency. — ManoniâviUa, 977 
(cart. Saint-Pierre, ch. erap.Oth. II). — Mentetnlle, 
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1673 (inv. des lit. de Lorr. VIlï, i3i). — Mante- 
mile, château y ban d* Epiez, 1779 (Dur. Lorr.). — 
MantviUe, Mandeville ou Manteville (dicl.Viv.). — 
— En patois : Manivelle. 

Manteviile , aujourd'hui simple maison de ferme , 
était autrefois une forteresse féodale, relevant du 
comté de Bar, ayant donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui s'est éteinte de nos jours; 
elle portait le titre de baronnie et avait pour armes : 
d'or à la tour de gueuleê maçonnée de $able, 

Mardfactdrk de cAifOfis DE FGSiLs, usine, c"* de Lon- 
guyon. 

Mant, c"" de Faulquemont. — Manheim, Niderheim, 

1180 (ahb. Longe V. bulle d'Alex. lïl). — Mdre- 
hem, 1367 {ibid, bulle de Clém. IV). — Magny, 
i3ft6 {ihid, plaids- ann. s. l'an). — Niderhem, 
Nyderchem, i346 {ibid. décl. de droits s. l'an). — 
Maney devant le Pont, xv' s* (chron. Jac. Huss.). — 
Marneio, i54/i (pouillé de M.). — Niderheim alia$ 
Magny, 169/1 (dén. Th. Alix). — Maigny, 1676 
(abb. de Longeville, décl.). — En allemand : Nidrum. 

Primitivement, sous le nom de son annexe Mar- 
court, Mnny était le siège d'une cure de l'archipr. 
de Haboudange, dépend, de l'abb. de Longeville. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton deTbi- 
courl; passa dans celui de Heroy sous l'organisation 
de l'an m et dans le canton actuel en 1809. — 
A pour annexes les chapelles de Maroourt et de 
Notre-Dame-des-Sept-Douleurs. 

Mabagole (La), m'°, c"* de Réhon. 

Mabagolbs (Les) ou le Pbtit-Soiev, h. c°*de Léxy. 

Maba!«ge (RcissBAu de). — Prend sa source dans la 
vallée de Bronvaux, traverse les c°*" de Bronvaox, 
Marange, Maizières, Hauconcourt, sur une longueur 
de 1 kilomètres , et se jette dans la Moselle. 

Marange-Siltange, i" c"" de Metz. — Marenges, 

1181 (abb. Just*, ch. conf.). — Marenge, iai8 
(fonds de Malle , liasse G.). — Marvia, 1 s 36 (abb. 
Saint-Vinc. éch. liasse Norroy). - Mairainge, ia37 
(chron. doy. de Saint-Thiéb. ). — Matrongee ,1382 
( fonds de Malte , liasse Pierr. ). — Mairenge , 1 /lo/i 
(liste des vill.). — Meiringe», \hhÇi (arch. H. de 
V. A A, 3i). — Mairange, Maranche, f^ih (Mém. 
Ph. de Vign.). — Makingen, 1573 (Berth. dioc. 
Lux. VIII, f\o). — Marhange, i635 (Joum. J. 
Bauch.). — En allemand : Màringen. 

Ancien village luxembourgeois, qui, avant la réu- 
nion de cette partie du pays à la France , joua , par 
sa position avancée dans le territoire messin, un 
rôle assez considérable au point de vue militaire. 
Une partie du ban de ce village appartenait à l'ab^ 



baye de Mouzon , à cause de son prieuré de Rozé- 
rieuUes. — Était siège d'une cure de rarcbiprétré 
de Rombas, qui avait pour annexe Bronvaux. 

Autrefois Trois- Évéchés, baiil. et coût. deThion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Mai- 
zières et, sous l'organisation de l'an m, de celui de 
Lorry-lez-Metz; il passa en 1803 dans le canton 
actuel. — A pour annexes Silvange et la ferme de 
Fremécourt. 
Marange-Zondbakge, c^deFaulquemonL — Mairinga, 
1131 (abb. Longev. conf. des biens). — Maringes, 
ii3o (abb. Freist. ch. fond.). — Meringa, 1180 
(abb. Longev. conf. des biens, bulle d'Alex. III). — 
Mentringa, Meinringa, i356 {ibid. plaids-ann. ). — 
Meiringen, xvi* s* {ibid. nomend.). — Meneringa, 
Moneringa , 1 5 A 4 ( pouillé de M. ). — Meringen , 1 89 û 
(dén. Th. Alix). — Mering, 1606 (pouillé de M.). 
— Merange, 1 68 1 (dénombr. 1 k juin). — Màringen , 
xviii*s* (pouillé ail. de M.). — En allemand : Mà- 



ring. 



Fief etjustice mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 7 juill.). — Était siège d'une cure de 
l'archiprétré de Varize, puis de celui de Saint-Avold, 

t qui avait pour annexes : Chevalin, Fouligny, Hclle- 
ring, Héning, Ivreling, Vitrange et Zondrange. 
Cette cure dépendait de l'abb. de Longeville -lez- 
SaintrAvold. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Appartint au canton de Raville en j 790 ; 
passa , sous l'organisation de l'an m , dans celui de 
Varize et, en 1803 , dans celui de Faulquemont. — 
A pour annexes Zondrange et la ferme de Héning. 

Mabbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Becker- 
holtz, traverse les c°*' de Beckerholtz et de Bouzon^ 
ville sur une longueur de h kilom. et se jette dans la 
Nied. 

Marchand ( Le) , m*", c"* de Sainl-Siipplet. 

Marco!;rt, chapelle et m**, c'* de Many. — Mernigka, 
119 1 (abb. Longev. conf. des biens). — Marcouvre, 
1180 {ibid. bulle d'Alex. IlI). — Merrika, 1267 
( ibid. bulle de Clém. IV ). — Merchen , Merrechen , 
i366 {ibid. droits de l'abb.). — Morecourt, 1^39 
(abb. Vill. A A, II). — Marcoutt, 1606 (pouillé de 
M . ) . — Merkere , 1 6 8 1 ( abb. Longev . dénombr. ). — 
Mercovrt, 1699 {ibid. bail). — En patois : Mairco. 
— En allemand : Merchen. 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Many et portait autrefois le titre paroissial 
(pouillé de 1 606 ), si bien que la paroisse prenait les 
deux noms indistinctement. 

Mabdignt, chat et vill. c"* de Lorry-devant-le-Pont. — 
Mardenei, 1198, 11 37 (cbap. cath. s. l'an). — 
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Metdpgney, x v* s'' ( chron . Praill. ) . — Merdeney, xhok 
(liste des vill. ). — Mardeney, lUhlx (chron. doy. 
de Saint -Thiéb. p. a5i). — Merdigney, i5i3 
( Mém. Ph. de Vign.). — Mardegni, 1 56o (ëpilaph. 
des d'Esch). — En patois : Merdegny. 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France et dépendant du 
chap. de la cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. 
a janv.). — Avait une chapeile annexe de la pa- 
roisse de Lorry. 

Autrefois Trois-Évécliés, baill. et coul. de Melz. 

— Fit partie , en 1 790 , du canton de Corny ; passa , 
sous l'organisation de Tan m, dans celui d'Augny 
et, en 180a , dans celui deVerny. — : Chef-lieu com- 
munal jusqu^au 8 novembre 1810, où il fut réuni à 
Lorry-devant-le-Pont. 

MARDiG^Y-i-LA-StiLLE (RuissEAu db). — Il prend sa 
source à la fontaine de Mardigny, traverse, les 
c"" de Lorry et de Sillegny sur une longueur de 
7 kilom. et demi et se jette dans la Seiiie. 

Marengo, f. c"* de Norroy-le-Veneur. 

Margo (Moulik). — Voy. Lohmûhl. 

Mariaville, f. c"* de Mars-la-Tour. — Ferme établie 
sur le défrichement du hoii la Dame , où se trou- 
vaient les vestiges d'un château dont le nom est 
resté inconnu. 

Marie?(bourg, église, c"' de Merlebach, ancien nom 
d'un hameau que Téglise a conservé. 

MarIe^^dbal, f. c"* de Thion ville. 

Marienflosse, m" sur le ruiss. de Montenach, c"' de 
Sierck. — Bnich alias Marienxjlosse , 1 SgA (dén. Th. 
Alix). — Marienjloi nostre dame , collegialle (161V/.). 

— Mariejlus, 1606 (pouillé de M.). — Merieti- 
floszy i6a5 (hosp. de Sierck, E. 1, p. ilt). — 
Marijlo», i633(abb. de Bouzonv. recet. de Tan). 

— Marienjlusz, 1 6/13 (hosp. de Sierck , E. p. a55 ). 
Ancienne abbaye de femmes de Tordre de Citeaux, 

fondée en 1 a^a par le duc Mathieu II, laquelle était 
tombée en décadence lorsque le duc Charles H la 
transféra à FreistrotT en 1 ^u /!i et y substitua des 
chartreux. Après In translation de ces derniers à 
Rethel, en i 633 , une collégiale de neuf chanoines y 
fut installée par René d*Anjou et confirmée par une 
bulle d'Eugène IV de ikfi6. Cette collégiale fut 
ruinée par les Suédois , et Marienfloss resta la pro- 
priété des chartreux de Rethel. Il n'y subsiste plus 
qu'un moulin (inv. de Lorr. L I, 196-7, ^i^"9)' 

— Appartenait au dioc. de Trêves. 

Autrefois Trois-Évéchés, prév. de Sierck, coul. 
de Lorraine. 

Faisait partie de la communauté de Montenach; 
réuni, avec ce village, à Sierck en 1811, il resta 



dans cette dernière conmiune lors du rétabhssement 

de la municipalité de Montenach. 
Marienhop, f. c"* de Kirschnaumen ; bâtie en i836 

sur le défrichement de la forêt de Schirmerler. 
Marieivke!<ider, anc. censé dépendant de Guinglange. 

— 1681 (dénombr. 18 ocL). 

Marienthal, viU. c"' de Barst. — Mariendaley 168a 
(dénombr. o mars). — Mariendal, xviii' s* (pouillé 
de M.). — Mariendhaly 1779 (Dur. Lorr.). 

Ce village a pour origine une ferme nommée 
Vorenhof (\\i\ fut acquise au xiv* siècle par le prieuré 
de Marienthal , situé près de Mersch , dans le Luxem- 
bourg. Il ne cessa depuis cette époque de porter le 
nom du couvent. 

Village dépendant du marquisat de Faulquemonl, 
siège d'une justice haute, moyenne et basse, 168s 
(dénombr. mars). — Cure dépendant de l'archi- 
prêtré dcVarize, puis de celui de Saint- A vold; mais 
les fonctions de curé étaient remplies par le vicaire 
de Seingbousse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
Lorraine. — Appartient au canton de Sainl-Avold 
depuis la création de ce canton, en 1790. — Chef- 
lieu de commune jusqu'au 9 décembre 1811, où il 
fut réuni à Barst. 
Marieulles, c"* de Verny. — Mariolas, 691 (abb. 
Saint-Arn. ch. s. Tan). — Macerolias, 763 (ibid,), 

— Mareolas, 969 (ibid.). — Margoil, 1161 (abb. 
Sainte-Croix, ch. conf.). — Mareolit, lasi (abb. 
Saint-Arn. s. l'an). — Maireola, i3ii (pouillé de 
M. Portef.). — Mareuille,iy' s* (hisl. de la fausse 
Jeanne d'Arc). — Mainiellef ihaU (liste des 
vill.). — MarieuUe, i/i36 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — Marieule, iliUo (ibid.). — Mairieullef 
1/197. (Mém. Ph. de Vign.). — Mortelle , i5i4 
(ibid.). 

Paroisse de l'archiprêtré de Mousson , qui avait 
pour annexes Vezon et la censé de Bury ; celle pa- 
roisse dépendait de l'abb. Sainl-Arnould de Metz. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton de Cornj:; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui d'Augny 
et, en i8oa , dans le canton actuel. -^ A pour an- 
nexes Vezon et la ferme de Bury. 

Mabikbois, f. annexe de Dampvitoux. — Maraimboù 
(Stem, dép* M.). — En patois : Meùrinbou. 

Château et ban sis près de Dampvitoux. — Siège 
d'un 6ef et d'une justice haute, moyenne et basse 
mouvant du roi de France et dépendant de la terre 
de Gorze, 1681 (dénombr. la ocl.). 

Marital, papeterie, c"^ d'Ars-sur-Moselle. 

Marivaux, f. c*^ de Hayes. — Mariœ vaiUi tu tylvé, 
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i/i59 (arch. de Hayes). — Morwaux, 1610 (Fab. 
territ Met.). — Mairvaux, x?ii* s* (carte Tass.). 

— Merivaulx, i635 (Jouro. J. Baach.). — Mar- 
vttujc, 1 766 (D. Gai. not. Lorr.). 

Censé et chapelle de la paroisse de Hayes, 1 766 
(Stem, dép' M.). 

Autrefois Trois-Évéchës, baiil. et coût, de Metz. 
Marjolaine (La), 01**°, c"* de Béchamps. 
Mablt, c"" de Verny, à gauche de la Seille. — Aftri- 
Uacum, 7^5 (cart. Gon. t. I, p. 3). — Markium, 
95a (abb. Saint-Vinc. ch. emp. Oth. 1"). — VUla 
Marleia prop^ Métis y xi* s* (abb. Saint-Airy, ch. 
emp. Henri 111). — Marlei ad Metentium civitatem, 
1 089 (abb. Saint-Airy, ch. conf.). — Mariai, 1 a 1 a 
(déci. pour la paix, M. anc. i*'extr.). — Maleriê, 
iSaa (P. Fer. obs. sec. xiy% P 456). — Marlay, 
i3â5 (liste des off. de la cité). — Marleit, i35o 
(quitt. H. de V. AA, i5, aa). — Mairleit, i35/i 
{ibid.), — Mairley êu$ Muzelleê, 1390 (fonds de 
Malte, inv. liasse M.). — Mairley, 1/10/î (liste des 
vill.). — Maerley, 1/167 (ch. abb. Saint- Arn.). — 
Mairly, 1691 (Mém. Ph. de Vign.). — Marly ow 
Saulnoy, x?i' s* (P. Fer. obs. séc. xti% T 473). — 
Maly, xyii's* (Loth. sept.). — En patois : Mâly. 

Il y avait à Marly, sur la Seilie, un des passages 
du pays Messin , 1 3 1 9 ( P. Fer. obs. séc. i , P a 66). — 
La seigneurie de Marly, siège d^une justice haute, 
moyenne et basse, mouvait du roi de Franc^ et com- 
prenait le grand ban , le ban de la Voivre et le ban de 
Marly, finage de Moulins, tous trois situés à Marly, 
la Grange-aux-Ormes et la maison de Saint-Ladre- 
au-Sablon, 1681 (dén. a 5 sept.). — Le fief de la 
iVoire-Maison , à Marly, mouvait également du roi 
de France et était une maison franche, 1689 (dé- 
nombr. au mai). — Siège d^une paroisse de Tarchi- 
prétré du Val-de-Metz, dépendant de Tabbaye de 
Saint-Symphorien , qui avait pour annexes : Bradin , 
la Grange-aux-Ormes et Saint-Ladre. 

Autrefois Trois-Év échos, baill. et coût, de Metz. 

— Fut compris dans le canton d^Augny en 1 790 
et passa en 1 809 dans le canton actuel. — A pour 
annexes : la Grange-aux-Ormes, Saint-Ladre-l'Hô- 
pitaljet la Papeterie (m"*). 

Mably-acx-Qois , f. c''* de Cheminot. — Construite 
récemment par M. Marly, avocat, qui lui a donné 
son nom. 

MAB8iL(Mcurthc). — C'était le siège d'un archidiaconé 
du dioc^e Metz qui comprenait huit archiprétrés, 
savoir: Haboudange, Marsal, Kédange, Morhange, 
Bombas, Saint-Avold, Thionville et Varize, dont 
les six derniers appartiennent au dép^ de la Moselle 
(voy. ces noms). 

Moselle. 



Marsilly, c*^ de Pange. — Mercilley, iliolt (liste des 
vill.). — MerciUy, 1610 (Fab. territ. Met,). — 
MerciUi en Saulnoy, 1796(0. Cal. not. Lorr. ). — En 
patois : MécKly, 

Etait annexe de la paroisse d'Ars-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Appartint au canton de Flanville en 1790; 
passa, sous l'organisation de Tan m , dans celui d'Ars- 
Laquenexy, puis, en i8oa, dans le canton actuel. 

Mars-la-Tour , c*" de Gorze. — Turri», 119a (abb. 
Gorze, ch. s. Tan). — Marùê, i33o (ibid,), — 
Maiê-lorTour, 1/109 (P. ^®'** obs.séc.xf*s', 39i v**). 

— MaUatour, xv* s° (chron. Ph. de Vign.). — Maria- 
tour, XV* s* (chron. Praill.). — MailaUmr, ibid. (chron. 
Jac. Huss.). — MaiUatow, i/i36 (chron. doy. de 
Saint-Thiéb. ). — Maylatour, Maylattow, Marlator, 
Mallatvr, ilihU {ibid,). — Malatour, 1/167 (cart. éy. 
de Metz, 1. 1, p. 3a3 v**). — Marelalour, tUbg (ibid, 
t. IV, p. 8). — Marc4a-Tour, i/i63 {ibid. p. 69 v"). 

— May-la-Tour, 1 690 (Joum. J. Aubr.). — M(Ua- 
tour en Gernexey, xv* s* (P. Fer. obs. séc. xv* s*, col. 
1 16a). — Marti» turri». Marte» ture, i5/i6 (pouillé 
de M.). — Malletour, Maletour, i635 (Journ. 
J. Bauch.). — En patois : Ma-lai-tâ. 

11 y avait autrefois à Mars-la-Tour une collégiale 
composée de sept chanoines, fondée en i5oa par 
Gérard d'Avillers, écuyer, avec l'approbation du pape 
Alexandre VI. — Fief mouvant de Pévéché de Metz. 

— Siège d'une justice haute, moyenne et basse, 
relevant de la châtellenie de Prény, 1 bgii (dén. Th. 
Alix), puis dépendant de la seigneurie du Saulcy, 
168a (dénombr. 3i août). 

Mars - la - Tour, seigneurie de nom et d'armes, 
donna son nom à une maison d'ancienne chevalerie 
déjà connue au xii* siècle et éteinte au xvi*, qui por- 
tait pour armes : d^ argent à la tour de sable, »ur- 
montée de 3 tourelle» de même. — Il y a aux archives 
de Chambléy des titres de cette famille où elle porte 
le nom abrégé de Mort. 

Ce village, quoique ancien domaine de rÉvèché, 
fut occupé par les ducs de Lorraine jusqu'en 1 6G 1 , 
où il fut réuni à la province des Troi»-Evéchés par 
les stipulations du traité de Vincennes, et régi par 
la coutume de Lorraine, suivant la sentence du bail- 
liage de Metz du U ayril i663, confirmée par arrêt 
du parlement du a 8 décembre 1680.-^ Siège d'une 
cure de i'archipr. de Hatrize, dépendant du cha- 
pitre de Saint-Thièbault, qui avait pour annexes: 
Fleur-Moulin , Grehières et Puxieux. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metz, coût, de 
Lorraine. — Fat érigé , en 1 790 , en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait: Cbambley, Champs, Damp- 
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>itoax, Hagéville, Maw-la-Tour, Paxieux, Refon- 
ville, Sponville, TronviHe, VioDviUe et Xonville. Il 
conserva ce titre sous Inorganisation de Tan m et 
fat classé, en 1809, dans le canton de Gone. — 
A pour annexe la ferme de Mariaviile. 
Marspich , c*" de Thionville. — Manpeet, 876 (abb. 
Sainte-Gloss. ch. Louis le Genn. ). — Manpach , g6a 
( 161W. ch. Thier. év. de M.). — Manpat, 1 1 89 {ibid. 
bulle d'innoc. 11). — Manehbaeh, 1681 (dénomb. 
3i déc). — Martbach, Manpaeh, 1686 (gén. de 
M. dom.). — Mtupich, xvii.' s' (pouilléde M.). 

Était siège d'une cure de Tarchipr. de Thion- 
ville, dépendant de Tabb. de Sainte-Glossinde de 
Metz, qui avait pour annexe Konacker. 

Autrefois Trois-Évéchés, baiil. et coût, de Thion- 
ville. — Appartint au canton de Florange de 1 798 à 
1 80 a , où il passa dans le canton actuel. — A pour 
annexes les fermes de Lerange et de Konacker. 
Marspich (Ruisseau di). — Prend sa source à Mars- 
pich, traverse les c"* de Marspich et d*Hayange 
sur une longueur de 3 kilomètres et se jette dans 
la Fensch. 
Martbac , m*", c"* de Rahling. — Voy. Hammbr. 
MAniiGNY, h. c" de Colmey. — Martigny-^ur-Chiers , 
1 7 79 ( Dur. Lorr. ) , siège de la prévôté locale et du 
comté de Martigny, dont le nom fut imposé, en 1 797, 
à Colmey. — Voy. Colmit. 
MARTn-FonTAiwB, f. c~ de Joppécourt, sur la Cmsne. 
— La groaemaison carrée de MartinrFùntaine, xvii* s* 
(dénombr. bar^* de Mercy ). 

R Cette censé, qui faisait partie de la communauté 
et de la paroissede Joppécourt, était une dépendance 
d'un ancien château des barons de Mercy, démoli en 
1671.Î» (Dur. Lorr.) 
Marxrach (RcissiAu de). — Prend sa source sur les 
prés du canton Merrenbami à Bellwiller, traverse 
cette c** sur une longueur de 6 kilom. et se jette 
dans le Bichenholts. 
MathismChl, ni'% c"* de Rohrbacb. — Mûlkr-Mathii 

(carte de TÉtat-major). 
Mathois (Le), ancien nom donné au pays arrosé par 
TAlzette, la Chiers et la Grusne, dont une partie 
appartient à Tarrond. de Briey. — Il faut bien 
le distinguer, sous la forme germanique ou latine 
de son nom (Methmgau, Methentiâ on MalkeneU 
paguê)y du pays de Metz (MeUng€m , Metenns pagm)^ 
avec lequel il a été jusqu'ici assez généralement 
confondu (voy. le cart. du Moy. Rhin , Ikkundeféuek , 
von Beyer, t. II , p. xxiz, et les Mém, de l'Acad, de 
Metz , 1 870, p. & 59 ). — BcBvillare in pago methensif 
936 (abb. Saint-Max. don. s. Tan). — In pago aUen- 
cenêi m comitatu methmgoweniê (ibid,), — Abnat in 



pago nuUenêe, 933 (abb. Gone, ch. s. Tan). — In 
pago mêthengowi , m comitatu Godejridi, euptr ripam 
Aliiuntiœ, 763 (abb. Saint-Max. ch. don.). — Bal- 
lodium in pago mathenei, 990 (abb. Saint-Vanne de 
Verd. ch. s. Tan). — Seivri on Maioi, 1 998 (repr. 
de fief, a. Tan). — VUler en Matlwy, i53o (abb. 
Saint-Pierr^, ch. s. Tan). — Filièree an Mathois, 
1619 (ibid.), — ViUe-aU'MontoiM , nom actuel. 

Le Pagne mathintiê était borné par les Pagi are- 
luneneie, wavreneie, aksnceneiê (avec lequel on a 
fini par le confondre), bedeneia et mêteneiM. 

11 appartenait au duché de la Haute-Lorraine et 
à Tévéché de Trêves; une partie du Luxembourg 
actuel y était comprise. 

Matterthal, ann. c*^ de Bœrenthal. 

Matz-Graber (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
les prairies de Gréning, traverse les c*^ de Gré- 
ning et de Nelling sur une longueur de i& kilom. et 
se jette dans TAlbe. 

MAOSMÛHL,m^, c** de Grande-BreistroflP. 

Maxe, tuilerie, c"* de Bistrofi*. 

Maxe ( Arcierre ou Vieille), f. c** de Bistroff. 

Maxe (La Grarob-), 1*' c^ de Metz, àgauchede la 
Moselle. — Marax, i39 5 (ch. don. Jean de Lax.). 

— Im grant Maire, 160& (liste des vill.). — Lee 
Mazee , xvii* s* ( carte Tass.). — Maixe , 1 69 9 ( Joam . 
J. Bauch.). — La grande Maizê , 1681 (dénomb. s. 
Tan). ^- En patois : lai Grant Maehe. 

La Grande-Maxe, la Grange-d' Envie et le ban 
d'Essey formaient une seigneurie qui mouvait du roi 
de France et qui était le siège d*une justice hante, 
moyenne et basse, 1681 (dénombr. 9 juin). 

Était annexe de la paroisse de Saint-Baudier. 

Autrefois Trois-Evôchés, bail!, et coût de Metz. 

— Fit partie, comme annexe de Thnry, du canton 
deMaizières en 1790, de celui de Lorry-lez-Metz 
sous Toi^uisation de Tan m et du t*" canton de 
Metz en 1809 ; fut réuni à Woippy, avec Thury, par 
décret du 9 février 1 8 1 o , et fut érigé de nouveau en 
commune par décret du 5 février 1 867, avec Thury, 
la Grange-d*Envie, Franclonchamps, la Petite-Maxe 
et la Grange-aux-Dames pour annexes. 

Maxe (La Petite-), c'* de la Grande-Maxe« — La 
PetiteMaire, 1 &o& (liste des vill.). — LapetiteMmzê, 
1681 (dénombr. 96 juin). — En patois : kù Rtiote 
Maehe, 

Formait, avec Saint-Baudier, une seigneurie qui 
mouvait du roi de France, i68t (hc, ett,), 

Maib-Marsut on la Nouvbllb-Maxb, f. c"* de Bistrofi*. 

— Fondée , en 1 8 1 8, par M. Mansuy-Grandean. 
Maxstadt, c** de Gros-Tenquin , à la source de la Nied 

allemande. — Machietat, 876 (abb. Smnte-Gloss. 
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ch. Louis le Germ.). — MadoiUU, 960 (abb. Saint- 
Pierre, ch. Oth. I*'). — Macheêtat, 969 (abb. Sainte- 
Glofls. ch. conf.). — MadaUteit, 998 (abb. Saint- 
Pierre , ch. Oth. II ). — Makeiîaeh ,1993 (abb. Sainte- 
GI088. état des biens). — Maekitadt, 1 365 (Kremer, 
Arcl. Gescb.11,509). — Afaxtol, 1377 (abb. Sainle- 
GI08S. liasse Maxstadt). — Magêladt, thhi (arrêt de 
réunion de 1680). — Mmxtadt, 1699 (arch. H.de V. 
AA, 11). — Maekêtat, tk']i (cart év.deMetz, tV, 
p. 1 66 v""). — Maehitat.MagêUU, 1 bkh (pouilié de 
M.). — MagiUUi, 1695 (arch. de Saint-Avold, ch. 
du duc Charles, 11 sept). — Magstat, 1609 (abb. 
Sainte-Gloss. liasse Host). — Maxtat, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Hagtat (carte Gass.). — Maxtadt {carie 
de rÉtat-major). 

Ce village appartenait, dès le 11* siècle, à Tab- 
bave Sainte-Glofisinde de Metz. U fiûsait commu- 
nauté avec Host, et était si^e d^une justice haute, 
moyenne et basse, 1681 (abb. Sainte-Gloss. liasse 
XX 6), sous la châteMenie de Hombourg. — Cure de 
Tarchipr.de Morfaange, qui avait pour annexe Barst 
et dépendait de Tabb. Sainle-Glossmde. — U y avait 
de plus une chapelle dédiée à sainte Odile. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de- 
rÉvéché. — Fit partie, de 1790 à 1809 , du canton 
de Hellimer; passa, à cette date, dans le canton actuel. 

Mazagran, f. c" de Bistroff. — Fondée , en 1 887 , par 
M. Mansuy-Grandeau. 

Mazaoraii, auberge isolée, c"* de Moulins. 

Mazagrah , auberge, c°* de Sainte-Barbe. 

MlScHT, h. c"* de Sanry4ez-Vigy. — Marûey, 1 1 98 (chap. 
cath. s. Tan). — Mareey-deleê-Vigeif, xv* s* (cart év. 
de M. IV, p. 9). — Haixey, Marchey, xv* s* (chron. 
Jac. Huss.). — Merehetf, 1/100 (chron. doy. deS*- 
Thiéb.). — '- Mercey delen Vtgey, 1606 (liste des 
vil!.). — Merxeié, i4/i9 (chron. doy, de S -Thiéb.). 

— Marxy deUiz Vigy, ihbg (abb. Saini-Symph. 
liasse Méchy ). — Marey4e»-Veigy, 1 676 (cart év. de 
M. IV, v** 1 .S7 ). — Merxy, 1 693 ( Jonm. J . Anbr.). 
-— Méxiy 1606 (pouilié de Metz). — Méehi, i635 
(Journ. J. Bauch.). — Muéky, 1697 (abb. Saint- 
Symph. liasse Méchy ). — Me^ry, 1 766 (carte Vaug.). 

— En patois : M'chi, 

Était annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois-Évôchés, baili. et coût de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Antiily; passa, 
en 1809, dans celui de Vigy. — Chef-lieu commu- 
nal jusqu*au 93 décembre 181 1, où il fut réuni à 
Sanry. 

MicLBuvES, c*° de Vemy. — Marc/uvta, xii* s* (cart. 
Saint-Vinc. f 68). — Maeleve, 1198 (chap. cath. 
s. Tan ). — Maickve, 1187 {Und,), — Monelivt, 1 3o7 



( appel au Saint-Siège, arch. H. de V.). — Matcluve, 
XV* s* (chron. Jac. Huss.). — MeicUoe, itioh (liste des 
vill.). — MeêcUves, 1693 (Joum. J. Aubr.). — Met- 
eluvei, 1/170 (chron. Jac. Huss.). — Metcleiuve, xvi* s* 
( abb. Saint-Vinc liasse Chailly ). — Me$cluve ,1599 
{tbid,). — Mêêclaivês, Meêclevia, MucUtiveê, tbUfi 
(pouilié de M.). — Metkuve, xvii* s* (carte BeauL). 

— Mascleuve, xvn* s* (carte Taas.). — Meselewe- 
en^unoy, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — En patois: 
MékUuf. 

Fief et justice haute, moyenne et basse mouvant 
du roi de France et a]:^rtenant au chapitre de la 
cathédrale de Metz, 1681 (dénombr. 9 janv.). — 
Cure de Tarchiprétré de Noissevilie, qui dépendait 
du chapitre de la cathédrale de Metz et avait pour 
annexes : Cama , Frontigny, Omy et Pierrejeux. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Appartint, en 1 790 , au canton de Goin , à celui 
de Soigne sous Torganisation de Tan m, puis, en 
1 809 , au canton actuel. — A pour annexes : Fron- 
tigny, la ferme de Champel et Taubei^e du Pot de 
Vin. 

MéGA56B, c*^ de Boulay, à gauche de la Nicd. — iHe- 
kinge, iihS (abb.Vill.cart. 1 1, E. 5).— M^i^w- 
gen, 1935 (ibid, R. 8). — Megmu, 1979 (ibid» G. 
1 9 ).'^Mingangês, 1 3oo {ibid. G. 7 ). — Meingange, 
i3o7 {Ufid, M. 67). ^- Meange, i33i (abb. Lon- 
gev. éch.s. Pan). — Maignangeê, i357(inv. des tit 
de Lorr. X , 909 ). — Mengueê, 1 358 (ibid,), — Me- 
hingen, Mengen, 1 bgU (dén. Th. Alix). — Migange, 
xvii* s* (carte Tass.). — Mingange, 1 697 (terr. abb. 
Bonz.). — Metguange, xvii* s* (pouilié de M.). — 
Mengange (carte Cass.). — En allemand : Mengen. 

Était au xvi* siècle divisé en trois parties, dont 
Tune dépendait de la prévôté de Condé, la seconde 
de la cour de Perl, la troisième de la châtellenie de 
Boulay (dén. Th. Alix). 

Siège d'un fief nommé Âvancourt (D. Cal. not. 
Lorr. liste des vill.). — Avait une chapelle annexe 
de la paroisse de Guenkirchen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviile, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Oltonville de 
1790 à 1809 , où il fut classé dans le canton ac- 
tuel. — Chef-lieu de commune jusqu'en 181 3, où 
il fut réuni à Guenkirchen par décret du 93 mars ; 
érigé de nouveau en conunune, avec Rurânge pour 
annexe, par ordonnance du 1 9 janvier i833. 
Mbhlirg, h. c" de Bettwiller. — La cerne de MehUng, 
1751 (ord. de Lorr. VIII, 991 ). — MehUngen Hof, 
1 755 (atlas de Bitche, P 59 ). — La cenee de Mel- 
Ung, 1771 (ord. de Lorr. XU, /^99). — MelUngen- 
Ao/( carte de TÉtat^najor). 
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Autrefois Lorraine, baiil. de Bitche, coiit.de Lor- 
raine. 

Mbhlpoclle, tuilerie, (f* d^OEting. 

Meilberg ouMeilbodrg, chat, détruit, c"* d'Illange. — 
Maberc , 1 1 6 1 ( ch. Hug. c" de Metz ). — Mirabel , 
1389 (gënéal. Mir. M. anc. II, 178). — Malberc, 
1 806 (abb. Vill. cart. 1. 1 , A. 1 9 ). — MaiWerch , 1 333 
{ibid, A. a). — Mailburg, iSaS (chap. de Tr. décl. 
fiefs). — MiUeberg, i38o (généal. Mir. M. anr. 11, 
1 78 ). — Meilberg, 1 386 (ibid.). — Mailbourch, 1 889 
(abb. Vill. cart. 1. 1, A. 1 ). — Mplleberch, 1893 (gé- 
néal. Mir. M. anc. II, 178). — Meilberg ou Meyî- 
bourg, xv' s* ( Berth. Lux. t. V, fam. nobl. ). — Mail- 
bourg, Maillerg, t58o (inv.des til. de Lorr. t. III, 
997). — Milbourg, 1681 (dénombr. la juill.). — 
Meillbourgy 1696 (terr. de Hettange- Grande). — 
L<* château de Malbroug, 1 756 ( Stem, dép* M.). 

Meilberg avait donné son nom à une maison de 
nom et d^armes, qui portait pour armes : d*azur à 
3 fasce» d*or ( Berth. Lux. t. V I ). 

Le château de Meilberg était situé sur la côte 
d'IIlangc. 11 était le siège d^un fief et d'une justice 
haute, moyenne et basse, mouvant du duché de 
Luxembourg. De ce fief dépendaient les villages d'il- 
tange. Haute et Basse^Yutz , Kuntzig, Garsch,Mol- 
vange, Mnnom, Uckange, Metzerwisse , 1 668 (dé- 
nombr. 5 juin). — Dans (ous les villages de la sei- 
f^neurie de Meilberg, une partie des habitants 
étaient de condition servile et s'appelaient gchaf- 
leuth; les autres avaient une condition libre établie 
par les comtes de Luxembourg et s'appelaient zin«- 
ieuth, 1681 (dénombr. du 8 juill.). 

Meisesbbrg, f. c°* de Manderen. 

Meisbhbrcck , f. c"*de Gros-Tenquin. 

Meisentoal, c*" de Bitche. — La verrerie deMaizen- 
dhalf 1751 (ord. de Lorr. VIII, 391 ). — Meysen- 
thal, 1771 (lAiV/. XII, '107). — Meisendhal (Cdss.). 
Ce village s'est élevé autour d'une ven-erie fondée 
vers 170 A et reconstruite, en 1718, parles ver- 
rief« de la Soucht. — U fait communauté avec les 
verreries de la Soucht, 1 779 (Dur. Lorr.). — Était 
annexe de la paroisse de Soucht. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Lemberg. — En 
1 790 , fut compris dans le canton de Bohrbach par 
l'arrêté du 39 vendémiaire an x, incorporé au can- 
ton de Bitche par arrêté du 3 venlêse même année. 

— A pour annexes le hameau de Schiresthal et le 
moulin Ncumûhl. 

Meisenthal (FoRêT de), forêt domaniale de 891 hect. 

— Est située sur le territ. des c"" de Meisenthal et 
de Soucht. 



Meisenthal (Buissead de) ou Mbisenbagh. — Prend 
sa source à la fontaine de Meisenthal, traverse la 
c"* de ce nom sur une longueur de a kilomètres , 
puis va se jeter dans le petit ruisseau de Saint- 
Louis. 

Meisenthal (Vallée de). — Valtit Murium, 1196 
(ch. abb. Sturtz., D. Cal. pr. s. Tan). 

Melck (La), m°° ruinée, c'^de BHesbnicken. 

Melsbrûck, m*", c"* de Montbronn. 

Mehbrsbobn , f. c*^ de Narbéfontaine. 

Cette ferme a toujours fait communauté avec 
Narbéfontaine (Dur. Lorr.); elle lui a donné son 
nom , lequel s'est traduit ainsi dans le langage du 
pays. 

Mbnaumost, f. c°* de Génaville. — Ménalmmt, i5â6 
(pouil. de M.). — Menomont , 1 689 ( Bar. dom. 1. 1 ). 
Censé qui appartenait à la paroisse et à la com- 
munauté de Génaville et faisait, par suite, partie 
des Paroches (voy. ce nom). 

Mbngbn , seigneurie dépendant du comté de Créhange 
et qui comprenait Courcdles, Chaussy, Frécourt, 
Landonvillers et Bemilly; il ne faut point la con- 
fondre avec Mégange, son homonyme en alle- 
mand. — La chatellenie de Meif^uen, t56o (dé- 
nomb. de Créhange). — La chatellenie de Mengen, 
1 587 (ibid.), — Le château ruiné de Menguen , 1 68a 

Il n'y a pas à douter qu'il s'agit de Meingen-«ur- 
Bliese (Bavière rhénane ) , qui appartenait aux barons 
de Baville ( voy. ce nom ). 

MéNiL (Le), anc. censé, c*^ de Devant-les-Ponts. — 
Meneeml proche le Sansonnet , propriété de l'abbaye 
Saint-Symphorien , i683 (abb. Saint-Symph. liasse 
Devani-les-Ponts). — Menille, 1709 (ibid.). 

M^ils (Lis), f. c** de Courcelles-Chaussy. — De Mai- 
nilo, io53 (pr. de Duil. ch. arch. Br.). — Ad Men- 
nilepropèCorilumy 1161 (abb. Sainte-Cr. ch. conf.). 

— fjc Menil, xviii* s* (pouillé de M.). — Menil, 
i756(Stem. dép'M.). 

Était annexe de la paroisse de Courcelles-Chaussy. 

Mensbach, m", c"' deThicourt. 

Mbnsbbbo , anc. château , c"* de Manderen. — Meneperg , 
1/139 (arch. H. de V. AA ,11). — Mentzberg, xbgh 
(dén. Th. Alix). — Memhurg, xvii* s* (carte Beaul.). 

— Momburg, 1733 (carte Bugn.). — Maneberg, 
1779 (Dur. Lorr.). ^ Vulgairement, Ckdteau de 
MaWorough. 

tt Château ancien et ruiné , chef-lieu d'une seigneu- 
rie «paroisse de Manderen, village luxemboui^geois.» 
(Dur. Lorr.) 

I^a seigneurie de Mensberg comprenait en 1 666 
les villages de Bellemacher, Kesselingen, Mondorf. 
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Sebeuerwaldt , Flatten , Waldwisse , Tuâsdorf « Ors^ 
bolti, Schwerdorf et Zeurange (dénombr. s. Tan). 
Autrefois Lorraine, baiii. de Bouzonviile, cout.de 
Lorraine. — Fut classe comme annexe de Tenting, 
en 1790, dans le canton de Sierck,en i8oa,dans 
celui de Launstroff, qui redevint canton de Sierck 
en 1 806 , et fut réuni comme annexe , avec Tenting , 
à la commune de Manderen, par ordonnance du 
7 octobre i83o. 

Il existe à Mensberg une ruine qui porte, dans 
le pays le nom de TempHe-SeMoss (Teissier, Hist. 
de Tbionv. ). 

Mbhskibcb , vill. c°* de Dalstein. — Manickirchen , 1 1 3o 
(abb. Freist. ch. fond.). — Mainchequierque , i3i7 
(pouillé de M. Portef.). — Menehkerke, i3i8 (abb. 
Vill. cart. t. II, 3 y'').—MenMkircka, ]336 (ibid. A, 
i/i). — Meniskirchen , i6o5 (abb. Saint-Am. ch. s. 
Tan). — Minskirchm, iUib (abb. Viil. liasse Rab- 
bas). — Muixirxen, Metuterichen , Menêkirchen, 1 5 AA 
(pouillé de M.). — Mensschirch, ib^k (dén. Th. Alix). 
— Muntkirchen, 1610 (carte Tass.). — AfsinjcAilm*- 
cheti , Meinchkirchen , 1 677 (terr. du ban). — Mert- 
kirch, 1681 (dénombr. 3i oct.). — Mentkirchen , 
1699 (terr. de Kemptich). — Menskirchen, xviii' s* 
(pouillé de M.). — Menikirich, 1 73a (terr. de Neu- 
dorff). — Manquery, 1756 (carte Vaug.). 

Siège d'un 6ef et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France à cause de^ 
chàtellenie de Sierck, 1681 (dénombr. août); 
Dalstein et Ingiingen dépendaient, 1 798 (dénombr. 
98 juill.)- — La maison seigncunaie s'appelait le 
Bourouckhaus (ibid.), — Cure de Tarchiprétré de 
Kédange, qui avait pour annexes Dalstein et Ingling. 
Autrefois Trois- Ëvéchés , prévôté de Sierck , coût, 
de Lorraine. — Fut classé dans le canton de Bouzon- 
viile dès sa création , en 1 790. — Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 6 juin 181 1, où il fut réuni à Dal- 
stein. 

Mbkskirch (RnssEAU de). — Coule sur le territ. de la 
c*^ de Dalstein. 

Mbateabach (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 
la c"* de Bambiderstroff et afflue au Fillenbach. 

Mbraumont, h. c''*de Génaviilc. — Almiremont, i93^i 
(abb. Saint-Pierr\ terr. 99). — Miraumùnt, tSo^ 
(ibid. 166). — Meraulmonl, i/i56 (inv.''de6 tit. de 
Lorr. 111 , a6^ ). — Miraulmont ,1619 (dénombr. s. | 
l'an). — Meromimt, 1689 (Barr. dom. 1. 1). 

Faisait partie, comme dépendance dePénil, de 
la paroisse de Génaviilc et de la communauté des 
Paroches. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — A toujours fait partie du canton de Bricy. 



— Chef-lieu communal, avec Pénil pour annexe, 
jusqu'au 5 août 1809, époque où il fut réuni à Gé- 
naville. 

Mbbbbtte, étang, sur le territ.de Longevilic-lez-Saint- 
Avold, d'une super6cie de 10 hectares. — Eutn^ 
de Mtirfontaine y 1681 (abb. Longev. dénombr.). 

Mbbct, f. c°* de Mont-Saint-Martin. 

Mebct-lb-Bas, c*" d'Audun-le-Roman , sur la Crusne. 

— Voy. au mot suivant les formes anciennes de ce 
nom. 

Siège d'un 6ef mouvant du château de Mercy-le- 
Haut, 1681 (dénombr. ai mai), haute, moyenne 
et basse justice, sous la prévôté d'Arrancy. — 
Mercy-ie-Bas formait, avec Boudreiy et Saint-Sup- 
plet, une paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Bazailles). — Appartenait au comté de Mercy. 

Autrefois Barrois, baill. de Viliers-la-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Mercy-le-Haut, de celui de Circourt sous 
l'organisation de l'an m, et, en 1809, fut classé 
dans le canton actuel.— A pour annexe Mai nboltelle. 
Merct-le-Haut, c'*"d'Audun-le-Roman. — Marcianum , 
03 A (ch. Mém. Soc. philomath. Verd. tlll). — Mar- 
ciacum villa, 636 (test. diac. Grim.). — Marceium, 
1 1 57 ( Berthol. Lux. 111 , pr. xx). — Mercey , 1 338 
(arch. H. de V. AA, 17). — Mareey, i358 (abb. 
Vill. cart. t. I, M. 69). — Maney, ihkC) (inv. des 
tit. de Lorr. VIII, 11 5). — Mareey, Haut et Bat, 
1610 (ibid, ]63). — Merzy-le-Haut, i636(Journ. 
J. Bauch.). — Merêey, 1680 (dénombr. arch. dé- 
part.). — Mercium altum (de Maill. Barr.). — En 
patois : Méchir-le-Haut. 

Appartint au duché de Luxembourg jusqu en 

. 1602, où il fut, par voie d'échange, incorporé 

dans la Lorraine, sous la chàtellenie de Longuyon. 

La moitié du village était siège du comté du 
Mercy ; l'autre moitié appartenait au roi. — Fief mou- 
vant de la prévôté d'Arrancy. — Siège d'une cure du 
diocèse de Trêves (doy. de Bazailles), dépendant 
de l'abbaye de Juvigny. 

Autrefois Barrois, juridiction des juges pour moi- 
tié, baill. d'Étain pour l'autre moitié; depuis 1751, 
baill. de Villers-ia-Montagne, coût, de Saint-Mihiel. 

— Krigé,en 1790, en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait les c'"* de Bazailles, Boismont, Bou- 
drezy, Fillières, Joppécourt,Mepcy-le-Bas et Ville- 
au-Montois, il passa, sons l'organisation de l'an m, 
dans le canton de Circourt, puis, en 1809, dans 
le canton actuel. 

Mercy, seigneurie de nom et d*annes, titrée de 
baronnie et de comté, fief du duché de Luxembourg 
jusqu'à un acte d'échange de 1 609 , et depuis lors du 
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duché de Bar, a donné son nom à une puissante et 
très-iiiustre maison d'ancienne chevalerie, qui porte 
pour armes : d'or à la croix d'azur. 

Le titre de baron était porté par François de 
Mercy, générai en chef des armées impériales, tué à 
Nordlingen en i6A5. Son petit-fils, feld-maréchal 
des armées de TËmpire en 170/1 , vit ériger sa ba- 
ronnie en comté par le duc Léopold, en 1719* 

La baronnie de Mercy comprenait les seigneuries 
de Mercy (Haut et Bas), AvillerS, Boudrezy, Higny, 
Joppécourt, SoUeuvre et Xivry-le-Franc (dénombr. 
de 1 63o , inv. de Lorr. L 1 , 3oi ). 

Le comté de Mercy, 011 des Ginq-Villes (D. Cal. 
not. Lorr.), était réduit, en 1779* à Mercy (Haut 
et Bas), Boudrezy, Higny et Xivry-le-Franc (Dur. 
Lorr.). 

« Mercy, maison de nom d^armes, sous la châtel- 
ienie de Longnyon , qui a donné de grands hommes , 
depuis Albert de Mercy, évéque de Verdun, et trois 
généraux d^empire.s (Hus. Lesc.) 

A pour annexes Boudrezy et Saint-Genest. 
MBBCir-LBz-MtTZ, châL et vill. c*° de Pange (s'est ap- 
pelé Mercy-le-Haut jusqu'au décret du 1 5 janvier 
1869). — Mareeyum, 969 (abb. Sainte-Gloss. ch. 
Théod. 1", év.deM.).— Af«-c«y, i/ioû (liste des vill.). 

— Marsy, 1 4 1 û ( inv. des abb. f, AV). — Marey-le- 
HauU, XVI* s* (chron. Cl. Phil.). — Merci-le-Hault , 
i559 (chron. rimée). — Mercy4e-Haut, xviir s' 
(pouillé de M.). — Mircy-le-ChâUau , 1799 (carte 
Bugn.). 

Le château de Mercy était siège d'une seigneurie , 
haute, moyenne et basse justice. — Était annexe de 
la paroisse d'Ar»-Laquenexy. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz» 

— Fit partie, en 1 790, du canton de Bomy ; pa.s8a, 
sous Torgam'sation de Tan m, dans celui d*Ars-La- 
quenexy, et, en 1809, dans le canton de Bomy; 
fut réuni au canton de Pange par décret du 1 6 jan- 
vier i8o5, et 'par décret du i5 janvier 1869 son 
nom de Mercy-le-Haul fut changé enoelni deMercy- 
lez-Metz. 

Mbbbx ou Mbbbbr, f. ruinée, ban de Guising, c*^ de 

Bettwiller. 
Mbbgerbobn ^RoissBAU db). — Il coule sur le lerrit. 

delac"*d'Eberswiller. 
Mbribhbach (Ruissbad db). — Prend sa source à Catte- 

nom , traverse la c"* de Cattenom sur une longueur 

de /t kilom. et se jette dans la Moselle. 
Mbblb(Rdissbaii db). — Prend sa source dans les trois 

étangs de THôpital, qui se déversent dans Tétang de 

Sainte-Fontaine, d'où sort le Merie; traverse le ter- 

rit. des c^ de l'Hôpital , Sainte-Fontaine, Freyming , 



Meriebach, sur une longueur de 5 kilom. 5o met, 
et se jette dans la Bosselle. ** Afsrt (carte de f Étatn 
major). 
Mbblbbach , c^'de Forbach , à gauche de la Bosselle. — 
GlaihùU, Glaidelt, 1 690 (reg. paroiss.de Meriebach). 
-— Merlêhourg, 1699 (ord. de Lorr. XI, 395). — 
ÊÊ$rl$baeh , 1 699 (ibid,), — Merlenbaeh, 1 768 (Aid.), 

ViHage fondé vers 1690, par des verriers, sur 
les défrichements de la forêt de Genweiler. Il s'ap- 
pela d'abord Glasshûtt (la Verrerie) ou Glasdell 
pour GUêithal (la vallée au verre). 11 faisait par- 
tie de la terre et marquisat de FaulquemonL — 
L'église a été bâtie et la paroisse constituée en 
1699. — Cette paroisse, qui dépendait de Tarchi- 
prêtré de Saint-Avold, fut réunie plus tard , à cause 
de son peu d'importance, à celle de Freyming. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Boulay, coût de 
Lorraine. • — .Fait partie du canton de Fori>ach 
depuis sa création, en 1 790. 
Mbbschwbillbr, c** de Sierck. — Mêrêaweiller, i^gU 
(dén. Th. Alix). — MerekveiUr, 1681 (dénombr. 
di juiil.).< — MeêckweiHer, iG89(Lorr. dom. t II). 
— Merehweilert xviii* s* (pouillé de M.).— Merêch- 
wHlêr, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — MerêeveiUerf 
1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief de la sous-prévôté de Sierck, 1 69/1 
(dén. Th. Alii) et d'une justice haute, moyenne 
\t basse mouvant du roi de France, i68t (dé< 
nombr. di juill.). 

Autrefois Lorraine , mi - partie avec le Luxem- 
bourg, baill. de Bouzonville pour la partie lorraine, 
coût de Lorraine. — Fut classé, dès 1 790 , dans le 
canton de Sierck (canton de Launstro£rde 1809a 
1806). — A pour annexes les hameaux de Kitzing, 
Bellemacker et Neudorff. 
Mbbschweillbb (BuissBAti de). — Coule sur le territ 

de la c** de ce nom. 
Mbbtbn, c""de Bouzonville, sur la Bisten. — Mortem, 
1^79 (cart év. de M. t IV, p. 161). — Mœrtm, 
1607 (abb. Vill. cart t II, v" 89). — Mortena, 
Mertêna, ibkh (pouillé de M.). — Morten, 169/1 
(dén. Th. Alix). — MyrUn, xvii* s* (Loth. sept). 
— Mêurten, 1681 (dénombr. 19 s^t). — Mtr- 
then, 1779 (Stem. dép'M.). 

Village du comté de Bérus, sous le baill. d'Alle- 
magne. 

Siège d'une cure de l'archiprétré de Saint-Avold, 
qui dépendit d'abord de l'abb. de Herbitzheim, 
puis de celle de Wadgasse. — Elle avait Hettange 
pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût de 
Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
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lUB l'oripaisation de l'an m, tlans 
niai iln Bisteo et, en lAoa. daaa celui île Surre- 

■ibtti». Sépara de la France en 1 8 1 5 et d^Icna par 
ta Prusse. il fut realiliié par suite Je la d^Iaration 
du 1 1 juin 1S97 et réuDt au canton de BouiuDTÎIIe 
par ordonnance du a5 inar» iS3o. — A pour an- 
nexes^ Bifilio([, la fennede GlockenliulT. le etiAteau 
deMerien el le moulin Neuf. 

Hiitiri. (HuissiAD fil). — Prend sa «uurce, à Selig- 
hacli et dans la ferme de VenhecL , Lravervc la terril. 
de Soinl-Aiold lur une langueur de 1 kiloni. et se 
jelte dans la Hossellu. 

MiasiMa. village ruiné de Ib p^iraiue de Mnrcourt. — 
Mtlzrra, Ii3t (abli. Longev. eonf, des biens). — 
Merera, laio {Hiùi.). — ÛKcera, laCl^ {ibi4. bulle 
Clém. IXy—Meiltrn, i3fi6 (abb. Longev. plaids- 
ann.)- — Miaertn, 1781) (Dur. Lorr.). 
Aulrefois Lorraine, baill. de Boulsj. 

MÉniHiE oas SiiGiiRGRi (Li), wnsc lier Bitaâeà Oo- 
maiiffeville. 

Metuuii). bois, sis sur le bon de Zimming, 1701 
(al)l). Longev. difnambr.). — Mitterchm, i5go 
{vente de bois, abb. Longev.). 

Unaicu, b. c" de KiEuiginiacker. — Mttreth, lAoo 
(abb.Vill.cart.lI./<i y').^MeU>!rick, ligU^déa. 

mTh.\tix).—M<ilrùk, iG<i()(poml1édeM.). — tf«i- 

~ * ', 1667 (dénombr. adw.). — Uiuritigmi, 1756 

oVaug.).— «BlIncA, 1736 (Stem, dép' M.). 

Si^e d'un Gef mouvant du roî de France, mus 

Uprëv6të de Sierck, 1681 (di^nombr. 3 wpl.). — 

filaitanueie de la paroisse de Ktenigsinacker. 

Autrefuis Trois-Evéchés et Lorraine, baill. de 
Thionvilleet prévale de Sierck, oui. de Tbionville 
et de Lorraine. — Filpartie, en 1790, du csnton 
de Kienig^macker ou de Prejniacber, comme aussi 
NUS rorganiiation de l'an m; piissa, en 1809. 
dans celui de UetierHisse. — Commune jusqu'en 
iHio, où, par décret du S novembre, il fut réuni i 
Ka'iiifpmacker. 

. c" de Téting, sur la Nied allemande. — 

mUttriHg, iA5o (abb. Longev. plaldft-aun.). — Mait- 

Llrti^, iô8b {iUd. eender). — Uelnngm, io63 

Il (Aid. plaidi-ann. s. l'an). — Uatrin, ivii'a' (Aid. 

m teriaier). — Miltrmg, ttinS (inv. des lit. do Lorr. 

kvil, 169). — JWoUrwn, 1681 (dénombr. CBodl), 

I — Mutfringm, 176» (carte Lafosie). — Uclting, 
Ihlrâig, ou Utrtring, prés de Folscbviljers (tab. 
Par.). 

Cu village dÉpendaîl de la seigneaiîe de Foisdi- 
willer, i69i (dénombr. 6aoiit). — Faisait partie 

Itdc la cummunauté de Folscliwiller et ftait avec lui 

IjUinexe de In paroisse de Téting. 
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Autrefois Lorraine et comté de Créhange, baill. 
de Boulay, coût, de l'Évâdiê et lois du comt^ de 
Cn^bange. — Fit partie, dirpuis 1790. du canton 
de Sainl-Avold comme anneie de Foischnrilli'r jus- 
qu'A la loi du 1 1 mai i S-IG , où il fut séparé de cette 
commune pour être réuni i Téting (canton de Faul- 
quemont). 
Meischublck. m", c" de Montbronn. 
MiTi, cbef-lieu du département, d'arrond. et de 
3 caolons , au conBuent de la Moselle et Je la Seille. 

Ani temps celtiques . centre et capitale de la peu- 
plade des Miïdiomatrices et leur lieu de retraite, ou 
appiduta . sur une colline placée dans l'angle des deni 
rivières coniluenles. Les Uédiomatrices sont nummi^'S 
pour la première fois par César. 

Mfdiomatrici (Ciei. Comin. de bé. gall. I. X, 
cil. iv), — Leur ville est nomotée pour la première 
fois pr Tacite : Divoduri MciKumoInVurum id oppi- 
dum at (Tac. Uist. I. 63). — UtJiafiarpJxct, «v 
■o^c ^iouoiovpov. II' B- (Plollim. I. Il, cb. 11). — 
Dieo Durim»dioMalricoruni(eart« de Peutiiiger). — 
MiJwFiaTpUn (SIrabon. I, IV, i34). — Medkma- 
Iricti, II' s* (Amu. Marc Hisl. 1. XV, cb. iv). — 
Crài(a(M«i^aDia(rtniruinAf>lli'(,S0U3llonarius (Not. 
pro*. eldv. Galt. Lias). — Mslii, Jfrlt, sous Va- 
lentinien III (NoL dîgu. imp. rom. V, Aï, &3). 

— Metiauû urbt, ti' s' (Grog. Tur. Hiil. IX , ao). 

— iltUÛ, VI' 8* (Ven. ForL caroi. VII, ir). — M.t- 
(l'en mania (ibid.). — M*llà wbi , Mrltit oivit/u, tu' s' 
(Frédeg, rhr«n. 7'i). — Mwwo, viii's* (anon. Ba- 
ven,).— M»l(«, JW(liu,nii"s*(nom.d¥.GfllLD. 
Bouq. t. II). — MtUii et Mediataalritorum votatur, 
tur s*( A]m. mon. geata Franc). — Midiomatricum 
qua oiw™ namine Metlit vofalur, \' s' (vlta Lud. pii 
imp,). 

Sur les monnaies : Gaidoises : MEDIOM-. 
MEDIOMAT'; — Mérovingienne» : METTIS 
(Th«>debcrt).METl- (DagoWrt); — Surlos m..- 
nélaires : METTE. METTES, METTIS, ME- 
TALV, METSLV, METALS, MITT11 . METIS. 
TETTtS (vi" et m" sikle«)i — Royales carlo- 
vingiennuB : MET (Pépin); METTIS; (Cbarte- 
magne ut Louis le Débonn.). ; MEDIOMATRI- 
CORVM (Lolboir^, 817}; METTIS 'Cl VIT AS 
(Charles lu Gros. SHi). 

Medimutlrictwià dcitat, 990 (abb. Sainl-Mai. 
cb, s. l'an). — MtihU, luSlI (cath. Verd. cli. emp. 
ilenrylll).— iUrfiInf'wcMri,Jni'»'(chans, deCarin 
lo Lohéraio). — Ufi, laçig (abb. Longev. cens.). 

— Mtit, iit'etiv' s" (la plupart des actes et des 
chron. Uài), — DiBidium, Utdàmalrùiut . Me- 
diomalncum, 11' s' (chron. J. le Cbât,}. — Mh. 
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Méesj Mets, \hkfi (8auf-€ond. de Charles VII). — 
Afeta, i566 (pouilléde M.). — Metœy Meta, i553 
(médaille comniom. du siège). 

Metz fut, on Ta dit, au temps des Gaulois, V op- 
pidum de la tribu médiomatricienne ; elle faisait 
partie do la Gaule Belgique. 

Les Romains la traitèrent en ville alliée; ils y bâ- 
tirent un palais. — Elle fut comprise dans la Pre- 
mière Belgique et gouvernée par un comte. 

Elle fut, à la mort de Ciovis, élevée au rang de 
capitale de la France orientale et servit de résidence 
ordinaire aux rois d^Austrâsie. 

Les rois de Lorraine lui maintinrent ce titre et v 
eurent leur siège, jusqu^à la réunion de ce royaume 
à celui de Germanie. Les comtes représentèrent 
alors Tautorité impériale, mais avec faiblesse; le 
pouvoir épiscopargrandit , au contraire , rapidement. 
À près une période de luttes dans laquelle les évéques 
cherchèrent à asseoir leur souveraineté sur la cité , 
en présence de résistances énergiques que rendait 
plus fortes Tassociation en paraiges des prindpales 
familles, le commencement du xiii* siède vit Metz 
s'ériger en république, avec le titre de Ville libre 
impériale. 

La constitution qu'elle se donna alors dura, sans 
modiBcation dans ses traits principaux, aussi long- 
temps que son existence politique. Le maître écbevin, 
élu chaque année, gouvernait avec Taide et sous le 
contrôle de plusieurs conseils, et cette organisation, 
oligarchique au premier chef, attribuait tous les prin- 
cipaux emplois aux membres des paraiges, qui 
étaient au nombre de six, savoir: Porte-MuzeUe , 
Jurue, Saint-Martin, Portaillfê, Outre- Seilh et le 
Commun, 

Le territoire de la cité soumis à ce gouvernement 
resta invariablement composé de la même manière 
depuis la création delà république jusqu^è son absorp- 
tion dans le royaume de France. Les divisions ont 
été indiquées dans V Introduction, et le détail s^en 
trouve dans le Dictionnaire aux différents noms qui 
les désignent. 

L*occupation française ne les modifia pas immé- 
diatement : Henri 11 et ses premiers successeurs se 
contentèrent du titre de Protecteur. 

Henri fil prit, en i585, celui de souverain sei- 
gneur. La création du parlement, en i633, porta le 
dernier coup à l'ancienne indépendance de Metz, et 
enfin son incorporation définitive avec la France 
ayant été ratifiée, en i6/i8, par le traité de West- 
phalie, elle forma, avecToul et Verdun, la province 
des Trois-bvéchés, dont elle fut la capitale. 

Cette province, augmentée successivement des 



domaines du duc de Bouillon , du Luxembourg fran- 
çais et des prévôtés deSierck et de Briey, enlevées 
à la Lorraine, était sous les ordres d'un gouverneur 
résidant à Metz, et composait le ressort du par- 
lement de Metz, divisé ainsi qu'il suit: cinq bail- 
liages présidiaux, Metz, Toul, Verdun, Sedan et 
Sarrelouis; quatre bailliages, Longwy, Mohon, 
Mouzon et Thionville; un bailliage seigneurial à 
Vie; le duché-pairie de Carigilbn; huit prévôtés 
royales. Château - Regnauld , Chauvancy, Damvil- 
1ers, Marville, Montmédy, Phalsbourg, Sarreboui^g 
et Sierck. 

Metz possédait la direction générale des postes, du 
génie, de l'artillerie, de la maréchaussée*, des forêts, 
de la monnaie , etc. pour la province. 

Le bailliage de Metz avait été créé en i63/i; le 
présidial le fut par édit de i685. Il comprenait 
presque entièrement les anciennes commîmes du 
pays Messin, auxquelles avaient été ajoutées celles 
de la terre de Gorze, cédée par l'article 8 du traité 
de i66], et plusieurs villages désignés sous le 
nom de route, cédés par l'article i3 du même 
traité. 

La Révolution renversa tout ce svstème adminis- 
tratif et établit une division fondée sur de nouvelles 
bases. Le déparlement de la Moselle, créé en 1790, 
reçut d'abord son nom de sa ville principale. Cette 
même ville fut en même temps choisie pour siège 
d'un district, lequel comprit douze cantons, savoir: 
Argancy, Augny, Borny, Corny, Flanviile, Goin, 
Gorze, Gravelotte, Maizières, Mars-la-Tour, Metz 
et Moulins-lez-Metz. Elle fut en même temps choisie 
pour siège du tribunal de district. 

Le canton de Metz, divisé en dix sections, com- 
prenait la ville seule. LVrganisation de l'an m 
en fit le chef-lieu d'un canton qui ne comprenait 
également que la ville , ainsi que le siège du tribunal 
civil , du tribunal criminel et d^un des tribunaux cor- 
rectionnels. L'arrêté du 17 ventôse an viii en fit, 
en même temps que le chef-lieu du département, 
celui du 3* arrondissement, créé par la loi du même 
jour. Cet arrondissement comprenait ai cantons, 
représentant à peu près les anciens districts de Metz 
et de Boulay. La réorganisation de la justice en 
1 800 lui donna le titre de si^e du tribunal d'ap- 
pel , du tribunal criminel et d*un des tribunaux d^ar- 
rondisscment. La loi de 1801 y établit le siège 
de 3 cantons ou justices de paix, el l'organisation 
de 1809 lui maintint ce nombre de cantons, en 
y adjoignant un certain nombre de communes 
rurales (voir le Tableau du département par can- 
tons J[. 
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L^organisalion religieuse dont MeU était la léte a 
été assez longuement développée dans Ylntroduction 
pour qu'il soit inutile d'y revenir. Nous ajouterons 
seulement que Metz était le chef-lieu d'un archipré- 
tré qui comprenait les paroisses suivantes : i** intrà 
muros : Sainte-Croix, Saint-Etienne, Saint-Eucaire , 
Saint- Gengoulf, Saint - Georges , Saint - Gorgon , 
Saint -Jean-de- la -Citadelle, Saint -Livier, Saint- 
Marcel, Saint-Martin, SaintrMaximin, Sainte-Ségo- 
iène, Saint-Simon, Saint^Simplice et Saint-Victor; 
a** extra muroi : Borny, Saint- Baudier, Saint-Ju- 
lien -lez-Metz et Vallières. 

Les armes de la ville de Metz sont : mi-partie d'ar- 
gent et de sable avec une pucelle pour support. — 
L'Empire augmenta ce blason du chef des bonnes 
villes, à savoir : de gueules semé de trois abeilles d'or, 
surmonté d'un aigle issant d'une couronne murale, 
La pucelle descendit du cimier dans l'écu et brocha 
sur le tout. — La Restauration , remettant en mémoire 
un blason imposé d'office au xviii* siècle, lui donna 
pour armes, par ordonnance royale du a 6 sep- 
tembre 181^, d'argent au pal de gueules chargé 
d'un cœur d'argent. Sur ses justes réclamations, 
Metz fut , le 1 a octobre 1 8 1 G , autorisé à reprendre 
son antique blason. — Depuis i85a, l'autorité mu- 
nicipale a repris les armoiries du premier empire. 
Mbtz (Le Pays de) ou Pays Messiu. — Ayant pour 
chef lieu la cité de Metz , et en partie arrosé par la 
Moselle , ce pays a été quelquefois désigné dans les 
anciens litres par le nom de celte rivière. Le pagus 
Metensis proprement dit parait n'avoir été qu'une 
partie du pagus Mosellenêis , ce que l'on appelle au- 
jourd'hui le pays Messin , c'estrà-dire la grande ban- 
lieue de Metz ; mais la confusion des text^ a laissé 
croire à une étendue beaucoup plus vaste, que des 
auteurs en renom ont pensé pouvoir préciser. Il 
nous semble que la vérité consiste à identifier 
le pagus Metensis avec l'archidiaconé de Metz, 
comprenant les trois archiprétrés de Metz, du Val- 
de-Melz et de Noisseville. Le pagus Metensis était 
borné par les pagi Scarponensis, Salmensis , Nidensis, 
Matensis et Wabrensis. Metz étant devenu siège d'un 
conUtatus, les deux termes s'employèrent indiffé- 
remment, malgré la différence probable des cir- 
conscriptions, et de là encore une source de diffi- 
cultés. — Metensis pagus, 636 (test, diac Grim.). 

— Ducatus moslensis in comitatu mettensi , 78 3 
(Gesta Epis. Met. D. Cal. I, pr. agi). — Pagus 
Mediomatricensis , 863 (abb. Neum. ch. de Louis H). 

— Finis Mettensis, 880 (abb. Gorz. ch. év. Wala). 

— Comitatus Mettensis, 88a (t^.). — Finis vel 
pagus Metiensis, 1066 (archev. Trêves, ch. du roi 

Moselle. 



Henri). — Le pays de Mets, Metsain, Messin, le 
Messein, le Messain, Xf'-xvn* s" (chron. div.). 

Le pays Messin, représentant, au moyen âge, l'en- 
semble du domaine politique de la cité de Metz, 
était partagé en un certain nombre de divisions, qui 
portaient les noms de : le Val-de-Metz, l'isle, le Saul- 
nois, le Haut-Chemin, le Franc-Alleu , le Ban de Ba- 
zailles et la terre de Gorze. Cette division, qui était 
celle de la république messine , subsista sous l'ablorité 
française, sauf quelques modifications de classement : 
le Haut- Chemin fut absorbé dans le Saulnois, et le 
Franc- AUeu perdit sa dénomination; on eut de 
plus le Ban de la Rotte et le Ban Saint-Pierre. Mais 
les trois grandes divisions continuèrent à être obser- 
vées : on peut les définir sommairement en disant 
que le Val-de-Metz était la partie du pays Messin si- 
tuée à gauche de la Moselle; l'isle, la partie placée 
entre la Moselle et la Seille; le Saulnois, celle qui 
s'étendait entre la Seille et la Nied et au delà (voy. 
chacune de ces divisions à son nom). 
Metzange, h. c" de Wolkrange. — Meslange, 1681 
(dénombr. ai mai). — En allemand: Metzingen. 

Wolkrange et Metzange étaient le siège d'un fief 
et d'une justice haute, moyenne et basse, mouvant 
du roi de France, 1681 (dénombr. ai mai). 

Village dépendant de Wolkrange, et ne formant 
avec lui qu'une communauté; annexe de la même 
paroisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etcouL deThion- 
ville. — Fit partie du canton de Hayange en 1 790, 
de celui d'ÛEutrange sous l'organisation de l'an m 
et de celui de Thionville en i8oa, toujours comme 
annexe de Wolkrange. 
Metzange (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de la 

c"* de Weymerange et afflue à la Fensch. 
Metzerbach (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de 

la c"* de Heslroff et afflue au ruiss. de Piblange. 
Metzbresche, c^ deMelzerwisse. — L'alleu d'Esch, 
ia77 (abb. ViU. ch. s. l'an). — Esen, Esch, Esche, 
ibhh (pouilié de M.). — Metze-Esch, 1696 (dén. 
Th. Alix). — Heche, 1686 (abb. Vill. liasse Ay, a ). 
— Metzereche, xviii' s* (pouilié de M.). — Metze- 
resch (carte Cass.). 

Il y avait à Metzeresche deux seigneuries dis- 
tinctes : la cour de Zand ou Ezand, haute, moyenne 
et basse justice mouvant du roi , et celle de Fun- 
kelen , qui dépendait du comté de Créhange , dont les 
jugements étaient révisés par la première, 1681 
(dénombr. du 7 juill.). — Siège d'une cure de l'ar- 
chiprétré de Kédange, dépendant de la chartreuse 
de Rettel. 

Autrefois Trois-Évédés, prév. de Sierck,coul. 
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(le Thionville. — Fit partie du c ° de Luttange de 
1790 à 180a et passa, à cette dernière époque, 
dans le canton actuel. — A pour annexes le moulin 
de Kirche et la chapelle Saint-Jean. 

Metzerwisse, ch.-l. de c**", arrond. de Thionville. — 
Wiehs, x" s* (abb. Metll. décl. biens), — Wie», xi' s* 
(cari. Moy. Rhin, II, 348). — Vizes, 12A1 (coll. 
Saint-Sauv.s.Tan). — Wiez, 1371 (ibid.). — IVùs , 
MetUrweisy \hkk (pouillé de M.). — Mclzem^ies, 
157a (Berth. Hist. Lux. VIII, ho). — Fw:, 1696 
(coll. Saint-Sauv. s. Tan). — Metzerwyet, i685 
(terr.de Melzeresche). — Ftî«, 1686 (abb.Vill. 
liasse Ay, 2). — Fie», 1698 (terr. du ban). — 
MetzenvicneouVisse, xtiii* s" (pouillé de M.). — Met- 
zei'vii, 1787 (terr. de Rentgen). — Meze vize , 1 762 
(carte Lafosse). 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, qui 
dépendait, en 1681, de la seigneurie de Meilberg 
(dénombr. du 1 j juill.). — Était siège d'une cure 
de rarchiprélré de Kédange, dépendant de la col- 
légiale de Saint-Sauveur de Metz, qui avait pour 
annexes Distroff (vicariat résident) et Stuckange. 

Autrefois Troi&-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton d'Inglange 
fl fut érigé, en 1802, en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait les c'"* qui le composent actuellement , 
plus celles de Kerling, Mailing et Hetlange- Petite, 
qui passèrent dans le canton de Sierck en 1826. — 
A pour annexe les Fours4-chaux. 

Metzing, c*' de Forbach. — Meêsig, 1/178 (inv. des 

lit. de Lorr. X, sup. 109). — Mutzing'erif 169/4 

(dén. Th. Alix ). — Mitzing, xviii's' ("pouillé de M.). 

Village du comté de Puttelange. — Était annexe 

de la paroisse de Noussewiller-lez-Pullelange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Puttelange de 
1790 à 1802, où il passa dans celui de Forbach. 

Commune au commencement du siècle, Metzing 
fut réimi, par décret du 1*' septembre i8i3, à la 
c"* de Noussewiller-lez-Puttelange ; une ordonnance 
du 8 mars 18/16 Térigeade nouveau en commune. 

MEniKo, f. c"*de Créhange. — Mizingen, 1766 (carte 
Vaug.). — Mintzing, ban-fief, haute justice près 
d'Elvange. C'était autrefois un village, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Mintzing, Metzing ou Mitzên (dict. Viv.). 
— En allemand : Mintzingen. 

Faisait partie de la communauté d'Elvange. 

Meule (Ruisseau dk la). — Coule sur le territ. de la 
c- de Batilly. 

MswinKEL, m"* sur la Canner, c°* de Kœnigsmacker. 

Mbxy, h. c"' de Réhon, sur le ruisseau des Deux- 
Fontaines, à droite de la Chiers. — Merxey, xv* s* 



(coll. Sainte-Agathe, obit.). — Mexhy, xvii* s* 
(pouillé de Tr. ). — Mexium, xvii* s* (arch. Villers-le- 
Rond,gg.I). 

Était annexe de la paroisse de Réhon. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Longwy, coût, 
de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Long- 
wy depuis sa création, en 1790. — Chef-lieu com- 
munal jusqu'au 2 juillet 1812, où il fut réuni à 
Réhon. 
Met, 2* c" de Metz. — Mateur/iy 978 (abb. Sainte- 
Gloss. ch. év. Thier. ). — Maiacum, 1 167; Maya- 
cum, 1 188 (abb. Saint-Mari. ann. Prem. x, 2). — 
Mayet 1226 (abb. S^-Clém. don. s. l'an). — . Maey, 
1824 (P. Fer. obs. séc. xiv% f. 366). — Maiey, 
lUoli (liste des vilL). — May, Meii, ibkk (pouiUc 
de M.). — Mayt, 1681 (dénombr. ik déc). — 
Moyesy XVII* s* (Loth. sept.). 

Siège d'un 6ef et d'une justice haute, moyenne 
etbasse mouvant du roi de France , 1 68 1 (dénombr. 
\k déc.). — Cure de l'archiprétré de Noisseville, 
dépendant de la cathédrale de Metz, qui avait pour 
annexes Vantoux et Griment. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fut classé, en 1790, dans le canton de Bomy , 
sous l'organisation de l'an 111 , dans celui de Vallières , 
puis, en 1802, dans le canton actuel. — A pour 
annexe le moulin de la Tour. 

Meysknbbûck, f. c" de Gros-Tenquin. 

Metwbteb, f. c"* de Sturtzelbronn. 

MiGHBLBACH (RuissBAu db). — Coule sur le territ. de 
la c"' de Piblange. 

Michblwibssbbach (Ruissead db). — Prend sa source 
dans le pré Michelwies, au ban de V^ieswiller, tra- 
verse hi c"* de Wieswiller sur une longueur de 1 ki- 
lomètre et se jette dans le miss, de V^ieswiller. 

MicfléviLLE, h. c°' de Villerupt. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit toujours partie de la 
communauté et de la paroisse de Villerupt (dioc. de 
Trêves). 

MiDBAKBif , anc. h. masures, près de Zimming, 1681 
(dénombr. 31 juin, abb. Longev.). 

MmwBiLLBB, f. c"* de Rohrbach. — MûkweiUer {le 
vieux ban de), i 6 \3 (inv.destit.deLorr.il, 986). 

— MyhweiUer, 1726 (arch. d'Achen, abom* du 
2 6 août). — MikunnUer, 1751 ( censé , ord . de Lorr. 
VIII, 391). — Mihweiller, 1765 (atlas de Bitche, 
f" 87, 88, 106, 107, 126, 127). — MiknviUer 
(tab. Par.). 

C'était un village qui a été ruiné vers le xvi* siècle. 
MiLLBBS-MûHL, m^" sur le canal des Etangs deSaint- 
Avold, annexe de cette ville. 
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MiMBACH (BiN de), proche Hayange. — 1686 (gén. 

de M. dom.). 
M1T8CHBN ou Mbttbl, f. c°* de LongeviUe-lez-Saint- 

Avold. — Mitchy 1681 (abb. Longev. dénombr.). 

— Miehchen (dicl. Viv.). 
Restes d'un village ruiné. 

MiTTBRWALD, forél domaniale de a 33 hect. située sur 
le territ. de la c*^ de Guéblange. 

MiTTERSMCHL, m*", c" de Faréberswiller. 

MoDBR ( Ruisseau de). — Prend sa source près de Lem- 
berg, coule du N. 0. au S. E., sert à alimenter les 
forges de Mouterhausen , sort du dép* à Baerenthal 
et se réunit à la Zinzel près de Huttenhoffen, 
pour aller se jeter dans le Rhin. — Mothem , 1 696 , 
(dén. Th. Alii). — Mother {D,Cal not. Lorr.). 

MoDBRBÂCH (RuissBAu db) OU McTTBRBACB. — Prend 
sa source à Farschwiller, coule du N. au S. , passe à 
Loupershausen , Ëllwiller, Puttelange, Rémenng, 
Richeling, Holving, et se jette ensuite dansTAlbe, 
près de la ferme de Lenderhoff, après un cours de 
1 h kilomètres. 

MoDRGRBD (Ruisseau de). -— Coule sur le territ. de la 
c" de Pontpierre et se jette dans la Nied. 

MoiivcB, anc. chat., m'" sur la Seille, c"* de Louvigny. 

— Moinsse, tUoh (liste des vill.). 

MoïKCE (Ruisseau de). — Prend sa source à Ancy- 
lez-SoIgne, traverse le territ. d'Ancy-lez-Solgne, 
Secourt, Saint-Jure, Alémont, Louvigny et Che- 
minot , sur une longueur de 1 6 kilomètres , et se jette 
dans la Seille. 

Moi?(BTiLLE, c**" de Briey, sur TOme. — MoyetmimUa, 
87 ô (abb. Sainle-Gloss. ch. conf.). — Moinevellej 
13/17 (^^art. Saint-Pierre , p. 90).— MoinviUe,Moinne- 
ville,xy* s* (chron. Jac. Huss.). — Moteneville, 1618 
(cart. Saint-Pierr*, p. 97). — MaynevUle, 1694 
(dén. Th. Alix). — Moygnyville, xvii' s* (Loth. 
sept.). — Moyrmeville, 1616 (abb. Sainte - Gloss. 
liasse Coin ville). — Motnville-sur-Ome , 1 648 ( Journ. 
J. Bauch.). — MounevilUf i663 (inv. des tit. de 
Lorr. Vil, p. 287). — Meneville, 1756 (cart.Vaug.). 

— En patois : Mouenevelle. 

Siège d'un fief, sous le bailliage d'Apremont, 
169/1 (dénombr. Th. Alix), puis mouvant du roi 
de France, 1681 (dénombr. i^oct.). — La haute 
justice était au roi. 

Il y avait une seigneurie foncière sous la prévôté 
de Briey, qui appartenait aux seigneurs de La 
Grange, i68t (dénomb. i"oct.). — Étaitannexe 
de la paroisse de Coinville. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Jouavill^ en 
1790, de celui de Valleroy sous Toi^nisatioa de 



Tan 111 , et fut classé dans le canton actuel en i8oy. 

— A pour annexes Beaumont et Serry. 
MoLBSME, ancien couvent situé près de Longwy, xiii* s* 

(chap. cath.). — Molitmentù conventui , i3o9(chap. 
cath. s. Tan). — Molenne, 1606 (abb. Sainle- 
Gloss. liasse Coinv.). — Voy. Mou laine. 

MoLVANGE, h. c"' d'Escherange. — Molwingen, 1606 
(pouillé de M.). — Molfange, 1668 (dénombr. 
5 juin). — Molvmgen, 1686 (gén. de M. dom.). — 
En allemand : Mohmngen. 

Avait une chapelle annexe de la paroisse d'Esche- 
range. 

Autrefois Trois-Évêchés, baiU. et coût, de Thion- 
ville. — Appartint, en 1 790 , au canton de Hettange- 
Grande et, sous Torganisation de Tan m, à celui 
d'OEutrange; il fut classé, en 180a, dans celui de 
Cattenom. — Chef-lieu communal jusqu'au 5 avril 
1 8 1 1 , oiî il fut réuni à Escherange. 

MoLVAiDGE (Ruisseau de) ou Grandebach. — Prend sa 
source à Escherange, traverse cette c"* et celles 
de Kanfen, Volmerange-lez^utrange (Moselle), 
Dudelange (Luxembourg), et se jette dans TAlzette 
près de Bettembourg. 

Momerstbofp, c" de Boulay. — Momertlorff, i3oo 
(abb. Vill. cart. 1. 1, B. 3a). — Mommettorf, 1^29 
(arch. H. de V. AA , 1 1 ). — Mommeêiorff, Momerstorff, 
Momerdorfy i5à/i (pouillé de M.). — Metnerstroff, 
i563 (enquête, abb. Longev.). — Memerêtorn, 
1662 (dénombr. c** Créh.). — Momentorf, i683 
(ibid.), — Momersdorfy 1688 {ihid,). — Momeriroff 
et la ruine de Véling, terre d* Empire (carte Cass. ). 
—-, Momeîtroff (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Mommertdorff. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Varize, 
dépendant de la collégiale de Sainte-Sauveur. — Terre 
d'Empire, appartenant au comté de Créhange; 
fut réunie à la France en 1793. — Droit romain 
et coutume de Catzenellenbogen. — Fut classé dans 
le canton de Varize et y resta jusqu'en 180a, où 
il passa dans le canton actuel. 

MoNCEL, f. et château, c"* de Jarny. — Moncelê, Mm- 
ceU, ia97 (*°^' ^^ ^' ^® Lorr. VI, 385). — 
Monsel, XV m* s* (pouillé de M.). — Moncel en 
Jamisy, 1779 (Dur. Lorr.). — Monticellum (D. 
Cal. not. Lorr.). 

Ancienne maison forte, siège d'une seigneurie de 
la châtell. de Conflans, 1681 (dénombr. aa mai). 

— Ce château et le moulin de Bruillot, qui en dé- 
pendait, étaiont unil pour les impositions à Doncourl. 

— Était annexe de la paroisse de Jarny. 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 

Mildei. 
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Moncel avait donQc son nom à une maison noble, 
maintenant éteinte, qui portait: d^or à cinq anne^ 
lets de gueules poséi en sautoir (D. Gai. not. Lorr.). 
Mo?(CEL, f. et chat, c" de Longuyon. 

Censé de la paroisse et de la communauté de Lon- 
guyon. — Appartenait à Tabb. d'Orval. 

Autrefois Barrois, baili. de Longuyon, coul. de 
Saint-Mihid. 

Mo?iCHBnx- LA -Grande, c'" de Vcrny. — Monchueg, 
1 1 60 ( cart. év. de M. , t. IV, p. 3o ). — Monchotu , 
i368(abb. Saint-Symphorien, liasse Clémery). — 
Monchief, ilioh (liste des vill.). — Monchuef, 
1687 (abb. Saint- Vinc. vente de dîmes). — Mory- 
chuefz, 1^89 (ibid,). — Montcheu, 176a (carte 
Lafosse). 

Siège d^une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice, qui dépendait de la baronnie des Viviers, 
et auparavant du comté de Salm, 1739 (dénombr. 
30 fév.). — Une partie du ban de Moncheiix était de 
la terre de Gorze et dépendait, à ce titre, dubaill. 
de Metz. — Une. autre partie constituait une sei- 
gneurie foncière qui appartenait à la baronnie de 
Bacourt et relevait, à ce titre, du comté de Gréhange, 
1 68a (dénombr. W. de Gréh.). — Était annexe de 
la paroisse de Juville. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Vie et de Metz, 
coutume de rÉvéché. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Sailly, de celui de Soigne (K)us Torgani- 
salion de Tan m, et passa en i8oa dans le canton 
actuel. — A pour annexes : Derrière-le-Saule, Mon- 
cheux-la-Petite , En -Montant- la -Gôte, le moulin 
de la Grande-Faulx, le moulin Haut et la maison de 
la Folie. 

MoNCHBD\-Li -Petite, h. c" de Moncheux- la-Grande. 

— Le gaingnage de Monchuefs, id^'j (abb. Saint- 
Vinc. s. Tan). 

Était siège d'une seigneurie, haute, moyenne et 
basse justice, mouvant de Tévéché. 

Lavouerie de Moncheux, haute, moyenne et basse 
justice, dépendait de Tabb. Saint- Vincent. 
MoNDELAiNGE, vili. c"' de Richomont, à gauche de la 
Moselle. — Medelinga, xi* s* (abb. Mettloch, droits, 
Berlh. Lux. II , 119). — MundeUwy xii* 8*(ibid. décl. 
de biens). — Mundelay, 1 1 96 (abb. Saint-Glém. ch. 
s. Tan). — Mondelanges i laôa (abb. Saint- Vinc. 
liasse Mondel.). — Mondelenge, ihoU (liste des 
vill.). — Mondeliange, i533 (li.ste des paraiges). 

— ModelingOy ihhU (pouillé de M.). — Mudelingaf 
1 5 /i 7 ( abb. Saint-Pierre , liasse Tai. ). — Mondelin- 
gen, ib'j2 (Berth. Lux. VIII, ko). — Monderenge, 
ivii* s* (carte Tass.). — Modelange, 1610 (Fab. 
territ. Met.). — Mundeling, t6ai (abb.Saint-Vinc. 



liasse Luit.). — Montdelange, 1700 (dénombr. 
3 juin.). — En allemand: MundeUngen, 

Siège d'un 6ef avec droits de justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France, 1680 
(dénombr. 1 3 déc). — Paroisse de Tarchiprêtré de 
Rombas, dépendant de Tabb. SaintrVincent. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Flo- 
range; passa, en 1 8oa , dans celui de Thionville. — 
Ghcf-lieu de commune jusqu'en 181a, oiî il fut 
réuni à Richemont par décret du 3 juillet. ^ 
MoNiMRPP, c**" de Gattenom , sur le ruiss. d^ Aspelt. — 
Muomundotf, 960 (chap. cath.Trèv. ch. arch. Henri). 

— Mamendorf, io3o (abb. Saint-Math. don. duch. 
Jud.). — Mamonis villa, 1 o3 ( ibid, don. duc. Math.). 

— Muomendorph, 1 060 (abb. EchL bulle d'Alex. HI). 

— Mumendorff 1161 {ibid. bulle de Vict. IV). — 
Mundotf, 1673 (Berth. Hist. Lux. VIII, ko). — 
Mendorfy nu* s' (carte Tass.). — Mondorf, 1681 
(dénombr. a 6 août). 

Village de la seigneurie de Roussy, 1681 (dé- 
nombr. a6 août). — Siège d'une justicerie qui 
comprenait MondorfT, EUigen et Ettingen, 1701 
(dénombr. mai). — Paroisse de l'archevêché de 
Trêves (doy. de Rémich), mère église des villages 
d'Aitwisse et d'Elvingen (Luxembourg). 

Mondorff était indivis avec l'État de Trêves ; mais 
il a été cédé à la France par la convention du 
1" juillet 1778. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
raach; passa, en i8ua, dans le canton actuel. — 
-^ A Altewisse pour annexe. 

MoR-lDéB, guinguette, c" de Saint- Avold. 

MoNKBBEii, c*^" de Metzerwisse. — Mondler, 1694 (dén. 
Th. Alix). — MonereUf 169a (terr. de Kemplich). 

— Monderen, 17^9 (dénombr. aodéc). — Mon- 
deron (D. Gai. not. Lorr.). — Mendren (tab. Par.). 

Village de la prévôté de Sierck ( 1 59^j ) , puis de la 
seigneurie de Bouzon ville, 168] (dénombr. 3 1 ocL). 

— Formait, avec Sainte -Marguerite et Saint-Fran- 
çois, une seigneurie foncière mouvant de la chàtel- 
lenie de Thionville, 17Û9 (dénombr. ao déc.). — 
Paroisse de l'archev. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Évôchés, prév. de Sierck, coût, de 
Lorraine). — Fit partie, en 1790, du canton d'In- 
glauge; passa, en 180a, dans le canlon actuel. — 
A poiu* annexes: Sainte-Marguerite, le moulin de 
Monneren et Sainte-Anne (hermitage). 

MoNPLAisiR , m***" is. c"' de Plantières, près de la Seille. 

Mo^T, h. c"'de Bonvillers. — Le Mont, 1689 (dom. 
Barr. 1. 1.). 
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De ia communauté et de ia paroime de Lindres 
(dioc. de Trêves, doy. de Bazailles). — Il y avait à 
Mont une seigneurie foncière qui appartenait au 
chap. de la cathédrale de Mets, 1681 (dénombr. du 
17 mai). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût. deSaint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Xivry-le-Franc ; passa , sous l'organisation de Tan m , 
dans celui de Gircourt et enfin , en 1 80a , dans celui 
d'Audun-le-Roman. 

Mont, section de Landres jusqu'en 18^7, fut 
réuni à Bonvillers par ordonnance du 1 6 avril. 
MofiT, h. c'* de Pange, à gauche de la Nied. — 
MoM de Leiz Painge, 1/106 (liste des vill.). — 
MonSf \kaS (chap. cath. s. Tan). — Mon, t5i/i 
(Mém. Ph. de Vign.). — Mont -sur- Nied, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse de Pange. 

Autrefois Lorraine , prévôté d'Amance , puis baill. 
de Boula y, coût, de Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , 
dn canton de Maizeroy; passa, sous l'organisation de 
Tan m, dans celui d'Ars-Laquenexy et, en 1809, 
dans celui de Pange. — Chef-lieu de commune 
jusqu'en 1 81 a , où, par décret du a 1 septembre, il 
fut réuni à Pange. 
Mont (Le), ceose-fief dépendant de la seign"* de Ba- 

zailles, 1G80 (dénombr. ao décembre). 
MoHTAGRE (Maibie DE la). — Elle était composée des 
villages d'Aubouey, Beaumont , Goinviile, Habon- 
ville, Homécourt, Jœuf, Malancourt, Moineville, 
Montoy, Roncourt, Saint- Aille, Sainte-Marie-aux > 
Chênes, Saint-PrivatetSerry, 1689 (Barr. dom.). 

Dépendait de la prévôté de Briey. 
Mo?iTADBAN , m*" sur le Woigot, c"* de Mairy. 
MoRTBBONif, c"*" de Bohrbach, près d'une branche del'Ei- 
chel. — Mabrunnem, 1 i5o(Kremer, Ard. Gesch. II, 
•J93). — Monbronn, 1890 (Hertzog. Edels. chron. 
VI, 191 ). — Mombom fjief du palatinat en la sei- 
gneurie de Bitche, ibgà (dén. Th. Alix). — Mon- 
bronn, 1705 (allasde Bitche, f* ia6etii^3). — 
Monibéron, Montbouron, Montbrun, MotU-Meurthe , 
Montbronn, 1766 (D. Cal. not Lorr.). — Mom- 
bronney Montbronnen, Montbronnê, 1771 (ord. de 
Lorr. XII, ûaa, /ia6). — Mommeren, 1779 (Dnr. 
Lorr. ). — Montbronn ou Momem , en français Monte- 
beron, 1779 (ibid.), — Montmeurthe (D. Cal. carte 
de Tév. de Metz). — Momhron (carte Gass.). — 
Monbrounn ou Momem (dict Viv,). — En allemand : 
Moînmeren ou Mummeren, 

Village qui appartenait an Palatinat du Rhin. — 
Acheté, en i6ad, par le duc Henri de Lorraine et 
annexé à la principauté de Lixheim. — Etait siège 



d'une cure de l'arrhiprétré de Hornebach , qid avait 
pour annexe Grisberg. 

Avait donné, selon D. Calmet, son nom à la noble 
famille de Montberon , qui portait : de gueule» à 
deux bars adossés dans Vécu semé de trèfles d* argent. 

Autrefois Lorraine, baill. de Lixheim, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Lem- 
berg et passa, en 180a, dans celui de Bohrbach. 

— A pour annexes : la tuilerie et le moulin de 
Montbronn ou Monbronnermùhl, le moulin de Mels- 
brûck et la ferme de Grisberg. 

MoRTBRO!!!! (Forét db), forét domaniale de 1,4 1 5 hec- 
tares, située sur le territ. des c"" de Rahling, 
Rohrbach , Montbronn et Béning-lez-Rohrbach. 

MoifTBRONR ( Ruisseau db). — Prend sa source à la fon- 
taine de Montbronn, traverse la c"* de ce nom sur 
une longueur de i kilomètre et va se jeter dans le 
ruiss. de Saint-Louis. 

MoRT-DE-CoAT (Le), concession de mines de fer hydro- 
xydé oolilhique, sises sur le territ. des c"" de 
Longwy, Herserange et Longlaville. 

MoNTENAcn, c"" de Sierck, sur le ruisseau d'Aspelt. — 
Mondelar, xi* s* (abb. Mettloch, droits). — Mon- 
delà, 1 i3o (abb. Freistr. ch. fond.). — Mundelay, 
1 195 {ibid. ch. év. Bertram). — Mondelay, 1378 
(abb. Vill. cart. t. I, M. kq). — Mondem, 1/108 
{ibid* t. II, 4i v"). — Mondemacken, 1/107 (^^^' 
t. I,B. I). — Medemacken, 1/107 (ï^w'-L ^ï» ï8v"). 

— Mundehr, ihh'j [ibid. t. II,r 1 a ). — Mandelar, 
i507 (ibid. II, 9v"). — Manderchen, 1609 {ibid. 
19 v**). — Monderchen, i5i 1 (ibid. f* 8). — Mon- 
derichen, i5i5 (ibid. T 6). — Montemach, 1696 
(dén. Th. Alix). — Montenack, 1766 (Stem.dép* 
M.). — Montender (carte Vaug.). 

Village de la seigneurie de Frémestroff (Prusse ), 
1681 (dénombr. 37 juin). — Formait, avec Fré- 
ching, la seigneurie appelée de RodcndorfiT^ haute, 
moyenne et basse justice, mouvant de la prévôté de 
Sierck (dénombr. 7 sept. 17^/1). — Était annexe 
alternativement des deux paroisses de Kirsch et de 
Kirschnaumen , du dioc. de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Trois-Evéchés, prév. de Sierck, coût, de 
Lorraine. — Fait partie^ depuis 1790, du canton 
de Sierck (LaunstrofT, de 180a à 1806). — Chef- 
lieu communal jusqu'en i8ti, où il fut réuni à 
Sierck par décret du 1 9 mars ; érigé de nouveau en 
commune par ordonnance du 1 /î décembre 1 8ao. — 
A pour annexes Kaltzweiller et le moulin de Sulzen. 
MoNTERAcu ( Ruisseau de). — Prend sa source à Haute- 
Sierck, traverse les c"" de Haute -Sierck, Monte- 
nach et Sierck sur une longueur de 1 o kilom. et 
se jette dans la Moselle. 
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MowTiG.1T (Basse-), partie de Monligny-lez-Meti. 
Mo>TiGRY-LA-GnAFCE, f. ct chât. c"* d'Amanviliers. — 
Mnntigny-dezimt Genivaul, i4oil (iisle des vill.). 

— Montepty-Lagranffej 1^467 (fonds de Malte, 
nv. L. J.)- — Monligni-la-Grange , i635 (Journ. 

J. Baucli.)* — En patois : MonVni-lai-Grainche, 

Était le siège d'une justice haute, moyenne et 
basse mouvant du roi de France, 1681 (dënombr. 
^ juin). — Était annexe, avec vicariat r<?sident, de 
la paroisse d'Amanvillers. 
Mo>tigiit-lez-Metz, 3* c'" do Meiz. — Montigni, 
i36i (abb. Sainl-Sympli. iiasse Montigny).— Won- 
tifrney devant Mes, 1 ^io4 (liste des vill.). — Monte- 
ptey, ihUh (chron. doy. de Saint^Thiôb.). — Monti- 
frneyum, ihbû (coll. Sainl-Thi<^b. ces. des Madel.). 

— Monteipn le Metz, i55a (chron. M. rimée). — 
Monligny au Sablon devant Metz, 16/18 (Journ. J. 
Baucb.). — En patois : Mont'ni-delez^Metz, 

La voueric et la justice haute, moyenne et basse 
do Monligny relevaient de Tëxéquede Metz, 1680 
(dcnombr. i3 déc). — Il y avait aussi à Monti- 
gny un fief mouvant du roi de France et appar- 
tenant au chapitre delà cathédrale de Metz, 1681 
(dénombr. 2 janvier). 

Montigny ëlait le siège d'un couvent de Bénédic- 
tines, sous rinvocation do saint Antoine de Padoiie, 
fondé en i635 par Meurisse, suOragant de Melz; 
la seigneurie du village leur avait été donnée par 
Tévéque Henri de Verueuil. — Était annexe de la 
paroisse de SaintPrivat. 

Autrefois Trois-Évéchés , haill. et coût, de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton d'Augny; passa, 
en 1803, dans le canton actuel. -- Montigny à 
pour annexes : Frescatelli ou jardin botanique de 
la ville de Meti, Saint-Prival, les fermes de Blory, 
la Grange-d'Agneaux , la Grange-le-Mercier, Haut- 
de-Saint-Ladre, la Horgne-au-Sablon , et les maisons 
isolées de la Blancliirie et de Jérusalem. 

MowTiGNT-srR-CHiEns, c*"* de Longuyon, à droite de 
la Chiers. — Monhia[ra, in pago Vtrdunenti , 63h 
(test. diac. Grim.). — Montini, Montiniacum, 893 
(cari. Moy. Rhin, ià3, i63). — Monliffney, i3o'i 
(marq. de Cons, arch. Lamb.). — Montipieuin , 
xvii' s* (pri.de Villers-le-Rond,/^//, f 19). — Mon- 
der-iur-Cliiers , 1779 (Dur. Lorr.). — Montien- 
iur-Chters (tab. Par.). — En patois: Mont*ni'êtt9- 
Chiar. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de l'évéché de Metz et dépendant 
de la seign. du Saulcy, 168s (dénombr. 3i août). 

Cure du dioc. de Trêves (doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baiil. de Longuyon, coût, de 



Saint-Mihiel. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Cons-Lagrandville et passa dans le canton actuel 
sous l'organisation de i8oa. — A pour annexes : la 
Caure, les Converls, Ferment, Juminel et la Roche- 
le-Moulin. 
MowTois ou MonTois-LA-Mo5TAONE, c**" de Briey. — 
Montoyg, XT* siècle (abb. Saint-Pierr\terivp. 200). 

— Montoi, 1537 (pouillé de M.). — Montosium (de 
Maill. Barr.). — Montais -Malancourt, 1811 (dé- 
cret du U août, qui réunit Malancourt à Montois). 

Était siège d'un fief avec droits de haute, 
moyenne et basse justice et d'une seigneurie fon- 
cière, mouvant de la prévôté do Briey (de Maill. 
Barr.). 

Était annexe de la paroisse de Malancourt. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvro; passa, sous Torganisation de l'an m, 
dans celui de Bombas, et, en 1802, dans le canton 
actuel. — A Malaincourt pour annexe. 
MosTois (Le), canton. — Voy. Mathois (Le). 
MosTOY ou Mo>toy-Fla?s VILLE, \ill. et chât. c*" de 
Pange. — La Croix-en-Montoy, une des limites 
(querres) de la banlieue de Metz, i2i3 (décl. 
des dr. Melz anc. 1" ext.). ~ Montoi, laÔo (liste 
des paraiges ). — Montois , 1276(1*. Fer. obs. séc. i , 
p a85). — Montoys, i635 (Journ. J. Bauch.). — 
En patois : Monteii, 

Siège d'un fioT ct d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et apparte- 
nant au chap. de la catliédrale de Melz, 1681 
(dénombr. 9 janv.). — Avait une chapi^Ile castrale, 
annexe de la paroisse de Saint-.\ignan. 

Autrefois Trois-Évèchès, baill. et coul. de Melz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
d'Ars-Laquenexy, puis, en 1802, dans le canton 
actuel. 

A pour annexes : Flanville, le Petit et le Haut 
Montoy, la Haute et Basse Lauvallière, la ferme de 
Saint- Aignan et l'auberge de la Planchette. 

MowTOT (Le Hait-), h. c" de Montoy-Flanville. 

MoKTOT (Le Petit-), h. c"' de Monloy-Flanville. 

MoRTREQUiEKTiE,li. c** do Ruraugo, à droite de la Mo- 
selle. — Mont'Kerchen ou Montrequenne , xvii* s* 
(pouillé de M.). —Muterkind, 1610 (Fab. terril. 
Met.). — Montrechim, 1681 (dénombr. 6 mars). 

— Montrequenne y Monterchen, xtiii' s* (pouillé de 
M.). — Monterkange, 1766 (carte Vaug.). — En 
patois : Minstringen. — En allemand : Monterchen, 
d'après M. Teissier, déri^nt de Mùnsterchen, le 
petit couvent. 
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Fief mouvant de la seigneurie de Roderoack, 
1681 (loc, cit.). — Avait une chapelle annexe de la 
paroisse d^Ay. 

Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1 790 
à 180 a, où il passa dans celui de Metxerwisse. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1 8 1 a , où , par décret 
du 3 janvier, il fut réuni a Rurange. 

MoNT-RoTAL ou KoERiGSB£BG, aucieu nom de Sarre- 
insberg. — Voy. Sarreinsdbrg. 

Mont-Sal'st-Mabtiii , c**" de Longwy. — Mom sancti 
MarUni, 1096 (Berth. Hist. Lux. III, pr. xlv). 

Prieuré fondé, au vi* siècle par le duc Martin, 
à qui Ton attribue la construction du château de 
Longwy, et qui fut assassiné, par ordre d^Ëbroîn, 
en 5 80 ; donné à Tabb. de Saint-Vanne de Verdun , 
en 1096, par Albert, comte de Mussy, et uni par la 
suite au collège des Jésuites de la même ville. — 
Ce prieuré était annexe de la paroisse de Longwy 
(dioc. de Trêves). — Les hameaux de Glaba et 
dWutrux et la censé de la Folie dépendaient de la 
communauté de ce village. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. de Longwy, coût, 
de Saint- Mihiel. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Longwy. — A pour annexes : Piedmont , 
les fermes d'Autrux, Belair, Belle-Vue, la Folie, 
Mercy, et la tuilerie de Mont-Saint-Martin . 

Mo!iTVAux (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
terril. d'Amanvillers, traverse -Châlel-Saiut- Ger- 
main, Sainte -Ruiline, Moulins -lez -Metz, sur une 
longueur de 1 1 kilom. , et se jette dans la Moselle. 

MoNTVAcx (Vallée de), c°"de Cbâlel-Saint-Germain et 

d'Amanviliers. 

Vallée ombragée et profonde, à l'entrée de la- 
quelle se trouve Châtcl-Saint-Germain , lieu renommé 

pour la beauté de ses sites. 
Mobauville ou le Schobnhofp, f. c*^ de Rimling. 

Censé érigée en fief le 6 avril 1 737. — Était une 

annexe de la paroisse de Rimling. 
Moraux, f. c°* de Ranguevaux. 
MoBBEAux, f. c"" de Tucquegnieux. — Morheau, censé, 

communauté de Tucffuemeux, 1779 (Dur. Lorr.). 
Moberboff, f. c°' de Bining-lez-Rohrbach. 
MoBPOfiTAiiNE, c^de Longwy. — Motfontennes , i358 

(abb. Vill. cari. 1. 1, M. A 9). — Morfontaineê , i368 

(ibid.i. H, rSia). 

Était le siège d'une cure du diocèse de Trêves 

(doyenné de Bazailles). — Il y avait une seigneurie 

foncière érigée en fief, par lettres du duc Léopold , 

en 1718. 

Autrefois Barrois, baill. de ViUers-la-Monlagne, 

coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 



Viller&-la-Monlagno de 1790 à i8oa, où il passa 
dans le canton actuel. 
Morfontaikb (Ruisseau de). — Coule sur le lerrit. 

de la c"* de Chérisey et afflue à la Seille. 
M0BHAN6E, c**"de Gros-Tenquin. — Morehengei, i3 5a 
(Richer, chron. Senon. IV, xxiv). — Morhanget , 
i329(rec. la Hière,70, 7/1). — Morehanges, xv*s* 
(chron. doy. de S*-Thiéb.). — Meurichingen, liio 
(cart. év. de Metz, t. I, a/i v°). — Morchittgen, 
iiio3 (inv.^des tiL de Lorr. II, &16). — Môrchlin- 
gen, 1 h6o (Zeiller, Topograph. Palatin. Rhen. 6^ ). 
— Morhangio, Morhengia, Archipresbit,dê Morhan- 
gia, ibhli (pouillé de M.). — Morhanges alias 
Morchingen, 1 69 A (dén. Th. Alix). ^Morchingen , 
xvii' s* (carte Bcaul.). — Merchinge, xvii' s' (Loth. 
sept.). — MerchingeUf i665 (Zeiller, op. cit. 
64). — Morehange à la haute tour, 1766 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Morhange à la haute tour, 
1779 (Dur. Lorr.). — Merchingen (cartes alle- 
mandes). — En allemand : Moerchingen. 

Chef-lieu d'une seigneurie ayant titre de comté . 
qui dès le xii* siècle appartenait à la maison de 
Salm et relevait du duché de Lorraine (bailliage 
d'Allemagne). Le comté de Morhange passa, par 
mariage, aux comtes Sauvages du Rhin ( Wild-und- 
Rheingrafen ) , et fut de nouveau érigé en comté le 
a8 mai 173G, par le duc François de Lorraine, en 
faveur de sir Grandville Elliot et de la comtesse de 
Martigny, sa femme; peu de temps après, il fut 
vendu au comte d'Helmstadt. 

Le comté de Morhange comprenait les c"" de 
Destry, Einchwiller, Harprich, Landroff, Morhange, 
Racrange, Rode, Suisse-Haute, Viller, sises dans 
t'arrond. de Sarreguemines; Achain, Bennering, 
Dalhain, Lidrequin, Lidrezing, Martliil, Pevange. 
Riche et Metzing, Rodalbe, Zarbeling et Zotzeling, 
situées dans le dép* de la Mcurthc. 

Morhange avait toujours joui du droit de buffet; 
les lettres patentes de 1 786 y constituèrent une pré- 
vôté bailliagère seigneuriale qui relevait du parlement 
de Nancy. 

La coutume de Lorraine était suivie à Morhange. 

Morhange était le chef-lieu d'un archiprétré de 
l'archidiaconé de Marsal, qui comprenait A a pa- 
roisses, parmi lesquelles les suivantes appartenaient 
au dép* de la Moselle : Bambiderstroff, Bining, 
Bistroiï, Boustroff, Destry, Faulquemont, Gros- 
Tenquin, Guessling, Harpricli, Hazembourg, Hel- 
limer, Uilsprich, Holving, Host, Kinger, Kirwiller, 
Landroff, Leywiller, Maxstadt, Morhange, Pont- 
pierre, Racrange, Téting, le Val de Guéhlange, 
Valette, Vintrange et Wahl-Ébersing. 
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En 1 790 , celte ville devint le chef-lieu d'un dis- 
trict composé des cantons de Bistroff et de Mor- 
hange, dans Tarrond. actuel de Sarreguemines, et 
de ceux d'Ancerville, Faulqurmont , Sailly, Thicourl , 
ThimoQviile et Valimont , situés dans Tarrond. de 
Melz. 

Le canton de Morhangc comprenait les c"" de 
Baronville, Brulange, Destry, Einchwiller, Har- 
prich , Landrofî, Morhange , Racrange , Rode , Suisse- 
Basse, Suisse-Haute et Vailerange. Ce canton fut 
supprimé en 180a, et Morhange passa dans celui 
de Gros-Tenquin. 

Les armes de Morhange sont: d'azur au globe du 
monde d*or, bandé de noble et surmonté d'une croix 
d'or. C'étaient celles du comté. 

A pour annexes : Rode, la tuilerie du Hellewaid, 
le Grand Moulin ou Moulin Neuf et le Petit Moulin. 
Morhange (Rdissead de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Morhange, traverse cette c"* sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres et va se jeter dans Télang du 
Moulin-Neuf. 
MoRi VILLE (Ban DE),anc. fief — Voy. MoRyiLLE(BAii de). 
MoRLANGE, h. c"* de Bionville, à droite de la Nied 
ailen>ande. — Morlangen, Morlen, ib^h (dén. Th. 
, Alix). — Morlongy 1606 (pouillé de M.). — Mor- 
lange-sur-Nied , 1 779 ( Dur. Lorr ). — En allemand : 
Morlangen. 

Etait annexe alternativement de la paroisse de 
Bionville (Évéchés) et de Varize. 

Autrefois Lorraine, haill. de Boulay, cou t. de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Varize de 1790 
à 1 803 , époque où il fut classé dans celui de Boulay. 
— Chef-lieu communal jusqu'au 36 mars 1 81 a , où 
il fut réuni à Bionville. 
MoRLANGE, b. c"' de Fameck. — Morlingiasy 969 (cart. 
Gorze, t. CVIII, p. i56). — Morlir^as, 98a (ahb. 
Gorze, ch. emp. Oth. II). — Morlinga, 1009 (ibid, 
don.). — Murlaisen, Mullinêen, Murlirchen, i5/iû 
(pouillé de M.). — En allemand : Mœrlingen, 

La haute justice appartenait an roi, la seigneurie 
foncière à Tabbé de Gorze , et dépendait de la pré- 
vôté de Briey. — La mairie de Morlange était com- 
posée de Morlange, des deux Rémclange, d'Édange 
et de la rue vers la côte de Fameck, 1689 (Barr. 
dom. t. I). — Etait une annexe de la paroisse de 
Fameck. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, cout.de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Florange de 
1 790 à 1803 , où il passa dans celui de Thionville. 

Chef-lieu communal , avec Rémelange pour an- 
nexe, jusqu'en 1 8 1 o , où il fut réuni à Fameck par 
décret du 8 novembre. 



Il y a à Morlange une petite église, reste d'un 
prieuré, ancien domaine de l'abbaye de Gorze, dé- 
truit en i8o5, dont In partie encore debout est un 
admirable spécimen d'architecture romane. 
MoRSBAca, c"" de Forbach, à droite de la Rosseile. 

— Moresbach, i365 (cart. év. de M. f. l, p. 1). — 
Morspach, 1396. 

Faisait partie de la communauté de Cocheren. 

— Était annexe de la paroisse de Foickling. 
Autrefois Lorraine , baiil. de Sarregucmines, couL 

de l'Evôché. — Appartient depuis 1790 au c*"* de 
Forbach. — A pour annexes Gaensbachet le Moulin. 

MoRSBRONN, h. c** de Hilsprich. — Monbren, xvii's* 
(pouillé de Metz). — Mombour, 1730 (arch. de 
Guéblange, chron. de Pierre Monsieux). — Mon- 
bum, 1751 (arch. de Lorr. VIII, a 8a). — Mores- 
bom, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Morsboum, 
1765 (reg. des baptêmes). — Morsbom, 1779 
(Dur. Lorr.). — Morsbrunn (carte Cass.). 

Hameau du comté de Puttelange, annexe de la 
paroisse de Hilsprich. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , coût, 
de lorraine. — Fit partie du canton de Hellimer 
de 1 790 à 1 80 a, où il fut classé dans celui de Sar- 
ralbe. — En 1801, Morsbronn formait une com- 
mune avec Castwiller; il fut réuni à Hilsprich par . 
décret du 9 décembre 1811. 

MoRSBROBiN (Ruisseau de). — Prend sa source à la 
fontaine de Morsbronn , traverse les c*^' de Hilsprich 
et d'Holving sur une longueur de 1 kilomètre et se 
jette dans le Mutterbach. 

Mort (Ruisseau de la). — Coule sur le tenit. de la 
c"* de Morsbach et se jette dans la Rosseile. 

MoRTZBACH ( Ruisseau de). — Prend sa source à Kirsch- 
lez-Sierck, traverse les c°" de Kirsch-lez-Sierck , 
Montenach, Sierck, sur une longueur de a kilo- 
mètres , et se jette dans la Moselle. 

MoRTAUx , f. c"* de Ranguevaux. 

Morville (Ban de), fief enclavé dans la seign"* de Ser- 
vigny-lez-Raville, 1681 (dén. aS décembre). — La 
Maison seigneuriale deMoriviUe, i58i (P. Fer. obs. 
séc. xn* s', f. 598 ). — Le chasteau ruiné de MoriviUe, 
1693 (acte d'aman s. l'an). — Le ban de MorvUle 
contre Frécourt, xvii* s* (terr. du ban). 

MosBACH ou MoNSBAco, forges,c'" de Hanwiller. 

MosBACHEL (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
Malpelche , entre dans la forêt de Sturtzelbronn et 
dans la forêt domaniale (han de Bitche), traverse 
les c"** d'Egueishardt et de Sturtzelbronn, sur une 
longueur de a kilomètres, et se jette dans le Graflen- 
weyer. 

Moscou , f. c°* de Cbâtel-Saint-Germain. 
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Elle doit son nom aux ëvénetnenls militaires de 
Tépoque où elle fut construite. 

MosBLLANE (DiCHB DE ) , nom SOUS lequel était connue, 
lors de la division de la Lorrahie au x* siècle, la 
Haute Lorraine, celle qui, de plus en plus réduite, 
est devenue la Lorraine ducale. Elle devait ce nom à 
la Moselle, qui coulait au milieu, et comprenait, 
outre le duché de Lorraine des derniers siècles, 
TAIsace, une partie du Luxembourg, Télectorat de 
Trêves et les Trois-Evéchés. 

Moselle (La), rivière qui a plusieurs branches, dont 
deux principales : Tune, qui prend sa source à Bus- 
sang (Vosges) et porte son nom dès son origine; 
Taulre, la Petite Moselle ou Mosellotte, qui a sa 
source au Grand- Ventron , et se joint à la première à 
Remiremont. La Moselle traverse le dép^ de la 
Meurthe, puis celui auquel elle donne son nom, 
dans la direction du S. au N. N. E., et y passe sur 
leterrit. des c"** d'Arry, Novëant, Corny, Dornot, 
Ancy, Jouy, Ars, Vaux, Moulins, Scy, Longc- 
ville-lez-Melz , Montigny, Metz (où ejle reçoit la 
Seille), Devanl-les-Ponts , la Maxe, Woippy, Mal- 
roy, Argancy, Maizières, Ennery, Hautconcourt,Ta- 
lange, Hagondange, Ay, Richement (où elle reçoit 
rOrne), Guénange, Uckange, Berlrange, Thion- 
ville (où elle reçoit la Fensch), Yutz, Maquenom, 
Manom , Garscb, Haute et Basse Ham , Kœnigsmac- 
ker (où elle reçoit la Canner), Cattenom, Senzich, 
Mailing, Berg, Hunling, Haute et Basse Kontz, 
Rettel, Sierck et Apach, où elle sort de France, 
formant la séparation des grands-duchés de Luxem- 
bourg et du Bas-Rhin (Prusse rhénane), puis arrose 
Trêves et va se jeter dans le Rhin à Coblentz. — 
Obrincaf n* s* (Plolémée). — Ei sed uni fluvivs 
creditur exse Mosella (Danv. Not. Gall. 889). — 
MosellOf i¥* siècle (Ausone). — MusaUa, i¥* siècle 
(table Théodosienne). — Muslensa, 636 (archcv. 
Ti'èv. ch. roi Dagob.). — Muselle Jluvius, 769 (abb. 
Pium. ch. roi Pépin). — Molensa, 8^3 (ibid. ch. 
Loth. I"). — Mosalla, Mutella, ix* r' (cart. Moy» 
Rh. I, 3). — Mozella, 910 (D. Cal. I, pr. 333). — 
Muiale, 1255 {ibid. II, pr. 678). — Muselle, Mou- 
selle, Mouzelle, xiii* s* (tr. des ûek, liasse Ponl- 
à-Mousson). — Moseille , MezaiUe, xiv* s* (ibid.). 
— Mozelle, Muzelle, 1 ûa5 (rec. La Hière, ^77). — 
La traversée de la banlieue de Metz : Viawe Va- 
vesque que dure dez V épine de Joiezjusques à l*ieauwe 
de Malleroy, x?' s* (chap. cath.). — La Ripvière de 
Mauzelle, 1 5a 3 (chron. Ph, de Vign.). — Fleuve de 
Meuzelles, i55a (Eph. du siège de M. des Chan.). 
L'altitude de la Moselle, calculée par M. Gou- 
lier, est de a 26 mètres au-dessus du niveau de 

Moselle. 



la mer, à sa source la plus élevée dans les Vosges ; 
de i73'",8o à son entrée dans le département, à 
la Lobe; de i66™,66 à Metz, et de ifi'2"*,6() à sa 
sortie du département, a Apach. Sa pente moyenne 
varie, dans le département, de o'°,/jo à i",90 par 
kilomètre. Son parcours y est de 8a kilomètres. 
Moselle (Le Pays de) ou Mosellois. — Il est parlé 
du Mosellois dans une charte du roi Pépin en 
753, dans le règlement de Louis le Débonnaire 
pour le partage de ses Etats, en 835, et dans d'autres 
actes semblables. Il est évident que le Mosellois 
ne se prenait pas pour tout le cours de la ririère, 
car dans le règlement de 835 il est distingué du 
. Trévirois; il Test également, dans le partage de 870, 
du Toulois et du Scarponois, également situés sur 
la Moselle. Le rapprochement continuel dans les 
chartes et même souvent Tidentification des deux 
mots Mosellensis et Metensis permettent d^aflirmer que 
le pagus , conUtatus ou ducatus Mosellensis ne com- 
prenait que la partie située dans le voisinage de la 
dlé de Metz. — Pagus Muslensœ, 636 (archev. 
Trèv. ch. roi Dag.). — Muslensis pagus, 720 (abb. 
Prum. ch. don. Bertha). — Ducatus mosUsis, 782 
(ibid, ch. don. s. l'an). — Pagus muslensis, 762 (abb. 
Prum. ch. roi Pépin). — MosUnse, 77$ (abb. Meltl. 
ch. Charlem.). — Mosalensis pagus, 776 (abb. 
Prum. préc. s. Tan). — Ducatus MosUngis, 788 
(abb. Sainl-Arn. don. Hildeg.). — Moslensis pagus, 
826 (ibid. ch. c*"Sig.). — Mosellis, 835 (ibid. préc. 
Louis le Déb.). — Moslensœ pagus, 84a (ibid. ch. 
Loth. I"). — Comitatus mislensis, 857 (carL Gorz. 
t. LVIll). — Mosolense, 909 (abb. Saint-Max. cli. s. 
l'an). — Moslacensis pagus, 9^3 (abb. Prum. préc. 
ab. Far.). — Pagus Moselgovi, 99a (abb. Saint- 
Max, ch. Othon II). — Pagus Musellensis, 1028 
(ibid. ch. Henry II). — Muselgawi, 1028 (ibid.). — 
Moselgawe, io56 (ihid. ch. Henry III). — Pagus 
Muslacensis, 1069 (abb. ErhL bulle d'Alex. II). — 
Pagns Moselle, 1097 (abb. Saint-Max. ch. don. Arn.). 

— Pagus Musolensis, 1 182 (ibid, ch. Fréd. I"). — 
Pagtis Muselgini, iZbh (dom. Kœnigsm. Teiss. Hist. 
Thionv. pr.). — Mosellanus pagus vel comitatus; du. 
catus Mosellanorum , vel Mosellis, vel Moslensis, vel 
Mosellicorum ducatus, Moselgow, Muselgow, Muse- 
lachgowa (D. Cal. not. Lorr.). 

Il ne faut pas confor:dre le Ducatus mosellensis des 
chartes citées plus haut avec le duché de Mosellane : 
voy. Mosellane (Dccné de). 
MouAviLLE, c*' de Conflans. — Moaldivilla, 10 '19 
(cath. Verd. bulle de Léon IX). — Mouanville, Mo- 
naiville, 1589 (Chan. ^B' ^^^^^ Non*oy-le-Veneur). 

— Mouville, i6ia (inv. des tit. de Lorraine, VII, 

98 
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p. iid). — MoiviUe, 1677 (^^ch* départ. E. aSo). 

— Moaldi, Modoaldi villa (D. Cal. not. Loir.). — 
En patois : Mouanvelle, 

La haute justice était au roi. Il y avait quatre sei- 
gneuries foncières, dont une appartenait au chance- 
lier du chapitre de Verdun. — Le ban de la cour à 
Mouaville était un fief, haute, moyenne et basse 
justice mouvant de la châtell. de Briey (dénombr. 
1 68q ). — Était annexe de la paroisse de Béchamps 
(doy. d^Amelle, archidiac. de Woivre, dioc. de Ver- 
dun ) et dépendait de la collégiale de Sainte-Made- 
leine de ladite ville. 

Autrefois Barrois, baill. d^Étain, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790 , du canton de Thu- 
nieréville, de celui de Norroy-le-Sec sous l'orga- 
nisation de Tan m, et fut classé en i8oa dans le 
canton actuel. — Chef-lieu communal jusqu'en 1811, 
où il fut réuni à Béchamps par décret du 1 9 octobre ; 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
5 septembre 18&7. — A pour annexe la ferme 
d'Amblemont. 

MocuL (Le), m"", c" de Frauenberg. 

MouLAiTiE, m*" et forges, c" de Hautcourt. — Moltê- 
mensit cotwentut, i3oi (chap. cath. ch. s. Tan). — 
Moullainei, 1887 (abb. Vill. G. 1 i ). — Moulaines, 
ifiiS (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 95). — Molaine, 
1 6 2 9 ( abb. Vill. A A , 1 1 ). — Muglaine , 1 4 a 9 ( Aid. ). 

— Molaine» , 1 433 (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 1 43 ). 

— Meulin, Molaine, i44a (rep. de J. de Moul.). 

— Molesme, 1606 (abb. Sainte- Glossinde, liasse 
Coinville). — Molerme, xvni* s* {ibid,). 

Ancienne maîtrise dépendant de Tabb. Sainte- 

Glossindc de Metz (itiii* s', loc, cit. ). 
MouLAiNE (CoRCBSSiOR db). — Mînes de fer hydroxydé 

oolithique sises dans les c*^ de Haucourt et de Hussi- 

gny-Godbrange. 
MovLAiNB (Boisseau di). — Prend sa source à Tier- 
^celet, traverse les c"" de Tiercelet, Villers-la-Mon- 

tagne , Haucourt , sur une longueur de 1 o kilomètres , 

et se jette dans la Solne. 
Mouler, m*" sur la Nied allemande, c"' de Biding. 
Moulin (Le), sur l'Orne, c"* d'Auboué. 
Moulin (Li), sur le ruiss. de Parth, c°' de BousL 
Moulin (Lk), sur le ruiss. de Boler, c"* de Breistroff- 

Grande. 
Moulin (Le), sur le ruiss. de Breistroff, c"* de Fixem. 
Moulin ( Le ) , sur le ruiss. de Rodemack , c"* de Gawisse. 
Moulin (Le), sur l'Othain, c^de Grand-Failly. 
Moulin (Le), sur l'Orne, c" de Homécourt. 
Moulin (Le), sur la Moselle, c"* de Kontz-Haute. 
Moulin (Le), sur le ruiss. de la Piennoise, c" de 

Landres. . 



Moulin ( Le), sur le ruiss. de Lcxipré, c'** de Norroy-le-Sec. 
Moulin (Le), sur le Moderbach, c"' de Puttelange- 

lez-Rodemack. 
Moulin (Le), sur la Nied, c"* de Volmerange-lez- 

CEutrange. 
Moulin (Le), sur la Nied allemande, c"* de Wahl- 

Éberfling. 
Moulin (Le Bas et Haut), sur le ruiss. du Bosne, 

c"* de Lorry-lex-Metz. 
Moulin (Le Bas et Haut), sur la Bisten, c"' deWars- 

bei^. 
Moulin (Le Gband) ou Moulin Neuf, c"* de Morhange. 
MouLUf (Le Grand) ou Gross Mûdl, anc di'° banal, 

c'^de Pont-Pierre; auj. détruit. 
Moulin (Li Grand), c"* deRacrange. 
Moulin (Le Gros), sur la Crusne, c°'de Boismont. 
Moulin (Le Petit), sur le ruiss. de Montvaux, c~ de 

Châtel-Saint-Germain. 
MouuN (Lb Petit) ou Klein -MûHLBf.c"' de Forbach. 
Moulin (Lb Petit), sur un ruiss. affluent de l'Albe, 

c"* de Hejlimer. 
Moulin (Le Pbtit) ou la Papeterie, c°* de Horo- 

bourg-HauL 
Moulin (Lb Petit), c" de Morhange. 
Moulin (Le Petit), huilerie, c°' de Pontpierre. 
Moulin (Lb Pbtit), c" de Waville. 
Moulin à Cailloux (Le), sur la Blicse, c"' de Neun- 

kirchcn. — Voy. Wbchino. 
Moulin X icoBCB (Le), sur le ruiss. de Kostbach, 

c"'deBoulay. 
Moulin X huile (Le), sur le ruiss. de Weidesheim , 

c°* de Kalhausen. 
MouLui X Lard (Le), sur la Crusne, c"* de Longuyon. 
Moulin-Ancien (Le), f. c"* de Mouterhausen. 
Moulin Angst (Le), sur le Koslbach, c°' de Boulay. 
Moulin X Plâtre (Le), sur le Kostbach, c"*de Boulay. 
Moulin Arrêt (Le), sur la Crusne, c"* de Boismont. 
Moulin au Pré (Lb), c"* de Norroy- le -Veneur. — 

Moulin au prei(,i3o4 (abb. Saint-Pierr\ terr. p. 6). 

— MotUini a preit dezoz Nofveroit, i349 (Chan. 

rég. liasse Norroy ). — Moulinau Preyi , 1 69a {ibid. ). 
Moulin aux Bois (Le), sur'la Crusne^ c"* de Serrouville. 
Moulin X Vapbub (Lb), c°* de Faulquemont. 
MouuN X Vapeur (Lb), c°* de Laning. 
Moulin X Vent (Le), c" de Tellancourt. 
MouuN Battin (Le), sur la Chiers, c"' de Villette. 
Moulin Bazin (Le), sur le ruiss. de Mance, c°' de 

Rozérieulles. 
Moulin Blakcbart (Le), c°* de Vigy. 
Moulin Bouton (Lb),'c'" de Hombourg-Haut. 
Moulin Clampin (Le), sur la Chiers, c"" de Cons-La- 

grandville. 
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Moulin d*At (Lb), sur la Moselle, c°* d'Ay. 

MocLiN DB Bbtting (Le), suf la Rossellc, c"' de Bet- 

ting-lez-Saint-Avold. 
Mollir de Bitcbb (Le), sur la Hom, c"* du Bilche. — 

Molendinum sub Bithes, iâi3 (ch. abb. Slurlzelb. 

ahli). 
MocLiR DB BlibsbrCckbn (Lb), sur la Bliese, c''* de 

Biiesbrûcken. 
M00L15 de Bollignt (Lb), sur le ruiss. de TÉtan^j 

de Buuligny, c*"* d'Arraincourt. 
Moclir de Bodsbacb (Lb), sur le ruiss. de Fortgra- 

ben , c" de Hilspricb. 
Mollir db Bolswald (Lb), sur TOme, c"* de Rosse- 
lange. 
Moi LIN DE Cbbmert-les-Deux (Lb), sur le ruiss. 

d^Ourbach , c*** de Chémery-les-Deux. 
MoLLiN DE CHE?iiÂREs(LE),8ur la Gliiors, c°*de Gutry. 
Moulin de Cuériset (Le), sur le ruiss. de Morfon- 

laine , c"' de Cbérisey. 
Moulin de Cbetillon (Lb), sur la Nied française, 

c"" de Maizeroy. 
Moulin de Gourgelles (Le), sur la Nied, c"^* deGour- 

celles-sur-Nied. — Molindinum apud Corcel€ê,\Q0 2 

(abb. Saint-Vinc. liasse Gourcelies). 
Mollir de Diedirg (Le), sur la Sarre, c"* de Zelting. 
Moulin de Diesbr (Le), sur TélaDg de Diesen, c"* de 

Porcelette. 
Moi lin de DoB8T(LE),8urlaHorn,c"*deWaldhausen. 
Moulin d'ëberbacb (Lb), c"* de Liederscheidt. 
MouLi?! d^Ecrevissb (Le)ou KREBSiiûBL,sur la Bosselle, 

c"* de Belting-lez-Saint-Avold. 
Moulin D'ERCBiNti( Le) ou Scbovbbscbb-Mûblb, c"*'d'iiir- 

cliing. 
MovLiR D^ËscBwiLLER (Le), sur k Scbwolb , c''* de 

Wolmnusler. 
MouuN DE Fleuri (Le), sur la SeiUe, c°* de Fleury. 
Moulin de Forbacb (Le), deuxième sur la Bosselle, 

c°* de Forbaeh. 
Moulin de Ga^isbach (Le), sur le ruiss. de Télang de 

Gansbacb , c"' de Destry. 
Moulin de Garscb (Le), sur le miss, de Kisselbacb, 

c°' de Garscb. 
Moulin de Goin (Le), sur la Seille, g^ de Goin. 
Moulin de Grandtaux (Le), sur TOlbam, g~ de Saint- 

Jean-lez-Marville. 
Moulin de Grassb-Ûib (Le), sur la Grusne, c'^de Ser- 

rouville. 
Moulin de HAUT-PoM(LE),surlaFensch,c"deFontoy. 
Moulin de Hazbmboubg (Le), sur TAlbe, c"* de Ua- 

zembourg. 
MouuN de Hellbbing (Le), sur la Bosselle, c"* cke 

Hombourg-Haut. 



Moulin de Hblliiibb(Lb)oudu GbIteau, sur un ruiss- 

sans nom , c"' de Hellimer. 

Existait en i3i6 (Meurisse, ^91). 
Moulin de Hilsprigh (Le), sur le Fortgraben, c°*de 

Hilspricb. 
Moulin DE Hirgsàrgb (Lb), sur TAlbe, c"* de Gros- 

Tenquin. 
Mouli> de Hoiibour6-Bas(Le), sur la Bosselle, c"* de 

Hombourg-Haut. 
Moulin de Hussigny (Lb), sur le miss, de Rivière- 
Bouge, c°* de Villers-la-Montagne. 
MouLiR DB KiRSGB (Le), Sur la Bibiche, c^*de Metze- 

rescbe. 
Mollir de Klabagh (Le), sur le ruiss. de ce nom, 

c°* de Gœtzembrûck. 
Moulin db Knutangb (Le), anc. m^ snr la Fenscb. 
Siège d^une justice baute, moyenne et basse , dé- 
pendant de la seigneurie de Floraage, 1681 (dé- 

nombr. 3o déc. ). — Le Moulin de Knetange ( loc, cit. ). 
Moulin de la Gaulrb (Le), sur leWoigot, c'^de Briey. 
MouuN DE LA Gbardb-Faulx (Lb), siu* le ruiss. des 

Moulius, affluent de la Nied, c"^ de Moncheux. 
Moulin de la Grange (Le) ou Sgbbcbrxûhle, sur le 

ruiss. de Kisselbacb , c** de Garscb. 
Moulin db la Grange (Le), sur TYron, c*^ de Ville- 

sur-Yron. 
Moulin de Laisman (Lb), sur la Grusne, c°* de Beu- 

veille. 
Moulin db la Macbirb ou Mouur db la Manufacture 

durmbs et de canons db fusils (Le), sur la Cbiers, 

c"* de Longuyon. 
Moulin de la Noub (Lb), sur le ruiss. de Mancc, 

c" d'Ars-sur-Moselle. 
Moulin de la Platinbbib (Lb), forges, sur la Moulaine, 

c"' de Haucourt. 
Moulin db la Botte (Lb), sur la Botte, c"' de Brulange. 
MouuN DE LA Saule (Le), sur le ru de Mancc, c"*de 

Tucqucgnieux. 
Moulin de la^Toor (Lb), sur le raiss. de Vallières, 

c"' de Méy. 
Moulin de l^Étang (Le), sur un Fuiss. affluent de 

rOthain, c"* de Grand-Failly. 
Moulin de Lbtwillbr (Le), sur le niiss. du Moulin, 

c" de Leywiller. 
MouuN DE l'Hôpital (Lb), sur le canal de TEtang, 

c*** de rHôpilal. 
Moulin de Limbach (Le) ou Pebcbhlbl, sur la Bliese, 

c"' de Sarreguemines. — Ferruthmêhl (Thilloy ). 
Moulin db LflBBHBRSBAca, anc. m" de la paroisse de 

Sierstbal. — xviii' s (pouillé de M.). 
MoeuN DB LoGNB (BuissBAu Do). •— Prend sa source 

à GbeiaiDCOiirt, traverse les c'*' de Earange et de 

93. 
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BletidDge sur une longueur de i kilom. aoo met. 

et se jette dans la Moselle. 
Moulin dk Lo>cBAr. (Le), c" de Rozérieulles. 
Moulin de Loutzwiller (Le), sur la Schwolb, c" de 

Loutzwiller. 
MouLiR DE Malsage (Le), sur ie Conrois, c" de Lom- 

merange. 
Moulin de Mange ( Le ) , sur le ruiss. de Mance , c"' d' Ars- 

sur-Moselle. 
Moulin de Maragolb (Le), sur la Chiei;», c°*de Réhon. 
Moulin de Meisenthal (Le), sur ie Meisenbach, c"* 

de Meisenthal. 
MofLiN DE Mbtzerwisse (LE),8ur la Bibiche, c" de 

Wolstroff. 
Mol LIN DE MicHÉTiLLE (Le), c" de Villerupl. 
Moulin dbMontbronn (Le), sur une branche deTEi- 

chel , c°* de Montbronn. 
Moulin dbMorsbacb (Le), Lobmûhlou Moulin Mabgo, 

sur la Rosselle, c°* de Morsbach. 
Moulin de Neunkibchen (Le) ou Fongersmûhlb, sur 

la Nied, c'^'de Neunkirchen. 
Moulin de Nidbau (Le), sur un ruiss. affluent de la 

Sarre, c"*de Willerwald. 
Moulin de Note (Le), sur le ru de Mance, c'** dé 

Tucquegnieux. 
Moulin de Peltrb (L'Ancien), sur le ruiss. de Saint- 
Pierre, c" dePeltre. 
Moulin de PÉROTiN(LB),sur le Conrois, c"** de Neuchef. 
Moulin de Porcelettr (Le), sur le ruiss. de Tétang 

de Diesen , c"' de Porcelette. 
Moulin de Ramstbin (Le), sur la Horn, c" de Bitche. 
Moulin de Rbdangb (Le), sur le ruiss. de Belair, 

c" de Rédange. 
Moulin de R^melping (Lb), sur la Sarre, c°* de Ré- 

meifing. 
Moulin de Rémilly (Le), sur le ruiss. du Bois-Ruiné, 

c"* de Rémiily. — MoUin de RumiUeyy 1^79 (cart. 

év. de M. t. V, p. 990 v'). 
Moulin de Retbrswiller (Le), sur le rùiss. de Wuhn- 

sterbach , c"* de Reyerswiller. 
Moulin de Roppwillbr, sur le ruiss. de Tétang de 

Pfùdemùhl , c" de Roppwiller. 
Moulin de Sainte-Croix (Le), sur la Rotte, c"* de Bru- 
lange. 
Moulin de Saintb-Marib (Le), sur la Fensch, c°*de 

Fontoy. 
Moulin de Sairt-Loois (Le) ou Mûnzthalbbmûhl, sur 

une branche de TEichel, c°* de Montbronn. 
Moulin de ScHArFBACH (Lb), sur la Bosselle, c°' de 

Petite-Rossellc. 
Moulin de Scbbncbblbagh (Le), sur un petit ruiss. 

sans nom affluent de TAlbe, c"* de Hdlimer. 



MouLn DES Chênes (Le), sur la Canner, c"' de Bett- 

lain ville. 
Moulin de Schweten (Le), sur la Schwolb, c"* de 

Loutzwiller. 
Moulin de Sebnb (Le), sur la Crusnc, c"* de Beuveille. 

— Xamé (dict. Viv.). 
Moulin de Simbacii (Le), sur le ruiss. de ce nom, 

c" de Grosbliederstrof. — Zimbach (ail. S*-Mart.). 
Moulin des Oies (Le), sur le ruiss. de Monlvaux, 

c" de Châtcl-Saint-Germain. 
Moulin de SuzéiiONT (Le), sur TYron, c"' de Ville- 
sur- Yron. — Le MoUin de SizemotU, i638 (Joum. 

J. Bauch.). 
Moulin dbs Vents (Le), sur la Nied allemande, c*^ de 

Freistroff. 
Moulin de Tuil (Le), sor le ruiss. de la Vacherie, 

c" de Viilerupt. 
Moulin de Vebschring (Le), sur le ruiss. de Bicken- 

holz, c*** de Rimling. 
Moulin de Vintbing (Le), sur le ruiss. de Zeurange, 

c"' de Chémery-les-Deux. 
Moulin de Vittoncoubt (Le), sur la Nied française, 

c*^ de Vittoncourt. 
Moulin de Walsghbbonn , sur le ruiss. de Schwarlz- 

bach, c°' de Walschbronn. — Ban Mûlen, 196& 

(ch. abb. Sturtzelb. 3i&). 
Moulin de Weideshbim (Le), sur la Sarre, c** de Kal- 

hausen. 
Moulin de Wbisbircu (Lb), sur le ruiss. de ce nom, 

c°* de Wolmunster. — Die WeUkirchêr Mûhie (carte 

de rÉtat-major). 
Moulin de Wibschwiller (Lb) ou Oxmûil, sur la 

Horn, c"* de Bitche. 
Moulin de Woingwille (Le), sur le ruiss. de Rouge- 

wald, c"* de Doncourt-lez-Con flans. 
Moulin d'Olgt (Le), sur la Moselle, c~ d'Argancy. 
MouuN GpNDAi (Lb), sur la Crusne, c°* de Boismont. 
Moulin GRAyAD(LB), sur la Basse-Nied, c"* de Gom- 

melange. 
Moulin Haut (Le), sur le ruiss. de Montvaux, c^ de 

Cbâtel-Saint-Germain. 
Moulin Haut (Le), sur un petit ruiss. affluent de la 

Mied, c"* de Moncheux. 
Moulin Johansmûbl (Le), sur la Bliese, c"* de Fol- 

perswiller. 
Moulin le Gai (Lb), sur la Crusne, c"' de Boismont. 
Moulin Lux (Lb), sur le ruiss. de Tlial, c°' de Rohr- 

bach. 
MouuN Marchand (Le), sur le ruiss. de la Piennoise, 

c"* de Saint-Supplet. 
MouuN Matbis (Lb), c'^de Rohrbach. — Voy. Mathis- 

MÛHL. 
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MouLin MocssBLBR (Lb), c"' de Forbach. 

MoGLiR Nbrbettb (Lb), 8ur la Rosselle, c°*deLonge- 
ville-lez-Sainl-Avold. 

Moulin Nbuf (Lb), sur la Boite, c"* d'Arrainconrl. 

Moulin Nbup (Le), sur le ruiss. do TEIbach, c"* de 
Boulay. 

Moulin Nbuf (Lb), sur le miss, de Montvaux, c"* de 
Cbâlel-Saint-Germain. 

Moulin Nbup (Lb)ou PBFrBRXÛHL, sur la Nied alle- 
mande , c" d'Elvange. 

Moulin Nbuf (Lb), sur TOme, c*^ de Gandrange. 

Moulin Nbuf, h. et m'' sur la Bosselle, c"*de Macheren. 

Moulin Nbuf (Le ) ou lb Grand Moulin , sur le miss, de 
rëtangdeBode, c"* de Morhange. — Neuermûhly 
1618 (arcb. départ. tabeL de Morb. E. 3i a). 

Moulin Neuf (Lb), sur on petit ruiss. affluent de la 
Obiers, c'* dé Bëhon. 

Moulin Nbuf (Lb), sur la Sarre, c°* de Sarralbe. 

Moulin Neuf (Lb), sur la Sarre, c"* de Welferding. 

Moulin Philippsmûhl (Lb), sur le ruiss. de Wald- 
bacb , c" de Folperswiller. 

Moulin Bobert (Le), sur le ruiss. de Peospeme, c°* 
d'AIgrange. 

Moulin Bocgb (Le), sur le miss, de Tétang de Gans- 
bacb, c" de Deslry. — Moulin Rouch, 169^ (arcb. 
départ. E. Sa/j). 

Moulin Bouge (Le), sur le ruiss. de Metxange, c^' de 
Weymerange. 

Moulin Schang (Lb), sur la Hom, c*** de Hanwiller. 

Moulin sous lTta!sg (Lb), sur le ruiss. de Sleinbacb , 
c" de Neufgrange. 

Moulin sous Sbrroutillb (Lb), sur la Grusne, c"* de 
Serrouville. 

Moulin Talpet (Lb), sur le ruiss. de Télang de Gans- 
bach , c"* de Deslry. 

Moulin ELLE, f. c^* de Jarny. — Molmeê, 1397 (inv.des 
til. de Lorr. VI, 385). — MouUnel, 1869 (ibid. V, 
ha).^Le Mollinel^ih'jS {ibid. V, A3). — Afo/tW, 
xvii' s' {ibid. I, 389). — Bon de Molindy 1689 
( Barr. dom. 1. 1 ). — Le Moulinet, 1 779 (Dur. Lorr. ). 
Gense-Gef de la communauté et de la paroisse de 
Jarny, 1681 (dénombr. 8 nov.). 

Moulins (La Grande Forte Maison db) , c°* de Moulins- 
lez-Metz. — Grand cbâteau à fortes tours et à larges 
fossés qui existe encore. LMllustre famille messine 
des Baudocbe en prit le nom; il appartenait, à la 
fin du xTi* siècle , aux Fabert. 

Moulins (La Petite Fortr Maison de), c°'de Moulins- 
lez-Metz. — Voy. Grignan. 

Moulins (Le Pont de), c°*de MouUns^ez-Metz. — Lou 
pont à Moulin, 1397 (cb. J. d^Apr. bosp. Saint 
Nie). — Le pont à Molin, x?* s* (cbron. Pb. de 



Vign.). — Le pont à MolUn, ifikli (cbron. doy. de 
S*-Tbiéb.). — Le pont sur le bras de MoUiny i635 
(Journ. J. Baucb.). 

Pont de pierre jelé sur la Moselle , en arrière de 
Moulins; existait déjà au xii* sièclo. 

Il a été laissé à sec, au xtii* siècle, la rivière 
s^étant frayé un autre lit à quelque dislance. 

Moulins (Buisseau des). — Goule sur le lerrit. des 
c"" de liOrry-devant-le-Ponl el de Moncbeux. 

Moulins de Daspigh (Les) , sur la Fenscb et sur le ruiss. 
de Kribsbacb , c"* de Thionville. 

Moulins de FARisERSwiLLBR ( Les ), c"*de Faréberswiller : 
trois moulins , dits Oberst , Mitterst et Unterst Mûhl. 

Moulins de Forbach (Buisseau des). — Prend ses deux 
sources, Tune à OEtting, Tautre à Verrerie-Sopbie , 
traverse les c"** d*OEtting , Verrerie-Sophie et For- 
bacb, sur une longueur de 1 kilomètre, et se jetle 
daili la Bosselle. 

Moulins-lbz-Mbtz, 1** c*' de Melz, à gaucbe de la Mo- 
selle. — Molendina, 986 (cari. Gorz. ch. Otb. 1*'). 

— Molendinum, ii86(abb. Saint-Mari, liasse 8, 
prim. Nancy). — Moulins, 1 188 {ibid.). — Moellin, 
1 3 1 5 ( fonds de Malle, inv. liasse x). — La petite forte 
maison de Mollin , la grand qui estait la garde du pont, 
x?'8'(cbron. Prailion). — Motdin, \lxoU (lisledes 
vill.). — Moullin , 1 4 a I (cart. év. de M. t. III , p. 63 ). 

— Mollen, 1639 (arcb. H. de V. AA, 11). — 
Mollin, i465 (cart. év. de M. t. VI, p. 97 v"). — 
Molins , 1 5o5 ( épitapbe des Baudocbe). — Mollins , 
i5o6(i6û/.). — Mollin devant Metz, i5i3 (Mém. 
Pb. de Vign.). — Molinis, 1637 (pouilléde M.). 

— Molin, XTii* s' (Lotb. sept.). — Modinum (D. 
Cal. not. Lorr.). — En palois: Molîn. 

Sicge d^un fief et d^une justice baute, moyenne et 
basse mouvant du roi de France, 1681 (dénombr. 
8 juin.). 

Le ban Noiron de Moulins était un ban fief, siège 
d'une justice baute, moyenne et basse, mouvant du 
roi de France, et appartenait si Pabb. Sainte-Glos- 
sinde de Melz, 1681 (abb. S^'-Gloss. dén. liasse xx 6). 

— Était siège d'une cure de Tarcbiprétré du Val- 
de-Metz, qui avait pour annexes Sainte -Bufline, le 
Go^ot, le hameau de la Vieille-Moselle et le châ- 
teau de Grignan. — Elle dépendait du cbap. de la 
cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Était, en 1790, le chef-lieu d'un canton qui se 
composait des villages d'Ars-sur-Moselle, Cbâtel. 
Jossy, Lessy, Longeville, Lorry-lei-Metz, Mance, 
BozérieuUes, Scy, Vaux, Vigneulles; passa, sous 
l'organisation de Tan m, dans celui de BozérieuUes 
et, fn 1803, dans le canton actuel. — A pour 
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annexes: Bradin , Gainompré , Frescaty , Fristot,Gri- 
gnan, la Maisoo-Rouge , Préville, Tournebride , et 
les moulins de Cugnot et du Poncet. 

MocsELHiTTE, m°°, c" de Hellimer. 

Mousson (Meurthe). — Elail le chef-lieu d'un archi- 
prétré de Tarchidiaconé de Vie, dont dépendaient, 
entre autres parofsses, celles d'Arry, Corny, Lorry- 
devanl-le-Pont et Marieulies, qui appartiennent au 
dép' de la Moselle. 

MoLTERHAusEN, c" de Ritche , sur le Moderbach. — 
Mnterhatisen , ibi8 (inv. des tit. de Lorr. Il, 638). 
— Motterkausen , 1699 (Herlxog, Edels. chron. III, 
5o). — Moterhauiertf ibgh (dén. Th. Alix). — 
Moderhauten, xviii' s* (pouillé de M,). — Moutter- 
hautety, 1 76 1 ( ord. de Lorr. VIII , 290 ). — La Forge 
de Moderhauten 3 1771 (ibid. XII, ûoa). — Moder- 
cluiiiêen, 1771 {ibid. 4o8). — Muterhausen, 1681 
( dénombr. 3 a déc. ). — Moutherhaweti (carie Cass. ). 
Le village de Mouterhausen parait remonter au 
XV** siècle. En i5o5, Reinhart, comte de Deux- 
Ponls-Hitche, y bâtit une chapelle, privilégiée par 
une bulle du pape Léon X en i5i8. Vers i55o, le 
comte Jacob, dernier sire de Bitche, de la maison 
do Deux-Ponts, bâtit au milieu de Pétang de Mou- 
terhausen un petit château détruit pendant le 
xvu" siècle. «Moterhausen , dit le président Alix en 
r 1 596 , maison de plaisir bâtie au milieu d'un estang 
rà truites, avec une chapelle construite au-devant 
« d^icelle. t? Il n'existe plus que les ruines de Pancien 
château et de la chapelle. 

Les forges datent du xvii* siècle; abandonnées, 
elles ont clé reconstruites vers 1730. 
Village du comté de Bitche. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Annexe, avec vicariat résident , des pa- 
roisses de Schorbach et de Bitche. — Appartint au 
canton de Lcmberg d^ 1790 à i8o3, où il fut classé 
dans le canton actuel. — A les Forg<»s pour annexe. 

MouTERHÂLSEN (Forét ds), Forét domaniale d'une sur- 
face de /i,G5o hectares. — Elle s'étend sur le territ. 
des c'"* d'Ëguelshardt, Mouterhausen, Aithorn, 
Lemberg, Sarreinsberg, Bitche et Reyerswiller. 

MouTBBKiRCH , chapelle du cimet. c°* de Farschwilter. 

MoÔTiEB, c*° de Briey, sur le Woigot. — MouMiersy 
1 289 (inv. des tit. de Lorr. I, 383). — De Mono»- 
terio, MouêHê, i5A4 (pouillé de M.). — Motiéy 
1 657 (inscript, de la cloche par. ). — Mou8tier, 1 689 
(Barr. dom. t. I). — Monstier, 1709 (épitaphes des 
Gournay). — Montier, MotUierium, 17^9 (de Maill. 
Barr.). 

Siège d'une haute, moyenne et basse justice mou- 
vant de la prévôté de Briey, 1681 (dénombr. 8 nov.). 



— Était siège d'une cure de Parchiprélré de Ua* 
trize, ancienne dépendance de la collégiale de Mars- 
la-Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saiai- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis sa 
création. — Commune jusqu'au h août 181 1 , où il 
fut réuni à Auboué ; érigé de nouveau en commune 
par ordonnance royale du 9 août i833. 

11 existe à Moûtier une manufacture de draps 
fort importante. 

MouzAÏA, f. c*^ de Créhange. — Nom donné à une 
ferme nouvellement bâtie, en rhonneur des succès 
de Parmée d'Afrique. 

MoTBDVRB (FoRÉT db), forét domaniale de 3,995 hect. 
située sur le territ. des c""* de Briey, Avril et Neuchef. 

MoTBUvBB-G BARDE, c'^do Thiouville , sur le Gomrois, à 
gauche de POrne. — Modovtr tuperior, 861 (ch. 
abb. Gers.). — Moebriwn, x* s* (Wilth. Lux. Rom. 
p. 8a). — Moweun, 1377 (abb. VilL cb. don.). 
— rMolindeMoifouvre, 1 990 (abb. Saint-Pierr\ terr- 
p. 1 7 1 ). — Moyewres , 1991 ( cart. Vill. 1. 1 , H. 1 7). 

— Lai grant Mohuerre, 1999 (*^« P» i66). -«^ 
Moyevret , 1 3 1 ( ibid. p. 1 7 ). — La grande Moyeu- 
vre, i3ai (ibid. p. i68). — Moeuvre lai Gramte, 
1399 (ch. Ed. c^'de Bar, Teiss. Hist. Thionv.),— 
Maieuwre, xv* s* ( chron. Praill. ). — Moieuvre, làag 
(arch. H. de V. AA, 11). — Moiewre, i5i3 (Mém. 
Ph. de Vign.). — Molabrium, Moeybrium, Marbry, 
Moevri$, ibhh (pouillé de M.). — Moyeuvrea-aux- 
boi», 1 635 ( Journ . J. Bauch. ). — En patois : MoyeuJ, 

Moyeuvre, fief du duché de Bar sous la prévoté 
de Briey ( dénombr. i5o5, inv. de Lorr. III, 968). 

La haute justice était au roi ; la seigneurie fon- 
cière mouvait de la prévôté de Briey. 

La mairie de Moyeuvre , qui dépendait du duché de 
Bar , était composée d' Auboué , Beuvange , Clouange , 
Francheprey, Froicul, Uatrize, Moyeu vre-Grande, 
Moyeuvre-Petite, la Neufville-sous-Valleroy, Rosse- 
lange et Vilry, 1 689 ( Barr. dom. L I). 

Paroisse de Parchipr. de Rombas , qui dépendait 
de Pabb. de Saini-Pierremont et avait Moyeuvre- 
Petite pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saintr 
MihieL — Fut érigé, en 1790, en chef-iieu d'un 
canton du district de Briey, qui comprenait les 
c''" de Beuvange, Budange, Clouange, Jœuf, Mon- 
tois, Moyeuvre, Pierrevillers , Rombas, Rosselange et 
Vitry; passa, sous l'organisation de l'an 11 1, dans le 
canton de Vitry et, en 1809, dans celui de Thion- 
ville. — A pour annexes les fermes de Froicul et 
de Haute et Basse Tréhémoal et le moulin de la 
Frapouille. 
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n y a à Moyeuvre un ancien cbâleau qui appar- 
tenait au maréchal Fabcrt. 

La maison de VVendel y exploite , dans des usines 
d'une grande importance, les minerais fournis par 
les gisements voisins. 
Moteutbb-Petitb , c"" de Thionville, sur le Conrois , à 
gauche de r Orne. — Petite-Mohueun , 1^99 (cart. 
abb. Vill. 1. 1, H, 17). — Moeuvi'e lai petite, 1829 
(ch. c** Ed. de Bar, Teiss. Hist. Thlonv.). — La 
petite Moy centre f 1606 (pouillë de M.). 

Le roi y était seid seigneur. — Était afdiexe de 
la paroisse de Moyeuvre-Grande. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie du canton de Moyeuvre-Grande 
en 1790, de celui de Yitry sous Torganisation de 
Tan m; passa, en i8oa, dans celai de Tbionville. 

— Commune jusqu'en 1811, où elle fut réunie à 
Moyeuvre-Grande par décret du 17 mars; érigée 
de nouveau en commune par ordonnance royale du 
1 a janvier 1 833. — A pour annexe la ferme de Chor- 
badi ou Gorbas. 

Motbcvrb-Pbtitb (Moulin de), sur la Fensch, c°' de 
Boulange. 

Ancienne censé, qui faisait partie de la commu- 
nauté de Saint-Picrremont. 

MûHLBAGH, fermes, c"* de Sturlxelbronn. — MUbach, 
170^ (reg. de par.). — Mùhlembach, i'ji^(ibid.). 

— AU et Neu Mùhietibach, 1780 (ibid.), — Grosi 
MûMbach (carte de rÉtat-mdjor). — Petit MuMen- 
bachy an v (vente de dom. nat. ). 

Fondées par les moines de Sturtzelbronn. 
MoBLBACH (Ruisseau dk). — Prend sa source sur le 

territoire de Sturtzelbronn et se jette dans Tétang 

de GrafTenweyer. — /?iMi* Mulbach, 1196 (cb. abb. 

Sturtzeib. D. Cal. I. pr. sous Tan). 
MoHLBNBACH (RuissBAu db). — Prend sa source à Da- 

lem , traverse les c'" de Dalem , de Falck et de Har- 

garten, sur unie longueur de 6 kilomètres, et se 

jette dans la Bisten. 
MiiBLs:<iBACB (Ruisseau .os). — Prend sa source dans 

la forêt de Petite-Natenhows, traverse les c^* de 

Beck^rholtz et de Filstroff sur une longueur do 

■3 kilom. et se jette dans la Nied. 
Mëblpeld, m*", c"de Farscbwiller. 
Môblgbabe!i (Ruisseau de). — Prend sa source à Ade- 

lange, passe à Wahl-Iez-Faulquemont et se jette 

dans la Nied allemande près du bois d'Eichholtz, 

c'* de Faulquemont. 
Mûblgrabbh (Ruissbau de). — Coule sur le territ. de 

la c** de Host. 
MôHLTBAL (Obbb et Untbr), h. c^ de Baerenthal. 
Mûllbrbagh (Ruissbac db). — Prend sa source à Saint- 



Bernard, traverse les c"* d'Eborswiller el d'Anze- 
ling sur une longueur de 6 kilomètres et se jellp 
dans la Nied. 

Multerbagu (Ruisseau de) ou,\VASsFnBACH. — Coule sur 
le territ. des c"** de Soucht et cPHundling. 

Mûksbacb (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
ban de Rohrbach, traverse les c"*' do Rohrbacb , En- 
chenberg et Montbronn sur une longueur do 3 kilom. 
et se jette dans le ruiss. de Rohrbuch. 

MûivTZTBAL, anc. verr. f. c'* de Saint-Louis. — Muntz- 
dhal, 1681 (dénombr. 92 déc). — Muntzd'hal, 
1761 (ord. Lorr. Vllï, '290). — Montul'hal, 1 766 
( carie Vaug.). — Muntzandal Petit et Grand, 1766 
(D. CaL not. Lorr.). — Murudhal {carie Cass.). 

Ferme fondée au xvii' siècle, dépendant du comté 
de Bitche, 1691 (dénombr. as déc). 

MùiMZTBALBRMÛBL, m*°, c" de Moulbronu.^ 

MuRviLLE, c"" d^Audun-Ie-Roman. — Meurvelle, i34() 
(abb. Sainte-Gloss. liasse Murville). — MorvUle, 
1680 (dén. arch. départ.). — En patois: Meurvelle. 
Siège d'un fief avec haute, moyenne et bassf- 
justice mouvant de la châtell. de Sancy. — Était 
annexe de la paroisse de Landres (dioc. de Trêves). 
Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Xivry- 
le-Franc , de celui de Circourt sous Torganisation do 
Tan m, et fut classé en 180a dans le canton actuel. 

MussoN (Ruisseau de). — Coule sur le ternt. de la 
c"' de Cosne. 

MussoT, f. c" de Génaville. — Muêiat, x?iii' s' (pouillo 
de M.). — Muêiotte, 1779 (Dur. Lorr.). 

Censé et maison seigneuriale, siège d'un fief, 
haute, moyenne et basse justice , mouvant de la prt^- 
vôté de Briey. -^ Faisait partie de la communauté 
de Génaville et était annexe de la paroisse de Halrize. 

MussT (CbIteau de), ruines situées dans les bois, à 
1 kilomètre de Longuyon. — Cornet de Musau, 
Muceium castrum , 1096 (prieuré M*-Sainl-M*", ch. 
de fond.). — Muceium, 1 160 (cath. Trèv. ch. arch. 
Hill.).— Mucei, 1 173 (Berth. IV, pr. xxi). — Mus- 
iei, i3/i5 (homm. du Clerm. Clouet, Hist. Verd.). 

— Muteey, i356 (arch. H. de V. Tr. de paix). — 
Mussey, iSgg (inv. des tit. de Lorr. VIII, a 10). — 
Mutcy, XV* s* (coU. Sainte- Agathe, obiL). — Musy 
le chastel, xv* jB*(Joum. J. Bauch.). — Muuy proche 
Longuion, 1 636 (hom. du Clerm. Clouet, Hist. Verd.). 

— La forte maiêon de Mui$i-en'Woivre , vers Lon~ 
£ftty, i/i84(inv. des tit. de Lorr. IX, 106). — Muscy 
devant Fjongwion , 1681 (dénombr. du 17 mai). — 
Choiteau vieulx et nouveau de Mutey-en-Woevre, 
i753(tWd.Vni,i3i). 

Le château de Mussy était un fief de Tévéché de 
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Verdun et a donné son nom à une maison d^an- 
cienne chevalerie qui portail pour armes : d*azur à 
à ckevi'ons d'or; d'autres disent : au dextrochère 
revêtu de gueules tenant une épée nue. 

rMussy, maison de nom et d'armes fort ancienne 
et puissante soub la cbastéllenie de Longuyon ; Gef 
donné à Albert de Mercy, évesquedeVcixlun, en 1 1 69, 
par Hilluin, archevesque de Trèves.n (Huss. Lesc.) 

Etait annexe de la paroisse de Longuyon. 

H fut pris et détruit par le m'' de Créquy en 1 670. 

Les fiefs de Belle-Fontaine et de Moranville en 
dépendaient, 1681 (dénombr. aS juin). 
MiissY-L'ÉvéocB, b. c" de Gharleville. — Mucei, 1 3.37 
(abb. VilL cart. t. I, R. 8). — Messey, i36o (cari. 
év. de Metz, t. IV, p. 17). — Le Chamtel de Musy, 
XV* s* (chron. Jac. Huss.). — Muissy, 1618 (abb. 
Vill. carL t. I, c. i). — En patois : Mch*y. — En 
allemand : Mitcheti. 

Sioge d'un 6ef mouvant de l'évêché de Metz, 
1681 (dénombr. a3 avril). — Etait anneie de la 
paroisse de Charieville. 

Autrefois Trois -Évéchés, bailL de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fil partie du canton de Vry de 1 790 à 



180 a, où il passa dans celui de Vigy. — Chef-lieu 

communal jusqu^au 18 novembre 1810, où il fut 

réuni à Charieville. 
MûTscH, m*" et L c"* de Harprich. — Muche, Motuche, 

xviii* s* (pouillé de M.) — Le tnoulin de Mitch, 1 80a 

(Colcben, dép^ de la Moselle). — Mutch (carie de 

rÉlat-major). 
MiJTscH (ÉTA^6 de), c"" de Harprich et de Morhange. 

— Superficie : 8 a hectares. 
McTTERBACH OU MouTBnBACH (RuissEAu de). — Prend 

sa source sur le terriL de Farschwiller, au pied d'une 

tour nommée Mutterkirche, passe à Farschwilier, 

Loupershausen, Puttelange, Rémenng, Holving, et 

se jette dans TAlbe entre Scbweix et Rech. — La 

Mater, 1779 (Dur. Lôrr.).. 
MuTTBBGRABBN (RuissBAD de). — Prend sa source près 

de la ferme de SchottenhofT et se jette dans la Sarre 

un peu au-dessus de Sarralbe. 
Mdtterkirche, tour isolée, c"* de Farschwilier, près 

de la source du Mutterbach. — Motterkirch (carte de 

r Étal-major). 

Ce sont probablement les restes d'une églhte for-^ 

tifiée. 
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Nachgehei.nerbach (Ruisseau de). — Prend sa source 
à Buding, traverse cette c"8ur une longueur de 
5 00 mètres et se jette dans la Canner. 

Namptoy, anc. m"*, dépendant de Briey, 1689 (Barr. 
dom. t. 1). — Nantoy, 1679 (arch. départ. E. 95). 

— Nantey, 1 680 (dénombr. arch. départ). — Nan- 
tais y 1C89 (Bqi*^* dom. t. I). 

Napra>gb (Ruisseau de). — Coule sur le terril, de la 
c"* de Pierrevillers. 

Narbéfontaii«e, c*° df Boula y. — Maulberi-Fontaine , 
1181 (hosp. des Allem. acq. s. l'an). — Mauberfon- 
tainCy 1281 (P. Fer. obs. séc. I, f a 85). — MaiVi- 
bert Fontayne, i33o (chap. cath. s. Tan). — Main- 
belfantaine, Marbel/antaîne , i33o (quil. H. de V. 
AA, i5, a a). — Memtnesbom, 1606 (pouillé de M.). 

— Nerbefontaine , 170a (terr. de Brouck). — En 
allemand : Memersbam, Memersboum, Ce nom, dont 
la traduction en français sert à désigner la com- 
mune, est resté à son annexe. 

Était annexe de la par. de Boucheporn (village 
évéchois) . 

Autrefois Lorraine, baill.deBoulay, coul. de Lor- 
raine. — Fitpartiedu canton de Longeville-lez-Saint- 
Avold (districi de Boulay) de 1790 à i8oa, où il 



passa dans le canton actuel. — A pour annexes les 
fermes de Sainte-Suzanne el de Memersbom. 

Nabien, un des quatre hameaux de la c"* d'Ancy-sur- 
Moselle. 

Nasserwald, f. c°* de Hottwiller; bâtie, vers 1 85o, sur 
un défrichement de la forêt de ce nom , où l'on a 
trouvé de nombreux débris romains. 

Nassbnwald, forêt, c"** de Monlbronn. — Faisait par- 
lie, avec le bois de Mûhlenkopff, du a' triage des 
forêts du roi dans le comté de Bitche, 1781 (arch. 
départ. B. 1117). 

Naudobf, f. c" de MerschweiUer. — Nédor/, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Faisait partie de la communauté de Tunstroff 
(maintenant en Prusse). — Formait avec Tun- 
stroff el Oberdorfif une paroisse du dioc. de Trêves. 
Autrefois Lorraine, baiil. de Bouzonvilie. 

Navet (La cekse), f. c"* d'Avril. 

Nelling, c**" de Sarralbe. — Nellitigen, 1761 (ord. 

de Lorr. VHI, a9a). — Nelin, 1779 (Dur. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse d'Insming. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 

Lorraine. — Fit partie du c°" d'Hellimer de 1 790 

à 1 8oa , où il fut classé dans le canton actuel. 
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A pour annexes Petil-Rohrbacb et le moulin 
d'Obermùhi. 
Nerbbttb , r. c"* de Longeviiie-lez-Saint-Avold. 
Nbubach , m"* forestière , c"* de Ilanwiller. 
Nbi'Cqbp, c*" d'Audun-le-Roman. — Neuvechèze, 13()0 
(fonds de Malte ^ inv. C. T.). — Neuvechiejy 1839 
(ch. d'Ed. de Bar, Tess. Hist. Th.). — Nuefchiefi, 
1 lic^o (Jonrn. J. Aub.). — MusUnten Neuchif, 1 566 
(pouillé de M.).-^ Neuchière , tb'j 1 (inv. des tit. de 
Lorr. VI ,60). — Neufchief, 1671 (baill. de Saint- 
Mihiei). — Neunheuser, i6o5 (abb. Sainte-Gloss. 
liasse Hayange). — Nefehif, 1606 (pouillé de M.). 
— Neuf chef y 1689 (Barr. dora. 1. 1). — Noufchetz, 
1689 (ibid. t. II). — Nechy, 1689 (g^n. de M. 
'dora.). — Neufchief, 1 769 (de Maill. Barr.). — En 
patois : Nieufchi. 

Le roi en était seul seigneur. — Était siège d^une 
cure de Tarcbiprétré de Rombas, qui dépendait de 
Tabb. de Saint- Hubert-en-Ardennes. 

Autrefois Barrois, baiil. de Briey, coût, de Saint- 

Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 

Hayange, puis passa, sous Torganisation de Tan m , 

dans celui de Sancy et, en 1809, dans le canton 

actuel. — A pour annexes Hameviilers et le moulin 

de Pérotin. 

Neuchef (BuissBAc de). — Coule sur le territ. de la 

c"* de Hayange et afflue à la Fensch. — Ruiiseau de 

Nèchy, 1686 (gén. de Metz,dom.). 

NEUDLâNGB, f. et tuilerie, c'* d'Aboncoart. — Nodilin- 

gw, 1 1 67 (abb. Vill. cart. 1. 1, E. 1). — Nothalingen , 

i386 (ibid. R. 6). — Nodiingen, 1696 (dén. Th. 

Alix). — Neudelange ou Nadelange, 1779 (Dur. 

/ Lorr.). — Nadelange (dict. Viv.). — En allemand : 

Noedlingen. 

Faisait partie de la communauté de Bellcfontainc 
près de Yillers-Bettnacb. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. 
Nbodorfp, h. c"* de Grande-Bibiche. — Neudorf, 1 585 
(abb. Vill. cart. t. I, B. i5). — Naudorff, Neydorff, 
17^6 (D. Cal. noL Lorr.). — Neydorff, 1779 (Dur. 
Lorr.). 

Erigé en i553 et appelé Neuwedorff ( abb. de 
Villers , hasse Neudorff). — Faisait partie , comme 
annexe, de la paroisse de Bibiche. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouionville , coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 
depuis 1790. 
Neldorpp, h. c"^ de Soucht. 
Nbcf-Bourg ou Necbrbourg, f. — Voy. Gassiok. 
Nbufchâtbl-db?art-Metz, ancien château fort. — Voy. 

CHlTEL-SAIKT-BLâlSE. 

Moselle. 



Nblpgra.nge, c** de Sarreguemines. — Newtcheuren , 
1596 (dén. Th. Alix). — Neu-Scheuemy 1600 
(arch. de Lixheim, Livre du Grand-Gruyer). — 
Scheuem, 1616 (arch. de Sarreguemines, procès- 
verbal d^enquéte). — Neucher, Neuf chère y Neuve- 
grange, Neuf grange, 1750 (D. (Gai. not. I^rr.). — 
La neuve Grange (carte Cass.). — En allemand : 
Nemcheuren, 

Il y avait à Neufgrange une maison-fief dépendant 
de la seigneurie de Willerwald et mouvant du roi de 
France. — Elle était le siège d^une justice haute, 
moyenne et basse, 1681 (dénombr. to mai). — 11 
y avait, en outre, un fief relevant de la châtelle- 
nie de Sarreguemines. — Neufgrange avait une cha- 
pelle, desservie par un chapelain du seigneur, et 
fut érigée, en 1766, en cure de Tarchiprêlré de 
Saint-Arnoald. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis sa création, en 1790. 

Nbi'pg RANGE (RuissEAu de). — Prend sa source dans 
les prés de la Rolh , dans la forêt de Bouchholtz ot 
dans les prés de Neufgrange, traverse les c"" de 
Neufgrange et de Rémelfing, sur une longueur de 
S kilomètres, et se jette dans la Sarre. 

Necpmodlir, m'' sur la Seille, c"' de Louvigny. — En 
patois : Nieufmolin. 

Annexe de la paroisse et communauté de Louvi- 
gny- 

NBCPHOiLiNj-anc. forges dépendant de la seign. de Briey. 

— NoeumouUn, xvii's* (cens, de Briey). 
L^emplacement en est auj. ignoré. 

Nbuhopp, f. c"* de Hambacb. 

Ancienne censé, qui appartenait à Tabb. de Stnr- 
Izelbrond. 

Nei'hopp, f. c"* de Hilsprich. 

Nbiuopp, f. c"* de Longeville>lez-Saint-Avold. 

Neijla.n, anc. égl. c"* de Sponville. — Nuelani, i3îio 
(chap. de la calb. s. Tan). — NuUan, 1 566 (pouillé 
de M. Portef. ). — Neulain eeu SponviUe, ifiofi 
(pouillé de M.). 

En 1 7 1 5 , le titre de Tégiise de Neulan , ruinée 
depuis longtemps, fut transporté à Sponville, 
xviii* s* (pouillé de M.). — Voy. Spor ville. 

Nbimatt, f. c"* de Rahh'ng. 

Les censés de Neumalt, d'Almatt et de Griesbach 
dépendaient de la seigneurie de Diemeringen (Em- 
pire, auj. Bas-Rhin) et formaient enclave dans le 
comté de Bitche. 

Nbdmatt, m*' forestière , c"* de Rahling. 

Nbuhûbl, m^, c" de Bettwiller. 

Nbumchl, m" et h. c"* de Hottwiller. 

a6 
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NbumChl, m'% c*^ de Kcrbach. 

NcDMÛHL, m'", <f* de Meisenthal. 

Nbumïhl, m*", c°* de Schorbach. 

Nednkirgh , c*° de Sarreguemioes. — Neukierck, 1 3 1 6 
(D. Cal. not. Loir, v* Sarreguemmes), — Neur- 
kirchen, i33o (inv. des lit. de Lorr. III, i5a). 

— Nunkirchen, j335 (Kremer, Ard. Gesch. II, 
3/17). — Nuwenkirchen zu Gemonde, iû35 {ibid. 
171). <— Nœnkircken zu Gemonde, 1/166 (ibid, 
17a). — Munckiechen, Munhirchen, Neinkirchen, 
Neunxirxen, i5&â (pouilié de M.). — Neunkirchen, 
lôg/i (dén. Th. Alix). — Neukirck, x?in*9' (pouilié 
de M.). — Nunkirchen, 1756 (D. Cal. nol. Loir.). 

— Neunkirchen (carte de PÉtal-major). 
Relevait de la chAleil. de Saircguemines. 
Autrefois Lorraine, bail!, de Sarreguemioes, 

coût, de Lorraine. 

L^église de Neunkircfa , mère-église de Sarregue- 
mines jusqu'en 1 768 , appartenait à Tabb. de Wad- 
gasse (Prémonlrés) et dépendait de Parchiprêtré 
de Saint-Amoald (antérieurement de Tarcbiprélré 
de Neufmoûtier) ; elle avait pour annexes : Bousse, 
Gerschwiller, Hespeldange, et la censé d'Erme- 
ring. — Fait partie du canton de Sarreguemines 
depuis 1790. — A pour annexes les moulins à 
Cailloux et de Wéching. 
Nbonkirco, f. c°* de Hottwiller. — Neukirchen, ban à 
Rederichingen , 1681 (dénombr. sa déc). — La 
ceme de Nunkirch, 1761 (ord. de Lorr. VIII, âQi). 
— Neukirchen, censé, 1766 (D. Cal. not. Lorr. ). — 
La censé de Nunkirche, 1771 (ord. de Lorr. Xil, 
499). — Neunlarch (carte Cass.). — Naunkirch 
(dict.Viv.). 

Ancien village, qui appartenait au duché de Nas- 
sau et avait une chapelle desservie par le curé de 
Hottwiller. 
Nbdrkircb, ancien m", c"* de Hottwiller. — Neun- 

kircken, 1681 (dénombr. 99 déc.). 
Necnkibchen , c**" de Bouxonville. — Nunkirka, xu* s* 
(abb. Saint-Max. Tr.décl. de biens). — Nunkrichen, 
i3o3 (inv. des til. de Lorr. lïl, p. 167). — iVu»- 
kierchin , i 339 (*^d, p. 1 59 ). — Niheirich ,1699 
(arch. H. de V. AA, 1 1). — Neykirchen,.ib^t (inv. 
des tit. de Lorr. Vil, 168). — Nunkirchen, xviii's* 
(pouilié de Trêves). — Neunkirich, 1799 (carte 
Bugn. dioc. Met.). — Nunkirehem, 1756 (D. CaL 
not. Lorr.). 

Était si^e d'une paroisse du diocèse de Trêves 
(archid. de Tboley , doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouxonville, coût, de 
Lorraine. — Appartint, en 1 790, au canton de Bé- 
ling (district de Sarrebuis) et passa, sons Torgani- 



sation de Tan m , dans celui de Gros-Hémestroff. — 
Chef-lieu communal dans ce canton en 1809 , et 
réuni à la conunune de SchwerdorfT par décret du 
1 9 novembre 1 8 1 1 ; réuni au canton de Bouxon- 
ville , comme annexe de SchwerdorfT, par ordonnance 
royale du 90 février 1896. — Érigée de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 3 juin 1837. — 
A pour annexes le moulin et les foi*ges de Rémel- 
dorff. 

Nbdvb-MoStbessb, f. c"' de Hellimer. 

Nbuvb-MoItbbssb, f. ruinée, c°* de LongeviIle4ei-Saint- 
Avold. — Neune-Cense, 1739 (abb. Longev. bail 
s. Tan). 

Faisait partie de la communauté de Longeville- 
lex-SaintrAvold. 

Nbcvbvillb (La), h. c"* de Valleroy, à gauche de TOme. 
— NeufzvUiê soubs Vallêroys, xvii* s* (cens, de 
Briey). — Neuueville sous Valleroy, 1669-1670 
(arch. départ E. 99Û). — La Neuville, 1769 (de 
Mail!. Barr.). — La Neuville lez Briey, 1 779 ( Dur. 
Lorr.). — En patois ; Lai Nieufvelle. 

Était siège d'une seigneurie haute, moyenne et 
basée justice mouvant de la prévôté de Briey. La 
seigneurie foncière était aux Jésuites de Pont-à- 
Mousson. — C'était une annexe de la paroisse d'Ha- 
trize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Briey en 1790, 
passa dans celui de Valleroy sous l'organisation de 
l'an m et revint, en 1809 , dans le premier canton, 
toujours annexe de Valleroy. 

Nbuvbor , f. c" d'OHey, à gauche de l'Orne. — Nevê- 
ron, i339 (inv. des tit de Lorr. V, /ii). — Ui 
Grange de Beuvron, 1681 (dénomb. du h nov.). — 
Le Petit Neuvron, 1779 (Dur. Lorr.). 

Cense-fief , sous la prévôté de Briey, qui faisait 
partie de la seign. de Mouaville (dénombr. de 1 681 ). 
C'est sous le nom de Neuvron que fut érigé en 
comté, le 90 décembre 1763, l'ensemble des sei- 
gneuries de Gondrecourt, Neuvron, Amblemont, etc. 
•—C'était one annexe de la paroisse d'Olley (dioc de 
Verdun) et elle dépendait de l'abb. Saint -Amould 
de Metz. 

NbO? RON-LB-CHlTBiD , c"*. — r Voy. GoHMKOOBr. 

Ce nom est celui que reçut Gondreoourtren- 

Woévre après l'érection de cette seigneurie en comté , 

mais il ne prévalut pas. 
Nbuwetbr, étang, c"' de l'Hôpital. — Sa superficie est 

de 8 hectares. 
Nbdwbtbr , f. c"* de Sturtzelbroon. — Fondée par les 

moines de Sturtzelbronn. 
Nbuzirzbl, f. c** d'Eguelshardt — N<m9êU$ Sme^, 
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^«1 Zmw/, i755(atlas deBilche, r*i36). —iVau/- 
zintel, 1771 (ord. de Lorr. XII, /ii6). 

Fondée par les moines de SturUelbronn vers l'an 
1700. 

Netboff, m** isolée, c"** de Moulerfaausen. 

NiDARGE, h. c"^ de Charleviile, sur la Canner. — A'y- 
dengêty io3i (nbb. Longév. échange s. Tan). — 
Nidmgis, 1 1/17 (cart. abb. Vill. t. I, 1. 1 ). — Né- 
dangeê f 1996 (ibid. N. 1). — Nédenges, 1873 
(aiTh. H. de V. AA, âa, 45). — Nydetige, 1^39 
{ibid. AA , 1 1 ). — Nidengen, 1 5i o (cari. Vill. t. II , 
5a v'). — Niddange, vrn' s* (carte Tass.). 
Était annexe de la paroisse de Gharleville. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 1809, du can- 
ton de Burtoncourt et passa, à cette époque, dans 
celui de Vigy. — Chef-lieu communal jusqu'en 
1810, où il fut réuni, par décret du 18 novembre, 
à la c"* de Charleville. 

NiDART, censé ruinée, c"* de Bertrange. — 1689 (dé- 
nombr. 3i août). 

NiDBCK, anc. village dépendant de Sarralbe, détruit au 
XVII* siède. — L'emplacement en estauj. inconnu. Il 
avait i3 maisons en 169 5. Le compte du trésorier 
de 1661 porte «qu'il est entièrement ruiné et aban- 
donné, sans y avoir aucune maison. t» (Trésor des 
ch. de Lorr. lay. Albe, II, 81 his.) . 

NiKD (La), rivière. — Neda, iiat (abb. Longev. ch. 
d'Ét. év. de M.). — Rwuluê Nidden, laoo (abb. 
Vill. cart. t. I, R. 1). — - Rmtltu Nithen, i36/i 
{ibid. R. 4). — La Niel, ifiolt (liste des vill.). 
— La Niez, 1^09 (abb.' Vill. AA, 5i). — La 
Niedzy 1^91 (Journ. J. Aubr.). — La Niede, 
xrii* s* (carte Tass.). — La rivière de Niez, 1C86 
(Journ. J. Bauch.). — Nied, Niede, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Nidda(Eïsi. Trevir. diplom. I, 57). — 
Nide, Niia, Nida, Neda ( D. Cal. not. Lorr.). 

Celte rivière, à laquelle on donne aussi quelque- 
fois le nom de Boête-Nied, est formée par la réunion 
de la Nied allemande et de la Nied française, qui se 
joignent à Condé-Northen ; elle traverse les c"** de 
Volmerange, Hinckange, Guenkirchen, Roupel- 
dange, Giiirlange, Ëblange, Gommelange, Bet- 
tange, Uolling, FreistroiT, Vaudreching, Bouzon- 
ville, Filslroff, Guersiling, sur une longueur de 
itg kilomètres, et va se jeter dans la Sarre sur le 
territoire prussien. 

NiiD (Pats de). — Nitachowa, 870 (ann. Bert. div. 
regni Loth. imp. ). — Pagus Nedimè, Nedentis, 
909 (ch. abb. Saint-Maxiroin , Hontheim, Hist. 
Trevir. dipl. I, 955). — PagutNidm, H79 (ch. 
abb. Bouzonville, D. Cal. I, pr.). — NitetmB, Nû- 



démit, paguM Nitachowa (D. Cal. not. Lorr.). — 
Niedgow , Niêdgau ( Schultz , der Bliesgau , I ). — Ni- 
toit (carte de D. Cal.). 

Nied allemande (La), rivière. — Le Nied det AHe- 
mandt, 1 695 (Journ. J. Aub.). — Die tettttche Nida 
fluv, xTii" s' (Loth. sept.). 

Elle prend sa source, une branche à Marienthal 
et une aulre à l'étang du Bischwald , puis traverse 
les c**'de Seingbouse, Marienthal, Biding, Eber- 
sing, Holbach, Altwiller, Bistroff, Lixing, Lelling, 
Téting, Pontpierre, Faulqucmont, Créhange, El- 
vange, Guinglange, Fouligny, Raville, Bionville* 
Bannay, Vaudoncourt, Varize, Loutremange etCondé, 
sur une longueur de 81 kilomètres, et se réunit à la 
Nied française à Condé-Northen pour former la Nied. 

NiBD FBANÇAisE (La), rivière. — La Nied Romande, 
ibgk (dén. Th. Alix). — - Die veltche Neda fuv. 
XVII* s* (Loth. sept). 

Elle prend ses deux sources, l'une à Marthil et 
l'autre à Fonteny (Meurthe); traverse, dans le dép* 
delà Moselle, lest"" de Han-sur-Nied , Adainconrt, 
Arraincourt, Hollacourt, Vittoncourt, Woimhaut, 
Rémilly, Ancerville, Bazoncourt, Lemud, Sorbey, 
Sanry- sur -Nied, Courcelles-^ur-Nied , Laquenexy,- 
Fange, Maizeroy, Courcellés-Ghaussy, Silly-sur- 
Nied, Landonvillei^, les Étangs et Condé, sur une 
longueui* de 63 kilomètres, et se réunit à la Nied 
allemande à Condé-Northen pour former la Nied. 

NiEDBGK ou LA CAiiBiiRE, h. c*^ de Saint-Avold. — La 
Carrière de Niedeck, 1 769 ( Dur. Lorr.). — La Car- 
rière (carie de l'Élat-major). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. 

NiBDBRAV, ro*°, c^ de Willerwald. — Diemeder Auer 
Mukl (carte de l'État- major). — Niderange (tabl. 
des comm.). 

NiEDERDOBP, lieu-dit, c** d'inglange. — Emplacement 
d'un village détruit. 

NiedebmCul, m"*, c°*de Bousbacb. 

NiBDBBMLBL, m'°, c"* de Cocheren. 

NiBDBBMÛHL, m^, C** de Nelling. 

NiBDERWissB, c*° de Bouky. — ^eigge la Batte, 1 390 
(inv. des tiL de Lorr. X, 119). — Batte Weize, 
Batte Veyge, ^Zgt {ibid. 65). — Wita inferior 
Veta, i54â(pouillédeM.). — Niderwuitten , 1681 
(dénombr. i8déc.). — Vizela Batte, 1689 (dén. 
comté de Créh.). — iVù{prvÙ0,xviii*s*(ponillédeM.). 
Village mi-partie Empire et mi-partie Lorraine; 
siège d'une seigneurie franche dépendant du comté 
de Créhange, 1681 (dénombr. 18 déc), d'une 
antrp appartenant à l'aUiaye de Saini-Avold et 
d'une vouerie dépendant de la seignenrié de Raville, 
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1 68â ( ddnombr. 5 octobre). — La partie dépendant 
de l^Eoipire fut incorporée au territoire français en 
1793 en même temps que Gréhange (voy. ce mot). 

— Paroisse de l'archiprôtré de Varize, à la collation 
des seigneurs du lieu. 

Autrefois Trois-Evéchés et Empire , baill. de Vie , 
coul. de rÉvéché et droit romain. — Fit partie du 
canton de Longeviile-iez-Saint-Avold de 1790 à 
1 So9. et passa , à cette dernière date, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Oberwisse et la ferme de 
Windhoff. 

NiBDERwissE (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"" de Coume , Denling et Boulay. 

NiKDWELLiNG, h. c"* de GuerstUng, à droite de la Nied. 

— Nied Villingen, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — 
Niedweiling, J779 (Dur. Lorr.). 

Formait communauté avec Niedwiller et Guersl- 
ling et était annexe de celte dernière paroisse. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonvillc, cout.de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 
depuis 1790, toujours annexe de Guerstling. 
NiLVAXGE, c"" d'Audun-le-Roman. — Mltenifis, 876 
(abb. Sainte^loss. ch. Louis le Germ.). — Nielvin- 
/fe», 1 169 (abb. Vill. liasse Brohain). — Nilvingei, 
1999 (abb. Sainte-Gloss. état des biens). — Nil- 
ving, 1537 (pouillé de, M. Portef.). — Nilfingm, 
1567-1068 (arcb. départ. B. 267). — '■ Nivange, 
1766 (carte Vaug.). — En allemand : Nilwingen. 

Etait annexe de la paroisse de Hayangc. 

Autrefois Trois-Évécbés, baill. et coût, de Tliion- 
ville. — Fit partie du canton de Hayange en 1790, 
de celui de Sancy sous Torganisation de Tan m , et 
passa en i8oa dans le canton actuel. 
NiNDEGKBRHOFP, f. c"* de Pelit-Réderchiug. 
Nisincîer-Weïrr ou Etang d'Oderpahg, c"* de Saint- 
Avold. — Usaelange, i/ii/i (cart. év. de Metz, 1. 1, 
p. 95 v*»). — Ussir^, 1483 {ibid. t. IV, p. i84). 

— Esaing, h. et étang, 1 766 (carte Vaug.). — Neê- 
ning, 1802 (slat. Mos.). 

Sa superficie est d'environ 27 hectares. 
NoERs, h. c"* de Longuyon, sur la Cbiers. — Nugaria, 
634 (mém. soc. philomat. Verd. t. lïl). — No- 
garta Villa, 636 (lest. diac. Grim.). — Noer devant 
Miissey, i335 (inv. des tit. de Lqjr- VII, 273). — 
Noiert, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

11 y avait à Noers une métairie-fief du nom de 
la Cour d'Oniauville. 

Fil partie du canton de Longuyon dès la création 
de ce canton en 1 790 , toujours annexe de Lon- 
guyon. 
Noire-Terre, anc. m", près de Novéant.— Lou Molin 
à la noire terre entre Gorze et Novian, 1367 (cart. 



de Gorze, t. LVI). — Molindinum dictum ad nigram 
ierram, xin* s* (ibid. t. LUI). 
Noir tille, f. c"" d'Augny. 

NoissEviLLE, c*" de Vigy. — NoasBiville, 1 277 (sémin. 
Saint-Sim. s. Fan). — Nowasêeville , Noaseeville, 
1 280 (fonds de Malte, inv. liasse A ). — Noieweue- 
ville, Nouwetville, 1800 (chap. cath. s. Tan). — 
tVowesseville , i3i2 {ibid. s. Tan). — NauvemUe, 
1367 (fondis de Malte, inv. liasse 44). — Noweue- 
vilUy i4o4 (liste des vill.). — Archiyresbiteratus de 
Noetvilla, i5i4 (pouillé de M.). — Noiseuville, 
1762 (carte Lafos.). — Noizeville, 1779 (Stem, 
dép* M.). — En patois : Noéssefelle. 

Autrefois franc-alleu. — Vendu par la ville de 
Metz en 1398 (P. Fer. at. i4o). — Fief et justice 
haute , moyenne et basse , mouvant du roi de France, 
1682 (dénombr. i"mars). 

Noisseville était le siège d*un archiprétré de Tar- 
chidiaconé de Metz, qui comprenait les paroisses 
suivantes : Argancy, Ars-Laquenexy, Charly, 
Chesny, Colombey, Courcel les -sur -Nied, Failly, 
Fleury, les Étangs, Magny, Mécleuves, Méy, Noisse-' 
ville, Pontoy, Pouilly, Pournoy-la-Grasse, Rétonfey, 
Saint-Agnan, Sainte-Barbe, Saint-Privat et Sorbey, 
avec leurs annexes. . • 

Avait pour annexes Nouilly et le moulin Régnier 
et dépendait du chap. de la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. et couL de Metz. 
— Fit partie, en 1790, du canton de Flanville ; 
passa , sous Torganisation de Tan m , dans celui de 
Vallièrcs et, en 1 802 , dans le canton actuel. — A 
la Bassc-Lauvallière pour annexe. 
NoLZ (Le Bah de la), seigneurie, haute, moyenne et 
basse justice, sur le territ. de Saulny, fief mou- 
vant de la châtellenie de Briey, 1682 (dénombr. du 
6 mars). 
Nouent, c"* du dép* de la Meurlhe. 

Était le siège d'un archiprétré dépendant de Tar- 
chidiaconé de Vie, lequel comprenait, entre autres 
paroisses , les suivantes, qui font partie du dép* de 
la Moselle : Alémont , Buchy, Cheminot , Chérisey, 
Foviile, Goin, làéhon, Louvigny, Sailly, Secourt, 
Soigne et Tbimonville. 
NoRDKBiLLB, h. c"' d'Ottauge. — Nenkel, i6o5 (chan. 
rég. liasse Bure). — Noneheil, 1660 (ibid.). — 
Nunkeil, 1681 (dénombr. du 2 déc. ). — Nom de 
Keil, i^lig (de Maill. Barr.). — Nonked, 1779 
(Dur. Lorr.). — Nundkail, 1802 (tabL des comm.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant de la prévôté de Viliers-la-Mon- 
tagne (1681 , dénomb. 2 décembre). — Était une 
annexe de la paroisse-d'Ottange. 
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Autrefois Barrois, baiii. de Villers-la-Montagne; 
coul. de Saint-Mihiel. — Fil partie, en 1790, du 
canton d'Hettange,de celui d'OEutrange sous Torga- 
nisalion de Tan m, et passa en 1809 dans celui de 
Cattenom. — Chef-lieu communal jusqu^en 1819, 
où il fut réuni à Oltange par décret du 37 janvier. 
NoNBBiB (La), lieu-dit, c°' de Waville. — Emplacement 

dVn ancien prieuré dép. de Tabb. de Gorze. 
Norhbuborg, lieu-dit, c"* de Kœnigsmacker. — Selon 

la tradition , emplacement d'un ancien monastère. 
Norrot-lb-Sbc , c"" de Gonflans. — Nugaretum in pago 
Wabrimi, 679 (ch. Pépin, Wilt. Lux. Rom.). — 
Nugarelum, 686 (abb. Saint-Arn. don. s. Tan). — 
Nugaredum in pago Wahrense, 692 (ibid,). — iVa- 
garectus, 9^9 {ibid.). — Noeroy, 1 1 87 (chap. catb. 
8. Tan). — Nungardum, 119a {ibid. ch. emp. 
Henri IV). — NMveroit, ia5o (liste des paraiges). 
^— NouoiToy-leSec , 1 2 69 (inv. des tit. de Lorr. III , 
219). — Naroit, 1281 (abb. Saint-Pierr*, lerr. 
182). — Noweroy-leSec , 1809 (abb. Saint-Arn. 
ch. s. Tan). — Noueroy-le-secq , i/io5 {ibid.). — 
Nouroy, 1429 (arch. H. de V. AA , 11). — Noverayy 
Nowerotz, i/i3o (ibid.). — Naweioy le iec, i.5i 1 
(Mém. Ph. de Vign.). — Nauroy-U-tec , 1615 
(Joum. D. Flor.). — Norroys-le-tec , 1662 (pouiiié 
de Verdun). — Nauroy, 1672 (Rec. J. Ancil.). — 
Nouroy-le-tec , 1696 (lerr. de Hettange). — Noga- 
redum Siccuyn , 1760 (D. Cal. not. Lorr.). — Nord- 
le-sec (période révol.). — En patoifl : Naoureu lo 
choch. 

Norroy-le-Sec était le siège d'une prévôté royale 
toute Barroise , sous le ressort du baill. de Saint-Mi- 
hiel. Elle portait : coupé de Lorraine timple et d'ar- 
gent à unuirbre tec au naturel ( Dur. X I , p. 819). 

Neweroy-le-Sec ou la Grange-à-Neweroy , Marche 
d'Estault, où se tenaient les journées amiables 
entre la ville de Metz et Tévéché de Verdun, 182Û 
(chron. de Prail.). 

Était cure du diocèse de Verdun (doy. d'Amélie, 
archid. de Woëvre ). — La haute justice était au roi , 
et la seigneurie foncière, a Tabb. de Saint-Arnould 
de Metz. — Il y avait encore une autre seigneurie, 
le tout mouvant de la prévôté de ce nom. 

Autrefois Barrois, baili. d'Étain, cout.de Sainl- 
Mihiel. — Fut, de 1790 à 1809, chef-lieu d'un 
canton qui comprenait les c°" d'Affléville, Aix, 
Anoux, Béchamps, Fléville , Gondrecourt , Immon- 
ville, Mainville, Mouaville et Norroy-le-Sec; passa, 
en 1802, dans le canton actuel. 

Ce village, seigneurie de nom et d'armes, fief du 
comté de Bar, avait donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie, qui portoit : de gueules à eix 



lionceaux affi'ontés d* or. Ceiie maison, s'étant éteinte 
au commencement du xiv* siècle, fut relevée par un 
membre de la famille de Chérisey-Norroy et acquit 
avec celle-ci une nouvelle illustration. — A pour 
annexes le moulin et la ferme de Saint-Quirin ou de 
la Malgrée. 
N OR BOT-LE- Vbnbur, c**" de Metz. — Nogaredum, 960 
ch. emp. Oth. I", cart. Saint-Pierre ). — Nugaredum , 
10/^9 (conf. Saint-Am. Hist. de M. pr. IV, /i&8). 

— Nœrety 1 1 38 (abb. Sainl-Pierr*, terr. p. 8). — 
Nuveroit, 1211 (abb. Saint-Arn. ch. Thiéb. de Bar). 
— Nowerooit, 1 2 1 1 ( ibid. ). — Noweroy, 1 2 2 4 ( abb. 
Saint-Vinc. Primicerie). — Nooroie, 1281 {ibid. 
liasse Norroy). — Nauroit, 1281 {ibid.).-^ Nouroii 
le Vinour, 1981 (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 8). — 
Nohiroit, 1282 (abb, Saint-Vinc. liasse Norroy). — 
Noverot, 1 286 (abb. Just. bulle de Grég. IX). — A'a- 
vrott le Vinois, 1286 (abb. Saint-Vinc. liasse Nor- 
roy). — Noèrott, 1 2/12 {ibid.). — Nouroi le Vinour, 
12^ A (abb. Saint-Pierr*, terr. p. 8). — Noveroy Ion 
Vinour, 1286 (inv. des tit. de Lorr. X, 818). — 
Noveroit, i8o8 (abb. Saint-Vinc. liasse Norroy). — 
Noveroy, 1809 (J**^ <ics off. de M.). — Nauroy le 
Veneur, 1827 (inv. des tit. de Lorr. X, p. 5i ). — 
Noerroy dei^ant Met* con dit le Venour, 1861 {ibid. 
ni, 226). — Noweroy devant Mes, iàoli (liste des 
vill.). — Naweroy devant Mets, 1629 (chron. doy. 
de S*-Thiéb.). — Noeroy, 1/182 (liste des off. de 
M.). — Nouroy, ihbU (cart. év. de M. t. IV, p. U6). 

— Nouveron, ihôb {ibid, t. IV, p. 56 y"). — Noeroy 
devant Mets, 1 Û90 (Mém. Ph. de Vign.). — Noweru 
devant Metz, 1619 (chan. rég. ceusier, p. 27). . — 
Nauriacum , Mauriacum , Nouroy ante Metas , i^kh 
(pouillé de M.). — Mauroy, i562 (inv. des tit. de 
Lorr. m, 278). ■:— Nowroit devant Metz , 1670 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. p. 54). — Nourroy, ibgh (dén. 
Th. Alix). — Nçyerroy, Noieroy, Noierroy, 168^1 
(Joum. J. Bauch.). — Noulroy, 1689 (Barr. dom. 
t. I). — Norroy devant Metz, 1779 (Dur. Lorr.). 

— En patois : Naoureu lo venour. 

La haute justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à l'abbé de Saint-Pierremont. — En 1698, 
Lcopold y avait établi une mairie royale, qui fut 
depuis unie à la prévôté de Briey.Gette mairie était 
composée des villages de Norroy, Plesnois, Fèves 
et Aumont. — Siège d'une cure de l'archiprétré de 
Bombas, dép. de l'abb. Saint-Vincent de Metz, qui 
avait Fèves pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, on 1790, du canton de Mai- 
zières, et de celui de Lorry sous roi*ganisalion de 
Tan m; passa en 180a dans le canton actuel. — 
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A pour annexes les hameaox d^Aunoont, Bellevue, 
Senorroy, la Rue, le moulin au Pré et les fermes de 
Sainte-Anne , Galembourg et Marengo. 

Norbot-lb-Vbhbub (Ruissbâu db). — Prend sa source 
dans la montagne deVémont, traverse les c*^* de 
Norroy, Woippy, Olgy, sur une longueur de 8 kilo- 
mètres, et se jette dans la Moselle. 

Northeu, h. et f. c°' de Gondé, au confluent de la 
Nied allemande et de la Nied française. — Nor- 
tains, itioh (liste des vill.). — Nortkam, ibhh 
(pouiilë de M.). — Nortten, 1618 (abb. Vill. cart. 
t. I, G. I). — Nortin (carie Gass.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Gondé. 

Autrefois Lorraine, baiU. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fil partie du canlon de Variie en 
1790, de celui deVry sous Torganisa lion de l'an m, 
et passa en 1803 dans le canton de Boulay comme 
annexe de Gondé. — Gbef-lieu conununal jusqu'au 
6 prairial an xiii , où il fut réuni à Gondé. 

Notre-Dame (La), guinguette, c"*de Plantières. 

Notrb-Dame-auï-Ghamps, église et prieuré, sons les 
murs de Metz. — Nostre Datne at cfuimpi , 1 366 
(chron. doy. de Saint-Thiébaut). — Nostre Dame es 
'champs, tUhU (ibid.). 

Ce prieuré était situé près de la porte Saint- 
Tbiébaut. — Il avait été fondé, en 1 1 aa , par deux 
Bénédictins de Tabbaye de Gbézy-sur-Mame, qui 
avaient apporté dans une petite chapelle une image 
vénérée de la sainte Vierge. L'évéque Etienne de 
Bar et le pape Adrien IV l'avaient enrichi de nom- 
breux privilèges. Ge prieuré fut détruit lors du siège 
de 1 â/iâ et la plus grande partie de ses biens attri- 
buée aux Antonistes. 

Notbb-Damb-aux-Mabttrs, prieuré sis près de l'abbaye 
Saint-Clément, sous les murs de Metz, et détruit 
en 1 55a. — Nostre Dame aux Martres proche Saint- - 
Clément, 1873 (P. Fer. obs. séc. xi?% f. 336). — 
Santa Maria ad Martires , tbt^h (pouillé de M.). 

Notrb-Dame-de-la-Visitation, chapelle, c"* deMany. 

Notre-Damb-dbs-Sbpt-Dodleurs, chapelle, c°" deMany. 

Notbe-Damb-des-Sept -Monts, chapelle, c"* de Saint- 
Avold. 

NoriLLOPr (Ruisseau de). — Goule surje territ. de la 
c"* de Lessy. 

NouiLLY, c** de Vigy. — Noveliacum, 875 (abb. 
S**-Gloss. ch. Louis le Germ.). — Nouille prope 
Metas, 893 (cart. Moy. Rh. I, i4). — NovUla 
prope Meti, 1 145 (abb. Mettl. ch. arch. Adelb.). — 
NouveviUe, 1 a 80 (couv. des Glarisses, cens. T.). — 
Nowilley, i3i5 (fonds de Malte, inv. liasse x), — 
Noelly, XT* s* (couv. des Glarisses, cens.). — Nowel- 



leif,ikok{P, Fer. obs. séc. ii% du v*). — Nawitty, 
1695 (Joum. J. Aub.). — Noudy, i55a (chron. 
rim.). — Nouetty, x?ii' s* (carte Tass.). — NoeiUy, 
1610 (Fab. terr. met.). — Noieilly, 1 68 1 (dén. arch. 
départ.). — Nezilly, 1756 (carte Vaug.). — Noi- 
silly, 176a (carte Lafos.). — En patois : NaouUU. 

Nouilly comprenait trois bans-fiefe : le ban Simon , 
le ban Thibaut-Laurent et le ban Saint-Paul; ils 
étaient le siège d'une justice haute, moyenne et 
basse. Le moulin du Goupillon faisait partie du pre- 
mier, et le dernier dépendait de la dignité de grand 
chantre de la cathédrale de Metz. Il y avait, en 
outre, à l'extrémité du village une maison franche 
dite la Citadelle, 1683 (dénomb. t*'mars). — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Noisseville. 

Autrefois Trois-Evèchès, baill. et oouL de Metz. 

— Fit partie du canton de Bomy en 1790; passa, 
sous l'oi^anisation de l'an m , dans celui de Vallières 
et, en i8oa, dans le canton actuel. — A pour 
annexes la Haute-Lauvallièreetles moulins Reignier, 
du Goupillon et de la Tour. 

NoossEvriLLEB-LBZ-PuTTELA56B, c*^ de Forbach. — 
NotuwUre, 875 (abb. Sainte-Gloss. ch.L.le Germ.). 

— Notelvibre, 96a {ibid, ch. Théod. év. de M.). — 
Nochemhre, 97a (t6t(2. ch. Thèod. cop.de 1398). 
— NotuwiUer, 1187 {ibid. buHe d'Inn. II). — Nars- 
willer, NoesviUer, Nusweiller, xbhli (pouillé de M.). 

— Nussweiller, ibgh (dén. Th. Alix). — NosweiUr, 
xviii* siècle (pouillé de M.). — NouswêiUer, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Village du comté de Puttelange; faisait partie de 
la communauté de Metzing. — Était siège d'une 
cure de Tardiiprétrè de Saint-Arnoald, qui avait 
Hundiing et Metzing pour annexes. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
oouf. de Lorraine. — Fit partie du canton de Put- 
telange de 1790 à 1803, où il passa dans le 
canton actuel. — A Gadenbronn pour annexe. 

N0USSBV7ILLEB-LEZ-PUTTBLAR6B (RuiSSBAC DB). Il 

prend sa source dans la forêt de Gellerweisse, puis 
traverse la c** de Woustwiller sur une iongueur 
de 1 kilomètre et se jette dans le ruias. de Woust- 
willer. 
N0US8BWILLEB-LEZ-W0LMURSTBB , c*" de Wdmunsler. — 
NussivUre, 1398 (ch. abb. Wernerswiller, Croll. 
orig. Bip. 11, a6A). — NorswUler, ibhU (pouillé 
de M.). — NuszweilUr, 1765 (atlas de Bitcfae, 
f 53). — Nusweiler, 1771 (ord. de Lorr. XII, 
Aaa). — Nusswiller, xviii* s* (pouillé de M.). — 
Nousweiller, 1 779 ( Dur. Lorr. ). — Nusweiler (carte 
Gass.). 

Village du comté de Bitche. — U y avait à Nous- 
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flewiller un fief, vassal da comlë de Bitche. L'abbaye 
de Wemerswiller y possëdail de grands biens. — 
Était annexe de la paroisse de Wolmunstcr. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Wolmunster. — A Dollembacb pour annexe. . 

NoUSSBWILLBa-LEZ-WoLMORSTBB (RuiSSBAU Db). — Il 

prend sa source à la fontaine de Noussewilier-lez- 
Wolmunster, traverse les c°** de Noussewiiler et de 
Wolmunster, sur une longueur de 9 kilomètres, et 
va se jeter dans la Schwolb. * 

NpvéANT, c*^ de Gorze. — Noviandum, 858 (cart. 
Gorze, t. LIX, p. 78). — Novianum, 858 {Und. 
i. GXXXI). ~ Noviéuui viUa, 864 (ibid. t. LXI, 
p. 83). — Noviantwn, 933 {ibid. ch. Adalb. I). — 
Novian, ia68 (liste des amans). — Nouviant, 
1988 (abb. de Gone s. Tan). — Noviannum, i3o] 
(cart. Gorze, t. GXLI). — Nowê^ tw Mo$eUê, 



1371 (arch. H. de V. AA, i5-9a). — Nouveannum, 
iUSU (pouillédeM. Portef.). — Nouvyon, i5/i3 
(Joum. J. leGoul.). — Noviant, Momuant, i5/i& 
(pouiUéde M.). — Nouveant, Neuvean, ibg3 (ëpit. 
de J. de Baigecourt). — Novieant, i636 (Joum. 
J. Baucb.). — En patois : Novian, 

Village de la terre de Gorze, 1681 (dënomb. 
8 mai). — Était si^e d'une cure de Tarchiprétré 
de Gorze, qui dépendait de Tabbaye de Gorze et 
avait Voisagc pour annexe. — 11 existe encore un 
ancien château seigneurial , flanqué de tours, dans le 
hameau dit de VAiire ;deui autres hameaux, Tun 
dit le Berceau et Tautre le Cloùre, complètent la 
commune. 

Autrefois TroifrEvéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fait partie du canton de Gorze depuis 1790. 
Noïi (Lb), m'" sur le ru de Mance, c'* de Tucque- 
gnieux. 







Obbrdobpf, c**" de Bouzonville. 

Village de la seigneurie de Bérus. — Était annexe 
de la paroisse de Tromborn. 

Autrefois Lorraine, bailL de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fil partie du canton de Bérus en 
1790, de celui de Bisten sous l'organisation de 
Tan 111, et passa en 180 9 dans le canton actud. — 
A Odenhoven pour annexe. 

Obbbbch, met ruinée, faisant partie de la seigneurie 
de Freistroff, 1681 (dénomb. du 3i oct.). 

Obbbgailbach , c*" de Wolmunster, à gauche de la 
Bliese. — GeOmch, 1 i5o (Kremer, Ard. Gesch. Il, 
993). — Geïbach villula, 1 179 (ch. abb. Wemers- 
willer, conf. des biens). — QueWach, i3oi (Kre- 
iner. II, i5&). — Geilbach, i393 (ch. aU>. Stur- 
tzelb. test. W. de Kalmbei^). — Gailbach, ihUg 
(Schultze, der Biiesgau, 79). — Gmknbaeh, ibUi 
(Als. diplom. mcgcclivi). — Oberquelbach, Gerle- 
Inteh, Gerlbaeh BUperior, GeHbadi êvperior, ibhh 
(pomllë de M.). — Oberquelbaeh , 1606 (Und.). 
— ObergueWaek, xviii* s* {Und,), — Ober-Gmlbach 
(atlas de Bitche, 16). 

Village de la mairie de Hilsprich. — Était siège 
d*ane curé de rarchiprètré de Homebach , dépen- 
dant du comté de la Leyen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarregaemines, 
coat de Lorraine. — Fait partie du canton de Wol- 
munster depuis sa création, en 1790. 

Obbbhopp, anc f. c"* de Diebiing, possédée par le 



Rheingraff, seigneur de Puttelange ( 1 790, terr. de 
Diebiing). 
Obbrrauiibii , h. c°* de Kirschnaumen. — Obreno- 
men, ibgU (dén. Th. Alix). — Nawnen, xvu* siècle 
(Sierck Dom.). — Albertnaumen, 1681 (dénomb. 
17 juin). 
Faisait partie de la seigneurie de Frémestroff. — 

— Était annexe de la communauté et de la paroisse 
de Kirschnaumen (dioc. de Trêves , chap. de Tholey ). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sierck de- 
puis sa création (Launstroff, de 1809. à 1806), 
toujours comme annexe de Kirschnaumen. 

Obbrsheimbrhofp, anc. censé, c** de Grundwiller. — 
1 709 ( terr. du ban de Grundwiller). 

Obbrstmûhl, m"*, c°* de Bining-lez-Bohrbach. 

Obbbstmûhi/, m'", c"* de Bousbach. 

Obbrstmûhl, m"*, c°* de Cocheren. 

Obbbstmûhl, m^, c°* de Nelling. 

OBBRSTCU.MÛHL, m'", C** de Grosbliederstroff. 

Obbbtbn, anc. hamean absorbé par le village de Helli- 
mer. 

Obbbwissb, h. c^ de Niederwisse. — Hauiê-Veigge, 
Haule-Veize, Haute-Weyge, 1391 (inv. des lit de 
Lorr. X, 65-ii9). — Superior Ve$a, Wiêa, ibiiU 
(pom'llé de M.). — Ober$wey$ien, tb^h (dén. Th. 
^Jix). — Obrevite, 1680 (dénomb. arch. départ). 

— Uauiê-Wizê, 1689 (dénomb. c*^ de Créh.). — 
Oberviee, xviii*s* (pooiilé deM.). — 06ernpM> 1 799 
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(abb. Saint - Avoid , aborn^). — Obermise, 1766 

(Slcm. dép*M.). 

Était annexe de la paroisse de Boucheporn. 

Autrefois Trois -Évéchés, baiil. de Vie, coût, de 
i'Evécbé. — Fit partie du canton de LongeviHe- 
lez-Sainl-Avold de 1790 à 180a, où il passa dans 
le canton actuel. — Chef-lieu communal jqsqu^au 
3 1 août 1813, où il fut rëuni à Niederwisse. 
Obrick, h. c" de Gros-Tenquin , sur le ruiss. d'Hin- 
guesange. — Oherech, xkk'j (cart. év. de M. t. II, 
68 v**). — Avibre'ck, 1766 (D. Cal. not. Loir.). — 
06Wc^(tabl. Par.). 

Village dépendant de la seigii"* d'Hinguesange 
( 168a, dénomb. i5 janvier.). — Etait annexe de 
la paroisse de Vinning. 

Autrefois Troi»-Evêchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvéché. — Fit partie du canton de Bistroff de 
1790 à 1809, où il passa dans le canton actuel. 

— Fut chef-lieu communal jusqu'en 181a, où il 
fut réuni à LinstrofT par décret du la avril, puis 
annexé, avec cette commune, à Gros-Tenquin, le 
37 juillet de la même année. 

Obrigk (Ruisseau d'). — Prend sa source dans les 
prés du ban de Bertnng, traverse les terril, de Ber- 
tring, LinstrofT, Obrick, entre dans le dép^ de la 
Meurthe et se jette dans le ruiss. d'Insming. 

OcH^MONT, anc. censé, c°* d'Hatrize. — Ochement ou 
Ochefnont, seigneurie au ban d^Halrize, 1779 (Dur. 
Lorr. ). 

OcBSRXMÙHL, m"" forestière , c"** de Schorbach. 

OCHSENMÛHL OU MoULIR DE WlRSCHWlLLER ,C°*de Bitche. 

Odémich (Ruisseau d'). — Prend sa source à Oudren, 
traverse les c"*' d'Oudren et de Métrich sur une 
longueur de a kilom. et se jette dans la Moselle. 

Oderhoven, h. c"* d'Oberdorff. — Odenhova, xii* s* 
( abb. Vill. liasse h , Guerledange ). — Hodenhojffen , 
ibhd (pouilléde M.). — Odenhojfen, 1606 (ibid.). 

— Ottênhojfen , xviii^s* (i6trf.). — Odendorf, 1779 
(tabl. Par.). 

C'était un village quia été ruiné autrefois (1681, 
dénomb. 3i juill.). 

Vouerie dépendant du marquisat de Faulque- 
mont (1681, dénomb. 6 sept.). — Faisait partie 
de la communauté de Trombom.^ — Était siège 
d'une cure de Tarcbiprétré de Varize, qui dépendait 
de la Chartreuse de Rettel et avait Elich et OberdorfT 
pour annexas; le curé résidait à Tromborn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Bérus en 
1790, de celui de Bisten sous l'organisation de 
Tan m, et passa en 1803 dans celui de Bouzon- 
ville, toujours annexe d'Oberdorff. 



Oderfaho, m*", c" de Saint-Avold, sur Tétang d'Oder- 
fang ou Nisingerweyer. — Lauderfang, i/i83 (D. 
Cal. not. Lorr. v" Vintrange), — - Le moulin et la 
tuilerie d'Oderfang, 1680 (dénomb. i8 déc.). — 
Audre/ang, 1708 (arch. départ. E. Sa/i). — La 
censé d*Odrefang, 1718 (ord. Lorr. II, 177). 

Annexe de la communauté et de la paroisse de 
iSaint-Avold. 

GEti?(o , c^'de Forbach , sur TEichel. — Ettingen , 1 69^ 
(dén. Th. Alix). — OEttingen, 1698 (sémin. Saint- 
Simon s. Tan). — Etting, Ottingen, 1779 (Dur. 
Lorr.). — Œutting ou Œuttingen (tabl. Par.). — 
Œtingen (carte de TÉtat-major). 

Village du comté de Forbach. — Était annexe 
de la paroisse de Forbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Forbach. — A pour annexe la tuilerie 
de Mehlpoulle. 

ŒuTRANGE, c*° de Caltenom. — Ottringat, 679 (ch. 
roi Pép. Wilth. Lux. Rom.). — Otringas, 976 (abb. 
Brauv. ann. Prem. X , 70 ). — CElringie, Otiringiê , 
1 160 {ibid.). — Otrenges, 1167 (abb. Saint-Max. 
ch.arch. Hil. ). — Autran^ee, Ottranges, 1 1 70 (abb. 
Brauv. ann. Prem. XXIII, i3i ). — Antrange,Au' 
trengea ,1178 (cart. abb. Vill. t. J , B. 9). — Otrange, 
Ottrenges, 1 186 (abb. Saint-Mart. ann. Prem. X, 
9). — Otranges, 138a (abb. Brauv. ann. Prem. X, 
70). — Ottringee, 1 3o8 (chap.cath. s. Tan). — [Titttn- 
gen, Utringa, Uttinga, Oliringa, Ottringen, ibUlt 
(pouilléde M.). ^ Autringen, i578(tabeLd'Élange, 
arch . départ. ) . — Eutringen , 1 6 6 ( pouiilé de M. ). 

— (Etrange , 1 686 ( gén. de M. dom. ). — Ottrange , 
1696 (terr. de Hettange -Grande). — OEttrange, 
xf m* s* ( pouiilé de M. ). — Estrange, 1 7 3 5 ( terr. de 
Molvange). — Eutrange, 1766 (Stem, dép* M.). 

— En allemand : OEtringen. 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Thion- 
ville, qui dépendait de la prïmatiale de Nancy, aux 
droits de l'abbaye de Saint-Martin-lei-Metz, et avait 
pour annexes Entrange et Soelrich. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. deThion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
tange-Grande. — Fut érigé, sous l'organisation de 
l'an m, en chef-lieu de canton, qui comprenait 
les c"*' d'Algrange et Batzenthal, Angevillers, Beb- 
vange-sous-Saint-Michel , Élange, Entrange, Esche- 
range, Kanfen, Molvange, Nondkeille, OEutrange, 
Ottange, Rochonvillers, Volmerange, Weyraerange, 
Wolkrange; fut classé, en 1809, dans le canton 
actuel. — A pour annexes Entrange et le moulin de 
Schambeurg. 
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Ogy, c'*' de Pange. — Oaey, 1 190 (ch. Berl. M. anc. 
1" exl. ). — Oisey, ia6o (bsle des paraiges). — 
Oxey, ilioh (liste des vill.). — Oxeium, 1/109 (sirch. 
h. de V. AA, 5i). — Âugy, 1/478 (cari. év. de 
MeU, t. IV, p. ia8). — Houxey, 1/197 (^^éID. Ph. 
de Vign.). — Otxcy, i5i3 (ibid.). — Ouxey, i5iû 
{ibid.), — Oxi, i54ft (pouillé de M.). — ^«fi'y» 
1710 (fonds de Malte , décl. de biens). — Oxy, l'j'ha 
{ibid.). — En patois : Ouh'i. 

Siëge d^un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse , qui mouvaient du roi de France et appar- 
tenaient pour un tiers à la comm"* du Petit-Saint- 
Jcan , un tiers à Tbôpital Saint-Nicolas de Metz et 
un tiers au seigneur d'Aubigny (1689, dcnombr. 
o janvier). — Autrefois franc^ileu vendu par la 
ville de MeU en 1898 (P. Fer. obs. séc. at. i/io). 

— Était anneie de la paroisse de Saint-Aignan. 
Autrefois Troi&-Évécbés, baiil. et coût, de Metz. 

— Ogy fit partie, en 1790, du canton de Flan- 
ville; il passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui d'Ars-Laquencxy et puis, en 1 809 , dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Saint-Aignan, Puchc 
et la ferme du Vivier. 

Orligbach (Ruisseau de). — U prend sa source à 
Alzing, traverse la c"' de Bouzonviile sur une lon- 
gueur de 1 kilom. 700 met. et se jette dans la Nied. 

Ohligmûbl, m*°, c"* d'Achen. 

Ohligmûhl, m^, c"* de Kerbach. 

Ohligmûbl, m*", c"*de Soucht. 

Ohligmûbl, m^, c"* de Welferding. 

Ohligmûbl, m'", c"* de Wolmunsler. 

Ohrenthal, h. c"* de Roibing. — Ormdhal, 1761 
(ord. de Lorr. VIII, 391 ). — Engehnanhoff, En- 
gelmanstojï, Orendal, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
<}rendhaH (1779, Dur. Lorr.). 

Était annexe de la paroisse de Loulzwiller. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie, de 1790 à 1803, du canton 
de Breidenbach; passa, à cette dernière date, dans 
celui de Wolmunster. — Commune jusqu'en 1811, 
où il fut réuni à Opperding par décret du 98 dé- 
cembre, et réuni avec celte communauté k Roibing 
par décret du 33 janvier 181 3. 

Olbbrding, f. et chapelle, c"* de Gros-Réderching. — 
Abbertingen , 1 69/1 ( dén. Th. Alix ). — La cerne d^Ol- 
berting, 170! (ord. de Lorr. VIII, 983). — Olberdir^ 
gen, censé y 1765 (atlas de Bitche, f. 67). — Olber- 
ùngen (carte Cass.). — Oberdingerhoff (carte de 
rÉlal-major). 

Olberding dépendait de la prévôté de Rimling et du 
comté de Bitche. La tradition prétend qu'il y a existé 
un couvent de femmes, détruit vers le xv* siècle. — 

Moselle. 



Appartenait à la communauté et à la paroisse de 

Gros-Réderching. — La chapelle est dédiée à sainte 

Marguerite. 
Olbbrdikg (Ruisseau d»). — Coule sur le terril, des 

c"** d'Achen et de Gros-Réderching. 
Oldirgeh, village détruit, c"* de Rahling. — Oldingen, 

1 i5o (Kremer, Arden. Gesch. H, 398). — Uldin- 

gen, 1876 (Fr. Kœllner. Gesch. des Saarbruck- 

schen Lant^es, i/ii). 

Ce village parait avoir été détruit vers le xvi* siècle. 

— Sa situation est indiquée sur la carte de l'Étal- 
major par une chapelle nommée Altkircb. 

Olgî, h. c"* d'Argancy. — Alxey, 1836 (guerre des 
If S"). — Olxey, XV* s" (chron. Jac. Huss.). — 
AlUxey, 1606 (liste des vill.). — AUxey, Ollixey, 
i485 (chap. cath. s. Tan). — Allexey, 1Û97 (Mém. 
Ph. de Vign.). — Ollexey, 1/I99 (Journ. J. Aub.). 

— Alzi, ibUli (pouillé de M.). — Le port d'Oliii, 
^%y> *558 (Siège de M. par Salignac). — 01- 
lexi, 1610 (abb. Saint-Vinc. liasse JJJJ ). — Algy, 
1616 (Journ. D. Flor.). — Alexi, Olxy, 1686 
(Journ. J. Bauch.). — il^ ou Olgy, 1766 (Stem, 
dép* M.). — En patois : Olch'i. 

Les moulins haut et basd'Olgy faisaient partie de 
la seigneurie de Warsherg (1681, dénomb. 3 3 juin ). 

— Était annexe de la paroisse d'Argancy. 
Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Argancy: passa 
en Tan m dans celui d'Antilly et en i8o3 dans celui 
de Vigy, toujours annexe d'Argancy. 

Olley, c**" de Conflans, à gauche de l'Orne. — Aulegia, 
1063 (cart. Saint-Am. ch. Thierry, év. de Verd.). 

— Cella de Aulegia, 1 !i5 (ibid, ch. s. l'an). — 
OuJié, XIII* s* (<i. abb. de Gorze). — Prioratus 
Auîegie, XIII* s* (ibid.). — Olei, isoo (ch. abb. 
Saini-Arn. s. Tan). — Olleez, 1376 (abb. de Gorze, 
ch. s. l'an). — Oleies, Oleet, 13 9/1 (ibid,). — 
Oley, 1/139 (a*^^*- ^' de V. AA, 8b). — -OWee, 
OlUé, 1689 (dénomb. s. l'an). 

Etait le siège d'un franc-alleu de Tévéché de 
Verdun et d'un fief mouvant du roi de France, avec 
droits de justice haute , moyenne et basse (1681, 
6 mai). — Possédait autrefois un prieuré dépen- 
dant de l'abbaye de Saint-Amould de Metz, fondé 
par Thierry, évéque de Verdun, en io5o. — Cure du 
diocèse de Verdun , qui avait Jeandelize et Neuvroii 
pour annexes (doy. d'Amélie, archid. de Woévre). 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, coût de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton deThu- 
meréville et passa , sous l'organisation de Tan 111 , 
dans le canton actuel. — A la ferme de Neuvron 



pour annexe. 
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Oluecf (Le Ban d*). — Ban situé sur le territ. d'Han- 
nonville-au-Passage et dépendant de la seigneurie 
du Saulcy. 

Olsbbug, h. c"* de Breidenbach. — OUchberg, 1751 
(ord. deLorr. VIII, agi). — Hol$berg,in^ij (ihid.). 

— Itisberg ( D. Cal. noi. Loir. ). 

Était annexe de la paroisse de Loutzwiller. 
Autrefois Lorraine, baiil. de Bilche, coul. de 
Lorraine. — Fit partie du canton da Breidenbach 
de 1 790 à 1 80a , où il fut classé dans le canton de 
Wolmunster. — Chef-lieu communal jusqu'en 181a, 
où il fut réuni à Breidenbach par décret du a juillet. 

Olsbebg ( Boisseau d^). — Prend sa source sur le ban 
d'Olsberg, traverse les territ. d'Olsberg et de Brei- 
denbach sur une longueur de a kilomètres et se jette 
dans le ruiss. de Lengelsheim. 

Oltzweillbr, f. c"* de Schwerdorff. " — OUweiiler 
( tabl. Par.). — Otzweiler (dict. Viv. ). 

Orriayillb, anc. métairie-fief â Noers, c°*de Longuyon. 

0?iviLLB, c"" de Gorae, sur le ru de Mad. — Odonis 
villa, 986 (abb. de Gorfe, ch. Oth. V). — Dudonis 
viUa, 977 (cart. Saint-Pierre, ch. Oth. II). — Du- 
donii villare, 998 (Und, ch. Oth. III ). — OnviUa, 
ia5i (abb. de Gorze, s. Tan). — Unville, iBgk 
(dénomb. s. Tan). — En patois : Orwelle. 

Village de la terre de Gorze. — Était siège d^une 
cure de Tarchipr. de (lorze, qui dépendait de Tabb. 
de cette ville et avait pour annexes les chapelles 
Saint-Claude et Saint-Christophe. 

Autrefois Troia-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis 1790. — > 
A la ferme de Saint-Louis pour annexe. 

Openheim, village ruiné de Tanc. paroisse de Marcourt. 

— Openheim, 1 1 ai (abb. Longev. conf. des biens). 

— Opemh, 1 1 80 (t6t<2. bulle d^Alex. III). 
Operdbl , château , c~ de Rahling. 

Opperdirg, h. c°* de Rolbing. — Opperdingen, i55o 
(Tillermann Stella, Besclireib. des Oberamts Zwey- 
brùcken ). — Opperiing, 1751 (ord. Lorr. VIII ,891). 

— Opertingen, 1756 (atlas de Bitche, f. \fx), — 
Oppertingen , 1 7 5 6 (D. Cal . nol. Lorr. ). — Opertingen 
(carte Cass. ). — Opperdingen (cartedeTÉtaUmajor). 

Était annexe de la paroisse de Loutzwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lprraine. — Fit partie du canton de Breidenbach 
de 1 790 à 1 80a ; passa, à cette dernière date , dans 
le canton de Wolmunster. — Chef-lieu de commune 
jusqu^au a 3 janvier 18 13, où il fut réuni à Bolbing. 
Orceval , h. détruit, c"* de Verny. — L'église d'Orceval 
était le siège paroissial de ce village. — Orcevauî, 
1387 (abb. Sainte-Marie, ch. Jean de Lorr.). — 
Orsevidz, 1807 (appel au Sainl-Siége, arch. h. de 



V.). — Le moUen d'Orcevalt, i365 (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — Orseval, OrtevauLc, i54/i (pouillé 
de M.). — Ogeunaux, 1610 (Fab. territ. Met.). 
Obival, anc. f. c"* d'Ennery. — Orvaulx, ia8a (fonds 
de Malte, liasse Orival). — OrivatUx, i33o (ibid.). 

— Aureoviller, i5A6 (pouillé de M. PoKef.). — 
Arrivai, 1687 (^^^- Saint-Vinc. dîmes, liasse Enn.). 

— Oiival, proche Ennery, 1608 (fonds de Malte, 
liasse Orival). 

Cette censé appartenait à T hôpital Saint-Jean de 
Metz. La maison de ferme, qui était «en masureT) 
en 1781, n'existait plus en 17^3. — Elle était 
annexe de la paroisse d'Ennery. 

Obly, f. c" d'Augny, — Orley, i305 (arch. h. de V. 
AA,/ia,45). — Ottr%, i3Si (ibid. l^).— Olrey, 
XV* s* (chron. Ph. de Vign.). — OUerey, i4oii 
(liste des vill.). — Olry, xn* s* (chron. Cl. PhiL).— 
Oleri, i553 (Siège de Metz, par Salignac). — En 
patois : Ourly. 

Siège d'un fief et d'une voueric, 1906 (P. Fer. 
obs. séc. XII 1* s*, 391). 

Était annexe de la paroisse d'Augny. 

Obmbrswilleb, c"" de Wolmunster. — Orme$wilre, 
i3o6 (ch. abb.de Hornbachi CroU. orig. Bip. II, 
a 78). — Ormerweiller', i483 (inv. des lit. de Lorr. 
VII , 1 60 ). — Ormettveiler, 1 5 4 6 ( pouillé de M .). — 
Ormsweiler, i55o (Tillermann Stella. Beschreib. 
des Oberamts Zweybrùcken). — Omeeweiller, 1596 
(dén. Th. Alix). — Ormerschweiller, i6ùk (comp. 
de la terre de Bitche). — OrmetsviUer, 167 1 (ord. 
de Lorr. XII, ûaa). — Onnersweillêr, Ormersch- 
willer, 1766 (D. CaL nol. Lorr.). — Ormeêweiller 
^ carte Cass.). 

Village du comté de Bitche; dépendait de la 
prévôté de Bimling et avait une chapelle annexe de 
la paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Wolmunster de- 
puis 1790. — A pour annexe le hameau deSeiven. 

Orne (L*), rivière. — Prend sa source à Orne (Meuse), 
entre dans le dèp^ de la Moselle à OUey, traverse 
les territ. de Puxe, Jeandelize, Boncourt, Conflans, 
Jarny, Labry, Tichémont (annexe de Giraumont), 
Hatrite, Moineville, Auboué, Homécourt, Jœuf. 
Moyeuvre- Grande, Rosselange, Vilry, Gandrange 
et Richement, sur une longueur de 5i kilomètres, 
et se jette dans la Moselle à Richemont. — Flwnw 
Home, 775 (cart. Gorze, f. 84). — Omafluviut, 
861 {ibid. (* 70). — Homa fluviuê, 91& (abb. 
Gorze, ch. de Wig.). — Odorna (D. Cal. not. Lorr.). 

Orne (Le pays de l') ou Ornois. — Occupait la partie 
septentnonalednpagttf Viréunendt , dont il formait 
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qne subdivision.— Pagu« Homeims , OmennM , 736 
(caH. Gorze, f*55). — Odomente, 870 (partie du 
roy. de Lolli.). 

Ohhbllb, cbât. rainé, près de Richemont. — OrneUe, 
X?* 8* (chron. mess.). — Le fort d'OmêUet, main- 
tenant Richemont (P. Fer. obs. séc. xv*, f. 987). 

Obry, c*" de Verny. — Omei, 1198 (cbap. cath. s. 
Tan). — Oumey, ia59 (ibid.). — Ourgney, 1890 
{Und.y — Orgney, thoU (liste desvill. ). — Orgny, 
lUtkH (cbap. cath. s. Tan). — Omey, i/igS (Joum. 
J. Aub.). — OriM, !546 (pouillé de M.). — En 
patois : Oumi. 

Siège d*un fief et d^une justice baute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au cbap. de la cathédrale de Metz, 1681 (dénomb. 
9 janv.) 

Était annexe de la paroisse de Médeuves, avec 
vicariat résident. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1809 et 
passa , à cette date , dans le canton actuel. — A la 
ferme de Pierrejeux pour annexe. 

Othaiw ou Oltair (Ruisseau d'). — Prend sa source 
sur le lerrit. de Gondrecourt (canton de Gonflans), 
traverse les c*^* d'Affléville, Grand-Failly, Petit- 
Failly et Olbe, sur une longâeur de ho kilomètres, 
et se jette dans la Gbiers à Montmédy (Meuse). — 
Ortuefluvioîu», 636 (test, diac Grim.). — Fluvim 
qui dicitur Otha, 1 183 (cath. Verd. bnl. Luc. III). 

— Oilin, i656 (carte év. de Verdun). — Oitin, 
xfiii* siècle (pouillé de Trêves). — 0»tin, Autein, 
HottUy 17A9 (pouillé de Verdun). — Ottain ou 
Orthain, 1769 (Dur. Lorr.). 

Othe, c*" de Longuyon. — Othe, 1977 (abb. Saint- 
Symph. liasse Roïér.). — Ot/ia,x?* siècle (collég. 
Sainte-Agathe, obit. p. 99 v").-*- Oite, 1671 (baill. 
de S*-Mibiel). — Wothe, 1673 (inv. des lit. de 
Lorr. VIll, 187). — Hotte, 1666 (arch. départ, 
c. 997). — Otz, 1680 (dénomb. arch. départ.). — 
Otte, 1689 (Barr. dom. t. II). — Otium (D. Cal. 
Dol. Lorr.). 

Siège d'un fief érigé, le 11 juin i65i!i, sous la 
prévôté de Longuyon. La haute justice était au roi. 

— Paroisse du diocèse de Trêves (doy. de Lon- 
guyon) dépendant de Tabb. d^Orval. 

Autrefois Barrois, bailL de Longuyon, couL de 
Saint-Mibiel. — Fit partie du canton de Charency 
(district de Longwy) de 1790 à 1809, où il fut 
classé dans le canton actuel. — A Laigniez pour 
annexe. 
Ottauge, c"" de Cattenoro. — Ottingin, loSi (abb. 
Brauv. cb. de Temp. Henry II). — Othinge, io56 



(abb. Saint-Max. don. s. Tan). — Othinga, 1098 
{ibid. ch. de Temp. Henry IV). — Otinges, 11 9/1 
(Berth. V, pr. xlviii). — Ottingen, 1 a 35 (ibid. VI, 
pr. Lv). — Otanges, 1966 (abb. Saint-Pierr*, 
terr. i65). . — Othangee, 1999 (inv. des til. de 
Lorr. VIII, i/i). — Ottenges, i3/i5 (abb. Vill. 
carL t. I, P 3). — Othengee, 1869 (acte de repr. 
s. l'an). — Otenget, Otange, 1Û99 (arch. h. de V. 
AA, 11). — Ottingen, xsui' s* (pouillé de Trêves). 

— Otange, 17^9 (de Maill. Barr.). — En alle- 
mand OEttingen. 

Ce village, seigneurie de nom et d^armes, fief du 
duché de Bar, a donné son nom à une maison d^an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes: (i^ gueule» 
à V aigle ^or couronné (Taztir (Berth.). Sous ses 
derniers seigneurs, il portait leurs armes , qui sont : 
d'argent àia bUlettes de gueulee ,5,ùet3{ Dur.). — 
Cette seigneurie passa, par mariage, aux mains des 
barons d'Eltz, qui firent, au xviii* siècle, rebâtir 
splendidement le château féodal détruit par le maré- 
chal de Créquy en 1671. Il reste peu de chose de 
cette magnifique demeure, incendiée en j 799. — 
Était siège d^une paroisse de Tarchevéché de Trêve» 
(doyenné de Luxembourg), qui avait pour annexes 
Nondkeille et Rochonvillers (village évéchois). — 
Haute, moyenne et basse justice, dief-lieu d'une 
seigneurie qui comprenait les seigneuries foncière» 
de Volmerange, Eacberange, Scetrich et Immc- 
ring (1681, dénomb. & déc. ), et qui fut érigée en 
comté au mois de mai 1777. Ce comté comprenait 
les terres et seigneuries d'Ottange , Bure , Tressange , 
Nondkeille, Dudelange, Gandrange, Tiercelet, Au- 
metz, Boulange et Volmerange, et des portions 
dans celles de Fontoy, Rochonvillers et Morlange. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mibiel. — Fit partie , en 1 790 , du 
canton de Hettange (district deThionville); passa', 
sous Torganisation de Tan 111 , dans celui d'Œulrange 
et, en 1809, dans le canton actuel. — A pour 
annexes Nondkeille, la ferme de Haut-Tétange et 
le château d'Ottange. 

11 existe à Ottange des mines de fer très-produc- 
tives et des forges, anciennes et renommées, pro- 
priété des comtes d'Hunolstein. 
Ottorville, c"* de Boulay. — OctonviUa, 1 198 (cbap. 
cath. s. Fan ). — OttonviUa, 1 1 87 (ibid,). — Otten- , 
dorff, autrement Othonville, i388 (inv. des tit. de 
Lorr. ni, ibey—Ottendorff, ibhh (pouillé de M.). 

— Ottendorf aUae Ottonville, 1 696 (dén. Th. Alix). 

— Otterdoff, 1681 (dénomb. 3i déc.). — Hotton- 
ville (carte Cass.). — En allemand: Ottendorjf, 

Ne formait avec Ricrange qu'une seule corn- 

95. 
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munauté. — Était siège d'une cure de l'archiprêtré 
de Varize, dépendant de la cathédrale de Metz, qui 
avait pour annexes Ricrange, Éblange et Ruching. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill, et coût, de Metz. 
— Fut érigé, en 1 790 , en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait les c"'* de Betlange, Bretlnach, Coume , 
Denting, Ehlange, Gommelange, Halling, Mégangc, 
Ottonviile et Ricrange, Rémelfang, Téterchen, 
Veiving etWalmunster; conserva ce titre sous l'orga- 
nisation de Tan m, puis fut classé, en iSos, dans 
le canton actuel. — A pour annexes Ricrange et la 
Knalhûtte (maison isolée). 
OuDERBACH ( RuissEAu d'). — Prend sa source à Leme- 
stroOr, dans la fontaine des Quatre-Seigneurs, tra- 
versé lesc°" d'Oudren, Métrich, Hettange-Petite, 
sur une longueur de 8 kilomètres, et se jette dans la 
Moselle. 

Oddber, c'*"de Metzerwisse. — Udera villa, xi*8* (abb. 
Mettl. décl. de biens). — Odem, laoo (abb. Vili. 
cart. 1. 1 , R. I ).— Oderen, 1 38/i {ibid. R. 4).— Udem, 
iôgli (dén. Th. Alix). — Dderen, xvii*s* (Sierck, 
dom.). — Oderen, 1689 (gén. de M. dom.). — 
Oudem, xviii* s* (pouillé de Trêves). — Oudrenne, 
1766 (Stem, dép* M.). — En allemand: Udem. 

Était siège d'un fief, haute, moyenne et basse 
justice, qui comprenait les villages de LemestroQ*, 
Breistrofl* et Huoting, i635 (dénomb. 3i déc). 

Paroisse du dioc. de Trêves , doy. de Perl. 

Autrefois Troi^Évéchés, prévôté de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Appartint au canton de Kœnigs- 
raacker, de 1 790 à 1 80a , où il passa dans le canton 
actuel. 

A pour annexes Petite- Breistroff et Lemestrofif. 
OiDREx (RrissBAU d'). — Goule sur le territ de la 
c" de Kœnigsmacker. — Rivului Odem, laoo 



(abb. Vill. cart. t. 1, R. j). 
i384(i6iVI. R. /i). 



Oderen rivului, 



OuLEMBAcn (RcissEAu D^). — Prend sa source à Bon- 
house, traverse les c"** de Faulqoemont et de Cré- 
hange sur une longueur de a kilom. et se jette dans 
la Nicd allemande. 

Ogrbach (RnssEAu d'). — Prend sa source à Heiliog, 
traverse la c"* de Buding sur une longueur de 700 
mètres et se jette dans la Canner. 

OuTRB-LES-Bois (Mairie d'). — Mairie du doché de 
Bar, composée des villages de Thumeréville , Moua- 
ville, Amblemont et Fiquelmont, i689(Barr. dom. 
t.I). 

Odtry, f. c°* d'Ancerville. 

OiMÛHL ou Moulin de Wibsghwillkr , moulin, c"' de 
Bitche. 

Ozbraillbs, c** de Gonflans, sur le ru de Lubey. — 
OiêeiaUle, i33 4 (P. Fer. obs. séc. t. II, PS 1).— 
Aizeraule, i^go (inv. des tit. de Lorr. III, a63). 

— Oxeraille, xv* s* (chron. Jac. Huss.). — Hure- 
raille, VseraiUe ,7is* &* (Mém. Ph. de Vign.). — Axse- 
ra»2/«?, 1 6 39 (arch. h. de V. A A, 1 1). — Oteroley 1019 
(chan. rég. cens. p. a 8). — Aixeraille, i5a6 (cart. 
év. de M. t. III, p. i3o v"). — AuxeraUlet, i544 
(pouillé de M.). — Airaylle, xvii* s* (Loth. sept.). 

— OêeraiUe, 1606 (pouillé de M.). — Ozeroille, 
166/4 (inv. des tit. de Lorr. VI, ia8). — Ozerail, 
17/19 (^® Maill. Bot.). — LuzeraiUe, 1 756 (carie 
Vaug.). — En patois : Ozeramlle, 

Il y avait deux seigneuries foncières mouvant de 
la prévôté de Briey ; la haute justice était au roi. 

Était annexe, avec vicariat résident, delà paroisse 
de Lubey. — L'église dépendait d&s chapitres de 
Metx et de Mars-la-Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Thumeréville 
en 1 790 et de celui de Valleroy sous l'organisation 
de l'an ni; passa, en i8oa , dans celui de Gonflans. 

— A Vallières pour annexe. 



PArPENBERc, m""', c"' de Bitche. 

Papfenthal, c"* de Gros-Réderching. — Vallon rempli 
de ruines, jadis habité, et où la tradition place un 
monastère d'hommes. 

Pagny-lez-Goin , c"" de Vemy. — Pargney, iv* s* 
(arch.h.deV.AA,3/i), — Pagneydele\zGo\ng,\hoh 
(lisle des vill.). — Pargney de Liez Going, 1/139 
(chron. doy. de S'-Thiéb.).— Ai^i, i5/i/i (pouillé 
de M.). 

Etait annexe de la paroisse d'Alémont. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 180a, 
époque où il fui classé dans le canton actuel. 

PALEiMùnL ou Aneckbrsmûhl, OU encore Heide.^heiiier- 
MÔHL, censé, c"* de Soucht. 

Panob, ch.-L de c*", arrond. de Metz, sur la Nied fran- 
çaise. — Spangei, 1093 (collég. Saint-Sauv. s. l'an). 

— Espanges, iiS'j (ibid.), — Eepengeê, ia38 
(ibid.). — Lamaiton Deepaignes, i&o/i (chron. doy. 
de Saint-Thiébaud). — Painge, i/jo/î (lisle des 
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vil!.). — Penge, ]6s3 (carl. év. de M. t. III, 81). 
— PaingeSf 1/190 (Journ. J. Aubr.). — PangU, 
Pangeê, Pangia, ibliU (pouillé de M.). — Penge», 
i585 (abb. Vill. cart. t. 1, B. i5). — PancKe, 
1756 (D. Cal. nol. Loir.). — En patois : Painge. 

Lo ban de Pange , avec ses annexes Mont et Col- 
ligny, fief lorrain de tonte ancienneté, fut céd<^ en 
toute souveraineté à la Lorraine par un traité inter- 
venu, en 160A, entre la Cité et le duc Charles IlL 
Ce traité ne reçut son entier accomplissement que 
quand Tabbaye de Saint-Vincent eut accepté de la 
Cité la Grange-d'Envie, en échange de la seigneurie 
qu'elle possédait à* Pange, le long de la Nied. 

La terre seigneuriale de Pange a été érigée en 
marquisat le 6 juillet 1766, par le roi Stanislas, 
en faveur de J. B.L.Thomas, seigneur de Pange, de 
Mont, Colligny, Domangeville , etc. , commandeur 
de Saint-Louis, etc. 

Le château de Pange, du xviii* siècle, est un des 
plus beaux du pays. 

En 1 777, le marquisat de Pange se composait des 
villages de Pange, Ars-Laquenexy, Domangeville, 
Pont - à - Domangeville , Maizery , Villers - Laquenexy 
et Loixy, Marsilly et Maizeroy (dénomb. ao fév.). 

Les armes du marquisat étaient celles de la famille 
de Pange , savoir : d'argent au chevron d*azur, chargé 
à dextre d'une épée d'argent, à seneitre d'un roieau 
d'or, et accompagné de troiê étniki de gueules. 

Terre lorraine endavée dans le pays Messin , avec 
les villages de Mont et de Colligny. — Était siège 
d'une cure de Tarchiprélré de Variie , qui dépendait 
do la collégiale de Saint-Sauveur de Metz et avait 
pour annexes Domangeville, Maizery, Colligny, 
Mont, et la censé de Pont-à-Domangeville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1 790, du canton de Maize- 
roy , passa , sous l'organisation de l'an m , dans 
celui d'Ars-Laquenexy, puis fut érigé, en 1809 , en 
chef-lieu de canton : ce canton, lors de sa création , 
avait la c°* de Mercy-lez-Metz en moins et celle de 
Frontigny en plus que sa composition actuelle. — A 
Mont pour annexe. 
Paodilly, f. c°* de Charly. — PowiUey de Leiz Vegey, 
1 /io/i (liste des viU.). — Pauilei, xv*8*(Mém. Ph. de 
Vign.). — Pavilles, xv* s* (Journ. J. Aubr.). — 
PouUxe, 1606 (pouillé de M.). — La Pavilly, 
xviii* s* (ibid,). — PouiUy, 1766 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, 1789 (dénomb. 8juilL). 

Était annexe de la paroisse de Charly. 
Papbbbl (Le ban), à Saulny. — Siège d'une seigneurie, 
haute, moyenne et basse justice , mouvant de la pré- 



vôté de Briey, 1681 (dénomb. du 8 nov.). — Nom 
d'une ancienne famille noble des paraiges de Metz. 

Papeterie (La), maisons et scierie , c^'d'Eguelshardl. 

Papeterie (La), m*", c" de Hombourg-IIaul. 

Papeterie ( La), f. c°' de Mariy , sur la Seille. 

Papeterie (Ruisseau de la). — Prend sa source dans 
l'étang de la Papeterie, traverse la c" de Hom- 
bourg sur une longueur de 3 kilomètres et se jette 
dans la Bosselle. 

Papeteries (Les), au nombre de trois, sur le ruisseau 
de Mance, c°* d'Ars-sur-Moselle. 

Papeweter, étang sur le tcrrit. de la c" de Longe- 
vilIe-lez-Saint-Avold ; d'une superficie de h hectares 
(stat. Colchen.). 

Paragou (Le ban), fief sur le territ. de Glatigny. 

Pareid ou Paret (dép* de la Meuse). — Siège d'un 
doyenné de l'archidiaconè de Woévre (dioc. de 
Verdun), qui comprenait, entre autres, les pa- 
roisses suivantes appartenant auj. au dép' de la Mo- 
selle : Aix, Allamont et Dompierrc, Brainvillc et 
Porcher, Conflans, Boncourt et Puxe. 

pABELLE ( La cekse de) , f. auj. détruite , c"* de Bitche. — 
La cenêe de PareUe, 1696 (arch. de Bitche, req. 
des bourgeois au duc de Lorraine). — BareiUhof, 
f. ruinée, 1755 (atlas de Bitche, f. 11 3 , 1 1 3). 

Construite en 1 699 , cette ferme a été abandonnée 
au milieu du xviii* siècle. 

Parpobmal (Kdissbau de). — Coule sur le territ. de 
la c"* de Gorze. — Alimenté par une des sources 
qui produisent les eaux abondantes détournées au 
profit de la ville de Metz. 

Parivavx (Bcissbad dr). — Coule sur le territ. delà 
c"* de Cosne. 

Paroches (Les), anc. par. et mairie. — Barochea, 1689 
(Barr. dom. II). — Leê Paroches, 1 779 (Dur. Lorr.). 
— Voy. Gé?fAviLLE et les annexes de cette paroisse. 
La paroisse, qui avait son siège à Gènaville (ar- 
chiprétré de Hatrize), dépendait du chapitre de la 
cathédrale de Metz et avait pour annexes Lanlé- 
fontaine, Pénil, Meraumont, Menaumont et Mussot 
(xviii* s*, pouillé de M.). 

La mairie des Paroches, ou des Parois.ses-devant- 
Briey, était composé des villages de Gènaville , Hagny, 
Immonville,Lantèfontaine, Lubey, Menaumont, Me- 
raumont , Ozerailles et PèniK 1 689 ( Barr. dom. L 1 ). 
Autrefois Barrois, prévôté de Briey, coût, âv 
Saiut-Mihiel. 

Parthe (Basse et Haute), h. c" de Boust. — Pareil, 
17/10 (terr. de BreistrofT). — La haute et basse 
Parette, 1766 (Stem, dép* M.). — En allemand : 
Nieder et Ober Parett. 

Ce hameau faisait partie du comté de Roussy, 1 68 1 
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(dénomb. 36 aoûl) el était une annexe de la paroisse 
dTsselskirch. 

Autrefois Trois-Evécbés , beill. et coût, de Tbion- 
ville. <^ Fait partie, depuis 1790, toujours comme 
annexe de Boust, du canton de CatteniDm. 

Passe-Fontaine, m*", c"*deDevant-les-Ponls, formant 
annexe de IVglise Saint-Simon de Metz, x?iii* s* 
(pouiilé de M.). 

Passiort, f. c"' de Serrouville. 

Patural (Ruisseau dit le) ou Btissbau des Pastou- 
belles. — Prend sa source à Epange , traverse la 
c** d^Hinckangc sur une longueur de a kilom. el se 
jette dans la Nied. 

Patural (Ruisseau du). — Coule sur le lerrit. de la 
c"' de Cuvry et afflue à la Seille. 

Pefpbrmûhl ou MooLiif Neuf, c"* d^Elvange. 

Pbiffersmûhl, m*°, c"' de Betlwiller. 

Peltbe, c*" deVemy. — Perte, 119a (collég. Saint- 
Pierre aux Im.) — Pertre, xv* »' (cbron. Prail.). — 
Pertes, 1 âoA (liste des vill.). — Perthe, 1681 (dén. 
i3 mai). — Pèlte, 1756 (carte Vaug.). — Petra, 
1766 (D. Cal. not. Lorr.). — En patois: Péte. 

Siège d^un Gef et d^une justice haute, moyenne et 

basse, mouvant du roi de France, 1681 (loc. cit.). 

Près de Peltre était une des croix de banlieue de 

la cité de Metz (chron. Cl. Phil.). — Était annexe, 

avec vicariat résident, de la paroisse de Magny. 

Autrefois Trois-Évéchés , baiH. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton de Borny en 1790, de 
celui de Vallières sous Torganisation de Tan m. 
puis fut classé, en i8oa, dans le canton actuel. • — 
A pour annexes Crépy, la Basse-Bévoy, la Horgne, 
Tancien moulin et Tanberge du Lion-d'Or. 

L'ancien château de Peltre, belle construction 
du xviu* siècle , est devenu le séminaire des sœurs 
de la Providence, principal ordre enseignant du 
dioc. de Metz. 

Pénil , c"* de Génaville. — Pètnji, 1 890 (inv. des tit.de 
Lorr. III , a /i 3 ). — Petnil en la prévoité de Génaville , 
1 liol\ {ibid. III, a/io). — Peny, 1578 (ibid. IV, 67). 
Le roi y était seul seigneur. — Faisait partie de 
la communauté de Meraumont et de la paroisse de 
(lénaville (mairie et cure des Parochcs). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait partie du canton de Briey depuis 
1790. — Cbef-lieu communal en i8oa, avec Me- 
raumont pour annexe; fut réuni à la commune de 
Génaville par décret du 5 août 1 809. 

Pbssperne ou Ruisskau de Batzekdal. — Voy. Bat- 
ZBRDAL (Ruisseau de). 

Pbpirfillb, verrerie, f. et cbât. c"* de Richemont. — 
Pinpeuville, 1 3o3 (fonds de Malte, inv. liasse B.). — 



Pippinville, 1 363 (liste d'échev. de Thionville. ). — 
Puppinville, 1668 (dénomb. 1 3 janvier). — Pupin- 
ville, 1688 (abb. de Just*, aborn*). — Ptqteêhoff, 
Pupestroffou Pépinville, 1719 (dénomb. i^mars). 
— En allemand : Pepùndorf. 

Siège d'un fief mouvant du duché de Luxem- 
bourg, 1G88 (dénomb. a 5 sept), dépendant de la 
seigneurie d'Erpeldange. — En j 786 , Pépinville 
était le siège d'un fief et d^une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France, dont 
dépendaient Richemont, Bévange (Haute et Basse), 
Guénange et Guélange, 1784 (dénomb. 10 juin). 
Le château de Pépinville a servi de quartier 
général an camp formé en 1 755 entre Richemont 
et Uckange, 1766 (Stem, dép* M.). — Était une 
annexe de la paroisse de Richemont 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et couL de Thion- 
ville. — Fit partie, de 1 790 â 1 80a , du canton de 
Florange; passa, à cette dernière époque, dans celui 
de Thionville, toujours annexe de Richemont. 

Pbbl, c** de Saarburg (Prusse). 

Siège d'un doyenné de l'archidiaconè de Tholey 
qui entre autres paroisses comprenait les suivantes, 
lesquelles appartiennent au dép* de la Moselle, 
savoir : Hackenberg, Halstroff, Kerling-lez-Sierck, 
Kirschnaumen , Kirsch- lez -Sierck, Laumesfeld, 
Launstroff, Mailing , Manderen, Monneren, Neun- 
kirchen, Oudren, Rèmeling, Sierck, SchwerdorfT 
et Waldwisse. 

PiROTDT , m*" sur le ruisseau de Conrois, c"* de Neu- 
chef. — Pirotin, 1779 (Dur. Lorr.). 

Faisait partie de la communauté de Lommerange. 

Pbrrûcbmûbl ou Moulin de Limbach , m", c°* de Sarre- 
guemines. 

pBTERFisBLGARTni , f. c"* de Moulerfaausen. — Petter- 
foselgarthen, 1771 (ord. de Lorr. XII, 4 09). — 
PeterphUippfgarten (carte de TÉtal-major). 
Cette ferme n'existait pas encore en 1 755. 

Pbtit-Ebbbswillbr, c" de Macheren. — Eber»9mhre, 
laao (pouiilé de M. Portef.). — Ebrechweiler, i856 
(inv. des tit. de Lorr. t. II, ^70). — EbertweiUr, 
i365 (Kremer, Ard. Gesch. II, 609). — Ebentmlle, 
1895 (cart. év. de M. t. II, p. 1). — Ebertvibr, 1/107 
(sèm. Saint-Simon s. l'an). — EmeitwUre, ihûS 
(cart. év. de M. t. III, p. 198). — EberBchweiler, 
1 458 (inv. des tit. de Lorr. VII , 1 69 ). — EbenwiUery 
1Û60 (cart. év. de M. t. IV, p. 3a). — Eberzviler, 
1 /i 7 1 ( ibid. p. 8 h v'). — Ebenchemller, 1 /î 85 ( inv. des 
tiL de Lorr. VII , 160). — Ermereswiller-hoff, 1 6 85 • 
(cart.év. deM. t. VlII,p. a).— B6«rtirtWw, jû88 
{ibid. p. 68). — Ebersltoeiler, i536 (inv. des tiL de 
Lorr. II, p. 470). — Eibreichwiller, 1675 {Und.). 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



199 



p. Aoo). — Eher$9iDeiUer, ihgk (dén. Th. Alix). — 
Ebrchvillerê , 1 684 (abb. de Saint-Avoid, terr.). — 
Ebertveiler, 1761 (ord. de Lorr. VIII ,390). — Ebers- 
viUer-la-Pètitê , 1779 ( Dur. l/orr.). — Pelit-Eberêch- 
wiUer (carte Gass.). 

Chef-lieu d'uae paroisse fort étendue de Tarchi- 
prêtre de Saint-Avold, de laquelle dépendaient 
Altwiller, Hellering, Holbach, Lentzwillerhoff, Ma- 
cheren et Valmoni. Elle dépendait de Tabbaye de 
Wad^sse (Prémontrés). 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, couL de 
rÉvéché. — Fait partie du canton de Saint-Avold 
depuis la création de^e canton, en 1790. — Com- 
mune en 1 801 ; fut réuni â Macheren par décret du 
9 décembre 1811. 

Pbtit-Faillt, c"" de Longuyon, sar TOthain. — Villa 
Fatiliago, G3& (Mém. Soc. Philom. Verd. t III). 
— Le petitFaUy, 1 584 (arch. Cons-Lagr.). — Parvum 
FaiUei, xvii' s* (arch. ViUers-le-Rond, gg \, 19). — 
FaHly $oub la choêtelleme de Longvuy, 1674 ( Huss. 
Lesc. cr. de Lorr.). — En patois : Lop*tiat Failly. 

Village dépendant, par parties, des seigneuries de 
Cons-Lagrandville et de Grand-Failly. — Siège d'un 
6ef et d'une justice haute , moyenne et basse (1681, 
dénomb. 93 juin). — Cure de Tévéché de Trêves 
(doyenné de Longuyon) qui avait PetilrXivry pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. 

Fit partie, en 1790, du canton de Longuyon; 
passa , sous Torganisation de Tan m , dans celui de 
Charency et puis fut reclassé, eh 1 8o3 , dans le can- 
ton de Longuyon. — A pour annexes les moulins de 
Grandvaux et de TÉtang. 

Pbtit-Mabais, m'*" isolée, c*** de Rétonfey. — En patois : 
Lo p'tiat Mérach'. 

Pbtit-Mbt* ou Vbt, c"*. — Voy. Vbt. 

Pbtit Moulin. — Voy. Moulib (Lb Pbtit). 

Pbtit-Pont (Ruisseau du). — Prend sa source à Rus- 
troOr, traverse la c°* de Sierck sur une loogueor de 
1 kilom. et se jette dans la Moselle. 

PsTiT-RéoBRCHiNO , c** de Rohrbach. — Riderchingen , 
1594 (dén. Th. Alix).— Lai^a'te Rederchitig, 1761 
(ord. de Lorr. Vlll, agi).: — Klein-Rederchingen , 
1755 (atlas de Bitche, f. 88). — Petit-Rederking , 
1766 ( D. Cal. not. Lorr.). — Le Petit Redreching, 
1 7 7 1 ( ord. de Lorr. XII , 4 9 3 ). — Klein-Rederchingen 
(carte Cass.). — Klein-Rederchingen (carte de TÉtat- 
major). 

Village du comté de Bitche. — Avait une chapelle 
annexe de la paroisse de Bettwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coiit. de 



Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis sa création. — A la Tuilerie pour annexe. 
Pbtit-Rohrbâgh , h. c^ de Nelling, à gauche de TAlbe. 
— ^Heldtrorbach, xvii*s (terr. du ban). — La petite 
Rohrbach, 1681 (dénomb. s. Tan). — Rorbaeh la 
petite, xini* s' (pouillé de M.). — Klein-Rohrbach , 
1701 (ord. de Lorr. VIII, a 83). 

Etait annexe de la paroisse d'Insming. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût. ■ 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Hellimer de 
1790 à 1803 et passa, à celte date, dans le canton 
de Sarralbe, toujours annexe de Nelling. 
Pbtit-Tbkquik , c** de Gros-Tenquin. — Tanneyum , 
Tenchin, 1 544 (pouillé de M. ). — Tenken , gagnage, 
i566 (inv.des titdeLorr.I, 919). — Teutschen-la- 
Petite, 1594 (dén. Th. Alix). — Pètit-Tetichen , 1095 
(dénomb. 94 avril). — Petit Tenecken, 1 644. (abb. 
Saint-Avold, terr.). — La Petite Tenequin, 1701 
(ord. de Lorr. VlII , 989 ). — Tengen le Petit, 1 756 
( D. Cal. not. Lorr. ). — Tennequin-la-Petite , Klein- 
Tennequin, 1779 (Dur. Lorr.). — En allemand: 
Klein- Taenchen, 

Au XV l' siècle, il dépendait de la mairie de Hils- 
prich et appartenait aux sires de Bitche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fit partie du canton d'Hel- 
limer de 1790 à 1803, époque où il passa dans 
le canton actuel. — A pour annexes la ferme et le 
moulin de Zellen. 
Prtit-Xitrt, vill. c" de Grand-Failly, sur TOthain- 

— Superiacum imniM, 1049 (cath. Verd. bulle de 
Léon IX). — Le petit Zivry, 1606 (état du duché). 

— Parvtjun Sivericwn, xvii" s* (arch. Viller84e-Rond , 
gg it p' >9)» — Xivry-le-Petit , 1749 (de Maill. 
Barr. ). — En patois : Lo p'tiat Chevry. 

11 y avait une seigneurie foncière mouvant de la 
prévôté de Longuyon. — La haute justice était au roi. 

— Etait annexe de Petit^Failly (dioc. de Trêves). 
Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, couL de 

Saint-Mihiel. — Fait partie, depuis 1790, du 
canton de Longuyon. — Chef-lieu communal jus- 
qu'au 5 août 1811, où il fut réuni à Grand-Failly. 

Pbtite-Forgb ou Klbui-Hammbr , forge, c" de Mou- 
terhausen. 

PBTiTE-RivièRB (Ruisseau delà). — Prend sa source 
à Baslieux, traverse les c"* de Baslieux et de Pierre 
pont sur une longueur de 3 kilom. et se jette dans 
la Crusne. 

Petite -Bosselle , c**" de Forbach , à droite de la Rosselle. 
RoBsella, 1990 (Kreraer, Ard. Gesch. II, 375). — 
i2oMe/n, 1 365 (t^. 109). — Roeeelen, 1677 (trans. 
entre le seigneur de Forbach et ses vassaux). — 
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Klein Roiseln, 1696 (dcn. Tb. Alix). — JOam-Aot- 
êelen, 1618 (partage delà terre de Forbach). — 
Klein-Rotieh, 1626 (déoomb. du baron de la Leyen ). 

— Petite-Roaselen , le Petit Houtteln, 1 709 (pr.-verb. 
de recoanaiss. de la terre de Forbach). — Roneling, 
RoêseUe-la-Petite , 1766 (D.Cai. nol. Loir.). 

Village du comté de Forbach. — Lorraine ; res- 
sortissait au baill. seigneurial et , pour les appels, au 
baill. de Sarreguemines; suivait la coût, de Lor- 
raine. — Était annexe de la paroisse de Forbadi. 

Fait partie du canton de Fortiach depuis 1790. 

— A pour annexes Vieille-Verrerie , Schneidershùtle 
et le moulin de SchafTbach. 

PéTBANOB, chat, et f. c°*de Hinckange, à gauche de la Nied. 

— Pietrenges, i30i (abb. Vill. cari. t. I, B. 18). — 
Petlatige, 1610 (Fab. terril. Met.). — Petringen, 
1680 (dénomb. arch. départ.). 

Château fort, partie sur le ban de Volmerange 
(Lorraine), partie sur le ban de Hinckange(Evécbés); 
la borne séparative était dans les appartements du 
château. — Le baill. de Boulay a cessé d'y exercer 
sa juridiction en 1 779 (Dur. Lorr.). — Siège d'une 
justice haute, moyenne et basse, 1681 (dénomb. 
G mai ). — Etait annexe de la par. de Guenkirchen. 

Autrefois Trois-Évéchés et Lorraine, bailL de 
Boulay et de Metz , coût, de Lorraine et Évéché. — 
Fait partie, depuis 1790, du canton de Boulay. 
Petzbacu (Ruisseau de). — Coule sur le terril, des 
c"'* de Zimming et de Marange-Zondrange et afflue 
à la Nied. 

PpERTZBACH (RuiSSEAL DE). — Voy. DlBBLING (RtlSSEAL* De). 

Philippsboirg, h. c"de Bœrenthal. — Philippsburg , 
1606 (Aïs. diplom. MCCCCXCV). 

Le comte Philippe de Hanauy fouda, \ei's 1690, 
un château , détruit au xrii* siècle. 

Séparé du comté de Bitche par la transaction de 
1606, Pbilippsbourg fit partie de T Alsace jusqu'à 
la Révolution. — Appart. au dioc. de Strasbourg. 
Incorporé au dép' de la Moselle en 179^, il fut 
classé dans le canton de Bitche, où il est resté depuis 
cette époque. — Commune en 1 801 ; réuni à Bœren- 
thal par décret du 19 janvier 1810. 

Philippsmlbl, m'", c"" de Folperswiller. 

PiBLARGE, c"" de Boulay. — Publanges, 193] (abb. 
ViH. cart. t. Il, P 33o). — AVtfen^cn, 19/19 {ibid, 
L I,p. 5). — PtLcillange , laGG (acte d'aman s. l'an). 

— Pivelanges, 1970 (abb. Vill. cart. L I, p. 1). — 
Pibeleng, 1980 (ibid. t. I, p. i3). — Pibelengen, 
1 986 (ibid. p. 8 ). — Pyvelanges, 1 990 (ibid. p. 9). 

— Pivilanges, 1990 (ibid. p. 11). — Weq[)ebrouch 
(lieu de Piblange), 1999 (ibid. p. 7). — Pivelen- 
ges , I 9 9 7 ( ibid. p. U). — Pieuvelinga , 1 3 o ( ibid. 



p. 5). — Pievelangei, i3i5 (ibid. i. Il, f 10). 

— Pablmiges, i396 (ibid. P 333). — Piveling , 
i33o (ibid. t. I, p. 10). — PyveUngeriy i36a (ibid. 
p. 9). — Pivelinga, i363 (ibid. B. 9). — Wibe- 
lingen, 1/106 (ibid. t. Il, 55). — Publingen, Bu- 
blingen, ibgh (dén. Th. Alix). — Publunge, Pi- 
blanche, 1677 {^^^' ^6 Bouz. terr). — Bublmgen, 
1681 (dénomb. 6 sepL). — PuUingen, 1681 (ibid. 
J9 sept.). — Pieblengen, 168^ (Lorr. dom. t. II). 

— Piblingen, Publingen, Piblanche, 1766 (D. Cal. 
uot. Lorr.). — Pivange (carte Cass.). — En alle- 
mand : Pieblingen. 

Village en partie de la prévôté de Condé et de 
la cour de Perl ( 1 59/1 ). 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, 1681 
(dénomb. 3 sept.). — Faisait partie de la commu- 
nauté de Bockange et était une annexe de la paroisse 
de Drogny. 

Autrefois Lorraine , baill. de Bouzonville , coût, de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Burtoncourt (district de Boulay) et y resta jus- 
qu*en i8oa, où il passa dans le canton actuel. 

— n avait, de tout temps, eu Drogny pour annexe; 
le décret du 7 août 1819 y ajouta Bockange. A 
auj. pour annexes Bockange, Drogny et le Château 
(m" isolée). 

PiBLARGE (Rdisbbau de). — Coule sur le territ. des 
c°** de Piblange et d'Anzeling et afflue au ruiss. 
d'Anzeling. 

Piémont, h. c"* de Mont-Saint-Marlin, .<iur le ruiss. 
de Glabaix. — Pimon, i38o (inv. des tiL de Lorr. 
X, 63). — Piednumt, 1719 (dénomb. 5 déc). — 
Piémont, 1779 (Stem, dép' M.). 

Était siège d'un fief niouvant de Longwy, i38o 
(inv. de Lorr. hc. cit.). — Était annexe de la paroisse 
de Longwy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Longwy, coul. 
de Saint-Mihiei. — Fait partie , depuis 1 790 , du 
canton de Longwy. — Chef-lieu communal jusqu'en 
t8i9, où il fut réuni à Mont-Saint-Martin par un 
décret du 9 février. 

PiBRXB (RrissBAu DB la) OU LA PiEKifoiSE. — Prend S 9 
source à Piennes, traverse les territ. de Piennes 
(annexe èB Landres), Domprix et Bertrameix, Xi- 
vry -Circourt, Mercy-le-Bas et Saint -Supplet sur 
une longueur de 5 kilom. et se jette dans la Crusne. 

Pien:«es, vilL c"* de Landres. — Eepiènei, i3i5 (inv. 
des tiL de Lorr. IX , 9 1 ). — Espiennes, 1 389 ( ibid. 
93). — Pienne, 1779 (Dur. Lorr.). — Pierme en 
Piennoii (carte de l'Ëtat-major). 

Le roi était seul seigneur à Piennes. — La sei- 
gneurie foncière mouvait de la prévôté de Norroy- 
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le-Sec — Était siège d^une paroisse du diocèse de 
Verdun (doy. d'Amélie), qui dépendait de Tabba y e 
de Gorze et avait Bertramey et Dampierre pour 
annexes. 

Autrefob Barrois, baiil. d*Étain, coût, de Saint- 
Mihiei. — Fit partie du canton de Xivry-ie-Franc 
en 1 790 et de celui de Gircourt sous l'organisation 
de Tan m; passa en 180a dans celui d'Audun-le- 
Roman. — Gommune jusqu'en 1811, où elle fut 
réunie à Landres par décret du 1 9 octobre. 

PiBRRE-GABRéE (La), Ueu-dit, c"* de Gons-Lagrand- 
ville. — On y a trouvé de nombreux débris romains. 

PiRBREiBux, f. c"^ d'Omy. — PierreitUf 1136 (abb. 
Saint-Giém. ch. Hérim.). — Pèrjut, 1 i3o (ibid. ch. 
Et. de Bar). — Pierretoeit, lasa (cart. hosp. Saint- 
Nic. fol. 69). — PierrejUi, iti36 (arch. h. de V. 
AA , 3 1 ). — Perjuelz, 1/1/18 (chap. cath. s. Tan). — 
PierjeiLVy ilihS {ihid.), — Pierjux, 1/109 (*^*d.). 

— Pierejoux , 1 5o 1 ( ibid. ). — Pierre-jeux , Pierjoux , 
1 766 ( D. Gai. not. Lor.). — En patois : Pierju. 

Etait annexe de la paroise de Mécleuves. 
FiBRREPORT, c**" de Longuyou, sur la Grusne. — Pbns 
Petrius , 930 (Berlar. spic. Gl. hist. Verd.). — Perpon , 
XV* s* (chron. Jac. Huss.). — Perjxmê, ihoi (inv. 
dcstit. deLorr. II, i5/i). — Perptmi^ 1571 (baill. 
de Saint-Mibiel). — Perponi ou Pierrepont, 167/i 
( Huss. Lesc). — Pierre-Pont , 1 7/1 9 (de Maill. Barr.). 

— Pierrepont-iur-Crusneê, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Petra Mon» (D. Gai. not. Lorr. ). 

Gure de Tarchiprétré de Bazailies (arch. de 
Trêves), dépendant de Tabb. Saint-Pierre de Metz. 

Autrefois Barrois, baill. de Longnyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis la création de ce canton , en 1 790. — A pour 
annexe la Filature. 

Pierrepont était siège d'une prévôté barisienne 
en 1 396 (inv. des tit. de Lorr. VIII, p. io5); en- 
suite il releva de la prévôté de Sancy (Huss. Lesc.). 

— Ge village, château et seigneurie très-noble, de 
nom et d'armes, fief du comté de Bar, a donné son 
nom à une maison d'anciedne chevalerie qui por- 
tail pour armes : pallé d'or et d'azur de 6 pièceê , et 
après l'extinction de laquelle, au xiii* siède, la sei- 
gneurie fit retour au suzerain et forma Tapanage 
d'un prince de la maison de Bar (Huss. Lesc.). 

11 existe à Pierrepont des filatures et deil^fabriques 
de draps considérables, propriété de MM. Sellières. 
PiBBBEviLLBRs, c"* de Bricy. — Petrœ Vilîare, 960 
(cart. Saint-Pierre, ch. emp. Oth.). — PierreviUiers , 
iai3 (fonds de Malte, inv. L. A). — Pierrevillen , 
1396 (arch. h. de V. AA, /ia). — PiervUlier, xv*6* 
(chron. Prail.). — Piervilleir, xhoh (liste des 

Moselle. 



vill. ). — PierviUair, 1670 (fonds de Malte, liasse 
Pierr.). — Prenvillers^ ^^d^ (Journ. J. Aubr.). — 
Villare, Petrovillare, Portuvillare , Pierviller, ibhk 
(pouillé de M.). — Pierreviller, 1637 (inv. des tit. 
de Lorr. II, 3io). — Pierre-VUlen , 1G73 (Bec. 
J. AnciL).— fWrwi7/^«, 1679 (fonds de Malte , inv. 
liasse Pierr. ). — PierreviUé, 1 7 1 ( ibid. ). — Piere- 
viller, 1705 {ibid.). — Piervilk, 17/13 (ibid.). — 
PierviUeri, 17/19 (de Maill. Barr.). 

Siège d'une comm'^* du Temple, puis de Saint- 
Jean de Jérusalem, fondée en faveur de l'hôpital 
de Metz par Thiébaut , comte de Bar, en 1 3 1 3. — 
Haute, moyenne et basse justice, fief mouvant de la 
prévôté de Briey, qui appartenait à la comm"* de 
Malte. — Était siège d'une paroisse de l'archiprètré 
de Bombas, dépend, de la comm"* du Petit-Saint- 
Jean de Malte. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeu vre-Grande (3* section ) ; passa , sous l'organi- 
sation de l'an m, dans celui de Bombas et, en 1 8o3 , 
dans le canton actuel. — A pour annexe la Tuilerie. 

PiBRRBYiLLERS (BcissBAu de). — Prend sa source à 
Pierrevillers, traverse les territ. de Talange, Hagon- 
dange, Silvange et Hautconcourt, sur une longueur 
de 7 kilomètres, et se jette dans la Moselle. 

Place Salntb-Mabthb, éc. c*** de Stiring-Wendel. 

Plaisance, éc. c" de Viviers. — En patois : Piahanche. 

Plarchette (La), auberge, c"' de Montoy-Flan ville. 

Planter , anc. métairie , entre Gréhange et Elvange. — 
Cour de Planteyre, 1337 (abb. Longev. dénombr. s. 
l'an). ^ Plenter, 1681 {ibid.). 
Elle est auj. détruite. 

PLARTiàRBS, 3* c"' de Metz. — In PlanturiSf 11 (h 
(abb. Sainte-Groix, ch. conf.). — Planteires^ 1 noy 
(abb. Saint-Glément s. l'an). — Plantereê, m'Sa 
{ibid.). — Pkmtierez, i3/ii (sent, arbilr. arcli. h. 
deV.). — Plantire, i/i36 (abb. Saint-Glément s. 
l'an). — Planteirey i/i36 {ibid.). — Pianteil^ iàSij 
(tôirf.).— Plaintière, i/i85 (carL év. de M. t. VIIl\ 
p. 1 1). — Plantier, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — 
Planiierre, 1 766 (Stem, dép* M.). — Plantier» (carte 
Gass.). — En patois : PianXxre. 

Était annexe en partie des paroisses de Saint- 
Eucaire et de Saint-Martin de Metz. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meiz. 
— Fit partie , en 1 790 , du canton de Bomy ; passa, 
sous l'organisation de l'an m , dans celui de Val- 
lières et, en 1 803 , dans le canton actuel. — A pour 
annexes Qneuleu , l'usine à gaz , et la maison isolée . 
de Montplaisir. 

PuiiTiàRBs , f. et toil. c*^ de Saulny. 

3G 
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Plippecocrt, f. c"*deVaudoDCourl. — Peplingen, i56o 
( inv. des lit. de Lorr. VI , 179). — Plapecourt ,1610 
(Fab. lerriL Met.). — Palpecowt, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — En patois : Piaippeco. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, 1 68 1 (dénomb. 
â6 sept.). 

Celait une annexe de la paroisse de Gourcelles- 
Ghaussy. 

Plappbvillb, 1" c"" de McU. — PlaplMla, ti3o 
(abb. Saint- Symph. ch. Et. de Bar). — Pappi- 
viUa, 11 43 (cart. Gorze, p. 3iû). — Pkq)emlla, 
1171 (abb. Sainle-Groix, ch. conf.). — Pleppe- 
vilû, 1196 (abb. Vill. cart. t. I, p. a). — Blabi- 
vuille, ta 18 (abb. Saint-Vinc. liasse Mairières). — 
Pletpvilk, !>• s* (chron. Praiil.). — PlaippeviUe, 
i/io/i (liste des vill.). — Peleppeville, i6a5 (chap. 
calh. s. Fan). — Plepeviliê, tUd'j (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — Pfeptewïfe, i48a (Joum. J. Aubr.). 

— Pletteville, 1/191 (Mém. Ph. de Vign.).— P/ai7- 
tevillê, i5i/i {ibid.), — PlaUevilk, 1606 (pouillé 
de M.). — PlaUville, 1610 (Fab. territ- Met.). — 
PUppemlley i636 (Journ. J. Bauch.). — En patois : 
Piaitvelle. 

Seigneurie, haute, moyenne et basse juslice, qui 
appartenait à Tabbaye Saint-Symphonen de Metz 
depuis la fondation par Tévéque Pappole, vers 607, 
de cette abbaye, à laquelle il donna ce domaine, 
qui portait son nom : Pappoli vilta. — EUit annexe, 
avec vicaire résident, de la paroisse de Lessy. 

Autrefois Trois-Évéchës, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1790, de 
celui de Lorry-lez-Metz sous Torganisation de Tan 111 , 
et passa en 1 80a dans le canton actuel. — A pour 
annexe Tignomont. 

Platinerib (Là), m'% c"* de Haucourt. 

Playiwehib (La), étang, c"* de l'Hôpital. — Superficie : 

4 hectares. 
Platineris (La), usine, c°* de Mouterhausen. 
Platinerib de Sairt-Locis (La) ou les Forges, c°* de 

l'Hôpital. 
PlItriârb (La) ou Gtp8kai;l, maisons, c"* de Blies- 

Guersrhwiller. 
Plbsnois, 1" c"" de Meti. — Plénoy, 1689 (Barr. dom. 

t.I). — Plenoy ouPlenœuf, 1769(0. Gai. not. Lorr.). 

— Plenois ou Pleneuf, 1779 (Dur. Lorr.). — En 
patois : Pianeu. 

La seigneurie foncière mouvait de la prévôté de 
Briey et appartenait à i'abb. de Saint-Pierremont : 
la haute justice était au roi. — Était annexe de la 
paroisse de Norroy-le-Veneur. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 



]^il]iel. — Fit partie du canton de Maizières en 
1 790, de celui de Lorry-lez-Melz sous l'organisation 
de l'an m, et fut classé en i8oa dans le canton ac- 
tuel. — Ghef-lieu communal jusqu'au a a avril 181a, 
où il fut réuni à Norroy-le-Veneur. — Érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance royale du do mai 
18/17. — A pour annexes : le Point-du-Jour, Tourne- 
Bride, Villers-lez-Plesnois, Wasnanque et la tuilerie 
de Villers. 

Pllche, f. c"* de Gherisey. — En patois : Pieuche. 

PoiNT-Du-JocR (Le), auberge, c"" de Plesnois. 

PoiRT-DO-JooR (Le), m'", c"* de Sainl-Avold. 

Poivrière (La), m**, c"* de Rétonfey. 

PoixE ou PoicHE, h. c'* de Servigny-lez-Sainte-Barbc. 

— Poix , 1 4 o 4 ( liste des vill.). — Peux , xv* s* ( Mém. 
Ph. de Vign.). — Poich, i6a8 (Journ. J. Baurh.). 

— Pouche ou Pûixe, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — 
En patois : Pouech'. 

Etait annexe de la paroisse de Failly. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 
. — Fit partie du canton de Flanville en 1 790 , de 
celui de Vry sous l'organisation de l'an m, et fut 
classé en i8oa dans le canton de Vigy. — Gom- 
mune jusqu'au ai août 181a, oik il fut réuni par 
décret à Servigny-lez-Sainte-Barbe. 

Polka (La), f. c"* de Jouy-aux-Arches. 

PoMMéRiBDX, cf" de Vemy, à droite de la Seille. — 
Pomariei, gZ6 (cart. Gorze, ch. s. l'an). — Pome- 
riolum, 1069 (abb. Saint-Arn. ch. s. l'an). — 
Pommeriolum , 1 19a {ibid, bulle Gél. HI). — Pum- 
meruel, ia5] (ibid,). — PumerueU , Pumeruêlx . 
i3oi {ibid.), — Putneriel, i3a4 {ibid.). — Pome- 
ruel, Pumerwl, Pwnmerueh, i33i (abb. Sainte- 
Marie, cens.). — Puweru^/, 1373 (abb. Saint-Am. 
ch. s. l'an). — Pumerulzy i^'jk {ibid.). — jRm- 
meriêuh, i4oa {ibid.). — Pumereul, i4o4 (liste 
des vill.). — Pumerieuxj i434 (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — Pûuxmetruêk f xvi* s* (abb. Saint- 
Arn.). — Pummerievdx , i5i8 (Mém. Ph.de Vign.). 

— Pommerue, 1694 (dén. Th. Alix). — Pomerue, 
XVII* s* (épis. Met. temp.). — Pomerieu, xvii* s' 
(carte Tass. ) . — Peumerieux, 1 63 6 (Joum . J . Bauch .) . 

— Pomerieux, xviii* siècle (pouillé de M.). — En 
patois : Peumerieu. 

. La vouerie de Ponimerieux dépendait de la sei- 
gneurie d' Ancy-lez-Solgne ,168a (dénomb. 1 *' mars). 

— Liait une annexe, avec vicariat résident, de la 
paroisse de Sillegny. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à i8oa, 
où il passa dans le canton actuel. — A le MouUn 
pour annexe. 
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PoMPÔSBBBRONN, fonlaioe, c"* de Lemberg. — Pom- 
pUê$enbronn, 1765 (atlas de Bitche, P 139)* 

Situde dans la forêt de Lemberg, elle est aii 
pied d'un bloc de grès vosgien couvert de sculptures 
d'origine romaine qui représentent Diane et une 
scène de chasse, mais dont la partie supérieure a été 
détruite. 

Poncé (RoissEAD du). — Coule surle terril, de la c"* 
de Guvry et afllue à la Seille. 

PoîicBT (Le), m", c"* de Moulins-lei-Metz. 

P01XGILL05 , m" et f. c"* de Sorbey. — Pousnllon, censé, 
x?iii* s* (pouillé de M.). 

Pont-1-Chaosst, h. c"* de Courcelles-Ghaussy, à gauche 
de la Nied française. — Le Pont à Flacquaire ou à 
Chaucey, marche d*EstauU, où se tenaient les jour- 
nées amiables entre le duc de Lorraine et la cité de 
Met2, iSa/i (cbron. Prail.). — Au ddà du Pont à 
Chaucey, marche d^Eitajult, où se tenaient les jour- 
nées amiables entre la cité de Metz et Tévéché pour 
la partie allemande {ibid.). — Chauety êur la Nied 
française, Pont-à-Qiaucey, 1 38 1 (arcb. h. de V. AA , 
h3). — Chasêey, i/io/i (liste des vill.). — Chaulcy, 
ChauUtay, Chaussi, ibUd (pouillé de M.). — 
Pont-à- Chaulcy , ibç)U (dén. Th. Alix). — Pont de 
Chausêy, xvii* s* (carte Tass.). — Pont à Chaucy, 
1 6 1 ( Fab. territ. Met. ). — Pont à Chaud , 1 63 5 
(Journ. J. Baucb.). — Pont à Chosy, xni*s' (Loth. 
fept.). — En allemand : KeUch, 

Etait siège de h paroisse de Courcelles-Ghaussy, 
car c'est dans le hameau de Ghaussy qu'était pri- 
mitivement la mère église. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton des Étangs; 
passa, sous l'organisalion de l'an m, dans celui 
d'Ars-Laquenexy et, en 180a , dans celui de Pange. 

— Chef-lieu communal jusqu'en 1813, où il fut 
réuni à CourccUes par décret du 7 août. 

Poî5T-À-DoMAKCEviLLB, f. c°* de Sanry-sor-Nied , près 
de la Nied française. — Pont-de-Demangeville, 
censé, xviii' s" (pouillé de M.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, dépendant du marquisat de Pange (1777, 
dénomb. ao fév.). 

Était annexe de la paroisse de Pange. 

PoifT-l-DoiiANGEriLLB(LA seignbcrib'dd). — Cousistant 
dans le droit de péage du pont; commençant et se 
terminant aux premiers clous du tablier; franc-alieu 
impérial entre la rive gauche (Lorraine) et la rive 
droite (pays Messin), ibgS (dénomb. s. l'an, arch. 
de Pange). 

Pobt aux Loups ou port Qdirqdobbillb. — Les Saîtz 
de Warize au piedz du pont au hupz, xv* s* (chron. 



Ph.de Vign.). — Le Pont QuiqueuraiUe , xv's" (chron. 
Jac. Huss.). — Pont QuinqueraiUe, 1^37 (chron. 
doy. de S*-Thiéb.). — Le Pùnt Cuinquaralle , ihli2 
(ibid). — Pont Qmquariîlê con appelle le pont au 
loup, XVI* s' (chron. Cl. Phil.). 

Ancien pont situé hors de la porte du Pont-des- 
Mortâ de Metz et détruit, vers 1730, lors de la 
construction du fort Moselle, dans lequel fut com- 
pris l'espace où il se trouvait. 

Construit par Nicole Louve en 1 A /i 6 , il portait un 
loup, armes parlantes de ce seigneur, et de là le nom 
qu'il avait reçu. L'architecte en était Jean de Gom- 
mercy. 

Port-de-la-Bliesb (Lb), ban de Sarreguemines. — 
Ruiné au xvii* siècle. 

PoRT-DB-PiBBRB (Lb), m^ suf la Nied, c"* de Varize. — 
Nidraken, alias Pontdemied, i564 (pouillé de M.). 

— En allemand : Steinbrùck. 
Pont-des-¥achbs (Ruisseau du). — Prend sa source 

à Boulange, traverse celte c**' sur une longueur de 
3 kilom. et se perd sur le territ. de Fontoy. 

Po5TB (Ruisseau de la). — Coule sur le territ. de 
la c°* d'Ay et se jette dans la Moselle. 

P0NTI6KT, h. c** de Condé, sur la Nied. — Bruque, 
1339 (quitL arch. h. de V. iB-aa). — Pontdemet, 
ilioh (liste des vill.). — Brùcke, 1 /i85 (cart. év. de 
M. t. Vin, p. i3). — Nydbrûck alias Pont de Nied, 
XVI* s*(abb. Longev.). — Nidbrûck, Pontnied, Bon-- 
tianiis, i54a (P. Fer. obs. séc. m, f. 4o4). — Nid- 
brucken alias Pont de Niet, 169/1 (^^n. Th. Alix). 

— Niedbruch, 1606 (pouillé de M.). — Ponnie, 
1610 (Fab. territ. Met.). — Niedbroug, xvii* s* (épis. 
Met. temp.). — Pontigni, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

— En patois : Pontni. — En allemand : Niedbrucken. 

Était annexe de la paroisse de Condé-Northen. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton des Étangs en 1790 
et de celui de Vry sous l'organisation de l'an m , et 
passa en i8oa dans celui de Boulay. — Commune 
jusqu'au 8 novembre 1810, où il fut réuni à celle 
de Condé-Northen. 

PoHTOY, c*" de Verny. — Pontois, 1 ia8 (chap. catli. 
s. l'an). — Ponteis, 1161 (abb. Sainte-Croix, cli. 
conf.). — Ponthoiz, i35i (chap. cath. s. l'an). — 
Pontoi, 1 54/i (pouillé de M.). — En patois : Ponteu. 

Était le si^e d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France et 
appartenant au chapitre de la cathédrale de Metz 
(1681, dénomb. a janv.). — Cure de l'archiprétré 
de Noisseville, dépendant de la dignité d'Écolâlre de 
la cathédrale de Metz. 

Autrefois Trois-Évécbës, baill. et coût de Metz. 
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— Fit partie, en 1790, du canton d' AncerviJle ; 
passa, sous Porganisation de Tan m, dans celui de 
Soigne et, en i8oa, dans le canton actuel. — A 
pour annexes les fermes de la Haute et de la Basse 
Grève. 

PoNTPiERRE , c'" de Faulquemont, à droite de la Nied 
allemande. — Bedestroff, i33a ( pouillé de M. 
Portef.). — Slegebudestrojf, i4oo {ibîd.), — Siein- 
hiderHroffy Budentroff, i5V'i (pouilJé de M.). — 
Stcinhtederstrojfy le Pont de pierre , 1 69^1 (dën. Th. 
Alix). — Pont Pierre, 1670 (abb. Longev. s. Tan). 

— Pont de Pierre, 1677 (ibid.). — Ponlpierre ou 
Steinbidestrojjf y xviii* s" (pouillé de M.). — En 
allemand : Biedersdorjfou Steinbiedersdorff, 

Terre d^Empire, village du comté de Crébangc. — 
Siège d'une justice haute, moyenne et basse. — Réuni 
à la France en 1680 par arrêt de la chambre de 
réunion, annulé en 1697 dans le traité de Riswyck; 
réuni de nouveau en i793« et définitivement cédé 
par l'article 6 du traité de Lunéville. — Cure de 
Tarcbiprétré de Morbange. 

Coût, de Calzenellcnbogen et droit romain. — 
Fait partie, depuis 1798, du canton de Faulque- 
inont. — A pour annexe le Petit Moulin et la maison 
dite Sitzmanshaut, 

Poxt-Salvace (Le), guinguette, c" de Vallières. 

PopEWEYER, étang, c"' de Longeville-lez-Saint-Avold. 

— Superûcie : k hectares. 

PoRCBLETTE, c*"* de Saiut-Avold. — Porceletz, 1628 
(abb. Vill. cart. t. I, C. V.). — Porcelet, 1688 
( Mém. acad. de Meti, 1 853, 870 :dén. de Crébange). 

— La Porcelette, 1 756 (Stem.dép* M.). — La Pour- 
celette, 1756 (carte Vaug.). 

Village fonde en i6ai par M. des Porcelets de 
Maillanne , abbé de Saint-Avold et évéque de Tout. 

— Porceletle était le siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Saint-Avold, qui dépendait de l'abbaye de 
ce nom et qui avait pour annexes le Haut et le Bas 
Diesen. 

Autrefois Trois-Évôchcs, baill. et coût, de l'Évê- 
cbé. — Fit partie , en 1 790 , du canton de Bérus ; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Bisten et, en tSoa, dans celui de Sarrelouis. H 
fut réuni au canton de Saint-Avold, avec Diesen 
son annexe, par une loi du 98 mars 1839. — 
A pour annexes Diesen (Haut et Bas) , les fermes de 
Grùnboff et de la Bruyère, un moulin, une chapelle 
et une tuilerie. 

PORCBLBTTE ( ËTARG.S DE) OU ËTAKGS DE DlESBfl, C"' de 

Porcelette. 
PoRGELETTE (RcissEAu de). — Prend sa source sur 
le ban de Porcelette, traverse les terril, de Por- 



celette, Diesen, Creutzwald, sur une longtieur de 
i,5oo mètres, et se jette dans la Bisten. 
Porcher, h. c"* de Brainville. — Porders, 1 297 (inv. 
des lit. de Lorr. VI, 385). — Pourchiéa, 1878 
(ibid. V, 1 3 ). — Porchier iurle Signeul , xt* s* (cbron. 
Jac. Huss.). — Porchier, xv' s' (Joum. J. Aubr.). 

— Porchières, i45i (inv. des lit. de Lorr. VHI, 
,53). — Pofirchié, i554 (ibid.V, i3). — Ptfur- 
chéri, 1689 (Barr. dora. 1. 1). — Porchières, 17^9 
(de Maill. Barr.). — Porchière, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Porchié, J779 (Dur. Lorr.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était annexe de 
Brainville (dioc. de Verdun). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coul. de Saint- 
Mibiel. — Fit partie, en i790t du canton de 
Friauvilie; passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans celui de Couflans. — Chef-lieu communal 
jusqu'en 1811, où il fut réuni à Brainville par un 
décret du 19 avril. 

Port-de-Lampir , maison et port sur la Moselle, c"** de 
Ricbemont. 

Port-Saint-Pibrbb, f. — Voy. Sdzargb. . 

PoTASsHÏTT ou Eblbkhôtt, f. c°* de Sturtzelbronn. 

Pot de Vin (Le), auberge, c"* de Mécleuvcs. 

PoDiLLY, c"" de Vemy, à droite de la Seille. — Powil- 
ley, 1807 (app. au Saint-Siège, arch. H. de V.). — 
PaufvUley, i^* s* (abb. Saint-Symph. liasse Pouilly). 

— Patdley, x?" s* (chrou. Jac. Huss.). -^ Potrii- 
ley, 1 hoh (liste des vill.). — Pbulley, 1 Uho (chron. 
doy. de S'-Thiéb.). — Pawyleyum, 1/160 (cart. év. 
de M. t. V, p. 6 v"). — Pawilley, PowUles, 1690 
(Joum J. Aubr.). — Powillei, 1697 (sém. Saint- 
Simon s. l'an). — PoweUei, 1 '^99 ( ibid). — PouUey, 
i5i6 (man. Senones, décl. des fiefs). — PouiUey, 
1 5 1 8 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Paulley, 1 544 ( pouillé 
de M.). — Pugiolwn, i54/i {ibid. Portef.). — 
PauU, i635 (Joum. J. Bauch.). — PouilU, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse , mouvant du roi de France (1681, dénomb. 
36 juin). — Cure de l'arcbiprétré de Noisseville, 
dépendant de l'abb. Saint-Symphorien de Metx. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1809 ; 
passa, à cette date, dans le canton acIueL — A pour 
annexe la ferme de Saint-Tbiébaut. 

Podbrot-la-Cbétivb, c*" de Verny, à gauche delà 
Seille. — Prenoy-la-Chaiti/ve , ihoU (liste des vill.). 

— Pottgnoy, Pourgnoy la Chétive , 1 5 1 8 ( Mém. Ph. 
de Vign.). — Prenoy la Chétive ^ i544 (pouillé de 
M.). — Prenoy ou Pounoy la Chetifve, lôgA (dën. 
Th. Alix). — Pourboy la ChaUve, 1608 (fonds de 
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Malte, déd. de biens). — Ponnoy, 17/1 a (ibid,). — 
Ponai le Chatrice, 1756 (D. Cal. nol. Lorr.). — En 
patois : Poneu lai Chaitif ou lai p*tiat Poneu. 

Partie du village dépendait de la seign"* d^Au- 
gny-sous-Grimont (1689, dénomb. o janv.); une 
autre formait un franc-^lleu , avec une justice haute , 
moyenne et basse (dënomb. 20 juin), et une troi- 
sième dépendait de la seigneurie de Goin-sur-Scille 
(dénomb. 18 nov.); en6n,ily avait un Gefiorrain 
sous la cbâleli. de Prény (dén. Tb. Alix). — Était 
annexe, avec vicariat résident, de la par. de Cuvry. 

Autrefois Trois-Evécbés, baiil. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Gorny en 1 790 , de celui 
d'Augny sous Toi^nisation de Tan m, et fut classé 
en i8oa dans le canton actuel. 

Poub!(iot-la-Gbassb, c*" de Vemy. — Ponoi villa, Pru- 
nicij XIV* s* (abb. Sainte-Marie, ch. abbes. Herm.). 

— Pi'enoit, i33i {ibid, rég.). — Pemoi», i337 
(ibid. cens.). — Prenoy de liez Chariveyy i/io'i (liste 
desvill. ). — Pregnoy après Cherrexey, iSog (acte 
d^aman). — Poumoi, i5i3 (Mém. Ph. de Vign.). 

— Pemoy, iGgS (épitaphe Ph. de Raigecourt). — 
Ponoy la Grasse, i6o5 (abb. Sainte-Marie, bail). 

— Pcmoi la Grasse, i635 (Journ. J. Bauch.). — 
Pannoy la Grosse, Ponoi la Grosse, 1766 (D. Gai. 
not. Lorr.). — Pontuty (carte Gass.). — En patois : 
Lai grouss' Poneu, 

Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Noisse- 
ville, qui dépendait de Tabbaye de Saint-Louis et 
avait pour annexes Vemy, Avigy, et le moulin 
d'ÉcoMtc-sMl-pleut. — L'ancienne église paroissiale 
était à Orseval. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1809; 
passa , à cette dernière date , dans le canton actuel. 

— A pour annexe Avigy. — A eu également pour 
annexe Vemy, le chef-lieu de canton, jusqu'à l'ar- 
rêté préfectoral du a 6 novembre 1869 , ^^ érigea 
ce village en commune. 

Prale (Ruisseau dr la). — Il coule sur le terri t. des 
c"" de Montoy-Flanville et d'Ogy. 

Praccourt, h. c"* d'Ugny. — Pracourt, lôgA (arch. 
de Cons-Lagr.). — Procourt-Us- Fermes (tabl. des 
dist.). — Prauconrt-les-Fermes (dict. Viv.). 

Gcnse qui faisait partie de la paroisse et de la 
communauté de Gons-Lagrandvilie. 

Pratk, ancienne censé, c" de Cheminot. — Proye, 
xfiii* s*(pouillé de M.). 

Pratel, f. c" d'Augny. — Praiez, xv* s* (chron. Ph. 
de Vign.). — Praielz, xv' s* (chron. Praill.). — 
Les deux Waingnaiges de Praiel, i/io/i (liste des 
vill.). — Praïel, 1/189 (Journ. J. Aubr.). — Corn- 



Prayel, xvii* s* (pouillé de M.). — Pfaye, 1706 
(D. Cal. not. Lorr.). — Preel (carte Cass.). — En 
patois : Priel, 

Fief mouvant du roi de France, et siège d'une 
justice haute, moyenne et basse (1689, dénomb. 

8 janv.). — Censé qui était annexe de la paroisse 
et de la communauté de Coin-lez-Cuvry. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coul. de Meiz. 

Pa^GBLé, ancien h. c"* de Saint- Julien-lez-Metz. — 
Le Pré Gelé, x?iii s* (pouillé de M.). 

Fut détruit , avec ce village , lors de la construc- 
tion du fort Belle-Croix. 

pRsiscHB, h. et châl. c"* de Basse -Rentgcn. — Bri- 
sichi, 963 (ch. s. l'an. Honlh. 176 ). — Pris, xi* s* 
{ibid.), — Prisch, xii* s* (i^m^. ). — Prueocheyt. 
Preiss, iii/i {ibid. IV, pr. xlvi). — Preis, 1199 
(abb. Neum. don. s. l'an). — Basse Preisch, 1 139 
(Berth. I, vi). — Prtch, 1978 (pri. de Marient, 
acte de vente). — Breiysgen, 1696 (seign"* de Ro- 
dem. comptes E. 38). — Preiche, 17/19 (dénombr. 

9 4 mars). — Presche, 1766 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un fief qui s'étendait sur les bans de 
Himling et d'Évange, et qui mouvait du roi de 
France «à cause de son duché de Luxembourg» (dé- 
nombr. 3o juin). — Était le siège d'un fief et d'une 
justice haute, moyenne et basse, mouvant de la pré- 
vôté de Thionville (1769, dénombr. ak mars). 
— Avait une chapelle (somptueusement restaurée 
depuis peu) , annexe de la paroisse de Puttelange- 
lez-Rodemack. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Rode- 
mack; passa, en 1803^ dans celui de Cattenom. — 
Commune jusqu'au 1 9 avril 181 1, où il fut réuni à 
Basse-Rentgen. 

La belle terre de Preische, seigneurie de nom 
et d'armes, relevait des belliqueux sires de Rode- 
mack, sous la suzeraineté des comtes de Luxem- 
bourg. Elle a donné son nom à une maison d'an- 
cienne chevalerie qui portait pour armes : de sable à 
un griffon ailé rampant d'or, couronné de même. Cette 
maison, à la suite de la guerre de i683, ayant ét^' 
dépossédée de son domaine, il fut attribué aux 
Schav^enbourg, dont l'un, Bernard, gouverneur do 
Thionville, fit rebâtir à la fin dn xvi* siècle le châ- 
teau, qui est magnifique aujourd'hui et entouré d'un 
parc admirable. 
Pr<-la-Mouchb (Ruisseau du). . — Goule sur le territ. 

de la c"* de Colligny. 
PRéMB?iBovp, f. ruinée, c"* de Longeville-lez-Saint- 
Avold. — Métairie des Genettes, 1 7 1 /j (abb. Longev. 
s. l'an). — Prémenhoff, 1767 {ibid.). 



206 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Paesbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Zim- 
mingf, Iravorseles c"" de Zimming, Haiiering, Ma- 
range, Foiiligny, sur une longueur de 9 kilomètres, 
et se jette dans la Nied allemande. 

Presle, f. c"de Charency. — La Prelle (dicf. Viv.). 

Pbeutin, c** d'Audun-le-Roman. — Pretiers, 1289 
(abb. Sainl-Pierr*, terr. f ao8 ). — Prothinsy xvi* s' 
(ibid.). -^ Protin , 1671 (baill. de S^-Mihiel). — 
Preuthin, 1617, 1668 (arch. départ. E. aaS). — 
Prutitij 17^9 (de Maill. Barr.) 

Le roi y était seul seigneur. — Élait annexe de 
la paroisse de Xivry-le-Franc (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Sainl- 
Mibid. — Fit partie du canton de Xivry en 1790, 
de celui de Circourt sous Torganisalion de l'an m, 
et passa en 180s dans le canton actuel. — A Higny 
pour annoxe. 

PnéviLLE, m**"* et f. c"* de Moulins-lez-Metz. — Le ha- 
meau de la Vieille-Moselle, xfiii* s*(pouillë de M.). 

Pb<yé (Rdissbau du). — Coule sur le terril, de la c"* 
de Lubey. 

Priecré (Le), forges, c"' de Longwy. 

PniEURÉ (Le) , anc. chapelle et chat, c"* de Rozérieulles. 

— Ancienne dépendance deTabb. Saint-Symphorien 
de Metz. 

PniGELHOFP, f. c°' de Bining-lez-Rohrbach. — Prûghel- 

/io/(Thilloy). 
Prince (Forêt le), forêt domaniale de 85 hectares, 

située sur le lerrit. de la c"* de Gorze. 
Puces, h. c"* d'Ogy. — Pux, ikoh (liste des vilL). — 

Puiie, XV* s* (chron. Jac. Huss.). — Puzouch, 1/139 

(arch. h. de V. AA, 11). —Pure, i5i3 (Mém.Ph. 

de Vign.). — PuchefCensey 1766 (Stem, dép* M.). 
Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 

et basse ( 1 68a , dénombr. o janvier). — Était une 

annexe de la paroisse de Saint-Aignan. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Flanville en 1790, de 
celui d'Ars-Laquenexy sous Porganisation de Tan 111, 
et fut classé en i8oa dans celui de Pange. 

PuLTER (CoiR de) OU PuLTERHOPP. — Elle faisait partie 
de la seigneurie de Bertrange et s'étendait sur les 
villages de Bertrange, Blettange, Guélange, Haute 
et Basse Guénange, Immeldange , Reinange et Slùc- 
kange. Un maire et deux échevins y administraient 
la justice ( 1 68a , dénoinb. 6 août). 

Siège d'une justice haute, moy^ne et basse. 
En 1731, cette cour ne comprenait plus que les 
villages de Guélange et de Guénange , le ban de Ter- 
lange et les voueries de Cronemberg (1731, dénombr. 
du 7 juin.). 

PuLTKfiTBUx, f. c°* dc Longwy, à droite de la Chiers. — 



Pellentinteux , 1616 (inv. des tit. de Lorr. VII, 383). 
— Pillententeujc-Us-Longwy, 1625 (ibid. ). — Pikn- 
teux, 1 66a {ibid, 385 ). — PiUeventeux , 1 665 {ibid. 
987). — Pilventeux, 1730 (dénombr. 17 sept.). 

Censé; dépendait de la ville basse de Longwy. 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, 168s 
(dénombr. 19 janv.). — Était auparavant fief du 
duché de Bar sous la châtell. de Longwy (dénombr. 
de i6ia, inv. de Lorr. Vil, a 80). 
PuLVERMËnL ou PoLVERHÛDL, m*", c"* de Maclieren. 
PuTTBLANGE-LEZ-RoDEMACK, c*" de Cattcnom. — Inpago 
Muslacenci, in comiiatu Leuthûrdi, vUla seu marca 
Putlinga, 907 (abb. Echl. don. pri. Vodelh.). — 
Ptitilingin, 1 161 {ibid. bulle Vict. V). — Putlenge», 
i3ia (prieuré de Marient, don. s. l'an). — Puthe- 
langet, i3i6 (abb. Vill. cart. t. I ,p. 5). — Pute- 
lenges, i36i (arch. h. de V. AA, /is, 45). — Pute- 
lenge, 1/116 {ibid. kk^ J 1 ). — Puilengen, 1639 
{ibid.). — Putolange, ih^'j (chron. doy. de Saint- 
Thïéh.). — PuUellange, 1 /176 (Journ. J. Aubr.). — 
PutUingen, x\m* s* (pouillé deTr.). — Putelange, 
1733 (terr. de Halling). — En allemand : Pitlin- 
gen bei Rodenmachem. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France, de laquelle 
dépendaient lès villages de Puttelange, chef-lieu, 
Altwisse, Élange, Évange, Eysing, Filstroff, Gan- 
dren, Hagen, Halling, Haute et Basse Ham, Him- 
ling, Nieder-Simpthen, Rémering, Volmerange, 
Weymerange, les censés de Haselsprunck et de la 
Kiquerey et le moulin de Frohmûhl (1681, dénomb. 
ai mai). — Cure du diocèse de Trêves (doy. de 
Rémich) qui avait pour annexes Preische etRenlgen 
(Haute et Basse). 

Cette seigneurie fut prise par la France en 1680 , 
quoiqu'elle ne fît pas alors partie du bailliage de 
Thionville. La question ne fut réglée définitivement 
que par la convention du 16 mai 1769. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790 
à i8oa ; passa, à cette date, dans le canton actuel. 
— A pour annexes Halling, Himling, les fermes dc 
Bourg, Hasebprunck, la Kiquerey, ie Moulin et la 
Schlesserey. 

Ce village, seigneurie de nom et d'armes, fief des 
comtes de Luxembourg, a donné son nom à une 
maison d'ancienne chevalerie qui portait pour armes: 
d'or à trois pals de gueules ^ en 1 3ao , d'argent à trois 
pals de gueules, en 1609, et la similitude de ces 
armes avec l'autre maison de Puttelange laisse sup- 
poser qu'elles devaient avoir une origine commune. 

PUTTBLIIIGB-LBZ-RODEMACK (RuiSSBAU DE). Coule SOr 
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le teml. de la (f"" de I*ultelange et va se jeter dans 
la Moselle. 
Puttelange-lez-Sardalbe, c*"* de Sarraibe, sur le ruis- 
seau de Moulerbacb. -~Pu(i/mga, 1069 (cart. Moy. 
Rhin, I, 437). — Puteîengei, 11 35 (cb. abb. de 
Beaupré, D. Cal. II, pr. s. Tan). — Puiliiigen, 
1 1 7 a ( abb. Wad. ann. Prem. G. 1 008 ). — Putelinga , 
laog (sémin. Saint-Simon s. Tan). — Puttelingen, 
isaA (ch. abb. Wadg., Kremer, Arden. Gescb. Il, 
3i6). — Putheîmgen, laa/i {ibid, II, 817). — 
Hemen-PuUelange , 1 a3a (D. Cal. noL Lorr.). — A*- 

lelanges, 1377 (^^^' ^^ ^^ ^^ ^'^* ^^* ^9^)- — 

— PuUmge», 1 369 ( tr. de paix , arch. h. de V. A A , 
/ia). — Pittelanfre, i/io3 (P. Ferr. obs. séc. t. II,' 
p. 579 ). — Puttlmgen, 1 609 ( Kremer, ut supra , II , 
70). — Hesie-Putlingen , i/iio (ibid. 78). — Pu- 
telange, iâ3o (cari. év. de M. t. III, p. 190). 

— Heseputtlingen , 1/160 (ZeiUer, Topog. Palatin. 
Rheni, 6fi). — PuUlaingei, 168a (arbitrium inter 
Jobanem Rhingrafiium et Johanem comit. Salmen- 
scm). — PuUelinga, PuUlange, i566 (pouillé de 
M.). — Hessen-Ptittlingen , 1 565 ( Fr. Kœller, Gescb. 
des Saarbrûckschen Landes, a 85). — Puttelenge$, 
109/1 (dén. Th. Alix). — PitUngen, xfii* s' (Loth. 
sept.). — Pitdmg, 1645 (Mérian. Topog. Palatin. 
Rheni, carte). — PeUlange (carte Cass.). — En 
allemand : PitUngm. 

Puttelange était le chef-lieu d*une seigneurie re- 
levant, au XII* siècle, de Tévéchë de Metz, plus 
lard, du duché de Lorraine, et à laquelle on donnait 
le titre de comté, bien qu^on ne lui connaisse pas de 
lettres d'érection. — Le comté de Puttelange appar- 
tint d'abord aux comtes de Castres (Blies-Castel), 
puis aux comtes de Saim et de Créhange, aux comtes 
.Sauvages du Rhin (Wild-und-Rhein-Graffen), et 
enfin aux princes de Lœwensteiu. 

Cette seigneurie comprenait Puttelange, Castwil- 
ler, Difienbacb, la censé d'ËderswiUer, Ernest wiiler, 
partie de Ueckenransbacb , de Farschwiller et de 
Grundviller, Guébenbausen , Loupershausen , Met- 
zÏDg, Morsbronn, Noussewiller-lez-Puttelange et le 
Val-de-Holving, c'est-à-dire Holving, Ballering, 
Bettring, Diderfîug, Hinziug, Hirbacb, Richling 
et la censé de Schmalhofif. 

L'ancienne paroisse de Puttelange embrassait 
DiOenbach, Guébenbausen et Loupershausen. Elle 
appartenait au cbap. de Hombourg et faisait partie 
de l'archiprétré de Sainl-Arnuald. 

Autrefois Lorraine , bailL de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. 

De 1 790 à 1 80 1 , Puttelange fui le chef-lieu d^un 
canton qui comprenait les villages de Cappei, Die- 



bling, DilTenbach, Ebring, EU wiiler, Ernestwiller, 
Farschwiller, Grundwillor, Guébenbausen, Hecken- 
ransbach, Ilost, Loupershauscu, Metzin;^, Nousse- 
willer-lez-Puttelange, Puttelange, Réméring , Rich- 
ling, Saint-Jean-Rohrbacb et Valette. Il fut classé 
en i8oa dans le canton de Sarraibe. 

Cette petite ville, seigneurie de nom et d'arme«« 
et comté-fief du duché de Lorraine, a donné son 
nom à une maison d'ancienne chevalerie qui avait 
pour armes : d'or à trois pals d'azur ( d'or à trots 
pals de gueules, selon Durival). 

Cette seigneurie passa par mariage, en 1/169, 
dans la maison de Créhange, puis plus tard aui 
princes de Lœwenslein, qui en ont été dépossédés 
en 1 79a et indemnisés par la paix de Lunéville. 

A pour annexes Difienbach-lcz-Puttelange et les 
fermes de Ratzenhausen et de Wclschhoff, la Cha- 
pelle et la Tuilerie. 
Pottbubàcb (Ruisseau dk). — Coule sur le territ. de 
la c*^ de Niederwisse et se confond avec le ruiss. 
de ce nom. 
PuxB, vill. et chat. c°° de Confions, à droite de l'Orne. 
— Pusio, 10/19 (calh.Verd.buL Léon IX). — Puize, 
i336 (inv.destit.de Lorr. III, a3a). — Ptt2^,i/i/ia 
(arch. h.deV.AA,i9). — Pcitr, i5i6(Mém,Pb.de 
Vign.). — Puise, ib'ji (baill. de S'-Mib.). — Puixe, 
161a (inv.destii. de Lorr. VIII, G7). — PuXyPuLr 
ou Pusche, i64a (pouillé de Verdun). — Pulxe, 
Puxe-sur-Ornê , Pusio on Pusis, 1 756 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Puxe en Woivre, 1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'un fief et d'une haute, moyenne et basse 
justice, dépendant de la châtellenie de Norroy-le- 
Sec (dénombr. dei593, inv. de Lorr. VI, laa). — 
Cure du diocèse de Verdun (doy. de Pareid), qui 
dépendait de l'abbaye de Sainl-Pierreraont, et, en 
dernier lieu , de l'évéché de Verdun. 

Autrefois Barrois, baill. d'É tain, coût, de Sain l- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Friauville; passa, sous l'organisation de l'an 111, 
dans le canton actuel. — A pour annexe Bouzon- 
ville. 
Plxibux, c*" de Gorze. — Puzd, Pozol , 893 (abb. 
Prum, déd. de biens). — Puteoli, 1169 (coUég. 
Saint-Tbiéb. ch. Théod. III ). — Pusius , 1 1 69 ( ibid. 
ch. s. l'an). — Puxuel, 1 a9o (inv, des lit. de Lorr. 
I, 456). — Puselle, i3oo (cbap. cath. s. l'an). 

— Puxieulx, XV* s* (chron. Praill.). — Peuxmlt, 
Puxuelt, Peuxuelt, Puexuelt, 16 15 (acte d'aman). 

— Puxuels, thkk (chron. doy. de S-Thiéb.). — 
Pouxeuix, 14/17 (<^^rt. év. de M. t. I, p. aa3 v**). 

— Pttxieux, i/»63 (inv. des tit. de Lorr. VII, 
p. 189). — Puissieux,prèsMaiflatour, 1/179 {ibid. 
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V 1 , 1 92 ). — PuLviul devant Maylatour, 1/187 (*^"^' 
IV, 309). — Puxeium, 1607 (cari. év. de M. t. IX, 
p. ai ). — Puisieux, xfin* s' (pouiilé de M.). — 
Puxeu y Putedis , Puzeoli, 1 766 ( D. Cal. not. Lorr. ). 
— Puisieux en Woivre, 1 779 (Dur. Lorr.). 

Etait annexe de la paroisse de Mars-la-Tour. 

Autrefois Barrois, baill. de Thiaucourt, coût, de 
Saint-Mihiel. — Enclave barroise dans le pays Mes- 
sin. — Fit partie du canton de Mars-la-Tour de 
1790 à i8oa; passa, à cette dernière date, dans 
le canton actuel. — Commune jusqu'en i8to, où 
il fui réuni, par décret du aa janvier, à Mars-la- 
Tour. — Séparé de cette commune , avec Tronville 



pour chef-lieu, par ordonnance du 1 a janvier 1 833. 

— Erigé de nouveau en commune par ordonnance 
du 16 mai i845. 

PcziBux, f. c" de Viviers, sur la Cnisne. — Puismly 
Puisieux ,1196 (abb. Saint-Clém. s. Tan;. — PuiMuel, 
iq3o {ibid,). — Puisieux, 1/137 (inv. des abb.P.V.). 

— PuseuXy 1Û56 (inv. des lit. de Lorr. IX, 117). 

— Pouseux au ban de Vivier, 1/189 {^^^')» — ^^- 
sieux, 1 609 (ifcirf. VIII, 169). — Pusieux (d\cL\w,). 

Siège d^un fief au ban de Viviers-sur-Chiers, 1 779 
(Dur. Lorr.). 

Appartenait à la communauté du Ban-de-Viviers, 
au dioc. de Trêves et au baill. de Longuyon. 



Q 



Quarante (Ruisseau de). — 11 coule sur le territoire 
de la commune de Servigny- lez -Sainte -Barbe et 
constitue un des éléments qui forment le ruisseau 
de Vallières. 

Quatrb-Sbigneurs (Forêt des), forêt domaniale de 
a â6 hectares, située sur le terril, de la c°* de Laume- 
stroff. 

Quatre-Vruts, f. c" de Landrefang.' 

QuEMiNES (Hautes et Basses), lieu-dit, c"" de Piappe- 
ville. — Souvenir de Tancienne voie romaine de 
Reims à Trêves, passant près de Metz. — Quemino, 
1 6 1 ( Fab. terril. Met.). — Queminon, i6/i3 (terr. 
du ban). 



QuBTTEPouLB , m"*, c*^ de Suisse. 

QuEULEu, éc. c*^ de Plantières, à droite de la Seille. 

— Vineas in Cuclido, 9/16 (ch. Sainte - Gloss. D. 
Cal. IV, pr. 36i). 

Faisait partie, jusqu'en 1 790 , du ban des Treize 
de la ville de Metz, compris dans le canton de 
Seille, et dépendait de la paroisse de Saint-Martin. 

— Appartenait, comme Qeu-dit, à la communauté 
de Çlantières. — Constitué, en 1790, en annexe de 
cette commune; fil partie, avec elle, du canton de 
Borny ; passa , sous Torganisation de Tan m , dans 
celui de Vallières et, en 180 a, dans le second can- 
ton de Metz. 
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Rabas, f. et m^, c"* de Villers-Bettnach. — Rabay, x?' s* 
(chron. Jac. Huss.). — Notre Dame de Ralbas, ihob 
( abb. Vill. liasse Rabas). — CapeUa beatœ Maria de 
Rabay, 1/110 (abb. Saint-Arn. ch. s. Tan). — Ravay, 
1637 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Notre-Dame 
de Rabay, 1/188 (Joum. J. Aubr.). — Nostre-Dame 
de Raibay, i5ii (Mém. Ph. de Vign.). — Notre- 
Dame de Raba, 1607 (Journ. D. Flor.). — Ribba, 
1610 (Fab. lerrit. Met.). — Roba, 1756 (D. Cal. 
not. Lorr.). — En patois : Raibay. — En allemand : 
Rebach. 

«Ancien hameau, situé au miheu des bois, près 
d'un étang qui faittoumer un moulin ,v 1 7,56 (Stem, 
dép* M.). — Était annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trob-Évéchés, bailliage et coût, de 
Metz. 



Cette ferme dépendait du monastère de Saint- 
Arnould , et les religieux y avaient élevé une cha- 
pelle dédiée à la Vierge qui fut consacrée , en 1 0^9 , 
par le pape Léon IX ; c'était un lieu de pèlerinage 
très-fréquenté. 

Rabas (Ruisseau de). — Il coule sur le territ. de la c** 
de Villers-Bettnach et forme Tun des éléments de la 
Canner. 

Ragraroe , c°° de Gros-Tenquin. — Racheringa inpago 
Sakmise, 8a 6 (abb. Saint-Am. cli. év. Bennon). — 
Raikeringe ,1181 (abb. Longev. bulle d'Alexan. III). 
— Rikesenges, i5ao (abb. Saint-Pierre, cens.). — 
Racheringa, Ruveringa,Rineringa,Recrange, t5&6 
(pouiilé de M.). — Reckrange, 169/1 (dénomb. Th. 
Alix). — Reherhange, xtii* s' (Lolh. sept ). — Re- 
cherkange, xvii* s* (épis. Met. temp.). — Rad^ 
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Village ila coiuli^ de Morhimg(>. — Puroiste de 
rorrliiprélré di' Morliange. qui diipenilsil de l'abb. 
de Loognille-lei-Stînl-Avold. 

Autrefois Lorraino, baïll. de DiouK.ntul.de Lor- 
raine. — Fit partie, de 1790 A 1809, du canton de 
Morhangvt paua, à relie dernière époqje. dans le 
caolDn de GroB-Tear|uin. — A Brocken pouranneie, 
RiULi^G, c™de Iluhr^arh. — Radingni, 1 iSo (Kreiuer. 
Arden. Gcach. U, u<j'i). — RalSngm, i3i6(ch. 
Stiirlïelb. sGo). — RoUingen, Raullingm, 159A 
[dt^Domb. Tli. Alii). — Raulîng, mu" »* (pouillé 
de M.). — Ratmg {ord. de iorr. VIU, iigi)- — 
RMàuen . 17^5 (nllasde Rilche, I' iia). — /M<f- 
ling, 177;) (Dur. Loir.). 

Village du tomli de Bilche. Il y avail i Rahling 
une petite rorlerewi,' conslruite evaal 11 19, et qui, 
bien que ruinée, subsistait encore au milieu du 
>t[i[* siède. — Paroisse de l'areUiprètré de Bouque- 
nora, qui avait Schmiltwtller pour aimeie et dé' 
pendit d'abord du ducb^- de Lorraine, el plus tard 
du domnioe rojal. 

Aulreroifl Lorraine, baill. de Bilclie, coul. du 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du cantou 
de noiirbach. — h pour annexes les Termeii du 
Jaiian. d'All-Malt, de Ncu-Malt, d« Hnmni^r, de 
Sauerbronn, le moulin de Sauenmùbl. le château 
d'Operdelet la chapelle d'Alt-Kirche. 

Le ban de BahlJng a été agrandi d'une partie du 
terribrire de Diemeringcn (Bas-Rhin) par une loi 
du ïSjuin iHai). 
HiHLiin (Riisstiu m). — Prends» source sur le ban 
de fiining, traverse les c"' de Biiiing el de Rah- 
IJn|;, sur une longueur de 1 kilomùlre, el se jette 
dans une dea branches de l'KJcbel. 
RiHAcu (RvissuD pe). —Ceulesur le terril, de lu c" 

de Guirlaoge el se jette dans la Med. 
HiaèsK, anc. b. c" de Saint-Bcmard. — Bemaia, 
118& (abb, Vill. cart. !S. 1)' — Rantein; villa 
^ Mnctr Btrnariii , laoo [i6i'(f. R, 1). — RnniMfn 
'i38i(.W, B.). 

Lu communauU de Saint-Beiiiard fut conititu^e 

par la n?unioii du ce hameau avec celui do Remcscb. 

RmoHviUE, h. c" de Rombai. — RomaimlU, i33o 

(inv.deslil.de Lorr.lU.aSo}.— Aamoncilb, i3Câ 

(fonds de Malle. in>. liane \ ). — RammailU. 1 873 

*■(*!<(. D.). — RaimoiedU, iS5o {ihid. E.). —Rf- 

iiU. lAgi (in*, aeslil.de Lorr. m, aG5}.~ 

m,i\U4it-Viatr,, i5.1i (ibid. 9-]h). — fl«mo- 

lOHi (dénombr. 6 no*.). — En patois : Rm- 

Moselle. 



Kicr du durlié de Lorraine , releianl de la pr^vAl^ 
de Briey, dénombr. de 1S91 (inv. de Lorr. lur, 
rii, ). — Faisail partie annennumeut de la commu- 
nauté de Villers-lei-Rombas et était de il paroiase 
de Rombas. 

Autrefois Bam>is, bail!, de Briey, eouL de Sainl- 
Mibiel. — Fit purlie du caolon do Rombas de 
1790 à 1S03; passa, Scelle dernière époque, dans 
le canton de Brie;. 

Ri»iEii, m" forcsiiiW, t"' de Rtercnlhal, 

RiHï^TiM, ruines d'un chtleau féodat. cT* de BKren- 
tlial. — Ramentifin. Raiiutlein. i3i8 (eli. abb. 
Slurlicib, i6g, i63). 

Ce cliAleau fui diitruil par les Slrsisbourgeois 
en i335 (Kienif^boven Elsass. chron. v. Su), 

RAMBTRia , m'", c" de Bîldie. 

B.^oui«oM,c-deTbionvi!le.-/fnn™n,fl(. U75 (m.. 
des lit. de Lorr. X, 13.1). — Ronranvaul, 1981 
{abb. Saint-Pierr', lerr. i3a v*). — RaaconBillii , 
i3ï8 (inv. des tiU de Lorr. Ill, aaii). — Raunm- 
tMia, ,3-tS {ibid. Mil, laby — Raneonak.lta»- 
ij H/maïUl , Ranioualt, lâ'iA (cbnin. dojr. de .S'- 
Tbiéb.). — ttuueonval, ikijo (Journ. J. Aubr.}. - 
HmerHmal . ItoneamauU, Aoiw'ana'aiilzi iv* a' (chron- 
Jac. Husb.). ~- flanfaneaujl, iDio (Mém. Ph. de 
Vign.). — Raagumal, ibhh (pouillé de M.). — 
Itmtgnmoi. xtn' »' (ibid,), — Ran^uevaux, iGofi 
(clal de la Lorr.), — Banctmvaik , ifiiA (inv. des 
Ut. de Lurr. VlIl. 168). — Racolât, 1681 (dé- 
nombr. 3 juin). ^ Kn paloia ; Ramxmiiiiv. 

Siège d'un fief mouvant de la pr^vAlé de Briey. 
La haute jui lice élatl au roi. — Élait annete, atec 
vicariat résident, de la paroisse de Fameck. Sou 
église dépendait du chap. de Nanc]. 

AulTi'fois Barrois, l)aill. de Briey ,cout. de Sainl- 
Mihiel. — Fit partie, en i7t|0, du cantou de 
Hajauge (district de Briey)< passa, sous l'organisa- 
tion de l'an m, dans celui de Vilrjr cl fut classe , 
en 1 809 , dans l'arrond. et le (snton de Thionville. 
— A pour annexes les fennes de Moraui , de Lon|;<- 
cùte et de Belletue. 

RiiSHCK, ni™ ruiné, c"" de SchuerdurlT, — iMo 
(dénombr. 3l déc.). 

RAOD*(HiJ.s5Mti)ou Ri*i.— Coule sur leterrit.de» 
c"' de Gondrecourl, Fléville. Oiemillcs, Lubey el 
Vallnvy, où il se jelle dans l'Orne, 

R.PP (RrJisBï.o m). — Coule sur le lerril. de la r" 
de Bombas el se jelle dans l'Orne. 

RisiLuorr ou RoseUBor. f. c~ deBirrentlial. 

RiSFica ( RuiBSiÀi na). — Prendsu source AOËutrjiijji, 
traverse la c" de Hettan({e-Grande. sur une loojfuciii 
de a kilomètres, el se jette dans le Kissolbacli. 
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Ratzenhaosbb , f. détruite, c°* de Pattelange-lez-Sar- 
nlhe.-^ Rotzênhuzen,i hog (Kr^mer, Arden. Gescb. 
II, 70). — Rathêomkuêin, 1Û69 (carl. ëv. de M., 
t IV, p. 79). — RaUenhuten, 1A79 (ibid, p. 96). 

— Raitêtttnbhusen , 1676 (ibid, p. i33). 
Ratzb?ibau8bi, m'", sur le ruisseau de Mutterbach , 

c"de Puttelange-iez-Sarralbe. — Voy. le nom précé- 
dent. 

Ratzekhaiseu (Rdjssbad de L^irAne de). — Prend sa 
source dans Tétang de Raixenhausen , traverse les 
c"** de Puttelange et de Rémering, sur une longueur 
de 1 kilomètre, et se jette dans le Mutterbach. 

Rauchmfhl, m^, c"' d'Inglange. — Rauehemûlen, 1686 
(dénombr. 1 3 janvier). 

Ratbnbz (Ruisseau de). — Il coule sur le territ. de la 
c"* de Courcelles-Gbaussy et va ensuite se jeter dans 
la Nied. 

R AVEN NE, m*" sur rOme, c°* de Jœuf. — Rawaney, 
i6a6 (inv. des tit. de Lorr.VIII, 171). 

Raville, c"" de Pange, à gaucbe de la Nied allemande. 

— Radoni» villa, xi* s* (cbron. mel. D. Cal. I, 
pr. Lx? ). — Rahavilla, 1198 (ch. catb. s. Tan). — 
Roldinga, 1 1 79 (abb. Longev. bulle d'Alex. III). — 
Radonitvilla , 1 9 1 o ( chron. mel. D. Cal. I , pr. lxv ). 

— Roldinge» ,1210 (abb. Longev. conf. des biens). 

— Rudingis, 1967 (ibid, bulle de Cléni. IV). — 
Raldinga, i3o9 (ibid. cb. s. Tan). — Reuldingen, 
Ranwille, iZhfi (inv. des tit. de Lorr. I, 658). — 
Ruavilhy 1370 (arcb. h. deV.cart. 117, fol. 63). 

— Ruldingen, 1 385 (ibid.). — Ruldinga ,1/139 (a^*^- 
Vill. carL 1. 1, 6). — Roulingen, 1/181 (ibid. t. II, 
a/i). — RolUngen, i5o5 (épit. de A. de Pallaiit à 
Sierck). ^- RulUng, iô/i8 (abb. Longev. ch. s. 
Pan ). — Rodlinguen , 1 b^U (ibid. ). — Ravilla , 1 606 
(ponillé de M.). — RuUmgen, 1693 (épit. de 
P.Ernest à Karech). — Roldinge, 1681 (dénomb. 
abb. Longev. ). — RavUle «tir Nied, 1 779 ( Dur. Lorr.). 

— En patois : RauveUe. — En allemand : Rollingen. 
Raville, seigneurie de nom et d'armes et baron- 

nie- fief du comté de Luxembourg, enclavé dans 
la Lorraine, était lé chef- lieu d'une seigneurie, 
siège d'une justice haute, moyenne et basse. — 
Elle comprenait les villages de Foub'gny et de Ra- 
ville, les francs-alleux de Ghevaling et de Vitton- 
court, et tout ou partie des voueries de Bambider- 
strotr, Baonay, Béchy,Bionville, Gbanville, Gbénois, 
Gourcelles, Frécourt, Hallering, Niederwisse, Ré- 
milly, Viltoncourt, Warsberg et Zimooing, 1 689 (dé- 
nombr. 5 oct.). 

Raville a donné son nom à une illustre maison 
d'ancienne chevalerie , qui portait pour armes primi- 
tives idegueuleê à 3 chevrong d'argent, et plus tard : 






écartêU aux i"^ et W de gueulet à 3 chevroru d'argent , 
et aux 9' et 3* de gueules à la croix ancrée d'ar- 
gent. 

Le titre de maréchal héréditaire et de haut-justi- 
cier de la noblesse luxemboui^eoise était attaché à 
la baronnie de Raville. 

Terre d'Empire, Raville fut cédé par Tlmpéra- 
trice-Reiue en 1 769 et puis placé dans le bailliage 
de Boulay par lettres patentes de 1773 ; coût de 
Luxemboui^. 

Était siège d'une cure de l'archiprêtré deVarize, 
qui dépendait de l'abb. de Longeville-lez-Saint- 
Avold et avait pour annexe Servigny-lez-RaviUe. 

Fut érigé , en 1 790, en chef-lieu d'un canton qui 
comprenait Bionville, DorviUers, Fouligny, Guin- 
glange, Hémiily, Marange, Servigny, Haute et 
Basse VigneuUe; passa, sous l'organisation de 
l'an m, dans le canton de Maizeroy et, en 1809, 
dans le canton actuel. 

Ravir (Rdissbiu du). — Il coule sur le territ de la c"* 
de Bettange et se jette dans la Nied. 

Ratë-Mogeon ( Ruisseau du ). — D coule sur le territ. 
des c*** de Mouaville, Thumeréviile et Abbéville et 
se jette dans l'Orne près de Gonflans. 

Rbbsteckbneopf (Le), forêt domaniale d'une super- 
ficie de 96 hectares, située sur le territ. de la c"' 
d'AIlhom. 

Rxgbrsis pagus ou RuziGAU, dénomination topogra- 
phique appliquée par les uns au pays de Ritzing 
(l'ancienne station romaine Ricciacum), par les 
autres au pays de Roussy, localités du reste assez 
voisines pour que la confusion ait pu s'établir. Pour 
nous, elle appartient à la seconde de ces localités: 
la transformation du pague en comté en est , à nos 
yeux, une preuve convaincante. Ge petit district est 
désigné, dans les chartes du x* siècle , comme occu- 
fiant la partie inférieure du comté de Waldefinga , 
sur la Sarre et la Moselle : Thionville (ch. de 936), 
Remich, dans le Luxemboui^g (ch. de 963), Évrange, 
près de Rodemack (ibid.)^ en faisaient partie. — 
Receneis pagus in comitatu Waldelefinganno , 90 a 
(arcb. Thionv. Wilth. Lux. Rom.). — Pagus rizo- 
gohensis , 936 (préc. Adal. ibid. ). — /keceim pagus 
in page Waldefinga, 969 (abb. Saint-Max. ch. s. 
l'an). — Pag%u Rizzigovoi, 963 (ibid. ch. comte Uda). 

Rech, h. c*** de Sarralbe. — Zumrech, 159/i (déo. 
Th. A]ii).'^Reich, i75i(ord. Lorr. VIII, 983).— 
Rech, 1 756 ( D. Cal. not Lorr.). — /{tfù(di€t Verr.). 
Rech, hameau entre la^ Sarre et l'Albe, dépen- 
dait de la seigneurie de Sarralbe. — Faisait partie 
de la communauté et de la paroisse de Sarralbe. 
— N'a pas cessé d'être annexe de cette commune. 
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E Longwy. — HiMiltitga m pago Mut- 

[ "Amm, 796{Willh. Lux. Rom,). — HadingaHi pago 

in rot»it«la M«rjndi, 918 (arl. Hoj. Bh. I, 

- Rudiitgm. it6()(al>b.ViU. liane Bréfasin). 

1 1 7U (>l)b. Priim. aon. Prem. XXin, 

i.*))). — Badangt, <93G(abb. Ju«l. bulle de Gré- 

flo\rvl\). — Raiila«gê,iaso(9hb.V\\\.MH. t. 11. 

► r^fi).— flaifimfl*». lagi (tiiJ. I.I.R, 3). — 
r Undtngn, i3io (lAiii. R, ij). — Mangtt-ia-Mim- 

lagnt. i'i7i (baill. di^ Saint-Mi hiel ). — IManga, 
167.1 (•hl». Vitl. l. VII). — nvdangt Jtemi Bilviatx. 
1689 tB«rr. Aom. t. II). —HoAMgf, 1766 (D. 
0»l, not. Lnrr.). 

Ancien village luxembnur^eois, fMé A la Lnr- 
!D lOos.aveellDSsigti]', — Il j avait sur non 
a Reh, mouvant ilc la (iri^vAlé de Viliers-I«< 
^Mnnlsgno, l'un ton» le nom de Bédange, Taulre 
la celai de la Forât. — Élait enneiP de la pa- 
i<oiMedcSot(nitri<(dioc. de Trève«, (toy.de Liiipni- 
^■bourB). 

Aulrafoia Barroia, baill. do Villert-la-Montagne, 

I. de Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 

Ion de Villers-la-Monlagne; pawa. sou» l'orga- 

ilion lie l'an tii. daaa celui d'Aiimeli et, en 

<a . dans le canton actuel. — k pour anneiej la 

fienne al t^ moulin de B^anf^e, la ferme Bleue et 

celle du Mmdin. 

BÉOAiiOf , f. c~ de Bé'lanf"!', 

BananuCBL ou BirniiMt'in., m'" dùlruit, r** de Saînl- 
Avold. 

Il (>liiîl ailui^ aur un l'isng, L'^lsog a <'4li! deasëehi.' 
el le moulin démoli. 
■ JUbien) (Lu Bm oc), frnnc-albu lorrain, sia près de 
I \a\imoiii. —Migny-lii-WaHlIutmonl. i6i6(élal 
de la Lorr.). 

Si^ge d'un Geffiouala ehïl«ll. d'Ainonce, 1^9/1 
I (dên. Th. Alii) «I d'nne juslirc haute, moyenne 
|'«l basse (1689. dénarabr. onept.). 

" de TriltelinR. — Hodiach prit Faul- 
• 5«BioBi, «11* s' (SiPTïk, dom.). — /twb£>cA ou 
IbdiBfA , ( 7 79 ( Dur. Lon'. ). 

ViUage crU t la fin du xn' sii^de par Élis^ 

> (fHBroucoiirt, «diseur de Faulqucœool. par l'aeen- 
semeul perpi-Iui^l de i.Coo arpente de Imis. 

le rhnpolle auneie de la paroisae de Tril- 
' leting. 

ADlreToiti Lorraine, baill. de Bnula;, conl. de 
r Lorraine. — Fail partie du canton de Faulque- 
ol depuis 1 790. — Commime jusqu'au 3o juin 
10, où il fui réuni à Flétninge; sépara de celle 
ni à Tritleling par ordonnance du 
■ h juiniKiS. 
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HiHOK . c" de Longwy, ègaucbe de la Chiei's,- 

lib'i (inï. des lit. de Lorr. IX. loG), — R^t„n. 
ifthO {carie SaïQson), — Rhàm, iCHi (dénombr, 
7 juin). — Ihrhon, iriii* s' (pouillé de Trêves). 

Si^ge d'un fief el d'une jusiice haute, moyenne 
et baasc. mouvant du roi de France (ddnomhr. 
7 juin), dool Heumont éUil une dëpendaoce. — 
Cure du dioc, ite Trêves [doy. de Baiaitles). 

Autrefois Trois-Évédiéa.bdill. de Loujfw), coût. do 
.Sainl-Miliic'i, — Fait partie du canton de Longwy 
depuis sa création. — A pour anneies ; Mêij. 1m 
fermes de Heumont et d« Larimont, plus le moulin 
de MarajTolu. le moulin Neuf et la maison d'Islv, 

RrioînB. anciwu ban-fief. auj. ra'°, t" deNoniB]'. — 
li»gni€r, 1680 (dénomb. nrtb. départ). — llêigiurr, 
iviirs'{pouill<tdeM.). 

Etait annexe de la paroisse de NoiKieville. 
Le bon Beigner était le si^ge d'un Gef el d'une 
jnalicc haute, moyenne et basse, mouvant du nà d-- 
France. 1680 (dénombr. ï8 juin). 

BiCRiaoR. vill.c"'dGWolstr«Q'.— /tflunffa. 1606 (pouill>: 
de M.). — BiniHgii. lËS'i ( abb. Vill. cort L II. 
173). — Rainigni, 1661 (dënombr. 3 sept). — 
Rauaugr, 171a (abb. Vill. denombr. a. l'an). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
el liasse, mouvant du roi de Froncoi 168 a (déuomb. 
16 orl,). — Il y avait une maison qui appartenait 
au duché de Luiembourg. — Etait si^ge d'une cum 
de l'arctiipr. de Tbiunville qui dépendait de l'abh. 
de MelUoch. 

Autrefois Lorraine, baill. de BoUHjnvilli-, caut.de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Lultange 
de 1790 il i8o9; paeaa. à celte date, dans celui de 
Melierwissc. — Cbef-licn communal jusqu'en i>ti i, 
où il fut réuni Â Wolstroff par décret du 9(1 avril. 

RiiaBSTBHarr nu BiiainThHarF, f. c°'de Bœrenlbat. 

BsLTimsB, m'% c" de Thionville. 

BiuiLiiiBR (Bissa et HicTt), b.e" dv Fameck. — 
Fûtutn naitmni Rumelifiafm , 635 (cb. enp. Loth. 
Willb. Lui. Bom.). — RaMlangueÊ , 19&0 (abb. 
Soint-Pierre, cens.). — Rtmtlengn, 1A61 (lell, 
de Ph. le Ban). — Ramelan^iei , ibyb (déit. Th. 
Alii).— Bunwiong», j 6Sg { Barr. dom. l; il). ~ 
En allemand: Obtr- et Nùdcr-RemiiiHgm. 

FaiEail partie de la mairie et de In communanlt^ 
de Morlange. — Il y aroil i Bànelange un fief 
lorrain mus le bailliage d'Apremonl ( dômunbr. Tb. 
Ali»). 

Autrefois fiarroia, baill. de Briey, coiiL de Saiul- 
MibieL — Fil partie, de 1790 i 1809, du canton 
de Florange et passa, i celle date, dans celui de 
Thionville. — Annexe de la commune de Morlanfgc 
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jusqo^au décret du 8 novembre 1810, qui les fil 
passer toutes deux dans la c"* de Fameck. 
RiMKLAKGB (RuissiAu Di). — Il coulo sur le terril, 
de la c"* de Fameck et va se réunir au ruisseau de 
Kribsbach. 
Réhbldobpp, vill. c°* de Neunkircben, à gauche de la 
Nied. — Remme$torff, i ^ag (arch. h. de V. AA, 1 1 ). 
— Reimeldorff, ini* s* (abb. Bouz. terrier). — 
Bimeldûrff, 1606 {ibid, échange). — Rimmêldorff, 
i6Z3 (ibid.). 

Village de la seigneurie de Frémestroff ( Prusse) 
(1681, dénombr. 97 juin). 

Etait annexe de la paroisse de Neunkirchen. 

Autrefois Lorraine, bail!, de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de 
Réling (district de Sarreiouis), passa, sousTorga- 
nisation de Tan m, dans celui de Gross-Hemeslrofif 
et rentra , eu 1 809 , dans le canton de Réling ; détenu 
provisoirement par la Prusse par le traité du a o no- 
vembre 1 8 1 5 , restitué à la France par la convention 
du s 3 octobre 1899, il fut incorporé au canton de 
BoujEonville par ordonnance du 7 octobre 18B0. — 
Commune jusqu^au 3 juin 1837, oii il fut réuni à 
Neunkirchen. 
RévELPANo, c*° de Bouzonville, à droite de la Nied. — 
Ramelfinga, 1179 (abb. Bous, bulle d'Alex. III). 

— Rumeljmgen, i5oi (abb. Longev. s. Tan). — 
Rumélfingen, iSgâ (dén. Th. Alix). — Arlefang, 
XVII* s' (abb. Bous. lerr.). — Rvmêlfangy 1606 
(pouillé de M.). — Rolfangen, 1617 (abb. Bouz. 
terr.). — Romdfangen, 1681 (dénombr. 6 sept.). 

— Rammêlfangên, 1681 (ibid. 3] juill.). — - Romtd- 
Jang, 1690 (abb. Bouz. terr.). — Ramelfange, 

1 698 (t^. ). — Rime^ang , xviii* s* ( pouillé de M.). 

— Ramelfimg (Dur. Lorr.). 
Village de la châtell. de Boulay. 

Était annexe de la paroisse de Walmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Ottonville 
de 1790 à 1809, où il passa dans celui de Boulay; 
fut classé dans celui de Bousonville par la loi du 
99 mai i836. 
RiMELFiflG , c*" de Sarreguemines, à gauche de la Sarre. 

— Rumdfingen, 1398 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Romêlfingy 1/189 (iny. des tit. de Lorr. VI, 58). — 
Rumélfingen, ibgh (dén. Th. Alix). — Rymeyanges, 
1 695 (inv. des tit. de Lorr. X , 8 1 ). — Saar-Riemel- 

fi^gy 1693 (terr. du ban). — Rimelfingen, Remel- 
fingen, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). 

Fief lorrain, relevant, en 1/189, du comté de Féné- 
trange, et plus tard de la châtellenie de Sarregue- 
mines. — Était annexe de la paroisse de Welferding. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
oout. de Lorraine. — Fait partie du canton de Sar- 
reguemines depuis 1 790. — Chef-lieu communal 
réuni à Neufgrange par décret du 99 juillet 181 1, 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
19 janvier i833. — A pour annexe le moulin de 
Rémelfing. 
RiviLiiio, c"^ de Sierck. — RumeHngm, tSgh (dén. 
Th. Alix). — Reimiin, xvii* s* (abb. de Bous. terr.). 

— Rembîingj i695 (hosp. de Sierck, E. I, p. i3). 

— ReimUngen, 1681 (dénombr. 6 sept). — Ra~ 
melingen, 1689 (Lorr. dom. t. II). — Remlmgen, 
Reimlatige, 1691 (terr. du ban). — RiêwUmgen, 
xviii* s* (pouillé de Trêves). — RenUmg, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand: Rei$nêUn~ 
gen. 

Village du domaine de Sierck. — Cure du dioc. 
de Trêves (doy. de Péri ). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bousonville, coot. 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790, du canton de 
Wahiwisse (district de Sarreiouis) , puis passa , soos 
Toi^nisation de Tan m , dans celui de Launstroff 
et, en 1806, dans celui de Sierck. 

Rbhellb (Rdissbad dk là). — Prend sa source à Zeu- 
range (c"* de Grindorff), traverse les territoires de 
Zeurange, Flastroff, Launstroff, Colmen, Rânel- 
dorff, sur une longueur de 90 kilomètres, et se 
jette dans la Nied. 

RéHBBiiio, c*^° de Bousonville. — Rimmnga ofui 
Mâchera, 1191 (abb. Longev. conf.). — Remê- 
ringa, 1179 (ch. abb. Bous. s. Tan). — Rem^ 
niga, Remerenga, Rinêringa, Emmnga , i5&6 
(pouillé de M.). — Remtringm, i565 (inv. des 
tit de Lorr. III). — Rymeringm, i53& (dén. Th. 
Alix). — Reimering, xviii* s" (pouillé de M.). — 
En allemand : Rtimertn-'en. 

Village de la seigneurie de Bérus. 
Était si^e d^uue cure de rarchiprétrë de Saint- 
Avold (précédemment de Variie), qui dépendait 
de Tabbaye de Longcville-les-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, bailL de Bousonville « oout 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Bérus; passa, sous Torganisatiou de Tan m, dans 
celui de Bisten et enfin, en 1808, dans le canton 
actuel. — A la Tuilerie pour annexe. 

RéMBniKG , c"" de Sarralbe , sur le miss, de Mutterbadi. 
— Rimenngtt, 1191 (abb. Longev. oonf.). — Rmnê- 
ringa, 1996 (abb. Wemerswiller, ch. Croit, orig. 
Bip. II, 99/i). — Remermgm, 1691 (arch. de 
Sarralbe : échange entre le duc de Lorraine et le 
comte de Nassau-Sarrebrùck). — Reimêrmg, 1761 
(ord. de Lorr. VIII, 983). — Rimeringen, 1769 
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■fD. C»i. not. Urr.). — H«iicrit,g4i,-Gtu»dvilUr 
(Ubl. Par), 

fiém^riag hisait coromunautK avec Gmndwiiler, 
Le CDDito Louis Nassau Je Sarrebriick céila ce villaffC 
au duc Henri de Lorraine «n i6si, — Était siège 
d'ane cure àv l'archiprâlré de Ssint-Arnoald, ijui 
dépeudait aiilrefoig de l'ebbaje do Herbililieim el 
avait Grnudwiller pour annei«. 

Aulrefois Lorraine, baiil. de Sarregiiemines, coût, 
de ).orrnine. — Fil partie dit rantou de Polte- 
lange de 1790 à lëoai passa alors daoa le caoton 
actuel. — A la Tuilerie pour annule. 
Rekesch , anc. b. c" de Saint-Eternard. — Btimêwli, 
tiSh (abb. Vill. «art I. 1, P 1). — lh«i»iàfhe, 
.185 {A«I.R. i). — Rta-tÈdie,taoo{ibid,i.]l, 
P3(.9). 

, Lu cominuDauti^ do Saint-Bernard fui fonaëedo 
■ réunion de i:e bameau avec celui ik Ramèse. 
:b (grand-duché de Luiemboui^). 
Siège d'un doyenné do l'arcliidiaconè de Tbolev, 
dont dépendaietit les paroisses de Ilejrcn, Gan- 
deren, MondoriT, Putldange-IrE-Bodenuick, plus 
^le de Simming. 

, c"de pBDge, sur la Nied IronçniBe. — Home- 
I, vïllam litam in pagu motlaue, S&a (obb. 
^int-Am. ch. s. Tan). — BumttiacutH, S78 {ibid.). 
K_ Ramiliaatm, 6S6 (ibid. cb. ér. Robert). — 
tumuijum, g6h (iiùJ. cb. s. l'an). — ReniUei, laSg 
f (*«/.). — Bemiitui,. i3»3 (ihrf.). — RmxtUey. 
M' »* (Journ. J. Aubr.). — ItrmeiUtg, xHàb (élat 
lies garn. fr.). — Remiliymn , Itimcleyiim, ialii 
(pouilM de M.). — Romilly, tm' s* (Lolb. Mpl.)- 
~ Bamilli. ifii'i (abb. Saint-Am. ch. s. l'an). 
— Bamilty, i63i (Joum. D. Plor.}.— En patois: 

La terre de Rdmillj avait été donnée à l'abbaye 
de Sain^Amould par Cbarles le Chaule eu 8A 1 . 

Ancienne chllellenie del'évMié de Melt, dont 

dépendaient le« villages de Rémilly, AnceniUe, Au- 

. liecauri, Béchj, Cheaville et VitloncourL Me était 

L dénontb. i5 mai). — Étail le siège d'une cure de 
1 l'arcbiprétré de Variie qui dépendait de l'abbaye 
Saiut-Aroouid de Meli- 

Autrefois Trois-Évécbèg, bnill. de Vie, coul. de 
l'ivèché. — Fit partie, 00 1 790 . du canton d'An- 
csrrillei devint, sous rorganisatîon de l'on ui, 
cbef-lîeu d'un canton qui comprenait les communes 
d'Aacerville, Aube, Anbecourt, Bècliy, Cliaillj, 
Chanville, Oain, Flocoart, Lemud, Rànïily, Sor- 
bbe^i Vaucremonl, Vitoncoiirt, Woinibaut, mais fut 
I 180s dans k canton attuei. — A pour an- 



nexes AuLpcoui'I . le moulin de rÊlang, le ntoulin 
Ridiary el la Tuilerie. 
RiaiLi.T|FiiaâT Dt), fur^t domaniale, d'une superficie 
de r. 079 hectares, siluèe sur le terril, delà c"d'Hé- 

ReascnmiLïR, vili, miné, c" do Liederacbeidl. — 
Rimcnmlre. 1173 (abb. de IlnmbBrli. rb. Croll. 
ori|(. Bip. Il, i3a). — RemKhmtter{Baaila),ifâb 
(atlas de Bitche, f" ôg, 60, fii). ~ ReiMTêmUer, 
vill. niiné, l^h^i (D. Cal. not, Lorr.), — Aorni- 
imiJIm-, vill. dtitruit. 1779 (Dur. Lorr. 111. ïS5), 
Village du comté de Bilclie, détruit vers le \v' 
sikie. 

REMSI5B , f. et fhit. c" de Folcklinfj- — Bt/nfingt» , 
1.^65 (Kremer.Ard, Gesch. II, jog). — Bimritng , 
Bnnnnig. iviii' s' (pouillè de M.). — lleimmg 
(carte de l'État-mnjor). 

Cense-fier ijui dépendait de In vouerie de Saint' 
Avold) el reasortissait au baill. de Sarregiteniines. 
Était annexe de la paroisse de Fdckling. 

Rknsijii; (TuiLiatR m), c" de Folrkling, 

lli;.\*sû«,f, c"deChBrleville. — Riiumgt, 1697 (abb. 
Vill-cart. t.I,p. 3). 

Bwiii'sois (Rdissud de). — Il prend sa source i 
Moyenvre- Petite, traverse celte c" sur une lon- 
gueur de 65o mètres et se jette dans le Conroy 
prés de son emboucbiire dans l'Orne. 

R»nu-Viiits Dts VoTisiDss (Le), auber|:!e. c" de 
flrand-l'niily. 

RaxTGBii-Bt»9E. v" de Catlenom. — B/uM-Biulgfn . 
idij (cenB.aeig"'dBBodeipafJi. p. t,). — Mdr>-- 
Rtulgen, 1681 (dénombr. 3i jniiv.),— Rnmigtn , 
Bimitgm, Brinltim, Rinlgm, Bualgtn, 1781 (tetr. 
de la coFnniuuHutè), — Bmglim, 1756 (Stem. 
dép' M.). — En allemand : Mftler-Rmlgtit. 

Mairie dépendant de la seigneurie de Rodcmacli . 
qui compren.iit les villages d'ARwisse. Daleni. Do- 
denhoven, FilstrotT, Hallîng, Himiing. Renigen 
(Haute cl Bimse ) , 1 tîtti) (dénombr. o mars). 

Était anneie de la paroisse de Pultdange-lei- 
Rodcmack. 

Autrefois Troiï-Éviichès, baill. el H>ot. de Thion- 
ville. — Fit partie, de 1790 i 1801, du canton de 
Rodemack el passa . A cette dernière date , dans le 
canton actuel. — A pour anneies Rcntgen-Hsnle 
et Prcische. 

BtuTasn-HiuiK, c"dc Ronigcn-Basse. — HaiM-RaM- 
tùimt, 1681 (dènomb. iS ocL). — Obtr~Bamtgfn . 
i6B!i (dénonib. 3i janv.), — Haulr-Renf-tiiii {àicl. 
Vi(.). — En allemand : Obfr-Rentgm. 

RérBSi.n)CB(CBiinuDKu),m", c-dePiblBnfiP. 

nÉnBi,roci (L* ) . auberge , c" de Gratid-Faillv. 



au 
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RcssAiSGODAT, h. c"* de Saint-Jare. — Reêsincaurt, 
1/177 (Journ. J. Aub.). — Rnoneourt, 1677 (chron. 
Ph. de Vign.). — Anêneourt, nu* s* (Loth. sept.). 

— Reêinamrt, xtiii'V ^pouiilé de M.). — En 
patois : Rennco, 

Hameau seigneurial, qui faisait partie de la com- 
munauté de Nomeny. — Par lettres du 39 déc. 1 708 , 
le duc Léopold donna à Thérèse de Fontet, pour 
sa vie, le ban et finage de Bessainoourt, à charge 
de le faire cultiver et d*y bâtir des maisons. — Fut 
échangé par le duc de Lorraine, en 1731, contre 
Haraucouri-lex-Marsal, avec le baron de Mahuet, 
pour former le comté de Mailly; rentra dans le 
domaine ducal en 1780. — Il y existe une petite 
chapelle , but de pèlerinage i la sainte Vierge. — 
Était annexe de la paroisse de Baucourt. 

Autrefois Lorraine , baill. de Nomeny, coût, de 
rÉvéché. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sailly; passa, sous l'organisation de Tan m, dans 
celui de Goin et, en 1809, dans le canton de 
Vemy. — Commune jusqu^en 1 8 1 3 , où il fut réuni 
à Saint-Jure par décret du 1 a janvier. 
Rbthel, c". — Voy. Rbttbl. 

RiTORFBT, c** de Pange. — Ritun/ait, 1189 (sém. 
Saint-Simon s. Tan ). — Retot^ait ,1190 ( ibid, ). — 
Reionfeytf ia55 (coll. Saint-Thiéb. s. Tan). — Re- 
tonfayt, i3o7 (appel au Saint-Siège, arch. h. de 
V.). — ArUntfayt, Xf* s*(chron. Praiell.). — ReiUm- 
fayty ilxoh (P. Ferry, obs. séc. x?*, 3i 1 v" ). — 
Reltùinfay, 1/181 (Journ. J. Aubr. ). — Reiton/eys, 
ikûQ (arch. h. de V. AA, 35). — ArUmfey, i535 
(Journ. J. Aubr.). — Arloi^ay, ArUmfai, RgUmfayy 
i5/i/i (pouillé de M.). — RUUmfay, xvifa* (Lolh. 
sept). — Retenfay, 1610 (Fab. territ Met.). — 
Rêtonfaye, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

Paroisse de rarchiprétré de Noisseville, qui avait 
Béville, Glatigny, Gras, la Bruyère et Vaudreviile 
pour annexes et dépendait de la collégiale de Saint- 
Thiébaut de Mets. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous Torganisation de Tan m , dans celui d'Ars- 
Laquenexy et, en 1809, dans le canton actuel. — 
A pour annexes : la Groix-de-Bdlevue , rHermitage , 
le Petit-Marais, la Poivrière et Vaudreviile. 

Rettbl ou Rbthel , c**" de Sierck, à droite de la Moselle. 

— Ruthêla, 1195 (abb. Saint-Clém. ch. s. Tan). 

— RuUila , 1 3 1 8 ( pouillé de M. Portef.). -- Rutel , 
i3a9 (inv. des tit. de Lorr. Il, 606). — Rutula, 
i33i (chap. de la cath. s. Tan). — Capitulum 
Rothulenêê, i38/i (abb. Vill. cart. t. I, R. 6).— 
Rottel, 139/i (inv. des tit. de Lorr.sup. 83). — - Ru- 



tila, i&56(abb. Saint-Arn. A. 86). — Rutda, 1670 
(abb. Justem. transact. s. Tan). — Ratlel prope 
Sierck, i5â/i (pouillé de M.). — Ruthel, xvn* s* 
(carte Beaul.). — RettelU, 1693 (terr. de Kédange). 

— Rotula, RotttUa, RotHa, Ruthvria, Ruthena, 
1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Village du domaine de Sierck. — Paroisse du 
dioc. de Trêves (archid. de Tholey). 

Autrefois Trois-Évéchés, prévôté de Sierck , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sierck 
(Launstroff de 1809 à 1806) depuis la création 
de ce canton. 
Bbttbl (Ghariubdsb be). — Mmaêt, BenetUct. Saneù 
Sixû in Rotild, 899 (ann. Trevir. s. l'an). — Con- 
fjêntuê Saneti Sixti in RuttHâ, 1918 (pouillé de M. 
Portef.). — Monast. Saneti Sixti in Ruttelprope Sirk, 
161a (arch. b. de V. clergé). — La chartreuse de 
Ratteh-Ui'Sirkês , ib^h (dénombr. Th. Alix). 

Fut autrefois occupée par un coovent de Bénédic- 
tins, puis de Bénédictines du dioc. de Trêves, sous 
rinvocation de saint Sixte. 

Le duc Charles II de Lorraine ayant mis, en 
1 6 1 /i , des Chartreux à la place des reh'gieuses cis- 
terciennes de Marienfloa, ces religieux furent trans- 
férés, en 1&33, dans le coovent de Bettel, que 
durent délaisser les Bénédictins, réduits à un état 
de ruine complet 

Cette chartreuse, rebâtie au xnii* siècle, était 
magnifique. 
Bbuiiont ou Hbumort, ancien chfit. et f . c** de Réhon. 

— Voy. Hbuhoiit. 
RBvéïioRT, h. c"* de Viviers. 

Village du ban de Viviers, dioc. de Trêves. 
Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Sainl-Mihiel. — Fait partie du canton de Longuyon 
depuis 1 790 , toujours annexe de Viviers. 

Rexa5gb , anc h. entre Altroffet Luttange. — Ruxengeê , 
1 93o (fonds de Malte, inv. liasse H). — Rexanges, 
1 3oo {ibid, 16). — AUestor/e ou Ban êe Requexange , 
1389 (abb. Vill. cart. t. I, A. 9). — Rmeengen, 
Rêjcingen, 1398 {ibid. t. Il, 89 v*). — Ruxingeê , 
i5oi (fonds de Malte, inv. L. 6). — Ban de 
Rerangeprèe Luttange, i5i/i (abb. Vill. cart. 1. 1, 
R. 1 ). — Reranges proche Altroffy 1717 (ihH. t. II, 
p. 99/1). — Ban de Ruxingen, 1756 (D. Cal. not. 
Lorr.) 

Dépendait de la seigneurie de Luttange, 179.5 
(dénomh. 17 fév.). — Fut détruit parles Croates 
en 1 636 (1791, fonds de Malte, req. au Parlement). 

Rbtbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Kanfen, 
traverse la c** de Hettange-G rende sur une lon- 
gueur de 9 kilom. et se jette dans le Kisselhach. 
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, lortl. c" lie Haï»iif[e. — /.n ion Ikdel- 

boitprh Getutriwgt, 1*87 (abl>. Vill. earl.L 1.5, 

g, 1).— /%MoLrp>^iF'o«l^i, i38«{iM. F.L.). 

— L» bayi de Itni/Jiba^ , 1^87 (1(11/. G. I I )• — 

' hait praeha Gmtirangi , t ËSg ( ibid. G. i). 

lutin, c" de Bitdie, pK-s de la «oorce de la 

morae. — Bymilii, laS^ (eh. abb. do Wad^see; 

KKramer, AH. Gesoh. Il, 373). — HtygfrtuBeiller, 

L)&y4 (ddn. Tli. Ma). — Ihn/inchamtkr. iCaO 

E,(cainpte doui. de Bitdie). — AaytnnrfiUn-. i6)ji 

^(dênunib, aa dik.). — BtigtrmiîUtr. nnn' «' 

k<pomli.< de M.). — /fa>rr<nwiU(r, i750(U.Cal. Dol. 

^ Xorr.). — W^jnaœi/fcr, 1771 {ord. Lorr. XU.'ii7). 

— /(iïffBTïtBnlintUguille.Hirt.d'Abace, cart"). — 

kAt«'WtRi«iUfr(Delislei c»rl«du cour» du Rliîn). 

^ Village du comté de BiUbe et de la mairie dp 

^Scborbncli. — ÉtûlanaeieduU parwae de Bilche. 

Autrefois lorraine, tiaill. rie Bilche, coût, de 

LLomiae. — Fnil ptrtic, depuiH I7;)u , du caalon 

[ de fiïlclic. — A pour anneiee la lèriDe de Frcudnn- 

^ berg «t la maiwn forestière de Woltstiroiinen •»• 

SpFcklrunneti. 
'neitiuu. c" de Gune- — Raionvilla, laii (abb. 

do Gone, cart, p. iSg) Btnmvill», ig33 (iW. 

eb. B. TaD). — BtxmriUe, i336 (abb. Saint-Arn. 
l'an). — Bàonvili», iAg3 (abb. de Gone, cart. 
ii3S}. — Rqpiawilb- . 1606 (coll. de H. arcli. 
paît. II. 34). — ftwoiwiIJ», iCio (Fab. terril. 
lel.). ~~ RttaneiUe, 1G17 (Journ. D. Flor.}. — 
lunivillii, iti36 (Journ, J. Uaudi.)- — /t<>ivM)iJ'ii . 
r ttf.omailf , i756(D. CïI.ddI. Lorr.). 
Village du la terre de Gone. 

siège d'une cur« de rarcbiprfitrê Je Gor» , 
) dC'peodaul de l'abb. de Siinl-Amoutd, et (jui avait 
our annexa FUvigaj et la censé de la Croix. 

Aulrerots Troia-Evjfh^a, baili. et coût, de MeU. 
— Fit partie, en 1790, du caaton de Gravetotle; 
tassa, BOUS l'organisa lion de l'ao m, dans celui de 
Mars-la-Tuur et, en i8oï. dana le caulim actuel. 
— A Flavgnj pour annexe. 
Ilniti (&iiia«B<iii de). — Coule sur le terril, delà <f' 

de Bvdij et se jette dans le rutai. de Odme. 
HHÛni ou Kd»bk (RtiSBEiu Dc). ~ Prend sa «ource 
dans le bois de Lorry- Vigneul le» , Iroversc ccllo e" 
L>l cellede Woîppy, sur une longueur de a kilom. 
I el demi, et le jetle dans le miss, de Saulny, 

1' fUtion dc la roule romaioe de Meti fers 
Llrèves. par la rive droite dc la Moselle. 



Il a régné longlemps une grande incertilude 
au sujet de la position de Ricciacumi mais les 
b«auitrBvantdeM.deVillende6urgeMh,en 1819. 
el du M. Tessier, en i63s, ont mis hore de doute 
l'eioplaci-ment de celle sUlion i peu de diitaore de 
R'tlâof,, onlre (c village el LaiiDglrolT (voir la notice 
de M. Tessier, dans les Mémoire* de l'académie dr 

MeU. <899). 
Hicai», m'", c" de Béniilljr. 
RtcBKunii, c** de Sarralbe- — KtkiliHga, iitg'i 

(abb. VVcrnerawiller, di. Croll. ong. Bip. II. 

a3Ù). — llKUanga, ilitç, (arcb. h. de V. AA. 

lit. — Kcickliniim , i5Si (arcli. de Sarralbe: 

Iransscliori entre le duc de Lorraine et lo comte de 

Naasau-Sarrebriick du »3 aoilt). — llichting (carte 

Casa.). — En allemand : BtidiUngm. 

Villar;e du Val-Je-Hidwig el du coml^ de Putle- 

lange. — Était annexe de la paroisse de llolving; 

mais c'était le curé de Rémering qui y nilmiiiiilrsil 



ItiGcucim, i. 
Treïeri . \ , 

(carte de Penlingerj. 



Autrefois Lorraine, baill. de Sarregucmînes, cnut. 
de Lorrsine. — Fil partie du canton da Pultelange 
de 1790 à i8u«i pana.i cettederniére date, dans 
le canton actuel. — Réuni i Réroering par décret 
du 8 iiotembre 1810; érigé de nouveau eu rom- 
miino par ordonnance royale du la juin i835. — 
A la cliapelleSaiulv-Anaepouranneie. 
IticniHoiiT, r*" de Tliionville, i gauche de l'Orne «I de 
la Moselle. — RickemoM, 1936 (abb. JusL bulle 
de Grég. W). — Bidtirmtmt , 1*7^ (iW. Ilonth. 
âAH), — niehiimu, i3o3 (fonds de Halte, inv. 
liasse c), — Hichi^mont , «ntni/ (c pont «r Tiviire 
d'Orne, uwrcbe d'Eelanll,oû se tenaient les joui^ 
nées amiables entre la cita de Heti et le comté de 
Luieiubourg, iJai (cbron. Praill.). — flinl-ri- 
Onu, 1 337 {chron. doy. de Snint-Thiéb.). — Or-^ 
miU. iUh {ibid.).— ftichifJmoM, i:iyu (Unie 
d'édieï. doThionv.). — ^Ai^mont, ibrAionuiiC, 
i.-»'(chron,Jac.Hu8.).— flicAi*./iH«., >Agi (arcli. 
h. de V. AA, U). — /tscAùnuml tw Ont, ■&«<) 
(abb. Just, déd. de biens). — Ridttnmam, tkh^ 
{abb. Vill. cart. Li, M.&&). — AiwUininonM ^79 
(Journ. J. Aubr.). — F<>.ld'0rwli«, lASï (P. Fer. 
oU. séc. t. Il, 187). — AwAùfuiant. AncAùtMOfll, 
i483 (Journ. J, Aubr.). — OtmUc ^u'ondi'l /b^- 
minlr-tur-UançUe , lASfi (chron. rimée). — Ij tkitj 
dup)Hl<l(fWAi#/ntont, limite du pays Meadn, tâho 
(rel. du voy. do Charles V). — BûAmuitty ^â^l^ 
()H>mllé de M.). — /luiemonl, i&aS (Siège de M. 
par Salignac). — Ritcbartpa^, 1579 (dioc. Lui. 
Berih. Vlll, Un), — BiichwAaurg. iSSi-i.Srja 
Urch. ilépart. B, îm).-~W*Utnbtrg . lOMa (de- 
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nombr. a janv.). — Ri^^emont-iur-Moêelle , 1766 
(D. Cal. not Lorr.). — Eo allemaDd : Reichersberg. 

Ancien domaine des Templiers, donné en i3ii 
au comte de Roussy. — Posiëdait un < château-fort 
qui fut rebâti en 1611 et détruit par les Messins 
en 16 83. 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du duché de Luxembourg, dont 
dépendaient Bévange (Haute et Basse), Richemont, 
Pépinville, Brouck, Uckange et Guénange (168s, 
dénomb. 91 janv.). — Il y avait encore à Riche- 
mont un fief dépendant de la seigneurie de Fontoy 
(1683, dénomb. a janv.) et un autre dépendant de 
la seigneurie d*Erpeidange (1787, dénomb. o juili.). 

— Cure de Tarchiprétré de Rombas, qui dépendait 
de Tabb. de Justemont et avait pour annexes Bé- 
vange, Fronhoitz et Pépinville. 

Autrefois Trois-Évéchés, bail!, et coût, de Thion- 
viiie. — Fit partie du canton de Florange de 1 790 
à i8oa; passa, à cette date, dans le canton ac- 
tuel. — À pour annexes : Bévange (Haute et Basse), 
Mondelange, les château et verrerie de Pépinville, 
la tuilerie de Fronhoitz et le poi*t de Lampen. 

RiCBTBBBBBo , place et cour de Tévéché à Hombourg- 
Haut, i/i85 (caK. év. de M. L VIH, p. a v"). 

RiCRÀNGB, h. c"' d'Ottonville. — Rickringen, 1606 
(pouillé de M.). — Ricrmgm, i635 (Joum. du 
curé d'Ottonville). — Rickrange, i6^U (terr. d'Ot- 
tonville). — Richrange, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

— Ricrange prè$ OtUmvUU (tabl. Par.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
d'Ottonville. 

Autrefois Troi»-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Appartint au canton d'Ottonville de 1790 à 
i8oa; passa, à cette date, dans celui de Boulay, 
toujours comme annei^e d'Ottonville. 

RiDBB, étang, c"* de Saint-Avold ; superficie, 1 1 hectares. 

RmLiRO , c" de Wolmunsler. — RemilingM , viii* s* 
(CroH. orig. Bip. I, 18). — Rymêlmgen, 865 (ch. 
abb. Hombach, ibid.). — Rimilinga, 954 (Re- 
ginon. chron. s. Tan). — Rymmelingen , i35a 
(Kremer, Ard. Gesch. II, 4 77). — Ruidingeny 
i465 (ibid. II, 171). — Rendingen, i54i (Als. 
diplom. MCCCGLXVI). — ibWiRga, i56/i(ponillé 
de M.). — Rwnelingen, 169/1 (àén. Th. Alix). — 
Rumeling, 1606 (pouillé de M.). — RameUngéi, 
i6ii (Rogév. Dict. hist. I, 100). — Rttmbîingm, 
i6a/i (compte du dom. de Bitche). — Rimblingên, 
1755 (atlas de Bitche, f. 5o, 5i). — Remblinge, 
RimbUng, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Rutidin- 
gen, 1779 (Dur. Lorr.). — RimbUngen (carie 
Cass. ). — RimUngen (carie de TÉtat-major). 



Village du comte de Bitche. — Ville royale sons 
les Carolingiens. C'était une fabrique de poix {pica- 
ria) appartenant au fisc. — Chet-lieu d'une pré- 
vôté, qui, au xvi' siècle ,. se composait de Bettwil- 
1er, Epping, Erching, Guising, Holbach. Holling, 
Hottwiller, Olberding, Ormerswiller, Petit-Réder-. 
ching, Riroling, Utlweiller (Bavière), Weiskirch et 
Wolmunster. — Était siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Hombach, qui avait pour annexes les 
fermes de Moranville et de Wising. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Wolmunster 
depuis 1 790. — A pour annexes la ferme de Mo- 
ranville et le Moulin. 

Au-dessus de Rimling se voyaient les ruines du 
château de Lolhringen, qui remontait aux premiers 
âges de la féodalité et dont l'histoire est absolument 
inconnue. 

RiROBAVB (RnissBiu DE l'Étarg db). — Prend sa 
source dans l'étang de Ringrave, traverse les c"** de 
Morfaange, Harprich , Vallerange, sur une longueur 
de 3 kilomètres, et se jette dans la Roth. 

RiTTBBMÛBLBii. — Deux moulius à Hombourg-Haot, 
i/i83 (cartév. deMeU, t. IV, p. i85). 

RiTTBBSTBAssE OU RouTB DBS Chbtaliebs, Buj. détruite; 
probablement voie romaine réparée au temps de la 
féodalité. Elle traverse du sud au nord les terril, 
de Schmittwiller, Rimling et Rohrbach, et parait se 
raccorder avec une autre voie nommée Kœnigstrasse 
(route du Roi), qui aboutit à la Bavière, à travers les 
bans de Guising, Rimling et Epping. 

RiTZiRG, h. c** de Launstroff. — Ricciacum, a* station 
de la voie romaine de Metz â Trêves, iv* s* (carte 
de Peut): voy. Rigciacuh. — Rutzing, iSgb (inv. 
des tit. de Lorr. X, suppl. iiS). — Rutziugen, 
1696 (déoombr. Th. Alix). — Reitzen, 1680 (dé- 
nombr. arch. départ.). — Ruitzingen, 1691 (lerr. 
de Rimling). — Rutzingm, 1691 (ibid.), — Rit- 
zingen, 1 756(0. Cal. not. Lorr.). 

Siège d'un fief sous la prévôté de Sierck. — 
Était annexe de la paroisse de Launstroff (dioc. de 
Trêves, archid. de Tholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût 
de Lorraine. — Fit partie, en 1 790 , du canton de 
Waldevisse; passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans celui de Launstroff, qui prit en 1806 le nom 
de Sierck. — Chef-lieu communal jusqu'en 181a, 
où il fut réuni à Launstroff par décret du 3o mars. 

RiTZ-MiîHL, m'", c*^ de Macheren. 

RivAGB, m""' éparseis, c"* du Sablon. 

RiviÀRB-RouGB (Rdissbau dit). — Coule sur le lerrit. 
de la c"* de Uussigny. 
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BifOY (RcissBAu Dc PoNT-DE-). — Prend sa source à 
Hemy, traverse la c"* d'Holacouri sur une longueur 
de 1 kilom. soc met. et se jette dans la Nied alle- 
mande. 

RizziGAu , anc. pays. — Voy. Rbcbhsis pagus. 

RoBBBTSMÛBL OU OBBBSTMîiaL, m'°, c*^ de Bining-lez- 
Rohrbacli. 

Roche (La), éc. c"' de Homécourt. 

RocuB (La), deux m""' sur le miss, de la Mance, c"* 
de Moûtier. 

RocHB (La), m*"', c" de Saint-Avold. 

Roche (La) ou Roch, m^ sur le miss, de Clouange, 
c"* de Vitry. 

Roche (Ruisseau db la). — Prend sa source dans le 
bois de Clouange, traverse le territ. de Vitry sur 
une longueur de i kilom. 600 met. et se jette dans 
rOme. 

Roche-lb-Moulin (La), m" sur la Chiers, c"* de Leiy. 

RocHE-LB-MouLiR (La ), m" sur la Chiers, c"* dç Mon- 
tigny-sur-Chiers.-<-i?(K:^, 168a (dënomb. Si août). 
Dépendait de la seigneurie du Saulcy (ibid. loe. 
cil). 

RocHBB (Le), h. c°* de Hombourg-Haul. 

RocHOKviLLEBs, c°" de Cattenom. — Bexorwillers, 1 60 5 
(Cban. rég. liasse Bure). — Rousnmviller, Rosson- 
tnllers, 1681 (dénomb. 1" oct.). — Rtufonvilleri , 
Ressonmllert , RiêBonvilk, 1701 (dënomb. 8 juin). — 
Rechonviîlé , 1 7 a 5 ( terr. de Molvange ). — Rochonvil- 
ler, 1766 (Stem, dép* M.). — En patois : Rechon- 
vlé. — En allemand : Rotzweikr, 

Dépendait de la baronnie de Fontoy et était siège 
d'une justice haute, moyenne et basse (1701, dé- 
nomb. 8 juin). — Était une annexe de la paroisse 
d'Otlange (dioc. de Trêves, doy. de Luxembourg) et 
faisait partie de cette seigneurie lorsque celle-ci fut 
érigée en comté, en 1777. 

Autrefois TroiB-Évécbés, baill. et coût, de Thion- 
vilie. — Fit parlie, en 1790, du canton de Het- 
lange-Orande ; passa, sous Torganisalion de Tan 111 , 
dans celui d^OEutrange et, en 1809, dans le can- 
ton actuel. — Commune jusqu'au 37 janvier 181s, 
où il fut réuni à Ottange. — Érigé de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 9 août i833. 

RoDB, h. c^' de Morhange. — Roden, 1639 (arch. h. 
de V. AA, 11 ). — Rhodei, i46o (inv. des abb. f. 
RE).--JR/io<fo,iû59(cart.év.deM.LlV, p. 5v-). 
— Roda, Reda, 1 bUU (pouillé de M.). — Rodain, 
xvii' siècle ( Loth. sept.). — RotU, xvin' siècle 
(pouillé de M.). — Rodt ou Rothe, 1779 (Dur. 
Lorr.). — En allemand : Rothe. 

Hameau du comté de Morhange. — Avait une 
chapelle annexe de la paroisse de Morhange. 

Moselle. 



Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
rÉvéché. — Il fit parlie du canton de Morhange 
de 1 790 à 1809 et fut classé, à cette date, dans le 
canton de Gros-Tenquin. — Commune jusqu'en 
1810, où il fut réuni à Morhange par décret du 
99 juin. 

RoDB ou RoTHA (RuissBAD db). — Voy. Rose (Ruis- 
seau DE la). 

Rodbmagk, c'"' de Cattenom. — Rotenback, 906 (abb. 
Fuld. ch. s. Tan). — Rodemachkem, 916 (abb. 
Echt. ch. roi Charies III). — Rodemack , Rulfrœ Ma- 
ceriœ, xii* s' (Tess. Hist. Thionv. pr.). — Rodema- 
cière, 1161 (abb. Echt. ch. emp. Henry II). — 
Rodemacre, i936 (Berth. IV, pr. lvui). — Roder- 
maken, 1939 (ch. de Thionv. arch. comm.). — 
Rodenmacheren, i9/i3 (Berth. V,pr. xxv). — Rode- 
macreâ, 1996 (abb. Vill. cart. R. 9). — Roude- 
mackre, i3io (ibid. R. 9). — Rodemachre, i38^ 
(Berth. VII, pr. i). — Rodemake, xv* s' (chron. 
Jac. Huss.). — Rodemachn, ïUû6 (ai^ph. h. de V. 
AA, 3 1). — Rodemag, 1 660 (letl. Charles VII , arch. 
Thionv.). — Rodemachen, 1^61 (cart. év. de Metz, 
t. IV, p. 61). — Rodemachra, Rodetnaera, Rode- 
macria , Rodemacq ,1471 (abb. Saint-Vinc. comptes). 

— Rodemacque, 1/189 (Joum. J. Aub.). — Rode- 
machem, 1/187 (cart év. de M. t. VIII, p. 67 v"). 

— Rodemaehêr, Rodennuicker, 1/199 (Bert. VIII, 
pr. cxl). — Régis macra, Rodemaehêr, Rodemacre, 
1 566 (pouillé de M. ). — Rodemar, 1 553 (Siège de 
M« par Saiignac). — Roquemar, i556 (Munster cos. 
mogr.). — Rodemacheren , 1579 (Berth. HisL Lux. 
VIII, 60). — Rodmac, 1666 ( Joum. J.Bauch.). — 
Rodemark, 1 667 (Rec J. Ancil.). — Rodemack, 1 689 
( terr. de Kanfen ). — Rodenmacq , Rodemacker, 1 696 
(terr. de Kontx-Haute). — Rodmacker, 1709 (terr. 
de ZoiifRgen). — En allemand : Rodenmachem, 

Cette petite ville, seigneurie de nom et d^armes, 
fief du duché de Luxembourg, a donné son nom à 
une belliqueuse famille d*ancienne chevalerie, puis- 
sante dès le xii* siècle, et d^une incomparable 
énergie. Cette maison fut dépouillée de ses do- 
maines en 1699, pour avoir servi la France, et ils 
furent attribués à Christophe de Bade, gouverneur 
du Luxembourg, dont les descendants les possé- 
dèrent jusqu^à 1 663, où la ville fut prise par le ma- 
réchal de Créquy. Cédée à la France par le traité 
des Pyrénées, reprise par les Impériaux en 1676, 
elle fut définitivement incorporée à la France par le 
traité de Nimègue, en 1679. Mais, jusqu^â la Révo- 
lution , les princes de Bade ont conservé le domaine 
utile de la seigneurie, portant le titre de marquisat 
et composée, outre le chef-lieu , de Berg, Breistroff- 

98 



318 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



Grande, Dodeoboven, Pixem, Gawisse, ZouStgen, 
Haateet Basse Rentgen, Hauto-Kontz, SimmiDg, 
Faaibach , Gandren , Haliing , Himling , Aitwisse ( du 
canton de Gattenom) et d'AUtingen , Burmerange, 
Hesperange, Hassel, Holiem, Itrig, Krautem, Pit- 
tange (du grand-duché de Luxembourg). — Il y 
avait , en outre , à Rodemack une maison-fief, indé- 
pendante du marquisat, et pour laquelle le titulaire 
rendait hommage au roi, au titre de Tévécbé de 
Mets (1681, dénombr. 91 mars). — Les armes 
de la maison de Rodemack étaient : JoMcé â^or et 
d*azwr de nx piècei, et plus tard, fascé d'argent et 
de gueulee de $ix pihet. La ville les a conservées. — 
Était siège d^une paroisse de Tarchiprétré de Tbion- 
ville, qui dépendait deTabb. d^Echtemach et avait 
pour annexes Dodenhoven et Eysing. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de c"* 
et conserva ce titre sous Torganisation de Tan m ; 
ce canton comprenait les c"** d^ Aitwisse, Beyren, 
Boler, Breistroff- Grande, Dodenhoven, Évange, 
ÉYrange, Eysing, Faulbach, Gandren, Hagen, Hal- 
ling, Himling, Kontx (Haute et Basse), Mondorff, 
Preische, Puttelange, Rentgen- Haute, Rentgen- 
Basse, Rodemack, Roussy- le -Bourg, Roussy-le- 
Village, Simming et Zoufilgen. Rodemack passa 
en 1809 dans le canton de Gattenom. — A pour 
annexes les hameaux d'Eysing, de Simming et de 
Faulbach. 

Roder BBBG, montagne, c°* de Bœrenthal. — Rubeue 
monê, 1 1 96 (cb. abb. Sturtielbronn ; D. Gai. pr. s. 
ran). 

RoDBNDORp, c". — Voy. GhXtbao-Rougb. 

RooBNTÀLD, ancienne censé, paroisse de KempKch. — 
xTiii* s* (ponillé de M.). 

RoDBBissB, f. e** de Longevillfr-tex-Saint-Avoid. — 
Aodnime, i996(abb. ViU.cart t.I,H. t5). 

RoDBRissB (Étaho db), c^* de Longeville-lez-Saint- 
Avold. — La superficie en est de 7 hectares. 

RoDLACH , h. c^ de Bibiche. — Rollaeq, Rotîach, i585 
(abb. Vill. cart. 1. 1, B. i5). — Rodelacq, 1618 
(ibid, G. 1 ). — * Redelack 00 Rodelach, 1 779 (Dur. 
Lorr.). 

Village érigé en i585 et appdé RoUach (loc, 
cit, ). -—Était annexe de la paroisse de Bibiche. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bonxonville , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouxoo- 
ville depuis sa création, en 1790. — Ghef-lieu com- 
munal jusqu^en 1810, où un décret du 9 février 
le réunit à Bibiche. 

RoeMBB, censé -fief dépendant de la seigneurie de 
Rodemack (1769, dénombr. 7 mai). 



RoHB , h. absorbé par la ville de Bitche. — Ror aha$ 
le Roeeau, tb^h (dénombr. Th. AKx). — RozêëUf 
1696 (compte de la terre de Bitche). — Zum-Rekr 
(Laguille, Hist. d'Alsace, carte). 

Ce hameau, de la mairie de Schorbach, réuni é 
Kaltenhausen et à un faobourg du château de Bitche , 
a donné naissance à la ville. 

RoHBBAGB , ch.-l. de c**, arrond. de Sarreguemines. — 
Rorbaek, ii5o (Kremer, Ard. Gesch. II, 993). — 
Brucherbach, Bruchrorbaeh, 1179 (abb. Wadg. 
bulle d'Alex. Hl). — Roreback, 1 197 (ibid, bulle de 
Cél. lll).^RondHMh, ttiab (cart. év. de M. t HI, 
p. 96). — Rombaeh, Rombaeh, Roreback, i5A6 
(pouiljéde M.). — Rorbach, 1696 (dénombr. Th. 
Alix). — Rhorback, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitche et de la mairie de 
Bining. — Seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice, sous Tofiice de Dieuie, qui appartenait A 
l'abbaye de VergaviUe (1686, dénombr. du aA dé- 
cembre). — Était siège d'une cure de i'archiprdtré 
de Hornbach, qui avait pour annexes Bining-Iet- 
Robrbach , Heiligenbronn , Guischberg et Béon (tui- 
lerie). Cette cure avait dépendu de la collégiale de 
Munster en Alsace, puis du duché de Lorraine, et 
enfin de la couronne de France. 

Autrefois Lorraine , bailL de Bitche , coût, de Lor- 
raine. — Ghef-b'eu, en 1790, d'un canton du dis- 
trict de Bitche, qui se composa jusqu'en 1809 des 
c^ d'Achen, Betlwiller, Bining-lez-Rohrbach, Et- 
ting, Gros-Réderching, Guising, Hœliing, Kalbau- 
sen,Petit-Rédercbing, Rabling, Robrbach, Schmitt- 
willer, Singiing et Wcidesheim. L'organisation de 
1809 y ajouta les c"** d'Enchenberg, Holbacb-lei- 
Lemberg, Lambadi , Monlbronn , Sierstbd et Soncht ; 
depuis, les c'** de Guising, Hœliing, Holbach-lex- 
Lemberg, Singiing et Weidesheim furent suppri- 
mées et réunies à d'autres c"** du même canton. — 
A pour annexes le moulin Mathis, la Luxenmàhl 
et la Schmeltzenmûbl. 

Robrbach (Ruissbau db). — Prend sa source A la 
fontaine de Robrbach, traverse les c*** de Robr- 
bach , de Bining et de Rabling sur une longueur de 
6 kilom. et se jette dans le Buttenerbach. 

RoLBiRo, c^ de Wolmunster, snr la Hom. — Rdvmg, 
1761 (ord. de Lorr. VIII). — RobUngen, 1766 
(D. Cal. not. Lorr. L). — Rohoingen, 1771 (ord. 
de Lorr. XII , 699). — RoWingen ( cartes Caas. et de 
rÉtat-major). — Rolvingen (cartes allemandes). 

Village du comté de Bitche. — H y avait A Rol- 
bing un fief mouvant de cette seigneurie. — Fai- 
sait partie de la communauté d'Opperding et de la 
paroissç de Lontiwiller. 
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Àulrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, couL de Lor- 
raine. — Fit partie, de 1 790 à 1 80a , du canton de 
Breidenbacb et fui classé, à cette dernière date, 
dans le canton actueL — À pour annexes Opper- 
ding , Ohrentbal , le moulin d'Opperdinget les fermes 
de Rolbing et de Cruzerhoff. 

BoLBiNG (Fbbme de), c"* de Rolbing. — Rolvingtrhof 
( cartes allemandes). 

RoLiGNY (Bar db). — Seigneurie foncière endavce 
dans le ban de Landres. 

R0LUR6BN, anc. vill. de la seigneurie de Bilche, cbef- 
lieu dVne mairie qui comprenait Rollingen , Schma- 
lentbat , Mouterbausen , Hohe-Weyersberg , et les ga- 
gnages de Gaendersberg, Eguelshardt et Waldeck, 
1594 (dënomb. Th. Alix). — RoUkigen, village; le 
choiteau est ruiné ( loc, ciL ). 

Romain , h. c*^ de Gosnes. — Ad Rommuu ,1069 (abb. 
Saint-Max. bulle de Léon IX). 

Annexe de la paroisse de Cosoes, diocèse de 
Trêves (doy. de Bazailles). 

Autrefois Trois-Évéchés , bail!, de Longwy, coût, 
de Saint-Mibid. — Fait paKie du canton de Longwy 
depuis la création de ce canton, en 1790. — Com- 
mune jusqu^en 181a, où il fut réuni à celle de 
Gosnes par décret du 9 juillet. 

Rom BAS, c'° de Briey. — Rembacum, 1* s* (Wiltb. 
catal. paroiss.). — Rumetbaz, 1198 (cbap. cath. 
s. Tan). — Rumebaz, 1187 (Und,). — Romehar, 
1 â 66 ( fonds de Malte , inv. liasse 10). — Roumebac , 
1985 (inv. des tit. deLorr. X, 3 18). — Rombaty 
1998 (abb. Saint-Pierr\ terr. f. 19). — Rombars, 
i3i7 {ibid. f. 933). — Rommêbair, i3so (inv. des 
lit. de Lorr. II, 19). — Rombart, 1397 {ibid, X, 
5i). — Romebttir, i3C9 (fonds de Malte, inv. 
liasse x). — Lou Molin de Romber, xv* s* (chron. 
Praill.). — Rombaie, x?* s* (chron. Jac Huss.). 

— Rombair, 1678 (Journ. J. Aubr.). — Rombairt, 
t/191 (Mém. Ph. de Vign.). — Romboys, 1599 
(fonds de Malle, liasse Pierrev.). — Rombay, ]53Â 
( inv. des tit. de Lorr. III , 9 76 ). — Romba , Rombac , 
Rombacum, i56& (pouillé de M.). — Romba ou 
Redingen, 1579 (Berth. Hist. Lux. VIII, p. ho), 

— Rombay, 1679 (inv. destiL de Lorr. IIL, 980). 

— Rombart, i58i (dénombr. 95 oct). — Rom- 
hachy xTiu' s* (pouillé de M.). — Rameebacwn, 
R<mibaiium, Rumeeback (D. Cal. not. Lorr.). — En 
patois : Rombair. 

Fief lorrain, sous la prévôté de Briey (dénomb. 
1579, inv. de Lorr. III, kc. eit,), 

La haute justice était au roi ; il y avait quatre 
seigneuries foncières, dont une i Tabb. de Saint- 
Pierremont , une à Tabb. Saint- Paul de Verdun , et 



deux autres laïques, qui relevaient de la prévôté de 
Briey. — La mairie de Bombas était composée des 
village de Rombas, Viller84ez-Romba8, Amné ville, 
Silvange, le Neuf-Moulin, Marange et Bronvaux, 
. 1G89 (Barr. dom. t I); en 1611, elle compre- 
nait de plus Pierrevillers (1611, abb. de Justemont). 

— Rombas était le siège d*un archiprétré dépen- 
dant de Tarchidiaconé de Marsal, qui possédait 
les paroisses d^Amnéville, Avrii, Ay, Boussange, 
Briey, Ennery, Fameck, Hauconcourt, Logne, Lonoh 
merange, Maizières-lei-Melz, Malancourt, Mance, 
Marange - Silvange , Mondelange , Moyeuvre , Neu- 
chef, Norroy-le- Veneur, Pierrevillers, Ricliemont, 
Ro;nbas, Rosselange, Rurange, Somécourt, Ta- 
lange , Trieux et Vitry. — La paroisse de Rombas 
dépendait de Tabb. Saint-Paul de Verdun et avait 
pour annexes Villers et Silvange. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saint- 
MihieL — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre; fut érigé, sous Toi^nisation de Tan m, 
en chef-lieu d*un canton qui se composait des c"** 
de Bronvaux, Jœuf, Malaucourt, Montois, Pierre- 
villers, Rombas, Roncourt et Saint-Privat-la- Mon- 
tagne; passa, en 1809, dans le canton actuel. — 
A pour annexes ViUers-Iez-Rombas, Ramonvilie et 
les Tuileries. 
RoMBLDBTBN , localité incounue, aun. de la par.de Max- 
stadt, 875 (abb. Sainle-Gloss. ch. Louis le Germ.). 
RoftcouBT, c*" de Briey. — Roncourt ,1198 (chap. de 
la cath. s. Tan). — Roncourt en Woivre, 1779 
(Dur. Lorr.). — Roncuria (D. Gai. not. Lorr.). — 
En patois : Ronco. 

Le roi y était seul seigneur. — Etait annexe de 
la paroisse de Saint-Privat-Ia-Montagne. — L^église 
dépendait des chanoines réguliers de Pont-à-Mouason. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie , en 1790, du canton de Joua- 
ville; passa, sous Torganisation de Tan m, dans 
celui de Rombas et, en 1809 , dans le canton ac- 
tuel. 
Rordbois(Lb), Rordwalchbh ou Ruaowibs, f. c" de 

Gros-Tenquin. 
RoRDB (La), h. c°* de Devant-les-Ponts. — La Maison 
la Ronde devant leê ponté , i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Maison de plaisanee de la paroisee SainlSimon 
de Metz, xfiu* s* (pouillé de M.). 

RoHDiAD (RuissBAO db). — Goule sur le territ. des 
c*^* de Vany, GhieuUes, Malroy et Argancy et va se 
jeter dans la Moselle. 

RoRDB-FoNTAiRB, m*"*, c"* de Grand-Failly. 

RoRDHBiTOEH (Lb), forét domaniak de 988 hectares, 
située BUT le territ de la c** de Porcelette. 
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RoFiocBfiLLB, h. c"' d'Ancy-sur-Moselle. — Rongue- 
vile, 13 95 (abb. Saint-Vinc. liasse ii, Ancy). — 
Rondeviller, 1610 (Fab. lerrit. Met). — Rongue- 
viUe, 1715 (abb. Saint-Vinc. liasse 1 1, Ancy). — 
Rondeville , 1 766 ( D. Cal. not. Lorr. ). — En patois : 
Ronquevelle, 

A toujours été un des hameaux qui formaient la 
communauté d'Ancy. 

RoMVKNMVBL, m^% c"* de Hargarten-aux>Mines. 

RoppwiLLER, c" de Bitche. — Roppitmlr, 1 43o (arch. 
h. de V. AA, /»). — Roppweiller, 169^ (dén. Th. 
Alix). — Roppveiler, 1771 (ord.de Lorr. XII, ûi8). 

— Ropweiller, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village du comté de Bitche ; il dépendait de la 
mairie et de la paroisse deWalschbronn. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du c"" de Bitche depuis sa 
création. — A le Moulin pour annexe. 

Rorhwkisser-Gbabxn ( Ruisseau db). — Prend sa source 
sur le ban de SaintJean-Rohrhach , traverse les c"*' de 
Saint-Jean-Rohrbach et de Rémering sur une lon- 
gueur de 1 kilomètre et se jette dans le Mutterbach. 

RosBRëcK , c"" de Forbach , à gauche de la Moselle. — 
Roisbruckên, i365 (Kremer. Ard. Gesch. II, 609). 

— Roiebràch, ibkh (pouillé de M.). — Roisbruc- 
keriy 159/4 (dén. Th. Alix). — Roibuch, 1771 (Dur. 
Lorr.). — Rogembrick (carte Cass.). — Roiselbrûck 
(cartps allemandes). 

Village de la vouerie de Saint-Avold (office et châ- 
tellenie de Boulay, au xvi' siècle); il faisait partie 
de la communauté de Théding. — Était annexe de 
la paroisse de Folckling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Il fait partie du canton de Forbach 
depuis la création de ce canton, en 1790. 

ROSGHABDSHOF, f. Voy. HlZABD (La GbTISB DD). 

Ross (MouuRDB la), c*** de Volmerange-leB-OEu- 
trange. 

RosB (Ruisseau de la). — Prend sa source dans le 
dép* de la Meurthe, traverse les c"" de Kirwiiler et 
de Sarralbe sur une longueur de 7 kilom. et se jette 
dans l'Albe sur le ban de Sarralbe. 

RosB (Ruissbad de la). — Goule sur le terri t. de la 
c"* de Volmerange-lex-OEutrange et se jette dans 
le Mûhlenbach. 

Roseau (Ruisseau dd). — Prend sa source sur le ban 
de Destry, traverse les c"** de Destry et de Suisse- 
Haute sur une longueur de A kilomètres et se jette 
dans la Rotte. 

Rosholl , f. c"* de Bitche. 

RosifE (Ruisseau du). — Voy. RediiB. 

Rosselaugb , c"" de Thionville , à gauche de POrne. — 



AdRocheringaê inpago Muslemi tuperjlufnum Horne , 
775 (arch. Trêves, ch. Rob.). — Rocheringû, 1 o33 
(abb. Saint-Epvre, ch. emp. Gonr.). — RoiUngiê, 
1 1 86 ( prieuré Useld. ch. c^' Henry de Lux.). — Roche- 
lange, Rochexanges, iaâ6 (abb. Saint-Pierr\ terr. 
r 217). — Rocherange», 1279 {ibid, 217 v°). — 
Roihdange, 1976 (inv. des tit. de Lorr. X, 126). 

— Rostexangei, 1998 (abb. Saint -Pierr\ terr. 
f 219). — Roi$erangei, 1299 (*^« a^Q ^')' — 
Rocherenges, i3Ai (inv. des tit. de Lorr. III, 23&). 
-— Roucherange, i38o (abb. Saint-Symph. liasse 
Moyeuvre). — Rocherange, 1 38o (ibid, ). — Rochel- 
lange, iA»& {ibid,), — Rosêelanget, là&i (abb. 
Sainl-Pierr*, terr. f aSS). — Rouch^ange , i/ià8 
( fonds de Malte, inv. L. E.). — Rossexanges, 1 5o3 
(abb. Saint-Pierr*, terr. f* 39). — Rureringa, alias 
Roiêelange, Rocheling, \^kU (pouillé de M.). — 
Rotêelenge», i557 (abb. Saint-PierrS terr. f 933). 

— Rochdange, 1671 (baill. de Saint-Mibiel). — 
Rocherange, i63i (état de la Lorr.). — Rotelan- 
gtum (D. Gai. not. Lorr.). — En allemand : RoêUngen. 

Fief du comté jde Bar, mouvant de la prévôté de 
Briey (reprise de i323), puis du duché de Lor- 
raine (dénomb. de 1 673 , inv. de Lorr. Ul , 285). 

— La haute justice était au roi ; la moitié de la 
justice foncière était à Tabbaye de Saint- Pierre- 
mont. — En 1681, Rosselange et Moyeuvre -Petite 
étaient le siège d^un (ief mouvant du roi de France 
et d^une justice haute, moyenne et basse qui por- 
tait le nom de la Gour d^Aix (dénombr. 9 juin). — 
Était siège d^une cure de Tarchiprétré de Rombas, 
laquelle dépendait de Tabb. de Saint-Hubert-en- 
Xrdeunes. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moyeuvre (district de Briey), sous Toi^ganisation 
de Tan m, de celui de Vitry, et fut classé en 
1790 dans le canton actueL — A pour annexe les 
forges de Jamailles. 

RossBLHOFP on Rasblroff, f. c°* de Baerenthal. 

RossELoi^B, ville. — Voy. Saint-Avold. 

RossELLE (La), rivière. — Rotuiella, 1968 (sém. 
Saint-Simon s. Tan). — Russdla, Rtuella, tbhh 
(pouillé de M.). — Rosteln, 169/1 (dén. Th. Alix). 

— RoiuieUe, 1 683 (dénombr. 1*' mai). 

La Rosselle prend sa source partie dans Tétang 
de Mermette et partie dans les étangs d^Oderfang 
et de Reder, traverse les c"" de Saint-Avold, Petit- 
Eberswiller, Hom bourg-Haut, Meriebach, Betting, 
Béning - les - Sain t - Avold , Gocheren , Rosbrûck , 
Morsbach, Forbach, sur une longueur de 99 kilom. 
et se jette dans la Sarre près de Werden (Pmase). 
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Thierry Alix confond cette rivière avec la Lautcr 
dans sa description des cours d^eau de la Lorraine. 

RossELLB (Pays db la). — Pagus RosaUtue, 777 (Fé- 
libien, Hist.. de Saint-Denis, pr. lti). — Roiloh- 
gowe, 888 ( CroU. orig. Bip. 1,55). — Roi$elegauwe, 
10/16 (ch. SaintrAmuald, Kremer, Ard. Gesch. II, 
986). — Ronelgovi , Roiseletiêiê pagu$ , 1 ii 6 ( arch. 
de Trêves, ch. enip. Henri III). — Pagtu Roslintia 
(acta academ. palatines, V, 18/i). 

RoTn,b. c*" de Hambach. — Rode, ïhoo (inv. des 
tit. de Lorr. I, 308). — Roda, ibhU (pouilié de 
M.). — Reda, 1606 (ibid.), — Rodt, Tun des trois 
Hambach, 1779 (Dur. Lorr.). 

Ce hameau a toujours fait communauté avec 
Hambach. — Disputé entre TÉvéché et la Lorraine, 
il a été définitivement attribué au duché en 1600; 
à la fin du xvii* siècle, il a fait partie de la princi- 
pauté de Lixheim. — Siège d*un fief lorrain dép. 
du comté de Créhange et d^une cure de Tarchi- 
prélré de Saint-Amuald qui avait pour annexes les 
deux Hambach et Woustwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarregue- 
mines depuis la création de ce canton, en 1790, 
toujours annexe de Hambach. 

RoTHA (Ruisseau de). — Voy. Rose (Rcissbad de la). 

RoTHERBURG , château ruiné , situé sur le Rodenberg , c*" 
de Bœrenthal. — Rothenburg, 91a (Hertzog Edels. 
chron. 1V,73). — Rothemburg, i353 (SchœpfUin, 
Als. ill. II, 37/4 ). — Rotenburg, 1869 (Kœnigshofen 
Els. chron. V, 3a 8). — Rodenbroun (carte Cass.). 
— Rothêchlœssel ( Qreutzer , Statistique du canton de 
Bitche, 1/18). 

Château qui appartenait aux évéques de Stras- 
bourg dès le IX* siècle ; a été détruit en 1369 P^^ '^^ 
Strasbourgeois. 

RoTDMûHL, huilerie, c'^*de SiersthaL 

RoTHOPF, f. c"* de Hellimer.. — Métairie Rouge, 1698 
(arch. de Bistroflf). — Maiterie Rouge, 1703 (arch. 
comm. arpent, du h avril). — La Rouge Moitreete, 
1 7 5 1 ( ord. de Lorr. VIII , 9 8 3 E. ). — Rouge métairie , 
1766 (D. CaL not. Lon.),'-^ Rodhoff (carte Cass.). 
Dépendait de la châtell. de Hinguesange. 

RoTTE (Ruisseau delà). — La f?o(ten(D.Cal. not. Lorr.). 
Il prend sa source dans Tétang de Mutsch , traverse 
les territ de Harprich, Landroff, Suisee-Haute, 
Suisse-Basse, Brulange, Arraincourt et Holacourt, 
sur une longueur de i/i kilom. 5oo met., et se jette 
dans la Nied française près de Vatimont. 

RoucBELBACB (RuissEAii db), c°* de Grande-BreistroiT, 
17/10 (terr. du ban). — Voy. Breistrofp (Ruis- 
seau de). 



ROUOB-MOÎTRESSB (La), f. Voy. ROTBOFF. 

RocoBWALD (Ruisseau de). — Prend sa source à Don- 
courtrlez-Conflans, traverse les c"** de Doncourt, 
Bruville, Jarny, sur une longueur de 6 kilomètres 
et se jette dans TOme. 

RouQLiNo, c" de Sarreguemines. — Ruldinga, i3i5 
(Kremer, Ard. Gesch. II, 407). — Rullinga, But- 
tinga, Battinga, RoUing, i^kU (pouilié de M.). 

— RoUingen, 1676 (inv. des tit. de Lorr. /i56). — 
RuUngen, RnUingen , 1 58 1 (arch. de Sarralbe : trans. 
entre le duc de Lorraine et le comte de Nassau). — 
RauUng, 168 a (dénombr. 7 nov.). — RoUngerif 
xviii's* (pouilié de M.). — Rohling (carte Cass.). 

Village d'Empire, enclavé dans la Lorraine, et 
dépendant de la seigneurie de Lixing-lez-Rouhiing, 
siège d^une justice haute, moyenne et basse. — En 
i58i, le duc Charies de Lorraine renonça à toutes 
ses prétentions sur Rouhling en faveur du comte 
Philippe de Nassau-Sarrebrùck. — Était siège d^une 
paroisse de Tarchiprétré de Saint- Arnuald. 

Rouhling fut d^abord incorporé, en 1 797, au dép* 
de la Sarre et au canton de Sarrebrûck; mais il fut 
ensuite réuni, par décret impérial du 5 avril i8i3 , 
au dép* de la Moselle et au canton de Sarregue- 
mines. 

RouBLiRo (Ruisseau de). — Prend sa source dans les 
fontaines du village, traverse les c"" de Rouhling et 
de Welferding, sur une longueur de 1 kilomètre, 
et se jette dans le ruiss. de Diebling. 

RouPELDA.NOE, C*** do Boulay, à droite de la Nied. — Ra- 
pçidaingea, i a35 (abb. Vill. cart. 1. 1, R. 8 ). — Rup- 
peldeng, 1371 (ibid. H. 6). — Roupeldengee , 1397 
(ibid. B. ao). — Roupeldangei , iS 00 (ibid. B. 3a6). 

— Roupedange , 1 3 a 9 ( ibid. R. 5 ). — Roppeldanges , 
i33i (abb. Longev. échange). — Les deux Repid- 
danges, iSù'j (inv. des tit. de Lorr. X, 309). — 
Repeldanges, i/ii3 (inv. des abb. fonds R. E.). — 
Repandei, 1/13/1 (cari. év. M. t. I, p. i63 v**). — 
Repaldenget, 1/160 (ibid. t. IV, p. i5). — Rapal- 
denge, 1À79 (ibid. p. 161 ). — Repadengeê, i685 
(ibid. L VIH, p. 11). — Ruppadange, i/i88 (P. 
Ferry, obs. séc. t. II, p. 787). — Rupplingen aliàs 
Riqfpeldangee , 159/i (dén. Th. Alix). — Ruplingen, 
1606 (pouilié de M.). — Repalfange, 1610 (Fab. 
territ. Met.). — Rupeldange, 1689 (Lorr. dom. 
t. I). — Raupeldingen , 1693 (terr. de Kédange). 

— Rupelange, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). — Ru- 
peldange, 1 779 ( Dur. Lorr.). — En allemand ; Ru- 
plingen. 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du roi de France, et appartenant à 
rhospice Saint-Nicolas de Metx. 1683 (dénombr. 
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3 oct. ). — Ancienne annexe de la paroisse de Guen- 
kirchen; fut érigée, en 1751, en cure de Tarchi- 
prétré de Varize. Cette cure était i la collation de 
Tabb. de Longevilie-lez-Saint-Avold. — Une maison 
de Roupeldange dépendait de la paroi8t<e d^Otton- 
ville. 

Autrefois partie Lorraine, paiiie Trois- Évéchés, 
baill. de Boiday et de Meii , coût, de Lorraine et de 
Metz. La partie lorraine représentait le tiers du vil- 
lage (dénombr. Th. Alix). — Fait partie du canton 
de Boiday depuis 1790. 

RoDPBLSTODDER (Le Grahd et LB Pbtit), f", c*^ de 
Coume. 

RoDSSY-LB-BoiBG, vill. c"* de Roussy-le-Village. — 

— Rwcheye, Ruêcheium, io3G (abb. Saint-Paulin, 
test. Adaib.). — Rocci, io8a (abb. Saint-Airy, 
D. Cal. III, 63). — RutUche, 1097 (cart. Moy. 
Rhin, II, Lxxxii). — Le comté de Rochy, xii*s' (Tess. 
Hist. Thionv. pr.). — Rutieh, 1 1 06 (Berlh. l. V, 1 1). 

— Qut^lum RuoUche, i t3i (cart. Moy. Rhin, 11, 
Lxxxii). — Ruiieium, 1169 {ibid,). — Rozeium, 
1199 (ibid.). — Rocei, laoo {ibid.), — Caatrum 
Rucey, laio (chron. Met. D. Cal. I, pr. lxxtiu). 

— Riuty, is36 (Berlh. II, lxtii). • — Rouicengen, 
1976 (abb. Viil. liasse Haucourt). — Aouc«y, is85 
(ibid. A. 18). — Rocey, 1990 (ibid. T. 10). — 
RouBsey, iiiok (arcb. h. de V. A A, 1 1). — Rucey, 
1699 (ibid.) — Kultich, Bourg - Ktdtnch , 1606 
Cpouiilé de M.). — Roucy, 167Û (Uus. Lesc). — 
En allemand : Burg-Rôtgen. 

La terre de Roussy, autrefois comté, devint en 
1987 un apanage de la branche de Luxembourg- 
Ligny, qui eut pour auteur Valeran de Luxen^bourg, 
fils puîné de Henri II , dit le Grand , comte de Luxem- 
bourg, mort en 1976. Elle fut de nouveau érigée 
en comté par Charles V, roi de France, en i367, 
. afin de récompenser les services de la maison de 
Luxembourg. 

Ce comté, dit autrement comté de Saint-Paul, 
mouvait, en 1701, du roi de France, était le siège 
d'une justice haute, moyenne et basse, et compre- 
nait : 1" la justicerie de Roussy, composée de 
Roussy-le-Bourg, Boust et Parth, du moulin dudit 
Parth et Halling; celle de Bonnel, composée des 
villages de Bonnel, Erpekiangc et OEmering, et 
celle deMondorff, comprenant Ellingen et Elwingen ; 
3^ les villages de Mensdorff et de Mutfort et les 
hameaux deFletringet deMeding, 1701 (dénomb. 
o mai). 

Les armes primitives de ce comté étaient : d'azur, 
à deuxpotMons adoêeés d'argent; quand il entra dans 
le domaine de la maison de Luxemlraurg , il en prit les 



armes , savoir : d'argent au lion de gueuUê armé larn- 
paué et courotmé d'or, la queue nouée , fourekée et 
pasêée en eautoir. 

Roussy-le-Bourg était encore le aiége d^une sei- 
gneurie dont dépendaient Hettang&-Grande , Sœtrich 
et partie de Rentgen-Hante, cette dernière compo- 
sée dé huit voueries ( 1 70 1 , dénombr. o mai ). 

Faisait partie de la paroisse d'Usselskirch. 

Autrefois Trois- Evéchés, baill. et coût de Thion- 
ville. — Appartint, de 1790 i 1809, au canton 
de Rodemack et passa, à cette époque, dans le 
canton actuel. — Commune jusqu'en 1811, où il 
fut réuni à Roussy • le-Village par un décret du 
1" avril. 
R0DSST-LB-V1LLÂ6B, c** de Cattenom. — En aiiemand : 
Dorf'Rôtgen. 

Partie de ce village dépendait de la seigneurie de 
Cattenom (1706, dénomb. 19 novembre). — Il 
était annexe de la paroisse d'Ussebkirch et servait 
do résidence au curé.-— A pour annexes Roussy-le- 
Bourg, Dodeohoven et la ferme de Sainte-Cécile. 
— Mêmes noms anciens, mêmes juridictions et même 
canton que le précédent. 
RooTB (La), nom donné à un certain nombre de vil- 
lages lorrains cédés a la France, pour assurer les 
communications militaires de Mets avec T Alsace, par 
Tarticle 1 3 du traité de 1 66 1 . 

Ces villages étaient au nombre de seize, parmi 
lesqueb les suivants font partie du dép* de la Moselle : 
Adaincourt, Ancy-lez-Solgne , Achâtel, Sailly, Se- 
court et Soigne. 

RODTB DBS ChBVILIERS ( La ). Voy. RiTTBBSTBASSB. 

RoDTB DU Roi (La). — Voy. Kqbrigstaassx. 

RoDTB FEODALE (La), grande voie impériale entre la 
Flandre et la Lombardie. De Sarrebrûck elle se 
dirigeait sur Sarreguemines , en longeant la rive 
gaudie de la Sarre; franchissait la Bliese un peu 
au-dessus de son emh<](pchure, au pont ruiné de la 
Bliese; traversait les territ. de Neunkirch, Fnuien- 
berg, Bliesbrûcken , Obergailbacb , Rimling, Bett- 
willer, Petit-Réderching, Enchenberg, Lemberg, 
Gœtzenbràck , et entrait dans la seigneurie de lich- 
tenberg (Bas-Rhin), près du Breitenatein. 

Cette route était donnée en fief par les erapereors 
d'Allemagne, aux ducs de Lorraine et aux sires de 
Bitcbe^dans son parcours à travers leurs seigneu- 
ries. 

Routes nationales (Tableau des) sur le territ. de la 
Moselle et indication de leurs longueurs dans ce 
département : 

Rente nationale n* 3 : de Paris â Meli et à 
Mayence, par Sarrebrûck (97Ni^6). — Roate na- 
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tionale n** 1 8 : de Paris à Longwy et à Luxembourg 
(95^668). — Boute nationale n* 67 : de Vouziers 
à Looguyon (la^ada). — Route nationale n" 5a : 
de MeU à Longwy (&3\868). — Boute natiouale 
n" 53 : de MeU à Luxemboni*g (46Si86). — Boute 
nationale n* 53 bi$ : de Mets i Trêves, par Sierck 
(3l^593). — Boute nationale n^ 5& : de Metz à 
Sarrelouis, par Bonlay (38\9a5). — Boute natio- 
nale n" 55 : de Metz à Strasboui^, par Château- 
Salins (76^,50/i). — Boute nationale n* 56 : de 
Metz à Strasbourg, parSaini-AYold(96Si66). — 
Boute nationale n* 57 ; de Metz à Besançon 
(i9S87o). — Boute nationale n" 61 : de Stras- 
bourg à Sarrebruck (98\898). — Boute nationale 
n* 69 : de Strasbourg à Deux-Ponts, par Bilche 
(35Si89). — Boute nationale n* 7& : de Châlons- 
sur^aône à Sarregnemines (/i5S8Ao). 

Toutes ces routes forment ensemble an total de 
667^395. 

Les routes départementales, au nombre de 18, 
comprennent 366^936. 

Les chemins de grande communication, au 
nombi^ de 3/i , comprennent 765\7i 1. 
Boz^BiEDLLBS , c"* de Gorse. — RotervMM, 1161 (abb. 
Sainte-Croix, ch. conf.). -^ BoMeruelet , 1900 (coll. 
Saint-SauY. s. Tan). — Boterioles, 1391 (chap. cath. 
s. Tan). — Rouzervêlle, i95o (abb. Saint-Pierre, 
cens.). — RosereuUê, 1359 (fonds de Malte, inv. 
liasse J.). -^ RozerueUe, i3oo (chap. cath. s. Tan). 

— Rouzeireulle , 1 386 {ibid,), — Rouutriêlle , 1 398 
(ibid.). — Rouzêrieulle , xt* s* (chron. Prail.). — 
Routeruelle, 1 &o/!i (liste des vill.).— /lot^utre^ t ^08 
(chron. doy. de S*-Thiéb.). — RouzerrueUet 1617 
(chap. cath. s. Tan). — Rotuerieuk, tà'jb (Joum. 
J. Aub.). — RoterieuHe, 1&87 (chap. cath. s. Tan). 

— RouteriêuUei, i5i7 (Mém. Ph. de Vign.). — 
Rouzerieulleê , i53o (chap. cath. s. Tan). — Roter- 
ikieuUe, loUU (pouiliédeM.). — RinigerieuUei,ibbli 
(Mém. de Vieilleville, chap. i?iii). — Roêerieulle, 
1609 (Joum. D. Flor.). — RouermiUy xtiii* s* 
(pouiilé de M.). — RoêeUewr, 1756 (D. Cal. not. 
Lorr.). — RoseUèrre, 1756 (carte Vaug.). — En 
patois : Rouêelieur, 

Était siège d*un fief lorrain, sous le baill. d' Apre- 
mont (159a). 

Le ban Saint-Paul de Bozérieulles était le siège 
d^un fief et d'une justice haute , moyenne et basse , 
mouvant du roi de France et appartenant au cha- 
pitre de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 
9 janv.). — Était siège d'une cure de Tarchiprétré 
du Val-de-Metz , dépendant de la collégiale de Saint- 
Louis. 



Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moulins; fut 
érigé , sous Torganisation de Tan 111 , en chef-lieu 
d'un canton qui comprenait les c"** d'Ars-sur- 
Moselle, Châtel-SaiiitrGermain, Chazelles, Grave- 
lotte, Jussy, Lessy, Longevillç -lez-Metz, Moulins, 
Bozérieulles, Sainte-Buffîne , Scy, Vaux et Verné- 
ville, et passa, en 1809 , dans le canton actuel. — 
A pour annexes les moulins de Longeau et de Bazin, 
le hameau de la Maison-Neuve, les fermes de Saint- 
Hubert 4 ^^ Bellevue. — Il y avait à Bozérieidles 
nn prieuré dépendant de Tabb. de Notre-Dame de 
Mouzon. 

Bu (Lb Gbard), ruiss. qui coule sur le territ. de U c"' 
d'Anoux. 

Bu DE CiiBDz (Lb), ruiss. qui coule sur le territ. de la 
c~ de Lorry-devant-le-Pont et afflue à la Seille. 

Bu DB Mad (Le), ruisseau. — Fluotus Magide, 85 1 
(cart. Gorze, t. LIV, p. 79). — Magdiêfiuùu», 807 
{ibid.i. LVm, p. 76). — U Mairt, 1397 (co"- 
Lorr. 5oi , 3 ). — Le ruitieau de Maid, 1 766 (Stem, 
dép' M. ). 

Prend sa source à Broossey ( dép^ de la Meurthe ) , 
traverse les c"^ de Waville, de Villecey et d'Onville 
sur une longueur de 6 kilom. et se jette dans la 
Moselle à Amaville. 

Bo DE Marci (Lb), rivière.— Voy. Woigot (Le). 

Bu d'Hutbor (Le), ruiss. qui prend sa source dans 
les bois de Labry, traverse la c*^ de ce nom sur une 
longueur de 1 kilom. et se jette dans TOrne. 

BucHBLiif 6B!<i , vill. détmit, c*^ de Spicheren. — Ru- 
ehlmgen , 1 577 ( transact. entre le seig. de Forbach et 
ses vassaux). — Rochlingen, ib^U (dén. Th. Alix). 

— Rochelingen, 1618 (partage de la terre de For- 
bach). — Roucklingen, désert ( 168/i , dénomb. du 
7 mars). — Ruttlmgen,\']og (proc-verb. de reconn. 
de la terre de Forbach). 

Village du comté de Forbach, ruiné vers ]635. 

BucHiBO, m"* isolée. — Annexe de la paroisse d'Otton- 
ville; -— un ménage ( t6o6, pouiUé de M.). 

BuDUifo, h. €** de Sierck, à gauche de la Moselle. — 
Rodmgen, tbgti (dén. Th. Alix). — Ruedlmgen, 
xvii* s* (Sierck , dom. Lorr. ). 

Siège d'un fief lorrain sous la cour de Péri. — 
Était annexe de la paroisse de Sierck. 

Autrefois Trois-Evéchés, prévôté de Sierek, oout. 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton et de la c** de Sierck. 

BuGT, h. c*^ d'Argancy, à droite de la Moselle. — Ruxey, 
thoU (liste des vilL). — Rovgey, 1699 (arch. h. 
de V. AA, ] 1). — R^ffif, XVII* s* (carte Tass.). — 
%t, t635(Joiini.J.Bauch.). —Ruxi, t638 {ibid.). 
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— Ruchi, 1 766 (D. Cal. not. Loir.). — Eo patois : 
. Reu^hy. 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse (1720, dénombr. 19 juin). — 
Annexe de la paroisse d'Ennery. 

Autrefois Trois-Évôchés, bail), et coût de Metz. 

— Fil partie, en 1790, du canton d'Argancy; 
passa dans celui d'Antilly sous Torganisalion de 
Tan m et dans celui de Vigy en i8oa. 

Au siède dernier, Rugy faisait partie d'une mairie 

qui comprenait Ennery, Chailly el Rugy ( arch. départ. 

enregist. de provis. i5 avril 1763). — Chef-lieu 

communal jusqu'en 1 8 1 o , où il fut réuni à Argancy 

par décret du 1 1 avril. 
Ruisseau (Lb Gbakd-). — Coule sur le territ. des c"" 

de Uestroff et de Merten et se jette dans la Bisten. 
Ruisseau (Le Vieux-). — Prend sa source à Chémery, 

traverse cette c"* sur une longueur de a kilom. 

5o mèl. et se jette dans la Nied. 

RDIfDWJSLCHBR OU RuRDWlBS, f. VoY. RONDBOIS (Le). 

R DPI Gif T, h. c°* de Charly. — Rupenpy, j 1 38 (chap. de 

la cath. s. l'an). — Ropenei, 1187 ('^O* — 

Rupenez, 11 43 (abb. Vill. cart. t. I, G. 1). — Rup- 

' penei, 1 1 6 1 ( abb. Sainte-Croix , ch. conf. ). — Rop- 

pene, 1377 (^^- V*^^* ^^' t- '» B* s^). ■— Roup- 
peney, 1 283 (ibid. B. 6). — Rtupeney, ia83 (ibid, 
H. II). — Roupeney, 1297 {ifnd. B. 20). — Rope- 
neyj i35o (ibid. E. 6-). — Roppeney, i/io4 (liste des 
' vill.). — Rupineiy 161 3 (abb. Vill. cari. t. I,H. 11). 

— Ruppigney, ihS'j (abb. Sainl-Vinc. liasse S*-Jul.). 

— Rouppigney, 1 Uijb ( Joum. J. Aub. ). — Rot^py, 
xvi' s* (chron. Cl. PhiL). — Rupgny, i6jo (Fab. 
(errit. Met.). — Erpigny, 1681 (dénombr. s. l'an). 

— En patoifi : Ropny, 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chap. de la cathédrale de Metz (1681, dénomb. 
2 janvier). — Était annexe de la paroisse de Charly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton d' Argancy en 1790, de 
celui d'Antilly sous l'organisation de l'an m et 
de celui de Vigy en 1803, — Chef-lieu conmiunal 
jusqu'au décret du 9 février 1810, qui le réunit 
à Chariy. 

RupiGNY, anc. hameau absorbé par Sainte-Barbe. — 
Ruppigney et Sainte-Barbe, i&oA (liste des vill.). 

— En patois : R'pim. 

RiTiANGE, c*" de Mctzerwisse, à droite de la Moselle. 

— Runeringa, 1 1 79 (abb. Bouz. bul. Alex. III). — 
RudrekangBy 1237 (abb. Vill. cart. t. II, p. 354). 

— Rurekanges, 1399 (ibid. t. II, R. 1 1). — jRue- 
drechanget ius Moselle, i3io (ibid, R. 9). — Ru- 



derkinga, 1817 (ibid, R. 7). — Roturangei, Rewe- 
range, i3a4 (inv. des tit. de Lorr. III, i5i). — 
Roringajuxta Motellam, 1 5o8 (abb. Vill. cart. t. H , 
fil). — Rurangia, ibUh (pouillé de M.). — Ru- 
rangei sut la Mozelle, 1 5 5 3 (Siège de M. par Salignac) . 
— jRo/mgrm, 1 56o (abb. Vill. carL 1. 1 , n' 1 ). — jRw- 
chingen, 157a (Berth. Hist. Lux. VIII, ho). — Rtfh- 
chingen, xvii*8' (Loth. sepL). — Rollingen, 160 5 
(abb. Vill. cart. L I, n° i ). — Rorange, 1639 (ibid. 
n" 6 ). — Rusching, 1 633 (ibid.), — Rorchin, 1 667 
(ibid.). — Rurchrngen, 1690 (ibid. n' 10). — En 
allemand : Riederchingen et Rederchen. 

Était le siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse, mouvant du roi de France (1 766, 
dén. o mars). — II y avait à Rurange une censé qui 
dépendait de la seigneurie de Bertrange (168a, 
déu. 1 1 ocl.). — Était siège d'une cure de l'archi- 
prétré de Rombas. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. deThion* 
villle. — Fut classé, en 1790, dans le canton de 
Luttange , y resta sous l'organisation de l'an m et 
passa , en 1 80a , dans le canton actueL — A pour 
annexes Montrequienne et Logne. 
RuRAivGB (Ruisseau de). — Il coule sur le terriL des 
c*^' de Gommelange et de Rurange et se jette dans 
la Moselle. 
RuRAKGB-LBz-MéGAiiGE , h. c°* de Mégauge. — Rohenges , 
ii3o (abb. Freisl. ch. fond.). — Ruckeringa, Ru- 
reringa, Rureranga, iblth (pouillé de M.). 

Était annexe de la paroisse de Guenkirchen. 

Autrefois Trois-Évéchés, bailL et coût, de Metz. 

— Fit partie, de 1 790 à 1802 , du canton de Bur- 
toncourt et passa à cette date dans celui de Boulay. 

— Commune jusqu'au 28 mars 1 8 1 3 , où il fut réuni 
à Guenkirchen , puis séparé de cette commune par 
ordonnance du la janvier i833 et réuni comme 
annexe à celle de Mégange. 

RusHDTT, f. c°* de Sturtzelbrono. 

RussARGE, c~ de Longwy. — Rucenge, 1195 (abb. 
Saint-Clém. ch. Bertr.). — Reusange, iaa5 (Berth. 
t. V, p. xxxTi). — Ruizingen, ib'jk (abb. Vill. ch. 
s. l'an). — Russingen, xviii' s* (pouillé de Trêves). 
Siège d'une seigneurie , haute , moyenne et basse 
justice; fief mouvant de la prévôté de Villers-la- 
Montagne. — Cure du diocèse de Trêves (doyenne 
de Luxembourg), qui avait pour annexe une cha- 
pelle appelée la chapelle Roger-TIiil de Michéville, 
1676 (abb. Vill. cart. t. I, R. 1 1 ). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à 1803, où il fut classé dans le can- 
ton actuel. — Chef-lieu communal jusqu'en 1811, 
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où il fut réuni à Bédange par décret du 5 avril ; érigé 
de nouveau en commune par ordonnance du i A dé- 
cembre i836. 
RisTBOFF, h. c*^ de Sierck, à droite de la Moselle. — 
Ruehentdorpht, 1 1 65 (abb. Mettl. ch. arch. Âdaib.). 

— Rukesdorph, 1167 (abb. Bouz. ch. duc Math.). 

— Rukestorp, Rukeitroff, 11 58 (arch. de Sierck, 
ibid.). — Rûtofff, 1838 (inv. des tit. de Lorr-III, 
1 52 ). — Rustorff lez Sirkes, 1 Sgû (dén. Th. Alix). 

— Rusdorff, 1 686 (gén. de M. dom.). — Rueitroff, 
xviii* 8* (Sierck , dom.). — Rvrdorffy Ruidorff, 1 706 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Village de la sous-prévôté de Sierck (1 59a ) ; avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Sierck (dio- 
cèse de Trêves). 



Autrefois Trois-Évéchés, prév. de Sierck, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Sieixk (LaunstroiT, de 1803 à 1806). — Chef- 
lieu communal jusqu'en 1811, où il fut réuni à la 
ville de Sierck par décret du 1 9 mars. 

U y avait à Bustroff un couvent de religieuses du 
tiers-ordre de Saint-Françob, sous Tinvocation de 
la sainte Viei^e, fondé le 1" septembre iû86 par 
le comte de Linange , grand bailli d^AUemagne , et 
confirmé en i5-i6 par Léon X. Ce couvent, qui a 
existé jusqu'à la Révolution dans sa primitive insti- 
tution , éert aujourd'hui de succursale aux religieuses 
de Sainte-Chrétienne de Metz. 
BusTBOFP (RcissEAD de). — Coulo sur le territ. de la 
c^* de Sierck et se jette dans la Moselle. 



Sablo?! (Lb), 3* c*" de Metz, à gauche de la Seilte. 

— Sttveh, 880 (abb. Gorze, ch. Wala). — Ad Ha- 
renas, 1 1 3o (abb. Saint-Clém. ch. Et. de Bar). — Le 
Savelon, i3j55 (chron. doy. de Saint-Thiéb.). — 
Le SaveUon, xv* s* (chron. Prail.). — La Greive, 
i&o/i (liste des vil!.). — En patois : Lo Saibion, 

9 Communauté de plusieurs habitants, entre la 
Seille et la Moselle, à la sortie de la porte Saint- 
Thiébaut,7) 1756 (Stem. dép. M.). — Faisait partie 
de la paroisse Saint-Prival. 

Autrefois Trois-Ëvéchés, baiil. et coût, de Metz. 

— Érigé, en 1 790, en commune du canton d'Augny ; 
passa, en 1803, dans le canton actueL — A pour 
annexes Rivage, les fermes de Halsidrac et Sainte- 
Agathe et la maison isolée de Tivoli. 

C^est sur le territoire du Sablon que se trouvaient 
la plupart des grands monuments de Metz sous les 
Romains: les thermes, TamphithéAtre (dont la re- 
doute du Pâté occupe la place), ainsi que plusieurs 
des antiques édifices de la foi chrétienne dans cette 
ville : les abbayes Saint-iAmould et Saint- Clément, 
Notre-Dame- des-Champs et beaucoup d'autres, dé- 
truits dans les différents sièges que Metz eut à sou- 
tenir. 

Sablob (Lb), f. c°* de Marly. 

Sabb^, f. c" de Coin-lez-Cuvry. — Sableif, 137a (liste 
des amans). — Sabley, 1387 (^^^ d'aman). — 
Saibleids, lûo^ (P. Ferry, obs. séc. t. II, 3ii v**). 

— Soubry, xvi* s* (carte Tass.). — Sobrié, xvii* s* 
(carte Beaul.). — Sabrée, xviii' s* (pouillé de M.). 

— Sabry (carte Cass.). — En patois : Saubré. 
Était annexe de la paroisse de Guvry. 

Moselle. 



Sacaibon , m" sur le Ru de Mad , c"* de Waville. 

Sacbonbak-db-Mort (Le), ban-fief, sur le territ. de 
Montoy. — i6a5 (arch. comm. EE. 355). 

Sadelbach (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
pré de Wœlfling, traverse les c"*'de Wœlfling, de 
Wieswiller et d'Achen sur une longueur de a kilo- 
mètres et se jette dans le miss. d'Achen. 

SjtxENBBÛCK (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 
la c"" d'Eberswiller. 

Saillt, c*" de Vemy. — Serki, 1 167 (abb. Saint-Max. 
ch, év. Bertr.). — Zerlet, 1157 (abb. Saint-Mart. 
ann. Prem. t. X , a). — Cer$eiumy 1 1 86 (ibid.), — 
Cerleium, 1 188 {ibid.), — Serleium, 1 189 (ibid.). 

— SfUHey, xv* s* (abb. Sainte-Gloss. liasse Charly). 

— Sarlay, Sairley, lûo/i (liste des vill.). — Sarly, 
1 lioh (chap. cath. s. l'an). — SaHley, i5i6 (ibid.). 

— SayUeyum, SttUleyum, Sailli, ibàli (pouillé de 
M.). — Saylly, xvu' s' (Loth. sept.). 

Siège d'un fief, avec justice haute, moyenne ot 
basse , qui mouvait du roi de France (1681, dénomb. 
17 sept.). — Était siège d'une cure de i'archiprétré 
de Nomcny, qui dépendait du chapitre de la cathé- 
drale de Nancy et avait pour annexes AchÂlel et 
Vuliftont, ce dernier alternativement avec Foville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût. dc^Metz. 

— Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un canton du 
district de Morhange , qui comprenait les conmiunes 
d'AchÂtel, Buchy, Moncheux, Sailly, Secourt, Soigne 
et Ancy et Vulmont; passa, sous l'organisation de 
Tan 111, dans le canton de Soigne et, en i8oa, dans 
le canton actuel. — A pour annexes la tuilerie de 
CoUiaux et le Moulin. 
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r Saiily, maison de nom et d'annes , arrière-fief du 
marquisat de Pont-à-Mousson , relevant immédiate- 
ment de la baronnie de Viviers, à présent esteinte, 
portait : de gueules au lion d'argent, armé, lam- 
passé et couronné d'or.n (Huss. Lesc.) 

Sailly, m'", c*** de Vulmont 

Sailly (Ruisseau db l^Étakg de). — Prend sa source 
dans l'étang de Sailly, traverse les c°*' de Vulmont 
et de Sailly sur une longueur de i kilom. et se jetle 
dans l'étang de Vulmont. 

Saikt-Aignar , église et m**" isolées, c" d'Ogy. — Saint- 
Agnel, Saint' Aignien , i353 (P. Ferr. obs. sec t. il, 
p. 2o5). — Saint' Aignien , i4o/i (liste desvilL). 

— Saint ' Agnel de cosié - Flanville , 1/478 (Journ. 
J. Aubr.). — Sainte - Aignel , Sainte - Aignèe , i5i2 
(Mém. Ph. de Vign.). — Saint-Agnez, Saint-Agnelz, 
1634 (Journ. J. Baucb.). — Enipsiiois: Saint-Aigné. 

A Saint- Aignan était un des ^waim du pays 
Messin, c'est-à-dire une des bornes de banlieue 
(1A73, Journ. J. Aubr.). 

L'église de Saint-Aignan était autrefois chapelle 
d'un prieuré de Bénédictines, dépendant de l'abb. 
de Neufmoutiers, attribué en 1675 à Tordre de 
Malte. Elle était le siège d'une paroisse de l'archi- 
prétré de Noisseville , qui était desservie par un frère 
de l'ordre de Malte et avait pour annexes Flanville, 
Lauvallière (Haute et Basse), Monloy, Ogy, Pucho 
et Silly-sur-Nied. 
Saint-Ail, c**" de Briey, à la droite de l'Orne. — 
Saintaille, lâoA (liste des vill.). — Sainctaillef 
1689 (Journ. J. Aubr.). — Sanetus Stepkanu» 
in monte, de monte Saintaille, domnut Stephanus, 
154/i (pouillé de M.). — Saincie Taille, 1671 
(baill. de Saint-Mihiel). — Saint-Taûly, xvii* s* 
(carte Beaul.). — SentiUe, xvii* s* (Lolh. sept.). — 
Saintaille, 1781 (fonds de Malte, déd. de biens). 

— Saint'Stail, 1756 (D. GahnoL Lorr.). 
Le ban Sain t^Étienne à Saint- Ail était siège d'une 

justice foncière (1681, dénomb. a6 juin). — La 
haute justice était au roi. — Était le siège d'une 
paroisse de l'ardiiprétré d'Hatrixe, dépendant de 
l'abb. Saint<Symphorien, qui avait Habonville pour 
annexe. 

Autrefois Barrois, bailL de Briey, coût. 4eSaint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Joua- 
ville; passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui 
de Valleroy et, en 1809 , dans le canton actuel. — 
A Habonville pour annexe. 
SAiNT-AnDRé, ancien prieuré de Bénédictins, sous les 
murs de Metz. — Le bourg et le priouré de $aint 
Andrieu, lUkh (chron. doy. de S*-Thiéb.). — L« 
priorey de saint Andreu , 1 û 7 7 ( Journ . J . Aubr. ). — 



Sanctue Andréa», 1 56 A (pouillé de M.). — L'esgUse 
de saint Andrieu, i553 (Siège de Metz, par Sali- 
gnac). 

Le prieuré de Saint-André appartenait à l'abbaye 
Sainlr<^lément, dont les religieux desservaient cette 
antique ^lise : la charte d'union est de 903. — Il 
était situé au delà de SaintrPierre-aux-Arènes, entre 
importe de ce nom et la porte Mazelle, et fut détruit 
lors du siège de 1 559. 
SAi?rr-Aa50ULD, ancienne abbaye de Bénédictins, sous 
les murs de Metz. — BasiUca sanctorum cqtostolo- 
rum juxta urbem Melensem constructa, 686 (abb. 
Saint -Amonlt, don. du roi Pépin). — Monaste- 
rium juxta eivitatem metensem situm, 706 {UwL s. 
l'an). — Basilica, sancti Domini Amulphi vel sanc- 
torum apostolortun, 717 {ibid, donation de Martil 
par Gbilpéric UI). — Basilici quœ est constructa in 
honore sancti Jacobi (qiostoli vel cœterorum aposto- 
lorum, 783 {ibid, ch. de Gharlemagne). — Ecdesia 
sancti Hamulphi, S US (ibid. cens. p. 1 A ). — Ecdesia 
sancti Amulphi, 870 {ibid, ch. Gharies le Ghauve). 
— Monasterium sancti Amulphi, 889 {ibid. ch. Arn. 
roi de Bav.). — Abbatiasaticti Amulphi, 997 {ibid. 
acens.). — Saint Amou de Metz, 199& (abh. Vill. 
cart. L I, A. 17). — Vabbaie saint Amuiph, i&33 
(chron. doy. de S*-Thièb.). — Le bourg Saint-Ar- 
nould, lUltk {ibid,). — U abbaye Saint-Amoult, 
i56/i (rel. voy. de Gharies V). — Sanctus Amul- 
phus, i5A6 (pouillé de M.). — Le bourg Saint- 
Amoul, i553 (Siège de M. par Salignac). 

Ge célèbre monastère commença par être une pe- 
tite chapelle construite par saint Patient, h' évéqne 
de Metz, sous le vocable de saint Jean TÉvangé- 
liste. Elle fut renversée par les Vandales au com- 
mencement du T* siècle. — Relevée de ses ruiaes, 
elle reçut le corps du saint et illustre évéque de 
Metz Arnould, souche de la race carioviogienne; les 
sépultures les plus illustres y furent placées à côté 4e 
ia sienne. Mais les chanoine qui la desservaient ayant 
dû subir une réforme radicale, l'èvéque Adalbéron I" 
mit à leur place des Bénédictins tirés de l'abbaye de 
Gorze, lesquels donnèrent au monastère un grand 
renom de science et de piété. L'église fut rebâtie de 
nouveau au xi* siècle et consacrée, en 1 0&9, par le 
pape Léon IX. Gctte église était une des plus belles 
et des plus riches de la contrée; mais le si^ge de 
Gharles-Quint, en i559 , força le duc de Guise à la 
sacriûer aux besoins de la défense. Le monastère fut 
détruit et les religieux transférés au couvent des 
F. Prêcheurs dans la ville. L'emplacement de l'ab- 
baye Saint-Amould est maintenant occupé par la 
lunette d'Arçon, dont les travaux de restauration 
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lelle, Rémering, Saint -Avold, Trittiing, Valette, 
Vigneulle- Haute, Villing, Warsberg, Zimming et 
Zondrange. — La cure de Saint-Avold fut unie à 
Pabbaye en i i^o; elle avait pour annexes Garting, 
THôpital et Saint- Nicolas. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Metz. — En 1 790 , Saint-Avold devint le chef-lieu 
d'un canton du district de Sarreguemines, qui com- 
prenait la circonscription actuelle, moins les villages 
de Host et de Porcelelte. 

En Tan 11 de la République , le nom de Sainte 
Avold fut proscrit et remplacé par celui de Rossel- 
gène, emprunté à la Rossellc, dont les sources sont 
situées à peu de distance de la ville. — Saint-Avold 
porte les armes pleines de la maison de Lorraine. Il 
reçut en 1701 des armoiries d'office qui étaient: 
d'argent au pal d*azur, chargé d'une belette d'argent. 
— A pour annexes le hameau de Nideck , les moulins 
de Redermûhl et d'Oderfang, les fermes de Wenbeck 
et de Licutenantsgefeld, les chapelles do Sainte- 
Croix, de Noire- Dame-des-Septp-Monts et de Wen- 
heck. 

Saint-Avold ( Forât dk ) , forêt domaniale de 3,5/t U hec- 
tares, située sur le territ. des c°" de Saint-Avold et 
de Porcelelte. 

Saikt-Baddier, église, c°* de la Maxe, à gauche de la 
Moselle. — Sancti-Balderii , agh (abb. Sainte- 
Croix, ch. év. Bertr.). — Saint -Bauldier, 1Û87 
(abb. Saint-Vinc, vente de dîmes). 

Bertram , évéque de Metz , donna cette église à 
Tabbaye de Sainte-Croix en 119a. Après la sup- 
pression de cette abbaye, elle fut attribuée à Saint- 
Vincent, qui en garda le patronage jusqu'à sa sup- 
pression. — Paroisse de Tarchiprôtré de Metz, qui 
avait pour annexes Franclongchamps, la Grange- 
d'Envie, les Maxes, Saint-Remy et Thnry. 

Saint-Baudier et la Petite-Maxe formaient un fief 
qui relevait du roi de France (1681, dénomb. 9 juin ). 

Saikt-Belin , montagne près de Gorze. — 1 5^0 (Journ. 
J. Le Goul.). 

Saint -BekoIt- LE -BrOl^, forges, c°* d'Ars- sur- Mo- 
selle. — Samt'Banoy, xvii* s' (Loth. sept.). — Le 
Ban de Saint-Benoiêt , 1681 (dénombr. s. Tan). 

Saint-Bernard, c*"* de Bouzonvitle. — Village construit 
en 1699 sur les ruines de Ramèse et Remesch. Il 
appartenait à Tabbaye de Villers-Bettnach , qui en 
était seigneur haut-justicier, moyen et bas, 1699 
(abb. de Villers, Saint-Bernard, liasse iS). 
Etait annexe de la paroisse d'Aboncourt. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis 1790. 



Saint-Blaisb, montagne , c" d'Augny. — Sainte-Bkâze , 

XVII* s' (Loth. sept.). — En patois : Saint-Bidch', 
Le sommet de cette montagne est couronné par 

les ruines de l'ancien château de ce nom. — Voy. 

Châtel-Saint-Blaise. 
Saikt-Blaisb , chapelle et hermitage , c*^ de Bertring. — 

Chapelle Saint^Blaize, i633 f pouilié de M. Portef.). 

— Klausemberg (carte de i'État-major). 
Saint-Coablbs, f. c" de Gros-Tenquin. — Fondée 

vers i84o par M"' de Wendel. 
Saint-Charles, f. c^de Haucourt. 
Saint-Christophe, chapelle, c*" de Bambiderstroff. 
Saint-Cbristophe, f. c"* de Condé-Northen. 
Saint-Chbistopbi, chapelle, près d'Onville. — xviii's* 

(pouillédeM.). 
Saint -Claude, chapelle, près d'Onville. — xtiii* s* 

(pouilié de M.). 
Saint-Clément, anc. hermitage habité,, c"* de Gorze. 
Saint-ClI MENT, anc. abbaye de Bénédictins et fauboui^ 

sous les murs de Metz, c"* du Sablon. — Les Jréret 

de Saint-CUmant, xii* s* (abb. Saint-Clém. 8. l'an). 

— Eccleeia hetUi Clementiê, 1 1 3o (ibid, ch. év.Ét de 
Bar). — Eglise Saint-Clément, 1901 {ifnd, s. l'an). 

— Abbatia sancti Clementiê, i9o5 (t6û2. mandem. 
év. Bertr.). — Conventus êancti Clementiê, 1995 
(ibid, s. l'an). — Deêtovh Saint-Clément, 1379 
(cJiron. doy. de S*-Thiéb.). — Le bourg Sami-CU- 
ment, 1 553 (Siège de M. par Salignac). — Monoê- 
terium sancti Clementiê (pouilié de M.). 

L'abbaye de Saint-Clément doit son origine à 
une petite chapelle élevée par saint Clément, apôtre 
des Médiomatrices , dans laquelle il reçut la sépul- 
ture. L'évéque Urbice, à la fin du iv' siècle* y bâtit 
une église, où il mit des reliques de saint Félix, 
et y attadia des clercs pour le service. Au x* siècle, 
saint Cadroé, fils d'un seigneur écossais, y établit 
la réforme de saint Benoît. Elle courut risque, sous 
l'évéque Adalbéron II, d'être unie àSaint-Arnould; 
mais elle parvint à garder son existence propre et 
resta au lieu de la primitive fondation jusqu'au siège 
de i559, où il fallut la détruire et transférer les 
religieux dans la ville, au prieuré des Pucelles de 
la Vignette. 

L'emplacement de l'abbaye est auj. occupé par 
des cultures un peu en avant et à droite de la redoute 
du Pdté, 

Saint-Denis, église et m*° isolée, c" de Ville- Houdlé- 
monL 

Saint-Donat, chapelle, c"' de Gros-Tenquin. — Lin- 
<(ro^ (carte Cass.). 

Cette chapelle a été bâtie en 1776. 

Saint-Éloi, f. et chat. c°* de la Maxe. — LaMenaudie 
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Maint AUoy as Champê, iv* s* (ckron. Ph. de Vign.)» 
«— La Menaudiê de iamt Eloi, ikhk (chron. doy. 
de S'-Thiéb.). — Saint Elhy, Saini-AUoy, i5i8 
(Mém. Ph. de YigD.). — M(ma$terium aanctœ Crucis 
aliaa Mancti EligU, i5hh (pouillé de M.). — Lei 
tauh vert $aint Heloy, VetgUw $aint Eliot, i553 
(Siège de M. par Salignac). — Ea patois : Saint- 
AUeu, — Voy. Sairti-Cbou. 

Était annexe de la paroisse de Woippy. 

Le monastère de Sainte-Croix, fonde à une cpoqne 
reculée sur les bords de la Moselle, était habité par 
des religieux qui disaient suivre la règle de saint 
Éloi y évéque de Noyon. Vers la fin du xii* siècle , 
ils prirent Fhabit et la règle des Prémontrés, et 
Zacharie, leur abbé, le iiit en même temps de Jus- 
tement, dont la fondation était récente. Albert, 
voué de Metz, leur donna la terre de Buris, voisine 
de leur maison, pour les mettre à Tabri des inon- 
dations de la Moselle. Des religieuses du même ordre 
furent mises à Saint-Éloi ; mais les eaux les ayant 
enïahies, Tabbé leur donna la maison de Buris et 
établit toute la communauté à Justement. Cepen- 
dant cette union ayant élevé de vives réclamations, 
le monastère de Buris reprit sa première destina- 
tion , et les religieuses furent établies dans un nou- 
veau monastère, qui fut appelé la Grange-aux- 
Dames. Buris redevint, avec la confirmation 
d*Hilluin, archevêque de Trêves, un centre monas- 
tique indépendant en 1161. Cette abbaye portait 
alors le titre de Sainte-Croix, à cause d^une portion 
considérable de la vraie croix qu^un seigneur fla- 
mand lui avait apportée de Jérusalem. 

En 1 55a , cette abbaye fut détruite à cause du 
siège de Cbarles-Quint, et ses religieux transférés à 
Metz. Le roi Henri IV la supprima en 1 595, pour 
en aflecter les biens au collège de Metz. 
Saikt-Étierri, annexe de Doncourt-lez-Couflans. — 
Desancto Stephano, tbàU (pouillé de M.). 

Chapelle, annexe de la paroisse de Doncourt. 
Sairt-Frarçois, c"* de Bouzonville. 

Érigé par CharieslV,duc de Lorraine, en 166a- 
17a a (lerr. du ban). — Dépendait de la seigneurie 
de Châleau-Rouge (1733, dénombr. ao sept.). — 
Était annexe de la paroisse de Monneren (dioc. de 
Trêves). 

Autrefois Trois-Évêchés, prévôté de Sierck,cout. 

de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzonville 

depuis 1790. — A pour annexe le hameau de la 

Croix. 

Saikt-Frarçois , f. c"* de Gros-Tenquin * fondée vers 

j8ioparM"*deWendel. 
Saint-François, f. c"* de Thionville. 



Saikt-Gbjsest, m"" isolée, ancien hermitage, sur le 
territ. de Boudrezy, c"' de Mercy-le-Haut. 

Sairt-Gbicgoulp, anc. censé, c" de Bouzonville. — 
Saini'GangolJ, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Saint-Germain , anc. hermitage sur la montagne de ce 
nom, c" de Châtel-Saint-Germain. 

Sai5t-Gor60n (Abbatb de), à Gorze. — Voy. Gorze 
(Abbatb de). 

Sairt-Hznrt, f. c°" de Dentiog. 

Saint-Hoîi, lieu-dit, c" de Bettlainvillc. — Emplace- 
ment d^un village détruit. 

Sairt-Hurbrt, f. c°* de Rozérieulles. 

Saint-Hubert, h. c"' deVillers-Bettnach. — Saint-Hum- 
bert, 1A93 (Joum. J. Aub.). — Sanctua Humbertus, 
t6o6 (pouillé de M. ). — En patois : Saint-Hitnbé. 
Était annexe de la paroisse d^Altroff. 
Autrefois Trois-Évêchés, prév. de Sierck, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Burtoncourt 
en 1790; fut classé, sous rorgaoisation de Tan m, 
dans le canton de Vry et, en 180a, dans celui de 
Vigy. — Chef-lieu communal, avec Godchure pour 
annexe, jusqu'au ao décembre 1 8 1 1 , où il fut réuni 
à Villers-Bettnach. 

Saint -HcBBRT- Saint -Athanasb, anc. chapelle de la 
paroisse de Bertrange. — xviii* s* (pouillé de M.). 

SAiifT-JACQCES, chapelle, lieu de pèlerinage, c"' de 
Charleville. 

Saint-Jacqubs, anc hermitage, c"^ de Haucourt. 

Saint-Jean ou Rothof, f. c"** de Bistrofl*, fondée vers 
18/1 A par M. Zimmermann. 

Saint-Jban , f. c" de Dalem. 

Saint-Jean, f. c" de Denting. 

Saint-Jban, tuilerie et f. c" de Loupershausen. — Voy. 

J0HAR?ISWILLER. 

Saint-Jean-aux-Bois, anc. hermitage sis dans un vallon 
près de Gondreville , c" de Vry. 

Chapelle, annexe de la paroisse de Vry. 

Dépendait de Thôpital Saint-Nicolas de Metz 
( 168a , dénombr. 3 oct.). 
Saint-Jban-aux-Champs, chapelle sous les murs de 
Metz. — Sanctui Johannes rétro ianctum Clementem , 
1544 (pouillé de M.). — Saint-Jehan-aux-Champs , 
i55a (chron. rim.). 

Ruinée en i55a. 
Saint-Jban-dbvant-Marvillb, c** de Longuyon, sur 
rOthain. 

Il appartenait au duché de Luxembourg et fut 
réuni à la France par l'article 7 du traité de 1761. 
— Était annexe de la paroisse de Ham-devant- 
MarviUe (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-É)|êchés , prév. roy. de Marville , 
coût, de Luxembourg. — Fit partie du canton de 
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Charency (district de Longwy) de 1790 à 1803 et 
passa à cette dernière date dans le canton actuel. — 
Annexe de Ham ; rëuni avec lui à Pelit-FaiUy par 
décret du 1 k juillet 1813. — Distraits de cette com- 
mune par ordonnance royale du 31 février 18/11, 
pour former ensemble une commune dont le chef- 
lieu est Saint-Jean. — A pour annexes Ham et le 
moulin de Grandvaux. 

Sairt-Jbar-Uz-Ghanvillb, fabrique, c"* de Chanville. 

SAiWT-JEAN-LEZ-HEnNY, blanchisscrie, c"* de Herny. 

SAiNT-JEAN-RoHRBAcn , c"" dc Sarralbc. — Rorbach in 
Zellekowe, 1286 (Kremer, Ardcn. Gesch. 11, 63). 

— Rorbach ,1/109 (*^*<'' 70)* — Saint-Jean de Ror- 
bach, 169/1 (dénombr. Th. Alix). 

Saint- Jean -Robrbach ef le hameau ruiné dc 
Weiler, qui lui était contigu , appartenaient à la mai- 
son de Gréhange ; à la mort du dernier comte de ce 
nom (1687), ces villages furent vendus aux Rhin- 
graves , comtes de Puttelange. — Saint-Jean-Rohr- 
hach était le siège d^un fief lorrain sous la châtel- 
lenie de Dieure. — Gure de Tarchiprêlré de Saint- 
Arnuald, dépendant autrefois de la collégiale de 
Munster. 

Baill. de Sarreguemines, coût, de Lorraine. — 
Fit partie du canton dc Puttelange de 1 790 à 1 809 
et passa , h celle dernière date, dans le canton actuel. 

— A pour annexes la ferme de Trosslerie ou Dros- 
leric et les moulins de Dammiihl et de Heymûhl. 

Saint-Josbph, f. c" de Gros-Tenquin; fondée en 18/10 
par M""' de Wendel. 

Sairt-Julien-lez-Gorzi, c"de Gorae. — Adsanctum 
Juhanum mansium, 978 (cart. Gorze, p. i58). — 
Saint-Julien-^iioub Gorze, 1837 (abb. de Gorze, 
s. Tan). — De iancto Juliano , i5/i/i (pouilléde M.). 

— Saint-Julien, 169 A (dén. Th. .Alix). — Sanctus 
Julianui, 1606 (pouillé de M.). — Saint-JuHan en 
la terre de Gorze, 1670 (t6ûf. Portef.). 

Faisait partie de la terre de Gorze. Etait siège 
d'un Bef lorrain , sous le bailliage d'Apremont. — 
Cure de Tarchiprétrc de Gorze, qui dépendait de 
cette abbaye et avait Boussières pour annexe. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fait partie du canton de Gorze depuis la créa- 
tion du canton, en 1790. 

Saint-Jdlier-lbz-Mbtz , 3* c"" de Metz, à droite de 
la Moselle. — Ad nancium Julianum, 966 (abb. 
Sainte -Glosa, ch. Adalb. I"). — Burgum sancti 
Juliani, 109/t (abb. Saint>Vinc. liasse Saint-Jul.). 

— Villa sancti JuUani, 1 199 (ibid,), — La Croix 
Saint-Julien, un de$ quatre quefTei (limites) de la 
banleue de Mets, isi3 (décl. des dr. Metz anc. 
1" ext.). — SaisH-Juliens, is/iô (liste des off.). — 



SaintrJuliant , 1987 (acte d'aman, s. Tan). — Sotiil- 
Julliein, 1877 (ch^P- ca^* s. Tan). — SaùU-JuUimi , 
1 A73 (épit. J. de Hanonville). — La paupeUerie de 
SaintrJuUien, 1617 (Mém. Ph. de Vign.). — La 
forte maison de SaintrJuUien où est la paupellerie, 
1 5 1 8 (P. Ferr. obs. séc. zvi* s*, f. hhS). — Sanetus 
JuUanus in Burgo, i5/i/i (pouillé de M.). — La 
paupetterie Saint- Julien , i553 (chron. rim.). — 
Le bourg SamtrJulian sur la montagne d'Efirmont , 
i553 (Siège de M. par Salignac). 

Ce village, qui était un faubourg de Metz, sur le 
revers de la côte de Desiremont ou Belle-Croix, fut 
détruit à plusieurs reprises et particulièrement en 
i553; mais il se releva de ses ruines. Il fut rasé 
en 1781 pour faire place aux fortifications de Belle- 
Croix, et rebâti Tannée suivante sur la côte oppo- 
sée et sur Tautre rive du ruisseau de Vallières. — 
Était le si^e d'une paroisse de rarchiprétré de 
Metz, qui dépendait de Tabbaye Saint-Vincent et 
avait Prégelé et Grimont pour annexes. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût de Metz. 

— Fit partie du canton de Bomy en 1790 et de 
celui de Vallières sous Torganisation de Tan 111; 
passa, en 1803, dans le canton actuel. — A pour 
annexes les fermes de Châlillon et de Grimont. 

Saikt-Jore, c" de Vemy. — Villa sancti Georgii, 
XIV* s* (abb. Sainte-Marie, ch. abb. Herm.). — 
Saint -Jeure, 1689 (chron. rimée). — De sancto 
Jure, i5o9 (abb. Sainte-Marie, cure de Raucourt). 

— SaintJoure, 169^ (dénombr. Th. Alix). 

Siège d'un fief lorrain sous le baill. d'Apremont. 

— Était annexe, avec vicaire résident, de la pa- 
roisse de Raucourt. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie , de 1 790 à 1 809 , du canton de Goin , 
puis passa , à cette dernière époque , dans le canton 
actuel. — A pour annexes Alémont et Ressaincourt. 

Sairt-Ladrb-l^Hôpital, f. c"* de Marly. — Smnt-Lad- 
dre, 19A6 (P. Ferr. obs. séc. l. f.'sôs). — Sancti 
Lazzari mettensis, 1966 (sceau de Pbôp. Saint- 
Ladre). — Saint- Laizre, lûSh (hôp. Saint -Nie. 
cart. f. L.). — Censé de la paroisse de Mariy, 
xvm' s* (pouillé de M.). 

SAI?fT-LADRB-M0KTlGNT OU HauTE-SaIRT-LaDRB, f. ^dc 

Montigny-lez-Metz. — Les ij Saint Laidre, xv* s' 
(chron. Prail.). — Saint-Laidre , \Uh\ (rôle des 
dtmos, abb. Saint-Arn.). — La Malaidrerie, i5io 
(Mém. Ph. de Vign.). — La Mailaidrerie près Saint- 
Priech, 1 553 (Siège de M. par Salignac). — L'église 
près Saint-Ladre au Sabhn, 1 6^6 ( Joum. J. Baudi.). 

— Saint -Ladre près Montigny, 1681 (dénombr. 
97 juillet). 
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Ancienne léproserie; cense-fief de la paroisse de 
Sainl-Privat, mourant du roi de France. 

Saiht-Lirg, f. ruinée, c"* de HoUwiller. — La censé 
de Saint-Lang , fjhi (ord. deLorr. Vlil, 289). 
Détruite au x?iii* siècle. 

Sâirt-Lacreiit, chapelle, près dlllange (carte Gass.). 

SAiRT-LioRABD, f. c"* de Flélrange. 

Saint-Louis, c""* de Bitche. — MûntzhaU, i756(D. Cal. 
not. Lorr.). -— La Verrerie de Saint- Louie, 1767 
(arch. de la Verrerie, arrêt du conseil du j 7 fév.). 
— MunsUuU y verrerie de Saint-Louit (carte de TÉtat- 
major). 

Verrerie fondée sur la censé de Mûntzlbal en 
vertu d^un arrêt du conseil du 17 février 1767, 
Iransformée depms 1787 en une cristallerie dont les 
produits sont arrivés à un haut degré de perfection. 

— Était annexe delà paroisse de Soucht. 
Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, couL de 

Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 à i8o*j ; passa, à cette dernière époque, dans 
le canton actuel. — Ancienne annexe de Lemberg, 
Saint-Louis fut érigé en commune par la loi du 
9 juillet 18A&. 

Saikt-Louis ou Mazagran, f. c*^ de Bistroff. 

Saint-Louis, usine et h. c"* de THàpital. — Voy. 
Forges (Lbs) ou Platinbrie de Sai.>t-L<iuis. 

Saint-Louis, anc. chapelle sous les murs de Metz. — 

Saint^Lowis, proche Saint-ThiébauU , cimetière des 

suppliciés, iÂo4 (chron. mess. s. Tan). — Saintr 

LotJtnf aux ehatnpi , ikhh ( chron. doy. de S*-Thiéb. ). 

Ruinée en i/!i66. 

Saint-Louis, anc. chapelle, c°* d'Onville. — Saini-Lawy, 
1010 (Mém. Ph. de Vign.). 

Saint-Louis (Petit ruisseau de). — Prend sa source 
sur le ban de Gœtzenbrûck , traverse la c"* de Gœt- 
zenbrûck et se jette, à Saint-Louis, dans le ruisseau 
de ce nom. 

Saint-Louis (Huissbau de) ou Sbgmûulenbach. — Il 
prend sa source dans uu pré de Saint-Louis , tra- 
verse les c"" de Saint-Louis, de Montbronn et de 
Soucht sur une longueur de i kilom. et se jette 
dans le SpiegelLach , une des branches de TEichel. 

Saint-Luc, m*"* isolée , c** de Morhange. 

Saint-Marcel, c*° de Gonflans. — ViUa sancti Mar- 
celli, 986 (carL abb. Gorze, ch. Oth. P'). — De 
tancto Marcello, 1 1 56 (ibid. bulle Adr. IV). — Saint- 
Maxe, xv* s' (chron. Ph. de Vign.). — Saint-Maixel, 
SaintrMaixe, 1 A97 ( Mém. Ph. de Vign. ). — Sanctua 
Marcellue, Saint-MarceUUi-Doneourtjibtik (pouillé 
de M.). — Saint^Mari, Saint-Mareou, 1606 (ibid.). 

— Saint-Martel, 1 689 (Barr. dom. t. I). — Saint- 
Marcel-lè$-Donc<mrt, xviii* s* (pouillé de M.). 



Siège d'un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse (168a, dénombr. h fév.). — Paroisse de - 
Tarchiprétré d^Hatrize, dép. de Tabbaye de Gorze. 
Elle avait pour annexes Bruville, Bulricourt, Don- 
courl, Urcourt, Villers-aux-Bois, la censé d'Accort 
(la Caulre) et le moulin de Woingville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etcouL de Metz. — 
Fit partie, en 1790, du canton de Gravelotte et 
passa , sous Torganisation de Tan m , dans le can- 
ton actuel. — A pour annexes Villers-aux-Bois et la 
ferme de la Caulre. 
Saint-Martin (Ban) ou Saint-Martik-lez-Metz, 1" c"" 
de Metz , à gauche de la Moselle. — Ad sanctum 
Martinum, 933 (abb. Sainte-Gloss. ch. Adalb. V). 

— Villa sancti Martini , 973 (abb. Sainte-Gloss. ch. 
év. Thier.). -r Sanctus Martinus, 1 a ad (chap. cath. 
s. Tan). — Ad sanctum Martinum ante Metas, iSua 
(pouillé de M. Portef.). — Ban Saint-Martin de- 
vant Mes , iiioU (liste des \ill. ). — La ville de saint 
Mairtin, lAag (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Les 
menoirs de saint Mairtin devant Metz, tltliU {ibid.). 
— Les Menandies de sainct Mairtin devant Mets, iUkli 
(ibid,), — Ban sainct Mertin , iiï5o (chap. cath. s. 
Tan). — Le prey de l'hospital le loing de la Moselle près 
de Saint-Martin, i^5o (chron. Prail.). — Saint- 
Martin devant Mets, le prey saint Sigebert devant 
Saint-Martin (terre lorraine aux portes de Metz), 
1^91 (Mém. Ph. de Vign.). — Le bourg de saint 
Martin soub le mont Saint-Martin, j553 (Siège de 
M. par Salignac). — Le prey saint Soibe de conté 
Saint-Mairtin , xvi's* (Mém. Ph. de Vign.). 

Dépendait de la paroisse Saint-Simon de Melz. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Moulins; 
passa, lors de Torganisation de Fan m , dans celui 
de Lorry-lez-Metz et, en 1 80? , dans le 1 " canton de 
Melz. 

SAiNT-MARTiR-DB-LA-GLARDiàRE, auc. abbaye. — Vuy. 
Lonoevillb-lbz-Saint-Atold (Abbaye de). 

Saint -Martin -lez -Metz (Abbate de). — Abbatia 
sancti Martini ad radiées montis sancti Quintini, 
1170 (abb. Braiiv. ann. Prera. XXIÏI, i3i). — 
Le moustier saint Martin, 1967 (fonds de Malle, 
inv. liasse A). — Monasterium sancti Martini ante 
Metim, 10 à h (pouillé de M.). — L'abbaie et mont 
saint Martin, 1 553 (Siège de M. par Salignac). 

L'abbaye de Saint-Martin-lez-Metz ou Saint-Mar- 
tin-aux-Champs fut fondée en 668 par Sigebert 11, 
roi d'Austrasie, au pied du mont Saint-Quentin et 
desservie par des moines de Tordre de Saint-Benoit. 
Les ducs deLorraine en étaient voués et avaient des 
droits de souveraineté sur le temporel. Une que- 
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relie, dont le point de départ était la taxe d'entrée 
" sur une hottée de pommes, s'éleva en 1/137, à ^^^ 
sujet, entre le duc Charles II et la cité de Metz, et le 
monastère fut ruiné, ainsi (pie sa magnifique église, 
qui était une des merveilles du pays; les pierres 
servirent à reconstruire la digue de Wadrinau, et ce 
qui restait encore debout fut rasé lors du siège de 
î II h II. Une partie en fut relevée et détruite de nouveau 
en 1 55a. Le corps du saint fondateur, qui avait été 
enlevé en 1/138, mais ensuite rapporté, fut alors 
définitivement transféré à la primatiale de Nancy, 
laquelle fut également mise en possession des biens 
de Tabbaye lorsque le titre en fut supprimé, en 
i6o3. 

La propriété du ban Sainl-Marlin , restée à la 
Lorraine jusqu'en 160/i, fut cédée à la ville de 
Metz , ainsi qu'une partie des villages de Moulins et 
de Sainte-Ruffine qui était comprise dans ce bau. 

S Ai5T-MicHBL , anc. hermitage et chapelle au sommet de 
la côte de ce nom, près de Beuvange- sous -Saint - 
Michel , c"* de Wolkrange. — La montaigne de costé 
iaint-Michiel , 16^^ (Joum. J. Bauch.). 

Saint-Nicolas , anc. hermitage prèsdeBasIieux, annexe 
de cette commune. 

Saim-Nicolas, chapelle, c°* de Grand-Failly. 

Saint-Nicolas, chapelle, c"" d'Hannonville-au-Passage. 

Saint-Nicolas, hermitage inhabité, c" d'Hussigny. 
^- Saint-Oswald , f. c" de Filstroff. — Saint-Osvalf 1735 
(carte Bugn.). 

Sairt-Octn (Bar de), enclavé dans celui de Landres. 
Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du duché de Bar (168a, dénomb. 
16 oct.). 

Saint-Pancrace , chapelle , c"* de Sarralbe. 

SAiRT-PANcnÉ, c**" de Longuyon. — La Forge de Saint- 
PoMcrey, i/i5i (inv. des UL de Lorr. I, 889). — 
Saint-Pancras , 1571 (baill. de Saint-Mih.). — Saint- 
Pangrey, i6o5 (inv. des til. de I-K)rr. VII , 379). — 
Saint-Pancrey, 161/i (ibid. VII, 38A). — Saint- 
Panscray, 1616 {ibid. VIII, i56). — EccL iancti 
Pancratii, xviii* s* (pouillé de Trêves). — Saint- 
Pancrèi, 17/19 (*^® Mail!. Barr.). 

Cure du doyenné de Longuyon (dioc. de Trêves). 
— Fief du duché de Lorraine et siège d'une haute, 
moyenne et basse justice, i6o5 (dénomb. inv. de 
Lorr. loc. cit»). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Longwy de 1790 à i8oa, où il passa dans le 
canton actuel. — A pour annexe Buré-la-ViUe. 

Sairt-Padl, forges, c"' d'Ars-sur-Moselle. 

Saint-Padl, f. c" de Serrouville. 



Saint-Pierrb, f. et m'°, c°* de Florange. 

Saint-Pierre, f. c°* de Freistroff. 

Saint-Pierre, anc. hermitage, c"* de Serrouville. 

Saint-Pierre, chapelle, c"* de Thionville. 

Saint-Pierre, anc. égl. isolée, c°* de Villers-StoncourL 
C'était le siège paroissial de ce village et de ceux 
d'Aoury, Chanville et Vaucremont. — Voy. Ban- 
Saint-Pierre. 

Saint-Pierre, anc. censé, c"* de Woippy. 

Saint-Pierre (Ruisseau de). — Prend sa source dans 
l'étang de Chesny, traverse les c'" de Chesny, de 
Peltre et de Magny, sur une longueur de 9 kilom., 
et se jette dans la SeiUe. 

Saint-Pierre-aux-Ar&nes, anc. chapeUe, sous les murs 
de Metz. — EccUsia beati Pétri ad Harenas, 1 i3o 
(abb. Saint-Ciém. ch. conf.). — Saint Pierre az 
Aranneê, laSa (arch. h. de V. cart. f. 58) — SaûU 
Pierre azErennei, 1 335 (hôp. Saint-Nic. cart. f. xxiv). 

Saint-Pierbb-acx-Champs , église et prieuré hors de la 
porte Saint-Thiébaut de Metz. — L'esgUge de tamt 
Pierre Oê Champt, xv* s* (chron. Prail.). — Le 
boure de êoint Pierre con dist êaint Pierre at champt» , 
1 4/i /i (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Bourg saint Pierre 
aux champ» f 1/186 (sém. Saint- Sim. s. l'an). — 
L*e»gîi»e et V abbaye de Saint- Pierre -aux -Champ»; 
Saint-Pierre-aux- Champ», eorp» de garde de Vem- 
perettr, i55a (Siège de M. par Sahgnac). 
Détruits lors du siège de i553. 

Saint-Pierremont, f. anc. abb. c°* d'Avril. — Standal- 
mont, 1096 (ch. de fond, de Tabb.). — Sanctu» 
Petru» de monte juxta Briacum, 1137 (abb. Saint- 
Pierr*, renL p. a). — Saint -Pieremont, ià8o 
(Joum. J. Aub.). — Saint-Piedremont , 1571 (baill. 
de Saintr-Mih.). — Sylva eancti Pétri Monti», 16a 8 
(abb. Saint-Pierr*, terr. ). — Sanct Peter»berg, 1 699 
(chan. rég. liasse Bure). — Saint-Piermont , xtii* 
siècle (pouillé de M.). 

Saint-Pierremont (Absate de), de l'ordre des cha- 
noines r^uliers de Saint- Augustin de la congréga- 
tion de Saint-Sauveur. — Ecckfia eancU Pétri de 
monte Brianci, xii' s' (chron. ep. met. D. Cal. 1, 
pr. 63). — Eccleaia »ancti Pétri de monté juxta 
Briacum, 1137 (rent. abb. Saint-Pierr*, p. a). — 
La Cheize-Deu de Saint-Pierremont, 1 a 83 (chan. rég. 
liasse Norroy, v. 3 ). — Monaeterium Pétri Monti» , 
i5/i/i(pouiUédeM.). 

Cette abbaye fut fondée en 1 190 par Lubricus, 
chanoine et chancelier de Metz, qui obtint de la 
comtesse Mathilde un lieu nommé Standalmonl, 
dans une forêt voisine de Biiey, pour y mener la vie 
religieuse, selon la règle de saint Norbert. 

Le pape Pascal II changea son nom en celui de 
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Saint- Pierremont. Elle reçut la réforme da R. P. 
Fourrier en 1696, et en 1761 la mense abbatiale 
fut unie au collège Saint-Louis de Metz , possédé 
par les chanoines réguliers. 
Saikt-Pritat, h. c" de Montigny-lei-Meti. — Rivât j 
Riwata, Rivuata, 898 (abb. Prûm, déd. de biens). 

— Sanctuê Privatui, 1 1 a8 (chap. cath. s. Tan). — 
Les mailaides de Samt-Privé, 1 3 Sg (fonds de Malle , 
inv. L. AAA.). — Smnct-Privaiif x?* siècle (chron. 
Jac. Huss.). — Saint-Privax , i636 (chron. doy. de 
S*-Tbiébault ).— 5a^t.iViwy, 1 û 3 6 ( i6ûi. ).— iSaint- 
Privay, 1 /» 4 o ( ibid. ) . — Saint-Privés , 1 A 7 /i ( Journ . 
J. Aubr.). — Saint'Privaia , Saint^Privait, i5i4 
(Mém. Ph. de Vign.). — Saint •'Privé, ibhti 
(pouillé de M.). — VesgUse Saint-Priech, i553 
(Siège de M, par Salignac). — Saint-Privat-Us-Metz , 
1578 (pouillé de M. Portef.). — En patois : Saint- 
Prevé, 

Annexe de la paroisse de Magny, Saint-Pnvat 
fut érigé, en 1756, en cure de Tarchiprélré de 
Noisseville. Elle dépendait de Tabbaye Saint-Clé- 
ment de Metz et avait pour annexes Blory, Fres- 
catelli, Frescaty, Fristot, la Grange- le -^fercie^, 
Monligny-lez-Metz, le Sablon, Saint-Ladre et Tourne- 
bride. — Cette église n^exisle plus; le cimetière seul 
est conservé et sert encore. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie du canlon d'Augny de 1 790 à i8oa , et 
fut alors classé dans le canlon actuel. — Commune 
jusqu'au 5 août 1809, où il fut réuni à Montigny, 
avec ses annexes Blory, la Grange-le-Merder et la 
Horgne-a u-Sablon . 

Sairt-Privat-la-Mohtagwb, c**" de Briey. — Saint- 
Privas-la-Montagne ( La grande haie à Wallerin- 
pi'ey au deçà de) , 1 3a A . — Marche d'Estaut , où se 
tenaient les journées amiables entre la cité de 
Metz et le comté de Bar (chron. Prail. ). — Saint- 
Prevey en la montaigne, lûûo (chron. doy. de S- 
Tbiébaut). — Saint-Privey en la montaigne , ililih 
(ibid.). — Saint-Privey la Montagne, iû6/i (fonds 
de Malte, inv. liasse S -Privât). — Saint- Privé la 
Montaigne, 1^91 (Mém. Ph. de Vign. ). — Saint- 
Pryvas en montaigne, xvi' s* (fonds de Malte, inv. 
liasse S*-Privat). — Sanctut Privatus in monte, 1544 
(pouillé de M.). 

Le roi en était seul seigneur. — Était le siège 
d^une cure de Parchiprétré d'Hatrize , qui dépendait 
de la collégiale des chanoines réguliers de Poot-à- 
Mousson et avait Raucourt pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill.de Briey, coutume de 
Saint-Mibiel. -<- Fit partie du canton de Jouaville 
en 1 790 , de celui de Bombas sous Toi^anisation de 

Moselle. 



Tan m, et fut classé, on i8oâ, dans le canton 
actuel. — A pour annexe Jérusalem, m*" isolée. 
Sairt-Queutin , côte, c°*de Scy, à gauche de la Mo- 
selle. — Mon$ sancti Quintini, 977 (cart. Saint- 
Pierre, cb. emp. Oth. II). — Mons sancti Quintini 
ante Metas, 1219 (abb. de Gorze, s. Tan). — 
Sanctus QuiHtinus in monte ante Metas ,1219 (ibid. ). 

— Saint- Quointin, i366 (chap. cath. s. Tan). — 
La caste saint Quointin, la coite saint Coin tin, xv* s' 
(chron. Prail.). — Sus saint-Quaintin, xv* siècle 
(chron. Jac. Huss.). — Saint-Quantin, 1^07 (chap. 
cath. s. Tan). — La coite Saint-Queintin , 1/179 
(Journ. J. Aub.). — La chaipelle Saint-Cointin , 1/181 
(ibid.). — Par dessus SaintrQuintin , 1^91 (Mém. 
Ph. de Vign.). — La montaigne Saint-Quantin, 
i5a3 (chron. Ph. de Vign.). — Le mont Saint- 
Quintin, le mont Sainl-Martin , i553 (Siège de M. 
par Salignac). — En patois : Saint-Cointin. 

Au sommet du mont Saint-Quentin était une 
église qui servait de centre aux églises de Scy, Cha- 
zelles, Plappeville et Longevilie, 8a5 (ch. deDrogon). 

— Elle dépendait de Tabbaye de Gorze; passa, au 
xiii* siècle, dans le domaine du chap. de la cathé- 
drale. — La paroisse fut ultérieurement transportée 
à Scy. 

C'était sur le mont Saint-Quentin qu'était le 
signe patibulaire, à quatre piliers, de la haute jus- 
tice du chapitre de la cathédrale de Metz, sur les 
bans Saintr-Paui des villages de cette paroisse et sur 
les villages avoisinants. — Voy. Ban Saikt-Pacl. 

L'église du mont Saint-Quentin fut détruite et 
remplacée par une chapelle accompagnée d'un hermi- 
tage, qui disparurent lors de la Révolution; puis un 
poste télégraphique y fut placé, qui disparut à son 
tour. Une croix avait été érigée près de l'ancienne 
égUse. Un fort, dit de Saint-Quentin, couronne auj. 
ce sommet. 

Saint-Quentin, anc. hermitage et chapelle, c"" d'Ugny. 

Saikt-Qcirin ou la Malgr^b, m", c"* de Norroy-lo- 
Sec. — Voy. Malgr^e (La). 

Sai.it-Remy, hermitage inhabité, c"* de Piedniont. 

Saint-Remt, h. c'* do Woippy. — Capellanea sancti 
Remigii prope Laidonchomps , tbhh (pouillé de M.). 
Était annexe de la paroisse de Sainl-Baudier. — 
Fit partie de la c*** de Ladonchamps jusqu'au 9 fé- 
vrier 1 8 1 o , où il fut avec elle réuni à Woippy. 

Saint-Rocb , anc. hermitage et chapelle, c" de Kœnigs- 
macker. — Saint-Sébastien (carte Cass. ). 

La chap^le, dédiée à saint Roch et à saint 
Sébastien, étant tombée en ruines, fut rebâtie en 
1695. 

Saint-Roch, hermitage inhabité, c"* de Puxe. 

3o 
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Saiwt-Sacmoîi , hermitage , c"' de Jœuf. 
Sairt-Sadmoht, anc. hermitege, c" d'Anoux. — Il reste 

une petite chapelle dëdiée à saint Pierre. 
SAiBT-SéBASTiEîi , chapellc , c"" de Bitche. — Saints Se- 

biutian et Fabian , 1 6a3 (compte du dom. de Bitche). 
SAiNT-SéBASTiB!«, chapelle, c" de Hohing. 
Sai?(T'Sigbbkbt, pré, anc. terre lorraine, sur le territ. 

du ban SaintrMartin. — On Prey SaintSoibel , xv* s* 

(cliron. Jac. Huss.). — Voy. Saint-Mabtin (Ban). 
Sairt-Simok , f. c" de Loupershausen. 
Sairt-Siriacq, chapelle, près de Kirech-lez-Lntlange, 

172a (carte Bugn. dioc. Met). 
Sai5t-Sixte, f. c" de Freistroff. 
Saint-Sbpplet, c** d'Audun-le-Boman, sur la Crusne. 

— Saint'Souplet, x^oh (iov. des tit. de Lorr. I, 
59). — Sainct Supplat, xv* s* (chron. Jac. Huss.). 

— Saint' Soupplet, 1 4 29 (arch. h. de V. AA , 1 1 ). — 
Suppleyy x?ii* 8* (Loth. sept). — Saint-Supplez , 
1 6o3 ( inv. des tit. de Lorr. IX , 3 9 5 ). — SaintrSoup- 
plex, 1681 (dénombr. 11 juin). — Saint-Suplet , 
J7Û9 (de Maill. Barr.). — Saint-Supplex , xnn* s* 
(pouillé de Trêves). 

Siège d*une seigneurie qui faisait partie du mar- 
quisat de Spincourt. — Haute, moyenne et basso 
justice mouvant de cette prévôté (baill. d^Étain, 
avant 1751). — Était une annexe de la paroisse 
de Mercy-le-Bas (dioc. de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton 
de Xivry, sous l'organisation de Tan m, de celui de 
Circourt; passa, en 1802, dans le cnnton actuel. 

— A pour annexes la Guillolerie et le moulin Mar- 
chand. 

Sa irt-Stmphorier , ancienne abbaye de Bénédictins, 
sous les murs de Metz. — Monasteriuni sancti Sym- 
pkoriani prope murot Metensei , 1 309 ( pouillé de M. 
portef. ). — On bourg de Saint-Séplwrien, 1 33 1 (abb. 
Sainte-Marie, reg.). — Le bourg et les menandiv» de 
Saint Symphorian, lUhd (chron. doy. de S'-Tliiéb.). 

— Saint-Siforien au loing de Muselle, 1 ^197 ( Mém. 
Ph. deVign.). 

L'évêque Pappole fonda, en 609, l'abbaye des 
Saints-Innocents, sous les murs de Metz , sur la hau- 
teur près de la Moselle , et la dota de ses biens pa- 
trimoniaux. Détruite par les Normands au ix" siècle , 
elle fut relevée par Tévêque Adalberon II, qui y mit 
les reliques de saint Symphorien et lui imposa ce 
dernier nom, qu'elle conserva. Elle fut démolie, 
pour les exigences de la défense , lors du siège de Metz 
par Charles VII en 1 446, et les religieux transférés 
à Tintérieur de la ville, où ils furent de nouveau dé- 
placés en 1 565, lors de la construction de la citadelle. 



Saint-Symphorieb (Le Pai), c"* de Longeville, sur la 
Moselle. 

C'est une vaste prairie qui s'étend sous les murs 
de Metz et oc<;upe Tile formée par les deux bras de la 
Moselle. 

SAiWT-THiéBACLT, f. et chapelle, anc. hermitage, c** do 
Gorze. — Saint-Tkiébau , xvii* s* (Loth. sept). 

Chapelle qui a été restaurée et agrandie, et qui 
est toujours le but d'un pèlerinage très-suivi. 

Saint-Thi^bailt, ancienne collégiale sous les murs de 
Metz. — Saint ' Thibaud hors des murs, i3i5 (P. 
Fer. obs. séc. xiv* s', f. 167). — Le bourg de 
Saint ^Thiêbault et Vesglise qui estoit mo*dt bdle, 
i'j/i4 (chron. doy. de S*-Tliiéb.). — Mona»têrium 
sancti Theobaldi, i54A (pouillé de M.). — L'es- 
glisse Saint-Tkibaud y i552 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — La terre de Saint-Thiébaul , i635 (abb. 
Saint-Pierre, bail). 

Cette collégiale avait été fondée par Etienne de 
Bar, évéque de Metz , en 1178, en faveur de quel- 
ques clercs qui, désirant mener la vie cénobitique, 
avaient obtenu de l'abbesse de Sainte-Glossinde la 
chapelle Saint-Thiébault, située hors des murs, en 
avant de la porte aux Arènes (la porte Saint-Thié- 
bault actuelle). L'église fut rebâtie et.consacrée, en 
1 190 , par l'évéque Bertram.' La collégiale fut dé- 
truite , en 1 444 , par suite du siège, et les chanoines 
occupèrent l'église des religieuses de la Madeleine 
dans la ville. 

Saiivt-Thiébault, f. c°' de Pouilly. — La Gramge de 
Saint'Thiébalt , xs* s' (chron. PraiL). — Smnt- 
Thibaut , 1 766 ( carte Vaug. ). 

Saint-Vincbnjt, église mère de Faulquemont, aujour- 
d'hui chapelle et cimetière de ladite commune. — 
Voy. Faulquemont. 

Était, avant 1765, église paroissiale des quatre 
communautés d'Adelange, Chèmery, Faulquemont 
et VVahl. 

Saint-Vincent, m"" isolée, c"* de Woimhaut. 

Saint- Walfried ou Saint-Wblpebt, c". — Voy. Wbl- 

FBRDINO. 

Sainte- Agathe, f. c*" duSablon. 

Sainte- Agathe, église isolée, près de Schrèmange (carte 

Cass. ). 
Sainte-Agathe , f. c" de Woippy. — ChapeUe de Smnte- 

Agaithe, située près de Laidonchamps , i56o (chap. 

cath. s. l'an). — Sancta Agathay ibWi (pouillé 

de M.).— Moitresse Sainte-Agatte , i635 (Journ. 

J. Bauch.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 

et )>asse , mouvant du roi de France ( 1 68a , dénomb. 

1 5 janv.). — Était annexe de la par. de Woij^y. — 
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Fit {Murtie de la c°* de Ladoncham{>8 jusqu^au 9 fé- 
vrier 1 8 1 o , où elle fut réunie à Woippy. 

Sainti-A^'iiib, cliapelle sise entre Brouck et Budange 
(carte Cass.). 

SAiME>A?iKE, chapelle, c"** de Forbach. — Voy. Grkutz- 

BIBG. 

SAiHTK-AKKEf chapelle, c"' de Grundwiller. 

Sainte-Anne , chapelle au l>an de Guiderkirch , c"* d^Er- 
ching. 

Sainte-A.'ïni, h. c"' de Manom. — Il y avait une cha- 
pelle annexe de la paroisse de Thionville. 

Saiste-Anne, anc. chapelle, c°* de Monneren. 

Sainte-Anne, f. c"* de Norroy-le-Veneur. 

Sainte-Anne, chapelle, c*" do Richeiing. 

Sainte-Anne, chapelle, c"* de Stiring-Wendel. 

Sainte-Appoline, éc. c" de Chambley. 

Siantb-Babbb , chapelle de cimetière, c*^ de Havange. 

Sainte-Barbe, c"" de Vigy. — Sainte - Bairbe , i3oo 
(chap. cath. s. Tan). — Sainte- Bairbe , tliolx (liste 
des vill. ). — Sainte-Dairbe aux Chants, 1 5 1 6 f^iéni. 
Ph. de Vign.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse, mouvant du roi de France, et appartenant au 
chap. de la cathédrale de Metz (1681, dénombr. 
2 janv.). — Cure de rarchiprétré de Noisseville, 
démembrée de la paroisse de Rétonfey et érigée en 
1 68 1 . Elle avait pour annexes Avancy, Chcuhy et 
Rupigny et dépendait de la congrégation de Saint- 
Vanne. 

Autrefois Trois-Évécbés , baitl. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Vry; passa, 
en 1 8oa , dans le canton actuel. — A pour annexes 
Avancy, Cheuby, Gras, la ferme de Liba ville et Tau- 
bei^e de Mazagran. 

Ancien lieu de pèlerinage très-renommé, fré- 
quenté par des princes souverains, Sainte-Barbe 
était remarquable par une magnifique église que 
notre siècle a vu détruire et dont il ne reste que la 
tour et quelques débris. Elle avait été bâtie, en 
1 5 1 6 , par CI. Baudoche , riche et puissant seigneur 
messin; une petite communauté de Bénédictins, 
dépendant de Tabbaye de Senones, la desservait 
depuis i633 , en y joignant les revenus du prieuré 
de Schures. 
Sainte-Bbigittb, église paroissiale, c'" de Plappeville. 

— CapeUa béate Brigide de PappivUla, 1 1/»3 (cari. 
deGorze, p. 3i/i). — Sainte-Brie, iholi (liste des 
viU.). 

Dépendait de Tabb. Saint-Symphorien de Metz. 
Sainte-Catherine, chat, et f. c"' de Gorze. 

Siège d'un fief, haute, moyenne et basse justice, 
relevant de l'abb. de Gorze. 



Avait une chapelle castrale annexe de la paroisse 

de Gorze. 
Sainte-Catubrinb, chapelle, c°* de Hombourg Haut. 
Siège d'un hermitage et d'un pèlerinage encore 

fréquenté. 
Sainte-Catuerine, f. c"* de Jarny. 
Sainte-Catherine ou Chapelle de Gbbspach, c"* de 

Sarreguemines. 
SAl^TK-CéGILE, f. c"* de Roussy-le-Village. 
Sainte-Claire, usine, c°* de Tiercelet. 
S ainte-Croii ou Wetbr-Kapelle, chapelle , c°* de Bitche , 

près de l'ancien étang de Bitche. 
Elle existait dès le xvi" siècle. 
Sainte-Croix, chapelle, c^" de Boulay. 
Sainte-Croix, m"* sur la Botte, c"' de Bnilange. 
Sainte-Croix , anc. chapelle qui dépendait de la paroisse 

de Cattenom. 
Sainte-Croix, chapelle, c"'' de Forbach. — Voy. Crbctz- 

BERG. 

Sainte-Croix, anc. ferme-modèle, c"* de Forbach. 

Sainte-Croii , f. c" de FreislroiT. 

Sainte-Croix, chapelle, c'^de Sain|-Avold. 

Sainte-Croix, chapelle, c"' de Sarreguemines. 

Sainte-Croix, chapelle, c°" de Stiring-Wendel. 

Sainte-Croix, f. c"' de Woippy, hors de la porte de 
Thionville, près de la Moselle. 

Élevée à peu de distance de l'ancienne abbaye 
de Sainte- Croix. 

Sainte-Croix (Abbaye de). — Voy. Saint-ëloi. 

Sainte-Elisabeth, chapelle et hôpital, sous les murs de 
Metz, près de la porte des Allemands. — Uotpitaul 
Notre-Dame des Alhnnands, 1181 (hôp. des Allem. 
acq. s. l'an ). — L'ospitaid Sainte-Marie des Allemans , 
i3i7 (P. Ferr. obs. séc II, 191). — L'ospitaul 
Sainte- Elisabeth de Metz en la bouillie de Lorraine , 
1 335 {ibid. 1 94 ). — Le bourg Sainte- Eliiabeth, 1 hltU 
(cbron. doy. de S'-Thiéb.). — Sainte-Elisabeth hors 
lapourte des Allemands, 1 ^97 ( Mém. Ph. de Vign.). 
Le nom de Sainte-Marie fut changé en celui de 
Sainte-Elisabeth, en i3i7, lors de la construction 
d'une chapelle dédiée à cette sainte ( P. Fer. loc. cit.). 
— Fut détruit en i55a. 

Sainte-Fontaine, forge et h.c"' de Freyming. — Heil- 
lenbronn, 17^9 (arch. de la forge, arrêt du conseil 
du 39 novembre).— ^^'ép«-Fonfain«, 1755 (D.Cal. 
not. LoiT.). — Forge de Saint-Fontaine {carie Caas.). 
Forge sur le Merie , autorisée par arrêt du conseil 
des finances du ug novembre 17^9. 

Sainte-Fontaine (Étang de),c" de Freyming. — La 
superficie en est de U hectares. 

Sainte-Genevibtb, anc. chapelle, c"'de Fonloy. — De 
sancta Genovefa, i5^^4 (pouillé de M.). 



3o. 



236 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



fr A celte chapelle, située au milieu des bois, était 
annexé un petit hôpital fonde pour loger gratis, une 
nuit, les mendiants et pauvres passants, n xyiii* s* 
(pouillédeD. Tab.). 

SAiRTE-HéLÈNE, chapelle sur le Hiéraple,c°* do Cocheren. 

Sairtb-Magdelbiiie, m*" isolée, c°* de Mance. 

Sainte-Marguerite, chapelle et hermitage aujourd'hui 
ruinés, sis sur le ban de Pétrange, proche Guen- 
kirchen, 1619 (abb. de Longev.). 

Sainte-Marguerite, chapelle, c*^ de Hellimer. — Altare 
sanctœ Margarelhœ, i368 (abb. Saint-Âvold, ch. 
s. Tan). 

Cette chapelle est en ruines. Tout auprès se trou- 
vait une maison de ferme qui a été incendiée , puis 
abandonnée. 

Sainte-Marguerite, source et moulin , c°*de Hellimer. 
— Source considérable d'eau minérale purgative. 
Elle met en mouvement le moulin de Sainte-Mar- 
guerite ou Schenkelmûhl. 

Sainte-Marguerite, h. c°* de Monneren. 

Village construit en 1 66a (Sierck , dom. ). — Dé- 
pendait de la seigneurie de Château-Bouge ( 1738, 
dénombr. 1 6 mars). 

Était annexe de la paroisse de Monneren (dioc. 
de Trêves). 

Autrefois Trois-Evêchés, prév. de Sierck, coût, 
de Lorraine. — A fait partie du c*° d'Inglange de 
1790 à 1809, où il fut classé dans celui de Met- 
zerwisse. — Chef-lieu communal jusqu'^au a a juin 
1810, où il fut réuni à Monneren. 

Sainte-Marguerite, anc. ch'apelle.~^^ — Voy. Malgr^e 
(La). 

Sainte-Marie, chapelle, c°' de Bambiderslroff. 

Sainte-Marie, anc. hermitage, c"* de Briey (arch. dé- 
part. E. 307, vers 1660). 

Sainte-Marie, f. c"* de Gros-Tenquin. — Bâtie, vers 
i8/io,par M"'deWendeL 

Sainte-Marie, f.c"de Manom. 

Sainte-Mari e-aux-Allbmands, hôpital. — Voy. Sainte- 
Elisabeth. 

SAiNTE-MARiE-AUi-CHâNES, c"" de Brîey. — Sancta Ma- 
ria ad Chesne», 1 aoa (ch.abb. de Gorze, s. Tan). — 
Villa de sancta Maria ad Quercus, 1 /i6a (arch. h. de 
V. AA , 5 1 ). — Sainte Marie au Chelne, 1 ^178 ( Journ. 
J. Aubr.). — Sancta Maria ad Qttercus, Sancta 
Maria ad Quercum, ibkh (pouilléde M.). — Sainte- 
Marie-au-Chesne, 1578 (inv. des tit. de Lorr. 
IV, 67). — Sainte-Marie, 159/1 (dén. Th. Alix).— 
Mavie, xvii' s' ( Loth. sept. ). — Sainte-Marie , xvii* s* 
(carte Beaul.). 

Fief lorrain sous la prévôté de Briey (dénombr. 
de 1673 , loc, cit.). 



La haute justice était au roi. — Etait siège d'une 
cure de Tarchiprêtré d'Hatrize. , 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût. de Saint- 
MihieL — Fit partie, en 1790, du canton de 
Jouaville ; sous Torganisation de Tan m , de celui 
de Valleroy, et fut classé en i8oa dans le canton 
actuel. — Il y avait à Sainte-Marie un autre fief 
dit la Cour-Dame-hiAelle , sous la châtellenie de 
Briey, 1673 (loc. cit.). 

Sainte-Marie-des-Bordes, léproserie. — Béate Marie 
domut leprotorum de Valièrety 1369 (P. Ferr. obs. 
séc. II, f. 969). — Voy. Bordes (Les). 

Saintb-Odile, anc. chapelle, c°*de Maxstadt. 
Existait au commencement du xvii* siècle. 

Sainte-Beinb, f. c" d'Allondrelle. 

Sainte-Ruffine, c*"* de Gorze, sur une hauteur, à 
gauche de la Moselle. — Ad Sanctum Rodevunrum, 
1 io3 (abb. Épinal, conf. emp. Henri II). — AUare 
beatœ Rodualœ, Rodevaurum, iiâo (ch. Et de 
Bar, D. Cal. III , pr. cxiv). — Sainte- Rtffitie, 1 98a 
(atour s. Tan, arch. h. de V.). — SaitUe-Ra^fme , 
]3oo(chap. cath. s. Tan). — Sainte-Reffine , i366 
(ibid.). — Sainte-Raphine , i4/ii (chron. doy. de 
S*-Thiéb.). — Sainte-Rt^ne, 1 hba (Rec. la Hière , 
646). — Sainte Refine, 1/189 (Journ. J. Aubr.). — 
SanctaReffina, Sancta Ruffina, xhkh (pouillé de M.). 

— Sainte-Raphine, tbç)li (dén. Th. Alix). — En 
patois : Sainte-Refine. 

Petite chapelle et lieu de pèlerinage encore exis- 
tant dont le produit avait été concédé è Tabbaye 
d' Épinal. 

Etait le siège d'un fief lorrain, sous le bailliage 
d*Apremont (ibgli). 

L'abbaye Sainte-Glossinde de Metz était seigneur, 
haut, moyen et bas justicier, à Sainte-Ruffine, et 
voué du ban Saint-Symphorien audit lieu, 1681 
(abb. Sainte-Gloss. dén. liasse XX, 6). — Était 
annexe de la paroisse de Moulins. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1 790 , de 
celui de Rozérteulles sous Torganisalion de Tan m , 
et fut classé en 1803 dans le canton actad. — A 
pour annexes les moulins du Goglot et de la Gaeil- 
lerotle et la maison isolée le Choléra. 

Sainte-Ruffine (Le Hait Ban de). — S'étendai| sor le 
territ. desc°"deJussy, de Sainte-Ruffine et de Vaux, 
mouvait du roi de France et était siège d'une justice 
haute, moyenne et basse (1681, dénomb. 91 juin). 

Sainte- Stéphanie, houillère et m*"", c"* de Stiring- 
Wendel. 

SAiNTE-SuziNNB, f. c"' de Narbéfontaïue. 

Saintb-Thinité, chapelle, c" de Bistroff. 
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SAiNTB-TRiiiiTé , chapelle, c*^ de Freyming. 

Sainte-Tbinit^, chapelle, c"* de Saint-Avold. — La 
Trinité (carte Gass.). 

SAiRTB'VéR^B, hermitage et chapelle, c"* d^Enchen- 
berg. — [m chapelle de Saint-Verin, i5q4 (compte 
du domaine de Bitche). — Sainte-Veretme , 1765 
(allas de Bitche, f ia8). — Sainte-Véraniquê (carte 
de rÉtat-major). 

Saliyal (Bars de), baas-fiefs situés à Ars, Jussy et 
Sainte- Ruffine; ils appartenaient à Tabb. Sainte- 
Glossinde de Metz, 1606 (terr. de ladite abb.). 

Saltzbrohn, h. et saline, c^'de Sarralbe, à droite de 
la Sarre. — Solzbombey Alben, 1^17 (ch. <ibb. 
de Stûrtzelbronn , Als. diplom. MGGLXXII). — 
AWen Salizbronn, ibkS (ch. abb. Stûrtz., 86 v°). 

— Saitzhron, i58t (arch. de Sarralbe, transact. 
entre le duc de Lorr. et le comte de Nassau). — 
Saltzbom , village et saline , 1 696 ( dénomb. Th. Alix). 

— Saltzbruck, iG/iS (Mërian. Topograph. Palatin. 
Bheni, carte). — Salibriigen, i645 {ihid,)» — 
Salsbrorm, 1761 (ord. de Lorr. VIII, a83). — 
Salsbnm , 1756 (D. Gai. not. Lorr.). — Saltzbronn', 
1 776 (ord. de Lorr. XlII, 55o). — Saltzbrun (carie 
Gass.). 

Les salines de Saltzbronn, ou salines d'Albe, 
existaient déjà an xii' siècle. — Était annexe de la 
paroisse de Sarralbe. 

Autrefois Lorraine, baiil. de^fiarreguemines, 
coût, de Lorraine. — A toujours fait partie du canton 
et de la c"** de Sarralbe. 
Sawcy (Haut et Bas-), c"*d'Audun-Ie-Roman. — Sanceum 
Coitrum, 1096 (Berth. HisU Lux. III , pr. xlt). — 
Sanciy ia55 (chap. cath. s. Tan). — Sanceyy i38a 
(ibid.). — Sancie, 1^197 (Mém. Ph. de Vign.). — 
Samcy, 169/^ (dénombr. s. Pan). — Sansi, Satuy, 
Santey, i635 (Joum. J. Baucb.). — Sensy, 1798 
(terr. de Fontoy). 

Longtemps siège d^une châtellenie, d'une pré- 
vôté et d'un ofiQce du duché de Bar et forteresse 
importante qui a son histoire — Appartenait au 
dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg) et avait pour 
siège paroissial Tantique église d'un prieuré dépen- 
dant de Tabb. de Saint-Hubert. — Le roi y était 
seul seigneur. — «Seigneurie de nom et d'armes, 
fief du comté de Bar, a donné son nom à une maison 
d'ancienne chevalerie qui portait : d'azur à une 
étoile à iix raies d'or à la bande de gueulet chargée 
de trois Uons léopardés d'argent brochant sur le tout. 
Gette famille paraissant s'être éteinte au xiv' siècle, 
Sancy rentra dans le domaine des comtes de Bar, les- 
quels en firent le siège d'une prévôté du baiil. de 
Briey, qui portait: d*azur à un saint Georges d'argent 



armé de pied en cap, terrassant de sa lance un serpent 
de même terrassé de sinople, et donnèrent au château 
une importance considérable, r» (Dur. II, p. 3 a a.) 

Autrefois Barrois, baiil. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiei. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un 
canton qui comprenait les c"" de Betlainvillers , 
Erzange, Knutange, Lommerange, Mairy, Neii- 
chef, Nilvange, Sancy, Trieux, Tucquegnieux , et 
conserva ce titre sous l'organisation de l'an m; 
passa, en i8oa,dan8 le canton actueL — A poui- 
annexe la ferme de Bazonvilte. 

Il reste encore du château des ruines considé- 
rables. 
Sahbî-lez-Vigy, c"* de Vigy. — Sanrey deleiz Vegey, 
i/io4 (liste des- vill.). — Sanrey, tUS'j (abb. Saint- 
Vinc. liasse Saint-Julien). — 6^nn, 1606 (pouilié de 
M.). — Xanrey, 1681 (dénombr. arch. départ, s. l'an). 

Etait annexe de la paroisse de Vigy. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry de 1790 à 180a et 
passa, à cette dernière date, dans le canton actuel. 

— A pour annexes Méchy et le moulin de Bévotte. 
SANRY-stR-NiBD, c** de Pauge , à droite de la Nied fran- 
çaise. — Senrei, 1196 (collég. Saint-Sauv. s. Tan). 

— Sanrei prope Bazancourt, 1 a 35 (ibid,). — Sanr- 
rei, laSg (ibid.). — Xanrei, ia5o (ibid.). — Xen^ 
rey, ia5/i (ibid.). — Jewanrey, i386(ch.abb. Saint- 
Am. s. Tan). — Sanrey sus Niet, i/ioili (liste des 
vill.). — Sanrey, 1^78 (chap. calh. s. l'an). — 
Sanri sur Niedz, 1^91 (Journ. J. Aubr.). — Sanri, 
ibkii (pouilié de M.). — Xanrey, 1681 (dénomb. 
arch. départ, s. l'an ). 

Était annexe de la paroisse de Bazoncourt. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie ducantondeMaizeroy de 1 790 à 1 8oa, 
où il fut classé dans le canton actuel. — A pour 
annexes Domangeviiie et les fermes de Crépy et do 
Pont-à-Domangeville. 

SA?isoRNBT(LE), m**° dc plaisance, c" de Devant-le»- 
Ponts. — Sanconnet (carte Gass.). 

Faisait partie de la communauté de Devant-les- 
Ponts; était annexe de la par. Saint-Simon dc Metz. 

Sapirs (Les Deux-), guinguette, c^ de Devant-les- 
Ponts. 

Sarralbe, ch.-l. de c*"", arrond. de Sarreguemines , au 
confluent de la Sarre et de l'Albe. — Albe, xii* s* 
(ch. duc Math. de^Lorr.). — Alba, laoo (Gesta 
episcop. Metens.). — AtAles, iao8 (tr. de paix 
entre Ferr. de Lorr. et Thiéb. de Bar). — Alban, 
1 a 1 5 ( Bicher, chron. Senon. xxxj ). — Albain , 1 a a 3 
(chron. mess. s. l'an). — Aube, i38i (cart. év. 
dfe M. t. I, V. p. 6a). — Aulbe, Abben, dit Bvr- 
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galbe , 1 û 1 6 ( ihid. p. 89 ). — Saar-Âlbe, ih']h ( ibid, 
174 v"). — Albeuy i5o5 (arcb. de Sarralbe, don. 
par Joannelte. Wildgi-afin de Daun). — Atvlbe, 
i.')39 (très, des ch. deLorr. liasse Bilcke, D. i* 70). 

— Sar-Alben, ih'jjL (Ilerlzog, Edels. chron. 111, 
33). — Aulbe, château et ville, par moitié à S. A, et 
au sieur de Chdteau^Bréhain , iSg^ (dén. Th. Aiix). 
— i4/6e,i6o9(Rogéville,Dict. hist. I, i/io, ord. du 
•if) ocl.). — SaarAlbe, i634 (arch. de Sarreg. re- 
quête des bourg.). — Saralbe, 1698 (onl. de Lorr. 
I, 519). — 5ar-i4^e, 1766 (D. Cal. nol. Lorr.). 

— Saravi Alba Ttar- Allen (Hadriani Valesii notitia 
Galliaruni, 5o4). — Sarre-Albe (carie Cass.). 

Sarralbe était, au xii* siède, un fief de Tévêché 
de Metz, appartenant aux comtes de Dagsbourg. 
A Teitinction de cette maison (iâa5), la seigneurie 
d'AlBe retourna aux évéques de Metz; elle fut 
acquise, au xti' sièrie, par les ducs de Lorraine. 

La charte de franchise de Sarralbe, i368, émane 
de Thierry Bayer de Boppart, évéque de Metz. 

En 1698, Sarralbe devint le chef-lieu d'une pré- 
vôté avec gruerie,. relevant du baill. de Sarregue- 
raines. Cette prévôté fut maintenue par l¥dit du 
mois de juin 1751. 

La seigneurie d'Albe comprenait le territ. des 
c"" actuelles de Sarralbe et de Willerwald, et quel- 
ques parcelles du ban de Ilerbilzheim (Bas-Rhin), 
c'est-à-dire, en 159/i, Sarralbe, Rech, Eich, Saltz- 
hronn etINiedeck (dénombr. Th. Alix). 

Etait siège d'une cure de Tarchiprétré de Saint- 
Ariiiiald, qui dépendait, avant i^liSy du chapitre 
do Hombourg et qui avait pour annexes les cha- 
pelles de Saint-Pancrace et de Rech, le Haras, Saltz- 
Iironn, Eich, les censés de Tencherhoff et de Schot- 
tenhoffct le moulin de llùllzenmùhl. 

Autrefois Lorraine, baill. deSarreguemines, coul. 
de Lorraine. 

En 1 790 , Sarralbe fut le chef-lieu d'un des can- 
tons composant le district de Sarreguemines , com- 
prenant les c°*" d'Audwiiler, Guéblange, Hazem- 
bourg, Holving, Kappelkinger, Kirwiller, Sarralbe 
l't Saitzbronn, Steinbach, Schweix, Uberkinger, 
VVenlzwiller et Willerwald. — L'organisation de 
iSo'2 lui maintint le titre de chef-lieu de canton, 
en lui donnant sa composition actuelle. 

Les armoiries de Sarralbe sont : d'argetU au sau- 
toir onde d'azur, cantonné de quatre croix de Lorraine 
de gueules. 

A pour annexes Saitzbronn , Rerii, Eich, les sa- 
lines des Haras , les fermes de Tencherhoff et de Schot- 
tenhoff, le moulin Neuf, le moulin de Hûitzenmùhi 
et l'hermiiage ou cliapelle de la Sainte-Trinité. 



Sarbe ( La) , rivière qui prend sa source dans les Vosges, 
passe par le territ. des c"" de Sarralbe, Wibing, 
Zetting, Sarreinsming, Bémelfing, Sarreguemines, 
Welferding et Grosbliederstroff, entre en Prusse et 
va se jeter dans la Moselle parla rive droite à Kontz. 

— Saratms, iv* s* (Ausone, Mosella, v, 863). — 
Sara, vi* s* ( Venantius Fortnoatus, VH , U), — Sarra, 
?i*8*(Gruter, inscript. 1 a5). — 5aroa, 777 (1611/. 89). 

— Sarova, S6h (Hontheim, Hist Trevir. dipbm. 
I, i53). — Sarowe,g6h (ibid,,iSoi), — Sare, 1186 
(Kremer, Ard. Gesch. II, 3o/i). — LaSaire, 1690 
(Journ. J. Aubr.). — Satire, i768(ord. deLorr. XI, 
S'ik), — Saarre, i'j'jS (ibid.Wll, bhh)» — Sarvus, 
Sahr, Tsar, Sarra (Hadriani Valesii notitia Gailia- 
rum, boà), — Saar (cartes allemandes). 

Sarbe (Lb pays de la) ou Saaroau. — Sarachowa, 
870 (Div. regni Loth.). — Paguê Saraneiuis, 96a 
(Hontheim, Hist. Trevir. dipl. I, 3oi). — Pagus 
Sargowe, 106b (Kremer, Ard. Gesch. II, 987).-^ Pa^ 
gus Saregauwe, 1 080 (Hontheim, I, ^99). — Pagu* 
Saregauve, 1 080 (Croll. Orig. Bip. 1 , 1 83 ). — Pagus 
Saregowe, 1080 (Kremer, H, 390). — Sarcouofe ^Sa- 
racouwe, ia63 (Hontheim, 1,767). — Saraekowa, 
Saragowa (Browerus, Annal. Trevir. VHI, 157). — 
Pagus Saravensis, SaradiowDa, Sargow (Hadriani 
Valesii notitia Galliarum, 5o/i). — Sarengawe , Sca- 
rengau (Ludolf, Notes sur la charte de 1 080). 

SABRE(Jt;EMii!BS.4h.-i. d'srroud^ et de c^', au confluent 
de la Sarre^ de la Bliese. — Gaimundas, 706 (Ma- 
billon. Annal. Bénéd. II, 16). — Gamundias, 706 
(ch. abb. Epternach, Hontheim , HisL Trev. dipl. 
I, lo/i). — Gamundia, 777 (ch. abb. Saint-Denis; 
Félibien, Hist. de Saint-Denis, pr. lvi). — Gue- 
tnunde, 19^8 (D. Cal. II, pr. s. l'an). — Gemonde, 
1 37/j (ch. abb. Wernerswiller, Croll. Orig. Bip. II, 
86). — Gemônde, 1997 (Kremer, Ard. Gesch. H, 
i5i). — Guemundia, i3oi {ibid, bk']). — Ge- 
mindt, Genxeindt, i38o (arch. de la ville, ch. du 
duc Jean, du 96 décembre). — Guemindia, 1393 
{ibid. consécr. de la chapelle de la Viei^). — 
Gemont, 1/471 (cart. év. de M. L IV, p. 9a), — Ge- 
mûde, 1/171 {ibid, t. V, p. 1/17 v*). — SargemwiU, 
1 577 (arch. de la ville , compte entre Sarreguem. et 
Neunkircb ). — Saargemunde , 1 09 9 ( Hertzog Edels. 
chron. II, 937). — Guemunde , i^)gU (dén. Th. Aiix). 

— Sargemund, 1606 (pouillé de M.). — Sarge- 
tneingt, 161 9 (arch. de la ville, éch. avec l'abbé 
de VVadgasse). — Gueminde , 1616 (Und. lett. 
pat. du duc Henri). — Zerguemine, i639 (Joorn. 
J. Bauch.). — Sar-Gemùnd, i636 (arch. de la 
ville, req. du iS mars). — Getnûnd an der Sur, 
i6/i5 (Mérian, Ober-Rhein. Creis, 9). — Sargue- 
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minde, 1661 (arch. delaville, req. du aSmaî). — 
Sargueminê, 1670 (i6irf. req. des bourg.). — Sar- 
guemine9, 1698 (ord. de Lorr. I, 3i). — Zargue- 
mindcy 1698 (arch. de Bilche, ord. du duc Léo- 
pold du 4 octobre). — Zarguemmet, 1707 (ord. 
de Lorr. 1 , 536 ). — Zarregueminet > 1 7 1 9 (abb. de 
Vili. cart. t. II, p. s64). — Zareguwûne, 1 766 (D. 
Cal. not. Lorr.). — Saregueminei , 177a (ord. de 
Lorr. XII , 63o ). 

Sarreguemines est nommé pour la première fois 
dans les chartes de Pépin , duc d^Austrasie, en fa- 
veur de Tabbaye d'Eptdmach, en 706 : c*était une 
villa qui , à la fin du ?ni* siècle , appartenait à Ful- 
rad, abbé de Saint-Denis. — Elle portait le nom de 
Gemund ou Guemind , qui veut dire embouchure et 
qui est tiré de sa situation an confluent de la Sarre 
et de la Bliese. Dot de Catherine de Limbourg, du- 
chesse de Lorraine , en 1 a a 5, eUe fut rendue peu après 
aux comtes de Deux-Ponls. Sa charte de franchise 
est datée du aô décembre i38o et émane du duc 
Jean de Lorraine; dès lors, Gemûnd (ut constitué 
en commune et releva directement des ducs. — 
L^office et châtellenie de Gemûnd comprenait : 
Biies-Ebersing, Diebling, Folperswiller, Guersch- 
willer, Grosbliederstrofi', Neufgrange, Neunkirch, 
Rémelfing, Sarreinsming , Wéching et Witring; 
les villages prussiens d^Auersmachern, Hanweiler, 
Petit-Blittersdorf , Ranspach, Rilchingen ; les villages 
bavarois de Blies-Bolchen et de Biies-M engen , et le 
prieuré de Grœffinthal , pi'ès de Bolchen. — En 
1698, Sarreguemines devint le chef-lieu du grand 
bailliage d'Allemagne, auparavant à Vaudrevangc. — 
En 17^7, Sarreguemines avait une recelte des fi- 
nances et une maîtrise des eaux et forêts ayant pour 
ressort les anciennes grueries de Bitchc, Bouquc- 
nom, Fénétrange, Sarralbe et Sarreguemines. — 
En 1701, il devint le siège d^m bailliage dncal, 
composé des prévôtés de Bitche, Boulay, Bouquc- 
nom, Dieuze,Freislroff, Insming, Merlzig et Saar- 
gau, Saint-Avold , Sarralbe, Sarreguemines, Schaucn- 
bourg, Siersperget Vaudrevange. Ce bailliage res- 
sorlissait au siège présidial de Dieuze. — Jusqu'au 
XV m* siècle, Sarreguemines a dépendu de la cure 
de Neunkirch ; il n'est devenu chef-lieu de paroisse 
qu'en 176a : cette paroisse, qui dépendait de l'ab- 
baye de Wadgasse et faisait partie de l'archiprétré 
de Saint-Arnuald , avait pour annexes Neunkirch, 
Guerschwiller, Herpeldange, Bous et Ermering. — 
La ville renfermait un prieuré appartenant à l'ab- 
baye de Wadgasse (Prémonlrés), fondé en 1372; 
un couvent de Capucins établi en 17a 1 et une cha- 
pelle, sous l'invocation de sainte Catherine, qui fut 



remplacée par l'église paroissiale lors du déplace- 
ment de la cure de Neunkirch. — Sarreguemines 
suivait la coutume de Lorraine. — Cette ville fut 
désignée, en 1790, comme le chef-lieu d'un dis- 
trict formé des cantons de Forhach, Hellimer, 
Puttelange, Saint-Avold, Sarralbe et Sarregue- 
mines, et, en l'an m, d'un arrondissement composé 
des cantons de Bistroff, Bitche, Breidenbach, For- 
hach , Hellimer, Lemberg, Morhange, Puttelange, 
Rohrbach, Saint-Avold, Sarralbe, Sarreguemines 
et Wolmunster. — Le canton de Sarreguemines, 
avant 1803, comprenait les c°** de Bliesbriicken , 
Blies-Ebersing, Blies-Guerschwiller, Blies-Schweyen, 
Folperswiller, Frauenberg, Grosbliederstroff , Ham- 
bach et Roth, Ippling, Neufgrange, Neunkirch, 
Bémelfing, Sarreguemines, Sarreinsming, Welfer- 
ding, Wisswiller, Witring, Wœlfling et Woust- 
willer. L'organisation de 1 80a ajouta à ces c"" celles 
de Grundwiller, de Guébenhausen et de Loupers- 
haiisen, etle décret du 5 avril 1 81 3 celles de Himd- 
ling, Lixing-lez-Rouhling, Rouhling et Zetting; 
par contre, les c"" de Blieschweyen et d'ElIwiller 
perdirent, en 1811, le titre de communes du 
canton de Sarreguemines et furent alors réunies, la 
première à Bties - Guerschwiller et la seconde à 
Loupershausen. — A pour annexes les moulins de 
Steinbach et de Limbach ou Perrûckmùhl et la 
chapelle Sainte-Croix. 

Les armes de Sarreguemines sont : d*or à la 
bande degueuUi, chargée de trois alériotiê d* argent; 
ce sont les armes simples de Lorraine. 
Sarbeinsbbrg, c'" de Bitche. — ^fonlroial, i 77 1 (ord. 
de Lorr. XII, 4o3). — Mont-Hoyal on Kamigsherg, 
1779 (Dur. Lorr. 111, a86). — Saareinherfr, aw n 
(actes de l'état civil ). — Sar-Rhmbprg, an \ (ibid. ). 
— Mont-Royal ou Kônigsberg (carte (]ass.). — Sar- 
reituberg 011 Mont Royal (carte de l'Elat-major). — 
Sarrerhimberg (dict. Viv.). 

Village fondé, en 17^6, sous le nom de Mont- 
Royal, en allemand Kœnigsberg. Il est situé au 
sommet d'une colline dont le versant ouest appar- 
tient au bassin de la Sarre et le versant est au bas- 
sin du Rhin (Saar-Rhein-berg). — Les maisons de 
Sarreinsberg touchent celles de Gœtienbrûck. — 
Etait annexe de la paroisse de Soucht. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitchc, couL de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 à i8oa, époque où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexe Althorn. — Commune en 
i8oa; annexé à Gœtzenbruck par décret du 9 avril 
1811, puis à Althorn par ordonnance royale du 3 mai 
1837, il fut de nouveau érigé en chef-lieu de com- 
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mune, avec Althorn pour annexe, par ordonnance 
royale du 37 juin i838. 

Sabrbi7I8ming , c^" de Sarreguemines, à droite de la 
Sarre. — Hetemingen, 1 i5a (ch. abb. de Wadgasse, 
Hontheim, llist. Trevir. dipl. i, 56/i ). — Etmyngenn, 
18^9 (ch. abb. Wernerswiller, Croli. Orig. Bip. II, 
34). — Entmingen, ia6i (ibid. CroD. II, 75). — 
Etutninga, iSoi (Krcmer, Arden. Gesch. II, 889). 
— Eniênimgen, i3o/i {ibid. 393). — Enittsmingen , 
i3il8 {ibid. 467). — Asmange sur la Sarre, i365 
(inv. des tit. de Lorr. Il, 858). — Sar Enssingen , 
1696 (dénomb. Th. Alix). — Sarrinsmingy 168/i 
(dénombr. bar. de la Leycn). — Saarifuming , 1 761 
(ord. de Lorr. VIII, a8a). 

Il y avait à Sarreinsming un fief mouvant du 
duché de Lorraine, qui relevait de la châtellenie 
de Sarreguemines. — Était annexe, avec vicaire 
rdsideut, de la paroisse de Welferding. 

A utrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, couL 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1 790 , du canton 
de Sarreguemines. 

Sauce (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des c"" 
de Vany et de Ghieulles et se jette dans la Moselle. 

Sauekbrokn, f. c"* de Bahling. 

Sauekmlhl, m'°, c°* de Rahling. 

Sauerbach (Ruisseau de). — Prend sa source près de 
Spicheren et va se jeter dans la Sarre au moulin 
de la Simbach. 

Sai EBHOFF , f. c" de Breidenbach. 

Saulcy (Le), île formée par les deux bras de la Mo- 
selle, c°' de Metz. — Le Saulcy-tui-Motelle, 1673 
(Journ. J. Aub.). — Le Grant Sauîcey , i5io (Mém. 
Ph. deVign.). — Le Saucy a%ix arbret , 1 656 (Journ. 
D. Fior.). 

Cette lie possède la Poudrerie nationale et est en- 
core occupée par des chantiers de bois et le Magasin 
à fourrages. 

Saulcy (Le), f. c" de Tronville. — Le Saulci, 1878 
(cart. Gorze, lab. p. 339). — La grotte lourde la 
fourteretse don Savleiê, 1387 (arch. de Xonv.). — 
Le Saulcy, le Saîdcie,^ tk\U (prise des ambass. de 
France). — Le Saulcey, 1Û39 (arch. h. de V. AA, 
1 1). — LeSauUy^ 1^87 (év.de M., t.VIIÏ,p. 71). 
Ancien château féodal qui a son histoire. — 
Siège d'une seigneurie et d'une justice haute, 
moyenne et basse, dont les seigneurs portaient le 
nom. — Cette seigneurie se composait du Saulcy, 
chef-lieu , des villages de Mars-la-Tour, Tronville , 
Montigny-sur-Chiers, Allondrelle, et la Malmaison 
du Moulin-la-Roche (c" de Montigny-sur-Cbiers), 
du ban d'Olieuf à Hannonville-au-Passage, et des' 
cours Thomas et Colas, à Vezin, 168a (dénombr. 



3i août). — C'était une annexe de la paroisse de 
Vionville. 

Saule (Le), m^ sur le ruisseau de Mance, c"* de Tuc- 
quegnieux. 

Saulnes ( Haute et Basse) , c°° de Longwy. — Sonne la 
Batte , Sonne la Haute, 1 689 ( Barr. dom. ). — Séné 
la haute et la batte, 17^9 (de Maill. Barr.). — Sonte 
haute, Sonte batte, 1766 (D. CaL not. Lorr.). — 
Sotne ou Saulne haute et batte, 1779 (Dur. Lorr.). 

— Saulne, Sotne ou Sonne (tab. Par.). 
Formaient deux hameaux, dont Saulne4a-Haute 

était le principal. — Le roi y était seul seigneur. — 
Siège d'une justice haute, moyenne et basse. — 
Étaient annexes de la paroisse d'Herserange (diocèse 
de Trêves). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne, 
couL.de Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de 
Longwy depuis 1 790. 
Saulrois (Le) on pays arrosé par la Seille. — Pagut 
Salinentit, 661 (ch. abb. de Senones, D. IkiL I, 
•pr. s. l'an). — Pagut Salninte, 78a (ch. abb. 
Saint-Denis, D. Cal. pr. s. l'an). — Comitatut Sal- 
nentit, 856 (ch. abb. Saint-Amould , Meurisae, Hist 
des év. de M., «71). — Selme, 870 (div. regni 
Loth.). — Pagut SaUentit, 896 (ch. abb. Saint-De- 
nis, s. l'an). — Pagut SaUtientit, 896 (Miroeos, Di- 
plom. belg. II, ih), — Pagut SaUnénte, 933 (ch. 
abb. de Gorze, D. Cal. I, pr. s. l'an). — Pagut Sa- 
locintit, 9^7 (abb. Sainte-Marie, ch. emp. Oth.) — 
Conûtatut Sedninte, 958 (ch. abb. Sain(-Am. Hist. 
de M. pr. III, 7a). — Pagut Salnentit, 991 (ch. 
abb. Longev. s. l'an). — Pagut Salingowe', ioa3 
(ch. abb. Saint-Maximin de Trêves; Honlheim, 
Hist. Trevir. dipl. I, 358). — Salnitum, xii* s* 
(D. Cal. lib. mir. S*-Fir. III, pr.ccci). — Pagut Sa- 
nintit, 1111 {ibid, ch. emp. Henri IV). — Le Saulney, 
]iliio(inv. des lit. de Lorr. t. VI, 116). — Saulnoy, 
1A37 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Le Vaidx de 
Selle, 1660 {ibid.).-^Valx de Selle, ihhU {Und.). 

— LeSalnoy, le Sanoy, 1 Ifjçi (Journ. J. Aubr.). — 
Salinentit ager, l'jbù (D. Cal. not. de Lorr.). — 
Saunait {ibid, carte). 

Le Saulnois était une des anciennes divisions du 
pays Messin, comprenant la plus grande partie des 
cantons actuels de Veniy et de Pange et une partie 
de celui de Vigy. Il comptait 77 communautés, tant 
villages que hameaux, savoir : 

Alémont, Ars-Laquenexy, Aube, Aubecourt, Au- 
bigny, Avigy, Berlize , Bomy, Buchy, Cama , Chailly- 
sur-Med, Champel, Chérisey, Chesny, Chevillon, 
Ghieulles, Colomboy, Courcelles-sur-Nied , Crépy, 
Domangeville, Éply, Fleury, Fourcheux, Fronti- 
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gny, Frfemrt, Fresnoy, Gras.Grigj, Ha u le el Basse 

Ilem, Haute el Basse Bevoy, Lsuvallièrc, Jury, ta- 
qiienray, les Bordes, Liéhon, Louïigiiy.Loppï, Ha- 
py, Marivaux, Manilly, Mëdeuves, les Mesoils. 
Mepcy-le-HauI, Maiieroy, Ornj, Pagoj-ie*-Goin , 
Peltre, Pit-rreieui,Plantièr«,Pliiche,Poinmi?rieui, 
PaDlaj, Pounioy-ln-GrasBe, Pondllon, Pouilly. 
Sanrjr-aiir-Nied , Scrvigny^ei- Ravi lie, Silly, Sorbey, 
S'-Aignan, S"-BBrbe, S'-Jure, S'-Tiuéiiatilt , Thi- 
court, Vallières, Vanloux, Verny, Vigny. Villere-La- 
quenen el Vrémy, et les centes de Moince, Prayel. 
la Uajtonnerie, Clmny-lB-Horgile el la Hor^DC. 

La diiiaion du lerriloire qui porlail le nom de 
Haut Chemin fut foudae data le Stiulnois lors de la 
cr^b'oadn préndial de HcU,en i665, 

SitUT, i" canlon de Met». ^ — Sainti, 11S7 (alib, 
Saiol-MaH. ann. Prem. l. X. a). — Sd/bm™™. 
1 186 (olib. Saint-Mai. ch. év.Berlr.). — Saunenim, 
ti86 (l'W.). — SiOney, l3^3 (abb. Saiot-Clém. , 
dlmeis. l'an). — SoHJtwy, xr»'(chroQ. Prsîl.). — 
Sauliiei, x«*s'(Bhb.SBint-Vinc.compfea). — Snirin»- 
gney.i&a-j (areh. h. de V.AA. 11). — Solnry, lAyi 
(H^m.Pkde Vign.). — SuW, i535 (chap. ath. 
i. l'nn). — Sauimî, ibhi (pouillc de M-). 

llya\aiUSau1nypiuiieun SeTs, hautes, moyeanes 
et bflssea justices, mouvant de la prétAlé di.' 
Briey ; un d'entre eux appartenait li rhApitsI Saiut- 
Nicolas de Mett. — Était siëge d'une cure de l'ar- 
prdtré du Val-de-Meti, dépendant de l'abbaye de 
Soînt-Ci^meDl et ayant pour annexe VigneuUes. 
village cvécliois. — Saulny. village du pays Messin, 
devint lorrain va ifio'i , par écljaogc (Paul Ferrv. 
ob». sàut.U.p. 533). 

Autrefois Barrois. baiU. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Mai- 
zi^res.pnis, enl'aniii.docetni doLorry-lei-Meti. 
el passa en 1609 dans le canton actuel. 

SmLi» (Ruissuir de). — Prend sa source au Chêne, 
bais de Saulny, traverse les c"" de Sanlny el de 
Woippy, sur une longueur de 9 kilomètres, el se 
jette dans la Moselle. — Lf Buiiiiaulx de lu cAïu- 
^iSavîwy,iU<)i (Mém. Ph. de Vîgn.). 

SiiiT:taK (Li), b. c" du Bsn-Saint-Mnrtin, i gauche 
de la Moselle, près de la digue de Wadrinau. 

Si>u»G«(Le u)i),sei(^eurie foncière sur le territ. de 
Louvigny. 

ScHurpiRBi . f. c" de Warsberg. 

ScHjirriicB , m'*, c*™ de Petit e-Rosselle. — ScKi^hack, 

1 G 1 8 ( partage de la terre de Forbach ). — La tcU- 

rh et Sckajiach, 1756 (arcb. de Forbach, vente 

par le baron de Spon ). 

Ancienne scierie, dépend, du comte de Forbacb, 

Moselle. 



9' (pouilli^ 

1). — ati 



ScuirrBSoi.i , m"" forestière, c** de Haspelscheidl. 
ScHtmifin. village auj. disparu , cuire Uam '<t Watnie- 

slroff (Teiss. Hist- de Thion..). 
ScBiMTE , f, c" de Blies-Ébersing. 

ScBiiDECK , r. c"' de noKing. 

ScHïjBT , f. c" de Glieblange. 

ScHSL.h. c°*dB Wolstroff. — StisH, 
deM.).— CWfr, 171a (abb. Vill. 
(carte Cass.). 
Etait annexe de la paroisse de Lutlangc. 
Autrefois Trois-Éïéchits. baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du cunlon de Lullange do 1790 
i 1803 , où il passa dans celui de Metierwisse. — 
Chef-lieu communal, avec V/eïnsbei^ pour annexe. 
jusqu'au sG avril 181 1 ,où ib furent ensemble réu- 
nis é WoblrolT. 

ScBiLLtiaicn, f. c" deCréhangc. 

SCRBXCIILBICH OU DE S IIUTB-MiSG DEBITE (MoLLIK), 

c'* de Hellimer. 

Scheiibel(U), m" et tuilerie, c^d'ErstrolT. — Sehr- 
iic((dicl. Viï.). 

ScuKCBBiviLD, Ij, t'°* de Lannstroff. — SchmrnMl, 
1779 (Dur. Lorr.). 

Antrefob Lorraine, baill. de Bouionvillo, coul. 
do Lorraine. — Fut, en 179a, compris comme 
commune dans le canlon de Waldwjsse, pnls passa 
50US l'or|;snisation de l'an m dans le canton de 
Launslrofl'(c°'' de Siwcken 1806); réuni à Laun- 
strolT par décret du 3(i mars 1819, aiftré de la 
France el détenu par la Pnwse à la suite du traité 
de iBiâ, rétrocédé i lu France par la convention 
du a3 octobre 1819, et réimi de nouveau A Laun- 
siroir par ordonnance royale du 7 octobre i83o. 

ScHtFrEivsMiJul., m'", c" d'Ërchîng. 

ScBirrLiïCt, anc. vilt. sur la Moselle, près de Manom. 
— Détroit au moyen Ige dans une guerre entre les 
seigneurs de Cattenom et de Florange. 

ScBii.sicB(BiJisstiu de). — Prend SB source dans le pré 
de la ferme de Brandelfing, traverse les c"° d'Ober- 
gailbacfa el de Bliesbrûcken sur une longueur de 
a lulom. el se jette dans la Bliese. 

ScatAHÛBL, m'°, c" de Hanwiller. 

ScH[BESTHiL,h.c'*'deMeiseotbal. — Schiretlal, tviii'i' 
( pouillé de M.).— i:*! wrrprii de &*ireWo)v 1 75 1 
(ord. de Lorr. VIII, agi ). — Seiieretdhidl , 1779 
(Dur. Lorr.).—SrJ..r-'M( (carie Cass.). — Siw.. 
t/uii(cartederÉtflt-n)aior).-A'eAiV-ràaJ(dirt.VerT.). 
Faisait partie de la communauté et de 1* paroîœe 
de Souchl. — Annexe de Heisentlial depuis l'orga- 
nisation dépariemenlalc. 

ScBUiiGEiisMG , m**fareslière, c** de Bairenlhal. 

ScBLiHatHTMiL, écarl, c" de Bterenihal. 
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ScHLBiFPMÛHL , m", c°* de Sierck. 

ScHLiii8BRET(LA) , f. c"* de Putlelange-le&-Rodemack. 

ScBLBssBBMÛHL, f. et tu^, c°* de Forbacb. 

ScBLOss, m^ isolées, c"* de Baerentbal. 

ScBLOssBEnc, m*" forestière, c"^ de Bœrentbal. 

ScHLossBBRG , mootagne , c"* d'HaspeiscbeidU — A son 
sommet se trouve , sous le nom d^AlUchlots , une en- 
ceinte de camp ou Ring elliptique de i5 à 90 mètres 
d'épaisseur, ayant 1 90 et 3oo mètres d'axes. Ce Ring 
est attribué aux invasions des barbares du v* et du 
vi' siècle. 

ScHLOssBERG, forét sise au nord de Lemberg , affectée à 
Tusage des verreries de Saint-Louis. — 1781 (arch. 
départ. B. 117). 

ScuLussBERG , montagnc , c°' de Lemberg. 

On y retrouve de nombreux débris de l'ancien 
thâleau appelé Bitche-i&- Vieux, qui fut possédé sucr- 
cessivement par les comtes de Deux-Ponts, les ducs 
de Lorraine et les comtes de Hanau. 

ScHLOssTHAL, f. c"* de SturEeibroun. 

ScHMALENTHAL, vallou , bamcau détruit, c"' de Bœren- 
thal. — Smalendal, 1170 (Aïs. diplom. cccxii, ch. 
de finibus Lotharing. in Vosago). 

ScuMALBOF, f. c"* do Uolvittg. — La cetue de Schmal- 
hoffy 1751 (ord. de Lorr. VIII, 989). 

Censé qui appartenait au comté de Puttelangc et 
faisait partie du Val-de-Holving. 

ScHMELTZKNMiiuL, m^°, c"' de Rohrbacb. 

ScHMiTTWiLLER, c"" de Robrbach. — SchmiUesweiller, 
1751 (ord.de Lorr. VIII, 991). — Schmittweiller, 
1755 (allas de Bilcbe, f. 101 ). — Schmilt-Weiler 
{carie Cass. ). 

Village bâti auprès d'une censé érigée en fief, le 
h octobre 1798, par ie duc de Lorraine Léopold, 
en faveur du sieur Dithmar. — Était annexe de la 
paroisse de Rahling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitcbe, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbacb 
depuis sa formation, en 1790. — Réuni à Rahling 
par décret du 16 août 181 1 ; érigé de nouveau en 
commune par ordonnance royale du 8 mars t846. 

ScHHouKELHOFF, r. c*^" de Hambacb. 

ScHi^BiDBRSBÎTT, m"*"', c°* de Petite-Rosselle. 

ScBNEPPBNBACH (RcissEAD Ds). — Prend sa source sur 
la limite des bans de Roppwiller et de Sturzelbronn , 
traverse les deux c"*' sur une longueur de 3 kilom. 
et se jette près de la ferme de Graffenweyer, sur la 
limite du département, dans la Hom. 

ScBOBMCCK, h. c" de Stiring-Wendel. — Ckonec, Xon- 
chechy Schonheck, Xoneken, Xoneck, i35o-i/i5o 
(quitt. arch. h. de V. AA , 1 5-99 ). — Schôn Eckm, 
ïviii' s' (pouillé de M.). — Schnêkm{oTA. de Lorr. 



VIII, «89). — Sckntek, 1756 (D. GaL not. Lorr.). 
— Schneckm, 1779 (Dur. Lorr.). 

Hameau du comté de Forbacb. — Était annexe 
de la paroisse de Forbacb. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. -— Fait partie du canton de For- 
bacb depuis 1790. — Commune au commence- 
«ment du siècle, avec les hameaux de Vieux-Stiring 
et de Verrerie-Sophie pour annexes, Schœneck fut 
réuoi à Forbacb par décret du 98 décembre 1811, 
et depuis à Stiring-Wendel par la loi du 3 juin 
1857. 

ScHOBNGBiiBACH (RuissiAD db). — Prend Ba source à 
Schœngenbronn, traverse la c** de Roppwiller sur 
une longueur de 3 kilom. et se jette dans Tétang de 
Roppwiller. 

ScuoBRHOFP (Le), f. c*" de Rimling. — MoratmlUy 

1766 (D. Cal. noL Lorr.). — La censê de Moran- 

ville, 1771 (ord. de Lorr. XII ♦ 4a i ). — MonmvUler 

(carte Cass.). -^ Schœnhof {catIq de l'État-major). 

Censé érigée en fief en 1797. 

ScBOMBOOBo, f. — Voy. CuAMBéBr. 

ScHORBAGH, C*" de Bitche. — Sehorpad^, laio (cb. 
abb. Stun. pouillé M.Portef). — Schorpache, i3o9 
(ibid.). — Xorpach, i3/i5 (ibid.). — Schorpath, 
i544 (pouillé de M.). — Sckerbaek, 1771 (ord. 
de Lorr. XII « 4 9 1 ). 

Village du comté de Bitdie; jadis chef-lieu d'une 
mairie composée de Kaltenhausen, Rohr ou le Ro- 
leau, villages qui ont formé la ville de Bitche, Han- 
willer, Lengelsheim , Reyerswiller et Schorbach. 

Le clocher de l'église porte la date de 1 1 ii3.— La 
paroisse de Schorbach , qui était mère-église de Bit- 
che , dépendait de l'archiprétré de Hornbach et com- 
prenait: Bitcbe, Ëguelshardt, Freudenberg, Gen- 
tersberg, lianwiller, Haspelscheidt, Lengekheim, 
la Main-du-Prince, Mouterhausen , Reyerswiller et 
Waldeck. Elle a été transférée à Bitche au xtiii' s'. 
Celte église appartenait à l'abb. de Sturtdbroan. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût de Lor- 
raine. — Fait partie du canton de Bitche depuis sa 
création , en 1 790. — A la Tuilerie pour annexe. 

ScBORBACH (Reissbao db). — Prend sa source dans les 
prcs et les fontaines de Schorbach, traverse la c"* de 
ce nom sur une longueur de 7 kilom. et se jette dans 
le ruiss. de Schwartzenbach. 

ScHOTTB.NHOFF , f. c"* de Sarralbe. — La cente de Coir 
tenhoff, l'jôi (ord. de Lorr. VIII, 989). — Chai- 
tontrojï, Scotenhaat, 1 766 (D. Cal. not. Lorr.). 
Dépendait de la paroisse de Willerwald. 

ScBOTTBRBACH (RuissBAc de). — Prend sa source dans 
la forét de Petite -Natenbows, traverse la c"* de 
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Filstroff sur une longueur de 3 kiiom. et se jette 
dans la Nied. 

ScHiECXLiivo, vill. c"* de Heining. — Schreckedinga , 
i3i6 (abb. Bouz. ch. s. Tan). — Schrecklingen , 
i633 (ibid.). — Screckling, 1766 (D. Gai. not. 
Lorr. ). 

Avait une chapelle annexe de la paroisse de Ley- 
ding. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis sa création, en 1790. — Commune du 
canton de Bouzonville en 1803; réuni à Leyding 
par décret du âo février 1810; détenu provisoire- 
ment par la Prusse à la suite du traité du ao no- 
vembre 181 5; restitué à la France par la conven- 
tion du a3 octobre 1829; f'éuni de nouveau an 
canton de Bouzonville et annexé à Villing par or- 
donnance royale du 7 octobre 1 83o ; distrait de Vil- 
ling et réuni à Heining par ordonnance royale du 
39 novembre i83a. 

ScHBÉMAKGB, c*"* de Tbionville, sur la Fensch. — 
Sckramange, 1686 (gén. de M. dom.). — Skré- 
matige, 1686 (ibid.). — Scheremange, xviii* siècle 
(pouillé de M.). — Seremange, 1790 (tabl. des 
élecL). 

Était annexe de la paroisse de Florange. 
Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Tbion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1 790 
à 180 a, où il fut classé dans le canton actuel. — 
A pour annexes Suzange , la Fonderie et Maison- 
Neuve. 

ScBDSTERMÛBL , f. c"* de WiswUler. 

ScHVfALBACH ( RtJissBAu db). — Prend sa source à Té- 
terchen , traverse les c"*' de Téterchen , d'Otlonville 
et d*Éblange, sur une longueur de 7 kilomètres, et 
se jette dans la Basse-Nied. 

Schwakobrbach, f. c"* de Reyerswiller. 

Sghwabtzbach (Rdissbad db). — Coule sur le territ. 
de la c*^ d'Éblange et afflue à lu Nied. 

Schwabtzbach (Rdissbau de). — Coule sur le territ. 
des c"*' d'Haspelscheidt et de Liederscbeidt et afflue 
à la Hom. 

Schwartzembirg , m*" forestière, c"* de Bsrenthal. 

Schwartzbmbbrg, m**" forestière, c"* d^Haspelscheidt. 

Schwartzbnbach (Ruisseau bb). — Prend sa source 
dans le pré de Bitcbe, derrière la Cense^ux-Loops , 
traverse les c*** de Bitcbe, de Hanwiller et de Boos- 
sewiller, sur une longueur de 10 kilomètres, et se 
jette dans la Hom. 

Schwartzmokrtrr, métairie détruite entre Charleville, 
Épange, le moulin de Renange et Hinckange, 1694 
(abb. Vifl. liasse 83, Charieville). — Xwarzmutre 



proche Woimmeranges , 1371 (abb. Vill. cart. t. I, 
c. 16). — Schoitmeurter, metterie proche ChairU- 
vUle, 1731 {ibid. 3, c. 1 ). — Scharteznwrther, 1 69^4 
(dénomb. Tb. Alix). — Schartzmerther, 1608 (abb. 
Vill. carL t. I, c. 1). — Schwartzmoertler, 1627 
(ibid. S. 3). 

Scbwaetzwbybr , étang situé sur le territ. de la c°' de 
THôpital. — La superficie en est de 3 hectares. 

ScHWATZBACH (RuissEAu db). — Coule sur le terril, des 
c"" de Waldhausen et de Walschbronn et afflue à 
la Horn. 

ScHWEiRBROHfi , m*" forestière, c"'de Breidenbach. 

ScHWEiRBBMÛBL, m^, c"^ de Loulzwillcr. — Lutzen- 
mûhl (carte de TÉtat-major). 

ScBWBisBCK, bois, c"* de Kemplich. — Il est remar- 
quable par les subslructions qui s^y trouvent. 

ScBWEiTZBRBBRG , m°*, C** de Gœtzenbrûck. 

ScBWBinBRBOPF , f. c"^ de Bsreutbal. 

ScBWBiTZERLATtDEL, m**"*, c"* de Bitche. 

ScnwEiTZLiBiiDEL, m***, c"* d'Eguelsbardt. 

ScBWBivBUNXSBACB (RuissBAu db). — Prend sa source 
à Kalembourg, traverse la c" d'Hargarten sur une 
longueur de 1 kilomètre et se jette dans la Nied. 

Scbweix-lbz-Sahbalbb, h. c"* de Guéblange, à gauche 
de TAlbe. — SchwecU, 1898 (chAtell. Albestr. rôle 
pour la contnb. impér.). — Schoveix, xvii*s* (cpis. 
Met. temp.). — Sheinlize, 1636 (châtell. Albestr. ut 
supra). — Schwei, 1 634 (ibid.). — Scheveitz, 1 68 1 
(arch. départ dénomb. 5 août). — Schweix, 168s 
(ibid. 16 mars). — Schwecke, xviii*s*(pouilIédeM.). 

— Schwert, 1 700 (châtell. Albestr. rôle decontr.). — 
Zuwaige, 1718 (arch. de Guéblange, chron. Pierre 
Monsieux). — Schueix, 1766 (Stem, dép' M.). 

Village du Val-de-Guéblange. Il appartenait à 
rÉvéché, ressorlissait au bailliage seigneurial de 
Vie, relevait de la châtellenie d^Albestroff et suivait 
la coutume de TÉvéché. — Était annexe de la pa- 
roisse du Vd-de-Guéblange. — Fait partie du canton 
de Sarralbe depuis sa création, en 1790. — Chef- 
lieu communal jusqu^au 1'' avril 1811, où il fut 
réuni à Guéblange. 

ScBWBixTBAL (RuissBAu bb). — Prend sa source sur le 
ban de Liederscheidt, traverse la c*" de ce nom et 
se jette dans la Horn. 

ScBWBBDOBFF, c*" de Bouzouville, à gauche de la Sarre. 

— Svervedorf, iiû5 (cart. Moy. Rhin, I, 610). — 
Swerdorff, 1^71 (cart.év. de M. t IV, 84 v^).— 
Swedarff, i485 (ibid. VIIÏ, p. a y').—Schuerdorff, 
159/i (dén. Th. Alix). — Sverdorf, 1681 (dénombr. 
9& juin). — Sckuwerdorff, 1756 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Schwerdrof, 1790 (tabL des élect.)« 

Si^ d*im fief, sous la cour de Perl, avec jus- 
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tice haute, moyenne et basse mouvant de révéché 
de Metz, i68o(déDombr. 3i déc). — Cure du dio- 
cèse de Trêves (doy. de Perl). 

Autrefois Lorraine, baiil. de Bouzonville, coût 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Rëiing en 
1790, de celui de Gros-Hémestroff sous l'organi- 
sation de Tan m, et rentra en 1809 dans le pre- 
mier canton. Laissé à la France par le traité du 
ao novembre 181 5 et incorporé au canton de Bou- 
zonville par ordonnance royale du so février 1838. 

— A pour annexes : le château et la ferme de Bour- 
guesch , les fermes de Gottendorff et d'Oltzweiller et 
les moulins de Grubenthal et d^Heltermûhl. 

ScHWETiN , h. c°* de Loutzwiller, à droite de la Schwolb. 

— Legagnagede Schweigen, 169/1 (dén.Th. Alix). 

— Schwyen, 1751 (ord. de Lorr. VIII, 391).— 
Schweigen, 1 766 (atlas de Bitche, f. a& ). — Schu- 
veijen, Schuveûng, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
Sckweyen, Schueyen, 1771 (ord. de Lorr. XII, /las- 
À97). — Schweygen (carte Gass.). 

Village du comté de Bitche, dépendant du châ- 
teau de Lemberg. — Était annexe de la paroisse de 
Loutzwiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Breidenbach de 
1 790 à 1 8oa ; passa à cette dernière date dans celui 
de Wolmuoster. — Gommune jusqu^en 1 8 1 3 , où il 
fut réuni à Loutzwiller par décret du a 3 janvier. 

ScBwiRBROKif , m"" forestière, c*^ de Breidenbach. 

ScHwiNGMÛHL, m"*, c°* do HanwHlor. — Schweinmûhl 
( cart. de TÉtat-major ). — Schwingermûhl ( Thilloy ). 

ScBwoLB (Ruisseau de la). — Prend sa source dans les 
prés de Lemberg et dans Tétang de Reyerswiller, 
traverse les c°*' de Lemberg, Lambach, Siersthal, 
Holbach , Hotlewiller, Weiskirch , Wolmunster, Esch- 
willer, Loutzwiller et Schweyen, sur une longueur 
de a 6 kilom. , et se jette dans la Hom k Ncuhombach 
(Bavière). — Fluvioluê Sualbe, 796 (ch. abb. 
Homb., Hist. de M. pr. m, 69). — Sualba, xii* s* 
(ch. duc Math.). — La5c&tra2&e(Dur. Lorr. 1,377). 

— Schwolb, Schwalbach (carte de TÉtat-major). — 
Die Schwolb (cartes aUem. ). 

ScBTTPMÔL, m'" ruiné, sur le ruiss. de Néchy (Neu- 

chef). — 1686 (gén. de M. dom.). 
SciBBiB (La), f. c"* de Mouterhausen. — Bleihammer 

(carte de TÉtat-major). 
SciEBiE (La), f. et usine, c*^ de Slurzelbronn. 
SciBBiB (La V1BILLB-), f. c"*de Mouterhausen. 
ScT, 1" canton de Metz. — Sigeium, 7^6 (cart. Gorze, 

tit. 1 , p. 3 ). — Siago, 858 (ibid, tit. 1 63 , p. 333). 

— Siacum, 986 (ibid. ch. Oth. I", conf.). — Sciey, 
1 ia8 (chap. cath. s. Tan). — Syacum, 1 136 (cart. 



Gorze, tit i63, p. aaa). — Siei, laip (chap. 
cath. s. Tan). — Syei, i3oo (ban de tréf. s. Fan). 

— 5iy, i3ao (ibid.), — Ciey, i38a (ibid.), — 
Siey, 1387 (chron. doy. de S -Thiéb.). — Sciey, 
X?* s* (chron. Ph. de Vign.). — Gey, lAoA (liste 
des vill.). — Scijez, iû63 (cart. év. de M. l. VI, 
p. 101 bis). — Cy, 1473 (Journ. J. Aub.). — Secy, 
XVI* s* (chron. Gl. PhiL). — Sey,Scei, i5iit (Mém. 
Ph.de Vign.). — Scye, Cye,Cyeium, iSkh (pooilié 
de M. Portef.).— 5cîe, i553 (Siège de M. par Sali- 
gnac). — Sey, i63a ( Journ. J.Bauch.). — StmU-Cy 
(carte Gass.). — Ciacum (D. Gai. not. Lorr.). 

Le ban de Saint-Paul de Scy, inoavant du roi de 
France, appartenait au chapitre de la cathédrale de 
Metz et était le siège d^une justice haute, moyenne 
et basse, 1681 (dénombr. a janvier). II y avait un 
ban à part, formé de 17 feux, qui appartenait au 
princier et au chantre de la cathédnde. — Était siège 
d*unecure deParchiprétrédu Yal-de-Metz. Ancienne 
paroisse du mont SaintnQuentin qui dépendait du 
chapitre de la cathédrale et avait pour annexes, 
depuis sa translation, Longeville et Ghazelles. 

Autrefois Trois-Évèchés, baill. et coût de Metz 
et de Vie. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Moulins, passa sous Torganisation de Tan m dans 
celui de Rozérieulles et, en 180a, dans le canton 
actuel. — A Ghazelles pour annexe. 

Ségbb (Ruisseau db la). — Goule sur le territ de la 
c"* de Bertrange et afflue à la Moselle. 

Segoubt, c*" de Verny. — Solcars, 1 aa3 (abb. Saint- 
Arn. ch. s. Tan). — Secoun, i33i (abb. Sainte- 
Marie, regist.). — Secoulx,iyi*s* (Journ. J. Aub.). 

— Secourt au Saulney, lâio (inv. des lit. de Lorr. 
VI, tïh), — Secout, ïhgi (Mém. Ph. de Vign.). 

— Secour, 1681 (dénombr. a 3 mai). — Sécoun, 
xviii* s* (pouillé de M.). — Secourt, 1766 (Stem, 
dép' M.). — En patois : Seco. 

Fief mouvant de toute ancienneté de la baronnie 
de Viviers, siège d^uoe justice haute, moyenne et 
basse, 1681 (loc. dt.), — Était siège d'une cure 
de Tarchiprélré de Nomeny, dépendant du chap. de 
la primatiale de Nancy ; avait Bérupt pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Metz, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du canton 
de SaiUy, sous Torganisation de Tan 111 , de celui de 
Soigne, puis, en 180a, fut classé dans le canton 
actuel. — A pour annexe la ferme de Bérupt. 

Segmîjbl, scierie, c"* de Sturzelbronn. 

SEGMCHLBirBACH, ruisseau. — Voy. Saint-Louis (Ruis- 
seau de). 

Seillb (La), rivière qui prend sa source dans rétaog 
de Lindre (Meurthe), traverse les c^*' de Ghe- 
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minot , LoavigDy , Sillegny , Pommerieux , Pournoy- ! 
la-GrasBe, Coin-«ar-Seille, Fieury,Pouilly, Guvry, 
Marly, Magny , Plantières et Mets sar une longueur 
de 6 a kilom. et se jette dans la Moselle à Metz. — 
5a/ia, T*8* ( Venan. Fortun. c. m , i a). — Seylhêy 898 
(abb. Prurn. décl. de biens). — SalUaflwiui, 1069 
(pri. de Lay, fond.). — Flumui Salia, 1 19a (abb. 
SaintnÂrn. bulle de Gél. III).— SaiUtf, i3a3 (trës. 
des ch. de Lorr. ponts , II , 1 8 ). — Ceilh, 1 334 ( ibid, 
1 9). — Baiiie SeUei , hatUt SeUêê , 1 /i 36 ( cbron. doy. 
deSaint-Thiéb.).— 5fflfe, lûûû {ibid,).—Uwdteet 
BaixeSeille, 1669 (Journ. J. Aub.). — Sdlaflunut, 
i5i 5 (Plolem.edit.de). — LarivUredeSaUhê, i55a 
(Siège de M. par Salignac). — Selna vulgà Scylle, 
x?ii* s*»(epis. Met. temp.). — SeyUe, xtii* s* (Loth. 
sept.). — Sala, Sallia, 1766 (D. Cal. not. Lorr. ). 

Sbillb (La Petite-), ruiss. qui prend sa source entre 
Morhange et Racrange, forme Tëtang Neuf, passe 
dans le dép' de la Meurthe et se jette dans la Seille 
au village de Salone. 

Sbillb ( Pats db la ). — Voy . Saulhois ( Lb ). 

Sbirgboussb, c*" de Saint-Avold. — Senghatut, 1696 
(dénomb. Th. Alix). — Smngbua, tbgb (arch. de 
Saint-Avold, ch. du duc Charles III). — Zanbimtt, 
1 606 ( pouiilé de M.). — Seineboutt > 1 686 ( terr. abb. 
Saint-Avold ). — Sinbout , Singbout , 1 68 8 ( dénomb. 
comté de Gréh.). — Senghouêêe^ xvui* s* (pouiilé 
de M.). — Sembouze, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 
a83). — Seinbouise, 1766 (D. Gai. not. Lorr.). — 
Seinboute , 1 7 7 9 ( Dur. Lorr. ). — Seingbouue ( carte 
Gass.). — Samt-Bout (carie Bugn. év. de M.). 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Béning-lex-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine.—- Fait partie du canton de SaintrAvold 
depuis la création de ce canton, en 1790. 

Sel ammomac (Fabrique de), c^deBoulay. — En 
allemand : Salmiak-Fabrik, 

Sblomont, minières de fer, c** de Herserange. 

Selomort ( FoBÉT de) , forêt domaniale de 63 1 hectares , 
située sur le lerrit. des c*** de Hussigny et de Hau- 
court. 

Selver , f. c"* d'Ormerswiller. 

SEMécoDBT , 1*' c" de Metx. — Setmeringiu, 867 (cart. 
Gorze, t lxviii, P' 77). — Semarieurt, 876 (abb. 
Sainte-GIoss. ch. Louis le Germ.). — Semetrici- 
eurtis, 960 (abb. Gone, ch. Othon II). — 5et- 
maricurUs, 960 (cart. abb. Saint-Pierre, ibid,), — 
Sytnecourt, 96a (abb. Sainte-Gloss. ch. conf.). — 
SemaricurUi, 978 {ibid. ch. Théod. év. de M.). — 
Seimercurts, 11 38 (abb. Saint-Pierre, rent. p. 1). 
— Semercurt, xiii* s* {ibid, terr. p. a). — 5yme- 



cùurt, un* s* {ibid,). — Semeicort, i3oi (chap. 
cath. s. Tan). — Semelcourt, i36o {ibid,). — 
Somecourt, 1639 (arch. h. de V. AA , 1 1). — Semel- 
cort, i638 (chap. cath. s. Tan). — Semecort, 1676 
(Journ. J. Aubr.). — Semecuria, Semicuria, i566 
^pouiilé de M.). — Sinecourt y tyii* 6* (carte BeauL). 

— En patois : S*méco. 

Siège de deux fiefs avec justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant. 
Ton à Tabbaye Sainte -G lossinde de Metz, 1681 
(dénombr. de Tabb. XX, 6), et Tautre au chapitre 
de la cathédrale de Metz, 1 68 1 (dénombr. du chap. 
3 janvier). Il y avait, en outre, trois bans, appelés, 
rùn , le ban TAbbé , qui appartenait à Tabbaye Saint- 
Vincent; le second, le ban Saint -Sauveur, qui 
appartenait à cette collégiale, et le troisième, le ban 
la Prieure, qui était au couvent des Pucelles-de- 
sur-le-Mur. — Était le siège d'une cure de Tarchi- 
prétré de Bombas, qui dépendait de Tabb. Sainte- 
Glossinde et qui avait pour annexes Fremécourt et 
Jailly. 

Autrefois Trois-Évèchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie , en 1 790 , du canton de Maizières et, 
sous Torganisation de Tan m , de celui de Lorry- 
lez-Metz, puis fut classé, en 1803, dans le canton 
actuel. — Ghef-lieu communal jusqu'en 1809, où 
il fut réuni à Fèves par décret du 39 septembre; 
érigé de nouveau en commune par ordonnance du 
13 janvier i833. 

SéMBiTAVET, m**, c"* d'Avril. 

Serchbach (Bcissbau de). — Prend sa source à Gatte- 
nom, traverse la c"* de Gattenom sur une longueur 
de 6 kilomètres 5oo mètres et va se jeter dans la 
Moselle. 

Serorrot , h. c"* de Norroy-le- Veneur. — Senouroy, 
1676-1681 (arch. départ. E. 313). — Sennoroy, 
1 766 (D. Gai. not. Lorr.). — Snouroy (carte Gass.). 

— En patois : Snoreu. 

Faisait partie de la communauté et de la paroisse 
de Norroy-le -Veneur. — En est toujours resté 
annexe. 
Sehtzio, c*^ de Gattenom, à gauche de la Moselle. — 
Senziehe, 1 303 (abb. Saint-Euc. de Trèv. acted'éch. 
s. Tan). — Sencich, 1361 (Berth. Hist de Lux. V, 
pr. XXXVI ). — Seftich, i5ii (abb. ViU. cart t. II, 
8 ). — Semich, xvii* siècle ( Loth. sept ). — Senrich , 
1606 (pouiilé de M.). — Sentzigh, 1616 (cens, 
seign^ de Bodemack, p. i5). — Sintzicq, 5tn- 
ziquê, 1686 (gén. de M. dom.). — Sentzich, 1763 
(dénombr. 16 juillet). 

Siège d'un fief, avec maison forte et justice haute , 
moyenne et basse, qui dépendait de la seigneurie 
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de Cattenom , 1681 (dénombr. a3 mai). — Avait 
une chapelle, annexe de la paroisse de Cattenom. 

Autrefois Trois- Évéchës, baill. et coût. deTbion- 
ville. — Fait partie du canton de Cattenom depuis 
sa création, en 1790. 

SsBué, m"'. — Voy. Xabr^. 

Serres, château, c"' de Florange. 

Construit sur le domaine du château de Betlangc 
par M** la comtesse de Serrps,,qui lui avait donné 
son nom , il a pris le nom de Bettange depuis quel- 
ques années à la place de Pancien château , qui en 
est devenu une dépendance. 

Serroutille, c~ d*Audun-le- Roman, sur la Crusne. 

— Sorotrilla, 960 (cart. abb. Saint-Pierre, ch. 
Oth. !•'). — Soroltivilla, 977 (ibid. ch. Oth. ÏI, 1 ). 

— Sorohillay 998 (t6w/. ch. Oth. III). — Sorisvilla, 
1 1 28 (chap. calh. s. Tan). — Serouville, 1 355 (inv. 
des tit. de Lorr. III, 9^19), — Seroviîte, 1390 
(abb. Vill. cart. 1. 1, B. ft).^ Sirauvaie, ibgfi (dé- 
nomb. s. Tan). — Serauville, xtii* s* (carte Tass.). 

— Salerouville , xvii" s* (Loth. sept.). — Sùrorit- 
villa j xviii' s' ( pouillé de Trêves). — En patois: 
Sêrâvelle, 

Domaine par moitié du chapitre de la cathédrale 
de Metz et du comte de Bar, qui le mettent sous la 
loi de Beaumonten 1 s 55 (inv. des tit. de Lorr. III, 
a 4 9). — Relevait de la prévoie de Stenay. — La sei- 
gneurie de Serrouville, haute, moyenne et basse 
justice, mouvait de la châlell. de Sancy et avait pour 
seigneurs par moitié le roi et le chapitre de la cathé- 
drale de Met*, 168a (dénombr. 9 janvier). — 
Etait siège d'une cure du dioc. de Trêves (doy. de 
Luxembourg), qui avait le fief de Passigny pour 



annexe. 



Autrefois Barrois, bail!, de Briey, coût, de Saint- 
Mibiel. — Fit partie, en 1790, du canton d'Au- 
dun-le-Roman , passa sous Torganisation de Tan m 
dans celui d'Aumetz et revint, en 1809, dans le 
premier canton. — A pour annexes: Saint-Pierre 
et Saint -Laurent, anciens hermitages, aujourd'hui 
habitations rurales; les fermes de Passigny et de 
Saint-Paul ; le moulin de Grasse-Oie, le moulin sous 
Serrouville et le moulin aux Bois. 

Sbrrt, h. c"* de Moineville, à droite de l'Orne. — 
Smerium prope Conjîuentes , 1 069 ( abb. Saint-Sauv. 
bul. Alex. III). — Cerry, tSU'j (abb. Saînt-Pierr*, 
terr. p. 90). — Zerrey, 1869 (ibid. io3). — Sery, 
1680 (dénombr. arch. départ.). 

La haute justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à l'abb. Sainte-Glossinde de Melx. — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Coin ville, 

. qui dépendait de l'abb. Sainte- Gloaaiiide de Metz. 



Autrefois Barrois, baill. de Briey, oout. de Saint- 
Mihiel. — Est annexe de Moineville depuis l'oi^- 
niaation départementale et passa avec lui du canton 
de Jouaville, en 1790 , dans celui de Valleroy sous 
l'organisation de l'an 111, puis dans celui de Briey 
en 1809. 
Sbrvignt-lbz-Ravillb,c*" dePange. — Servinei, Servi- 
neit, jîi 66 (acte d'aman s. l'an). — Servigney, 
1819 (chap. calh. s. l'an), — Cerviegney, 1899 
(ibid.). — Servigné, 1897 (rec. La Hière, p. 74). 

— Sirvigney, 1869 (chap. calh. s. l'an). — Cer- 
tigney deleiz Raville, 1899 (ibid.). — Cervigney 
deUiz Ralville, 1898 (ibid,). — Servigriey ddeiz 
Rawille, lAoû (lisle des vill.). — Cirvigney sum 
Niez y i4o9 (arch. h. de V. AA, 5i ). — Servegney, 
Servengneyt ihhU (chron. doy. de S*-Thiéb.). — 
Sreveni au hauit chemin, i635 (Joam. J. Bauch.). 

— Silbernachen, 1678 (abb. Longev liasse Pont- 
pierre). — En patois : Sreveny delet Rauvelle. — En 
allemand : Silbernachen. 

!$iéged'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et comprenant 
Servigny, Moiiville, Frécourt et la grande maison 
franche et seigneuriale de Bonnevisse (Bonnevize), 
iG8i (dénombr. 98 décembre). — Était annexe, 
avec vicaire résident, de la paroisse de Ra ville. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Raville; 
passa , sous l'organisation de l'an m , dans celui de 
Maizeroy et, en 1 809 , dans le canton actueL — A 
Frécourt pour annexe. 

Skrviont- LEZ- Sainte- Babbe, c"" de Vigy. — Cervi- 
gney, 1 883 (arch. h. de V. AA , 1 8 ). — Servigney, 
1887 (chron. doy. de S*-Thiéb.). — Sirtigney, 
i/io4 (liste des vill.). — Sei'vigney de caste Sainte 
Barbe, i48i (abb. Saint-Yinc. liasse KKK, 45). 

— Serveny au hauU chemin, 16/18 ( Journ. J. 
Bauch.). 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse, mouvant du roi de France et appartenant 
au chap. de la cathédrale de Metz ,1681 (dénombr. 
9 janvier). — Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Ai^ncy; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Vry et, en 1809, dans celui de Vigy. — A Poixe 
pour annexe. 

SERTifTPRé (RcissEAu db). — Coulc suf le territ. de la 

c** de Colligny et afflue à la Nied. 
Sbctbt, h. c"* de Herny. — Soitru, 1198 (chap. 

cath. s. l'an). — Soitry, église seule (carte Gtas.). 
Ne figure dans aucun des pouiliës de Metz; de- 
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vail être annexe d^une des paroisses de l'archiprétrë 
d^Haboudange, Herny ou Ârriance. 

Autrefois Trois-Évéchësybaill. etcoat.de Metz. 

— Fit invariablement partie de la communauté de 
Herny. 

SiBéaiE, f. et cliât. c"* de Bertrange. 

SiERCK , ch.-l. de c*", arrond. de ThionTille , à droite de la 
Moselle. — Sericum, Sirke CatieUum, io36 (abb. 
S*-Paul. de Trèv. test. Adaib.). — Circum Castrutn, 
1 067 ( abb. EchL ch. duc Gërard ). — Sirche , Sierkiis , 
11 55 (cart. Moy. Rhin, II, luxiii). — Sierkgt, 
Sirkêê, 13 08 (traité de paix entre Fer. de Lorr. et 
Thiéb. de Bar). — Stirkes, 1 a 10 (chron. Met. app. 
pr. D. Cal. I, pr. Lxxyiii). — Sirkes, Cirket, i3o5 
(arch.h.de V. AA , 4a). — Sierkei, 1 3o8 {ibtd, proc. 
du clergé). — Cirquet, i34i (ibid. traité de paix, 
AA, ti2'hb). — Sieker, i355 (abb. Vill. cart. t.I, 
A, 10). — Sirk, 1/109 (Hist.de M. pr. i?, 656). — 
Sierkêf 1/112 (arch. h. de V. AA, 35 ). — SiercU, 
Sierche, Sierez, Sierkz, i/i36 (chron. doy. de S*- 
Thiéb.).— Sirck, 1/160 (cart. év. de M. t. IV, 
p. a5). — Zircky i5oi (ch. abb. Bouz. s. Tan). 

— Sirque, i585 (abb. Vill. cart. t. I, B, i5). — 
Siêrgues, Sierques, 1596 (dénombr. Th. Aiix). — 
SirickfXm* s* (Loth. sept.). — Syrck, xyii* s' (abb. 
Vill. liasse Sierck ,16). — Cirde , Cierck , 1 6 a 8 ( dé- 
nombr. comté Créh. ). — Sierqc, i63a (Journ. J. 
Bauch.). — Cierqwi, Siricium, i635 (Journ. du 
curé d'Otlonv.). — Ziercq, i636 (abb. Vill. liasse 
Saint-Hub.). — 5irc^, 1660 (rec. J. Ancil.). — 
Cierq, i665 (lerr. de Reltlainvijle ). — Sierquet 
bas, 173/1 (carte Bugn.). — Sierk, Cirque, Siira, 
Sircum, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

La petite ville de Sierck , seigneurie de nom el 
d'armes, adonné son nom à une maison de Tan- 
cienne chevalerie de Lorraine qui s^est éleinle, au 
XVI* siècle , après avoir produit de nombreuses illus- 
trations; cette maison portait : d*orà Vaigle de table 
et prit ensuite : d*or à la bande de gueule* chargée 
de trois coquilles d'argent, qui sont restées les armes 
de Sierck. Sierck était devenu au xiv* siècle le do- 
maine particulier des ducs de Lorraine et une de 
leurs résidences favorites. Beaucoup de monnaies 
lorraines y furent frappées, notamment sous le duc 
Charles H. Les ducs y avaient établi une prévôté 
dont dépendaient trente villages, qui fut cédée à 
la France par suite de Tarticle 5 du traité de Vin- 
cennes, en 1 661 , et réunie à la province des Trois- 
Évêchés. — Avait été siège d'une prévôté du duché 
de Lorraine qui subsista sous le ressort des Evé- 
chés en 1661 et qui comprenait les communautés 
suivantes du diocèse de Metz: Aboncourt, Altroff, 



Beltlain ville, Budange, Eich , Hombourg, Kédange , 
Kemplich , Métrich, Metzerwisse, Neunkirch , Saint- 
Hubert; du diocèse de Trêves : Apach, la Croix, 
Fréching, Frémestroff( Prusse) , Uargarten , Kaiem- 
bourg, Kallweiller, Kerling, Ktang, Basse-Kontz, 
Haute -Kontz, Laumesfeld, Lemestroff, Mailing, 
Monneren, Montenach, Oudren, Rettel, Rudiing, 
RustrofT, Saint-François, Sainte-Marguerite, Sierck , 
Haute-Sierck , Sierstroff (Prusse), les censés de 
Bestroff et de Kœnigsberg, les moulins de Marien- 
floss et de Sulzen. — La coutume de Lorraine était 
suivie à Sierck. — Etait le siège d'une cure du 
diocèse de Trêves (arcbid. de Tholey, doy. de Perl ). 
— Fut le chef-lieu, en 1790, d'un canton du dis- 
trict de Thionville qui comprenait les <f** d'Apach, 
EvendorlT, Heltange-Petite , Hunling, Kerling et 
Fréching, Kirsch, Kirschnaumen, LemestrolT, Mai- 
ling, Merschweilter, Montenach, Rettel, RustrofT, 
Sierck et Haute-Sicrck , et conserva ce titre sous 
l'organisation de l'an m; passa en 1803 dans le 
canton de LaunstrofT, puis fut, par décret du 
18 juillet 1806, érigé en chef-lieu de ce canton, 
dont la composition, qui comprenait à l'origine 
Ixh c*", fut réduite par le décret du 6 juin 1811, 
lequel réunit Haute-Sierck à Kerling-lez-Sierck, 
c"' du canton de Metzerwisse , et par les traités de 
i8i5, qui lui enlevèrent Biring, Buding-lez-Laun- 
strofT, BuschdorfT, Dreisbach , Effl et HellendorfT, 
Hilbring, Kirff et Beyren, MondorfT-lez-Groshé- 
mestroff, Nohn, Oberlecken, Orcboltz, Schwemling 
et Bessering, Bilving, Tunstroff, Wehing et Bet- 
ting, Weiler, Weiten et Willing, communes qui 
furent attribuées à la Prusse. D'un autre côté, une 
ordonnance en date du a8 décembre i8a5 réunit 
au canton de Sierck Haute-Sierck, Keriing-lez- 
Sierck et Mailing, du canton de Metzerwisse. — La 
ville de Sierck est dominée par un ancien château 
fort qui, jusqu'en 1866, était classé comme place 
forte et entrait dans le système défensif du pays; il 
a été à cette époque déclassé et vendu. — A pour 
annexes : les hameaux d'Allenschùtz, de Rndling 
et de Rustroff, la ferme de Kœnigsberg, les moulins 
Schleiffmûhl,deMarienflos0e et de la Petite-Huilerie 
et la maison de Walkhausen. 
Sierck-Hàdtb, c"* de Kerling-lez-Sierck. — Udensirck, 
1 59/i (dén. Th. Alix). -. — Vdensircq , xvii* s* ( Sierck 
dom.). — Ouden - Sierck , 1645-1676 (dénombr. 
arch. départ, c. a/i3 ). — Audesir, i656 (carie Saii- 
son). — Odensierk, 1681 (dénombr. 17 juin). — 
Audensierck, 1686 (gén. de M. dom.). — Hauden- 
sirk, 1710 (dénombr. o septembre). — Andensirck , 
Audensrik, 1717 (terr. du ban). — Sierques-Haut , 
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1734 (carte Bugn.). — Adensirque, 1766 (D. Cal. 
not. LoiT.). — En patois ; Audesirk. 

Village du domaine et de la prévôtë de Sierck en 
1 596 ; faisait partie de la seigneurie de Frëmestroff 
(Prusse), 1681 (dénombr. 17 juin). — Dépendait 
de la mairie et de la seigneurie de Monlenach ,1781 
(dénombr. o décembre ). — Était une annexe de la 
paroisse de Keriing (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Ëvéchés, prévôté de Sierck, cou l. 
de Lorraine. — Fit partie, à titre de commune, 
du canton de Sierck depuis 1790 jusqu^au 6 juin 
1 8 1 1 , où il passa , comme annexe de Kerling-Iez- 
Sierck , dans le canton de Melzerwisse. Fut réintégré 
dans le canton de Sierck , avec cette commune , par 
ordonnance du 38 décembre i8â5. — Chef-lieu 
communal jusqu^en 1811 , où il a été réuni à la 
c°' de Keriing par décret du 6 juin. 
SiERSTHAL, c*^ de RoHrbach , sur la Schwolb. — Si- 
gersthal, i356 (ch. abb. Sturz. a6i , v" quittance). 

— SiteUtat, Sigelitat, Sigettal, Seierttal, ibhk 
(pouillé de M.). — Sigersttal, 1694 (dén. Tb. 
Alix). — Syeridhal, 1681 (dénombr. a a déc). — 
SirUthall, xviii* siècle (pouillé de M.). — Sirstal, 
1751 (ord. deLorr. VIII, 391). — Sirytthal, 1766 
(carte Vaug.). — Sirtthal, 1768 (Thibaut, mat. 
bénéf. 896). — Siersthal, 1771 (ovà, de Lorr. 
XII, Aaa). — Stgestal, SiersUd, 176a (D. Cal. 
not. Lorr.). 

Village de la mairie de Béoing et du comté de 
Bitche, 1681 {loc. cit.). — La paroisse de Siersthal 
appartenait à Tarchiprétré de Hombach ; elle com- 
prenait : Encbenberg, Frohmûhi, Glasenberg, Hol- 
bach -lez- Lemberg, Hottwiller, Lambach et Lem- 
berg. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de Lor- 
raine. • — Fit d^abord partie du canton de Lemberg 
de 1790 à i8oa , où il passa dans le canton actuel. 
— A pour anneies : Holbach-lez-Lemberg, le moulin 
de Frohmûhi et Legerie (m*" forestière). 

SiGNBUL (Ruisseau de). — Prend sa source à Saint- 
Maurice (Meuse), traverse le territoire de Porcher 
(annexe de Brainville) sur une longueur de k kilom, 
et se jette dans le roiss. de Longeau. 

SiGRY, m*", c"* de Villers-la-Montague. 

SiLBERSMÛHL, m*°, c"* d'Alstîng. 

SiLLECRT, c'" de Vemy, à gauche de la Seille. — Solei- 
gnei, m* s* (ch. abb. Sainte-Marie, liasse Silleg.). 

— Solignei, Solignie, 1 163 (ibid, ). — SuUneium, 
iaa6 (ibid.). — Soîengni, 1336 (ibid.). — Solue- 
gny, SoUeugny, Sullignetum , Sulignei , 1 3 3 8 ( ibid. ), 

— Stdinei, xiv* s* {ibid.). — SuUigney, Sullegney, 
Suligney, i83i (ibid.). — SeUgney, lâoA (liste des 



vill.). — SuUigney, ihbb (arch. h. de V« AA, a6). 

— Suliney, 1681 (abb. Sainte-Marie, déd. abbes. 
Hermanson). — Ctllegney, 1/197 (Joura. J. Aub.). 

— SiUugneyum , thltU ( pouillé de M. ). — Siiigni , 
XVII* s* ^(episc. Met. temp.). — SelUgny, 1608 
( fonds de Malle , décl. de biens). — SeUlegny, 1 6 1 5 
(abb. Sainte-Marie, bail). — SiUigni, i63o (Und. 
règl. de compt.). — Silgni, 1663 (ibid.). — SHi- 
gny, 1 6/i 3 ( ibid. ). — Silîeny, 1 7 â 3 ( fonds de Malte , 
décl. de biens). — SHUni, Silligny, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). — Silgny (carte Gass.). — En patois : 
Selgny. 

La seigneurie de Sillegny appartenait tout en- 
tière à Tabbaye Sainte-Marie de Meti. — Était le 
siège d'une cure de Tarchiprétré du Val-de-Meti, 
qui dépendait de Tabbaye Sainte-Marie, puis de 
Saint-Louis, et avait pour annexes Pommerienx et 
Loyville. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metx. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Comy, de 
celui d'Augny sous Torganisation de Tan m, et passa 
en i8oa dans le canton actuel. — A pour annexes 
Loyville et les Moulins (Haut et Bas). 

Sillt-bn-Saulnois, c"" de Verny. — Ciey, i3i5 (chap. 
cath.s. Tan). — Silley delez làéhon, i^o& (liste des 
vill.). — Glky, itioti (chap. cath. s. Tan). — 
SeiUy deleiz Loweney, 1 ^86 (chron. doy. de Saint- 
Thiéb.). — 5c«%, ikko (ibid.). -^CeUey, ià65 
(chap. cath. s. Tan). — ScUly, 1670 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Sylly, 1710 (ibid.). — 
Silly-Saunoy, 175*6 (Stem, dép' M.). — SilU, 
1766 ( D. Cal. not. Lorr, ). — En patois : S*U en 
Sauneu. 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France, 1681 
(dénombr. 3 janvier). — Était annexe de la pa- 
roisse de Liéhon. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Meti. 

— Fit prtie du canton de Thimonrille en 1790, 
de celui de Solgpe sous Torganisation de Tan m, et 
passa en 1803 dans le canton actuel. — A pour 
annexe la Maison-Blanche ( auberge). 

SiLLT-suB-NiKD, c**° de Pange, à gauche de la Nied 
française. — Ciey dezoui Kain$ay, i3i5 (chap. 
cath. s. Tan ) . — Cilly, xv* s* ( chron. Prail. ). — SUUy, 
lUoti (liste des vill.). — SeiUey, i5i4 (Mém. Ph. 
de Vign.). — SciUy, ib'jU (abb. Saint-Vinc liasse 
Glatigny). — ZiUergch, 1635 (terr. de Raville). — 
Selli au hault chemin, 1668 (Journ. J. Bauch.). — 
Silîersch, 16S2 (dénombr. comté Créh.). — SHU, 
1766 (D. Cal not. Lorr.). — En patois: S'ti Bue 
Nied. — En allemand : SillerB. 
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Siëge d*un fief et d'une justice haute, moyenue et 
basse moavaDt du roi de France, i68a (dénombr. 
janvier). — Était annexe, avec vicaire résident, 
de la paroisse de Saint-Aignnn. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût! de Metz. 
— Fit partie du canton de Flanvillc en 1790, de 
celui d'Ars-Laquenexy sous l'organisa lion de Tan m , 
et passa en 1 80 a dans le canton actuel. — A pour 
annexe Landremont. 
SiLTZBBiM (Ruisseau de). — Prend sa source dans le 
dép* du Bas-Rhin , traverse la c"* de Wittring sur une 
longueur de i,5oo met. et se jette dans la Sarre 
près de Wittring. 
SiLVANGB, h. c°* de Marange. — Sulvange, 1897 (inv. 
des tit. de Loit. X, p. 5i ). — SuUevangey i3a8 
{ibid, III, 2a5). — Suilvange, 1839 (P. Ferr. 
obs. séc. t. II, p. 457). — Suellevenges , 1889 
(Prêcher. Bibl. imp. coll. Lorr. 96a). — SilevangCy 
1 3 6 1 ( fonds de Malte , inv. liasse D ). — Suekange , 
1863 (ibid,).^ Snîlange, 1878 (ibid,).— CiUe- 
vange, i483 (abb. Saint-Vinc. comptes). 

La haute justice était au roi, la seigneurie fon- 
cière à Tabb. de Saint-Paul de Verdun. — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse de Rombas qui 
dépendait de Tabb. de Saint-Paul. 

Autrefois Barrois, baill.de Briey, coût. deSaint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Mai- 
zières, sous Torganisation de l'an m, de celui de 
Lorry-Iez-Met2, et passa en 180a dans le 1" can- 
ton de Metz. — Commune jusqu'en 1 809, où il fut 
réuni à Marange par décret du 39 .septembre. 
SiMBACB (La), m*", c" de Grosbliederstroff. 
SiMMijîG, h. c"* de Rodemack. — Suningen, 760 (ch. 
roi Pcp. Wilth. s. Tan). — Villa et marca Sunun- 
g^f 768 {ibid.). — Sommange, xiv* s* (relèv. des 
comptes de la seig"* de Rodem . ). — Sinningen ,1673 
(Bertb. HisL Lux. VIII, Uo). — Simmingen, i685 
(dénombr. 81 janvier). — Zinimgen, xviii* s* (tabl. 
des jurid.). — Sinumingen, 17A9 (dénombr. 
a 6 mars). — Simingen, 1766 (Slem. dép* M.). 

Formait avec Faulbach une mairie qui dépendait 
de la seigneurie de Rodemack. — Siège d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse, i685 (dénombr. 
8] janv.). — Était annexe de la paroisse de Berg 
(doyenné de Rémich). 

Autrefois Troisc-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Rodemack de 1 790 
à 1 80a , où il passa dans le canton de Gattenom. — 
Conmiune, avec Faulbach pour annexe, jusqu'en 
1811 , où il fut réuni à Rodemack par décret du 
1 1 septembre. 
SiscLiKG, h. et f. c" de Gros-Réderching. — Singlm- 

Moselle. 



geriy 1681 (dénombr. a a déc). — Zingling, 1736 
(arch. d'Achen , arpent, du 1 3 août). — Singlingen , 
censé, 1 7.55 (atlas de Bitche, f. 66). — Saint-Glin , 
(D. Cal. carte de l'év. de M.). 

Singling, village du comté de Bitche, parait avoir 
été abandonné et détruit pendant les guerres du 
XVI* et du xvii' siècle; il s'est repeuplé vers 1730. 
Une cense-fief y a été érigée le 1 a janvier 1780 en 
faveur du sieur Maurice. — Avait une chapelle 
annexe de la paroisse de Gros-Rédcrching. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Rohrbach 
depuis 1 790. — Commune en 1 80a ; réuni à Gros- 
Réderching par décret du 1" avril 1811. 

SiTZMA?ï!fSHAus, m" isolée, c" de Pontpierre. 

SoETRiGH, h. c°* de Hettange-Grandc, sur le Kissel- 
bach. — Sinteriacum, g'j'j (cart. Saint-Pierre, ch. 
emp. Oth. II). — Seuteriacum, 998 (ibid. ch. cmp. 
Oth. III). — Serich, 1167 (Berth. Hist. Lux. t. IV, 
pr. x). — Setterich, 1601 (abb. Sainte-Gloss. liasse 
Hayange). — Setrich- Grande , 1606 (pouiilé de 
M.). — Zetry, 1680 (dénombr. arch. départ.). — 
Soetlerigh, Sœtrtcq, 1696 (terr. de Hettange). — 
Soetrigh, SoUrigh , Soetricq , Zetricq,i6Q'] (terr. du 
ban). — Soetricky Zoestrick, xviii* s* (pouiilé de M.). — 
Soestrich , 1 766 ( Dur. Lorr.). — Zetrich (carte Cass.). 
Haute , moyenne et basse justice. Dépendait en 
partie de la seigneurie d'Ottange (1681 , dénombr. 
a déc.) et en partie de la terre de Roussy (168a, 
dénomb. 8 avril); il y avait en outre une seigneu- 
rie foncière indépendante (1781, dénomb. 80 janv.). 
— Était annexe mixte des paroisses de Hussange et 
d'OEutrange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Hettange en 1790 
et appartient depuis l'organisation de l'an ni à celui 
de Cattenom. — Commune jusqu'en 181 1 , où un 
décret du 9 septembre le réunit à Hettange-Grande. 

SoiRO?(, m*", c°* de Waville. — Suiron, 7^15 (cari. 
Gorze, p. 1). — Molendinum $upra Jluviolum Set- 
ron, 978 {ibid, p. i58). — Le molim du val de 
SoiroM, 189a {ibid, tab. p. 309). 

SoiRON (RcissBAc de). — Coule sur le territ. de la c"' 
de Waville et afflue au Ru de Mad. — Fluviolu» 
Seiron, 978 (cart. Gorze, p. i58). 

Soleil (Ferme dc), c'^de Dalem. 

S0L6NE, c*°de Verny. — Sognety Sogne, 1837 (inv. 
des tit. de Lorr. X, hU). — Songne, 1870 (chron. 
doy. 'de S*-Thiéb.). — Soigne, ilioh (liste des 
vill.). — Soignei, i4a5 (inv. des tit. de Lorr. X, 
64). — Sougne, i465 (chron. Jac. Huss.). — Sogne ^ 
Soigne, Sone (D. Cal. not. Lorr.). 

8a 
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Soigne, marche d^Estault, où se tenaient les 
journées amiables entre la cité de Metz et Tévéché 
pour les sujets romans (189/i, chron. Praiil.). — 
En patois : Sougne, 

Siège d'on fief avec justice haute, moyenne et 
basse mouvant du roi de France (1681 , dénombr. 
1 7 sept.). — Était siège d'une cure de rarchiprétré 
deNomeny, qui avait Ancy-lez-Solgne pour annexe. 
Village lorrain cédé à la France par le traité de 
Vincennes en 1661, placé dans la province des 
Trois-Évéchés, baill. de Metz, cont. de Saint-Mi- 
hiel. — Fit partie, en 1790, du canton de Sailly; 
fut érigé, sous l'organisation de Tan m, en chef- 
lieu d^un canton qui comprenait les c°** d'Achâlel , 
Ancy- lez -Soigne, Haute et Basse Beux, Buchy, 
Foville, Luppy, Méclenves, Moncheui, Pontoy, 
Sailly, Secourt, Silly-en-Saulnois, Soigne, Ressain- 
coiirt, Thimonville et Tragny. — Fut classé, en 
i8oa, dans le canton actuel. — A pour ann'exc 
Ancy-lez-Solgne. 

SoLLB ( La ) , f. c"* de Briey. 

SoiiMY, f. c"* de Féy. — Sumei, xii' s* (abb. Sainte- 
Marie, ch. abbes. Odile). — Summei, iao3 {ibid. 
acte d'éch.). — Sommey, i33i (abb. Sainte-Marie, 
registre). — Somey, xv* s' (chron. Prail.). — So- 
meiz, liiofi (liste des vill.). — Somy, 17,56 (carl^^ 
Vaug.). — Somie (carte Cass.). 

Etait annexe de la paroisse de Corny. 

.SoRWEMÙHL, m*", c" d'Hargarten-aux-Miues. 

So^iNERHOFF ou Fbrhb DU SoLEiL, f. c"' de Dalem. 

SoRBEVAox , f. c"' de Grand-Failly. 

SoR BET , c*" de Pange , à gauche de la Nied française. — 
Sorbeiacum, 1178 (abb. Saint-Vinc. bui. Alex. 111). 

— Sorbeirs, 1 181 (ibid. ch. év. Bertram). — Sor- 
bers, 1 193 (ibid. bul. Gélestin III). — Sorbeium, 
agi (ibid, conf. de biens). — Sorbeis, ia5o (liste 
des paraiges). — Sorboy, xv* s* (chron. doy. de S*- 
Thiéb.). — Sorbay, ihUti (et. desgarn. fr. P. Fer. 
11,817). — Xorbey, 1 5o 1 (inv. des tit. de Lorr. III , 
p. 967). — Sorbet, i5i8 (abb. Saint-Vinc. liasse 
(]ourceIles). — Xorboy^ 1587 (inv. des tit. de 
Lorr. III, p. 97^). — Sùrbê, 1680 (dénomb. arch. 
départ. ). — En patois : Sorbeu. 

Etait siège d'une cure de l'archiprêlré de Noisse- 
ville, qui dépendait de l'abbaye Saint-Vincent et 
avait Poncillon pour annexe. 

Auti-efois Trois-Evéchés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton d'Ancerville; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans celui de 
Rémiily et, en 1809, dans le canton actuel. — A 
pour annexe la ferme de Poncillon. 

SoRLT, f. c°*de Dampvitoux. 



SoDcuT, c*"de Rohrbach. — La Suchl, 1 68 1 (dénombr. 
99 déc). — La verrerie de SouchtZf 1761 (ord. 
de Lorr. VIII, 991 ). — Village de la Soucht, 1 765 
(atlas de Bitche, f. 169). — La Souche, 1766 
(D. Cal', not. Lorr.). — La Souchu, village, 1779 
( Dur. Lorr. ) — Souctz ( D. Cal. carte de l'év. de M.). 
Village du comté de Bitche, fondé au xti* siècle 
par des verriers (1681, loc, cit.). — Était siège 
d*une cure de l'archiprétré de Hornbach , qui com- 
prenait Gœtzenbruck, Meisenthal, Saint -Louis, 
Sarreinsberg et Siersthal. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Lemberg de 
1790 à 1809 et passa à cette date dans le canton 
actuel. — A pour annexes : les hameaux de Speck- 
bronn et de NeudorfT, les moulins Ohligmùhl et 
Souchtmûhl et la censé d'Aneckersmùhl. 

SorcHT (Ruisseau ^B). — Prend sa source à la fon- 
taine de Soucht , traverse la c"* de ce nom sur une 
longueur de 5oo mètres et se jette dans le ruiss. 
de Saint-Louis. 

Souchtmûhl, m*% c" de Soucht, sur le ruiss. de Spie- 
gelbach. . 

Soun^rhùller-Grabbn (Ruisseau de). — Prend sa 
source à Guerting, traverse la c°* de Guerting et 
celle d'Hargarten-aux-Mines, sur une longueur de 
U kilomètres, et se jette dans la Bisten. 

SouBBACH , m'°, c"' d'Alsting. 

SouRBACB (Ruisseau de). — Coule sur le lerrit. de la 
c"* d'Alsting et afllue à la Sarre. 

SouBviESEBGBABBK (RuissEAu de). — Goule sur le ter- 
rit. de la c"* de Richeling et afflue au ruiss. de 
Mutterbach. 

SoxBT, chat, et f. c"* de Cosnes. — Sozsy, 1680 (dé- 
nombr. arch. déparL). • 

Château, siège d'un fief, haute, moyenne et 
basse justice mouvant de la châlell. de Longwy. 

SoxEY , f. c"* de Léxy. 

Spailmail, f. c"'de BoncourL — Paillemaille , Spar- 
tnaille, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Spot-mail ou 
Sparmail, 1779 (Dur. Lorr.). 

Censé donnée en franc-alleu à l'abb. de Sainte- 
Marie par Mathieu I*', duc de Lorraine, en iiâo. 
— Appartenait à la communauté de Boncourt. 

Spbckbronn, b. c"* de Soucht. — La eciene de Spec- 
bronn, 1771 (ord. de Lorr. XII, Û07). 

Spbgkbronrbn ou Wolpsbrorner , maison forestière, 
c"* de Reyerswiller. 

Speichebbn ou Spickeren , c*"* de Forbach , à gauche de 
la Sarre. — Spicher, 1876 (Kremer, Ard. Gesch. 
II, 537). — Speichem, 1677 (transact. entre le 
seig. de Forb. et ses vaas. ). — Speieher, tbgh (dèn. 
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Th. Aiix). — Sfeicher, 1 63 1 (sém. Saint-Sim. s. Tan). 

— Speiehem, i6/i8 (arch.de Wendel, partage de 
ia terre de Forb.). — Speicherm, xtiii* s* (pouillé 
de M.). — Schpiker (lab. Parant). — Spikeren 
(carte Gass.). — Spicheren (carte de rÉtat-major). 

Village du comté de Forbach. — Était annexe 
alternativement, avec vicaire résident, des paroisses 
de Hessling et de Kerbacb. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Forbach 
depuis sa création. — A pour annexes les auberges 
de Tancienne Brème et de la Brème de la Princesse. 

Spibgblbach (Boisseau de). — Formé du ruisseau de 
Soucht et de celui de Saint-Louis ou Segmûhienbach , 
il entre dans le dép* du fias-Bbin et se jette dans 
TEichel, avec lequel on le confond souvent. 

Spillbrmî BL, m^, c"* de THôpital. 

SpiTZEKSTBiRERKOPF, forèt domauiale de i5 hect. sur 
le territ. de la c"' de Soucht. 

Spitzweter, étang situé sur le ban de rHôpital. . — 
La superficie en est de 3 hectares. 

Spokvillb, c**" de Gorze. — Cipponiê villa, 'jbU (cart. 
Gorze, p. k). — Cipponivilla, Cipionevilla, 763 
(abb. Gôrze, ch. év. Ghrod.). — GpponeviUa, 885 
(cart. Gorze, p. 3o3). — Fmi$ Cepùniaca, 913 
(cart. abb. Gorze, tit. 88). — Cipunville, 1 a/to (abb. 
Gorze, ch. s. Tan). — SeponviUê, lago (ibtd.). 

— SporwiUe, j 299 (inv. des tit de Lorr. I, 390). 

— Ponville, xi?* s* (cart. Gorse, p. 371).-— Sypon- 
ville, i3'jo{ibid.ip. 3]o). — Etponville, lâ/io (inv. 
des tit. de Lorr. I, 697). — Esponville, 1/168 
{ibid.). — Espovelle, i/i63 (i6tVi. igh). — Spon- 
villa , Panvilla, Spovûle , Neulan seu Sponville, j 5/i/i 
( pouillé de M. ). 

Siège d^un fief et d^une justice haute , moyenne et 
basse appartenant au chapitre de la cathédrale de 
\fetz (1681, dénombr. 9 janv.). — Village de la 
terre de Gorze. — Était siège d'une cure de Tarchi- 
prètré de Gorze, ayant jadis Neulan pour titre, 
qui dépendait de la cathédrale de Metz et avait Xon- 
ville pour annexe. 

Autrefois Trois-Évèchés, bail!, et cont de Metz. 

— Fit partie du canton de Mars-la Tour de 1790 
à 1 8o3 , oùnl passa dans le canton actuel. 

Stadmûhl ou Vieux-Moulin, m^% c"* de Boulay. 
Stahl-Hamubr, usine. — Voy. Taillerie (La). 
Stardalmont, lieu-dit, où fut érigée Tabbaye Saiot- 

Pierremont. — Voy. Sairt-Pierrehort. 
Station (La), m'"", c"* deCocheren. 
Station de la Côte, m*", c"* de Morhangc. 
State (La), tuilerie, c** d'Hargarten-aux-Mmes. 
Steirbacb, b. c°* de Gnèblange, a gauche de TAlbe. 



— Steimhaeh, 168a (dénombr. 16 mars). — Steim- 
back, XVIII* s' (pouillé de M.). 

Village du Val-de-Guéblange. 11 appartenait à 
rÉvèché, ressortissail au baill. seigneurial de Vie, 
relevait de la châtellenie d'Albestrofif et suivait la 
coutume de TÉvèché. — Était annexe de la paroisse 
de Guéblange. — Fait partie du canton deSarralbe 
depuis 1790. — Commune jusqu'au décret du 
19 avril 1811, qui le réunit à Weulzwiller; réuni 
avec Wenlzwiller à Guéblange par décret du 8 oc- 
tobre 181 3. 

Stbinsach, h. et m'", c"de Sarreguemines. — Stein- 
back, 1393 (arch. de Surreguemin^s , donat. à la 
chapelle Sainte-Catherine). 

Steinbach (BcissBAD db). — Coule sur le terril, de la 
c*" de Neufgrange et afflue à la Sarre. 

Steikbrckbr (BiissEAU de). — Coule sur le lerriL de 
la c"* d'Hargarten-aux-Mines et se réunit au ruiss. 
de Fahl. 

Steinblsch, f. c"' de Créhange. 

Stbinoabt (Le), partie des cantons de Forbach et de 
Sarreguemines caractérisée par les affleurements 
du muschelkalk, et comprise entre le grès bigarré 
et les marnes irisées. 

Ses limites sont tracées par les villages de Thé- 
dingfFolckliog, GEting, Behren, Etzling, Speiche- 
ren, Alsting, Zinzing, Lixing, Bouhling, Nousse- 
willer, Ippling (en partie), Hûndling , Metzing, 
DieblingetTenteling. — Le centre du Steinhart est 
occupé par Gaubiving, Kerbacb , Bousbash et Caden- 
bronn. 

Stiring, censé ruinée au ban de Hallingen. — Voy. 
Hallirgen. 

STif^isG (Le ViEcx-), h. c°* de Stiring- Wendel. — 
Syrin, 9^6 (carL Moy. Bhin, I, 339). — La 
cerne de Slyrimgen (part, de la terre de Forb.). — 
Stiringenditzchweiller, l'j^t (ord. de Lorr.VlIl, 383). 
Hameau du comté de Forbach. — Faisait partie 
de la communauté et de la paroisse de Schœneck. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton de Forbadi. — Annexe de Schœneck en 1801 ; 
réuni avec cette commune à Forbach par décret du ' 
38 décembre 1811; séparé de Forbach et réuni à 
Stiring- Wendel par la loi du 3 juin 1867. 

Stiring-V^ehdel, bourg et usines, c*^* de Forbach. — 
Les hauts fourneaux et les forges de Stiring ont été 
établis en 18/16, et le village a été bâti en i853 par 
M. de Wendel, deHayange. — Béuni au Vieux-Sli- 
ring et à la Verrerie-Sophie, et érigé en commune 
par la loi du 3 juin 1867, sous le nom de Stiring- 
Wendel. — A pour annexes : le Vieux-Stiring, la 
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Verrerie -Sophie, Schœneck, et les chapelles de 

Sainte-Anne et de Sainte-Croix. 
Stockbronr, h. c°* de Bitche. — Stockbrunen, moulin , 

1757 (Dur. Lorr.). 
Stogkbronn (Ruisseau de). — Coule sur le tcrnt. des 

c°"de Bi tche et d'Éguelshardt. — Siochbrunnem (Dur. 

Lorr.). 
Stockbrbach (Ruisseau de). — Prend sa source à Ré- 

meling, traverse cette c"* sur une longueur de 3oo 

mètres et se jette dans la Nied. 
StockhoppermChl, m", c"* de Soucht. 
Stockholz (Le), forêt domaniale de a 36 hectares, 

situëe sur le territ. de la c*^ de Bouzonville. 
Stockwetbr , étang dans lequel est bâti le château de 

Mouterhausen (1696, dénomhr. Th. Alix ). 
Stolzekbrorn, f. c"* de Petite-Rosselle. — Stotzen- 

bom, censé, communauté de la Petite-Rosselle, 

1779 (Dur. Lorr.). 
Stokcourt, h. c"' de Viller»-Stoncourt. — Sloncourt au 

ban Saint-Pierre, thlib (P.Ferr. obs. séc. II, 565). 

— Eccleiia Sancti Pétri vidgo Sloncourt, ibhà 
(pouilléde M.). — En patois : Stonco, 

Village du ban Saint-Pierre. — Sur le terril, de 
Sloncourt était Téglise de Saint-Pierre, paroisse 
de Tarchiprétré de Varize, dépendant d^abord de 
Tabbayé Saint-Pierre , puis de celle de Saint-Louis. 
Elle avait pour annexes: Aoury, Villers-Stoncourt et 
Vaucremont. — Voy. Bar Saint-Pierbb. 

Autrefois Trois-Evéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1 790 , du canton d^Ancerville( dis- 
trict de Morhange), de celui de Maizeroy sous Tor- 
ganisation de Tan m, et passa en 180a dans le 
canton de Pange. — Villers et Stoncourt réunis for- 
maient, depuis 1 790, une commune qui fut réunie 
à Chanville par décret du 3 1 juillet 181a et réta- 
blie dans son titre communal en i833. 

Strasgraber '(Ruisseau de). — Prend sa source à 
Rémelfang, traverse cette c°' sur une longueur de 
7 1 mètres et se jette dans la Nied. 

Stbicbbach (Ruisseau de). — Prend sa source sur le 
territ. d'Ébring , passe à Diebling , Metzing, Hundling 
et Ippling, se réunit aux ruisseaux qui viennent de 
Loupershausen et de Woustwiller, puis prend le nom 
de Hermesgraben et se jette dans la Sarre h Wel- 
ferding. On lui donne aussi le nom de ruisseau 
d'Ippling, 

Strimbagh (Ruissiau de). — Prend sa source à Klang, 
traverse les c"** de Klang et de Kédange sur une 
longueur de 5 kilom. et se jette dans la Canner. 

Stuckarge, h. c'* de Distroff. — Estuvinges, i23o 
(fonds de Malte, inv. liasse G.). — ' Estucanges, 
ia8o (ibid,), — StucTningen, lâag (arch. b. de 



V. AA, II). — Stulking, i5/i4 (pouillé de M.). 

— Stuekingen, xvii* s' (Loth. sept.). — Stuvange, 
1680 (dénomhr. arch. départ.). — Striekange, 
168a (dénomhr. àéc.). — Stukange, 1756 (Stem, 
dép* M.). 

PaKie de Stuckange dépendait de la seigneurie 
de Bushach ( 168a , ^. cit.). — Était annexe de la 
paroisse de Metzerwisse. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
viUe. — Fit partie du canton de KœnigsmadLer de 
1790 à 180 a et passa à cette date dans le canton 
de Metzerwisse. — Commune jusqu'au 1 a septembre 
1 81 1 , où un décret impérial le réunit à Distroff. 

Stulermûhl, étang situé sur le terril, de la c^' de 
Roppwiller, alimenté par de petite ruisseaux sans 
noms. 

Sturzelbrorn ou Sturtzelbborh , c*" de Bitche. — 5(a- 
rizelebomen, 1 1 96 (ch. de Tabb. D. Cal. pr. s. l'an). 
— Sturzidenboren, 127/1 (<*• ^^- Wernerswiller, 
Croll. Orig. Bip. I, 3 a). — Stuscelbronn, 1395 
{ibid,), — SturzeWum, i3oa (Kremer, Ard. Gesch. 
II, i^h),— Sturcelbwme, i3ii5i (pouillé de M.Por- 
tei). — Stulcebome, i3a6 (Job. de Bayon. chron. 
Mediani monasterii, ch. cxvi). — Sturzdbum, 
1^117 (Als. diplom. MCCLXXII). ^ SturzeWume , 
1/167 i^^' ^^' Sainte -Walburge, Ab. diplom. 
MCCCLXXVII). — SturxeUfrun, tbb^ (très, des 
ch. de Lorr. Bit. D. I, 70). — Zturzslbrun, 1576 
(épitaphe de Tabbé Anastasius Dhur, à Wissem- 
bourg). — Sturzelbom, 159 4 (dénomhr. Th. Alix). 

— Stilzbrone, 1711 (arrête, cour souver. de Nancy, 
II, 57). — Slukelbronn , fjbt (ord. de LoïT. VIII, 
ago ). — Stilzbronn , 1 756 (carte Vaug. ). — StuUz- 
bronn, 1763 (Thibaut, mal. bénéf. 375). — 
Stilsbronn, 1769 (Buchoz, Vallerius Lotharingie, 
377). — Stirzelbronn , 1779 (t^^*** Lorr.). — 
Stihbrun (D. Cal. carte de Tévôché de M.). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût de Loi^ 
raine. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Bitche. — A pour annexes : Alt-Zinzei, les fermes 
de Brcmendehel, Graffenweyer, Hutielhoff, Slor- 
zelthal, Deutech etWelsch Kobrette, Kleinmùhlen- 
bach, Hartzhoff, Biselsack ou Bischelsacker et de 
Dauenlhal, la scierie de Segmàhl, et les maisons 
forestières d'Ober et Nieder Dauenlhal. — Le ha- 
meau de Sturzelbronn appartenait à Tabbaye et 
n'était habité que par ses domestiques ou ses vassaux. 
Sturzelbronn (L'abbate de). — Camobium vaUU 
Sanctœ Mariœ, 1179 (ch. abb. de Neuwiller, Ak. 
diplom. CCCXXVII). — Monasterium vailis beatœ 
Mariœ Virginis, 1373 (Schœpflin, Als. illust. II, 
a 1 8 ). — Monasterium beatœ Mariœ in Sturcelbum» , 
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i3iâ (ch. de Tabb. pouillé de M. Portef. ). — Cm- 

• ventus valUs Sanctœ Mariœ Sturzcelbume , i3â5 

(ibid,). — Conventus vaîlis Sancte Marie in SturzeU 

bronn, iBSg (très, des ch. de Loir, à Nancy, sceau). 

— Monatterium Scurxelbronnen , i566 (pouillé de 
M.). — Sturzelbom, abbaïe de l'ordre de Cisteaux, 
1595 (dénomb. Th. Alix). — Mariabrunn, 1709 
(reg. des baptêmes de la par.). 

Antique abbaye de Tordre de Citeaux, fondée en 
11 35, sous rinspiratioa de saint Bernard, par le 
duc Simon T' de Lorraine, au plus profond des fo' 
réls du pays de Bitche. Lieu de sépulture des pre- 
miers ducs de Lorraine, enrichie par leurs bienfaits 
et les dons pieux des petits princes des environs , elle 
acquit bientôt une grande célébrité. Son opulence 
et son isolement en firent Tobjet de toutes les con- 
voitises. Souvent pillée, dévastée, détruite, aban- 
donnée, elle fut enfin rebâtie, au commencement du 
xYiu* siècle, par les abbés Foumier et de Mahuet. 
Elle était riche et florissante à Tépoque de la Révo- 
lution. — L'abbaye avait pour Toués les ducs de 
Lorraine; à partir du xi?* siècle, elle fut placée sous 
la protection des comtes de Deux-Ponts, sires de 
Bitche. — Elle possédait les cures de Liederscheidt , 
de Schorbach (Bitche) et de Walschbronn, dont la 
circonscription embrassait vingt-six villages et plu- 
sieurs censés ou hameaux , plus la cure de Wœrth 
et des biens considérables en Alsace. 

Storzblbborii (Forât de), forêt domaniale de 1,868 
hecl., sur le territ. de Sturzelbronn. 

Stvrzblthal, f. c*^ de Slurxelbronn. 

Stcrzelthalerbach (Ruissbad db). — Goule sur le 
territ. de la c^* de Sturxelbronn. 

Stutzeriiëul, m'% c"' de Tcting. 

Suisse-Basse, c'^'de Gros-Tenquin , près de la Botte. 

— XouMse, aliat Soultzen , 1 69^ ( dénombr.Th. Alix ). . 

— SulUen, 1606 (pouillé de M.). — Xuiise-la- 
Basse, XVII I* siècle {ibid,), — Xousse, Xuisse, 1718 
(ord. de Lorr. II, 17Û). — Gousse, Couxe, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). — En allemand : Nieder-Sel- 
sing. 

Village du Ban de la Botte : voy. ce mol. — Etait 
annexe de la paroiste de Brulange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790 , du canton de Thicourl (dis- 
trict de Morhange), sous Torganisation de Tan m 
de celui de Morhange, et fut classé en 180 a dans 
le canton actuel. — Chef- lieu communal jusqu'en 



1 8 1 1 , où il fut donné comme annexe à Suisse-Haute 
par décret du 9 décembre; réuni ensuite avec Suisse- 
Haute à Brulange par décret du ih janvier 1816 , 
il en fut séparé par ordonnance du aS octobre i863 
pour former une nouvelle commune, avec Suisse- 
Haute pour annexe. 

Suisse-Hacte, h. c" de Suisse-Basse. — Schweich, 
(arch. h. de V. AA, itk), — Sultzen, xvii* s* (Loth. 
sept.). — Xuisse-la-Haute , xviii' s* (pouillé de M.). 
— Gousse, Gouxe, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — 
En allemand : OberSelsing. 

Village du comté de Morhange. — Etait annexe 
de la paroisse de LandroIT. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, cout.de Lor- 
raine. — Voy. Suisse-Basse. 

ScissERiE (La), anc. censé qui dépendait de la paroisse 
de Zoufitgen. 

SuLZER, m*", c"* de Montenach, sur le ruisseau de ce 
nom. — Sulzem, 171G (terr. de Montenach). 

Si'siGRi, ancien hameau près d*Aumetz. — Lonjinage 
de Soussigney, Susegny à Aulmet , 1375 (Saint- 
Pierr*, terr. p. 889). 

SuzAKOE ou PoBT- Saint -Pierre, f. c°'de Heltange- 
Grande. 

SuzARGE, h. c'* de Schrétfiange. — Susengis, 87.5 
(abb. Sainte-Gloss. ch. Louis le Germ. ). — Suzinges^ 
96a (ibid. ch. Théod- 1", év. de M.). — Zusange, 
1686 (gén. de M. dom.). — Susangey xviii* s* 
(pouillé de M.). — En allemand : Sûsingen. 
Etait annexe de la paroisse de Hayange. 
Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1790 
t^ 180 a et passa à cette date dans le canton de 
Thionville, toujours annexe de Schrémange. 

Sczi^MONT, h. c°* d'Hannonville-au-Passage, à gauche 
de TYron. — Susémont, Sizémont, i638 (Jonrn. 
J. Bauch.). 

Ban séparé, enclavé dans la seigneurie de la 
Tour-en-Woëvre. — Hameau ayant son maire , fief 
ayant son seigneur, et mouvant de la prévôté de 
Thiaucourt, malgré les prétentions du bailliage 
de Metz. — Était annexe de la paroisse de Jonville 
et siège d^une justice haute, moyenne et basse. 

Autrefois Barrois, baill. de Thiaucourt, coût, 
de Saint-Mihiel. — Annexe d'Hannonville , il fit 
avec lui partie du canton de Friaurille en 1790 et 
de celui de Conflans depuis Tan m. 

Slzettb ou SuzBLSHor, f. c"* de Schorbach, 
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Taillbbie (La), usine, c°*de Moulerhausen. — StM- 

Hammer (carte de l'Etal-major). 
Talange , I •' c^'de Metz, à gauche de la Moselle. — Tato- 

Unga, 960 (cart. Saint-Pierre, ch. emp. Oth. I*'). 

— Tatelinga, 977 (ibid, ch. Oth. II). — TaUlinga, 
993 {ibid. ch.Olb. III). — Thalingtn, ia35 (Berth. 
IV, pr. Lxiii). — Talenge, 1878 (arch. h. de V. 
AA, Uù), — Tallenge, 1 4o4 (h'stc des vill.). — 
Wallange, i438 (abb. LoQgev. év. don. s. Tan). — 
7at7/eîige«, i/ii!.6(arch. h.deV.AA, 3i). — 7a/- 
langej i486 (Journ. J. Aubr.). — Thalange, i5o8 
(épit. J. de Gournay). — Taîengia, Talenge, Va- 
lenge, i5Wi (pouillé de M.). — Talangia, i^U'j 
(abb. Saint-Pierre, liasse Ta!.). — Thalengei, i553 
(Sidge de Metz, par Salignac). — TaUenges, 1 699 
(épit. N. de Gournay). — Vuakmge, 1728 (terr. 
abb. de Just*). — En patois : Taulange. 

11 y avait à Talange un arrière -fief de la sei- 
gneurie de Rodemack ,1681 (dénombr. 6 mars). — 

— Etait siège d'une cure de Tarchiprètré de Rom- 
bas, qui dépendait de Tabb. de Saint-Pierre, puis 
de Saint-Louis. 

Autrefois Trois-Évôchés , baill. et coût, de Thion- 
viUe. — Fit partie, en 1790, du canton de Mé- 
zièrcs et, sous l'organisation- de Tan m, de celui de 
Lorry-lez-Metz; fut classé en 180 a dans le canton 
actuel. 

Tallixg, anc. censé, c" de Hestroff. — Tilling, 1789 
( terr. de Hestroff). 

Talpbt, m'", c"* de Destry, sur le ruiss. du Talté. 

Taltk (Ruisseau du), — Prend sa source sur le baii 
de Deslry , traverse les c'** de Destry et de Suisse- 
Basse sur une longueur de a 00 mètres et se jette 
dans la Rotte. 

Tanche (Ruisseau de i.a). — Coule sur le territ. de 
la c*^ de Gorze. 

TAKifEBERG ou TuiLERiE ScHMiT, c"* dc WiUcrwald. 

Tavreubs (Ruisseau des). — Coule sur le tenîL de la 
c" de Morhange. 

Tapitelainville, f. et anc. égl. c"* de Vionville. — Tan- 

talino villa, 'jhb (cart. Gorze, 1 1, p. a). — Noitre 

Dame de TantelinviUe , i/i35 (test, de F. de Cham^ 

bley). — Tandelainville , iinf s* (pouillé de M.). 

Etait autrefois le siège de la paroisse de Vionville. 

Tapes (Les Grandes-), f. c"* de Woippy. — Staplei, 
1181 (abb. Saint-Vinc. trad.de la bulle d'Alex. III). 

— Slapes y Stap, Stages , Staiples, Staplei , Estaples, 



Eitaiple», XIII* siècle {ibid, cens, pass.), — Step- 
plei, ia6o {ibid. liasse Norroy- le -Veneur). — 
Staipk, 1370 (chap.cath. s. Tan). — Staple, i336 
{ibid.). — Im Grande 'Taipe, xt* siècle (chron. 
PrailL). — Teple, la Grani Tepe, xv* siècle (chron. 
Jac. Huss.). — La grand Staiple, i/io/i (liste des 
vill.). — Grand Stapple, ikU6 (chap. cath. s. l'an). 

— La grande Stepple, \h6h (abb. Saint-Vinc 
liasse Petite-Tappe). — GrandeSlappe , 1478 {ibid. 
liasse Ennery). — La Grande Sieple , 1 A91 (Journ. 
J. Aubr.). — La Grande Steppe, lAgS {ibid.). — 
La grande Tape, xviii* siècle (pouillé de M.). — 
Tape la Grande, 1756 (D. Cal. net. Lorr.). — En 
patois : Lai grant Taijfe. 

Appartenait, en toute seigneurie, à Tabb. Saint- 
Vincent de Metz. — Etait annexe de la paroisse 
Saint-Simon de Metz. — Fut successivement annexe 
des c"' de Ladonchamps, dc Thury et de Woippy. 
Tapes (Les Petites-), f. c"* de Woippy. — Suqt1ê$, 
118] (abb. Saint-Vinc. bul. Alex. III, trad. xv* s', 
liasse Petite-Tappe). — Petite Staiple, ladS {Und.). 

— Steppki, ia6o {ibid. liasse Norroy-le-Veneur). 

— La petite Taipe, Tepp, xv* s* [chron. PraiL). — 
La Teple, xv* s* (chron. Jac. Huss.). — La petite 
Stepple, ili6fi (abb. Saint- Vincent , liasse Petite- 
Tappe). — La petite Steple, la petite Steppe, ihgS 
(Journ. J. Aubr.). — Petite Tape, i636 (Journ. 
J. Bauch.). — La petite Tape, xviii* s* (pouillé de 
M.). — En patois : Laip'tiot Taipe. 

Était annexe de la paroisse Saint-Livier de Metz. 
Les Petites-Tapes dépendaient, au xin* siècle, de 
Tabbaye de Sainte-Croix; elles devinrent ensuite 
le domaine du collège de Metz entre les mains des 
Pères Jésuites, puis des Bénédictins de Saint - 
Symphorien. — L^abbaye Saint -Vincent de Metz 
en possédait un sixième (xvii* siècle, Mém. sur cette 
abbaye). 

Fut successivement annexe des c"** de Ladon- 
champs, de Thury et de Woippy. 
Tarillons (Ruisseau des). — Coule sur ie territ. de la 

c**" de Vatimont. 
Tatenwald, f. c" de Bistroff; fondée en i8â& par 

M. Réder. 
Taxe (La), m* franche, c°* de Forbach. 

Elle mouvait du roi de France, 1681 (dénomb. 
a 6 avril). 
Tbllarcourt, c*°de Longuyon. — Tallancourt, i3où 
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(marq. Coqs, arcli. Lamb.). — ThUicowt, x?* s' 
(chron. Prail.). — TiUicourt ,x^* s^ (chron. Jac.Huss.). 

— Celancourt, i/ifl5 (lest, de Fer. de ChamB.). — 
TouUancaurt,i^'6^ (inv. des lit. de Lorr.VII, akO), 

— Taillancourt, 1571 (baiii. de Saint -Mihiei). 

— Thelaucourt, 1756 (D. Cal. not. Loir.). — En 
patois : Tlaneo. 

Seigneurie qui dépendait du marquisat de Gons- 
Lagrandvi]le. — Était annexe de la paroisse de 
Fresnois-la-Montagne (doy. de Longuyon). 

Autrefois Barrois, baiil. de Viliers-ia-Montagne, 
coût, de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Cons-Lagrandviiie (distr. de Briey) en 1790, de 
celui de Gharency sous inorganisation de i*an m, et 
fut classe en 1803 dans le canton actuel. — Gom- 
mune jusqu'en i8to, où il fut réuni à Fresnois-la- 
Monlagne par décret du >ja juin ; éngé de nouveau 
en commune par ordonnance du ta janvier i833. 

— A pour annexe le Moulin-à-Vent. 

Temple des Mbmionites (Lb), église anabaptiste isolée, 

c"* de Morhange. 
Tencherboff, f. c"' de Sarralbe. — Tmtierhoff, xviii's" 

(pouillé de M.). — Teckenhoff, 1779 (Dur. Lorr.). 

— Linkenhoff (carte Gass.). - Tentgerhoff (cnrïe 
deTEtat-major). 

Elle dépendait du grand haras de Sarralbe et 
de la paroisse de ladite ville. 
Tbnsch , f. et m'°, sur Tétang du môme nom, c"' de 
Gros-Tenquin. — Teneichen, 1 A61 (cari. év. de M. 
t. IV, p. tili), — TmUchenmûl, 1/161 (tbid, v''). — 
Tench, 1/172 {ibid, p. 100). — Tinghem, Tinchein, 
1706 (D. Cal. not. Lorr.). 

Cette ferme dépendait de la châteil. de Hingue- 
sange. 
Tensgh, étang situé sur le ban de Linstroff, c"" de 
Gros-Tenquin. — Ten$chwigere , 1/172 (cart. de Tév. 
deM. t.IV,p. 96). 

La superficie en est de 6 hectares. 
Tejitelim, c'^de Forbach. — Tentelinga, TentoUngay 
tbUh (pouillé de M.). — Tending, i556 (inv. des 
lit. de Lorr. VU, 8/i). — Tendingen, 159/i (dén. 
Th. Alix). 

Village du comté de Forbach. — Etait siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Saint-Arnuald, qui dépen- 
dait du monastère des religieuses de Saint- Avold 
et avait pour annexes Diebling et Ébring. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de For- 
bach depuis 1 790. — A Ébring pour annexe. 
Teblangb, viil. disparu, réuni au ban de Metxeresche 
(Tess. quest. Hist. de Thionv.). — Terlinga, 875 
(abb. Sainte-Gloss. ch. conf. Louis le Germ.). — 



Teriange, village près de Thionville, détruit par 
les Suédois en 1 636 ( Revue d'Austr. i85/i,34o). 

Le ban de Terlange, siège d'une justice haute, 
moyenne et basse, dépendait de la seigneurie de 
Bertrange (1731, dénombr. 17 juill.). 

Tbrnbl, m^" sur le ruisseau de Bronvaux, c°* de Ma- 
range-Silvange. 

Tebrbs-Noires (RoissBAu des). — Goule sur le terril, 
de la €"• d'Ogy. 

Tbrvjllb, vill. c°* de Weymerange, sur la Fensch. — 
Tervm, 1289 (abb. Bonnev. ch. J. de Tliionville). 
— frétille, 1/1^7 (carteév. de M. t. I, 223 v*'). — 
Terffen, 162/1 (tabelL d'Élange s. Tan). — Ter- 
vem, ibUk (pouillé de M.). — Thervtlle, xviii's' 
(pouillé de M.). — Le quartier du Roi, 1750, 
parce que le prince de Gondé y avait son quartier 
général lors de la prise de Thionville, en 1 6/i 3 (Stem, 
dép* M. ). — En allemancf : Terwen. 

Siège d'un fief et d'une haute justice à la repré- 
sentation du roi et par aliénation du domaine ruyal 
(17/48, dénombr. 3 fév.). — Il y avait, en outre, à 
Terville une seigneurie foncière appartenant à l'abbé 
de Bonnevoye (17/18, dénombr. 3 fév.). — Avait 
une chapelle annexe de la paroisse deVolkrange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1 790 
à 1 802 , date à laquelle il passa dans celui de Thion- 
ville. — Commune jusqu'en 1810, où il fut réuni 
à Weymerange par décret du 9 février. 

TÉTBRCtfBN, c''°de Boulay. — TYf (ncA«, 12/19 (abb. Vill. 
carL t. I, liL i/i). — Titreken, 1262 (inv. des lit. 
de Lorr. Il , /io2). — Le neuf Teterchen , 1 26a (ibid. 
X, i/i3). — Tetercken, 1291 {ibid, II, 407). — 
Etercken , 1 3 o3 ( ibid, II , /i A ). — Titerche , 1 3 6 '1 
(abb. Vill. cart. 1. 1, lit. 1 1). — Tirterchin, Duterchin, 
Tuterchin, Tieterchin, Tieterchen, Veterchen, Tikes- 
tem, Tikeithem, tbhh (pouillé de M.). — Tetter- 
chen,ib^ti (dénombr. Th. Alix). — Teterken, i633 
(ch. abb. Bouzonv.). — Tetrinchen, 1681 (dénombr. 
3i oct.). — Teterthien, Tetterthien, 1716 (terr.de 
Brettnach). — Tetercken, 1779 (Dur. Lorr.). — 
Teter (carte Gass.). — Tetrichen (dict. Verr.). 

Il y avait à Teterchen un prieuré dépendant de 
l'abbaye de Vill ers - Betlnach , Prioratus de Ti- 
kerthen, i5/i/i (pouillé de M.). — Il y existait, de 
plus, un couvent de religieuses Cordelières du tiers- 
ordre de Saint-François, fondé au xiii* siècle pour 
l'entretien d'un hôpital. — Les sœurs de Telterchen 
lez Boulay, ibgk (dénomb. Th. Alix). — Dépendait 
en partie des offices et châteilenies de Boulay, Bé- 
ruset Saint-Avold, 169/1 (dénombr. Th. Alix), et P^"^ 
tard des seigneuries de Freistroff (1681, dénombr. 



256 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



3 1 oct. ), de Faulquemonl (1681, dénombr. 6 sept. ) 
et deBdrus (1 683, dénombr. sâ noV.). — Était siëge 
d^une cure de Tarchiprétré de Varize dépendant de 
l'abb. de Freistroflf, qui avait pour annexe la censé 
d'AlsUle (Abch). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit parfie du canton d*Ottonville de 
1 790 à 1 8oa , où il passa dans le canton actuel. — 
A pour annexe la ferme d'Alsch. 
Tbtikg, c*" de Faulquemont, à droite de la Nied alle- 
mande. — Thatatigeg, 1389 (sémin. Saint- Sim. 
s. Tan). — Tettinga, i3o8 (pouilié de M. Portef.). 

— Taiiange, iSag (Bibl. imp.coll. Lorr. 97a). — 
Tatingfin, iS'jii (inv. des tiL de Lorr. Vil, 73). — 
TheUingeiiy i/iCo (cart. év. de M. t. VI, p. 27). — 
Tettingen, 1/180 (ibid, p. i65). — TettingeSj 1/186 
(ibid. 29 v**). — Teîinga, Zelinga, Tettinga, ibkh 
(pouilié de M.). — Teùtigen, i563 (abb. Longev. 
s. Tan). — TeUingue, 168a (dénombr. comié Créb.). 

— Tetting, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village partie Empire, Lorraine et Evéchés. — 
La Lorraine n^y avait qu^une maison dépendant de 
la communauté de Folscbwiller (baill. de Bouiay) 
et de Tabbaye de Saint-Avold. — Etait siège d'une 
cure de Tarcbiprétré de Morhange, qui dépendait 
de Tabbaye de Saint-Avold et avait pour annexes 
Berfang, Folscbwiller, Fùrst et Lelling. 

Autrefois Empire et Trois-Évôcbés, baill. de Vie, 
droit romain cl coût, de rÉvêcbé. — Fait partie du 
canton de Faulquemont depuis 1790. — A pour 
annexes Métn'ng et les moulins de Stutzenmûhl et 
de KappoHenmùbl. 

Téthg, f. c*" de Budiing. 

Thaal ( RrissEAr de). — Coule sur le lerrit. de la c"' 
de Bobrbacb. 

Thal, m'", c*** de Hetlange Grande. 

Tbalhanslein, m**"*, c" de Bœrenthal. 

Thédi!<(g, c*"*de Forbacb. — Tatinga, laoa (Kremer, 
Ard. Gosch. Il, 333).— TVtinga, ia5a {ibid. 334). 

— Theitinga, 1276 {ibid, 357). — Teitinga, 1392 
{ibid. 377). — Thelinga, i3o/i {ibid, i56). — 
Thelingen, i3a/i {ibid, /i35). — Tœdingen, i365 
{ibid, 509). — Thedingen, 1/129 (^^ch. b. deV. 
AA, 1 1 ). — Tedingen, ibhh (pouilié de M.). — 
Teding,i6U (terr. abb. de Saint-Avold). — Tiie- 
ding, 1751 (ord. de Lorr. VIIÎ, 390). — Tetting, 
1766 (D. Cal. not. Lorr.). 

Village delà vouerie de Saint-Avold; il avait Bos- 
briick pour annexe. — Était siège d'une cure de 
rarchiprélré de Saint-Amuald , ancienne dépendance 
du cbapitre de ce nom. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouiay, coût, de Lor- 



raine. — Fait partie du canton de Forbach depuis 
1 790. — A pour annexe Ébring et le m*" de Kronen. 

TniDixG (Ruisseau de). — Prend sa source à la fon- 
taine de Tbéding, traverse cette c"* sur une lon- 
gueur de 3 kilomètres et se jette dans le miss, de 
Faréberswiller. 

Thicodrt, c** de Faulquemont. — Tehécourt, io55 
(D. CaL ni,pr. xxv).— TtAwVurt, io63 {ibid,). 

— Tehécouri, 107a (sémin. Saint-Sim. s. Pan). 

— Tfièeicowrtt Tihecurth, Deicuria, logS (ch. 
Popp. D. Cal. m, pr. xx?). — Thecure, 11/17 (abb. 
Vill. cart. t. I, E, 1). — Thiecurt, laio (chron. 
Met. ap. pr. D. Cal. I, pr. lxxtiii). — Prior et 
fratres de Tyecort, i33o (sémin. Saint-Sim. s. 

Tan). — Teheicour la petite déliez Lupei, i355 
(cbap. catb. s. Tan). — Tliiecot-t, 1 369 (abb. Lon- 
gev. don. s. Pan). — Thiheicourt, xiv* s* (abb. 
Saint- Am. s. Pan). — Theiheieourt , i383 (arcb. 
h. de V. AA, 17). — Diederilorff,itioh (abb. Lon- 
gev. ch. 8. Pan). — Theicourtf i/iai (cart. év. de 
M. t. V,p. 139). — Thehecort, 1/129 (arch.h.de V. 
AA, 11). — La petite Theheycourt, 1 khh (et. des 
gam. fr. P. Fer. II, 317). — Thiliecourt, 1669 
(cart. év. de M. t. V, p. 1 1 2 ). — Prioratu» de Tke- 
curia, Diederetroff, Tehecuria, Thehecuria, Dider- 
storff, i5/t4 (pouilié de M.). — Théoncourt, i553 
(Siège de M. par Salignac). — Thiecourt, château, 
village et prieuré, 169/1 (<*én. Th. Alix). — Ticour, 
i635 (Journ. J. Bauch.). — Ticourt, i636 (Joum. 
D. Flor.). — Thicouvy 1720 (abb. Longev. s. Pan). 

— En patois : Thico, — En allemand : Dideretroff. 
Il y avait à Thicourt un prieuré fondé en 1098 

par Girard à la barbe, seigneur du lieu, en Phon- 
neur de la Sainte Croix et de la Sainte Trinité, et 
au profit de Tabbaye de Ciuny. — Il passa dans 
le domaine de la primatiale de Nancy. — H y a de 
plus hors du village une chapelle dédiée aux Onze 
mille vierges. — Était le siège d'une seigneurie 
considérable, fief mouvant d'abord du dndié de 
Lorraine, sous k cbâtell. d'Amance (1 696 , dénomb. 
Th. Alix), puis de Pévéché de Metz (i68d, dé- 
nomb. a 6 mars). — Ancienne cure de Parchipr. 
de Haboudange, qui dépendait de la primatiale de 
Nancy. 

Thicourt possédait un château considérable, dont 
quelques tours subsistent encore; il était, lors de la 
Révolution , la résidence des duos de Croy d'Havre. 

Autrefois Lorraine; village enclavé dans le pays 
Messin ; baill. de Bouiay, couL de Lorraine. — Fut 
érigé, en 1790, en siège d'un canton du district 
de Morhange qui comprenait les c"** d'Arrain- 
court, Chémery, Einchwiiler, Mainvillers, Many, 
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Brulange, Haute et Basse Suisse, Thicourl et Tbon- 
ville; passa, sous Torganisalion de Tan m, dans 
celui de Herny et enûn, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexe le moulin de Mensbach. 

Thicourt ou HicouRT, f. c°* de Luppy. 

Thigocrt (Ruisseau de). — Prend sa source à Thi- 
court, traverse les c"** de Thicourt et de Thonville 
sur une longueur de 2 kilom. et denai et se jette 
dans la Nied allemande. 

Thibbgartbn, terres et bois, c"** de Puttelange. — 
Diergarten ,1^09 ( Kremer, Ard. Gesch. II , 70). 

— Dhiêrgarien (carte de Cass.). — Bois Thirgarten 
(carte de l'État-major). 

Ancien parc des comtes de Puttelange, avec un 
étang d'une superficie de 11 hectares, aujourd'hui 
desséché, et un moulin. 
Thil, c" de Longwy. — Tileis, 1089 (abb. Sainl- 
Airy, ch. conf.). — TU, 1270 (abb. Vill. cart. 1. 1, 
H, i4). —TieUe, 1671 (baill. deSaint-Mihiel).— 
Thih, 1573 (abb. Vill. cart. 1. 1). — Thiehxnn' s' 
(pouillé de Trêves). 

Le roi était seul seigneur de ce village, mais il y 
avait sur son ban un fief érigé, en 1679, sous le 
titre de la Tour de Tbiaucourt. — Était siège d'une 
cure du diocèse de Trêves (doyenné d'Arlon), qui 
dépendait du chap. de la cathédrale de Trêves. 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Monlagne, 
coul. de Saint-Mibiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à iSoa, oii il passa dans le canton 
actuel. — Commune jusqu'en 1 8 1 a , où il fut réuni 
à Villerupt par décret du lâ juillet; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du 1 6 août j 8/i 1 . 
Thimorville, c*" de Pange, à gauche de la Nied fran- 
çaise. — Tymonville, i333 (iny. des tit. de Lorr. III, 
93o). — Thimonvilla, 1 63a (cart. év. M. Y, a 16). 
— ThiemmviUe, 1/171 (abb. Sainl-Vinc. comptes). — 
Thimonville , TimùnviUe, i5/i/i (pouillé de M.). — 
Timonvilk, TkmonviUe, 1756 (D. Cal. not. Lorr.). 

C'était le siège d'une cure de Tarchiprétré de 
Nomeny, qui avait Tragny pour annexe. 

Autrefois Lorraine; village enclavé dans le pays 
Messin; châtell. d'Amance, baill. de Château-SaT 
lins, coût, de Lorraine. — Faisait partie, en 1689 , 
de la baronnie de Bacourt (dénombr. comté Créh.). 

— Fut érigé, en 1 790 , en chef-lieu d'un canton du 
district de Morhangequi comprenait les c^* d'Aube- 
court, Béchy, Flocourt, Luppy, Sailly, Thimonville 
et Tragny; passa, sous l'organisation de l'an m, 
dans le canton de Soigne et, en i8oa, dans le 
canton actuel. 

Tbionvillb, ch.-l. d'arrond. et de c"*", sur la Moselle. 

— Dietenhoven, 707 (don. d'Étain à Saint-Mathias 

Moselle. 



de Trèv.). — TheodoM villa, Theudonis viUa, 77a 
(cart. Moy. Rhin, I, 39). — Theodone villa, 788 
(ch, abb. Saint- Arnould ). — Theotonis viUa, 8/iti 
(Nilh.l.IV,Duch. II, 877).— Villa Theodonis,glio 
( Berlh. II, pr. lyxx ). — Didenhowen, 9 6 a ( abb. Saint- 
Max, ch. Oth. I*'). — Duodinhof, Thiedonu villa, 
xi' s* (cart Moy. Rhin, ï, 3/io). — Duodenhof, xi's* 
(abb. Mettl. Berth. II, 1 19). — Diesenhoven, ioa3 
{ibid, II, ao). — Ditdenhof, io33 (abb. Bouz. 
ch. s. Tan). — Theodoniê villa, 1096 (abb. Saint- 
Pierr*, ch. couf.). — Tyonville, 1389 (ch. d'affr. 
Teiss. Hist. Thionv.). — Thionisvilla, ]a3i (abb. 
Vill. cart. 1. 1, p. 8). — Dydenhowen, 1 3 /î 6 ( lettres 
de l'empereur Charles IV). — Dutenhofen, villa 
Theonii, i357 (ch. d'exempt. Berth. VII, a/i). — 
Thioneville, Diedzhqfen, \kS\ (arch. h. de V. AA, 
19). — Diedenhoven , iàlig( cession du Lux. à 
Charles VII). — Théonville, ibUn (arcb. départ. 
E. 87). — Theonis villa , ibkli (pouillé de M.). — 
ThyonvilU, i55a (éph. du siège de M. de Chanatz). 
— Dietenhoben, 1 676 (épit. chapelle de Preisclie). 
— • Dudenhoffen , 1606 (pouillé de M.). — Dieden- 
hoben, 161a (tabel. d'Élange s. ran)^ — Tkeodo- 
hove, Theotonii villa (D. CaL noL Lorr.). — En 
allemand : Diedenhofen. 

Ancienne villa regia de nos premiers rois; séjour 
favori de Pépin et de Chariemagne. Au x* siêcio 
elle appartint à des dynastes qui en portèrent le nom, 
puis passa aux comtes de Luxembourg, qui en firent 
une chàtellenie. Les Français la prirent en 1 558 ; elle 
fut rendue aux Espagnols par le traité du Câteau- 
Cambrésis. Le traité des Pvrénées la donna de nou- 
veau à la France, qui y établit un bailliage dépen- 
dant de la province des Trois-Évéchés et régi par la 
coutume de Thionville, peu différente de celle de 
Luxembourg. 

Les armes de la ville, qui étaient également celles 
de la prévôté et du bailliage, sont : d*azur à un châ- 
teau à trm tours crénelée» d*or, maçonnées de sable. 
Elles ontétéblasonnées différemment, savoir: d*azur 
au pont d*or de a arches semées de sable, gardé de 
3 tours d*or sur le pont, et encore : d'azur à trois 
tours d*or, a en chef, t en points. En 1 a 8 6, Jean de 
Thionville portait (for à 3 pals de gueules ; mais on 
peut croire qu'il appartepait à la maison de Rriey 
et en avait conservé les armes. 

Le nombre des communautés comprises dans le 
bailliage de Thionville était de lao, dont 9a du 
diocèse de Metz, a 8 de celui de Trêves; de plus 
elle comprenait la seigneurie de Rodemack, com- 
posée de 8 communautés du diocèse de Metz et 1 5 
du diocèse de Trêves, ce qui faisait en tout i63. — 
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Thionville était le siège d'un archiprétré faisant 
partie de Tarchidiaconë de Marsai , auquel appar- 
tenaient les paroisses d'Angevillers , Berg, Ber- 
trange, Gattenom, Escherange, Florange, Fontoy, 
Guénange, Hayange, Hussange, Knnfen, Manom, 
Marspich , CEutrange , Reinange , Rodemack , Thion- 
ville, Uckange, Ussebkirch, Wolkrange, Yulx cl 
Zoufilgen. — La paroisse de Thionville , dépendant 
de Tabbaye Saintr-Maximin de Trêves, avait pour 
annexes Beauregard, Bellevue, le Cavalier d'ordon- 
nance, Chaudebourg, Gassion, Gucntrange et la 
Malgrangc. — Thionville fut, en 1 790, choisi pour 
être le chef-lieu d'un district qui comprenait neuf 
cantons : Gattenom, Florange, Heltange, Inglange, 
Kœnigsmacker, Lnttange, Rodemack, Sierck et 
Thionville. Le canton de Thionville ne comprenait 
que la ville et ses nombreuses annexes, et sous 
l'organisation de l'an m il ne fut également formé 
que de la ville seule. — L'organisation de l'an x fit 
de Thionville le chef-lieu du 3* arrondissement de 
la Moselle, qui porte son nom et qui comprit les huit 
cantons suivants: Bonzonville, Gattenom, Laun- 
strofir( devenu canton de Sierck en 1806), Metser- 
wisse, Réling, Sarrelouis, Thionville etTholey. La 
composition de cet arrondissement fut violemment 
modifiée par les événements de 1 8 1 5 , qui lui en- 
levèrent les cantons de Réling et de Tholey tout en- 
tiers, de Sarrelouis presque en entier et de Sierck 
en partie. — Le canton de Thionville était, en 1 809 , 
composé des c*** qui s'y trouvent aujourd'hui, moins 
Algrange, Beuvange-sous-Saint-Michel , Gattenom, 
Élange et Manom, qui y furent réunis successive- 
ment. — A pour annexes les hameaux de Beau- 
regard, la Briquerie, Guentrange , la Malgrange, 
Sainte-Anne et Saint-François, les fermes de Chau- 
debourg, de Gassion et de Mariendhal, la chapelle 
Saint-Pierre et les moulin et ferme de Daspich. 

Tholpholtï, bois, c"* de Trcssange. — Boys de Tholpholzy 
prè$ Triexenges, i3io (cart. abb. Vill. 1. 1, t. 16). 

TnoN VILLE, c*"de FaulquemonL — Trouville, lôgA 
(dén.Th. Alix). — TofwiUe, xviii*s*(pouillédeM.). 
Était un des villages du Ban de la Botte (voy. ce 
mot) et annexe de la paroisse de Brulange. 

Autrefois Trois-Evéehés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton de Thicourt en 1790, de 
celui de Herny sous Torganisation de l'an m, et 
fut classé en 1809 dans le canton actuel. — A pour 
annexe le moulin de Reitienne. 

Thob , village ruiné, situé dans le Sart de Trieux, «sur 
la gauche de Hamerange, en prenant de Trieux à 
Lommerange,?) xvii* s* (chan. Rég. liasse Trieux, 
méro.). 



THUMEBéviLLB, (f* de Gbnflans. — Thiermermliê, i3â8 
(inv. des tiL deLorr. 111, p. 916). — TkenêrtnUê, 
1539 (chan- 1^^* liasse Norroy). — TumgrviUe, 
1671 (baiU.deSaintpMihiel). — Themênnilê, 1673 
(inv. des tit. de Lorraine, lU, s88). — Tmmr- 
vaU, 161s {ibid. m, 3oÀ). — TmnerevUU, i663 

' (t^. I, 3i6). — TumeréviOe, 1680 (dénooibr. 
arch.dé^ri.y—ThéméremUê, 1680 (ibid.). — En 
patois : Tetnerévelle, 

La seigneurie foncière était à l'abbé de Saint- 
Pierremonl, la haute justice au roi. — Paroisae du 
doyenné d'Amélie (dioc. de Verdon), qui dépen- 
dait de l'abb. de Saint-Pierremont et avait Fiqael- 
mont pour annexe. 

Autrefois Barrois, baill. d'Étain, ooot de Saint- 
Mibiel. — Fut érigé, en 1790, en chef-iiea d'an 
canton du district de Briey qui comprenait les c*^ 
d'Abbéville, Amblemont, Bédiamps, Fiquelmont, 
Gondrecourt, Mouaville, Olley, Oieraiiles et Thu- 
meréville, et passa, sous l'organisalion de l'an m, 
dans le canton actuel. — Elle a Fiquehnont pour 
annexe. 

TuDBT ( Gbandb et Petite) , b. c" de la Maxe, à gauche 
de la Moaelie : voy. Saibt-Éloi. -— Sm%eta Cnur 
m Burit, 1101 (abb. Sainte-Croix, ch. oonf.). — 
Finagia de Turei, i3i6 (pouillé de M. Portef.). — 
Turey, xkoh (liste des vill.). — Tory, xkik (P. 
Ferr. obs. séc. L II, p. 337). — ^ petite TwrU, 
i63o(chron. Jac. Huss.). — L«t deiu^ Jury, i5i6 
(man.deSenones, fiefs). — Lu Jurts, 1610 (Fab. 
territ. Met.). — Turi, 1699 (Joum. J. Baoch.). — 
Grande et petite Turie, 1766 (Stem.dép* M.). 

Était siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France ( 1681 . 
dénombr. 7 inara). — Annexe de ia paroiiBe de 
Saint-Baudier. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et eout de Mets. 
— Fit partie du canton de Maixièrea en 1790, 
de celui de Lorry-lei-Metx sous l'oi^ganiaation de 
l'an m, et fut compris en 1809 dans le i*" canton 
de Mets. -*< Ghef-lieu communal, avec les Maies, 
Saint-Baudier, Frandonchamps, ta Grange-d'Bnvie 
et la Grange-aux-Danaes pour annexes, jusqu'au 
9 Cévrier 1810, 011 il fut réuni â Woippy; séparé 
de cette commune, en 1866, pour devenir annexe 
de la Maxe. 

Thutahgb , m^", annexe de Villerupt. •— Le moutin de 
Tuirnigeeprès de Tkil, 1617 (abb. Vill. cart t I, 
tit. 1). — Tuttengee, 1679 (Und. tit 7). — Teu- 
tengee, ib'jS (ibid. tiL 6). 

Ancien domaine de l'abb. de Villers-Bettnacb. 

TicnévoBT, b. et chAt. c"^ de Giraumoot, sur l'Orne. 
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^-Tiehtmùn^ Tucheimam , i obb (cart. Gorze, t. B, 
I, p. 180). — Thieickmon, i3d5 (inv. des dt de 
LoiT. V, 4i ). — Le ehoêielfomiêr^Mse et forte mai- 
9on de Tichemont, 1/179 {ibid, III, «57). — Thié- 
ehémont, 1686 (Joum. J. Bauch.). 

Siëge d*an fief da duché de Bar ( 1 388, reprise, 
inv. des tit. de Lorr. III, 169) et d^iine aulre sei- 
gneprie; haate, moyenne et basse justice mouvant 
de la prévôté de Briey , érigée en 1 56 1 et dont dé- 
pendaient Hatrise et Vallières. — Était annexe de 
la paroisse d'Hatrize. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, en 1 790 , du canton de Joua- 
ville et, sous Torganuation de Tan m, de celui de 
Vafleroy; passa en 1803 dans celui de Briey. — 
Commune jusqu^au k août 1 8 1 1 , où il fut réuni à 
Giraumont; dasséavec cette commune dans le can- 
ton de Gonflans par ordonnance royale du 3i dé- 
cembre i839. 

TiBRCBLET, c*^ do libugwy. — Tkierceleyy 16&6 (abb. 
VilLcart. 1. 1, lit 17). — Tiereelle, 1671 (baill. de 
S'-MMe\).^ThierceHet, 1673 (abb. ViU. cart. 1 1, 
lit. 6). — Tiereelot, xyiu' s* (pouillé de Tr.). 

Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 
et basse, qui faisait au xviil* s* partie du comté 
d^Ottange. — Cure da diocèse de Trêves (doy. de 
Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Viliers^a-Montagne, 
coût, de Sainl-Mihiel. — Fit partie du canton de 
Viilers-la-Monlagne de 1790 à 1809, où il passa 
dans le canton actuel. •— A pour annexes Baurenne 
et le moulin de Cwriange. 

Tiercelet (Ruisseau de). — Yoy. Moulairb (Ruisseau 
de). 

TieitoHONT, b. c"* de Piappeviile. — « Tignamone, i3oo 
(chap. cath. s. Tan). — ThignetMmt, 1897 (abb. 
Saint-Viac cena.). — Tignommùnt, i366 (fonds 
de Malte, inv. HH). — Tigwmmont, lAoA (liste 
des vill.). — Thignonemmif i£3â (iourn.J. Baucfa.). 
— - Tignamont (carte Cass.). 

Était un domaine du <diapitre de la caithédrale 
de Metz. — Faisait partie, comme annexe, de la 
paroisse de Lessy. 

Antrelois Trois-Évéchés, bailL et coût de Metz. 
— Appartint en 1 790, toujours annexe de Piappe- 
viile, au canton de Moulins, sous Torganisaiion de 
i^an m i celui de Lorry-le»-Metz, et en 1809 au 
1*' canton de Meti. 

TiTiLBBRo, ancien camp romain, sur une montagne, 
près de ia Madeleine, à 5 kilom. de Longvry. — 
TieteWerg , 1 9 1 & ( Berth. IV , pr. xtr 1). 
On y a trouvé, entre entrée choees antiques, une 



inscription votive de la 5* légion à Titus. — «Camp, 
ou slatwum caetrum, du Tilelbergj) (Teiss. Hist de 
Tbionv.). — Le camp de Titelberg et celui de Briey 
avaient une communication strat^que. Le château 
de Longwy fut construit au vu" siècle pour rem- 
placer le Titelberg, sans doute alors réduit à Télat 
de ruines. 

Tittirg", h. c"* de Holling, à droite de la Nied. — 
Tutingen , 1 696 (dén. Th. Alix). — Tittitigen, 1 682 
(dénombr. 1 janv. ). — Tuting, 1 766 (carte Vaug. ). 
Faisait partie de la communauté de Holling et 
était, avec ce village, annexe de la paroisse de Wal- 
munster. — Siège d'un fief, sous la cbâlellenie de 
Boulay. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie, comme annexe de Hol- 
ling, du canton de Varize de 1790 a 1809, passa 
à cette dernière date dans celui de Boulay. 

Tivoli, m**" isolée, c°* du Sablon. — Maison de plai- 
sance, annexe de la paroisse Saint-Martin de Metz , 
xviii* s* (pouillé de Metz). 

ToGKFELO ou TocKRSHOFF , f. c"* dc Kirschnauiuen. — 
Tockfeidj censé de la communauté de Kirschnau- 
men, 1779 (Dur. Lorr.). 

TonHB (La), m^ forestière, c"' d'HémilJy. 

ToNNETiL, anc. censé, sise à Basse-Wal, c"* de Lon- 
guyon. — Était siège d'un fief mouvant de la châ- 
tellenie de Mussy ( 1681 , dénombr. 3o déc.)* 

TouRMESBini, f. c°*de Moudins-lez-Metz. — «Cabaret à 
rentrée de Frescaty, annexe de la paroisse Saint- 
Privaln,xviii' s' (pouillé de M.). 

Toubsb-Bridb, aubei^e, c*^ de PlesnoLs. 

TooRiiBBBOGHByAnc. aubergo, c°' du Ban- Saint-Martin 
(carte Cass.). 

TouscH , f. c°' de Welferding. 

Tragrt, c*"'de Pange. — Truniot, 1 177 (abb. Sainl- 
Vinc. bulle d'Alex. III). — Trcniacum, 1181 (ibid, 
cb. év. Bertr.). — TnimnMictim, 1199 (iind, bulle 
de Célestin III). — Tr(ngne\f, 1 334 (ibid, cens.). — 
Tr(^ief, XV* s" (ibid. liasse dîmes). — Troignuef, 
1/1 o4 (liste dts viU.). — Troigneh, Troignuelf 
i&39(cart év. de Meli,t 111, p. aili). — Stra- 
gnei, iâ5o (chron. Jac. Huss.). — Trongmiejz, 
1693 (Joum. J. Aubr.). — Trougny, 1699 (abb. 
Saint- Vinc liasse Maizières). — Troigne, xvii' s' 
(carte Beaul.). — Traigny, xvu* s* (Lotb. sept). — 
Tragni, i6o6 (pouillé de M.). — Trogny, 1766 
(carte Vaug.). 

Le ban Daun ou.de Tragny mouvait du roi de 
France et était si^ d'une justice haute, moyenne 
et basée. — Était annexe de la paroisse de Tbimon- 
viUet Avee vicariat résident 

33. 
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Autrefois Trois-Ëvéchés, baiU. de Vie, coût, de 
Metz. — Fit partie, en 1790, du canton de Thi- 
nionville, puis passa, sous l'organisation de Tan m, 
dans celui de Soigne et, en 1809, dans le canton 
actuel. — Commune jusqu'en 1 8 1 s , où il fut réuni 
àThimonville par décret du 3i juillet, et érigé de 
nouveau en commune par ordonnance du 1 a jan- 
vier i833. 

TnéfliMonT, f. c°* de Moyeuvre-Grande. 

Tremblois , f. c" d'Halrize. 

TnéMÉcoDRT, anc. f. c"* de Vitry. — Faisait partie de 
la communauté de Justemont et appartenait à cette 
abbaye. 

TaéiiERY, c°° de Vigy, à droite de la Moselle. — Tre- 
merey, i/ioii (liste des vill.). — Tremay, 161 3 
(abb. SaintrSymph. liasse Mécby). — Treumri, Tre- 
meury, Treumerieux, i636 ( Joum. J. Bauch.). 

Siège d'un fief mouvant du roi de France. La 

Franche rue de Trémery dépendait de la seigneurie 

de Fleury (i683, 7 avril). — Était annexe de la 

paroisse d'Ay. 

Autrefois Trois-Évôchés, bail!, et coût, de Metz. 

— Fit partie , en 1790, du canton d'Argancy, de 
celui d'Antilly sous l'organisation de Tan m, et fut 
classé en 180a dans le canton actuel. — A pour 
annexes le Moulin et la Tuilerie. 

Trenenmûhl, anc. m^, c"* d'Altwilier. — Démoli 
vers i83o. 

Tbessanoe, c" d'Audun-le-Roman. — Triiêinga, 980 
(chap. de Trèv. décl. de biens). — Treuenge, Très- 
setigf 1178 (abb. Vill. cart t. I, B. a). — Tre- 
smgesy tiih^(ibid, 16). — Tre»ange», 1373 (chan. 
R^. liasse Bure). — Triexinges, 1397 (*^^' Vill. 
cart. t. I, 4). — Triexengei, i3io [ibid, 16). 
— ^ Tretêinga, i/io/i {tbid, t. II, p. a/i). — Très- 
nngen ,1433 {ibid, t. II , p. /i ). — TreêcengCy 1 686 
(gén. de M. dom.). 

Siège d'une seigneurie foncière et d'une justice 
haute, moyenne et basse qi^i dépendait de la baron- 
nie de Bassompierre (1681, dénombr. 8 juillet). 

— Formait avec Gondrange et Ludelange une seule 
communauté et une seule seigneurie; siège d'une 
haute , moyenne et basse justice qui faisait partie, au 
XV m* siècle, du comté d'Oltange. — Etait paroisse 
du dioc. de Trêves (doy. de Luxembourg). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la- Montagne, 
coul. de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton d'Au- 
metz de 1790 à i8oa , 01^ il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexes les hameaux de Bure et 
de Ludelange. 
Trêves (Prusse Rhénane). — L'archevêché de Trêves 
possédait dans les bailliages de Boulay, Bouzonville, 



Briey, Longuyon, Villers- la -Montagne, dans le 
Mertzig et le Saargau, un grand nombre de pa- 
roisses qui sont actuellement comprises dans le dé- 
partement de la Moselle. Sur les cinq archidiaconés 
de cet archevêché, il y en avait deux qui compre- 
naient ces paroisses , savoir : Sainte-Agathe de Lon- 
guyon et Saint-Maurice de Tholey. Elles étaient ré- 
parties, pour le premier, dans les doyennés de 
Luxembourg, Longuyon, Bazeilles et Arlon (que 
l'on appelait les doyennés Wallons) ; pour le second , 
dans les doyennés de Perl et de Remich : voy. ces 
mots. 
TaiBux, c" d'Audun-le- Roman. — Troieul, 1098 
(abb. Saint-Pierr*, ch. fond.). — Troiul, 1106 
(ibid, conf.). — Trieuf, 1999 (ibid, terr. p. 33 o). 

— Tiieut, i3t4 (ibid. p. 3aa v"). — Trieu, 1^39 
(arch. h. de V. AA, 11). — Truêl, Truet Vrieur, 
Trieuly tbhk (pouiUé de M.). — Trigulx, i555 
(abb. Saint-Pierr\ terr. p. 34i). — L« Sort de 
Trieul, 1671 (baill. de SaintrMîhid). 

La mairie du Sart-de-Trieux était composée de 
Trieux , de Lommerange et de Landrevange ( 1 689 , 
Barr. dom. L II). 

Était le siège d'une seigneurie, haute, moyenne 
et basse justice, mouvant de la chàtell. de Sancy 
et appartenant au chap. de la cathédrale de Metz 
( 1 681 , dénombr. a janv.). — Siège d'une cure de 
i'archiprétré de Bombas, qui dépendait de l'abbaye 
de SaintrPierremonL 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie du canton de Sancy de 1790 
à 1803, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexe la Grange-au-Sart. 
Tritteliiio, c" de Faulquemont. — WreiUiUnga, 
XI* s* (abb. Metl. Berth. II, 119). — Druteringa, 
1131 (abb. Longev. ch. conf. des biens). — Tru- 
deringa, 1 180 (ibid. bulle d'Alex. III). — Druthe- 
ringa, 1 3 1 ( ibid. conf. des biens). — DntieUnga, 
VritUnga, ibhh (pouillé de M.). — TnUelingm, 
Trettelingen, i563 (abb. Longev. enquête s. l'an). 

— Druttelingen, 1694 (dénombr. Th. Alix). — 
Trittling, 1779 (Dur. Lorr.). 

Village de la seigneurie de Faulquemont 
Était siège d'une cure de I'archiprétré de Saint- 
Avold, dépendant de l'abb. de Longeville et ayant 
pour annexes Redlach et Landrefang. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fil partie du canton de Longeville- 
lez-Saint-Avold de 1790 à 1809, où il fut ckssë 
dans le canton actuel. — A pour annexe Redlach. 
Trittblikg (RnissBAD db). — Il prend sa source à 
Tritteling, traverse la c°* de ce nom et ceHe de 
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Poolpierre, sur une longueur de 6 kilomètres, et 
se jette dans la Nied allemande près de ce dernier 
village. 

Trois-Maisous (Les) ou Bbdbr, c°* deViiling. 

Tnois-Rois (Les), auberge, c** de Vallières, sise sur la 
route nationale n^ 3. 

Tromborh, c**" de BouEonville. — Fontaynes, 1299 
(inv. des tit. de Lorr. III, tà'j), — Trois fontainei, 
1 3 fl 6 ( ibid. III , 1 5 1 ). — Trombom atdlrement 
trois fontaines, i333 (ibid. i56). — Dreibom, 
1/139 (ch. ^^^- ^^ Bouz. s. Tan). — Drensbom, 
tbhh (pouillë de M.). — Dreybom, 1694 (dén. 
Th. Alix). — TronsbourUf i633 (ch. abb. de Boue. 
s. Tan). — Drinsbom, 1681 (dénombr. 19 sept.). 

— Dronsbom, xtiii* s* (pouillé de M.). — Oden- 
hoven ou Tronsbom, xviii' s* (pouillé de M.). — 
Truisborn, x?iii* s* (ch. abb. de Bouz. s. Tan). — 
Drimbouren, 1701 (terr. du ban). — Trombourg, 
1716 (terr. de BreUnach). 

Village de la seigneurie de Bérus. 

Était siège, au titre d^Odenhoven, ^lise isolée, 
ancienne mère église, d'une cure de rarchiprélré 
de Varize , qui dépendait de la chartreuse de Rettel 
et avait Elicb et Oberdorff pour annexes. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonviite, couL 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Béms (district de Sarrelouis), de celui de Bisten 
sous Torganisation de i*an m, et passa en i8oa 
dans le canton actuel. 
Tromborrbbmûbl, m^", c"* d'Alsting. 
Trorvillb, c" de Gorze. — TrudonisvîQa, 1 1 69 (coll. 
Saint-Thiéb. ch. Théod. lU). — Trunvitlay 1169 
(coll. Saint-Sauv. dîmes). — Ti'uneiviUa, xiii* s* 
(cart. Gorze, p. aaS). — Trouvile, ia39 (abb.de 
Gorze , s. Tan ). — TrouviUe , 1 a 69 ( ibid. ). — Trun- 
ville, i/îa3 (arch. h. de V. AA, 35). — Troonville, 
1/1 a 9 (t6id.Il). — Teronville, 1681 (dénombr. s. 
l'an). — Trouoille, 1766 (carte Vaug.). 

Village de la terre de Gorze, dépendant en partie 
de la seigneurie du Saulcy; siège d'une justice haute, 
moyenne et basse. — Était annexe de la paroisse 
de VionviUe, avec vicariat résident. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Melzr 

— Fit partie du canton de Mars-la-Tour de 1 790 à 
1 803 , où il passa dans le canton actuel. — Chef- 
lieu communal jusqu^en 1810, où il fut réuni à 
Mars-la-Tour par décret du 99 juin; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du la janvier 
i835. — A pour annexe la ferme du Saulcy. 

Tbosslbrib ou Dboslbbie, f. c^de Saint-Jean-Rohr- 

bach. — Trosselerie-Avillen (dict. Viv.). 
Tboalbb (R0188BAU de). — Prend sa source è Tnilben 



(Bavière), passe à Walschbronn, à Waldhausen, 
où il se réunit au Bitscherbach , rentre en Bavière 
et va se confondre avec la Schwolb pour former la 
Hom, qui se jette dans la Bliese. — Trualba, 
796 (ch. abb. de Hombach, Hist. de M. III, 
pr. xix). — Trtialbe, 1196 (ch. abb. de Sturz. 
D. CaL I, pr. s. TanJ. — Drualba, ia58 (ch. abb. 
de Hornbach , Croll. orig. Bip. II , 1 1 3 ). — TroaWe, 
Drudbêy 1395 (ch. abb. de Sturz. D. Cal. pr.). 

— 7rtia/6 (cartes ailem.). 

Trcsgh ou Trousch, h. détruit, entre Dorstet Rolbing. 

— Trousch ( ban de) y 1 766 ( atlas de Bitche, f. a5 , 
a6,a7, &i). 

N'existait plus au xvi* siècle. 
TccQVEGRiBux, c*"" d'Audun-le-Romau , sur le ruisseau 
de Mance. — Ticqueulx, xvii* s' (arch. départ. E. 
398). — Tignegneux, 168a (dénombr. janvier). 

— Tocquegnaix, 1689 (Barr. dom. t. II). — TVe- 
quenieux, 17^9 (de Mail!. Barr.). — TecquenieuXf 
Tigneuf, 1756(0. Cal. not. Lorr. ). — Tuequenieux , 
1779 (Dur. Lorr.). 

Siège d'une seigneurie foncière appartenant au 
chapitre de la cathédrale de Trêves et mouvant de 
la châtellenie de Sancy. — La haute justice était au 
roi. — Un autre fief fut érigé, en 1736, en faveur 
de M. de Lalance , en union avec une maison-fief 
qu'il y possédait. — Cure du diocèse de Trêves 
(doyenné de Bazaillei). 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fil partie du canton de Sancy de 1 790 
à i8oa, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexes les fermes de Morvaux et de Brabant 
et les moulins de la Saule et de Noyé. 

TciLERiB (La Grande) ou Tuilerie du Hellewald, c"* 
de Morhange. 

TuiLERiB (La Petite) ou Tuilerie :«ouvellb, c"^ de 
Morhange. 

Tuilerie d'Altwillbr (La) ou Tuilerie Deutschbr, 
c" d'Altwiller. 

Tuilerib d'Avril (La), c"* d'Avril. 

Tuilerie de BiniNG (La), c°* de Harprich. 

Tuilerib de Bbttwiller (La), c°* de Bettwiller. 

Tuilerie de Boust (La), c°" de Boust. 

TuiLBBiE DE BuRTOTîGOUBT (La), c"* de Burtoncourt. 

Tuilerie de Chambley (La), c"* de Chainbley. 

Tuilerie dr Dorst (La), c"' de Walschbronn. 

Tuilerie DE Faulqubmo?(t (La), c" de Faulqoe- 
mont. 

TriLERiE DE Fét (La), c"*de Féy. 

TuiLEBiB DE Hambagh (La), c^ de Hambach. 

Tuilerib de Haute-Passe (La), c°' de Saulny. 

TuiLBBiE db Helliver (Li), c^* de Hellimer. 
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TuiLBBiB DB HosT (Li Hacte et Bassb), c°* de Host. 
Tchbbib db Hottwillbr (La) ou Tuilerie Lano, c°' 

de Holtwilier. 
ToiLBBiB DE Lemberg (La), c"* de Lemberg. 
TciLERiB DB Leywillbr (La) , c° de Leywiller. 
Tdilbribdb Mortbrorn (La), c°* deMontbronn. 
TuiLEBiB DE Mont-Saiwt-Martib (La), c°* de Mont- 

Saint-MarliQ. 
Tuilerie de Neupgrakge (La) , c°* de Neufgrange. 
TuiLBBiE DE PBTiT-RéDERcai?(G(LA), c°*de Pclit-Réder- 

ching. 
TuiLEBiB DE Pibrrevillbbs (La), c"^ de Pierreviliers. 
TcOiERiB DE PuTTELANGB (La), c"* de PuUelange. 
TuiLBRiE DE RéiiiLLY(LA), c*^ de Rémilly. 
Tuilerie de Remsiug (La), €°* de Folckling. 
TuiLBBiB DE Saillt (La), c°' de Sailly. 
Tuilerie de Saitit-Avold (La), c°* de Saint-Avold. 
TuiLEBiE DE Saint-Jean ( La ) ou Johann eswillbb, c^'de 

Loupershausen. 
Tuilerie de Saint-Jean^Rohbbacr (La), c°* de Saint- 

Jean-Rohrbach. 
Tuilbbib db SABRBGUBiiiiiB8(LA),c**de Saireguemines. 
Tuilerie de Schobnbck (La), c"* de Forbacb. 
Tuilerie de Schorbach (La), c"^ de Forbacb. 
Tuilerie db Tannenbebg (La), c*^ de Wiilerwald. 
Tuilbbib de Tbéhbrt (La), c'^de Trémei*)'. 
TuiLBRiE DE Vallerarge (La) , c°* de Vallcpange. 
Tuilerie de Villers-lez-Plesnois (La), c^dePlesnois. 
Tuilbbib de Walschbronn (La), c*'* de Walachbronn. 

— Brique (carte de TÉtat-major). 



Tuilerie de Willer (La), c"* de Wilier. 

Tuilerie de Willebwald(La), c"* de >Willerwaid. — 
Die Willer walder Ziegelhoff (carie de TEtalrinajor). 

Tuilerie db Wittri^o (La), c"* de Wittriug. 

Tuilbbib de Zbtting (La), c°* de Zetting. 

Tuilerie Dambbrg (La), c"* de Wiilerwald. 

Tuilbbib Dbutscder (La), c°' d^Altwiller. 

Tuilbbib d'OEutrange (La), c°* d'OEulrange. 

Tuilerie d'Urbach (La), c°* d^Epping. 

Tuilerie Neu?e (La), c" d'Erotroff. 

Tlilbrib Schrnbl (La), c°* d'Erstroff. 

Tuilbbib Sgqmitt (La ) , c"' de Sarralbe. 

Tuilbbib Spirga ( La ) , c*^ de Sarralbe. 

Tuileries (Les), c°' de Rombas. 

TcNTiNG, b. c°* de Manderen. — ThunUngen, i935 
(Beiih. nist. Lux. t. IV, pr. xlu). — Tuntingtn, 
157a (ibid. VIII, p. 4o). — Tintingen, 1696 (dén. 
Tb. Alix). — Tinting, 1681 (dénombr. 97 juin). 
— Tettingen , xtiii's* (pouillë de Trèv. ). — Tentifigt 
1 7/1 1 ( lerr. du ban ). — Tenting ou TetUingen ,1779 
^Dur. Lorr.). — En allemand: Tintingen. 

Village de la sou»-prévôté de Sierck ; dépendait 
de la seigneurie de FrémeBtroff(Pru«ie)( 1681 , toc. 
cit. ). — Était annexe de la cure de Manderen (dioc. 
de Trêves, arcbid. de Tboley). 

Autrefois Lorraine, baili. de Bousonville , oout. de 
Lorraine. — Fut classé, en 1790, dans le canton 
de Launstroiï, devenu canton de Sierck en s 806. — 
Commune, avec Mensberg pour annexe, juaqu^au 
7 octobre i83o, où il fui réuni à Manderen. 



u 



Ubebkirgbb, vill. c" de Kappelkinger, sur l^Albe : voy. 
Kappelkinger. — Uberkigner, xviu* s' (pouillé de 
M.). — Hauir-Kinger (carte CasB.). 

Village dépendant de la châtellenie d^Albestroff 
pour la partie qui appartenait à TÉvéché et qui était 
seulement le huitième de la seigneurie; le reste était 
Empire. — Était annexe de la paroisse de Kappel- 
kinger. 

Autrefois Empire et Trois-Évécbés , chamb. imp. 
et baill. de Vie, droit romain et de TÉvéché. — Fait 
partie du canton de Sarralbe depuis sa création , en 
1790. — Commune jusqu^au 19 janvier 1810, où 
il fut réuni à Kappelkinger. 

UcKANOE, c*° de Thionviile, à gaucbe de la Moselle. 

— Utinga» , â 1 59 (abb. Sen. D. Cal. V. pr. cccxLvy ). 

— Ukenge, 1181 (abb. Justement, ch. a. Tan). — 
Ukenges, isaA (ibid.). — Ukangêi, 1^69 (abb^ 



Vill. cart. 1. 1 , 1 8 v^). — Unquenghem , 1 3os ( comptes 
de la seign"'de Rodem. ). — Enkanges , 1 3o3 (fonds 
de Malte, inv. liasse B). — Udekange, i396 (ibid. 
bulle de Grég. IX). — Ukignen, xv* s* (comptes de 
la seign''* de Rodem. ). — Euekangêy xv* ^(cbron. 
Praii.).— Eukange, iiifiZ (arcb. b. de V. AA, hh). 

— Vcquainge , 1 458 ( fonds de Malte,inv. liaese E. ). 
— Eucangê , I & 7 5 ( Joum. J. Aubr. ). — EMckange , 
j 679 (cart.év.deM.t.III,p. 161 ). — Uldmga, i5i 7 
(abb. Vill. cart. t II, p. 38 v*). —Huchtmgm, 
Ubinga, Hubenga, 1 544 (pouillé de M.).<— {/dEtm- 
gen , 1 5 7/1 ( lerr. abb. Justem. ). — Huekonge, xvii* s* 
( carte Tass.). — Vocm^, 1681 (dénombr. ojinti.). 

— Ukange, xviu' s' (pouillé de M.). — Hu^umge, 
1 790 ( tabL des élect. ). — En allemand : Uêclnngtn, 

Il y avait à Uckange une seigneurie, baate, 
moyenne et basse justioe, qui comprenait U tcrndn 
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situé enlre les hameaux de Boucherhoff et de Mol- 
grauiï (1681 , dénombr. 3o août); ]e reste dépen- 
dait par parties des seigneuries de Bertrange, de 
Pépinville et de Meilbourg. — Etait le siège d'une 
cure de l'archiprélré de Thion ville, qui avait Brouck 
pour annexe. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. etoout. de Tbion- 
ville. — Fit partie du canton de Florange de 1790 
à 180a, où il passa dans le canton actuel. — A 
pour annexes la ferme et le moulin.de Brouck. 

Ugiiy, c*^ de Longuyon , à gauche de la Gbiers. — Um- 
chi, mpago Virdu)ien$i, 634 (Mém. Soc. philoro.de 
Verd. t. III). — Unichi, moniaga vUla,6h6 (cart. 
Moy. Rhin, I, g),-^ Ewigney, Euwigney, i3o6 
(marq.de Gons. arcb. Lamb.). — Uigney, i35/!i 
(quitt. arch. h. de V. AA , 1 5-a a ). ^ — Uigny, 1 4 4 4 
(ibid.). — Ho^ny, i6o3 (inv. des tit. de Lorr. IX, 
3a5). — Uugny, lôag (ibid,), — Uugni ou Ugni, 
1756(0. Cal. nol. Lorr.). — Ugny ou Ugney, 1779 
(Dur. Lorr.). 

Seigneurie, haute, moyenne et basse justice, 
fief de la prévôté de Villers-la-Montagne. — Était 
siège d'une cure du diocèse de Trêves (doy. de Ba- 
tailles), qui dépendait de Tabbaye de Saint-Hubert 
en Ardenoes. , 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Cons-La- 
grandviile en 1790 et passa, sous l'organisation de 
l'an III, dans le canton actuel. — A pour annexes 
les hameaux de Ferment, Praucourt, Revémont, les 
fermes de Caulre, de Chépy et des Couverts, et le 
moulin de Juminel. 

Uktbr, m*" forestière et scierie, c** de Bœrenthal. 

(JktebmChl, m"*, c°* de Bining. 

IJBBACB, village, c"* d'Eppiog, sur la Schwolb. — Uir- 
bachy 973 (ch. abb. Hornbach, Croll. Orig. Bip. 
1, 63).— Urbach, 1397 (iUdA, itxh),^l]hr' 
bach, 1755 (atlas deBitche, f. 54). — Ourbach, 
1756 (D. Cal. not. Lorr.). — Urback, i779(Dur. 
Lon*. ). 

Village acquis au comté de Bitche en 1397. Il 
dépendait de la prévôté de Rimling. — Etait annexe 
de la paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Wolmunster 
depuis 1790. -—Commune jusqu'au 3 juin 181 1, 
où il fut réuni à Epping. 

Urbacb (RoissBAu d'). — Prend sa source à la ferme 



de Mehling, traverse les c"** de Bettwiller etd*Ep- 
piog, sur une longueur de a kilomètres, et se jette 
dans la Schwolb à Urbach. 

Urbulb, f. c*^ d'Épiez. — RebuU, 1636 (inv. des tit. 
de Lorr. VIII, 17a). — UrbuUe ou Vrville, censé 
fief, communauté d'Épiez, 1 779 (Dur. Lorr.). 

Ubcoubt, h. c*^ de Bruvillc. — Eurecourt, ibgh (dén. 
Th. Alix). — Hurcour, i634 (Joum. J. Bauch.). — 
Urecourt, censé de la paroisse de Saint- Marcel, 
xviii' s" (pouillé de M.). — En patois : Heurco. 

R Hameau de la paroisse et communauté de Don- 
cou rUcn-Jarnisy. C'est le reste d'un villeige considé- 
rable. Il y avait une église dont on voit encore les 
vestiges,» 1779 (Dur. Lorr.). — Les censés d'Ur- 
court et de Burtricourt appartenaient au roi, qui en 
était seul seigneur, 17/19 (de Maill. Barr.). — Ane. 
fief lorrain sous le bailliage d'Apremont, 1594 
(dénombr. Th. Alix). 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Fait, depuis 1790, partie du canton de 
Conflans , comme annexe de Bruville. 

UfiiRGBs, ancien m'", près de Bréhaiu-la- Ville. — 1 3 1 7 
(abb. Vill. cart. t. II, f. 409). 

Urvillb, f. et châl. , c°* de Courcelles-Chaussy, à gauche 
de la Nied. — EurvUle, t4o4 (liste des vill.). 

Franc-alleu; siège d'une justice haute, moyenne 
et basse. De cette seigneurie dépendaient un château 
à quatre tours et cinq maisons de Pont-à-Chaussy 
( 1 68fi , dénombr. 1 3 mars). 

UssiLSKiRGH, ^gh'se isolée, c*^ de Boust. — Lutzêlen 
Kiricha, Lutzekn Kirche, ioa3 (abb. Saint-Max. 
décl. de biens). — Luzelenkiricha , 1 18a (ilnd. ). — 
Lucdenkirkha, xiu* s* (ibid.). — Uneck-Kineheii , 
Eisehzxierxen, Uiselzkiechen , i344 (pouillé de M.). 

— UêseUsirchen, 1606 (ibid.). — Duelkirick, 1756 
(Stem. dép*M.). — Uiebrick, 1756 (carte Vaug.). 

— Diêels'Kirick (dici. Viv. ). 

Etait le siège d'une paroisse de l'archiprélré de 
Thion ville dépendant de l'abbaye de SaintrMaximin 
de Trêves dont la circonscription comprenait Boler, 
Boust, Breistroff, Évange, Haute et Basse Parth, 
Roussy-Ie-Boui>g, Roussy- le -Village, et la censé 
de Bournon. L'église était située sur le ban de 
Boust. Le curé résidait à Roussy-le-Village. — La 
paroisse d'Usselskirch (qui n'est pas celle de Boust) 
a mainteaant encore pour annexes Boler, Brei- 
stroff, Eysing et Évange. 
Utheu , f. c^ de Rémeling. 
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VACHiMONT,f. c"de LoDguyoQ. — Censé flef qui faisait 
partie de la communauté de Montigny-sur-Chiers. 

Vacherie (Ruisseau de la). — Coule sur le terr. des 
€"•• de Thil et de Villerupt. 

Yacquinièrb (La), guinguette sur la Moselle, c"* de 
Montigny-lez-Metz. — Fait partie du hameau du 
Bas-Montigny. 

Vahl, église. — Voy. Wahl. 

Valaire (La), f. et tuilerie, c"' de Féy. 

VAL'DE-GuiBLA^GE (Le), anc. paroisse. — Voy. Gvé- 
BLAN6E (Le Val de). 

Val-de-Mbtz ( Le) , territoire arrosé par la Moselle, sur 
la rive gauche de cette rivière , une des divisions du 
pays Messin. — Le Vah, laSo (fonds de Malte, inv. 
liasse T. ). — Le Vaul de MeU , xiv' s* ( P. Ferry, obs. 
séc.).— Le KflaLF,i386(chron. doy.de S'-Thiéh.). 
— OnVaidz, xv*s' (chron. Jac. Huss.). — Le Vauk, 
ilihli (chroa Praill.). — Vault de Mets, i4C5 
(cart. év. de M. t. VI, p. 97 v"). — Le grant et 
petit Vauhf i638 (Joum. J. Bauch.). 

Le nombre des communautés, villages et ha- 
meaui du Val-de-Metz au xvii* siècle, donné dans 
VHUtoive Bénédictine de Metz (t. IV, 363), s'élève 
à trente-neuf, savoir : Amanvillers, Amelange, Ba- 
gneux, Brieux, Champenois, Chantrenne, Cha- 
zelles, Fercomoulin, Flavigny, Francloncbamps , 
la Grange-aux-Dames , la Grange-d*Envie, Grave- 
lotte, Hagondange, Hautconcourt, Jussy, Ladon- 
champs, Lessy, Longeville, Lorry-lez-Melz , Mai- 
zières, les Maxes, Monligny-la- Grange, Moulins, 
Plappeviile et Tignomont, Rozérieulles, Sainte- 
Agathe , Sainte-Rufline , Scy, Seméoourt , les Grandes 
et Petites Tapes , Thury, Vaux ,Veméville ,Vigneulles, 
Villers- aux -Bois et Woippy. — Dans Stemer 
(dép^ M. p. 63) il est un peu plus considérable, 
parce qu'il compte les villages des Mairieê du Val 
de Metz (voy. ce mot) dont quelques parties étaient 
du pays Messin. 

Val-db-Metz (Le), titre d'un archiprétré qui com- 
prenait les paroisses d'Amanvillers, Ancy, Ars-sur- 
Moselle, Augny, Châtel- Saint -Germain, Cuvry, 



Jouy, Jussy, Lessy, Lorry- lez-Metz, Marly, Moulins- 
lez-Metz, Rozérieulles, Saulny, Scy, Sillegny et 
Woippy, avec leurs annexes. — Archipresbiteratui 
de Valu, ibàli {^vdMé àeM.), 

Val-de-Mbtz (LesMaihies du), villages du temporel 
des évéques de Metz et soumis à la juridiction épis- 
copale : c'étaient Ancy, Ars , Chàtel-Saint-Germain 
et Scy, avec leurs dépendances. — «Les villaiges 
d'Ancy, Airs^ur-Moselle, Sciey, Chastel soubs Saint- 
Germain et Mollin, dépendant de la mairie de Lon- 
geville,» i465 (év. de M. t. VI, p. 97 v*). 

Val-Ebbsing, h. — Voy. Wahl-Ébersino. 

Valette, h. c'** de Hosl. — La Valette, 1761 (ord. de 
Lorr. VIlI,a8«). 

Hameau fondé en 1 609 par M"* Louise de la 
Valette , abbesse de Sainte-Glossinde de Metz. — 
Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne et 
basse dépendant de l'abbaye Sainte-Glossinde de 
Metz (1681 , dénombr. liasse XX, 6). — Était le 
siège d'une cure de l'archiprétré de Morhange, qui 
dépendait de l'abb. Sainte-Glossinde. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Putte- 
langede 1790 à i8oa, où il passa dans le canton 
de Saint-Avold. — Commune en 1801; réuni à 
Cappel par décret d\i\ii août 1811, ensuite à Host 
(Haut et Bas) par décret du a3 janvier 1 8 1 3. 

Valir^e (Notre-Damb-de-), anc. chapelle, prèsd'Ha- 
trize (arch. départ. E. 9o5). 

Vallerarge, c*" de Gros-Tenquin. — Vylaru, 790 
(abb. Hornb. don. c** Vido). — Vallenng, i5o6 
(pouillé de M.). — Valeret, 1671 (inv. des tit de 
Lorr. II, 907). — Walleriugen , 1696 (dén. Th. 
AUx). 

Vallerange relevait de la seigneurie de Thicourt , 
appartenant à la maison de Croy d'Havre, flouve* 
raine de la baronnie libre de Pénétra nge. — Était 
annexe, avec vicaire résident, de la paroisse de 
Vintrange. 

Autrefois Lorraine , baill. de Dieuze , coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Morhange de 1 790 



> Les tableaux indiquant les nomf des communes du dipart^ment de la Moselle qui ont paru jusqu*à présent sembleraieni afoir 
éié rédigés par des personnes ignorant la langue allemande. L'orthographe adoptée |»ar elles affecte indistinctement des V ou des W à 
des localités dont le nom , de forme toute germanique , doit nécessairement s'écrire par un W, pour qu'il se prononce comme U V fran- 
çais , tandis quMl se prononcerait comme un F s'il avait un V dans l'idiome primitif. Nous avons pris le parti de rectifier d'une manière 
générale cell« irrégularité et de donner le W à toutes les localités dont la lettre initiale en allemand se prononce comme le V 
français. 
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â t8o«,aii il Tut compté dans Ucaolon acluel. — 
,\ poiir annexe la ferme et le moulin <lc Vdiertinge. 
/«LUiinGi fÉTiiio m), c^de VaUcrenge. —lia 
fia lieclnre« de 8U[terlîde. 

k'lU,tII«KEI (RuifSltD Dl L'èllIiB Ht). — PrCnil K 

source dans i'élang de Vsllerange, Iraïene les c"' 
de Vallerange el de Bertriag. entre dans la Meurtlic 
et se jolie dans l'AtbeàVirming (Meurilic). 

('«LLMGE, m'%e°' de Vallerange. ^ Moulin di Valle- 
rnr^(rarlcde l'Elat-major). 

i'tii.inoï, c"* da Briev. — Vn/broyi, i3Au (aU>. 
SainHHerr'. lerr. 3V17). — Vallertl, i388 (arch. 
|j, de V. AA . 38). — Valknt . it' s' (chron. Jac. 
Huss.). — WalMog, I liit, (arch. h. de V. AA . 1 1). 
^VnllaiM. 1/189 {Jour», J. kx\.br.). — Walt<fi-oy, 
i5nj (tlian. Règ. «m. p. 36 »'). — VaOtr^i- 
lti-Brif>f, tCgi (dén. Tli. Mil). — Vahroy, \m' 
(•(carleToM.).— CoHdI, Valleroi^ur-Onu, iSIC 
(Jfrnrn. J. Baueh.). — F«H«--«, ,^l>g (de Maiil. 
Ban.). — Valifroy-iur-Orne , 1779 (Dur. Lori.). 

— Valdefoy. 171)3 (organ. r^'publ.). — En patois; 
VaUrrea. 

Siège d'une seigneurie; Sef lorrain sous le liaill. 
d'ApremonI, hante, moyenne et bisse justice qui 
avait Belair pour dépendant. — Était anncie de 
la pai«isse d'Uatriie. 

Autrerois Bairoia, baill. de Briey, coût de SaJnt- 
Mibicl — Fil d'abord partie , en 1 790 , du canton 
de Bricyi fut ërigiï, sous rorganisalion de l'an iri, 
eu chef-lieu d'un canloa qui comprenait les c"" 
d'Ahbéville. Auboui!, Batilly, Ciraumonl, Habon- 
iille, llalriie. Joiiaville, Moineville el Beaumonl, 
Oieraill», Saiiil-Ail, Sainle-Marie-aut-Cbénes, Ti- 
chèinant et Valleroj; puis fut replacé, en 1809. 
dans le canlon de Bricy. — A pour annexes le ba> 
mMU de la Ncuveville et la ferme de Belair. 
V»ia.Liiirs. a' canlon de Met*.— lfaU*nn», io53 
(D. Cal. II. pr. cciniii)- — Volma, 1177 (abb. 
.Sainl-Vinc. bul. Alei. m). — Valtrie, 1 178 (iW.). 

— Valeria-, 1181 (iiirf.ch. éy. Rert.). — AUri^ , 
.199 (Aid. bul. CélesUn III). _ ValUrf, )■>■ s' 
[Aid. ZZZ. a).— V«.VrM,i3&(i(lôndsdeUBlle, 
tiiv. liasse A). — VelUen, 11' «' (abb. Saint-Vinc. 
comptes).— WailOre, j/ioi (P. Fer. obs. sée. U . 
3itï°), — rfl(im»,»ifi»(arcb.h.deV.âA. 5o). 

— Valligr, iti- s- (cbron, Cl. Phîl.).— VaiUiirr,, 
1D18 {Mém. Pb, de ïlgn.). — WailUir. i6b3 
(ehron. Ph. de Vign,). — ialli^, i55a (chron. 
rinxiB). — FaUiiT», i635 (Joum. J. Bauch.). — Fn 
li>», 1756 (Slcm. dép'M.), — Enpatois: Valire. 

Valliëres élaît le ««go de trois buni-fiefs, avec 
droits de justice baute , moyenne et basse, à savoir : 

Moselle. 



lehan Ssiot-Paul, ou de la cathédrale de MeU; le 
ban Saint- Vincent, propriété de l'abb. de ce nom . 
ellebanFBulqiienel(i68s,dénombr. 5 nov.]; enfin 
il y avait le ban des Treite, composé de 7 feut, 
qui dépendait de la ville de Meti. — Siège d'une 
cure de l'arcbiprétré de Melz dépendante de l'aUi. 
Saint-Vincent d'abord, puis du chapitre de la cathé- 
drale de Mets, et ayant pour annexes la Wade cl 
les Rordcs. 
Autrefois TroÎÂ-Évéchés, baill. et coul. de Melt. 

— Fit partie. en 1790, du canton de Bomy;ful 
érigé, sous l'organisation de l'an ui. en chef-lieu 
d'un canton qui comprenait les e*" da Borny, 
Cliiculles, Crépy, Grigj, Magnj, Méy, Noissevillc. 
Nouilty, Peltre, I^anliéres, Saint-Julien, Vallières. 
Vanloux, Vany, Villers- l'Orme, cl passa en i8i<a 
dans le canton acluel. — A pour annexes les ha- 
meaux des Bordes et de la V^'ade , les maisons iauléef 
de Baille-en-Baut, de la Corehade et de Lorienl. 
l'auberge des Trois-Itoïs et les Fours à cbaiii. 

Viu-iSKEs, {. c" de Giraumonl. 

ViLLiisEs, chapelle et hermibigc, lieu de pileriiiage 

en l'honneur de la Vieife, c" de Tichémont. 
L'Iiermilage était une dépendance de b seigu"' el 

de la paroisse d'Hatriie (tvin' b*, pouillé de M. ), 
ViLLiÉHES (Rdisssiu ds). — Coulo sur le terril, des 

c°" de Noisseville, Nouilly, Vaitloux, Vallières el 

Saint-Julien , et se jette dans la Moselle. — liai de 

ViUlièru, i3ï6 (abb, Saint-Vinc.ZZZ, s).— ffuii 

dt VdUrr, I i5o (cAap. catli. s. l'an). 
VitMONT, g" de Sainl-Avold. — Walmen [Kremer, 

Ard. Gesch. Il, &D9). — FaUmiAnI, ihU (1). Cal. 

nol, Lorr.). — IWwn, 11159 i'^^- ^•- "■« M. t. IV, 

p. 7 ï"). — Wuhionl , 1 599 (arch. de Saint-Arold. 

EE, i).— Valmen, ivcrs" (epïsc. Met. lemp.). . 

— Vaimm, xm* s* (reg. dos bapl. gg, a). — 
FiMife.onl,ifi8S (lerr. abb. Saint-Atoldj. — WflJ- 
mm, 16H8 (Mém. And. de M. iK53, SÔq, dén. 
de Créhange). — Fo/mmit, 1753 (rpg. des liapt. 
gg, s). —En patois; Welhnrn. 

Village de la voucrie de Saint^Avold. — Siège 
d'un fief, appvié Kalgersbrûck, qui mouvsil de 
i'éïéché de Heli (1661, dcnomhr, ig aoill). — 
Était anncxede la paroisse de Pclit-Eberswiller, avec 
vicaire résident. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulaj. coul. de 
l'Évâclfé. — Fait partie du canton de Saint-Atold 
depuis 1790. 

VlLHCXBTiB ,' c". — Voy. WiL«U!>St«B. 

Vi«»s, anc m", c"de Frdslroff. — "iii* s" (ponillé 

de Meii). ' 
Vaiouk (L*). f- c°'de Cheminol.— U Fairnoop». 
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i35o (abb. Saint^Arn. 6. Tan). — Le Waingnaige 
de la Valfwwe, ihok (liste des vill.). 
Ancien domaine de Tordre de Malte. 
Vahtocx, 9* canton de Metz. — Vantouê, \\%S (chap. 
cath. s. Tan). — Vêntol, 1167 (abb. Vili. cart. 
t. I, E, 1). — Vantaux, 11 58 (chap. cath. ch. 
£t. deBar). — VerUoul, 1161 (abb. Sainle-Groix, 
ch. conf.). — Vantax, 1996 (abb. Saint-Clément, 
don. s. Tan). — VenUnu, i3kh (fonds de Malte, 
inv. liasse X). — Ventault, ihoh (liste des viU.). 
— Vantoult, tàS^ (coUëg. Saint-Sauv. s. Tao). — 
VantouU, 1^89 (chap. cath. s. Tan). — Vantoul, 
1688 (Joum. J. Aubr.). — Ventoux, i5io (Mëm. 
Ph. de Vign.). — Fanfo«,i56&(poiiiilédeM.). — 
Vantouh, iô59 (chron. rimëe). — Vaniou, 1766 
(D. Gai. not. Lorr.). 

Le ban Saint-Paul de Vantoux était le siège d'un 
fief et d'une justice haute, moyenne et basse qui 
mouvait du roi de France et appartenait au cha- 
pitre de la cathédrale de Metz (1681 , dénombr. 
a janv.). — La seigneurie du ban Saint-Martin à 
Vantoux était un fief, haute, moyenne et basse jus- 
tice mouvant du roi (i685 , dénombr. 3 1 janv. ). — 
Avait une chapelle, annexe de la paroisse de Méy. 
Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Borny, de 
celui de Valhères sous Torganisation de Tan m , et 
fut classé en 1809 dans le canton actuel. 

Vaut, a' canton de Metz. — Vaimey, i3oo (fonds de 
Malte, inv. liasse K). — Vemay, ]33i (»Nd.). — 
Vamey, 1^99 (arch. h. de V. AA , 11). — Vairnay, 
ili6à (fonds de Malte, inv. liasse K). — Vony, 
xni* b" (carte BeauL). — Vainey, 1608 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Vagny» i^^0 (D. CaL 
not. Lorr.). — Varmy, 1781 (dénombr. ai avril). 

Siège d'un fief et d*une justice haute, moyenne 

et basse mouvant du roi de France (1681, dénombr. 

a6 juin ). — Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Borny en 1790, de celui 
de Vallières et sous Torganisation de Tan m , passa 
en t8o9 dans le canton actuel. — A pour annexe 
Villers-rOrme. 

Varihvaux (RoissEAC de). — Prend sa source à Cosnes, 
traverse les territ. de Gosoes, Vaux, Vamimont, 
Gorcy et Cussigny, sur une longueur de 5 kilom., 
et se jette dans TAlzette (Belgique). 

Varize, c*"* de Boulay, à droite de la Nied allemande. 

— Wibilii Kiricha, 893 (cart. Moy. Rhin, I, i/ii ). 

— Viriêi, 1137 (abb. Vill. cb. Et. de Bar). — 
Wyrisumy 1 1/16 (abb. Saint-Glém. ch. s. Tan). — 
Firisfl, 1 j /i7 (abb. Vill. cart. t. 1, E. 1 ). — Oui- 



riaia, 1 1 77 (abb. Saint- Vinc. bulle de Gélestin Ii[). 

— WinUia, 1181 (ibid, di. év. Bert.). — Wibri- 
sta, Whina, 119a {ibtd. bulle de Gélestin III). — 
Wilriiia, 19a 3 (t^. liasse Varize). — Wieriêia, 
i93o (ilnd,). _ Wibdkekirekê , 1971 (abb. Vill. 
cart. t. I, H. 6). — Varichê, i33i (fonds de 
Malte, inv. liasse R). — Warûeê, 1 379 (chron. doy. 
de S*-Thiéb. ). — Waurixe, xv* s* (chron. Jac. Huas.). 

— Wrise, Xf* s' (abb. Saintr-Vinc. dfmet). — Wai^ 
rixe, Xf' s' (chron. Ph. de Vign.). — Verrixt, i4o4 
(liste des vill.). — Werriie, 1699 (cart. év. de M. 
t. ïll, p. 75). -^ Woirixe, ihkk (chron. doy. de 
S^-Thiéb. ). — Werixe, ikkk (et. des garn. franc.). 
— - Warixia, iâ5i (abb. Saint-Vine. liasse Variie). 

— Warke, làôo (cart. év. de M. l. IV, p. 96). — 
WarrUia, i469 (arch.h.de V. AA,5i). — Vertue, 
xh'jx (abb. Saint -Vinc. comptes). — Wairite, 
1 487 {ihid, vente de dîmes). — WarizeàUaê WaU- 
belikirchen, xvi's* (abb. Longev. inv.). — War$$ia, 
Fotmta, Waritia, Vavieia, 1 5A6 (pouiUéde M.). — 
Warizê, Weyb^kirehen, ibgk (dénomb.Th. Alix). 

— Variée alias Weiberêkirchên ,xiii' s* (Loth. sept.). 
— Weiberkircke , xvii' s* (episc. Met temp.). — Vua- 
riêe, XVII* s* (carte Tass.). — WibeUkirckm^, 1790 
(pouillé de M.). — En allemand : WeibeUkireheH. 

Varize, seigneurie de nom el d'armes, fief du 
duché de Lorraine, a donné son nom k une famille 
d'ancienne chevalerie , aussi connue sons le nom de 
Neufchâtel-devant-Metz, qui portait pour armes : 
de gueulee à lafasee d'argent à une ro$e d'or en 
chef, et dont le nom s'éteignit au xvi* siècle. — 
La seigneurie, sous la châtellenie de Boulay, 
comprenait trente-deux villages ou hameaux, et 
le château qui en était le centre était fort beau. 

— Varize était le siège d'wi archiprètré, dé- 
pendant de Tarchidiaconé de Marsal, qui compre- 
nait les paroisses d'Aneerville, Aube, Basonoosrt, 
Bécby, Berlize, Beux, Bionvilie, Boulay, Breck- 
tange, Gharieville, Gondé-Nortben,'Goume, Gour- 
celles-Ghaussy, Gréhange, Dalem, Denting, Flé- 
trange, Guenkirchen, Guinglange, Hargartea-aux- 
Mines, Hinckange, Luppy, Maizeroy, Momerstroff, 
Niederwisse, Odenhoven ou Tromborn , Ottonville, 
Pange, Raville, Rémilly, Roupeldange, Stoncourt, 
Téterchen, Varize, Vitloncourt et Voimerange. — 
L'archiprétré de Saint-Avold (voy. ce mot) était, 
en outre, un démembrement opéré au xvii* siècle 
de l'archiprétré de Varize. -*- Etait le siège d'une 
cure dépendant de l'abb. Saint -Vincent de Metz, 
qui avait pour annexes Bannay, Brouck, Halling, 
Helstroff, Itzing, Loutremange, Macker, Morlange 
et Vaudoneourt. 
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Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu d'un 
canton du district de Boulay et conserva ce titre 
sous Torganisation de Tan m : ce canton compre- 
nait les c°*' de Bannay, Bionville, Brouck, Condé- 
Northen, Haliing, Helstroff, Landonvillers , Loutre- 
mange , Macker, Marange-Zondrange, Momerstroff, 
Morlange, Yarize, Vaudoncourt et Volmerange. — 
Fut classé, en 1809, dans le canton actuel. — A 
pour annexes le moulin de Poot-de-Pierre et le 
Château. 

Varnimort, h. c"* de Gosnes. — Wamiémon$, i3o/i 
(marq. de Cons, ardi. Lamb.). — Varmont, 1675 
(inv. des lit- de Lorr. VIII, i3i). — Vartmani ou 
Vâmemonti 17^9 (de Maill. Barr.). — Omimont 
(carte Cass.). 

Formait avec Gosnes et Vaux une seigneurie , siège 
d'une haute , basse et moyenne justice , dont la moitié 
appartenait au roi. — Annexe de la par. de Gosnes. 
Autrefois Barrois, bailL de Longuyon, coût de 
Saint-Mihiel. — Fait partie du canton de Longwy 
depuis 1 790 , toujours annexe de Gosnes. 

VARSBBBe , c". — Voy. Wabsibio. 

VATHiHiiiiL, m?" de la paroisse de GbarleviUe. — xvii' 
siècle (pouilléde M.). 

Vatimont, c*" de Faulquemont, à droite de la Nied 
française. — WalterimorU, xii* s* (cbron, met. D. 
Gai. I, pr. lxt). — WatUemorU, 12^0 (abb. Saint- 
Am. ch. s. Tan). — Waltiezmtmt, xiv* s* {ibid. 
6efs). — Wauthiemont, xif' s* {ibid, cb. s. l'an). 

— WatierHHmt, i35i (ibieL). — Watiem&nt, 1879 
(chap. cath. s. Tan). — Wathiemont, 1397 (inv. des 
tit. de Lorr. II, 5i ). — WaulthimoiU, xv's' (cart.év. 
de M. t. IV, p. 9). — WauthimvunU, 1/^39 (arcb. 
h. de V. AA, ii). — Walthùrmont , thha (ibid. 
36). —Wathielmont, làUb (P.Ferr.obs.8éc t. II, 
p. 8a5). — Valtermoru, VaterusiMnê, 1 bf* h {youWlé 
de M.). -- Vaulthi^mùnt,ibgli (dén. Th. Alix). — 
Watemont, x? ii* s' (carte Beaul.). — Wathùnonty 
i663 (inv. des tit. de Lorr.I, 9A8). — En patois : 
Vaûtiêumont. — En allemand : Wdtertbwg. 

Vatimont était le siège d'un fief lorrain, sous la 
eliAtellenie d'Amance, d'une justice haute, moyenne 
et basse, composée de cinq fiefs qui mouvaient de 
l'évéché de Metz et qui étaient connus sous Iqs noms 
de bans de l'Alloeuf, de Giroué, de Grand-Ban, de 
Moulins et de Bédigny (16^, dénomb. 3i août). 

— Était siège d'une cure de rarchiprétrèd'Habou- 
dange. 

Village lorrain enclavé dans le pays Messin; baill. 
de Gbâleau-Salins, coût, de Lorraine. — Fut érigé, 
en 1790, en cbe^tieu d'un canton du district de 



Morhange, qui compredait les c*^ d'Arriance, Han, 
Hémilly, Hemy, Vatimont et Vittoncourt; passa, 
sous l'organisation de l'an m, dans le canton de 
* Herny et, en 1 809 , dans le canton actuel. — A pour 
annexe la ferme de la G aise. 

Vadcremont, h. c*^ de Bazoncourt, à droite de la Nied 
française. — Walcrement, ihitg (arcb. h. de V. AA, 
11). — Wueremont, 1691 (Joum. J. Aubr.). — 
Vairemont, 1596 (dénomb. Th. Alix). — Vaeremonty 
1766 (carte Vaug.). 

Village du ban Saint- Pierre, en partie annexe 
de la paroisse de ce nom et en partie de celle de Ba- 
zoncourt. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 
— Fit partie du canton d'Aucerville en 1790, 
de celui de Bémilly sous l'organisation de l'an m , 
et passa en iBoa dans le canton de Pange. — 
Gommune jusqu'en 181a, où il fut réuni à la c"' 
de Bazoncourt par décret dn a 1 septembre. 

Vaudoticodat, c"* de Pange, à gauche de la Nied alle- 
mande. — Wiuildonis curtU, 969 (cart Gorze, 
t. GVIII , p. 1 56 ). — Waudoncowt , 1 3oo (abb. Vill. 
B. 11). — Wadoncourt, i3o8 (proc du clergé, 
arch. h. de V.). — Wadoncort, xv* s* (abb. Saint- 
Vinc v^ de dîmes s. i'an). — Vauldoncowt, 1673 
(inv. des tit de Lorr. I, 656). — WatUdancourt , 
1676 (abb. Vill. R. 11). — Vuadoncourt, 1676 
(H us. Lesc. cray. de Lorr.). — Vaudtmamrt-êur- 
Nied, 1779 (Dur. Lorr.). — En patois: Vau- 
doneo. — En allemand : Wi^Ungen, 

Village d'Empire, dépendant de la seigneurie de 
Raville, cédé par l'Impératrice -Reine le 16 mai 
1769. — D était nège d'un fief et d'une justice 
haute, moyenne et basse mouvant du roi de France 
( 1 68a , dénombr. a 8 février). — Était une annexe 
de la paroisse de Varize. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Luxembourg. — Fit partie du canton de Varizp 
de 1 790 à 1 Boa , où il passa dans le canton actuel. 

— A pour annexes le hameau de Léoviller et la ferme 
de Plappecourt 

VADDBECHiife, c*^ de Bouzonville, à gauche de la 
Nied. — Vaidraca, Waldracka, 1179 (abb. Bouz. 
bulle d'Alex. lU). — Valdercka, 1916 {ibid, s. 
Tan). — Waldinga, i3i/i (abb. ViU. cart t 1, 
A. 1 a ). — Wddrick, 1 3 1 9 ( pouillé de M. porlef. ). 

— WaUergym, i65o (abb. Bouz. s. i'an). — 
Walderca, Wêidm'chen, ibhh (pouillé de M.) 

— WeylUngn, tb^à (dénombr. Th. Alix). — 
Vallercken, Wabrichm, 1599 (abb. Bouz. s. l'an). 

— Vaderchm, 1606 (pouillé de M.). — Wal- 
dêrgen, 1610 (abb. Bouz. s. l'an). — Vailei^- 

34. 
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kefi, i6a7 (ihid.), — ValUrka, i633 (ilnd,), — 
Valîarchen, 1680 (dénombr. arch. départ.). — 
Vaîdrechen, Vaudrechm ou Vaierchen, xfiii* s* 
(pouillë de M.). — Woderchmgen, 1730 {ibid.). ^— 
Vaudrechin, Valeichmg, 17&1 (Boui. terr.). — En 
allemand : WaUerehen. 

Mère église de Boozonviile. Siège d^one cure de 
rarchiprôtré deKédange, qui dépendait de Tabb. 
de Bouzonville et avait pour annexes : Alzing, Ben- 
ting, Bouzonnile, Edling et Heckiiog. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lori*aine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis 1790. 
Vacdbetillb, f. c"'de Bétonfey. — Vuadreville, xvii's' 
(carte Beaul. ). — WadremUe ,1610 (Fab. terr. met.). 

— En patois : VaudreveUe. 
Vaux, c" de Gorxe , à gaucbe de la Moselle. — VaUiê, 

875 (abb. Sainte-Gloss. ch. de Louis le German.). 

— VaU, XIII* s* (abb. Saint-Clém. cb. s. Tan). — 
Vatdt, i3oo (cbap. catb. s. Tan). — Val, xiv* s* 
(liste des off.). — Valz, i3i8 (abb. Saint-Clém. 
acens. s. Tan). — Vaut, iSai (abb. Sainte-Gloss. 
liasse). — Waîz, i358 {ibid. liasse L). — Vaulz, 
1375 (cbap. catb. s. Tan). — Vaul, 1Û89 (ibid,). — 
Valt, 1/193 (ibid.).— Vaul, ibgU (dén. Tb. Alix). 

Était annexe de la paroisse de Jussy, avec vicariat 
résident. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Moulins en 1 790 , de 
celui de Rozérieulles sous l'organisation de Tan m, 
et passa en 1809 dans le canton actuel. — Il y 
avait a Vaux un fief lorrain sous le baill. d^Âpremont. 
L*abbaye Sainte-Glossinde de Metz était seigneur 
haut justicier, moyen et bas des bans de Salivai , de la 
Reine et du Haut-Ban à Vaux (1681 , abb. Sainte- 
Gloss. dénombr. liasse XX). — Il y avait encore à 
Vaux le fief de la tour Martel, celui du ban Vexin, 
celui du ban de Laitre et cdui du ban de Berne- 
quin (1756, dénombr. 18 mars). 

Vadx, b. c°* de Gosnes. — Vauh, i3o6 (marq. de Cons, 
arch. Lamb.). — Vaux ioui Coine, 1606 (inv. des 
tit. de Lorr. VIII, i58). — Vaux mus Vachénumt 
en la prévôté de Longuyon, 169 4 {ibid.). — Vaux- 
Landon, 1689 (Barr. dom. t. II ). — VaUis regia 
ad Omam (D. Cal. not Lorr. ). 

Formait avec Gosnes et Vamimont une seigneu- 
rie, siège d'une haute, moyenne et basse justice 
qui appartenait au roi pour moitié. — Village du 
ban de Gosnes, annexe de cette paroisse. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie depuis 1790, comme 
annexe de Gosnes, du canton de Longwy. 



Vbliiig, village ruiné, près de Momerstroff (carte Gaœ.). 

Velving, c^ de Boulay. — WêybUngen, 1696 (dén. 
Th. Alix). — Vehnngen, xviii* s* (pouiilé de M.). 
Etait annexe de la paroisse et de la communauté 
de Walmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Otton- 
ville de 1790 à 1809, et fut alors classé dans le 
canton actuel, toujours annexe de Walmunster; 
depuis il fut érigé en commune par ordonnance 
royale du 95 janvier 18/18. — A pour annexe le 
Moulin. 

Vbbchol (RnissEiu di). — Prend sa source au bois 
d'Arry, traverse la c"* de Gomy sur uue longueur 
de 5 kilomètres et se jette dans la Moselle. 

Vbbglt, village détruit, près de la Haute-Bévoy. — 
WerkUley, i398 (arch. hôp. Saint-Nic. sent. arb.). 

— Verquey, 1/^99 (arch. h. de V. AA, 11). — 
Verqudkf, 1681 (dénombr. 19 déc). — Virqudy, 
168/i (dénombr. 9A juin). 

Siège d'un fief mouvant du roi de France, avec 
une justice haute, moyenne et basse; il appartenait 
au chapitre de la cathédrale de Metz (1681, dé- 
nombr. 9 janvier). — Etait annexa de la paroisse 
Sainl-Euchaire de Metz. 

VzHDUif , ch.-i. d'arrond. du dép* de la Meuse. — L'évé- 
ché de Verdun comprenait un certain nombre de 
paroisses aujourd'hui de Tarrondissem* de Briey, 
réparties dans Tarchidiaconé de Woévre, doyennés 
d' Amélie et de Parey : voy. ces mots. 

VsBNiviLLBfC*" de Gorze. — Vemumville, 1906 (fonds 
de Malte, inv. liasse J). — Vemenville, 1969 {ibid.). 

— Wamauville, 1997 (^^^' ^^ ^^* ^® Lorr. VI, 
385). — VerenvUle, t33o (fonds de Malte, inv. 
GG). — Le$ deux waingnaignei de Wemaintnlle, 
i/»o4 (liste des viil.). — Waimeville, xvi* siède 
(abb. Saint-Vinc. cens à Champenois). — Vi^ame' 
viUa, WerneviUe, t^hlt (pouiilé de M.). — War- 
ninviUê, xvii* s* (inv. des tit de Lorr. I, 389). — 
VaimévUle, 1601 (fonds de Malte, liasse Champ.). 

— Wameville, i635 (Journ. J. Bauch.). — En pa- 
tois: Vemetwelle. 

Siège d'un fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant de l'évéchè de Metz ( 1681 , dé- 
nombr. 96 déc.); le château seigneurial existe 
encore. — Était siège d'une cure de Tarchiprétré 
d'Hatrize, qui avait pour annexes Bagneux, Chan- 
trenne et la Malmaison. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie, en 1790, du canton de Gravdotte; 
passa, sous l'organisation de l'an m, dans cdui de 
Rozérieulles et, en 1809, dans le canton actuel. 
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Vmiit, ch.-l, de c°". arrond. Je Meta. — Wrrgnty, i yag 
(roc. laHière.p. 7S). — Vn'gncy, i388(iiniU, an.'h. 
ti. ileV. AA, 17). — V«nu', i5AÏ()>oiiiU^deM.]. 

— VtrntHj, 1579 (inv. des lit, (le Lorr. lU, sBs)- 
Marehe d'Ettaiilt, où se tennieni lea joiirQ^es 

amûhleB, ealre l'Évikliê et 11 âté de Melt. puur 
les sujets romans (i39^, diron. Prail.). — An- 
cic-nue anneie lie la paroisse d'Orseish avait une 
ïlmpelle di'sservie par le curé de Poumoy-la-Grassi!. 
.tiilrefflis Trois- Evécbi^. bdll. et coul. de Meli. 

— Fit partie du canton de Goin de 1 790 A 1 H03 , 
au il fut drigë en chef-lien de canton. — La coni- 
poNlioa de ce canton dtait, en 180a, ce qu'aile est 
aujourd'hui, i l'exeeplion de Frontif^nv, qui <f fut 
ajouté en 181 1. — Cbef-lieu de commune jusqu'en 
181^1. où il fut réuni & Poumoy-la-Graase par dé' 
crel du 91 février', érigé de nouveau eu commune 
par arrtté du 36 oclohre i8Qg. 

Verny, seigneurie de nom et d'armes, Cef du 
duché lia Lorraine, a donné son nom à une maison 
d'oncicnne chevalerie qui portait pour armes 1 il'i»- 
genl à troii poli de K^le. 

ViaiTT (Rlisseiu de). — Coule sur le terril, des c"' 
lie Ponmoy et de Verny et se jette dans la Seilla. 

VtnaiMi CodTiraitB (Là), usine, c'^de Forbacb. 

VaiBEaiE-SorniE (U), h. c" de SUrïng-Wendel, â 
droite de la Bosselle. — La VeirtnadtSopKû,fjïii 
(onl. de I,orr. VIII, aSa). — SophU, Vtrrerit de 
Forbmik {Kalon). 

Hameau du comté de Forbach. — Était BnnMc 
de la paroisse de Forbach. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
couL de Lorraine. — Fait partie du canton de For- 
bacb depuis 1790. — Commune en t8oi; réuni A 
Forijacb par décret du a!j décembre i8ii;anneié 
à Stiring-Wendel par une loi du 3 juin i Sh-j. 

Vanasaii-SoPHis (RuissBiu db la). — Coule sur le 
territ de la c" de Forbach et va se jeter dan» la 
Rosselle. 

Vnia (La Bu es), A Vaui.— Le Btm dt Foxi'n-en- 
Vaur, 1/179 (P- •'sr. obe. séc. iv, f. 770). — Le 
Bande Vejîa, 16S1 (av. et ddnombr. s. l'an). 
La vouerie de ce baa mouïail du comté d'Apre- 

Vlliii,h,e°'de Cbarencr. — Voirôi», Firins, Viiîn, 
1^93 (tnv. des tit. de Lorr. VIII, 58). — F««i'n. 
1571 (baitl. de Sainl-Mib.). — Fwantum, ivii' s* 
( prieuré de Titlers-le-Rond ■ GS 1 , p. 19). 

Siège d'une seigneurie fondére dépendant du 
Sanicy et comprenant la Cour Thomas et la Cour 



Colas (i689,dénomb. 3t aoAt). — Formait partie 
de la communauté el de la paroisse de Cbarency, 
dont il est sépara par la Chiers. 

Autrefois Trois-Évécbés, prévélé de Marville. 
couL de Vermandoia. — La commune de Cliorency- 
et-Vetin fut érigée, en 171)0. en clicF-lieu d'un 
canton du dislricl de Longwy, et ce canton fut 
maintenu «ous le nam de Cbarenc]' seul soui l'orga- 
nisation de l'an m. Veiin, qui en Ut naturellement 
partie jusqu''en 1 80a , passa i cette date dans I" 
canton de Longiiyon, toujnur<i anneïo de la ia<-m<! 



Vsïoa, h. c" de Marieulles. — Fcwjn*, lAo'i (liste 
des ïill.). — Ffion, lû^o (chron. doy, de Siint- 
Tbiébault). — IfKOB, 1597 (Mom, Ph. d» 
Vign.). 

Avnit une chapelle dGswrvie, anneie de la pa- 
roisse de Ma rien Iles. 

Autrefois Trois-Évéchés , liaill. et coul. de Mets. 
— Fit partie, en 1790, du canton de Comy, passa, 
sous l'organisation de l'an m, dans celui d'Angay 
et, en 1601, dans celui de Vemy. — Commune 
jusqu'au 31 février 181 9, où il fut réuni à la c'' de 
Harieulles. 

Vnoa-l-Li-SHLia (RrissiAH de). — Prend m source 
i Vcion, traverse les c°*" de Msriculles, de Pour- 
no j-ia-Grasse, de Coin-lei-Cuvry, sur une longueur 
de 11 kilomètres, et va ensm*le se jeter dan; iii 
Seiile. 

ViiD, m'°, c" de Mairy. 

ViiiLLi-Foripaaii, h. c" de Moutn-bausen. — Ali- 
Si:Ain(Ji:( carte de l'Elal-major). 

Vieille-Moselle, anc. h. c" de Moulins -lei- Met», 
XTui* s" (pouillé de M). — Voy. PaéviLLa. 

ViEiLLEs-Eici {Bdisbmd Dss). — Coulc sur le territ. 
des c'" de Saintc-BuOine cl de Moulins; traces de 
l'ancien lit de la Moselle. 

ViiiLLi-VEsnEriE, h. c" de Peliie-nosselle. — U Ver- 
rerie, 1 709 (proc.-vcrh, de reconnaissance de la 
terre de Forbach). — Verrerie-la-VieiUr, i-jfiii 

(arrêt du conseil A'Èl. du ib juill.) Ati-niam- 

hûtU (cartes allem.). 

Hameau du comté de Forbach. 

ViKiLLS-ZinziL DU ^LT-ZiUEL. scicrie, c" de Sturzfl- 

Viiut-FutiRstiv , h. c" de Monlerhausen. 

ViosïULLEs.li. c^deLorrj-ki-Meli. — Ymtolît, 1 1D7 
(abb. Soinl-Mart. ann. Prem. t. X, 1).— Yitufla, 
1 1 Hr> (abb. Saint-Max. ch. év. RoL.). — Vegnuflk. 

1337 (abb. Saint-Pierres, l'nn). — fignueUe, i3oi> 
( chap. calli. s. l'an ). — Vignuila, 1 3 1 6 (abb.Sainl- 
Clém. échanges, l'an). — Viuffaïkt, f3l7 (aceonl. 
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ibid.). — Vignuelkt, Vignuellêz, i33g (ibid, ch. s. 
Tan). — VigneuUe, 1867 (chap. cath. s. Tan). — 
Vigneulle devant MeU, 1&91 (Mëm. Ph. de Vign.). 

— Veign&ulle, i537 (ch^p* cath. s. Tan). — En 
patois : VeignêuUe, 

Si^ d'uDe seigneurie eld'ane haute, moyenne 
et hasse justice qui appartenait à Tabb. de Saint- 
Giément, et dont la vouerie était attachée à la sei- 
gneurie de Lorry-lez-Metz. — Était nne annexe de 
la paroisse de Saulny. 

Autrefois Trois-Evéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Maizièrcs en 1790, de 
celui de Lorry-lez-Metz sous l'organisation de Tan m, 
et passa en 1809 dans le 1*' canton de Metz. — 
Chef-lieu communal jusqu'en 1 809 , 011 il fut réuni 
à Lorry-lez-Melz par décret du 3o janvier. 

Vionbullis-Basse , h. c°* de Vigoeulles-Haute, sur le 
ruisseau de Fillcnbacb. — f^idrevUla, 1191 (abb. 
Lopgev. conf. des biens). — Nyderville, 1690 (cart. 
év. de M. t. I, p. 179). — Aï<ipf^lfcn,i688(dé- 
nomb. Gréh. arch. Helphed.). — Bane-Vignuelle 
ou NiederJUen, 1779 (Dur. Lorr.). — En alle- 
mand : NiederJiUen, 

Ane. anneie de la paroisse de Haute-Vigneulles, 
devenue annexe de Dorvillers lors de l'érection 
de cette dernière en cure en 1698. 

Autrefois Trois-Evêchés, baill. de Vie, coût, de 
rÉvêché. — Fit partie du canton de Raville en 1 790 , 
de celui de Longeville-iez-Saint-Avold sousTorgani- 
sation de Tan m, et, en 1899, passa dans celui de 
Faulquemont. — Commune jusqu'en 1810; fut 
réunie à VigneuUes-Haate par un décret du 9 1 jan- 
vier. 
ViGNEULLES- Halte, c"*" de Faulquemont, sur le ruiss. 
de Fillenbach. — Obermlen, iSaS (abb. Longev. 
échange s. l'an). — ObervtUe, x?* s' (cari. év. de 
M. t. I, p. 952).^— ViUa, i5A4(pouillédeM.). 

— Alta ViUa , vid(ro hanlte VigneuUê, 1 606 (pouilié 
de M.). — Oberfuîlen, t68i (dénomhr. 3i ocl.). — 
OherfilUn, 1688 (dénomhr. Crâi. arch. Helphed.). 

— ObfrJUer, fj^G (D. Cal. not. Lorr.). — En alle- 
mand : Oherfillen. 

Il y avait à Vigneullea-Haule une métairie -Gef 
mouvant du roi, sous le baill. de Vie (dénombr. 
de 1 68 1 ). — Était siège d'une paroisse dépendant de 
l'archiprétréde Varize, puis de celui de Saint- Avold. 
Autrefois Lorraine, haiti. de Boulay, coût, de 
l'Évéehé. — Mêmes cantons que le précédent, son 
annexe. 
Vigny, c*" de Vemy. — Wmaticum, 886 (abb. Saint- 
Arn. ch. év. Rob.). — Vifpm, i9i6 (abb. Saint- 
Clém. ch. s. l'an). — Fi^S^n^y, 19^ {Und, acq* s. 



l'an). — Vegnmfy ihkU (P. Fer. Ëlat des gam. fr. 
II, 817). — Vignif 1607 (pooilléde M.). — Wi- 
gney, i5tf (abb. Vill. cart. II, f. 67 v*). — En 
patois : Vny, 

Était annexe de la paroisse d'Alémont, avec vica- 
riat résident. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et cent, de Metz. 

— Fit partie du canton de Goin de 1790 à 1809, 
où il passa dans le canton actuel. 

V16T, ch.-L de c***, arrond. de Meti. — V^aeuMp 69 1 
(abb. Saint-Xm. cb. Pép, d'Hérisl.). — Vidiaewn 
tUum inpago Meiitnsê, 716 (cb. abb. Saint- Am. 
s. l'an). — Vig^f laoo (iM.). — Vigmun, i9o5 
(ibid,). — Vegn, iv' s* (cart. év. de M. t. IV, p. 9). 

— Vegef, i4o4 (liste des vill.). — Wtgmf, i5i8 
(Mém. Pb. de Vign.). — Vtgeyumf Vigi, tbàk 
(poaiilé de M.). — fVigi aux deux Umr$y t63& 
(Jonm. J. Baucb.). — En patois : Vgy. 

Était siège d'une cure de l'arcbiprétré de Ké- 
dange, qui dépendait de l'abb. Saint-Amooid de 
Metz et avait pour annexes Béfey, Bévotte, Blanru, 
Champion, Hesaange, Méchy, Rabas, Sanry-les- 
Vigy, et le moulin Blanchard. 

Autrefois Trois-Évéebés, baill. et coul. de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry de 1 790 â 1809, et 
fut érigé à cette date en chef-lien de cttHon. — 
La rirconscription de ce canton est encore anjoar- 
d'hoi la même qu'en 1 809 ; mais les c^ d'Avancy, 
Béfey, Cheuby, Gondreville, Gras, HeMBnge, Mé- 
chy, Mussy-r Évoque, Nidaage, Poixe, Bugy, Rn- 
pigny et Saint-Hubert ont été réunies à d'autres 
communes du même canton. — A pour annexes 
le hameau de Hessange, le mouKn Blanchaid et la 
Tuilerie. 

Villa-Frakca, f. c"* de Grondwiller. 

ViLLAifCT, h. c*" de Longuyon. — Le petit «I le grand 
Villancey, 1681 (dénomhr. s. l'an). — Ea patois : 
Vlancy. 

Censé qui appartenait i l'abbaje d'Onwl et où 
les religieux avaient élevé un haut fourneau à k 6n 
du XVII* siède. — A toujours fait partie de la com- 
munauté et de la paroisse de Longuyon. 

Ville- AU -MoiiTOis, c™* de LongMfy. — VUlomontay, 
1611 (dénombr. 9 janv.). — VillettumantOff, 1766 
(Stem. dép'M.). — ViUe-en^UonUne , 1764 (carte 
Lafosse). — Villen-au^Monloiê (dicl. Viv.) 

Haute justice, ressortiasant au baill. de Mets, 
enekvée dans le baill. de Longwy. — Faisait partie 
du Ban-de-Bazailles et était annexe de celle pacoisse 
(dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois- Evôchés, baill. et coût, de Meli. 
— Fit partie, en 1790, du canton do M€f«y>'ie7 
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la.Miisror^animUun ilcruii m, dan* relui 
i]e Vâl«n-ln-Moiil*^c et, en 1801. dans le cnn- 
loD ictiiel. 
Vn.iJ-ir-P«*{Ltt,h.c-deVille-wr-ïrDn,à Bouclif 
deTYron. — ViitloHprti, i4S9{cli.abl>. île Gone, 
3.\\n).— VilUntpr«y. iS^i [balll, deSsinl-Mib.). 

— Vilk-aii-Piiy. 160Û (inv. dw liL de Lorr. V, 
p. 13).— t'iU*-du-/Wt,iliSi (déuomb. samuni). 

— KH«-<nir-P>™, >7Ù9 (do Mnili. Barr.).— f'Cn 
WftflWi (D. Cal. noL Lorr.). 

Sié|}e d'un fief et d'une nij^neurit? , baule, 
moyenne cl basse juslice mouvant de la chttell. 
de Cuna»n9 (i68it, di^nombr. »G aoi>l). — Était 
nnneie de ta paroisM do Vîtle-i^nr-Yran. 

Autrefois Barroi», liailL <l« Bricy , roiiU de Saint- 
MihieL — Fil partie, en i7go,duranlon do Friaii- 
•ille et pasm, aoiis l'organisalion do l'ail m. dans 
le«antondeCnn6aiis. — Chef-lieu coinniuoRl, avec 
la Cour-an-Ponl, la GrsnQeJe-Chtlelet et le mou. 
lin de la Grange pcHir anneies, jUHju'cn 1810. m'i 
il fut réuni & Ville- eu r-Yron |>nr un d<krel du R no- 
ïcmlire. 
VtLLt-RniDi-éiioiiT, (^ de Longwy. — Lutdrlhimt, 
ias9(«bb.Vill. carl.l.I.H.17). — Pifl«»<H<,M/. 
,mM, 1571 (baill. de Saint -Mihicl). — ViV* et 
HaadUmont, iOSq (Bair. dum. t. Il), — Vilir 
et HmiMmHonl, itiii* s' (pouillé de Trêves), — 
Vi'hHaadgUmonl, 17^9 (do UaiH. Barr.;.^ Ville 
ou ViUi dtvmt Shuhhi Sigtiaul, 1771J ^Dar. Lorr,). 

Le roi en était seul seigneur. — Était le siège 
il'nne cure du rfioc. de Trêves (doy. de Longujon). 

Autrefois Barroia, faiill. de Vitlers-la-MuDlagne, 
coul. deSainl-Miliiel, — Fit partie du canton de 
Cuns-La^ndtille en 1 790 et passa , sous l'orgaiii- 
salion de l'an 111. dans le canton nctud, — A pour 
aiiueiM le bameau Je Houdli-munl et l'i'Qlise de 
Sninl-Dcni». 
Vius-suR-Yion, c"" deConBans, à droilu de l'iron. — 
Villa niperfianntm Oran, 1 iga (sbl). Saûlt-Vinc. 
bulle de Cél. III). — VifMor-rron.iarn (ch. abb. 
da Gone). — VilU-nu-ïnm, it* s' («bb, Sainl- 
Vint, dlmea). — VilU-tnU-lhn. lk3^ (mat. I>b. 
de Vip.). — r>{b-«Hr-Jai>, ViU»^ir~nion , i:i(i5 
liuï.destiLdeUn-.V. 1).— Vi(fr-«n--i'oB.i53i 
(iMVll, 1K7), — Villa lupraïronam.ïrmuMm, 
i5Si{pouilK de !,\.).^VilU Sun|<n,,tb^l {bûiti. 
deSaim-MihicI). — riJJr4B>^f»o>.,i75ti(D. Cal. 
not Lorr.). — Eu patois; Ville leu l'rtm. 

Siège d'un Bef et d'une justice haute , mojenne 
et basse mouvant de la cbitell. de Conflans ( 1 tiSa . 
(Unombr. afi aoiH). — Était le siège d'une cure 
de l'afcbiprétra d'Hatdte. qui di'pendail de l'aldi. 



de Sairi('Iioor)>es de Briey f 
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Autr^foia narrais, baill. de Brie^.eoutdc Sainl< 
UihieL — Fit piirtie, en 171JO, dueanlundvFriau- 
kille et [uasa, en l'an lU, dniis le CDQtdh actuel. — 
A pour annexes les liameanxde la Vi)le-au-Pr£ et de 
la Cour-au- l'ont, les fermes de Grei^ire et de la 
Gran|p!-le-ChdLelel , et le Moulin» 
ViLiacKT-sua-Mtb, sur le Du de Mad, c" da Ijone. 

— ValiiUlU, 875 (abb. Stînle-Glosg, ch. Louis le 
Germ.).— Viiltty, g6a {ihid. ch. conf.), — M>- 
tfUa, ti39 (tbid. bulle d'Inn. Il), — IÏW>, 1190 
(cari. Gono, p, 189), — Villienl-iar-Mag, ta'ia 
{ibid. p, 181).— CJJrcn), 1 3g3 (abb. Sainl«- 
Gloss. état des biens). — WitifUry-mT-iSail , 1 Sad 
(tari. Gone, p. 181). — F(4iiccil-*Hi-tfairt, t3g7 
(Bibl.nBt.caU. Lorr. bai, 3).— ViUy,i363 (inv. 
di-8 lil.de Urr. Il, i3i),—K>U«c«iÏ4ni-.AffMM5fi& 
(poiiillëdeM.).— FiJfurj-<»r.Afai.i59&(dén.Th. 
Alii), — Vil~Ser</-tur-Mn. <n-s'(alib. Sainle- 
Gloss, liasM Villerar). — VUeé-iur-Miud. ilius 
(abb. de Gone, s. l'an). — ViIcin/-tur-Matk, 1 7711 
(Dur. Lorr.). — l.iirrs-auf-Vad (laU. Par.). ' 

Village de la terre de Gone. — Etait ùige d'une 
cure de l'arrhiprtiré de Gorse , qui dépendait tte 
l'alib, Sainle-GloMJnde de Me((. 

Aulrefoi» Trois>É<#cha, baill. et coût, de Heb. 

— Fait partie . depuis 1790, du canton de Gorie. — 
(Commune jusqu'au t A juillet 1813 , où il fut réuni 
A Wavitle ; érig^ de tMUveau en commune par 
ordonnance rojale du iC aoill iHAi. — A pour 
annexe la ferme de la Crange-en-Haie. 

ViLLCT.C-de Gros-Tenquin. — WalUr, lûgîi (d^n, 
Tb, Alii).— WjIn-,wii*B*(Lolb.aepL).— Vfïl- 
ler. i6i<6 (pouillé de M.).— Villft ou ViUur, 
i779(Dur. Lorr.).— WilU- - La«ilr,.ff, \.iii* s" 
(pouillé de M.). 

Village du comté de Morhange, — Était annfie 
de la paroisse et de la mairie de Laadrolf. 

Autrefois Lorraine, baill, deDiauie, coul. de Lor- 
raine, — Fit partie du canton de BistrolT de 1790 
è 1803 et passa il celte dernière date dani la can- 
ton actuel. — A pour anneies la Cbapelle.la Tuile- 
rie et les FouTs-ii-cbnni. 

VtLLtns (Li P(TiT(-), communauté créée par ordon- 
nance du duc de Lorraine (Parles 111 et seigneurie 
qui comprenait Belle-Fontaiae, Niduige et Sainl- 
Huberl. — Haute, moyenne et bosse justice, lIJoi 
(déiiombr. s, l'an), 

Viuit5(La Bm Ds), ban-fief avec vieux cblteau, sur 
le territ. de Gtaligny, siège d'une liante, uorenne 
et bosse justice ( iGHi , dénombr. dn li déc.). 
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ViLLERs-Aox-Bois OU ViLLBBS-suB-GiiiifAux , femiç et 
château, c"* de Saint-Marcel. — Ft/iore, 960 (ch. 
erap. Oth. I", cart. Saint -Pierre). — ViUey-en- 
Gouvemexey, ihàU (chron. doy. de Saint^Thiéb.). 

— ViUer-sout'Génivaulx, 1617 (inv. des lit. de 
LoiT. V, 39). — ViUay, 1681 (dénombr. s. Tan). — 
VUler-êur-Génivaux , 1766 (D. Cal. not. Loir.). 

Gense-fief de la terre de Gorze; siège d^une jus- 
tice haute, moyenne et basse; était une anneie de 
la paroisse de Saint-Marcel. 
ViLLERS-BBrnîACD , c*" de Vigy. — Ftfor«, 1371 (abb. 
Vill.cart.l.I,A. û).— F.'toT«, laSi (iWrf. B, 9). 

— Vai\er$, 1283 (ihid. B, 19). — FiTanum, ia83 
{ihid. B, 6). — ViUeir, i3a3 (ibid.k,^), — Vril- 
leruiinBelt£nach, i583 (t2»tW.B, 16).— Viller-Bette- 
nach , 1 58 5 ( ibid. B, 1 5 ). — ViUers^Betnacqz, 1618 
(ibid, G. t).— Vil1er-Bettenacq, 1627 (ibid. S, 3). 

— Voy. en outre les noms de Tabbaye. 

Avait pour centre paroissial Téglise du couvent du 
même nom. 

Autrefois Lorraine, bail!, de Bouzonviile, coût, 
de Lorraine. — Fil partie, en 1790, du canton de 
Burtoncourt et passa, en i8oa , dans celui de Vigy. 

— A pour annexes les hameaux de Béfey et de 
Saint-Hubert, les fermes de la Forge, de Godchure 
et de Rabas, et le moulin de Babas, 

Villbbs-Bbttiiacb (Abbatb de), de Tordre de Giteaux 
(archidiaconé de Marsal , archiprétré de Kédange); 
fondée vers 11 36 par Henri H, comte de Garin- 
tbie, moine de Morimont, qui en fut le premier 
abbé. Les empereurs Frédéric U et Henri VI lui 
accordèrent de grands privilèges. L^abbaye, qui était 
puissante, souffrit beaucoup des guerres du xvi* et 
du XVII* siècle : il n^en reste plus que des ruines peu 
importantes. — Vilietue Ccmobium, xii* s* (abb. Vill. 
B, 39). — VilererwB monaiterium m Beddenacher, 
1 M (abb. Vill. cart. t. I, E, a). — Conœntua Vil- 
lerii, laia {ibid. A, 6). — ConverUuê Vilerierui$, 
laia {ibid,). — Sainte- Marie de VUere, iaa8 {ibid. 
H, i). — LaChiè$edeViUieri, 1978(161^. V, i3). 

— VaieriVAbaie, 1390 {ibid.B, 4). — Villiert- 
VAbbie, 1 395 {ibid, E, à). — Vaierz-VAbbaie, 1 396 
{tbid. G, ih), — Vilarienns Sanctœ Mariœ monoi^ 
terium, i35o {ibid. A, 16). — ViUeir-l'Abbeiê de 
CiUfilz, i389 («^- A , 1 ). — Vaïêr4*Abbaiie, x?* s' 
(chron. Prail.). — Villé4* Abbaye, tb 01 (abb. Saintr 
Amould s. Tan). — L'Abbei de ViUer, 1437 (arch. 
V. AA, S6). — VHleri4'Abbm€, \i^^^ (chron. doy. 
de Saint-Thiéb. ). — Le MùtuUêtère de la benoite 
Vierge Mairie de Vdler de costé MeU, ihhU (abb. 
Vill. cart. 1. 1 , H, 1 a ). — La Ckiese-Deu Notre-Dame 
de ViUier$'l*Abbaie, i/i8a (t^. M, ih). — Vila- 



rium Betnach, 1609 {ibid. H, f. 19 v*). — Mo- 
nasterium Villarenêie, ibUh (pouiilé de M.). — 
Abbaye de Villaire, lUk {ibid,).^ Vmé-Betnack 
abbaie, xvi* s* (Loth. sept.). 

Villbrs-Bbttrach (For^t de), forêt domaniale d'one 
superficie de 5t5 hectares, située sur le territ. de 
la c°* de Villers-Bettnach. 

ViLLEBS-LA-GBàf KE , c*" de Louguyou. — VUler-Uk- 
Ckièvre, i3o6 (arch. Lamb. marq. de Gons). — 
Vûlert-la'Chièvre, i6i3 (inv. des lit deLorr.VI, 
p. ifkb),— ViUer$-la'-Chepvre,i6id{ibid.\m, 
i^ey^ViUe'la-aihre, 1635 {tbid.Wl, p. 386). 

— Villare ad capram (D. Cal. not. Lorr.). 

Siège d^un fid" et d^une haute, moyenne et basse 
justice qui dépendaient de Con8-Lagrandville(i683 , 
dénombr. 9 fév.). — Était le siège d'une cure du 
dioc. de Trêves (doy. de Batailles). 

Autrefois Barrois, baiil. de Villers-la-Montagne, 
coût de Saintr-Mihiel. — Fit partie, en 1790, du 
canton de Gons-Lagrandville ; passa , sous Torgani- 
sation de Tan m , dans celui deLongwy et , en 1 80a , 
dans le canton actuel. — Ghef-iieu communal jus- 
qu'au a8 décembre 181 1 , où il fut réuni à Gons- 
Lagrandville; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance royale du 9 août 1 833. 
ViLLEBs-LA -Montagne, c*" de Longviry. — Villare, 936 
(Berth. Hist Lux. U, p. lxxvui). — Wilere, 963 
(abb. Saint^Max. ch. emp. Oth. I"). — Willare, 
1096 (Berth. HI, pr. xlv). — Wilre, i335 {ibid. 
IV, pr. LXiii). — WUlarium, i836 (t^. pr. lviii). 

— VilUers, 1671 (baiil.de SaintrMih.). —VOU-la- 
Montagne, xviii* s* (pouiilé de Trêves). 

Villers-la-Montagne était le siège d'une châbelle- 
nie ou prévêté barisienne ressortissant au bailliage 
d'Élain, laquelle fut maintenue par édit de 1698, 
transformée en bailliage en 1761, et placée alors 
sous le ressort du parlement de Nancy. Sa juridiction 
s'étendait sur Ai conmiunaut^. Tout le bailliage 
de Villers^t-Montagne appartenait au diocèse de 
Trêves. 

Les armes du bailliage étaient : d'a^w à deux 
barbeaux adoseée d'or, aecoêtét de deux eroix de 
Lorraine de même, accompagnéee de deux croix re- 
croieetéee, Vune en chef et Vautre en pointe. 

Le roi était seul seigneur i Villers-ia-Montagne. 

— Était siège d'une cure du dioc. de Trêves (doy. 
d'Arlon); eUe dépendait de la maison des Jésuites 
de Verdun. 

Autrefois Barrois, siège d'un bailliage, coût, de 
Saint-MihieL — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu 
de canton et conserva ce titre sous l'oi^nisatlon 
de Tan m. Ce canton comprenait les c^** ie Bas- 
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lieux, Bazailles, Boismont, Bréhain-la-Viile, Ghes- 
nières, Gutry, Fillières, Godbranche, Haucourt, 
Hussigny, Laix, Morfontaine, Tiercelet, Viile-au- 
Monlois et Villere-la-Monlagne. —Passa, en 1809, 
dans le canton de Longwy. — A pour annexe le 
moulin de Hussigny. 
ViLLEfts-LàQUEiiBXY, h. c*^ de Laquenexy, i gauche de 
la Nied. — ViUer-iw-Niedz , xf's' (chron. PrailL). 

— Willeir la Guegnesy, x?' s* (chron. Jac. Hus.). — 
Villeir de Leiz Laqwmexit, 1/10 4 (liste des vill.). — 
ViUet par deven Columbey, lâag (chron. doy. de 
Saint-Thiéb.). — VUleren la Qttenexi, i/i3i (chap. 
cath. s. Tan). — Villeir de ley Laquenexey, i438 
(ibid.), — WillerLaequenexey,iàhh (état des gam. 
franc.). — Villarit, i46a (arch. h. de V. AA, 5i). — 
Villers c'on dit LaquenneTy, 1A66 (Gélest., nécrol. 
s. Tan). — Viller Laquegnesy, lôi'j (Mém. Ph. de 
Vign.). — Ville Laquenxi, i635 (Journ. J. Bauch.). 

— Villers- lit-Cunexy ( carte Gass.). 

Était annexe de la paroisse de Gourcelles-sur- 
Nied.. 

Autrefois Trois-Évéchés , baiil. et coût, de Metz. 

— Fit parUe,en 1790, du canton de Flanville; 
passa, sous Toi^ganisation de Tan m, dans celui 
d*Ars-Laquenexy et, en 180a, dans le canton de 
Pange. — Gommune jusqu^en i8id, où elle fut 
réunie à Laquenexy par décret du 1 a janvier. 

ViLLBBS-LK-RoND , c~ de Looguyou , sur TOthain. — Vil- 
liert-le-Rond , 1 5^5 (inv. des til. de Lorr. VIII, 1 46). 

— Villare Rotondum (arch. comm. gg- I,p. 19). 

— Williers4e'Rond, xtiii* s' (pouillé de Trêves). 
Siège d^un fief et d^une justice haute, moyenne 

et basse mouvant du duché du Luxembourg ( 1 534 , 
dénombr. a 7 mai). — Paroisse du dioc de Trêves 
(doy. de Longuyon). 

Villers-le-Rond, enclave luxemboui^geoise , fut cédé 
à la France par rimpératrice-Reine le 16 mai 1769 
et placé dans le Barrois, baill. de Longuyon, coût, 
de Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Gha- 
rency de 1790 à i8oa, où il passa dans le canton 
actuel. — A pour annexe la ferme de Higny. 
Villkbs-lbz-Plisnois, h. c"* de Plesnois. — En patois : 
VU deU Pianeu, 

Faisait partie de la conununauté de Plesnois et de 
la paroisse de Norroy-le- Veneur. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey , coût, de Saint- 
Mihiel. — Fit partie, comme annexe de Plesnois, 
du canton de Maiziêres en 1 790, de celui de Lorry- 
lez-Metz sous forganisation de Tan m et, en i8oa , 
du 1" canton de Metz; passa, en 181a, avec Ples- 
nois, dans la c"^ de Norroy-le- Veneur et en sortit 
avec lui en 1867. 



ViLLERs-LBZ-RoMBAS , h. c"* de Rombds. — Villare, 970 
(cart. Saint -Pierre, ch. emp. Oth. I"). — Viller 
devant Rombay, i456 (inv. des lit. de Lorr. III, 
a5o). — Vilare prope Rombacum, 1544 (pouillé 
de M. ). — ViUey-sur-Rombai , 1 680 (dénombr. arch. 
départ.). — ViUée devant Romba, 1681 (dénombr. 
8 nov.). — En patois: VU delé Rombaie. 

Faisait partie de la communauté de Rombàs. — 
Avait une chapelle bénéficiale annexe de la paroisse 
de Rombas. 

Autrefois Barrois , baill. de Briey, coût, de Lor- 
raine. — Fit partie, en 1790, du canton do 
Moyeuvre , sous Torganisalion de Tan m de celui 
de Rombas, et passa en 180a dans le canton de 
Briey, toujours annexe de Rombas. 

Villers-l^Obme , vill. c°* de Vany. — Villare , 1 1 7 8 ( abb. 
SaintrVinc. bulle Alex. III). — Vileirs ,1181 ( ibid, ch. 
év. Bertr.). — ViUrs, 119a {ibid. bulle Gélesl. III). 

— Vêlera, Villare, 119a (ibid. ch. conf. s. Tan). — 
Viller s-àV Orme, 1 3 1 3 ( fonds de Malte, inv. liasse K). 

— VilUerè-à-VOnne, i353 {ibid. \).— Villeir-à- 
VOrme, i365 (coHég. Saint-Sauv. s. Tan). — 
Viller-VOrme, iUaS{ibid.). — Willers-à-VOintic, 
1 495 (Journ. J. Aubr.). — Villezrl*Or}nme,\b 1 (al>b. 
Saint-Vinc. liasse Villers-rOrme). — Ville-l* Orme» ^ 
i55a (chron. rimée). — Viller -l'Horme, xvii" s' 
(abb. Saint-Vinc. lerr.). — En patois : VU l'arme. 

Appartenait à Tabbaye de Saint- Vincent. — Sa 
Youerie était uneseigneurie haute, moyenne et basno 
justice.. — Était annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et cout.de Metz. 

— Fit partie du canton de Borny en 1790, de 
celui de Valliêres sous Torganisation de Tan m, cl 
fut classé en t8oa dans le 3* canton de Metz. — 
Gommune jusqu'en 1819, où il fut réuni à Vany 
par ordonnance royale du 1 7 février. 

Villebs-l*Obme, chapelle et lieu de pèlerinage, sur le 
terril, de la c°* de ce nom. 

A cette chapelle est attachée la dévolion de Notre- 
Dame-de-la-Salette, et un grand nombre d<; pèle- 
rins y affluent. — Une belle église annexe a été 
construite hors du village en 1867. 

Villebs-Stobgoijbt, c"" de Pange. — Villeir deletz 
Stoncourt, i4o4 (liste des viH.). — Viller» twr Ip 
Haut, i4ao (cari. év. de M. t. ï, 17a). — Villei- 
au ban Saint-Pierre, 1 594 (dén. Tli. Alix). — Viller» 
ban Saint-Pierre, xviii'.s* (pouillé de M.). — En 
patois : VU deU Stonco. 

Villers et Stoncourt, villages du ban Saint - 
Pierre, ne formaient qu'une seule communauté qui 
appartenait à la paroisse de Saint-Pierre. — Fiel 
lorrain sous la châtellcnie d*Amance. 
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Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fil partie du canton d^Ancerville en 1790, de 
celui de Maizeroy sous Torganisalion de Tan m, 
et passa en 1809 dans le canton actuel. — Com- 
mune avec Stoncourt jusqu^en 181a, où elle fut 
réunie à Ghauvilie par décret du 3i juillet; érigée 
de nouveau en commune, avec Aoury pour annexe, 
en 1 833. — A pour annexes les hameaux de Ston- 
court e{ d' Aoury, la ferme de la Houte et Téglise 
du ban Saint-Pierre. 

ViLLERuPT, c" de Longwy, sur TAlzette. — Lou Mo- 
lin de VUrut, Viluirue, 1387 (abb. Vill. cart. t. Il, 
f. Aao). — La forge de ViUereux, 1673 {ibid. 1. 1, 
lit. 7). — Willeront, xfiii' s* (pouillé de Trêves). 

— Ville-Rupt, 1769 (de Mail!. Barr.). 

Siège d^une seigneurie, haute, moyenne et basse 
justice mouvant de la prévôté de Villers-la-Mon- 
tagne. — Communauté qui avait Cantebonne pour 
annexe. — Paroisse du diocèse de Trêves (doy. de 
Liixemboui^). 

Autrefois Barrois, baill. de Villers-la-Montagne , 
coût, de Saint - Mihiel. — Fit partie du can(on 
d^Aumetz de 1.790 à i8oa, où il fut classé dans le 
canton actuel. — H y a des forges anciennes et im- 
portantes. — A pour annexes les hameaux de Cante- 
bonne et de Micheville et les moulins de Micheville, 
de Thil et de Thutenge. 

ViLLERCPT (Ruisseau db). — Voy. Alzettb (L'). 

VÎLLETTE , c°" de Longuyon , à droite de la Chiers. — 
Vilette, ia38 (inv. des tit. de Lorr. VIII. 191 ). — 
Villeta, X¥' s* (coll. Sainte-Agathe, obit. p. 5o). 

— Villotte, 1610 (inv. des lit.de Lorr. VIII, i63). 

— ViUet, xviii' s' (pouillé de Trêves). 

Siège d'un fief et d'une justice haute , moyenne 
et basse mouvant de la châtell. de Longuyon (1 68 1, 
dénombr. a juin). — Cure du diocèse de Trêves 
(doy. de Longuyon ). 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Charency 
de 1790 à i8oa et passa à cette époque dans le 
canton actuel. — Commune jusqu^en 1 8 1 1 , où il fut 
réuni à Colmey par décret du 9 avril; érigé de nou- 
veau en commune par ordonnance du 8 août i8^5. 
V1LLIN6, c*° de Bouzonville. — Vilingen, 1137 (abb. 
de Vill. ch. Et. de Bar). — VUUngen, 1 a 1 ii (abb. de 
Wadg. C, 100). — ViUinga, xt* siècle (inv. abb. 
deBouz.). — Wellinga, WeUing, Wallinga, Wil- 
Unga, iblth (pouillé de M.). — Weliingen, Wull- 
Jingen, 169/1 (<^én. Th. Alix). — VulUngen, 1606 
(inv. des tit. de Lorr. II , /i 19). 

Village dépendant de Tabbaye de Longevilie, 
giége d'un fief deia châtellenie de Boulay ( 1 59A ). 



Seigneurie, haute, moyenne et basse justice 
(dénombr. 1681 , 3i juill.).— Ane. église mère de 
Denting; était le siège d'une cure de l'archiprétré 
de Saint- Avold, à laquelle nommaient alternative- 
ment les abbés de Wadgasse et de Bouzonville. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cout.de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Bénis en 1 790 , 
de celui de Bisten sous l'organisation de l'an m, et 
fut classé en 1803 dans le canton actuel. — Réuni 
à Bémering par décret du 9' septembre 1811; sé- 
paré de la France et déleùu par la Prusse après le 
traité du ao novembre 1 8 1 5 ; rétrocédé à la France 
parla convention du a3 octobre 1899; incorporé de 
nouveau au c"" de Bouzonville, comme chef-lieu de 
c", par ordonnance du 7 octobre i83o. — A pour 
annexes les hameaux de Gaweistroff et de Beden ou 
les Trois-Maisons et la maison isolée de Camson. 

ViLLiNG, f. c°* de Denting. — WeUingen, ihgli (dé- 
nombr. Th. Alix). 

C'était un hameau de la seigneurie de Bénis. 

ViLUi<!6BBBAGH (BuissEAu db). — Prend sa source à 
GaweistrofT (c" de Villing), traverse les c*^* de 
Villing et de Schreckling sur une longueur de a 
kilomètres et se jette dans la Nied. 

V111TRAR6B, h. c"* deBérig. — Wintrange, i35û (quit. 
arch. h. de V. A A, i5-9a). — Vintringen, cense- 
fief, i/i33 (pouillé de M. Porief.). — IViniringen, 
1 Ubo (cart. év. de M. t IV, p. 10 v*). — WitUhrin- 
getif 1/178 (ibid, p. 33). — , Winstritiga , Vin- 
tringa, i5/iii (pouillé de M.). — WiUtvtgm, 1694 
(dénombr. Th. Alix). — En allemand: Wintringen. 
Vintrange existait dès 11 1 8 : c'était un fief de 
nom et d'armes sous la châtellenie de Dieuze; plus 
tard, il fut annexé à la terre de Thicourt, laquelle 
appartenait à la maison de Groy d'Havre , souveraine 
en partie de la baronnie libre de Fénétrange. — 
L'ancienne paroisse de Vintrange comprenait Bérig 
et Vallerange. Au xii* siède, la cure de Vintrange 
dépendait de l'abbaye de Neuwiller, en Alsace; mais 
en 1 ^175 , elle passa à la collégiale de Fénétrange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Dieuze, coût, de 
l'Évéché. — Fit parde du c" de Bistroff de 1790 
à i8oa et passa à cette dernière époque dans celui 
de Gros-Tenquin. 

ViNTRiRG, f. c" de Chémery-les-Deux. — Faisait partie 
de la communauté d'Edling. 

ViON VILLE, c'° de Gorze. — Vydonii villa, 11 56 
(cart. Gorze, t CLXIII). — WionviUa, 1 900 (ibid, 
t. LXXIII).— Wionville,iik6g{ch. abb. de Gorze). 
— Wyonville, 1973 (cart Gorze, t. LXXXïV). — 
VyonvUlê, 1^99 (arch. h. de V. AA, ii). — En 
patois : Vionvelle. 
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Village de la terre de Gorte. — Cure de Tarchi- 
prétré de Gone, dépendant de Tabbaye dadit lieu , 
qui avait pour annexes le Saulcy, Tantelainville el 
Tronville. 

Autrefois Trois-Evéchéa, baill. et coût, de Melz. 

— Fit partie, de 1790 a 180 a, du canton deMars- 
la-Tour et passa en 1809 dans le canton actuel. — 
A pour annexe la ferme de Tantelainville. 

ViRMiifo (Lb Pbtii^), h. ruiné, c"* de Gros-Tenquin. 
Ce hameau , situé dans le voisinage de Hingue- 

sange et tout près de Virming (Meurtbe), parait 

avoir été détruit vers le x?ii* siècle. 
YiTBARGB, f. c"* de Guinglange, à gauche de la Nied. 

— Woitranget, xv* s* (fonds de Malte, déclar. de 
biens). — Wittrengei, liiao (cart. év. de M. t. I, 
p. 17a). — Vitrange, Vidrange on Vertrange, 1756 
(D. Gai. not. Lorr.). — En allemand : Witringen. 

Était altemativemenl annexe, d*année en année, 
des paroisses de Fouligny et de Guinglange. 
ViTBT, c"° de Thionville, sur POme. — Vitriaco, io33 
(abb. Saint- Epvre, ch. emp. Conr.). — Veteretum, 
xii' s* (Rouss. Hist. de Verdun). — Vitrei, iiaS 
(chap. catb. s.J^an). — Viterei, 1187 {ibid.), — 
VeteriacuTHy 1 386 (abb. Just', bulle Grég. IX, Val- 
lange, I). — Vyterey, i8ao (chap. catb. s. Tan). — 
Vtiray, i8ao (inv. des tit de Lorraine, II, la). 

— Vitreyo, Vitreio, Vitri, i5/ii!i (pouilléde M.). — 
Vttri-sous-Jutiemont, 1671 (baill. de Saint-Mibiel). 
— Victri, 161a (Barr. dom. II). — Vitry^aon an- 
cien nom VaUange (D. Cal. not. Lorr.). — Victry, 
157Û (abb. de Just* s. l'an). — Vitry-tur-Ome , 
1680 (dénombr. arch. départ.). 

R L'ancien nom de ce village était Vallange» ( Dur. 

Lorr.). — Il appartenait au domaine du roi, qui en 

' était seul seigneur, haut et moyen justicieiv L'abbé de 

Saint-Pierremont y possédait la seigneurie foncière. 

Autrefois Barrois, baill. de Briey, coût, de Saint- 
Mihiel. — Paroisse de l'archiprélré de Bombas, 
qui avait pour annexes Beuvange-sous-Justemont et 
(jandrange , ce dernier alternativement d'année à 
année avec la paroisse d'Amnéville. Elle dépendait 
de l'abbaye de Justemont et du chapitre de la ca- 
thédrale de Metz. — Fit partie, en 1 790 , du canton 
de Moyeuvre; fut érigé, sous l'organisation de 
l'an m, en chef- lieu d'un canton qui comprenait 
les c"** de Beuvange et Justemont, Clouange, 
Hayange, Morlange et Rémelange, Moyeuvre- 
Grande, Moyeuvre-Petite, Ranguevanx, Bosselange 
et Vitry ; passa , en 1 809 , dans le canton de Thion- 
ville. — A pour annexes les hameaux de Beuvange- 
sous-Justemont et de Clouange , la ferme de Juste- 
mont et le moulin de la Roche. 



ViTTOKCOuBT, c"" de Faulquemont, à droite de la 
Nied française. — Vitioncorty 1389 (chap. calh. 
s. l'an). — Wiioncori, i3i6 (échange, abb. de 
Longev.). — Witoncùurt, 1606 (liste des vill.). — 
WoiUmcourt, \tx*k\ (cart év. de M., 1. 1, p. 176). 

— Withoncourty ikni (ibid. t. IV, p. 139). — 
Vitoncourt, 1467 {ibid. t. IV, p. i53). — VaUm- 
court, i588 (chap. catb. s. l'an). — WitUmcouriy 
Vitoncourt, ibUU (pouillé de M.). — En pato^is 
Vitonco, 

Était siège d'une cure de l'archiprétré de Varize, 
qui dépendait de l'abbaye de Saint^ArnouId de 
Metz; elle avait pour annexes Chanville, Woime- 
haut. Faux- en - Forêt et Adaincourt ( cette der- 
nière alternativement avec la paroisse de Han-sur- 
Nied). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. de Vie, coût, de 
l'Évéché. — Fit partie, en 1790, du canton de Va- 
timont; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
celui de Rémilly, puis, en i8oa, dans le canton 
actuel. — A pour annexes la ferme de Fanx-en- 
Forét et le moulin de Vittoncourt. 

ViviBR(LB),f. c"*d'Ogy. 

ViTiBBS, c"° de Longuyon, sur la Chiers. — Cattrum 
Viviers, laio (chron. Met. app. pr. D. CaL I, pr. 
LxxTiii). — Levai de Vivier pré» Longuyon, i456 
(inv. des tit. de Lorr. VIII, 117). — Le ban de Vi- 
viei* au chapitre de Trêves , 1 6 5a {ibid. 180). — Ban 
de Vivier ou Mairie de Mont , 1 689 ( Barr. dom. t. II ). 

— Viverium, xvii* s' (arch. de Villers-le-Rond , gg , 
p. 19). — Vivier-tur-Chiers (de MailL Barr.). — 
Vivarium (D, Cal. not. Lorr.). 

Était chef-^ieu d'un ban traversé par la Chiers et 
composé de Viviers, RevémontetBraumont. — Siège 
d'une seigneurie, haute, moyenne et basse justice 
dont le roi possédait une partie et le chapitre de la 
cathédrale de Trêves l'autre. — La paroisse de Vi- 
viers dépendait du chap. de Trêves ; elle appartenait 
au doyenné de Longuyon. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût, de 
Saint - Mihiel. — Fait partie du canton de Lon- 
guyon depuis 1 790. — A pour annexes les hameaux 
de Braumont et de Revémont et les -fermes de Pu- 
zieux , de Chepy et de Plaisance. 

VoGCBLoisAiiG, f. c** de Zoufilgen. — > Vogel^Sang , 
XVIII* s* (pouillé de M.). 

Dépendait de la paroisse dudit lieu. 

V06CBLSMÛHL, m", c'* d'Epping. — Autre nom du 
moulin Sundmuhl. 

,VoiB RoMAiRB de Reims à Metz par Scarpone, d'après 
la carte de Peutinger (m* s') et l'itinéraire d'An- 
tonin(!v*s*). 

35. 






.i • 
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Route n° 3 de la Coninùsston de \ topographie de» 
Gauhi, — De Chalon-sur-Saône à Bingen sur le Rhin. 
Première partie : de Scarpone à Metz. 

9. Scarpona; 
1 0. Divodurum XIU. 

Celle route est connue en certains endroits sous le 
nom de Chemin de la Reine, en souvenir de ia res- 
tauration due à Brunehaut. On en retrouve des ves- 
tiges apparents qui permettent de fîxer sa direction : 
a Pouest des villages de Cheminot, Longeville- 
lez-Gheminot, Sillegny, Coin- sur- Seiile, Cuvry, 
Marly , à l'est d'Augny, à travers ie Sablon, le long 
de la route de Marly, qui lui est superposée. Elle 
entrait à Metz par ia porte Scarponaise (devenue 
par corruption ia porte Serpenoise), dont rem- 
placement était sensiblement à gauche (en entrant ) 
de celui de la porte actuelle. 
Voie Romaine de Metz à Trêves par la rive gauche de 
la Moselle. 

Selon la Commimon de topographie de» Gaule» , 
seconde partie de la route prëc^entc. 



10. Divodurum; 

1 1. Station anonyme XII {lege XXII); 
1 a . Treveri XVI. 



11 y a de fortes raisons de supposer qu'au lieu de : 
1 1. Station anonyme XII {lege XXII, avec la cor- 
rection), il faudrait faire sur Titinéraire du iv* 
siècle (car cette route nV'xiste pas sur la carte de 
Peutinger) une restitution, au lieu d'une correc- 
tion de chiffre, et y mettre 

jo. Divodurum; 

11. Station anonyme X, (laquelle serait sans 
doute Aspicium ou Daspich, lieu connu par les 
nombreuses antiquités qu'on y découvre); 

12. Autre station anonyme XII (laquelle serait 
certainement voisine de Dalheim , dans le Luxem- 
bourg, où existait incontestablement un ca»trum 
stativum) ; 

i3. Treveri XVI 



Malgré la dénomination que la Commi»»iofi de topo- 
graphie a donnée à celle roule , on peut dire avec 
raison que la voie allait de Reims à Trêves et 
n'arrivait pas directement à Metz. Elle se rattachait 
peut-être à celte ville par un diverticuluni traversant 
la Moselle à Moulins et se soudant à la voie Scar- 
ponaise, et, plus sûrement encore, en se réunissant 
près de VVoippy à la route de Trêves à Metz , qui , 



de ce point se prolongeait vera Metz directement, 
en franchissant la Moselle. Nous retrouverons dans 
le second paragraphe son tracé depuis Reims jus- 
qu'à la banlieue de Metz. Prenons-le seulement ici 
à son arrivée dans la vallée de la Moselle , sur le ter- 
ritoire de Rozérieulies : de là on trouve des marques 
apparentes de son passage près du moulin de Lon- 
geau , au-dessous de Lessy, au sud-est de Plappe- 
ville, à Test de Woippy, de Marange, où elle existe 
encore presque intacte sur une grande étendue, à 
l'ouest de Maizièrcs-lez-Metz et de Mondelange,à 
Test d'Uckange, à Daspich, à Guentrange, à Su- 
zani^e, à Boust, à Rentgen; elle traverse le parc de 
Preische, puis entre dans ie Luxemboui*g dans la 
direction du camp retranché de Dalheim. 

Dans la partie allemande de ce parcours, la voie 
est désignée sous le nom de Kem , évidente abrévia- 
tion du mol caminu» , employé dans la basse latinité. 
Voie romaihk de Metz à Trêves par la rive droite de 
la Moselle. 

D'après la Commi»»ion de topographie de» Gaule» , 
même roule, seconde partie, variante A. 

La Commi»»ion de topographie établit ainsi son 
trajet: 

1 . Divodurum ; 
9. Céarantitca XIU; 
3. Ricciacum; 
h. Treviri XX, 

Celte route existait seule entre les deux villes lors 
de la rédaction de la carte de Peutinger, qui la donne 
ainsi qu'il suit : 

Divodurum Mediomatricorttm. 

Caranu»ca XLIÎ. 

Ricciaco. 

Augutta Treverortun X, 

Cette voie, dont Ic'passage sous la rue Marchant 
a été reconnu par des travaux exécutés en 1867, tra- 
versait ie terrain de l'arsenal , passait à Saint-Julien- 
lez-Melz, à l'est de Malroy, à l'ouest de Charly, à 
Antilly, dans les bois de Chailly et d'Ennery , à l'est 
de Flévy, au nord de Chelaincoort, de Mancy et de 
Lultange, au sud et tout près de Melzeresche, fran- 
chissait la Canner à EIzing (où Ton doit croire 
qu'était la station de Caranusca), passait à Helling 
et à A^'cckring, au pied et au sud de k montagne du 
Hackcnberg, entre Monneren et Sainte-Marguerite. 
Elle atteignait le fort romain de Kalembourg (lequel 
est indiqué sous le nom de Bourg-le -Roman sur les 
cartes du xtii* siècle), traversait la grande forêt de 
Kalenhoven , puis atteignait la station de Riccia- 
cum un peu à l'écart de Ritzing et de là con- 
tinuait sa direction vers Trêves. 
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Voie romaine de Reims à Metz. 

Celle route existait au m* siècle. Elle figure sur 
la carte de Peutinger. 

Roule n' 6 de la Commission de topographie don 
Gaules; 

De Reims à Strasbourg par Metz: 
i'* partie, de Reims à Metz : 



6. IbUodurum; 

7. Divodurum VIl(UgeXU), 

On peut plus justement, comme nous Tavons dit, 
considérer cette route comme allant de Reims à 
Trêves, et ne desservant Metz qu'au moyen d'un 
diverliculum passant la Moselle au pont de Moulins 
et se rattachant à ia route de Scarpone , diveriiculum 
au sujet duquel il n'y a que des présomptions sans 
certitude. 

Celte voie traversait la rivière d'Yron à Ibliodn- 
rum , à peu de distance d'Hannonville-au-Passage , 
passait près de Mars-la-Touc, de Vionville, de Gra- 
velotle, dans le bois des Génivaux, et de.cendait 
vers RozérieuUes, \ers lo ruisseau de Longeau, cii 
elle reprenait rilinéraire déjà décrit. 

Cette route est connue dans le pays sous le nom 
de la Grande Charrière. 
Voie bomaikb de Metz à Strasbourg. 

Cette voie existait au m* siècle: elle figure sur la 
carte de Peutinger. 

D'après la Commission de topographie des Gaules , 
même route que la précédente. 

a^ partie, de Metz à Strasbourg : 



7. Divodurum; 

8. Ad Duodecimam XII. 

Cette voie sortait de Metz par la porte de ia 
Seille (Porl-Sailly) et se prolongeait sous la 1 ue ilile 
de Mazelle (souvenir d'un macellum romain). 

Elle passait tout à fait au-dessus du cimetière de 
l'Est actuel. Le Chetnin vert, qui continue ensuite 
dans la direction de l'ancien télégraphe , est la voie 
romaine réduite par les entreprises des propriéUiircs 
voisins. Elle se dirigeait vers Grigy, Bévoy, puis 
vers Ponloy et le bois de Luppy, laissait Soigne 
sur sa droite et Moncheux sur sa gauche, et attei- 
gnait la station de Delme (ad Dttodecimam) sur lo 
territoire actuel du dép* de la Meurlhe. 
Voie Romaine de Metz à Strasbourg, second itinéraire. 

Cette voie n'existait pas au m* siècle, mais elle 
existe comme second tracé dans l'itinéraire du 
IV* siècle. Selon ce tracé, elle ne passe plus par 
Delme et ne présente pas de stalion intermédiaire 
entre Divodurum et Decem pagi. — Elle s'éloignait 



de la voie précédente à partir de Grigy, se dirigeait 
vers Mercy-lez-Melz, Ars-Laquenexy , Domange- 
ville (où elle passait la Nied), le bois de Bazon- 
court , Chanville, Arriance, Many , Chémery. Einch- 
willer, Boustroff, Willer et Gros-Tenquin ; de là 
elle se dirigeait vers Dieuze, en s'infléchissant for- 
tement vers le sud. — Un embranchement, dont on 
retrouve des traces fort apparentes entre Kappel- 
kinger et Steinbach, se dirigeait vers Kescastel et le 
pays de la Sarre. — Ce chemin est appelé le Kern 
dans la partie allemande qu'il traverse. 
Voie Romaine de Metz vers Mayenr^, ou mieux, troi- 
sième itinéraire de Metz à Strasbourg par Sarre- 
brûck, qui serait représenté par cotte indication de 
l'itinéraire du iv* siècle : 
Divodurum; 
Pontem Sarvix XXIV ; 
Argentoratum XXIL 
Cette voie sortait de Metz par la porte Mazelle, 
franchissait la Seille et passait par la vallée du ruis- 
seau de Vallières, à Noisseville, à Rétonfey, à Gla- 
tigny, aux Étangs, près de Pontigny, de Vaudon- 
courl et de Narbéfontaine, à Boucheporn, près de 
Hombourg-lez-Saint-Avold , à Cocheren, où l'on a 
retrouvé des traces d'un établissement romain im- 
portant qu'on appelait le Hiéraple. La voie à partir 
de là parait s'être dirigée, en se tenant à droite de 
Morsbach et de Forbach , vers Sarrebrùck , au delà 
duquel on la retrouve. 
VoisiGB, f. c" d'Arrv, à droite de la Moselle. — Wasa- 
tictiwi, 858 (cart. Gorze, L CXXXI). — Wuasaticum , 
9.36 (tftiW.ch. Oth. 1"). -^ Vaiiaige, xiv' s' (abb. 
Saint-Arn.décl. de biens). — W^awatge, 1898 (journ. 
amiab. P. Ferr. obs. séc. III, f. 100 v**). — Wa- 
sage y 1 636 (carL Gorze, lab. t. CLXVl). — Wasaige 
devant la ville de Comey, 1 '166 (arch. h. de V. A A , 
63). — LaMoilresse de Vasaige, i563 (Journ. J. Le 
Goull.). — Voisange, xvii* s* (carte Beaul.). — 
Voizage, 1 766 (Stem, dép^ M.). 

Woisaiges {la Moistresse de)^ i3a4. — Marche 
d'Estault, où se tenaient les journées amiables entre 
la cité de Metz et le comté de Bar, ainsi que ia Lor- 
raine romande (chron. Prail.). 

Etait annexe de la paroisse de Novéant. 
VoLAifDOif ou Voi LARDON, f. c"* d'Othe. — ^LeVoilan- 
don, ancienne censé domaniale, faisant partie de la 
communauté d'Othe , rétablie en 1780 par Nicolas 
Haranchamps, à qui elle fut accordée à cette condi- 
tion,?» 1779 (Dur. Lorr.). 
Vuluebarge, c*" de Boulay, à droite de ia Nied fran- 
çaise. — Walemania, xii' s* (abb. Viil. liasse Guer- 
ledange). — Wolmerenges , m* s'(iWrf.). — Wor- 
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merengis, 1 186 (abb. Saint^Arn. ch. ëv. Bertr.). — 
Wolmeringetci , i aa8 (abb. Vill. cart. t. f , H, i). — 
Walmerange , 1807 ( ibid, V, 1 1 ). — Wermeranges , 
i3io (ibid. V, 91). — Wormerange, i33i {ibid, 
B, i3). — Woimmerangea , Woirmerangea , i3/!io 
(ibid, V, 17). — Wormerangei , Wdmeranget , i35o 
(i6i</. E, 7). — Wermerange, lUoh (liste des vill.). 

— Wolmingen, Wolmringen, Wolmringa, il\o6 
(abb. Vili. cart t. Il, f. 55). — Wolmeraage, 1 ûag 
(arcb. h. de V. AA, 11). — Warmeranges, i46o 
(cart. ëv. de Metz, t. IV, p. i5). — Wolmerangei, 
1/179 i^^^f^' t- ^V). — Welmeringen, Wohneringen , 
\b^U (dënombr. Th. Alix). — VoUerange^ Volme- 
range, 1680 (dënombr. s. Tan). 

Franc-alleu, siège d'une justice^baule, moyenne 
et basse dëpendant du marquisat de Faulquemont 
(168a, dënombr. o mars). — Anciennement annexe 
delà paroisse de Condé, ërigëe en 1760 en siège 
d'une cure de Tarcbiprëtrë de Vnrixe; elle dépendait 
de la primatiaie de Nancy. 

Autrefois Lorraine, bail!, de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du cantop deVariie de 1790 
à 180a, et fut alors classe dans le canton actuel. 
VoLMERAi^GB-LEz-OEuTRAKGB, c*" de Galtenom. — Wall- 
meringen , 1 3o5 ( prieure de Marienth. ch. s. Tan). — 
WalmeringUy i335 (pouillë de M. Portef. ). — If 0/- 
mering, 1 5 06 (ibid,). — Walmerange, 1795 (terr. de 
Molvange). — Valmerange, 1756 (Stem, dép* M.). 

Siège d'un fief qui dépendait de la seigneurie 
d'Ottange (168a, dënombr. 9 déc.) et d'un autre 
dëpendant de la seigneurie de Puttelange-lez- 
Rodemack (1681, dënombr. 90 mai). — Avait 
une chapelle desservie, annexe de la paroisse de 
Kanfen. 

Autrefois Trois-Evôchés, bailL et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de fleltange-Grande 
en 1790, de celui d'OËutrangc sous l'organisation 
de l'an 111, et fut classe en 1809 dans le canton 
actuel. — A pour annexe le moulin de la Rose. 

V0LMCN6TEB , C"'. Voy. WOLMUKSTER. 

VOLSTROFF, C"*. Voy. WoLSTROFF. 

Vriîiit, c°'*deVigy. — Virmiez, Vermiez, 1396 (ch. 
abb. Saint-Arn. s. l'an). — Vremiez, i337 (acte 
d'aman, s. l'an). — Wermiez, i/io/i (liste des vill.). 

— Wramiez, i/i9o(Journ. J. Aubr.). — Vramiez, 
1Û95 (ibid.), — Vermy (carie Cass,). 

Etait annexe de la paroisse de Failly. 

Autrefois Troi^-Évéchés , baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton de Vry de 1 790 à 1 809 , où 
il fut classé dans le canton actuel. 

VRéjiT-fliUTE, f. c"de Vrémy. 



VRY,y" de Vigy. — Virei, 1 1 SA (abb. Bouz. ch. év. Bertr.). 

— Vireium, t9o5 (ch. abb. Saint-Arn. s. Pan). — 
Veirey, 1984 (abb. Vill. cart. 1. 1, B. 9). — Werry, 
i365 (chron. doy. de Saint- Thiëb.). — Werey, 

Werrey, xv* s* (chron. Ph. de Vign.). Verey, 

j/io/i (liste des vill.). — Wery, Very, 1A08 (chron. 
doy. de Saint-Thiëb.). — Virey, ihah (cart ëv. de 
M. t. III, p. 195). — Vrey, Vray, ihhU (chron. 
doy. de Saint-Thiéb.). — Vereyum, i65i (pouillë 
de M. Portef.). — Very, 1/160 (cart. év. de M. 
t. IV, p. i5). — Vireyo, Vyreio, ibtili (pouillë 
de M.). — Vri, la petite Metz, i638 (Joum. J. 
Bauch. ). — La petite Metz , 1689 (dënomb. 3 oct.). 

Etait siège d'un fief et d*une justice haute, 
moyenne et basse mouvant du roi de France cl 
appartenant à l'hospice Saint-Nicolas de Metz par 
représentation de l'hôtel de ville (1689, dënombr. 
3 oct.). — Était siège d'une cure de l'archiprétrë 
de Kédange, qui dépendait de l'hôpital Saiot-Nico- 
las et avait pour anaexes Gondreviile, la Vieuville 
et l'hermitage de Saint-Jean-aux-Bois. 

Autrefois Trois-Evéchés,bailL et coût, de Metz. 

— Fut ërigë, en 1790, en chef-lieu d'un canton 
qui comprenait les c"** d'Avancy, Bèfey, Cheuby, 
les Étangs, Glatignv, Gondreviile, Gras, Hayes, 
Hcssange, Mussy-l'Evêque , Northen, Poix,Ponti- 
gny , Sainte-Baii)e, Saint-Hubert, Sanry, Servigny, 
Vigy , Vrémy et Vry, et garda ce titre sous l'orga- 
nisation de l'an m. — Fut classé, en 1809, dans 
le canton actuel. — A pour annexes les hameaux 
de Gondreviile, de la Vieuville , de la Neuville et de 
Haute et Belle-Fontaine et les fermes de Fresnes 
(Haute et Basse) et de Lallieu. — Possède encore les 
ruines importantes d'un château fort qui était une 
des plus solides forteresses du pays Messin et qui 
s'appelait au moyen âge la Petite Metz; la ville y 
entretenait une garnison. 

VtmoKT, c"" de Verny. — Wulmont, ibltU (pouillë 
de M. ). — VUlenumt, xvii' s* ( épis. Met. temp. ). — 
VuUnont, autrefois Almont, 1779 (Dur. Lorr.). — 
ViUa tnonti» (dict. Verronnais). 

La plus grande partie du ban de Vulmont était 
du pays Messin, mais le village et le fief comp- 
taient comme Lorraine. — Il y avait un ancien 
château dont une tour en ruines subsistait au der- 
nier siècle. — Était annexe alternative de Foville et 
de Sailly, tous deux villages ëvéchois. 

Autrefois Barrois, baill. de Château-Salins, coul. 
de^ Saint-Mihiel. — Fit partie du canton de Sailly 
en 1 790 , de celui de Soigne sous l'oi^nisation de 
l'an m, etfutcfassé en 1809 dans le canton actuel. 
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WiDE (La), h. c** de Vallières. — Wade, lûag (cari. 
év.deM. l. III, i65 v"). 

tt Communauté de plusieurs habitants sur la route 
de Metz à Sarrelouis , annexe de la paroisse de Val- 
lières» (Stem, dép' M.). 

Autrefois Trois-Évéchds, baiil. et coût, de Metz. 

— Fit partie successivement des cantons de Bomy 
et de Vallières et du a* canton de Metz , toujours 
annexe de la même commune. 

Wadrinad (Digdb db), c'**du Ban- Saint -Martin. — 
Wadrinowe, 1893 (atour sur Pentret. arcb. h. de 
V. AA, 10). — La Malegouleà Wadrinove, x?' s* 
(chron. Prail.). — Le Xaukde Waudrinaw, i/io8 
(cbron. dey. de Saint-Thiébault). — La Wenne de 
VadrinaUf Wadrinau, ihab (rec. la Hière, p. A 47). 

— La Wanne de Vadrinaue, i4a5 {ibid,). — La 
Wenne de Vadrinave, 1^39 (chron. doy. de Sainl- 
Thiéb.). — La MallegouUe de Wandrinoue, ilihh 
(ibid,). — Wandrinowe , ihUk (ibid.), — Wadri- 
nawe, 1 ^9 1 ( Mém. Pb. de Vign. ). — WatUdrenowe, 
i5i3 (ibid.), — Wauîdrinow, la Vaine du Salceyy 
1 5 1 /i (ibid,). — Wanne de Wadrinave, 1 635 ( Journ. 
J. Baucb.). — Wadrinauê, i65/i (rec. J. Ancil.). 

Cette digue, de 3 30 mètres de longueur sur 
6'°,5o de hauteur, a pour but d'élever les eaux du 
bras droit de la Moselle, pour le service des usines 
de la ville de Metz. Construite primitivement en 
bois, elle fut rebâtie en pierres, au xv' siècle, avec 
les matériaux de démolitions de la magnifique 
abbaye de Saint-Martin : voy. Saint-Martir-lez- 
Mbtz (Abbatb db). 
Wahl ou LE Val, église et presbytère, c°'de Laping. 

— Vahl, 1375 (pouiUé de M. Portef.). — Walla, 
iblih (ibid.), — Waleh, 1606 (ibid,). — Val, 
église seule (carte Cass. ). 

Était le siège de la paroisse de Wahl-Ebersing, 
cure de Tarchiprétré de Morhange, dép. de Tabb. 
de Saint- Avold, qui comprenait : Bidigg, Eber- 
sing, Frémestroff, Freybouse et Laning. (Dans la 
composition actuelle de la paroisse, Lixing a pris la 
place de Freybouse.) — Presque toute la paroisse 
était Lorraine, mais l'emplacement de Téglise était 
sur le territoire des Évéchés. 



Wahl-Ébbbsiiic, c"* de Gros-Tenquin , à gauche de la 
Nied allemande. — Obereingen , 1 365 ( Kremer, Ard. 
Gesch. II, 5o8). — Ebeningen, i^()b (cart. év. de 
M. t. VIII, p. 3 v"). — Eber$inga, Hertinga tive 
Walla, Walen, ibhk (pouillé de M. ). — Ebertingen^ 
i59/i( dénombr. Th. Alix). — Ebernnge, xvii* s' 
(episc. Mettemp.). — Ebersing, 1688 (Mém. Acad. 
de M. i853, 369, dénombr. de Créh.). — Ever- 
eing, xv iii* siède( pouillé de M. ), — Ebreting, 1717 
(ibid, Portef.). — Valeversing, 1735 (ibid,). — 
Eberiin, 1761 (ord. de Lorr. VIII, 390). — Ober- 
sing, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Evresing (carte 
Cass.). — Val Ebening (carte de TÉtat-major ). 

Faisait partie de la communauté de Lixing et de 
la paroisse de Wahl : voy. ce mot. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay,cout. de TÉ- 
véché. — Appartint au canton de Heilimer de 1790 
à 1803, où il passa dans le canton actuel. — A le 
Moulin pour annexe. 

WAHL-LBZ-FAULQLEMOTfT,c°"de Faulquemout, à gauche 
delà Nied allemande. — Valen, 1 193 (abb. S*-Arn. 
bulle Gél. III). — Walen, i3aa (inv. des tit. de 
Lorr. II, hoQ).— Wahlen, 1377 (ibid. VI, 63). 
— Wallen, 169/1 (dén. Th. Aliz).— Vais, 128/i 
(acte d'aman, s. l'an). — Val, xtiii* s' (pouillé 
dfeM.). — Vallen, 1706 (D. Cal. not. Lorr.). -^ 
Vai-lèe-FauIquemont , Wal ou Wallen^ 1779 (Dur. 
Lorr. ). 

Village de la seigneurie de Faulquemont. 
Avait une chapelle et un cimetière et était an- 
nexe, avec vicariat résident, de la paroisse de Faul- 
quemont. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fait partie, depuis 1790, du canton 
de Faulquemont. 

Wablbnberg, m***, c" de Dourd'hal. 

Wairqublu, m*", c" de Doncourt-lez-Conflans. 

Walckiiôhl, foulon, sur l'Eichel, c*^ d'Achen. 

Waldbach (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de la 
c"* de Folperswiller. 

Waldbck, h.c*^ d'Éguelshardt. — Le gagnagede Wal- 
iecA,i59A(dén.Th.Alix). — Wailec]een,\'^^i (ord. 
de Lorr. VOI, 390). — Walleck, Valdeek, 1766 



' La lettre W , do DU la plupart des noms d*origine française où elle se rencootre, se proDonce <m, comme eo anglais. On dit 
Ouappj, Ouamliaat, Ouaville, etc. : c*est un des caractères de Tidiomc m^n. Pont les noms de forme allemande, le W se prononce 
comme le Y simple en français. 
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(D. Cal. not. Lorr.). — Waldeck, 1771 (ord. de 
Lorr. XJI, /ioa). — Walleck, 1779 (Dur. Lorr.) 

Dépendait du comte de Bitche et faisait partie 
de la mairie de RoUingeD. — Était annexe de la 
paroisse de Bitche. 

Autrefois Lorraine, bailL de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Fait partie du canton de Bitche depuis 
l'an 1790. 
Waldeck, ruines d'un chat, féodal, c"* d'Éguelshardt. 
— Waltecke, 1 337 ( Kœnigslioven , Eisœss. chron. IV, 
9.59). — Waldecken, i337 (Herlzog. Edels. chron. 
m, 5o). — Waleck, 1/190 (Schœpflin, Aïs. ill.ll, 
376). — Le château ruiné de Valderken, 169/1 
(dénombr. Th. Alix). 

r Waldeck est au pied d'un rocher haut et escarpé 
au sommet duquel sont deux tours encore entières 
de 80 pieds de haut, de 1 8 de large , une citerne et 
des logements dans le roc, reste d'un vieux château. 7) 
{1779, Dur. Lorr.) 
Waldecx (FonÉT de), forêt domaniale de 2,373 hec- 
tares, située sur lé territ. des c**" de Bitche et 
d'Ëguelshardt. 
WALDnArsE.\ ,c'° de Wolmunster, sur la Horn. — Wall- 
huBM, 1356 (charl. ahb. de Sturzelb. 361). — 
Walahauseny i55o (Tillemann Stella, Be&chreib. 
dcsOber-AmtsZweibr. 109). — Walthautêen , tb^ù 
(donombr. Th. Alix). — WaldhauMen, 1761 (ord. 
do Lorr. Vlll, 291 ). — Walthausen (carte Cass.). 

Village du comté de Bitche; il dépendait de la 
mairie de Walschbronn. — Était annexe de la pa- 
roisse de Walschbronn. • 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, do 
Lorraine. — Fil partie du canton de Breidenbach 
de 1790 à 1803, où il fut classé dans le can Ion 
actueL — Chef-lieu communal jusqu'en 181 1 , où 
il fut réuni à la c"* de Walschbronn par décret du 
26 avril. — Érigé de nouveau en commune par 
ordonnance du 5 janvier i835, 
Waldweistroff, c*" de Sierck,sur la Nied. — Wice- 
lorf, 1356 (abb. Vill. B, 91). — Weiitorff, ibû'] 
{ibid. cart. II, 8/i v*). — Wistorff, ibg'i (dén. Th. 

• Alix). — Veisiroffy 1733 (terr. de Saint-François). 

• — Waldiweiêtroffy 1779 (Dur. Lorr.). 

Village de la sous-prévôté de Sierck (159/i). 

Etait annexe de Laumesfeld, diocèse de Trêves 
(archid. deTholey). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville , coût, 
de Lorraine. — Fit partie, en 1790, du canton de 
Sierck; passa, sous l'organisation de l'an m, dans 
relui de Lannstroff, qui devint canton de Sierck en 
1 806. — A le Moulin pour annexe. 
Waldwissb , c"" de Sierck. — Waldwiza, i3i7 (abb. 



ViU.cart. 1. 1, R, 7 ). — H^aW/ow , 1696 (dén. Th. 
Alix). — Valtviêe, 1680 ( dénombr. arch. départ.). 

— Vahevietse, 1 69 1 ( terr. de Rémeling). — Waldt- 
tr/M,xviii*8*(pouillé de Trêves). — ïfa/<rtc»e, 1787^ 
(teiT. de Renlgen). — Waldtweisou Valtry, 1779 
(Dur. Lorr.). — Wdtevise, 1790 (tabL desdist.). 

— Waldwùe ou Valtey (tabl. Parant.). 

Fief lorrain sous la prévôté de Sierck (Th. Alix). 

— Était le siège d'une cure du diocèse de Trêves 
(doy. de Péri). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coût, 
de Lorraine. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu 
d'un canton du district de Sarrelouis qui comprenait 
les c°** de Bizing , Gongelfang, GrindorfT, Launstroff, 
Rémeling, Ritzing, Waldweistroff, Waldwiase et 
Zeurange; passa, sous l'organisation de Pan m, 
dans le canton de LaunstrofT, qui devint canton de 
Sierck en 1806. — A pour annexes les hameaux 
de Bettinj et de Gongelfang, la ferme de Hinting 
"^ou Hintingerhoffet le moulin de Lohmuhl. 

Waldwissb (Ruisseau de). — Coule sur le territ. de 
la c" de Grindorff. 

Walkhausbn, m"", c"* de Sierck. 

Wallacbey, f. c"* de Laning. 

WALyESTRopp , vill. c" d'Elzange, près de la Bibiche. — 
Walmmistorjf, Waîms'troffy 1A69 (cari. év. de M. 
IV). — Walmeslûrjf, i639 (abb. Vill. liasse Luxemb.). 

— Valmettorff, i639 (ibid.), — Wolmettroff, 1668 
(dénombr. i3 janv.). — Walmeitroffy 1739 (terr. 
du ban). 

Formait avec Haute et Qasse Ham une seigneurie , 
haute, moyenne et basse justice (1759, dénombr. 
1 6 juill.). — Siège d'un fief et d'une justice haute, 
moyenne et basse qui mouvait du roi de France et 
dépendait de la seigneurie de Metzerwisse (1776, 
dénomb. 93 déc.). — Avait une chapeU?anneze de 
la paroisse d'Elzange. 

Autrefois Trois-Évéchés , baill. et cout.de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Kœnigsmacker de 
1790 à 1803, où il fut classé dans celui de Met- 
zerwisse. — Commune jusqu'en 1813, où il fut 
réuni à la c*** d'Elzange par décret du 3o mars. 
Walhckster, c""deBoulay. — ViUa Walamonasterii , 
XI* s* (cart. Moy. Rhin, I, 3Ao). — Walamunstre , 
1 iâ5 {ibid. II, 610). — Walmuêter, xvi* s* (abb. 
Longev. s. l'an). — Walmuister, Wamuister, Wau- 
munster, Walmumter, ihUtt (pouillé de M.). — 
WalmunsUr, tbgti (dén. Th. Alix). — Velmêiter, 
1680 (arch. départ, dénombr. s. Tan). — Valmun- 
êter, 1681 {ibid. dénombr. 13 nov.). — Vaimimtei', 
1766 (D. CaL noL Lorr.). — VolmunstêTy 1779 
(Dur. Lorr.). — Ifa/mewier (carte Cass.). 



» d'un fier M)ii« Id cUtellenis de Booliiy 
( iSgS). plus Urd mouvant du roi de France, et 
d'une jiMlire haute, moyenne et busse (1681, Joe. 
ni.). — Wnlmunslfr était le «ép^e d'un prieuré dé- 
pendant [le l'abb. de Metlocb et d'une poroÎHe db 
l'arrliiprétré de Kédanfle qui avait puur annexes 
Holling, n^melfing etVeKin|; et était deuenîe par 
lin rebgîeui de l'nbb. dp UetliKli. 

Autrefois Lorrnlnc, bnill. de Uoutonville, coût. 
de Lorraine. — Fit partie du canton d'Oltonville 
de i7<|(i i i6i)9. où il fut datsé dans Ir canton 

W.i.ïeitMOM.c"deWoliaun»ler. — H'ui.tum.n;» 
(Iti). diploin. i:fxxii. cil. de Bnîbus LotIiBrin){. in 
Vosnfpi). — Walthom , laa/i (cbarl. Stun. Sin). 

— Walltbiiritf, if!i8 (Kremcr, Arden. Gcwch. II. 
Al S). — Waldiharii, VaUi&raiiB, 1^94 (déiiumiir. 
Th. Ali)). — WalltbriiHim, 11^07 (iov. dra titres de 
Lorr. Il, ï3j). — VaUtbrm., ifiii (Rogéville. 
dicLéditdu99 aian). — Walii)nm, iGilt (compte 
du dnm. de Bitche}. — Ytthbron, 168) (dénomb. 
9q dêc.). — Walibrun, 1756 (D. Cal. nol. Lorr.). 

— IfoùSronn, 1 756 (carte Vaug.). — VaUhrnmf, 
1771 (ordonn. de Lorraine, L XII. p. Iiaaj. — 
Vddirotm, Vidtxhrmn, Valdirann, Vadifxym ou 
W^ieh-bromt, 177(( (Dur. Lorr.). — VaUxtitme 
(di<l. Vi,.). 

Village du corolë de Bilche. Celait le chef-lieu 
d'une ntelrie qui comprenait Haspelscheidl , lieder- 
scheidt, Rupptviller. Waldhausen, elles villnfres 
bavarois de Greppen , Trulben , Eppenbronn . Hibl 
et Scbweîx. — L'ane. paroisse de Walschbronn élail 
fort étendue; elle comprenait Walschbronn, Boue- 
sewiller. Dont, Liederecbeidl, Roppwillcr. Wald- 
bausen. et les villages bavarois d' Eppenbronn , Er- 
leolioIT, Finnii));. Greppen, Kibt, Imschbach. Rie- 
delherg, Schweii, Nieder et Ober Simplen, Staii- 
il^n, Trulben el Winlïeleo. Celle paroisse fuisail 
partie de l'archiprétré de Kombach et appartenait 
à t'ahb. de Slunelbronn. 

Autrerois Lorraine, bnill. de Bilche. coût, de 
Lorraine. — Fut cinesë, en 171)1 . dans le canton 
de Breidenbueb et piMS dans te canton actuel en 
iSoi, — A pour annetes le hameau et la ferme de 
Dont et la tuilerie de Walscbbronn. 
WiiiscBiiio<iK ( Biins DE), c" de Walschbrouii, — 
Bain* Ar biluiiit, alias cir« àf «mnlagne qa'iU npptl- 
lent lifTj'ivarh , iôg!i (dnit. Tb. Alii). — Fonloinc 
lUp^bviihlanc, 1779 (Dur. Lorr. Il, ah^). 

On croit qao les Bomaîus faisaient usage de cc« 
Murceti rem]vrcur Frédéric 11 les avait lait réta- 
blir et le comte Georges de Bilche « avait failélvrer 

MoKlIe. 



■ui chdlenu. Thierry Alix iu)us apprend que ces bains 
étaient, de son temps, encore Irès-fréijunntiia «sur- 
loul par ceuli qui estaient perrleiu des roembreiio , 
et qu'à une époque Irto-rnpproehée de lui ron » 
laiué ruiner le puits •>. 

Ces sources ont ditipani pendant le ivii* siècle. 
Le roi Stanislas Ht inutilement réparer le bassin i]ui 

WttsciBao-iii (CiiJtbiu m), c"* de Walscbbronn. — 
Walthurg, cliâleau ruiné, lâ^A (dén. Th. Alii). 
Blli vers la Bn du iv' sikie par les comtes de 
Deiii-Ponts-Uitche et non achevé. 

WAtBciianoBK (Momiii bk), c°* de Watichbronn. ^ 
Bamnûht, iihi (ch. Slun. 3iA]. 

WtKpitu (fteissitu ut,), — Coule sur le terril, de l,i 
c'* d'Heltange-lî rende. 

Wiacwijut.. m'", c" de Heslroff. 

WmnDT, f. c^de Creutiwald. — Voy. , pour les formes 
.e ce nom. l'article suivant. . ' 

.forêt qui couvrait loullepaïssituë entre 
Saint-Avold el Sarrelouis. Les boia delà Ilouve, de 
Longevillc, de Saint-Avold, du Zangelde Fnrbach 
en faLsaient partie elaOnlseulsdemeurésÂla France; 
le Warcndtwald proprement dit appartient auj. à la 
Prusse. — Wernot, 1171 (ch. év. de M. Groll. 
Orig. Bip. I, 175). — vrai-nul, i!i35 (Kremer. 
Arden. Gesch. Il ). — Sylva Wanrnt , 1 167 (cli. abb. 
Wadgnste. Crall. I, «37). — Warradi, 1370 
(KKm«r.lI.3&7). — H'orruKiJ'.. Wm-anda. 1170 
(ibiil. 3à7). — (Fnrance, i3,tt {ibid. iùi). — 
Warand. i&Ou (cert. év. de M. 1, IV, p. 18). — 
rHarray, iC.t'i (Meur. Hialoiredeaév.de M. &81 ). 
— tforwl. i683 (dénombr.i-maij. — Wflrfn. 
176a (D. Gai. not. Lorr.). — Vanulwatd, 176N 
(ord. de Lori'. XI, 3b5}. — Wama-Nauna, 1769 
[ibid. XII, aâg). — Cniiiet ou Warnrwald, belle 
furet dépendant de l'abbaye de Wadgasie. 1779 
(Dur. I*rr,). — Boi» rfu }innei d« \auau (carie 
Caas.}. — Soi* lir IVnwl (D. Cal. carie de l'é*. 
de M.), — Warfvt-Wald (tatle del'État-nujor). 
^itisaina. c°" de Boulay, Â gauche de la Bislen. — 
Valwpere, 1179 (abb. Boui. s. l'an). — Herm- 
nruptrck, iftoi (cbrun.épisc Uet.). — Wamaptrch, 
■ aul (abb, Vill.,CBrt. I. I,G, ig). — Vtaaprrc. 
i9ori(abb. Saint-Glém. ch. s. l'an). — Wrrmtnai- 
pTc, I9IO (chron. Met. app. pc). — Warlem- 
hfTg. iiAg (inv. de* lit. de Lorr, 11, A06). — 
Warinprrfk, laSo (abb. Vill, i, t, C, 1 }' — 
Waimpircli , iiSS (ibid. B. la)— Wtnuprrek, 
ia86 (abb. Vai. carL I,t8).— «Wcnitery, Wa- 
Umbtrii, 1193 (inv. des liL de Lorr. 11, A06). — 
Wart/urch, 1.^09 (abb. Longev. a. l'an). — War- 

3G 
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nêperch, iSBg (arch. h. de V. AA, t5-sa). — 
WeUperch, i3&i {Und, tr, de paix, /ia-/i5). — 
WiUêperch , 1 870 (ibid, cart. 117, fol. 63 ). — War- 
mper, Wamepar, 1 385 (inv. des lit. de Lorr. X , 
6Â). — Wanepereh,iZgg (arch. h. de V. AA, 95). 

— Lei deux Wamepirt, xv* s* (cbron. Prail.). — 
Wairetpercht 1606 (P. Ferr. obs. aéc. II, 35i y'*). 

— Wamperch, Wurperch, shag (arch. b. de V. 
AA , 1 1 ). — Warêbergh, 1 /j5o (abb. Bouz. a. Tan). 

— Warsperg, Waneiperg, ik^^ (cart. év. de M. 
t. IV, p. 7 v"). — Warnberg, xvi* s* (abb. Longev. 
s. Tan). — Varhepech, Voiheperg, 1587 {ibid. 
cens. 8. Tan). — Grucelinga aliag Varsperg, 1606 
(pouilié de M.). — Vemesperg, Vamtperg, 1756 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Était siège d'uae cure de Farcbiprétré de Varize 
(puis de SaiDt-Avold), qui dépendait de Tabb. de 
Longeville-iez-Saint-Avold. 

Autrefois Lorraine, baiil. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Fit partie du canton de Bérus en 
1790, de celui de Bisten sous l'organisation de 
Tan m et de celui de Sarrelouisen 1809 ; réuni au 
canton de Boulay par une loi du 96 avril 1896. — 
A pour annexes les Moulins haut et bas et la ferme 
de la Schaefierei. 
Wabsbbbg (Ghâtbau db), c°* de Ham-sous-Warsberg. 

— Le ehatteau neuf de Wamesperg, 1 958 (inv. des 
tit. de Lorr. II, 609 ). — La neuve et la vieilie War- 
netperch, 198& (ibid, II, /io3). — La neuf War- 
netberg on bourg dehors et tout le pourpris de la mon- 
tagne, 198/i (ibid.). — Wemetperg grande et 
petite, ruinée par le duc de Bar et Conrad, évéquc 
de Metz, i635 (cart. év. de M. t. II, p. 7). — Ija 
foriereêêede Wareperg, 1671 (ibid. VI, 60). 

Warsberg était le chef-lieu d*une puissante sei> 
gneurie du domaine propre des comtes de Sarre- 
bruck. Ils y avaient établi, dès le xii' siècle, des 
châtelains héréditaires qui, au xv*, en obtinrent 
rinféodation à perpétuité, et qui dès lors consti- 
tuèrent sous ce nom une maison d*anc. chevalerie 
qui portait pour armes : de sable au lion d'argent. 

La seigneurie de Warsberg relevait du duché de 
Bar, puis de la Lorraine ( dénomb. de 1 89 1 ). — Le 
château neuf de Warsberg, construit au xiii* s", 
Mn\i Tapanage de Mathieu de Lorraine, petit- fils 
du duc Ferry (i3o3, inv. de Lorraine, II, bof\). 

— Au xvii* siècle, les villages et hautes justices de 
Ham , Guerting , Faick et Leywiller dépendaient de la 
seigneurie de Warsberg (1681, dénomb. 1 h juin ). 

Wasnasqubou Wassbrarqtjb, m**, c** de Plesnois. 

VVaSSEBBACH ou MÛLLBBBAGH (RuiSSBAD Dr). — Coulo 

sur le terri t. de la c*^ de Soucht. 



Wjncoif , hauteurs près de I/>rry. — Vauleon, Wacan, 
XV* s* (cbron. Prail.). 

Waîille, <^ de Gorie, à gauche du Ru de Mad. — 
Imvaldi viUa, 85 1 (cart. Gorse, t. LIV, p. 79). — 
Ennwaldi villa , 986 ( abb. Gorze , ch. emp. Othon l*' ). 

— WuaUU villa, 978 (ibid. p. i58). — HowaUi- 
vUla, 1199 (ibid. t. GLXXVI). — WaviR, xiii s' 
(abb." de Gorze). — WalviUe, 1809 (règlem. des 
vignes). — - WielviUe, i338 (P. Ferr. obs. séc. II, 
6/1 v«). ^ Wavdla, 1/1/19 (coUég. Saint-Thiéb. cas. 
de Mad). — WohiUe, 1/188 (inv. des tit. de Lorr. 
sup. p. 979). — Wouaville, x?i' s* (abb. Saiote- 
Gloss. liasse Villecey). 

Village de la terre de Gorze. — Était siège d'une 
cure de Tarchiprétré de Gorze, qui dépendait de 
Tabbaye Sainle-Glossindc. 

Autrefois Troi»-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fait paKie du canton de Gorze depuis 1 790. — 
A pour annexes le Quartier du Luxemboni^, le 
Petit-Moulin, les moulins de Fleur-Mouhn , de la 
Mad et Bauland et la ferme de Boret. 

WBCiEBSiiiJUL ou MiTTBBSMiJBL, m*", c*^ de Bioing-lez- 

Rohrbach. 
Wbgkbibo, vill. c"^ de Budling. — Weterengee, 1A99 
(arch. h. de V. AA, 11). — WeekringeH, 1607 
(abb. Vill. cart. II, 89). — Werberingen, thgli 
(dénomb. Th. Alix). — Wehmgen, i68t (dénomb. 
9 sept.). — Wedeerin g en, 1697 (lerr. du ban). — 
Weekring, 1756 (Stem, dép' M.). 

Il y avait à Weekring un 6ef sous la prévôté de 
Sierck. 

Un des villages de la seigneurie du Uackenberg, 
plus tard de la seigneurie de Busbach. — Si^e 
d^une justice haute, moyenne et basse ( 1689, dé- 
nomb. 10 déc.). — Était annexe de la paroisse du 
Hackenberg (dioc. de Trêves). 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton d*Inglange de 1 790 à 
1 809 , où il passa dans le canton actuel. — Com- 
mune jusqu*en 1 8 1 1 , où un décret du 1 9 octobre le 
réunit à Budling. 
Wbidbsreih, château, h. et m^, c** de Kalhanaen, à 
droite de la Sarre. — Weide^ieim, 1606 (inv. des 
tit.de Lorr. II, h6S). — Weidekeim, 1576 {Und. 
h 56). — Wedeeheim im Westrieh, 1 606 ( Humbrechl , 
Rhein. Adel. pi. i59). — Vêdeeheim, 1681 (dé- 
nomb. 99 déc.). — Veizem, 1796 (arch. d^Achen, 
arpentage du 1 3 août). — ffinlrA^mi (carte Gbbs.). 

Fief mouvant du comté de Bitcbe. — Siège d*une 
haute justice. — Possède un beau château moderne 
qui a remplacé un vieux château on ruinée encore 
debout au milieu du dernier sîède. 
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Aulrefois Lorraine , baill* de Sarreguemines , oout. 

de Lorraine. — Appartient au canton de Bohrbach 

depuis 1790. — Commune en 1801 ; réuni à Kal- 

hausen par décret du 5 avril 1811. 
Weidesheim ( RuissBAD db). — Goule sur le lerrit. de 

la c"* de Kalhausen et se jette dans la Sarre. 
Wbiueb-Kapbllb ou Chapelle db l'Étang, c"* de 

Bilche. — Elle existait au x? 1* siècle. 
Weilbb, hameau détruit, c*" de Saint-Jean-Rolirbach. 

— Weiller, 1688 (mém. aead.de M. i853,369, 
dunombr. de Créh.). 

C'était un franc-aiieu de Lorraine; il était contigu 

au village actuel de Saint-Jean-Rohrbach. 

Wbilleb, village ruiné, c"* de Willerwald. — Alberzr- 

willer, i/iai (cart. év. de M. t. IV, p. 17Û). — 

Weyler hey Alben, i/ia3 (ch. abb. Sturz. 191)* 

— WtilUr, 1 58i (arcb. de Sarralbe, trans. entre le 
duc de Lorr. et le comte de Nassau , du a3 août). — 
Le ban d$ WeiUer, 1601 (inv. des tit. de Lorr. 1, 
191-198). — AlberweiUer, 1 60 1 ( Dur. Lorr. 111 , 
6). — VUler proche AU}it t 1691 (ibid.). 

Village ruiné au xvi* siècle. 

Weihgarteh , bois communal, c** de Rentgen-Basse. 

Wbisbach (Rdissbad de). — Prend sa source à Ber- 
weiller, traverse les c*^' de Berweiller et de Merten 
sur une longueur de h kilom. et se jette dans la Bisten. 

Weiskirch , h. c"* de Wolmunster, sur la Schwolb. — 
Wmkereh, io3o (abb. Saint-Math. Tr. don. duch. 
Jud. ). — Wyikerch , 1 087 ( Und, ). — Weiskirchen , 
i353 (Schœpf. Ab. ill. II, aSi). — Weùcknch, 
169/1 (dénomb. Th. Alix). — Weùkirken, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). — Weiikirchf 1771 (ord. de 
Lorr. XII, 699, arrêt du conseil du 18 juin). — 
Weiikirchn (carte Cass.). 
Village de la mairie de Rimling. 
Le château féodal de Weiskirch existait déjà en 
i3a3; il était siège d'une justice haute, moyenne 
et basse. Le hameau dépendait de la prév6té de 
Rimling et du comté de Bitche. — Le château 
possédait une chapelle domestique annexe de la 
paroisse de Wolmunster. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bitche, coût, de 
Lorraine. — Weiskirch fait partie de la c** et du 
canton de Wolmunster depuis 1790. 

Weiskibch» m*" sur la Schwolb, c"* de Wolmunster. 

Weiskibcb (Rdissbad de). — Goule sur le territ. de 
la c*^ de Wolmunster et se jette dans la Schwolb. 

Welfebdino, c*^ de Sarreguemines, à gauche de la 
Sarre. — Sanctuê Wd/ridui^ Walfêrdmg, i566 
(pouillé de M.). — Sant-Welferdi, 1690 (arch. de 
Sarreg.). — WelfBrUngm, i683 (D. Cal. pr. s. 
Tan). — 5aml-Wai/We, 1 756 (D. Cal. not. Lorr.). 



— Verfelden, 1759 (arch. d'Ippling, Iransact.du 3 
juin.). — Welfferding, 1 78a (ord. de Lorr. XV, 137). 

Village d'Empii*e, enclavé dans la Lorraine et ap- 
partenant au comté de Blies-Castel. Cédé à la France 
par le traité du 97 septembre 1781-18 décembre 
178a, entre le roi et le comte de la Leyen , avec les 
villages de Bliesbrûcken, Blies-Schweyen , Freyming, 
Woustwiller, partie de Heckenransbach et la censé 
de DietxwiUer, il fut constitué en baronnie, sous le 
nom de baronnie de Welferding, avec bailliage sei- 
gneurial, dont les appels devaient être portés au 
pariement de Nancy. 

La cure, sous le patronage de saint Walfried, 
existait en iSaS ; elle dépendait de Tarchiprêtré de 
Saint-Arnuald et appartenait à Tabb. de Thdey. 
Elle avait pour annexes : Blies-Schweyen, Hanwiller, 
Lixing, Rémdfing, Sarreinsming, Woustwiller et 
Rilching (Prusse). 

Terre d'Empire placée dans la prorince de Lor- 
raine, sous le bailliage de Sarreguemines, droit 
romain. — Fait partie, depuis 1790, du canton de 
Sarreguemines. — A pour annexes la ferme de 
Tousch et Ohligmûhl. 

WELSGBHorp, f. c"* de Gros-Réderching. — Bâtie en 
1730 par le sieur Maurice. 

Welsghhoff, ferme, c*" de Puttelange. — La dfue 
d'EdenwHUr, 1779 (Dur. Lorr. III, 196). 
Cette censedépendait du comté de Puttelange. 

Wblscbhoff (Ruisseau db). — Prend sa source à la 
ferme de Welschhoff , arrose les c"** de Grundwiller, 
de Puttelange et de Rémering sur une longueur de 
h kilom. et va se jeter dans le ruisseau de l'étang 
de Ratzenhansen. 

Welscb-Kobbettb, f. c*^ de Sturxelbronn. 

Wblsgbmûhl , m^, c°* de Kalhausen. 

Weltbbsbach (Ruisseau de). — Prend sa source à 
Laudrefang, traverse les c°*' de Laudrefang et de 
Téting sur une longueur de 6 kilom. et se jette dans 
la Nied allemande 

WsRDBLHOFr, f(n^e, verrerie et f. c"* de Creatiwald. 

Wenbece, f. et chapelle, c'^de Saint-Avokl. 

Wbnkwillbb , h. c** de Guéblange, adroite de PAlbe. 

— WentsxoeUler, 1 68 9 ( dénomb. 1 6 mars ). — Went- 
veiller, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — WetUzmUe , 
1756 (Stem, dép* M.). 

Village du Val de Guéblange; relevait de la châ- 
tellenie d'Albestroff. — Était annexe de la paroisse 
de Guéblange. 

Autrefois Trois-Évêchés, baill. de Vie, oouL de 
l'Évêché. — Il fiiit partie du canton de Sarndbe 
depuis 1790. — Commune en 1801; réonîe à 
Guéblange par décret du 8 octobre 181 3. 

36. 
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Wbbangs, village détruit près de Nidange. — L'aUeuf 
de Verenges, 121 a (abb. Vill. cart. V, ik). — 
Wairanges , 1 378 ( ibid, V, 1 3 ). — Veringû ,1287 
{ibid. K, 5). — Weringe procke Nydenge, t3i8 
(t6irf. V, 3). 

Wbricb-Mvhl, m^°, c°*de Loupcrshausen. 

Wbrscqipig ou WiRGiN , censo, c"* de Riroling ( 1 779, 
Dur. LoiT.). — Voy. Wubschinoeh. 

Wbsbach, m", c-de Kerbach.— Veichbaeh (Thilloy). 

Wbscubach (Rdissbau db). — Prend sasource à Kalem- 
boarg, traverse la c*^ de Laumesfeld sur une lon- 
gueur de 3 kiiom. et se jette dans la Nied. 

Wbschirc , m*", c'^'de Neunkirch. — Feehingai, 777 
(ch. abb. Saint-Denis, Félibien, Hist. de Saint- 
Denis, pr.). — Veckingen, iSgZ (arch. de Sarreg. 
donat. à la chapelle Sainte-Catherine). — Féchin, 
1 59/i (dénomb. Th. Alix). — WeckingermûM {carte 
Cass.). 

Moulina cailloux et usine, dépendant de la faïen- 
cerie de Sarreguemincs. 

Wbtbach (Ruisseau de). — Prend sa source a Ébange, 
traverse les c*^ d*£bange et de Daspich sur une 
longueur de .5oo met. et se jette dans la Fensch. 

Wbybr, village détruit, c"*de Rahling. — Wigere,i 1 5o 
(Croll., Orig. Bip. II, 1/12). — Wyher, 1621 
(Fr. Kollner, Gesch. des Nassau -Saarbrùckschen 
Landes, 187). — WeUler, \bç)h (dén. Th. Alix). 
— yVeyher, 1726 (arch. d^Achen, procès -verbal 
d'abornement du 9 août). — Waytr, métairie, 
1735 (Dur. Lorr.). — Weyer, village ruiné, 1766 
(D. Cal. not. Lorr.). 

Village de la mairie de Rahling, détruit au xvi's'; 
il était situé au lieu où la carte de TÉtat-major 
place la chapelle de Weyerkirch. 

Wbtrrbacq (Rdissbau de). — Coule sur le (errit de 
la c"* d'ippiing. 

Wbterbacb (Ruisseau de). — Coule sur le territ. des 
c"'* de Falck, de Kerling-les-Sierck et de Kirsch- 
naumen. 

Wbyergrabe?! (RuissEiu de). — Coule sur le territ. 
de la c"* de Velving. 

Wbter-im-Lindthal, étang, c"* de Moulerhauson. — 
1596 (dénombr.Th. Alix). 

Wbybrkircm, chapelle, c"* de Rahling. — Emplace- 
ment de l'ancien village de Weyer. 

WErBRMîJHL, m", c** de Faick. 

Weymbrargb, c*"* de Thionvilie. — Werneringoê , 926 
(abb. Sainl-Arn. ch. év. Benn.). — Wimeringaa 
977 (cart. Saint-Pierre, ch. emp. Oth. II). — Wirne- 
ringeê, 993 (ihUi, Oth. III). — Wuimeringeêy 993 
(abb. Sainte-Marie, ch. Oth. III). — Wi^neranget, 
1 28/1 (abb. Vill. cart. L 1,6, 10). — Wemeranges, 



129A (ibid, B, a6). — Wirmerangeê, i3ii {ibid. 
E, 3). — Wimenmge, i323 (inv. destit. de Lorr. 
m, 166). — Wermerangêi , i369 (cart. év. de M. 
t. I,p. 992). — Warmerangê, i362 {ibid, L I, 
p. tAi ). — Weimering, ibUh (pouilié de M.). — 
Wêtnrange, 1681 (dénombr. ta juin). — Wfifn- 
range, Weimerangen , 1697 (ierr. du ban). 

Siège d^une seigneurie foncière, érigée en haute 
justice le 1 9 juin 1 706. — Était une annexe de la 
paroisse de Wolkrange. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. etcouL de Thion- 
vilie. — Fit partie, en 1790, du canton de Het- 
tange, de celui d'OEutrange sous Torganisation de 
Fan III, puis, en 1809, fut classé dans le canton 
actuel. — A pour annexes les hameaux d'Élange et 
de Tervilie et le moulin Rouge. 

WiDB?iH0FF, anc ferme du séminaire Saint- Simon 
à Kerbach. — Widenhoff, i5i9 (sémin. Saint- 
Simon s. Tan). — Wydenkojffz, 1677 {ibid,). 

W1DENP0DHL (Ruisseau de). — Prend sa source i Main- 
villers, traverse celte c"* et ceHe de Créhange sur 
une longueur de 6 kilom. et demi et se jette dans 
la Nied allemande. 

WiBswiLLER, c""* de Sarreguemines, à gauche de la 
Sarre. — Witmwire, 1 1 5o (Kremer, Arden. Gesch. 
11 , 9 93 ). — Wiesêfoilre ,\hhb{ Schaltse , der Blies- 
gau , 78 ). — Wiizwiller, 1 673 ( Kremer, H , 1 76 ). — 
Wit§ewiUer, WyiwUlerf-Weytwilkr, ifihb (poiiillé 
de M.). — WeiêtweUUr, 1596 (dén. Th. Alix). — 
WntvêiUer, 1681 (dén. 10 mai).— Weiê-WilUr, 
1769 (D. Cal. not. Lorr.). — Vimller, Wei$viller 
ou Weiâ-WeiUer, 1 779 ( Dur. Lorr. ). — WiitweiUer 
(carte Cass.). — Wiswiller (carte de TÉtat-major). 
Wieswiller et Wœlffling ont été longtemps un 
objet de dispute entre la Lorraine et TEinpire. Au 
XV* siècle, ils appartenaient à Jean de SteinkaHenfels, 
seigneur de Buntenbach; plus tard, ils passèrent aux 
comtes de Nassau -Sanïsbnick. «Wolillingen et 
Wcissweiller possédez par le comte de Nassau , les- 
queli néantmoins sont six soub et en la seigneurie 
de Bitchei) (dén. Th. Alix). — En 1 62 1 , ils advin- 
rent définitivement à la Lorraine, en vertn d^unc 
convention d'échange entre le duc Henri de Lorraine 
et le comte Louis de Nassau - Sarrebrùck. — Siège 
d'un fief et d'une justice haute, moyenne et basse 
mouvant du roi de France ( 1 681 , dénomb. 1 o mai). 
— Était siège d'une cure de Tarchiprétré de Hom- 
bach, qui avait WœlfBing pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, 
coût, de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis 1 790. — A pour annexes les mou- 
lins de Griinenwaldmiihl et de Schustermûhl. 
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WiBswiLLSii (RuiMBAu db). — Prend sa source sur le 
ban de Wodffling, traverse les c*** de Wœlfiling, 
Wieswilier, Dieding et Zelting, sur une longueur de 
U kilom., et se jette dans la Sarre. 

WiLDGaBTH (Rdissbau db). — Prend sa source à 
FilslrofT, traverse la c*^ de ce nom, sur une lon- 
gueur de a kilom., et se jette dans la Nied. 

WiLu ELimaoRN ,b. — Voy^ Gbbutbwald- Wilhblmsbrokn. 

WiLLBBaopp, f. c"^ de Lacbambre. — Voy. Lbtwillbr- 
aoFP. 

WiLLEBWAU>,c*"'deSarralbe. — VilUrvaldtf l'jbi (ord. 
de Lorr. VIII, a8s). — WeUlerwaldl , 1756 (carte 
Vaug.). — . WiUerwald, Wilkrwart, 1766 (D. Cal. 
not Lorr. ). 

Village fondé en 1601 sur les ruines de Wciler 
ou Alberweiller. — Siège d^un fief mouvant d*abord 
du duché de Lorraine et ensuite de la couronne de 
France, avec droits de justice haute, moyenne et 
basse (1681 , dénombr. 10 mai). — Était le siège 
d*une cure de Tarchiprétré de SainUArnuald , qui 
avait SchottenbofT pour annexe. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarregucmines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarralbc 
depuis 1 790. — A pour annexes le moulin de Nie- 
derau et la tuilerie d*Annenbcrg. — Le Petit Haras, 
qui n'existe plus, en dépendait autrefois. 

WiLLBBWALO u" 1 (RuissBAD db). — Prend sa source 
aux prés de Schottenhoff, traverse les c"** de Sar- 
ralbe et de WiUerwald sur une longueur d'un kilom. , 
entre dans le dép* du Baft-Rhin et tombe dans la 
Sarre près du moulin de Niederhan ( Bas-Rhin). 

W'iLLBRWALD u** 9 (RoissBAu db). — Prend sa source 
dans les prés de Heckenransbach , traverse les c*** 
de Heckenransbach, Grundwiller, Hambach, Wil* 
lerwald, sur une longueur de a kilom., entre dans 
le dép^ du Bas-Rhin et se jette dans la Sarre sur le 
ban de Herbitzheim. 

WikLXBWALD (La) forét domauîale de 53 hectares, 
c"* de Bibiche-Grande. 

WiiiBRGRfiBN (RuissBAD db). — Goule sur le territ. de 
la c^ de Théding. 

WinDHOFF, h. c"* de Loutzwiller. 

WiiiDHOFP,f. c"^ de Niederwisse. 

WiHGHERDAL, viil. Buj. détruit de Fane, mairie et pa- 
roisse de Longeville-lez-Saint-Avold , 1681 (abb. 
Longev. dénombr. ). 

W1K6SBBRG, h. c*" de Wolstrofl*. — Visniperum, n'd'j 
(abb. Vili. ch. Et. de Bar). — Vuinetbergt- 1180 
{ibid. liasse Abonc). — Venetberg, laSi (ibid.). 
— Vanitperg, ia6/i (ibid.). — Wûùiperch, 1370 
{Ufid.), — Winetperch, 1971 {tbid. cart. t. I, A, 
1). — Vani^ferg, 1977 {ibid. liasse Abonc). — 



Win$perckf Wineêperc, i983 (t6td. cart. t. I, B, 
J9). — Viniêberg, 1990 (ibid, liasse Abonc). — 
Winsperc, 1990 (ibid, cart. t. l. A, 11). — Wi- 
niêper, 1997 (ibid. A, 90). — Wynespere, iSôi 
(ibid. A, i5). — Winesperch, 1890 (liste d'échev. 
deThionv.). — Winsbergh, i/io3 ( abb. Vill. cart. 
I. II, p. 3). — Winiperi, ikoh (P. Ferr. obs. soc. 
t. Il, p. 1/16). -- Wwanisperch , 1/199 (arch*h. do 
V. AA, 11). — Winsperchf 16/10 (P. Ferr. obs. 
séc. t II, p. 896). — Wisbergf 1680 (dénombr. 
s. Tan, arch. départ.). — Waintperg, Wiruperg». 
xTii* s* (dénombr. i7fév.). — Weimberg, f^^G 
(Stem.dép'M.). 

Était annexe de la paroisse de Luttange. 
Autrefois Trois-ÉvÀ:hés, baill. et coût de Thiuii- 
ville. — Fit partie du canton de Luttange de 1790 
à 1809, où il fut classé dans le canton de Metzer- 
wisse. — Chef-lieu communal, avec Schel pour 
annexe, jusqu*en 181 1 , où il fut réuni à Wolstroiï 
par décret du 96 avril. 

WuiTRiNO, f. sur le territ. de Hobling, c*^ de Ché- 
mery-ies-Deux. — Vintringen, i3i9 (abb. Bouz. 
ch. s. Ta©). — Wetitring, xfiii* s" (pouillé de M.). 

Censé faisant partie de la communauté d'Edlin^; 
et de la paroisse de Freistroff. 

WiaeiR ou WBRSciiiiie, f. c" de Rimling. — Wir- 
tingf fief de la paroisse de Rimling, xviirs' (pouillé 
de M.). — Voy. Worscbirgbk. 

WiBicHMiJHL, m^, c** de Loupershausen. 

WiBSCHWiLLBB , m*" sur la Horn , c"* de Bilche. 

WisiRO (Lb Gbabd-), f. c"* de Blies-Ébersing. — Wi- 
tingen, 1690 (inv. des tit. de Lorr. VI, 166). — 
Wietingen , 1 68 1 ( dénombr. 9 9 déc ). — Vitinguin , 
Vitingtan, 1709 (ord. de Lorr. I, 363). — Wi- 
iingue, 1766 (D. Cal. not. Lorr.). — Witen^uen, 
1779 (Dur. Lorr. III, 660). — Viêingerhoff (carit 
Cass.). 

Cense-fief mouvant de la châtellenie de harre- 
guemiues, annexe de la paroisse de Habkirchen. 

W1SIK6 (Lb Pbtit-), f. c"* de Blies-Ébersing. 

Wisi?iG (Ruisseau db). — Prend sa source dans le 
pré de la ferme de Wising, traverse les c"*' de 
Neunkirch et de Folperswiller, sur une longn<Mir 
de 1 kilom., et se jette dans la Bliese. 

WlSWlLLBB, C"*. Voy. WiBSWILLBE. 

W1TTBIK6, c** de Sarr^uemines , à gauche de la Sarre. 
— BtUmngvn, 1938 (ch. abb. Wernerswiiler. Croll. 
Orig. Bip. I, i65). — Witteringen , 1696 (D. Cal. 
not. Lorr.). — WiUringa, Witringa, ibhk (pouillé 
de M.).— Wittringen, 1596 (dén. Tb, Alix). — 
Vifringen, 1761 (ord. de Lorr. Mil, 939, édit de 
juin). — W7(riwg (carte Cass.). 
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Ce village faisail jadis partie de la seigneurie de 
Forbach. Donné à Tabbaye de Wadgasso, il fut 
vendu par elle, en 1/196, au duc Charles de Lor- 
raine. — H y avait à Wiltring une maison-fief qui 
mouvait du roi de France et dépendait de la seigneu- 
rie de Willerwald (1681 , dénombr. 10 déc). — 
Paroisse de Tarcbiprétré de Saint-Amuald. 

Autrefois Lorraine , baill. de Sarreguemines , coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de SaiTc- 
guemines depuis sa création, en 1790. — A pour 
annexe la ferme de Kremricb. 
W0ELFFLIN6, c** de Sarreguemines. — Wûlbelingen , 
ii/i3 (ch. abb. Slura. 3i6). — Wiel/ing, 11 /i3 
( D. Cal. noL Lorr.); — Grangia WolveUngm, 1 1 78 
(ch. abb. Sturz. 2 y"), — Walvelingen, 1179 (ch. 
abb. Neuburg, Als. diplom. cccxifii). — WlueUn- 
ffen, 1 1 96 (ch. abb. Sturz. Frédéric, sire de Bilche, 
confirme la fondation del^abb.). -^ WuWelmgen, 
1995 (ch. abb. Sturz. ibid. III). — WolffeUngen, 
1 /i 6 5 ( Schultze , der Bliesgau , 78 ). — WubeUngen , 
ihhg (ibid, 79). — WdUngen, WoljffUngen, ib^h 
(dén. Th. Alix). — WâyUngen, t68i (dénomb. 99 
déc.). — Welflmg, Woelfling, Woil/lingen (D. Cal. 
not. Lorr.). — WôlJUngen (carte Cass.). 

Wœlffling fut donné, en ii/i3, à Tabbaye de 
Sturzelbronn par le duc Mathieu de Lorraine. — 
Ainsi que Wieswiller, il a été longtemps disputé 
par la Lorraine et TEmpire. En 1691 , il fut défi- 
nitivement attribué à la Lorraine par une conven- 
tion dYchange entre le duc Henri de Lorraine et le 
comte Louis de Nassau-Sarrebrûck. — Dépendait 
du comté de Bitche et était siège d'un fief et d'une 
justice haute, moyenne et basse (1681 , dénombr. 
1 mai ). — Etait annexe de la paroisse de Wieswiller. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines, coût, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Sarre- 
guemines depuis 1790. — Commune jusqu*en 
1811 , où il fut réuni à Wieswiller par décret du 
19 octobre; érigé de nouveau en commune par 
ordonnance royale du 9 mai 1 837. 
WoBLFLiiic , c*" de Bouzonvillc. — Waulffenigenj xvi* 
siècle (abb. Longev. déclar. de biens). — Wuel- 
fling, 1681 (dénombr. 3o oct.). — Volflin, 168/1 
(dénombr. 19 sept.). — Wêlfing, 1766 (carte 
Vaug.). — Veilflmg, Waîfling, 1766 (D. Cal. not. 
Lorr.). — Velffling (Dur. Lorr.). 

Dépendait de la seigneurie de Chàteau-Bouge 
( i68i , loc, cit.), — Était annexe de la paroisse de 
Leyding. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, cent, 
de Lorraine. — Fait partie du canton de Bouzon- 
ville depuis 1 790. 



WoËTRB (Pats db la) oii db la Woivbe. — Pagux 
Vabretuiê {Ad ripât AliêorUiœ, Qrwm et Cari, Mo- 
tam Miter et Moallam), vu* s* (Gr^. Tur. IX, 
notes D. Ruin.). — Wabrerms, Quabremie, Va- 
Jransit, Wabrens^, Wuaprensis fHtgut, 636-856 
(cari. Moy. Rhin, I, 10, 37, 76, 88, 960). — 
Paguê Wabremiê, 85 1 (cart. Gorae, t. LIV, p. 79). 

— Wavrerue, 870 (div. r^i Loth;).i«~ Pagu» 
Wawereniiê, 960 (cari, de Saint-Pierre, ch. emp. 
Olh. I"). — Werbia, 989 (abb. Gorze, ch. emp. 
Olh. II). — La Vevre de Gemexêy, xv* s* (chron. 
Ph. de Vign.). — La Wevre en Guemexeif, xv' s' 
(chron. Praill.). — La Werve, la Werge on Gou- 
wemexey, ilihh (chron. doy. de Saint -Thiéb.). 

— La Weivre, lûgS (Journ. J. Aub.). — Terra de 
la Vaivre, xvii' s* (Loth. sept.). — La IVoieve, la 
WiÀvey i636 (Journ. J. Bauch.). — La Waive, 

1681 (dénomb. j i juin) Wefria, Wabria, Ver- 

via, Werpia, Wevria, Wapria; Wabriênêiê, Wet- 
brentiêi Waprefuiê, Weprentitf Vaoren$it comitatus 
velpaguM ( D. Cal. not Lorr. ). — En allemand : iVa- 
ver, Wawart, Wamerwald (cart Moy. Rhin). 

Dans la basse latinité, Vavra, Vevra ou Wavra, 
Wevra, signifiait un terrain à broussailles et à pe- 
tits bois, de Vêpres, broussailles : cette dénomina- 
tion aurait établi une opposition entre ce pays et le 
pays voisin, des bois profonde (ar-duen ), TArdenne. 

L'ancienne Woëvre était une contrée fort éten- 
due comprise, ainsi que l'indique la note précitée, 
entre la Moselle et la Meuse, l'Orne, la Chien et 
l'Eltz. Un diplôme de Chariemagne lui donne le 
titre de duché. En 870 , dans le partage du royaume 
de Lothaire, figurent les deux comtés de Woevre 
(D. Mabillon, 1. IV, n"* 198, p. 393). Ces comtés 
étaient même au nombre de trois, selon le P. Wil- 
theim (actes du martyre de saint Dagobert)etHadr. 
de Valois : ceux de Verdun , de Searpone et de Cas- 
treium, qu'on peut supposer être ce Caetrum Wa- 
brense, fameux dans l'histoire mérovingienne, que 
plusieurs savants ont placé à la Tour-en-Woévre. — 
La Woëvre actuelle a perdu depuis longtemps toute 
la partie septentrionale de sa circonscription. Elle 
commence aux côtes, près de Verdun , et se termine 
dans le dép* de la Moselle, dont elle forme la partie 
occidentale. 

L'archidiaconé de Woëvre (diocèse de Verdun) 
comprenait les doyennés d'Amel et de Parey, où se 
trouvaient un certain nombre de paroisses actuel- 
lement renfermées dans le dép* de la Moselle , savoir, 
dans le premier : Béchamps et MouaviUe, Joudre- 
ville, lixières et Fléville, Norroy-le-Sec, OUey, 
Neuvron et Jeandelise , Thumeréville et Fiquelmont , 



DÉPARTEMENT DE LA MOSELLE. 



:287 



Piennes et Bertrameix , et Domprii ; dans le second : 
Dampierre et Aliamont, Brainvilie et Porcher, et 
Puxe. 

WoicoT ou Ru DB Makce. — Prend sa source à la 
lisière du bois Saint-Paul (territ. de Mont), traverse 
les c"*" de Landres, Mairy, Tncquegnieux , Man- 
cieuUcs (annexe d^Anoux), Mance, Briey, Moûtier, 
Auboué,sorune longueur de s 6 kilomètres, et se 
jette dans TOme à Aubouc (Moselle). — Amantia, 
XII* s* (lim. comit. Vird. Rôuss. pr. m). 

WoiMBBAUT, c**" de Faulquemont, à droite de la Nied 
française. — Waimvah, i3i6 (abb. Longev. écb. 
s. Tan ). — Womiêhaut , 1 33 6 ( in v. des tit. de Lorr. I , 
537). — Woinhaultf t347 (ibid.). — OminuauH, 
1 398 (P. Fer. obs. sécll, at. 1 91 ). — WomvauU, 
ihoti (liste des vili.). — Waidval, lU^t (cart.év.de 
M. 1. 1, p. 175). — Wttmhevak, lâii (ibid, L VI, 
p. 139). — Wamwaul, 1676 (ibid. t. V,p. 19&). 

— Wahamval > 1 Û79 ( ibid. t. VI , p. 1 53 ). — Vomur- 
haut, xfii* s' (episc. Met. temp.). — Voinehaut, 
iGio (Kab. territ Met.). — Voinn^ut, i63t 
(Joum. D. Flor.). — Voitnhaut, xfiii* s*(pouillë de 
M.). — Voinhaut, 1756 (carte Vaug.). 

Était annexe de la paroisse de Vittoncourt. 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. et coût, de Melx. — 
Fit partie, en 1790, du canton d^Ancerville, sous 
Porganisation de Tan m, de celui de Rémiliy, et 
passa en iBos dans le canton actuel. — A pour 
annexe la maison isolée de Saint-Vincent. 
WoMGTiLLB, m*", c** de Doncourt-lex-Gonflans. — 
Woitmlk en Jamiêiif i/i3o (inv. des tit de Lorr., 
V. 5). — WaifmUe, i560 (î^.). 
WoippT, 1*' c*' de Meti. — Gvapeium, 11 33 (chap. 
cath. bulle de Gel. H). — Wapey, i3oo (ban de 
Irof. s. Tan). — Waipey, i3à3 (chap. calh. ch. s. 
Tan). — Waippey, i385 (ibid,), — Wauppey, 
Wav^peiy XV* s' (chron. Jac. Huss.). — Wappey, 
I hofi (P. Fer. obs. séc II, f. 3i 1 v*). — Woippey, 
1^106 (liste des vill.). — Wo^ey, i/i3o(chap.catb. 
s. Tan). — Weppy, i5oo (Joum. J. Aub.). — 
WoipeZf Watpeyy Woipi, i5i3 (Mëm. Ph. de 
Vign.). — Woipy, i5i8 (t^.). — Wapi, Wappy, 
tbhh (pouillé de M.). — Vuo^, xvii' s* (carte 
Tass.). — Vuoepy, vin' s* (carte Beaul.). 

Était siège d^ine cure de Tarchiprétré du Vai-de 
Metz, qui dépendait du chapitre de la cathédrale 
de Meli et avait pour annexe (jusqu'au xvii* s') 
Lorry, et postérieurement Saint-Éloy, avec Sainte- 
Agathe, Saint-Remy, la Maison-Neuve, la Maison- 
Rong^ et la censé aux Chênes. 

Autrefois Trois-Évéchés, baill. et coût, de Metz. 

— Fit partie du canton do Maizières en 1790, 



de celui de Lorry-lez-Metz sous Torganisation de 
Tan m, et passa en 1803 dans le canton actuet — 
A pour annexes les hameaux de Ladonchamps et de 
Saint-Remy, les fermes des Grandes- Tapes, des 
Petites-Tapes et de Sainte-Agathe, la brasserie de la 
Maison-Rouge et Tauberge de la Maison-Neuve. 

\V0iB021 (Le Bar), ban-fief sur lequel était situé le 
château de Grignan, siège de celle seigneurie, c"* 
de Moolins-lez-Me(z. 

WoiVBB (RcissBAU DE la). — Coulo sur le territ de 
la c" de Thimonville. 

WoLrGABTBR OU LA Gensb-aux-Loups, f. c"" de Bitche. 
— Voy. Gbrse-aux-Locps (La). 

WoLrsBBOKM, m"" forestière, m*" et fontaine, c"* de 
Reyerswiller, nommés aussi Speckbronn, 

WoLKBANGB, c" de ThionviUc. — Wolkrengei , 1 13(> 
(abb. Freist. ch.fond.). — Wokringen, 11 84 (abb. 
Vill. cart. t I, E, 3). — Vokerênge$, t8o3 (tr. de 
paix entre Fer. de Lorraine et Thib. de Bar). — 
WoUeerenget, i3 33 (coll. SaintrSauv. s. Tan). — 
WolkermgeM , 1 3 3o ( ibid. ). — W<^kerange , 1 3 5 /i 
(inv. des tit de Lorr. Il, Aoi). — Wolkeringis, 
1356 (abb. Vill. cart t I, B. 31 ). — Wotkergen, 
Wolkerengen , 1376 (ibid. H, i3). — Wolerenge, 
1639 (arch' ^' à^ ViU. AA, 11). — Wolgrain(re, 
1&39 (ibid.). — Volkengêê, \kh^ (abb. Vill. cart. 
t I, H, 11). — Vdcheringen , 1669 (carU év. de * 
M. t IV, p. 73 v"). — Wolkringen, 1^71 (inv. de» 
tit de Lorr. II, Û19). — WbÛtringa, Wolerange, 
Vdtering, ibkh (pouillé de M.). — Volcringen, 
1571-1573 (arcb. départ B, 363 ).. — Vuolekrang, 
Vuokkange, 1681 (dénombr. s 3 juil.). — Vol- 
crange, 1697 (l^"** ^^ Weymerange). — Volque- 
range, 1766 (carte Vaug.). 

Wolkrange, seigneurie de nom et d'armes, fief 
du comté de Luxemboni^, a donné son nom a une 
maison d'ancienne chevalerie qui portait pour 
armes : d'argent à lafoice de gvmdee au cheffretté 
de même et dont le nom s'éteignit au xvi* siècle. — 
Était fief du duché de Lorraine et si^ d'une jus- 
tice haute, moyenne et basse (av. et dénomb. de 
1 A7 1 ). — De cette seigneurie dépendaient au der- 
nier siècle les villages de Wolkrange et de Metiange , 
7 voueries à Weymerange, la rue du Moulin et le 
Moulip à Knutange, des censés à Algrange et à 
Guentrange (1701, dénomb. o mai). — Était le 
siège d'une cure de l'archiprétré de Thionville, qui 
dépendait du noviciat des Jésuites de Trêves et 
avait pour annexes Weymerange, Élange, Tervill<>, 
Beuvénge, et Phcrmitage Saint-Michel. 

Autrefois Trois-Évècbés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie, en 1790, du canton de Het 
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lange, de celui d'OEutrange sous Torganisation de 
l'an III, et passa en 1803 dans le canton actuel. 

— A pour annexes les hameaux de Beuvange-sous- 
Saint-lMichei et de Metzange. 

WoLMCNSTBR, ch.-l. dc c"", arroud. de Sarreguemines, 
sur la Schwolb. — Fa/mufMter, !i5o (Krem. 
Ardon.Gosch. II, agS). — Walitmiiiter, Walmnistev, 
Walmurufter, 1 54/1 (pouillë de M.). — Wolminster, 
1681 (dënomb. 99 déc). — VoUmunsUr, 1771 
(ord. de Loir. XII, /i9 9). — Volmunster deBitche, 
1 779 (Dur. LoiT.). — Wolmuniter (carte de rÉlat- 
major). 

Village du comté de Bitcbe; il dépendait de la 
prévôté de Rimling. — Chef-lien d'une mairie com- 
posée de plusieurs villages. — Etait le siège d'une 
cure de rarchipréiré de Hornbach qui compre- 
nait, avec Wolmunster, Dolienbacb, Epping, Esch- 
willer, Noussewiiler, Ormerswiller, Urbach et Weis- 
kirch. 

Autrefois Lorraine, baill. de Bit^he, coût, de Lor- 
raine. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu de canton 
et conserva ce litre sous les oi*ganisations succes- 
sives; ce canton comprenait les c"*' de Dolienbacb, 
Epping, Erching et Guiderkirch , Eschwiller, 
Hottwiller, Noussewiiler, Obergailbach , Ormers- 
willer, Rimling, Urbach, Weiskirch et Wolmunster. 

— A pour annexes Eschwiller, Weiskirch et Ohlig- 
miihl. 

WoLHunsTBRBACH ( RuissEAu Ds). — Goule sur le ternt. 
de la c°* de Reyerswiller et va ensuite se jeter dans 
la Schwolb. 

WoLSTROPF, c^de Metzerwisse. — WoUettorfy i3o5 
(arch. h. de V. AA, 4a). — Wole»torff, 1469 
(abb. Vill. cart. II, f. 59 v'). — WoUtorff, i5io 
(ibid.), — Wolestroff, VaUtroff, WoUtroff, i5/i4 
(pouillé de M.). — Wolfftdorff, 1579 (Berth. Hist. 
de Lux. Vin, ko), — Woulstroff, 1601 (fonds de 
Malte, décl. de biens). — Volecketroff, 1686 (abb. 
Vill. liasse. Ay. 9). 

Etait siège d'une cure de l'archiprétré de Ké- 
dange, qui dépendait de la comm''* du Petit-Saint- 
Jean de Metz. 

Autrefois Trois-v^hés, baill. et coût, de Thion- 
ville. — Fit partie du canton de Liittange depuis 
1 790 jusqu'en 1 809 , et passa à cette dernière date 
dans le canton actuel. — A pour annexes les hameaux 
de Reinange, Schel, Wingsberg, les châteaux de 



Reinange et de Wingsberg, et le moulin de Metzer- 
wisse. 

WosENHOFF, f. c"* de Thionville. 

WovsTBACH (RnissBAU db). — Prend sa source à 
Tntteling, traverse une partie du ban et du village 
de Pontpierre et se jette dans la Nied allemand(' 
près de ce dernier village. 

WocsTBMïnL, m*" sur la Schwolb, c"*de Wolmunster. 

WocsTWiLLER, c*" dfi Sarregucmincs. — Weêtweiller, 
1606 (pouillé de M.).* — Weitwylêr,jyu* s* (Loth. 
sept.). — Wotutweiler, 1789 (ord. de Lorr. XV, 
t38). — Wutzweiller (tab. Par.). — Wuittriller 
(carte Gass.). 

Village d'Empire enclavé dans la Lorraine et ap- 
partenant au comté de Bliescastel. Gédé à la France 
par le trailé du 97 septembre 1781-18 décembre 
1789, entre le roi et le comte de la Leyen, il fut 
incorporé à la baronnie de Welferding, qui avait 
un bailliage seigneurial. — Était annexe mixte de 
la paroisse de Welferding et de celle de Roth. 

Autrefois Empire, droit romain. — Fait partie 
du canton de Sarreguemines depuis 1 790. 

WocsTwiLLER (RuissBAf de). — Prend sa source dans 
les présd'Emestwiller, traverse les c^'d'Emestwiller 
et de Woustwiller, sur une longueur de 9 kilo- 
mètres, et va se jeter ensuite dans le ruisseau de 
Diebling. 

WuALKBR (La Godr db), fief sur le ban d'Uckange, et 
faisant partie de la seigneurie de Dislroff ( 1 68 1 , 
dénomb. 3o aoât). 

WuRscHiRGBM, ccuse détniite, c^de Rimling. — La 
Cerue de Wei'tching , 1761 ( ord. dc Lorr. XII , û « â ). 
— Warschingen, 1 755 (atlas de Bitche, f. 5o). — 
Virgin, 1779 (Dur. Lorr.). — Winehingen (carte 
Gass.). 
Démolie vers 1809. 

Wdrschwbiller , vill. détruit, c*" de Bitche. — Wûneh- 
weiler berg, i'jbh (atlas de Bitche, f. 76, 96, 95). 
Son histoire est absolument inconnue. 

Wgrscrwbillbr ou WiRscHWEiLLBR , m*", c"" de Bitche., 

Voy. OcHSEKyÛBL. 

WuRTH (RnissEAu de). — Goule sur le territ. de la 
c"* de Garsch et se jette dans la Moselle. 

Wdrtmûhl, m*% c"* de Saint-Avold. — Situé sur le 
canal des étangs de Saint-Avold. 

WuRRBLBAGH (RcissEic db). — Goule sur le territ. de 
la c"* de Sarralbe et afflue à l'Albe. 
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Xarmk, m'' sur la Grusoe, c*^ de Beaveiile.*— Semé, 
1769-1790 (arcb. départ. B, 979). 

Xif BT ( Petit-), h. g"* de Grand-Failly. — St^pmiaeui 
mtnor, ioiSi9 (Roussel, HisL de Verd. pr. bulle de 
Léon IX ). — Swry-le-PHit jw devant Cohmiêi deJany, 
1 973 (iuv. des tit de Lorr. III , 960). — PetiiSwry 
9ur Chairet devant Cotmey, 1978 (arcfa. oomm. s. Tan ). 

— Pêtit'Xeuvry, x? * s* ( chron. Jac. Huss. ). — Xkrey, 
1 688 (inv. des tiL de Lorr. supp. 977 ). — Severey, 
i5i8 (Mém. Ph. de Vign.). — Petit Sivry, 1689 
( Barr. dom. t. II). — £0 patois : Lo Ftiot Ck'evry. 

n y avait une seigneurie foncière, fief mouTapt 
de la prévôté de Longuyon; la haute justice était au 
roi. — Était annexe de la paroisse de Petit-Failly 
(dioc de Trêves). 

Autrefois Barrois,baill. de Longuyon, coût, de 
Saint-Mihiel. — Fait partie, depuis 1790, du can- 
ton de Longuyon. — Chef-lieu communal jusqu'en 
1 8 1 1 , où il fut réuni à Grand-Faiily par décret du 
5 avril. 
Xitry-le-Frarc , c~ d'Audun-le- Roman. — Superiaeum 
tnajuê, 1069 (Roussel, Hist. de Verd. pr. bulle de 
Léon IX). — Swry, isAa (abb. Saint-Pierr*, terf. 
35 1 V*). — Cerverey, 1 968 (ibid.), — Cyveri, 196a 
( ibid. ). — Severey, Cevery, 1 9 7 9 ( ibid. ). — Civrey, 
1 996 {ibid, 359 v**). — Seivriau Mathoi, 1 998 (abb. 
Saint-Max. ch. don.). — Cyverei, i3oi (abb. Saint- 
Pierr*, terr. 355 v«). — Moulin de Civereil, i3i5 
(tbid.^b^).-'MaulindeXiverel,tZ6o(ibid.('^bU). 

— Xeuvry, xv* s* (chron. Jac. Hus.). — Xiwerey, 
i/io5 (abb. Saint-Pierr*, terr. f 356). — Xiverey, 
1 /119 (arcb. h. de V. A A, 1 1 ). — Xivery-4e-Franc , 
1 hSU (chron. doy.de Saint-Thiéb.). — Xuirey, 16/16 
(arch. h. deV. AA, 3i ). — Xeverey-le-Prane , 1690 
(Joum. J. Aubr.). — CiverayM-Franc , 1696 (abb. 
Saint-Pierr*, terr. 358 v*). — Xivgry, Xiverey, xvi's* 



(ibid. f 35i). — Chivery-le-Fran , xni' s* (Lolh. 
sept). — Sivry4ê-Franeai$ , 1680 (dénombr. arch. 
départ). — Xievry-le-Frani , 1799 (carte Bugn.). 
— Xivry ou Siory-le-Franc , 1 779 ( Dur. Lorr. ). — 
En patois : Ck'evry-UhFranc. 

La moitié du village formait une seigneurie mou- 
vant de la prévôté d^ Arrancy , Tautre moitié dépen- 
dait du comté et de la prévôté de Mercy. — La justice 
hauto et moyenne appartenait à Tabb. de Saint- 
Pierremont — Etait siège d'une cure du diocèse 
de Trêves (doy. de Basailles), dépendant de Tabb. 
des Bénédictins de Luxembourg. 

Autrefois Barrois, baill. de Longuyon, coût de 
SainUMihiel. — Fut érigé, en 1790, en chef-lieu 
d*un canton du district de Briey qui comprenait 
Avillers, Bertrameix, Gircourt, Domprix, Higny, 
Joodreville, Landres, Mont, Murvilte, Piennes, 
Preutin, Saintr-Supplet et Xivry-le-Franc; passa, 
sous Torganisation de Tan ui , dans le canton de Gir- 
court et, en 1809 , dans le canton actuel. — A pour 
annexe Gircourt. 
XonviLLB , c** de Gorze. — Sione viUa in pago tcarpo- 
neneiy 869 (cart. abb. Gorze, tit. 53). — Sumto/niê 
vilia in pago Mcarmensi, 858 {ibid. tit 59). — Xon- 
viUa, i366 (inv. des tit de Lorr. II, p. 958). — 
ChonvUle, i566 (pouiUéde M.). — XonviUe, vulgai- 
rement ChomnUe, 1779 (Dur. Lorr.). — SekonviUe, 
1681 (dénombr. 7 juin). — En patois : Ch'onvette. 

Fief avec droits de justice haute, moyenne, basse 
^ foncière mouvant du comté d^Apremont (1681 , 
dénombr. 98 juin). — Était annexe, avec vicariat 
résident, delà paroisse de Spon ville. 

Autrefois Barrois, bailL de Thiaucourt, eout de 
Saint-Mihiel. ^ Fit partie du canton de Mars^la- 
Tour de 1790 à 1809 , époque où il fut dassé dans 
le canton actuel. 



Ybor ou Ibor (Ruissbad d'). — Prend sa source dans 
les étangs de la Gbaussée (Meuse), puis traverse les 
territ. d'Hannoovilie-au-Passage, Ville-sur- Yron, 
Ville-aux-Prés, Droi tournent (annexe de Jamy) 
et Gonflans , où il se jette dans TOme. — Fluviut 
Oran, 1199 (abb. Saint- Vinc. bulle de Gél. III). 

Moselle. 



— Yroma, Yromia, t566 (pouillé de M.). — Iran', 
1779 (Dur. Lorr.). 

Le nom d^Yron parait être la contraction de cdui 
à*IbUodurum, que les Gaulois donnaient à ce cours 
d^eau, nom également porté par le lieu où il étoit 
franchi par la route de Divodnmm à Verodonum , 

37 
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tout près (l'Hannonvilie-ao-Passage. — Voy. Iblio- 

OORUM. 

Yriro, h. c** d^Ëberswiller. — Jtning, 1779 (Dur. 
LoiT.). — Ysing, Ensing ou Iruing (dict. Viv.). 
Fait partie du canton de Bouxouville depuis 1 790. 

— Annexe de la c'* de Fërange jusqu'au a6 avril 
1 81 f , où ils furent ensemble réunis à Ëherswiiler. 

— Faisait partie de la c&mmuiiaiilë de Férange et 
de la paroisse d'Eberswillep. 

Autrefois Lorraine baîll. de Rouzonfitle, coût. 

de Lorraine. 

YùTz, près de Tbionville, à droite de la Mosdle, lieu 

célèbre par le eondie qui s'y tint et qui porte son 

nom ; fut siège d^un comté sous les Garlovingiens. 

— Comitatus Judiaeetuis, \x* et x s** (Teiss. Hist. 
Thionv.). — Seeus TuêdonigvUlam in loeo qui dieiiwr 
Judicium, Sith (actes du conc. d'Yàti). — Comitatuê 
Judicii, 960 (ch. emp. Oth. V% cart Saint-Pierre). 

— CotnitatUê judiciêtuis , 973 (ibid,), 

YûTz ( Bassk-) , c*" de Tbionville. — lêutz y Geutz, 1 56 6 
(pouilléde M.). -^Judtz, xtu's* (carte Tass.).— 
Lutz, 1606 (pouilléde M.).-- iVieisr Joute, t66A- 
i665(arch. départ B, 369). — fte, 1686 (gën. 
de M. doro.). — ïetUZy Yeut baB$$, xfiu* s" (pouiilë 
de Mi ). — En allemand : Nieder^Geiis, 



Village de la seigneurie de Meilberg. — Siège 
d'une paroisse de rarcbiprétré de Tbionville, qui 
avait pour annexes Yutz-Haute, Macquenom, Kunt- 
zig, avec la censé de Helpert et la cbapeile Hennc- 
quin. 

Autrefois Trois-Evécbés, baill. eloout de Thion. 
ville. — Fit partie du canton -de Kœnigsmacker de 
1790 à iSoa^ époque oà il passa dans le canton 
do Tbionville. — A pour annexes les hameaux de 
HattAe-Yûts et de Maequenom et la ferme de Hel- 
pert. 

YcTS (Hauts-), vill. c*' de Basse-Yntz« — 06^- 
taute, 1606 (ponillé de M.). — /te, 1686 (gén. de 
Mi^dom.). — YwkU'j Yeutr-Htuite , xfiii*s* (pouilk'^ 
de M.). — En allemand : Ober^Geitt, 

Village de k seigneurie de Meilbei^jf. — Annexe 
de la paroisse de Basse- Yàtz. — Mêmes juridic- 
tions dk mémat cantons qu'à l'article précédent, 
— Commune josqu^au 19 marsiSto, où il fut 
réuni à Basse-Yûlz. 

Le village de Haute-Yutz fut détruit le s 5 juin 
]8i5 pendant le bloeos de Tbionville par le gou- 
verneur de cette place a6n d'en découvrir les abords 
de ce côté. Cette localité ne fut rebâtie qH'en 1817, 
mais sur un autre emplacement.* 



z 



ZiKD (La Cour db) ou d'Ezasd, seigneurie mouvant du 
roi sur le ban de Metzeresche (1681 , dénombr. 
7 juil.). — Voy. Mbtzbrbschb. 

Zbll ou Zellbm (Pats db la). — ZeUekowe, i985 
(ch. abb. Wadgasse, Kremer, Ard. Gesch. II, 37&). 
BU. ou ZBLLBit ( RuissBAo db) OU ZbUiBsbach. — Prend 
sa source près du château de Heiiimer, traverse les 
c"** de Heiiimer, PetitrTenquin, Hilsprich, Kinger 
et Petit- Rohrbach, sur une longueur de U kilom., 
et se jette dans l'Aibe. — CeUa ,1191 (abb. Longev. 
conf. des biens). 

Zelleh , f. et m*", c"* de Pelit-Tenquin. — CeUa, 1 1 25 
( D. Cal. Orig. de la maison de Lorr. cxciij ). — CeUa , 
1.5/i/i (pouiUé de M.). — ZeU, 1696 (dén. Th. 
Alix). — Le prieuré de ZeUe, 1681 (arch. départ, 
dénombr. ah avril). — Zelle, chapelle, xviii* s' 
(pouillé de M.). — Le prieuré de ZeU, 1751 (ord. 
de Lorr. VHI, 28a). — CeUe, Zel, 1766 (D. Cal. 
not. Lorr.). — ZeUe ou Celle (dict Viv.). 
Gagnage de la mairie de Hilsprich. 
Etait annexe de la paroisse de Heiiimer. — Un 
prieuré dont il ne reste plus de traces aujourd'hui 



y avait été fondé, en 1 1 «3, par Maynaiti, comte de 
Morspei^, qui le donna à l'abbaye de Saint-Denis. 
Ce prieuré existait encore en 1 769 , mais il était déjà 
complètement ruiné en 1788. — Prioraiuê CeUe, 
1 5Â& (pouillé de M.). — Le prieuré de Selle, 1 635 
(Journ. D. Flor.). 

Zbllbebb (Roissbao de). — Prend sa sourceà Garsch, 
traverse ensuite la c°* de Cattenoni sur une lon- 
gueur de a Idlom. 5oo", puis va se jeter dans la 
Moselle. 

ZsTriNG, c*" de Sarreguemines, à gauche de la Sarre. 
•^ Zôdingen,ikko (Schultze,derBlie8gau,78). — 
Zettifigen, 1606 (pouiUé de M.). — Seding (carte 
Cass.). — En allemand : Seiiingen. 

Zettingetson annexe Dieding étaient terres d'Em- 
pire enclavées dans la Lorraine et appartenaient au 
prince de Nassau-Sarrebrûck. En 1797* ces villages 
firent partie du département de la Sarre et du 
canton de Sarrebrûck; ils furent réunis, par décret 
impérial du 5 avril i8i3, au département do la 
Moselle et au canton de Sarreguemines. — SIégc 
d'une cure de Tarcbiprétré de Homebach, qui avait 
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Dteding pour annexe. — - A pour annexée Dieding 
et le moulin de Diediog. 

Zelting, quoique réuni eu dép^ de la MoteUe, 
continua jusqu'en 1 8a 9 à faire partie du dioeèie de 
Trêves. 

Zeurahgb, h. c** de Fiaatroff. — Soeringas in Mot- 
Unii, 790 (abb. Prûm, cb".' dort. 8. Tan). — Syrin 
m pago metenêi, 996 (abb. Semi-Max. ibid. ). — Si- 
reringa, xi* s* {ibid. déci. de biens). — Zwringaf 
II* s' (abb. Med. rMe dea^ droits).- —^ Sirmngm, 
(archev.deTrèv. décI. de biens). — Zuringêiiy f^gh 
(dén. Th. Alix). — Xmnmgè, 1 680 (dénondbr. arcb. 
départ). — Sêrange, Zeringen, 1689 (d^ombr. 
3i août). — Zert'ange, 1698 (terr. de FiaslroflT). — 
Souringen ,1756 ( carte Vaug. ) . — Souringeê ,1769 
(carte Lafosae). — Zérange, 1779 (Dur. Lorr.). 
— En allemand : Suringen. 

Siège d*im fief et d'une justice haute, moyenne 
et basse mouvant du roi de France, de laquelle 
dépendaient Belling, Googelfang, Gandren et un 
gagnage sis à Flastroff, 1683 (dénomb. 17 nov.); 
en outre, une partie du village dépendait de la sei- 
gneurie de Frémestroff [Prus.?e] ( 1681 , dénombr. 
97 juin). — Faisait partie de la communauté de 
Gongelfaog et de la paroisse de Neunkirchen (dioc. 
de Trêves). 

Autrefois Lorraine, baill. de Bouzonville, coul. 
de Lorraine. — Fit partie du canton de Waldwisse 
en 1 790, de celui de Gros-Hémestroff sous rorgani- 
sation de Tan m, et passa en 1809 dans le canton 
de Launstrofr(c"°de Sierck en 1806). — Commune 
jusqu'au 9 septembre 1811, époque où il fut réuni 
à Grindorff; détaché de celte commune et réuni à . 
Flastroff par ordonnance royale du i/i avril 18A7. 

Zedrakgb (Rdissead db). — Goule sur le territ. des 
c°** de Colmen et de Flastroff. 

ZiEGBLHCTTB, nom allemand de toutes les tuileries. 

ZiLLANGB, m*°, c** de Charleville. 

ZiMBACH (RtissBAU db). — Coulo sur le territ. de la 
c°* de Grosbliederstroff. 

ZiHHisG, c** de Boulay. — Ztmmtngm, i6/i& (abb. 
Longev. échange s. l'an). — Zimin, 1681 {ibid, 
dénombr.). — Zennmg (carte Cass. ). — En patois : 
iSemin. 

Ancienne annexe de la paroisse de Bouchepom ; 
Alt érigée, le 19 octobre 1765, en siège d'une 
cure de l'archiprétré do Saint-Avold , dépendant de 
Tabb. de ce nom. 

Autrefois Lorraine , baill. de Boulay , coût, de Lor- 
raine. — Fit partie du canton de Longeville- lez- 
Saint- A vold de 1790a 1803 et passa à cette date 
dans le canton actuel. — A Betting pour annexe. 



ZiMHiNO (Ruisseau db). — Prend ta source près de 
Hallering, traverse le territ. des c"** de Zimming 
et de Longeville-ie»-Saint-Avold et vient affluer à la 
RosseUe. 

ZiMRBBWALa, f.e** de Sohorbadi; construite, en 1867 
sur on bois défriché. 

ZiifiBL (Alt-), f. c" de Stunelbronn. — Voy, Alt- 

ZlNBEL. 

ZiRzti. (La), rivière qulprend sa aonree an Hobefârst, 
près de Lemberg , i-eçoit kf raîaséau de* Modo*, puis , 
après avoir traversé les e**- 'de MonterbotMen et de 
Bœrenthal sur une longueur de 8 kilom.*, entk^ans 
le dép^ du Bas-Rhin et Ya se jeter dans le Rhin à 
Drusenheim. — Cinzde, 1 196 (ch. abb. Slurz. D. 
Gai. II, pr. s. l'an). 

ZiszEL ( Nbo-), f. c" d'Eguebhardt — Voy. Ned-Zinzbl. 

ZiRZBLBACH (RuissRAD db). — Prend sa source dans la 
forêt de Waldeck et se perd dans le Graffenweyer- 
bacb. 

ZiNZisG, h. c"* d'Alsting, à gauche de la Sarre. — 
Zinliingen, i^gk (dén. Th. Alix). — Zintingen, 
1618 (partage de la terre de Forimch). — Zint- 
zing, xviii* siècle (pouillé de M.). — * Zingzing (dict. 
Viv.). 

Village du comté de Forbach. — Faisait partie 
de la communauté d'Abting et de la paroisse de Hes- 
seling. 

Autrefois Lorraine, baill. de Sarreguemines , 
coût, de Lorraine. — Fait partie , comme annexe 
d'Alsting, du canton de Forbach depuis la forma- 
tion de ce canton, en 1790. 

ZoNDRARGB, h. c*"de Marauge. — Sunnga, 1985 (abb. 
Longev. acens* s. l'an). — Saudereingaf Sunder- 
dinga, i356 {ibid. plaids-ann.). — Zondredenge, 
iiioti (liste des viU.). — Gcndêringen, ibgU (dén. 
Th. Alix). — Sùnderingm, xvii*s* (abb. Longev. 
état des biens). — Sanderange, xviii* s* (pouillé de 
M.). — Sûndrange, 1709 (terr. de Bronck). — En 
allemand : Sunneringen. 

Village dépendant par moitié des seigneuries de 
Varize et de Longeville-lez-Saint-Avoid ( 1689 , dé- 
nombr. 3 oct.). — Faisait partie de la communauté 
et de la paroisse de Marange. 

Autrefois Lorraine, baill. de Boulay, coût, de 
Lorraine. — Zondrange fut daasé dans le canton 
de Raville en 1 790 , puis dans cdui de Varize, et en 
1809 dans celui de Faulquemont, toujours annexe 
de Marange. 

ZoRORANGE (RuissBAu db). — Goulo sur le territ. de la 
c"' de Fouligny, où il se jette dans la Nied. 

Zocr PTGBR , c*" de Gattenom. — Zulvmgt , 1 3 1 6 ( Mém. 
Soc. Lux. 1 869, ch. s. l'ain). — Suffgem, Sajigenhmc 

87. 
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eêt Ecora,S(n^gen,Sitfiigmi,Seuffgen, ibhU (pouillé 
deM.). — Stfyen, 1606 (t^.). — Soejigen, i685 
(dénomb. mars). — Soufatgm, S<mffïeg$n,vnu*8* 
(pouillé de M.). — Soufigen, 1709 (terr. du ban). 
— Sou/gm, 17^9 (dénombr. sa mars). — Zattf- 
Jkrme, 1756 (Stemer, dép* M.). — Souftgen ou 
Zouffienne (dict. Viv.). — En allemand : Sufigm, 

Siège d*une des sept mairies de la seigneurie de 
Rodemack ( 17A9 , dénombr. a 6 mars). — Cure de 
i*archiprétré de Thionviile, qui avait pour annexes 
les censés de Bockenhoff , de la Suisserie et de Vo- 
guelgesang. 

Autrefois Trois-ÉvèchéSf baill. et coût, de Thion- 



rille. — Appartint au canton de Rodemack de 1 790 
k 1809 et passa à celte dernière date dans le canton 
actuel. — A pour annexes les fermes de Betling, 
de Voguelgesang et de Bockenhoff. 

ZourPTOEH (Ruisseau de). — Prend sa source i Zoufil- 
gen, traverse les c*~ de Zoufllgen. Roussy, Boust, 
Grende-Breistroff, Fixem et Gawisse, sur une km- 
gueur de 99 Idlomètres, et va ensuite se jeter dans 
la Moselle. 

Zoopprean- Basse f forôt domaniale de 3i 5 hect., c**de 
Zoufllgen. 

Zouppraw-HAUTB, forêt domaniale de 35i hect., c** 
de Zonfflgen. 
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AbbatirM^uria. Abbéville. 
Abbatitf-villa. Abbéville, 
Abben dit Burgalbe. Sarralbe. 
Abbertingen. Olberding. 
AbbeTuille. Abbéville. 
Abbowey. Auboué. 
Abe en Solnoy. Aube. 
Abechowa. AWe {Payé dt' l'). 
Abeiica, Ablica. Albe{L'), 
Abeuville. Abbéville. 
Abignpy. Aubigny. 
Abondange. Ilagondange. 
Aboawey. Auboué. 
Abowé. Auboué. 
Abowels. Auboué. 
Abris. Aoury, 
Abuefviile. Abbéville. 
Accort. Caulre. 
Aceiuoi. Etiey. 
Aceron ville. Errouville. 
Acey. Ancy-êur-Moielle. 
Acbain. Achen. 
Acbkena. Achen. 
Acier (Ban d*). Eêsey. 
Acomaca finis. Gorte. 
Acnleam. Queuieu. 
Adensirque. Sierck-Uauli'. 
Adienconrt. Adaincourt. 
Adingias. Édange. 
Ad Labriam, Labry. 
Adtantina rilia. Audun-le-Roman. 
Adud. Audun-le^Tiche. 
Aers, Aett. Arê-tur-Moielle. 



Aeitiiigen. Etting. 

Affigy. Avigy. 

Aguarting. Hargartcn-auX'Mbwi. 

Aidelingen. Aidling. 

Aidingen. Édange. 

Aignerey. Ennery. 

Aimas au Matois. Aumetz. 

Aingesange. Hinguesange. 

Airs delei Coulemboy. An-Laquenesy. 

Air-sus-Muzelle. An-tur-Motelle. 

Aiscbes. ^tr. 

Aivencey. Avancy. 

Aivrexey. Avigy. 

Aixeraille. OzerailUê. 

Aix-siift-Moselle. Arnsur-Moftelle. 

Aixerauie. OzeraiUeê. 

Alani'mons. AUamont. 

Alba. Aube. 

Albain , Alben. Sarralbe. 

Albe. Aube. 

Albertnaumen. Obemaumen. 

Alberweiller. WeiUer. 

Alberzwiller. WUlerwald. 

Albritcb. Aoury. 

Alcrenge. Algrange. 

Aldinga, Aidingen. Alling. 

Aldorpb. Altroff. 

Alemons, AleniDunt. Alémont. 

Alerin. VaUUret. 

Aleumont. Alémbnt. 

Alfrioga. Holving. 

Algin. Alùng. 

Algringen. Algrange. 

Algy. Olgy. 

Aliasingas. Ehange. 

Alieyam. Ay. 

Alingias. Adelange. 



Aikeriugis. Algrange. 
Alkiringes. Algrange. 
Aliestorfre. Ahroff. 
AUetorfe. Altroff. 
Allexey. Olgy. 
Alling. Halling. 
Allixey. Olgy. 
AUondracuni. AUondrelle. 
Almanviller. Amanmllen. 
Almiremont. Méraumont. 
Almon. Aumont. 
Alnowf>. Anoux. 
Alringes. .\lgrange. 
Alsingcn. Alzing. 
Alstein. DaUtein. 
Alterdaumen. Obernautuvn. 
Altestorir. Rixange. 
Alteville. AltwiUer. 
Alteweiiler. AltwiUer. 
Altirppen. Altrippe. 
Allor. Altroff. 
Altonppen. Altrippe. 
Altring. AUting. 
Altnippe. Altrippe. 
Altus pagtis. Altroff. 
Alub. Aube. 
Alvange. Ehange. 
Alve. Aube, 
Alxey, Alxy. Olgy. 
Amantia. Mance. 
Ameix. Aumetz. 
AmeierTille. Amnéville. 
Ameniville. Amnéville. 
AmereUi villa. Amnérille. 
Ames. Aumetz. 
Ametz. Aumetz. 
Amctiwiller. Petit-FJberêwiHer 



in 
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A mi lange. Amelattge. 

Anceiacum. Ancy-Uz-Sotyiie. 

Anceium , Ancheium. Aticy-iur-Motelle, 

Ancheweiller. EinchwUler. 

Andesir, Andosir. Sierch-flaute. 

Andreney. Andemy. 

Aneriacum. Ennery. 

Anery. Ennêry. 

Angeianges. Inglange. 

Angoldanges. Hagondangc. 

AngoDdange. Uagondange. 

Anguelanges. Inglange. 

Anneceyiim. Ennery. 

Anoereyam. Ennery. 

Anowe. Anoux. 

Anseldingen. Anzeling. 

Ansberes villa. AngeviUer». 

Ansreviiler. AngevxUerB. 

Aiisyis de leii Soigne. Annj-lei-Solgnc . 

Ansvillers. AncerviUe. 

Answciller. AngeviUen. 

Antely. AntiHy. 

Andilon. AntUly. 

Antranges. OEutrange. 

Aiitrangi. OEutrange. 

Anxivillers. Augemllere. 

Anzedinges. Anzeling. 

Appanges (La Grainge d'). Epange. 

Appingis. Epange. 

Apuril. Avril. 

Archanceium. Argancy. 

Archanciacum. Argancy. 

Arches-sar-Moselle. Arêsur-Motelle. 

Arcs. Art-tur-Moeelle. 

Arcubus prope Goininbey. An-Laque- 

nexy. 
Arcubus supra Moaellam. Ar»-9ur-Mo- 

telle. 
Arcus. Arê'tur-Motellê. 
Arcus juxta Golumbiera. Are-Laque- 

nexy. 
Arcx. Are-êur-Moeelle. 
Ardanville. AmanviUers. 
Arducbainps ( L' ). Ladonchampi. 
Areceyura. Ay. 
Areis , Areiiun. Arry. 
Arenviller. AngevUlen. 
Argenza. Arrianee. 
Ark. Arê-tur-Moeelle. 
Arkaiiccy. Argancy. 
Arlefang. Remelfang. 
Arioncourt. Haueoncourt. 
ArmanviUe. MainviUers. 
ArraestrofT. Arraineourt. 
Armcvilla. AmnéviUe. 
Arovilla. ErrouoiUe. 
AiTacourt. Arramcourt. 
Arrayo. Arry. 



Arrey-êUfr-Mezeile. Arry. 

Arrig. Arry. 

Arrividt. Orival. 

Arsancourt. Resêoincourt. 

Ars de ieis Bourny. Art-Laqueiiexy. 

Ars des Genetaires. Arê-Laquenexy. 

Ars-lea-Cunexy. Art-Laquenexy. 

Arth. Ars-tur- Moselle. 

Artonfayt. ReUmféy. 

Arumvilla. Errouville. ^ 

Ascb. Aix. 

Asmange sur la Sarre. Sarrehieming. 

Aspicium. Daspick. 

AstelaincourU Chelaincourt. 

Astrise. Hatrite. 

Aswilre. Avillere. 

Atorf. AUroff. 

Atrizc. Uatrize. 

Atwye. Altwieee. 

Aube , Aubles. Sarralbe. 

Aubocourt. Aboncourt. 

Auboncuria. Aboncourt. 

Aubonwey. Auboué. 

Aubous. Auboué. 

Aubouwey. Auboué. 

Aubouy de la l'eau. Auboué. 

Auboyez. Auboué. 

Auboys. Auboué. 

Aubreck. Obrick. 

Aucbastel. Achatel. 

Audenaven. Odenhoven. 

Audensirk, Audesir. Sierck-Uaute. 

Audeux-le-Thieux. Audun-le-Tiehe. 

Andéve-le-Romain. Audun-U-Roman. 

Audieux. Audun-le-Tiche. 

Audrefang. Oder/ang. 

Aueigney de costé Villers. Augny-êout- 

Grimont. 
Auffleville. AffliviUe. 
Augnegny. Augny. 
Augondande. Hagondange. 
Augwillers. AudwUler. 
Augy. Ogy. 
Aulbe. Sarralbe. 
Aulbecourt. Aubécourt. 
Aulbingny. Aubigny. 
Aulegia. OUey. 
Aulegio(Cellade). (Mf9y. 
Auleyneyum. Augny. 
Aulignelum. Augny. 
Aultourf. AUroff. 
Aumécourt. Homécourt. 
Aumellange. Amelange. 
Auncurtis. Haucourt, 
Auuiaco, Aungney. At^y. 
Aunoulx-la-Grainge. Anoux-la-Grangê. 
Aureoviller. Orival. 
Aurey. Arry. 



Auhgoy. Augny-eouê-Grimont. 

Aurouviile. Errouville. 

Autein(L'). Othain {U). 

AutbUly. AnUUy. 

Auve. Aube. 

Auvegiiey. Augny. 

Aurigny. Augny-§ous-6rimont. 

Auvilers. AviUerê. 

Auvillers. Atidwiller. 

Auwingney. Augny. 

Avècbe. Augny. 

Atelier. AviUert. 

Aveniacum. Augny. 

Averzey. Avigy. 

Avigoy. Augny-eouM-Grimont. 

Aviniago. Augny. 

Avrey. Avril. 

Avrich. Aoury. 

Avrv. Avril. 

m 

Awdcux. Audtm-le-Roman. 

Aweconcourt. Hauconcourt. 

Awedeux. Audun-le-Romau, 

Awegny. Augny. 

Aweigney. Augny. 

Awerey. Avril. 

Awerry. Aoury. 

Awlbc. Aube. 

Awuigney. Augny. 

Aye. Ay. 

Ayeyuoi. Ay. 

Ayriance. Arrianee. 

Aylyum. Ay. 

Azraille. Ozerailleê. 

Az-sur-Muselle. Art-sur- M oêeUe. 



B 



Bacekeris. Beckerkoltt. 

Bacendal. Batzsndai 

Bacbi. Béchy. 

Bâcle. Barst. 

Bacompierre. Bassompierre. 

Baiangeos. Bégny. 

Baieuville. BévilU. 

Baigoeuels, Baignues. Bagneux. 

Baigneulf. Bagneux. 

Bailleur. Bagneux. 

Bailleur. Baslieux. 

Bains de Bitume. Walâchbronn {Les 

Bains de ). 
Baisse-Selle. Snlb (La). 
Baissey. Béchy. 
BaitelleviUe. Bettlainville. 
BaitiUey. BatiUy. 
Baixey. Béehy. 
BaizeUe. BazaiUe. 
Balderioga. Ballering. 
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BeDDiDta. lk>dng-lf!'!ia>Hi-AmM. 


Biscbofl'E-IlunibiirF;. IhmUntg-H, 


Biller<sn..é»|rD». 


BeariDgi. Béning-ieiSaim-Avilil. 


Bisita. BerK;». 






Bis-soDMBrl. B«!.«™«rl. 


B»nnn™uHi.. lfc,.,co„H. 


Benngo. Bimnff-lti'S«inl-A''o!>l. 


ltiab>.fiûr(n<->m-L«(A. 


llaiMl" l3 ItuIlT. Rail <fa ta Ail(«. 


Bcrcfae. Btr/f. 


Blsbinlotb. fliirm-iiR-W'ii. 


Ban-Mùb]. WalKkbnm (Z4 Hnib'ii dt 1. 


fkrtbrm. Brihnm-h-\ah: 


Bislan. BUlmim-Ufh. 


tm-mog,. Bon««rt. 


Uerïkeïoi. Br»fcfl,H-lfl-rab. 


Biitorf. fiùtraf. 


BaiiMbbuni. BoucAqwn. 


BflrfiDcLfln. ItffiiHs- 




Banradai. Anboui. 






B««i].hof. PanlU. 


B«rg..B*v. 


BilM. ffitcha. 




Berich. Bn-tf. 


BilBtuiu. Bw/en-Jm-toc*. 


BuVoriD. Jl<ir.l. 


Berinca. Iklriag. 


BiilfriiJKor). Hïri-vp-ff. 


flarnechehcïl. na««l. 


Berkhitm. Hr^Uia-la.yUk: 


Bilw. Kb^U 


Baruchct. f^iroû»! Lu). 


Bonn.-ion. ncrnmttt. 


BilrinB.BWv- 


BiranùriKo.RoranrUfe. 






BaradlM Bsnallei- Batailln. 


BerlfiiiiRP. Btrlriag, 




Basoncoria. Batoncoart. 


BprLmerioeaB. BtrirBHgc 


Biuinadorr. B)al.«f. 


Buw Bali-V«il. B»».y{LaBau>-). 


DerlrEiiuiii.v Rtrlranuni. 


Blabivuile. PlappnJk. 


Buse-Beurey. DKKny (La Oniv-). 


BBrtmiidmi'j. iiefironiri.r. 


Blïite(La). (lliii0(La). 


Bu<wi»in. B^ï. 


Berulfi villa. Brwab. 


BUnelin. (Jla»f*ar<(, 


BuMium. UHC*y. 


Bcrye. »«■,. 




Ba»i<icu9. O^Ay. 


Berjb. B(rig-. 


BlanveuiUe. Bhllanir. 




\\y>^i\hf_-. IllliH^. 


Blaniyt. lihrg. 


BawoD.iHe. ft.««riUe. 


Boilarff. fiMibinnUi. 


Bl^dunge. Hltlu>v. 


BaBLllv fidl.%. 


Betelaoi «iHa. BdUm'ariar. 


Bloaa.Ji(WK La). 


BlDdioo BDi>. Gorif. 


B^'lboïKine. AiUdi'ntrf/tr*. 


BlKaboroe. Suxrliifiar.i. 


Biintorr. BoMlro/ 


. BclUevilie. DeUlaim'ilk. 


BlesitcbDWi. Btieit tJ^ayM it U). 


B«uv>irurs. BMiiUfr.. 


BeLîi». JlgXinp. 


BIldBDdorf, GTOÊhliedmO-B^. 


Bilr- lierA;,. 


Br^tiiEorff. IlelIfaEntiïA', 




BsïevUic, Btpjfe 


BpII. fteHin^, 




fiaion eorLi{flio«our(. 


Bdlinf,'. Ikdditi)^. 


Bllse U). niicc 1L«|. 


8«<nE«. &<;»; 




Blilhaiio villa. Ur^hlad,-, -In^l. 


B.hinB.fi«*(™w. 


Beaddbe». Jhulbtf. 


Blowi,.,Bloni. fltonr. 


Bebrii. Bibitht {Grande-). 




Blourem. Bbry. 


'BnherAoTt. ^.■•tn.jf. 


Beurao. Oii'oi/ 1 L/i Ha,hr-). 


BlaurDjr, Bloury. BJsry. 




Bcuren. BeureB. ilrur. 


Bock. BtcUmUf. 


BsddeDickcr. Dediwh. 


Beiir). Bràoj (iii Balte-). 




BedeWo, Bedebur. BtirnUUr. 


BiiuviUs. UnfUv. 


&oàu\{\yï\.\a. Ulmiu^t. 


BadcAlrofr. rOrt^tum. 


Tlpïeui. B«.(.y t-iHaW»-), 


^iKkerit\[a).BKk4rkalu. 


Begengon. B^j. 






BabUvilte. JUiilk. 


BheUevilIfL Biitlai«r,Uf. 


Bœn Boeuf. BfiiJ Itn*'-). 


Bfflnse«.Ooif«j/, 


ttih«nthin.DibUk>{Grami»-). 


B<c«ilbre. ileui'i»»-.. 


B«nin(rerholf, ft^-iw- 




BoialQontol. ft>iamaiii. 


BdcMmp. Bmkamp. 


Biboaù moiu. SmumM. 


BoiDviUaan Jiniiaîa. BraiMiUt. 


MdiVI-hoilx.BsckerholU. 


Bicbe. ffitcka. 


Bolacam. a»l<!,. 


Bpltinrditurlis. Biitrimurl. 


Biebinpiii. tSaubicin/; 


Bolaciu,... Do«/«y. 


Belinp. Bninfi-lri-t-ainl-Amy. 


BiongBs. Bdgnj/, 


Bnixlien. noii/ai/. 


Brfl.ror.B«o!,{t.B«»-). 


Uifure- £ifr;iA« {Grandt-). 


B«]ke. B»%. 


Bdle-Staincbe. B>ll*-T«u*«. 


BUIaT. a>.J<v. 


Bollu. SDHbv. 






BoUet. Bsutiiy. 


Bdlnm ctmpuin. B(>clka»/>t. 


BilitaiD. Bilfter. 


BoBinga. BoHiangi. 


BetloiD rttiniDiD. Btlb-Tambr. 


Bilahrin. Bi$lm-im-Uck. 


Bolunga. BoHunnft. 




Binea BiwRen. iliMri/fc. 


Bomonl. BeaumonX. 




. BinEen. Bining-ln-Sitinl-Ai'l'l. 


BoDinoL ««Hnnf. 


BeidDiit. Btauntonl. 


Biiigt!''». Bfifny. 




B«DgwiE>. Gnrà». 


fliMr,|!»».n,Bi«-«B. 


llonfagil, Jfa»/rt,. 




BiuoKia. ft«v. 


BonhuhniiMn. BoBiitiomw. 




Biabad). Bm6«J>. 


l)»Dn<^FDntain«'. Cadniorfl. 
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Boppirei. Boiuheponi. 
KortiDga. Btrlrange. 
Boi. Frtylmut. 



Botoais villa. Bovumcïlt' 
Bourhing. ButliaRgf. 
ïoucbperl, SaucAiporn , 
Bookeiingen. florfcinpf. 
Boulla. Boulas. 
Boulkn. Boler. 



Bouppcran. Bourhiparit 
BDuni». Bor^ C^J' 
Bonrj-Eiiltii^h. Baaity-te-llourg. 
Bonrg-le-Roinflir 
Buurgl. Beaii 



6a uni 



i. Boiirheporn 



BoDvdiiigeo. BacLnjijr. 
Bouiey. Buehi/. 
Bout, /reybauni. 
BoviHicurt. Bgxvillirf. 
Boveoetlor. Bmulnff. 
Bovillo. Anritbri. 
fiovin^D. Bravangi-ioiu-JniIttiim 
Bneonii >iUa. fianiwUb. 
Bngidi. Brity. 
Braidil. Bradi» 
Branilclfand. AranA-lfing. 
BroidJe. Brataeill' 
Breborchem. fiitiVulGranib-). 
Bracbem. Br«fiaiitfa- Cij;i-, 
BreckdorT. .ffinj^nan^ c. 
Brcicbelingen. itncïJangi', 
Brcialordsl. Bmitrog. 
Bnijai^n, Brriugin. l'rrUeke, 
BiPiDen-DoH. BnFi.PH'fïlu'I. 
Brentsl, BarannUr. 
Brenvtd. Bnnaatx. 
Bp"tk'"dopf, Burtoncngrl. 

Brvuidarf. Brtiitroff [Grani»-), 
Braylingeii. Brniange. 
Briacum , Briuda. Brinf. 
Bribn. Brimha. 
BriFi Brinum. Sriry. 
firlc La). loïry. 
Brirti. Briefi. 
Brinegium. ffn'ty. 
BrJlii!na>..Br^aiN-l<T-l'«/l^. 
Brilfsn. fiUethvcibm. 



Bri>(La). Lo&ry. 
Briiichi. fVmicA. 
BriUeha. Britenacba. BrMhurJi. 

BriiviiJoip. fir™rro/(GpBiu(a-). 
Rrilhenar. DnlInocA. 
Bri]p ( En ). Bevara-kt-Panit. 
BrocpJii. Brou et. 
Bror,oï. Brout*. 
Broeheni. Brourk. 
Brockan. firacit«n. 
Brondort, Grindarf. 
Bni<reini(La). Brugtn (ta). 
Bruebcm. Btïtitnukii. 
Bnithfrbatb Boirlmeft. 
Bniclifli'l. Broncorii. 
Brachiwbofli. BoSrftafA. 
nrucke. PanligRi/. 
ItruckiTfg. ilinguttangr.. 
Bruco. Anaclr. 
Bnieli. Brinx. 

Branialorr. Bnûfnf (Gnn^). 
Brunaacha. Brym. 



Plnpiiira. Bii*y. 
Bd. Btfur ifaate-). 

Bubbingen. BnHwi^-isiia - Jualaiiunil. 
BubcUng. SihUnii. 
BabL'Istnrff. iTaui^jT' 
[tubiiii;en. Gawbinng 
Bublipi;en. Ptilange. 
Biich. BuchriIIcr. 
BuchariKPj. IlocLmgt. 
BuFhsniildo. Aiir^raM 
Buchficl. Bronraa^. 
Riiphini;». Aiplnn/fr. 
BnctinEm. BncJiflHjr. 
Budis". J(frfi;p. 
Bucsarins. Bniuvro. 
Budelîscum. BuJUng, 
Badaradorff. BmbiitrMrriff. 
Baderatorfl'. Bambubntrof. 
BaderatralT. Pvnipitrre. 
Baàulroïï. GroMMintnf. 
Badegwklre. Bomtnntttr. 
B ad mâcha. Bwliii;. 
Budiuga. BiMngt*. 
Budiaga. Bmlbig. 
Budini!cn. Ilidiitg. 
BaAsa. Bihiihf Grmidr-). 
Bncfanges. Buefing<'n. Bmatigi-iaia 
Jimemonl. 



Bucroj, Bary. 

Bneua. B«iia>. 

Busneiler. BninVIan. 

Buoengn. Btuaangumu'ln^gmiml. 

Buey. fliiy. 






Riiii 

Ruisorific. Bnutiangt. 
Bultbiïirc, BuchitUlir. 
Bulinnnl. Bi'iiunionl, 
Bniwtlroir. Bttulr^, 
Bnntraoge. Bertraigt, 
Baadelioga. BiuUiHg. 
Biii'i'miis. Ùnuiian/jt. 
BiiHffraifl villa. Boi,;™,-i/fr. 
Buray. Bur^b-far^. 
Burdia aapra Valierii. Bard» (1 
Barea. Bsyrn. 
Baref. BkpM. 
Bur^lbr. Saralbe. 
Bur^maanctijuliani. SaîM-hH 

Ma:. 
Buriaenm. BwM. 



Buria, Tlary. 



BurDBïha. f 
Burnea in tumiLotu Uclcosi. Bomg. 
Bam;'. Buri-la-Fargt. 
Burabaeb. Bmubach. 

Baneriis. BniUm. 
Bar«iD{;cn. Bi$ii'g. 
Biirtrnncort. BiiTlBH»iurl. 
Bur)'. Kalembonrg 
Biir>-la-Tillu. Bam (o-l'iBf. 
Bus.Beiu Jïawf-1, 
Bu^bornuin. Bourheporn. 
BiiBdiiiePii. ll'idaiigr. 
Bu»aea. Bmekf. 
BdMio. Socfty. 



iiugeii. . 



"'S 



BuBunin Fortis. BiuaiiraHrl. 
BoMQit T^. BoatmldBt. 

llu»pcniB. Boiic'iryforii 
BuasiDgen. Banmn^. 
BuaaWBilcr. f 



Bal. Buf. 
Battmira. E 

BuiurtUi^ia G nia. Atnérri. 

BulBJ, Bfehi). 

Buicris. fiuxifru. 

Btui. Avliy. 

Bdij, Bacliji. 

Bysoga. BMnf-lii-SaiiiMraM. 

Bftii cjalrom. Bilekr, 
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C>i]*vr«^u-PriD(»(La). HtrUagàarr- 

ptr. 
Caddbrun. Cadeniara. 
CideoDicii. Kxtânlimn {U PiliU-). 
Cdciicam. CluuMy, 

Cailla duo vBD Lalurwslde]. KalntJis- 

Mw LaPftile-^. 
Ctllem bourg. tobnkiHrf . 
Ctilenhnuscn. l;iiAauan. 
Calliarum. ChaiUy. 
HillnflilliM-. kalliiteilUr. 
Cdiwilra. (.'«lin'JJn-. 
CuDly. Coma. 
Cimban ultra Hofell 
CameniltiuD. Clwiniiwi, 
Cinera. Lorhamlm. 
CamiuBl. Chemmal. 
-Ciminelara. Ouniinat. 
CamlDillo. Chcmûmr. 
Cammen'ii. Lachambrr. 
Camp«la. CkamptI. 
Cuaplm , CamphaDiB. ïas/én. 
Campit. Ckampi. 
Camidi. SmtpHth. 
Canipimi j;ruiifliN Sorti. 

San (ta). 
GaDra, Canrea. Cmiur (La). 
Canlplbron. Cmleboant, 
Cant|>hea. Kan/n. 
Copcl-Kengoier. kingtr {Ka^itl'), 
Capellanea Saiicli Bmigi, &iiiC-Aniy. 
Cailla Simclin Craài. Krtuidwrg. 
CtpanLiDgBt. Jiiiigtr iKapptt). 
Capplcn. Capptl, 
Ctranmea. BUing, 
Caria«ium. CUriMy. 
{JarisiaFiim. du-ritti/, 
Cai4ingeB. Coritnjf 
Canu fluiDDii. Chieri iLa). 
Caacbwiller. Culaillir. 
Caalcldeanubâaial Germain. CkâHl- 

Saînl-GrrmBia. 
Caitallio. CU(i/J«i. 
CMldlam. Ck4Uit-Saint-Gm-mm. 
Gaatallom. CtuiuUa. 
Cailr«. OiAulSaiiii-liirmaii,. 
Caainim. ChUat-Saiol-AfrHain. 
Caitnun Rubmin. CkAltoa-Binige. 
Gutnu» hatisi. Rcmty-b- Bourg. 
CuUuin Viïtcn, haien. 
CaUenem. CalUMm. 
CaUwDon. Qaletiom. 
Catioge*. Kidaugt. 
CanOèo. Kmfm, 
Caille. SàlIt (La). 



Ceiverey. JtnyJa-fWmt. 

Ce\ancoan.TflIiiaiouri. 

Cella . Celle. ZetL 

Cellf y. Siltu-at-^mdaoit. 

Cendel. Cunnrr ( td ). 

Ceponlaca liau. Sponriae. 

CEnsey Cktri-y. 

Cerieium..Siii%. 

Ctrry Scrry. 

Cepseinm. .Sii.%, 

CorrigDay. Sm^y-In-SainCa-Bitrla. 

Cerii^my deldi RalriUs. flnv^fiif- 

Iti-nantlo. 
C8rYij[jiey-au»-[iiei. Serrignif-Itt-IU- 

nUt. 
Cetcnhem. Catlnuni. 

ChaUiey. f.hfnt/g. 
Chaigney. Chtriy. 
Uhailp^. r.haiUy-tur-yird. 
Cbaillri^. ChaUly-hz-Enmr'). 



I. CAor 



ChUr 



U). 



Cbiii 
Chaire 

Cbairle;. Charlg. 
Chainei. CWnoy. 
Cbaî<lel(LB). ChélrlSaiHl-BtaUe. 
Cbaiilul-de-li»-Sairl'y. AeluM. 
Chaistillon. Chélinon. 
Cliail^. Ch4uI->iaittt-Gtrmain. 
Cbairillnii. thmilha. 
CbMiiaile. Chaullu. 
<:hally. Chailly-mr-Nial. 
i;ban)beil|pc-. Cbambleg. 
ChamLarM. Chamfivrc ( l'ir de). 
<;bombc\uin.'!:*awiIr!,. 
Cbainbd. {hmbùurg-Kédangt . 
Charobledi. Chamhify. 
Cbamblers. CkaaMmj. 
aimiiblcyuin. Chaiailt^. 
■ChoBibop. Ckaiiibïcrt. 
Oioiiiborn 4:hainhonri:.Cia(Mry. 
Cbambrcy, Ckamblty, 
Cbamenet, ChameDOI. Ctumîml. 
Cbaminetnin. Chemnel. 
Champë - IH ■ 



Champy. Cheps- 

Cbandcberg. Cluiudfbourg. 

Chanoi*. Chmoii. 

Cbanrc. Caimer {La). 

Cbantrraine. Chtnlmmt. 

Chany DU la Horfpie. Ckagity-Ui-HorgiK. 

Cbipcllc (Gfnw de la). CappW-ln- 

VùUle. 
4;hapr?]te-às-Boii. Ckapelli-aur-Bou. 
'Chapelte-Saidie-Craîi. Crtntxbrrg. 
Cbapenay. Champomiû. 
Cbaptfl-aoua-Sairil- Germain. CMM- 

SuiiiC-GArmain. 
■'^Imranccyiim. CJureney, 
(;ho™y. Cim'tpj, 
Chafqiiilloii. Ch/llillon- 
Ghaiaela. OuutOn. 
CliaSBCj. HjBl-ii-CAniiWï. 
GluuteilU Ckdtrl-Saint-Gfriiiiuu. 
GboBtcl. ichulél. 
Chmlé-Anlet-Sarief. Aekattl. 
CbaBlat-devBiJl-MeU (U). CkJulSaiil- 

Blaitc. 
ChaelcUfi-Eatiinl (Le). ÉUagt ( Let). 
Ghasletiou. Chdiitlan. 
Cbllean-Ia-Grange. Grmgt-la-Cki- 

(tlat(La). 
r.bBt«, CkiiltlSainl-Grrmain. 
Cbatlonlron. StkoIlmhBff. 
Cbaiiky. Caurrti'ti-Ckaauy. 
Chaoley. Vonl-A-Ckanuii. 
Cbaulesey. hml-à'Chniai'j. 
GbantHy. CourerUei-ChtMtr^ 
Chautlel. CkdltlSaial-Gtnitaiti 
Cba*>l1nna. Ckeàtlim. 
Cbedembarn. Caâmliom. 
ChcKLi")' ppofhB l.onjîooy. Wgny. 
Cbehcrèy. CUImry. 



Clit'i, 



llTE- < 



ifitiTi,'. 



GbelaiicoDn. CMoiuDuri. 

Cbdle. ScM. 

C ho mtric q-l a-V i B iile. Ckimmj-lrê- Ikui. 

Cbpmiuel. Chtminat 

Cbainrieh. Ckémtni-Ui-bmj. 

Cbeneli La).'CAnaii(fliaMMa ihJs). 

Gbeniert. Ckmiirm. 
CheDuey. Cktnuf. 

Cberlingpn. Ktrling-hc-Sietcl. . 
Cbcrreiey. Cktritiy. 
Cbeaelea. Chmelkt. 
Cbi.-9lel[)rèadeSai]cy. AehaUL 
Cbulnom. Cailenom. 
Cbïltiniiau. HrlUKgt.Graïul: 
Cbirnïmo. Chamillf. 
Chivery. .nury-b-Froiu. 
CbtdMrt. f nArvUi. 
Gboibey. Chnby. 
Cboiii. Ceiflm. 
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Chombourg. Chmfrg4tè-Dmr. 




Crithinga.Crieiga. CreHohe-f, 


Cban. Ctame. 


Culvingiu. Cotmâg. 


CriBuga. Crélangt. 


ChoQoc. Sduxnetk. 


Coma came. Cm-c. 


Criepeinm, Criipey. CF/py. 


Chonviiie. Xomillt. 


Camildtus judieiï. iîili. 


Cri.pUenm. Crén- 


Chonvoii. Oumilk. 


ComiUilDaSaiiieniit. Saulnni ( L»). paye. 


Criliwahil. CrmamdJ. 


Choudlei. Ckitulla. 


ComitlaTiUa. CBindJJr- 


Crilivtaldt. CnuUaald. 


Chrisperg. Griubtrg. 


Colic. Cmn-iez-Cum/. 


iJmmga. r.r^liani;e 


(^iercln, Cier<]ufa. Sicrrli. 


Conrhem. Ccmdi. 


Cfonay. Cor»». 




Condclnm, Con-t-. 


CroDÎn. Grtf^- 


Cioy dciou» Ksin.y. Silly->n-S,«tn»U. 


<;andkl. Coaàkam. OrniU. 


Cronne. CnitnM(£a). 


CiUfleney-SUf^ï, 




Cramai. Comy. 


riUevugo. SJlMnfîr. 


ConaenLi. Cs->i». 


CroebonaliaaCoQdi-Caïufr. 


Cilley. my-<nt^utm,it. 




Cl iiirkiii{;3. «.'/[Imiijju. 


cmittmt.cmj. satg-ar-itM. 




Craiia Ouviui. Cnantt (ta). 




Coninrhen. Cimd,. 


Crosna. CnuriM. 


CiaK\->. Ziaiol La). 




Cuboracam.Cumf. 


Cipionars finis. ^nàlU'. 




Caolido. 9-nJ». 


Gipionii YiUa. V""'- 


<:on-ie-ChB»lel. Coiu-taffrmdrùfr. 


Caine. C«.m<-. 




<;oni.. Co,-nHi«K-S.i/fc. 


Caïman L CuMonr. 


CipunTÎUe. SpwFiQ;,. 




Cuilmy. Cuirs. 


^imiDi cirtmiu. Sm-it, 


Contt. Cori*-UffM*iBi»e, 


Cuilurii. Ci«T,. 


Cificis eurti!!. Circnvl. 


Cmmoq. A:«n(:vf 


Cumerium. Cutr,. 


<;irkei Cirques. Sirt*. 


(^oo,„. C.»™,. 


Cumiina. Ktn/fw (K^fW*! "*")■ 


Cireray. ^riHy^-ft'-inc 


Gondo. CoureeBiÉ-nu-.i/ieJ 


Cuncidi-JÏ-nlr^. 


Clairey. CWrv. 


Cordlle. CoamlIf-nt-XM. 


CundicDfD, Cl....'.'. 


CUngen, «[.v 


CoriJam. Citiire(HM.«r..Vi<>rf. 


Ciuensia. Co«M-iMgT^mhUle. 


riarcy. CKry. 






Ciémenty. «'tiiuijff. 


CoiT«{UBoi8de). Cmfr.. 


Cunelaniîï. Knilan^i 




Corre (Le ming«ige de). Cmbv. 


CanB,ï(I^L). laîi-.v'j-ï. 


Clenga. Cfo«mw<-. 


CoBe. Cnnf-ljlf;rùiidr>lle. 


Cangnerey. Kin^ [lii„*l el l/4«r). 


C]B«ï. CJ*y. 


CowmoDt. CuMnonf. 


CuD«. Cafu-LagTmdmlIr 


ClctlanKe. tlouungr. 


CoUenhoir.&Aolimk^. 


Cuiiaingn. Aundi^. 


^liiogeci. Klang 


Couebeim. Carule. 


OunUj ««"L-vf 


Cloongcs. ClBuaivrt. 




Cuppigney, duBT-ï' 


Clonti. KonH. 


Coalemay. Colrnav- 


CurUnge Loo molin d«). Cw-bnvr. 


Cohart. CobeitBtt. KBbnIli. 


Coulignay. Co%.q. 






4:oiilmï. Cnlnwj. 


CiHUn-y. C«rn,. 


<;odpiib™™,. CnAnWN. 


Coui.o.ig«. Cufming. 


Cuveraimi.Giiisriaro. Cmry. 


CodslDfD. CnmU. 


I^ounacker. A:i>ii«fc.r. 


Cy. &y. 


CocDcey. Coincy. 


<;oun«. ContM. 


CyoiUD.. &,. 


C«Eniginjatber. ïm^pmorW. 


Cour La). Cou^. 


Cyverei. Xitrif-le-Frmu:. 


Coerae. CMMi. 


Cour-de-ChnaM] (La). Coumlfac 




Coinùllt. Cokfy. 


(.-)«».». 




(;™,,g. CoJnJr^û,»,,. 


CourOL-y Cofny, 


D 


l'oingï-Ba^SBiltP. CoilM(u^-S^i(fr. 






roiii-Prnyd. CoiVIutCurrï, 


«r-ffiad. 


Daille(Ei>).D»aiU-b-nMt. 


r,olhingen. CotoiBW 








i:ou»«. Sm»>-Hmi,. 


Dailiiigcii. Deiiim/r. 


ColiHCiey Colliamj. 


Coovi!l«-à-Ben.y. CoiBi-^fc. 


Dila. ItoHm. 


<:oUsu. Colligay. 


ilouie. .ï.iUH-IIiia', 


TUldiein. lM(«<i. 


Colniaii. Co;™-i. 




I>«[». Jtal™ 


l^olineyum. CoJbmj. 


CmixTild. CrtatiinU-h-CrnU. 


Itnllriuiu. DdJj-IrlN 


Calombcyo. Colombty. 


<;rcai,«!. Ln-An-.^. 


halviUfl.Au^Urri. 


Colombi-re. CcbmAay. 


CregnhiQKn. r.v.t„„i,;, 


nom. T)mn.tn.Sttaln«,. 


Cotomira de Jany. Cohwy. 


Creichingeii. Créhajigt. 


Dam«-Marie. Domprù. 


noire. Caalre. 


Cndlin^n. Kirling-litSierdt. 


Ilniiheiinrrbnfi, Daunurniiyrifi. 


Coluenge,. CoW«f . 


Crire. Cramt, 




Columbeyo. Colombty. 


Creviéres, froirai. 


Danndorf. DaHUnni. 
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Davange. Abonc<mrl. 

Deicaria. Tkicowrt. 

Deitiogen. Denting. 

Demengeville. DoinangevUU. 

Den. Dam-en-SatiMotf. 

Denvitoar. Dampvitoux. 

Deschenes. Chêne {Le). 

Deseremont. DenretnorU. 

Deaiderii mons. Detiremont. 

Deapaignes. Pangt. 

Destirmont. Desiremont. 

Deatracha. De$try. 

DettiDgen. Denting. 

Dezin. Diesen. 

Dheodorf. Aboncourt. 

Dickelstroff. Dietroff. 

Dickelswilre. DitechwiUer. 

Diderstroir. ThicowL 

Didenriog. Diederfing. 

Diedenhof. ThiomnUe. 

Diedzhofeo. Thionmlie. 

Diergarteo. Thiergarten. 

Dieriiogen. DiUeUngen. 

Diertorf. Dittroff. 

Dieteuhoven. Thionmlie. 

Diethliog. DiUing. 

Dietzweiiler. DitechwiUer. 

Dilgendorf. Distroff. 

Dim. Dain-enSaulnoie. 

Din^ogeD. IngUng. 

Diusbach. Daepieh. 

Distroch. Deetry. 

Ditdenhof. ThiomnUe. 

Ditshwiller. DitechwiUer. 

Divodaram. Metz. 

Dizéne. Dieeen. 

Dodoniaca finis. Doncourt-lez-Con/lane. 

Dodotiis curtis. Doncourt-lei-Con/lant. 

Dolhay ( Loa molio ). DoUiain. 

Domairy. Domprix. 

Domna Maria. Domprix. 

Domoa Petra. Domj^erre. 

Domnicuria. Doneourt-leZ'Con/lane. 

Donmi Pétri curtia. Dompierre. 

Domnon. Daumont. 

Domnos Agericus. Domprix. 

Domnus Petroa. Don^nerre. 

DoiDDUs Ryus. Domprix. 

DoiDDiia Stephanus. Samt-AU. 

Dompeymm. Dompierre. 

Dompierre. Domprix. 

Dom-ry. Domprix. 

Domyictoor. Dampvitoux. 

Donchamp. Ladonchampe. 

DoQCort. Doneourt-lez^Conflane. 

Dorna, Doroincum. Domot. 

Doarebdalhain. Doitrd*hiU. 

Doorville. DorviUere. 



Douatroff. Boustroff. 
Drachenaeh, Drachenen. Drogny. 
Dragnack. Drogny. 
Dravenche. Drogny. 
Drechioga. Drogny. 
Dreiborn. Trombom. 
Dreinboaren. TronUtom. 
Dreisaebach. Drogny. 
Dreiasiogin , Dreisaingia. Drogny. 
Drensborn. Trombom. 
Dreachiogi. Drogny. 
Dreaainga. Drogny. 
Drocereneyum. Drogny. 
Droitalemont. Di^itaumont. 
Dronsboro. Trombom. 
Droueni. Drogny. 
Droweneyam. Drogny. 
Druenea. Drogny. 
DrutteiingeD. Tritlriing. 
Dabenlanges. Diebting. 
Dublingen. Diebling. 
Dadenhoffen. ThionviUe. 
Dodingeo. Diding. 
Dadingen. Tunthtg. 
Dudonia villa. Ofitftll». 
DuodeDbofb. Dodenhoven. 
Duodinhof. ThionvUk. 
Durchdallbeym. Dourd'hal. 
Dorthalen. Dourd'hal. 
Durweiller. DorvUlere. 
Dutenhofen. ThionviUe. 
Duterchin. Téterchen. 
Dutiiwinga. Diederfing. 
Dydenhoveo. ThionviUe. 



E 

Eau Yallière. Lauvallière. 
Ebbangis. Ébange. 
Ebbendorf. Aboncourt. 
Ebbingen. Ébange. 
Ebecuria. Aboncowrt. 
Ebendorf. Aboncourt. 
Ebersinga. WaM-Eberting. 
Eberasingen. Bliee-Eberting. 
Eberaweilerium. "EbenwiUer. 
Ebeawiir. Petit-EberewUler. 
Ebidorf. Aboncourt. 
Ebiringon. Évrange. 
Ebliogen. Éblange. 
Ebrescbwiiler. Petit-Eberetnller. 
Ebringeo. Évrange. 
Ebrilbviller. PetUEberewUler. 
EbuDcurt. Aboncourt. 
Eburchingen. Bliee-Ebereing^ 
Eccelange. HeeeeUng. 
Eckelawiire. EêchmOer. 



Ëcora. Zot^ffigeti. 
Ecrange. Evrange. 
Edelinga. Inglange. 
Edelingen. AidUng. 
Edelingio. Edling. 
Ederswiller. Welechhqf. 
Ederweiller. EderewiUer. 
Edingen. Édange. 
Edlingen. Adelange. 
Effendort Evendorf. 
Efl^gen. Évange. 
Egkiswilre. Etchwiller. 
Eibreachweiller. Petit-Eberewiller. 
Eigen. Eich. 
Eingling. Inglange. 
Einschringen. Eecherange. 
EiDssmingeD. Sarreineming. 
Eisin. Eyeing. 
Eiawiller. EinchwiUer. 
Elbingen. Ehange. 
Elcanges. Elzange. 
Elemcurt AUamont. 
Eifinga. Elzange. 
Eilangea. lUange. 
ElliDgen. Élange. 
Elpindorpb. Aboncourt . 
Elringa. HeUering. 
Elaingen. Eking. 
EluviUera. EltnUer. 
Elvinga. Ehange. 
Kwiogen. Ehange. 
Elzin. Elzange. 
Elzrin. EUing. 
Emerioga. Rémering. 
Eoey. Ancy-eur-MoseUe. 
Endelinga. Inglange. 
Engelioga. Inglange. 
EugelmaiinBhoff. Ohrentkal. 
EngelstroiT. Eretrof. 
Engilengia. Inglange. 
Eoglingen. Inglange. 
Engsweiler. EinchmUer. 
Eniamiogen. Sarreintmir^. 
Eonecey, Ennereyum. Ennery. 
Ennaaldi villa. WavUle. 
Enquellangea. Inglange. 
Enscrange. Eecherange. 
Enseringa. Eecherange. 
Eosiog. Iting. 
EosmyngeD. Sarrein em ing. 
Enaaerville. AneervUle. 
Enatrioga. Entrange. 
Enawilre. EinchwiUer. 
Eowaldi villa. Wamlk. 
Bnxelingen. AnieiUng. 
Bpeodorf. Aboncourt. 
Epidorf. Aboncourt, 
Epie, Epietom. Épiez, 
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Epingsn. ^sn^. 

EpUng. Ippling 

Sqniiuseiun. AugHy, 

ErundscDiii. Ârganei/. 

Eroringis, Eriangt. 

Ermeiwniller. Petil-Ebirniiller. 

Eni^tiwiller. l'tUt-Ebfrn^Wer. 

Brpigny. Bupigni/. 

tngnaDecjr. Arganen. 

EmnUï. EmmUlr. 

Brierangen, Hn-wronar. 

Knhan^. EriaTi^r. 

Enniga. WaU-Ebirii^. 

Eratraff. Htttnff. 

E.br^prl,«il)er.C,.'.(-È*r,-mtl(fr 

EïCb. Metierackt. 

Esen. Mflteritehe. 

Esirmoni (La montni([ne J'). D»n™- 

Eikinncbingoa. Eftherctiff. 
Esmeud (L'}. Lemud. 
Ennyilgcn. S 



E^dellc. Spomille. 
Eiponrille. SpmctUt. 
Ewelingen. Beuelmg, 
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EimaloriT. Evtjubir/. 

Evring. S/ring. 
Evring. hinaigt. 
Ewenweiier, Pttit-EbfftwiOer. 
Eie. Aix. 

EikMwilra. EKABiUrr. 
Expies, fyiiz. 
Eynufaweiler. Binehmiller. 
Eyiismir. Einekaitter. 






-h™ 



Es>in|;a. Elsangr. 

Estans (Lm). Ènnfi (l>t). 
EMaple>,Ealaipl«. T<^ia{Lf). 
Batrange. ŒNtroifi. 
EalDcangei. SfHclmjrf 
Estariugis. Sluctangi'. 
Elangïï. (f(»aii^s-Gr«iii(r. 
EUTclen. 7cl<rchm>. 
EUïngeD. ihUnif- 
Ettiiigan. (EiiHf- 
Etl^lorff. BilUnff. 
Edlingea. Htêttling. 
Euimwiller. Ebtrmiller. 
Eakuige. Udsmgt. 
Enreourt fffliminir. 
Eurtiourt. Urenurl. 
Enreswillre. Ebcriaillrr. 
Kormoni, i/raBionl. 
Enroii ville. £tdkv>U.'. 
Bortilli;. UrriHc. 
EnlraDgc. Œiitraiigi. 
Eowiftna]'. ^^y- 
Envriogen. Éccngt. 
Euwringcn. EtTBn^p. 
SvcDlroff, Etttmlorff. 
E«enni[en. E«rfln;(<'. 
Evaning, IKiU-Ehrtnv. 



nomrl, Fhmar. 



Fabroa. FAm. 

Kadiiin™. f;rand-FaiUï. 

Fndilica. Pelil^Fiilly. 

Fflflley. PclU-faiUy. 

r„gsliin..F.8il, F*,. 

Faily. F«Uy. 

Faia. Fif^. 

Falckeiuberg, Fatekcnburgh. FmJ^ 



FalconiaiDona. R 

Falkabnrgam. FiutI}iHno>i( 

FsiUn. Falck. 

Fallï(UPelil). /Vli(-Fn% 

Falmaerea. FobikIi. 

Falich. Faff*. 

Falskambaurg. FauJ^Mmitiil. 

Fall, Falto. Fniu-ni-Fantt. 

Fait. Falu. Gaarting. 

Fao. Fi<y. 

Faa. Fni'an-ÎWr, 

Falilini^ villn. Petit-FaiBii. 

Faulmacker, Faoniacm. Faiitmb. 

Faiiatfinboarjj. fifUww. 

FsHville. Pla«ntlt. 

Faiia. Bwa. 

Fobvrea. FJwa. 

Féfhin 7ïthin(;(iB. Wfdttiig. 

Feiringa. Fércmgt. 

Fdttrosl. Filâmff. 

ffinsoli. foF.ft.ï. 

Ftiisclinn. F.T«rk(Lol. 

Fidiiii» >iUB. Filli^t. 

FilendorlT. FiiKtnff. 

Filiog. /'(HiKfBï, 

Fiitidorff. PiJjilrotf: 

FiqaajOQiont. Fù/wlmHiil 

Firid ciirti». FrrroBrt, 

Firicort. Frèaiiiri. 

Flflf.irl- Flaifrarlen. 
FUd«adarphl. Ftalnff. 
Flatcharten. Flav"*"- 
FbïBî. Ftoj. 
FtanniacaDi.FlawingDiij. ^Mig»), 



Floiri. Fforeiïcum. F/fliry. 
Flnrin|;afl Flaraagf, 
Flosdorf. F/oih-o/ 
Flu-^villv. Fl/eill: 
PlurPï. fleuri), 
Pocamana, Fmil^tMMnU. 
Fodilicam. Fâl^. 
Pognlswiiri!. Foitcfcmitr. 
Falsniutis, Fa«iq,ii,H.m'. 
FoIrhfImE.. Fofaii^fl-. 
Fotaibuwiller. fUtabBObr. 
FollMbmller. Fottdimilbr. 
Fdmsri eurtia. Famtti. 
Fuliille. Peeillt. 
Fomacbra. Pamtck, 



FeQlajea. FnUiiy. 

Fonttjnei. Troinioni. 
FoiilM. Fmicli La ). 
FoH(e«(Ad), Fonl'^j- 
FnnLoi. Fonlinj. 
Forbncbi^uin. Forbarh. 
Fnrcui. Fniail. 
Forheugie. Flnrnngr, 
Fnpercb. Forbarh. 
Fontieuli. Fiunnu. 
FourLeiiniîBfi. FalrhUng. 
ourpaF, FarbatK 
Fraiuorff. Frnttnff. 
Francheprayo. ProHchepiv. 
FrnnLiHan champ. Franeianelim 
Franoï. Fnnog-Ùt-HaMagut. 
Frawbodr);, Fnnunlirrg 
Fmiinelpni. F«ino(/. 
Frai acbin d'il. Frécliin/!. 
Freiilroff. FriMI. 
Frenibslorff. Fjvmeiin<g. 
Frssroy. Franoy-ia-MoxUgiH. 
Frtaeuil. Ffaiml. 
Fr«ydarf. FVwMraf. 
FreyiiiacLer Kmignnarlier, 
PribovA, FfeytioaM. 

KriBloL Fnùlrnff. 
Fristoïf. Friiiot. 
Friildorf, Fràtimg. 
Froidpm. FntnL 
FmiMUi). Froml. 
FrantenDcy. Fntitigati. 
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FroQweuboarch. Frauenberg, 
FroYiUe. FriauoiUe, 
Fruocnrt. FréeowrL , 
Fnching. Fréchmg. 
Fuchsem , Fucldnshem. Fix$m. 
Faligoey. FouUgny. 
Follenga. Fouligny, 
Fuh. Faux-en-ForéL 
Furpaeh. Forbach. 
Faxeim. Fixer», 



G 



Gabelding. Guéhlange. 
Gaderacheuren. Gidekure. 
Gadtbscharea. Godekure. 
Gaenglingen. Guinglange, 
Gailenbach. Obêrgailhadk. 
Gaimelenges. Gommelangf. 
Gaimondas. Sarregu$mineë. 
Gainkircheo. GwnJnreken. 
Gamanville. GénamUe, 
Gamqaierch. Guenkirchen. 
Gamandias. Sarr^uBtninei. 
Ganaoges. Guénange. 
Ganckirke. Guenkirchen. 
Gandeleoge. Gandrange. 
Gandeiisium. JeandeHte. 
Gandiliaia. Jeandelize. 
Gandra. Gandren. 
Gangretienne. Gwnkirehen. 
Gannera. Gandren {Ruitseau de). 
Ganneren. Gundren. 
Gannerenbach. Gandren {Rtàêseau de). 
GaDBweiiler. JohanntwiUer. 
Gareey. Gorcy. 
Garnei. Jamy. 
Garniacam. Jamy. 
Gart, Gartz. Gareck, 
Gaadelenge. Gandrange. 
Gfludiacam super Moseliaiii. Jouy-aux- 

Ârckeê. 
Gaugegium. Jouy-aux-Arehee, 
Gaugiacam. JouyHuue-Archeê. 
Gankirke. Guenidrcken. 
Gauscharderfaof. Banêtein. 
Gauwies. Gavoieee. 
Gebeldange. Guàblange. 
Gebling. Guéblange, 
Geding. Kédange, 
Gelange. Guélange. 
Gelbach. ObergaUbaeh, 
Geling. Guemng. 
Gellm«lingen. Gommetange. 
Geliumingen. GommeUmge. 
Gelmeding. Gommelange. 
Gembelinga. Guéblange. 



Gemiodt. Sarregueminee. 

GeroiDgas. Guénange. 

Gemundt. Sarregueminee. 

Gemweiler: GuenwiHer, 

Genesebiereben. Guenkirchen. 

G«netoy (Le). Genestroy {Le). 

Genettes (Métairie des). Prémenht^. 

Gengelioga. Guinglange. 

Gengliokeo. Guingionge. 

Gengweiler. GuenwiUer. 

Genkiriche. Guenkirchen. 

Gennexey. Jamisy. 

Geoninges. Guénange. 

Gennivalt. Genioaux. 

Genonville. GénaviUe. 

Genring. Gandrange. 

Gentringen. Guentrange, 

Geralmont. Giraumont, 

Gereswilre. Bliei-Guenchwilkr. 

Gerey. Jury. 

Gerfingen. Guerting. 

Gericbtsberg. Grie^ferg, 

Gerildanges. Guirlange. 

Geriebaeh saperior. (^ergailbach. 

Geriedioges. Guirlange, 

Germainville. GénmnUe, 

Gernei. Jamy, 

Gernexey, Gerneioin. Jamiey. 

Geroeyiiin. Jamy. 

Gerninga, Gemingen. Guénange. 

Geroldenges. Guirlange. 

Gerolfingen. Guirlange. 

Gerselinga. Gueretling. 

Gertinga , Gertniga. Guerting. 

Gery. Jury. 

Geanbelinga. Guéblange. 

Genix. ¥ûtz (Basée-). 

Geycingen. Guénange. 

Geyssiingen. GueeeUng. 

Gicbberg. Guiechberg. 

Giesen. Guieing. 

Gieai. Jcntf. 

Giliange. Guirlange. 

Giriange, Giriingen. Guirlange. 

Giry. Jury. 

Gisinga , Gisiogen. Guieing. 

Giorcy. Gorcy, 

Glabey. Glaba. 

Glanderiœ. LongevUMezSaini-Awld. 

Glasdelt, Glashiitt. Merlebach. 

Glasserberg. Glaeenberg. 

Glassbâtt. Uolbach4ez^Lemberg. 

Gletioey. GlaHgny. 

Glampenhiitto. Kbtmpenhûtte. 

Goddinga villa. Gain. 

Goderingas. Gandrange. 

Gœmniga. Guénange. 

Golsfingeo. Gwtgeffang. 



Gondelmngen. Gongd/ang. 

Gonderinga. Gondrange. 

Goodircoart Gondrecourt. 

Gondrin, Gondriogen. Gondrange. 

Gouensi (La). Laquenexy. 

Gonlrecuria. Gondrecourt. 

Goonc. Goin. 

Gorecyum, Gorciiim. Gorcy. 

Gorgia. Gorze. 

Gosseliog, Gôsselingen. GueeeUng. 

GoUbrick. Gœtzenbrûck. 

GoarsY. Gorcy. 

Goartal. Guetal. 

Gourxe , Gourze. Gorze. 

Goustaulx. Guetal. 

Gouvernexey. Jamiey. 

Gouxe , Gouze. Gorze. 

Goxey. Gorcy. 

Grainge aux Dixmes (La). Grange- 

aux- Damée {La). 
Grainge az Boix (La). Grange-aux-Bois 

{La). 
Grainge Daniel (La). Grange-d*Agnenu.r 

(La). 
Grainge d*Âygnel (La). Grange- d'A- 
gneaux {Im). 
Grainge as Hormes ( La ). Grange-aux- 

Ormee {La). 
Grainge-le-HouttoQ. Hautonnerie (JLa). 
Grainge le Mercy {La).Grange-le-Mer- 

cier {La). 
Grandelise. Jeandelize. 
Grande StepIe(La). Tapée {Le» Uruu- 

dee-). 
Grandi FaiUeium. Grand-FaiUy. 
Grandis Sarti campum. Grange-an- 

Sart{La). 
Grange à Agnel (La). Grange-d'A- 

gneaux {La). 
Grant Staiple (La). Tapée {Lee Grande»-). 
Graveiuro, Gravcla. GraveloUe. 
Gmvey, Graviiette. Gravelotte. 
Gray. Grae. 
Grehiers. Griiièree. 
Greive (La). Sablon {Le). 
Gremingen. Grening. 
Griesbrich. Grieeberg. 
Grindbof. Grindorff. 
Grindwiler. Grundwiller. 
Gringant. Grignan. 
Gringeiange. Guinglange. 
Grisbry, Grisprick. Grieeberg. 
Grisey, Grixey, Grizy. Grigy. 
Groshenx. Groeyeux. 
Gros-Redrekin. Groe-Rédtrching. 
Grossues. Groeyeux. 
Gros-Tenchen. Grœ-Tenquim. 
Groxienlz, Grozuelt Groeyeux. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



CroniinE»n. Giming. 
firumling». Gonaiwlange. 
finindroff. tiHadorf. 
Crimïni;. iîming. 
GnuMlîiij^. Giàrlangc. 
■GMiiiguereliPu. Gumkirclirn. 
GuapcïiUD. Woippy. 
Gq^rch. GarKh, 
■Corhenlwr;;. Gui»ch4nv,'. 
GndelbercheD. Gvjderkirtk. 
Gndeikirchen. Gàâtrkirth. 
GnebenhouEe' GuBbtahauttn. 
Guehisdinget. Guabaldongec. Ciw- 

Guechcling. Giuwltii;. 
Gaiàùage», Guélangc, 
fiacgwfliiler. Giirnaillrr 
-Guebinobviller. JchauaMrrillrr. 
GneliDlioga Guéiraing. {•ommiiUnge, 
ISusDiensnge. Cu^anfjo. 
fiuemJnd Gannuiidu. Samgtumiiin. 
GaeDC, âoin. 
^IneDerjr. Gindrangt- - 
Gaenneriag. Gondrangt. 
Gnerebeliag. GiurUtmf . 
Guerleduj^. Guirlanfr. 
^vruin^, Gvnan^- 
'GasrBduniL-iller. Illiti-GiierKhmIIrr. 

-Gnulnom. Callnwn, 



Gniiiquirchien. Giienltirckrii. 
■GuinlriciBen- Gutnlrmigr. 
4iiiiliach. GmAatk. 
GattsllLiig. Ghiiiiv. 
-GaiBKiliiig.i. Giàrlmgr 

Gnjie. GoTM. 
GDDd. Garni. 
6nilddr>D|;, Gengrl/aiig. 

Gnnddwinga. Go>if>l/i»ijr' 
GondereDgia, Gnndenii)^. (^swlraiifr. 
GODlriDg*. Cionlrai^l. 
GontriDgi. GondrtMgt. 
GargiUnom monaateriam. Gsrta (^A- 

baye<b). 
Goningei], GiiachingeD. GmùUi^. 
Gtiaielinga. Gmrlangt. 
Ciutauli:, tivtlal. 
fioltarkircb. &cfcHiff. 
Gyngellaniiva. Gainglatigi, 
-Gyrperes. iter^ncA. 
Gjpaiu^. Gumng. 



Haanite. Hnyangr. 
Uab^ding. Ilobimg. 
HabeiviUe. AUémHr. 

iIabgin>-illG. Ilabvni-iH'. 
Ilabodiï vjila. Ihhonrillr. 
tiEbouv-ille. Hubmvm. 
Habouwpti. entoila. 
Hnbun. Habtaa. 
Macba, lla^qut, Hei/ti. 
Hacodan^. Ilagimdangê. 
Haeoncoi 



I }Ir, 



Haduna villa. Hagtiilk. 
Hadoncbampi', Ladonrlbiunp. 
Hae„|;t.a, /by«njf.. 
Ila[;rlin|;«n. Ilaganilangr. 
Hagievillï. IfagmnOi. 
HagDeau IfaniiM. 
Hago. Hai/a. 
Haguilje. llagftiSi. 
Haiaiis'ilU. Hag^nOi. 
Miirhe Ilaicqae. /Fiiy». 
Jîaidpnges. H»ild8U|;i*. Hallirii^. 

Htigny. t(Tiiy. 
Haingaa. Hayangt. 
Rainkang. Hûtobni^. 
Haiaange. HeMtangt. 

llainUn^tf. llUliinge-Crandr 
M0iLeri[;e. //l'^laTi^c-GrOTij'»' 
Haithae. ffafriif. 
Halbuh. HottocA. 
llotboigen, Hokmg, 
Haldtring.i, HoViirns. 
Haldieartii. Haunurt. 
ilaldiriinta Dn». Gtnt. 
Hflidgpff. -m™/. 
HnlMllvII- Habi™/ 
Hiiiadfn);tn. HirlpLcdanf;,: 
lloilaconrl. Holacouri. 
Ilallais. Balhâ. 
ll<•Hl^r.^r•c,e■. IIM-nn/r 
Hallio. Noiinf. 
HaUing. i4»ii>f . 
HalmécDUrt. Honufcsyrl. 
llalmatorO'. HaUtn^. 
J(.ilrini;. IMlfi-inff. 
llalltrLïo. llaule-Hin. 
titltriae. Htttriie. 
HaKinea, Halvingen. Ilohmg. 
Hambeck, Howifci)i(rj^fc'«iin(f*. 
Ilombrrr. IhmlipitTg-Kiiaiigi. 
llnmifrEb. ISambourg-KéAmgt. 
Hambei. Ilomlioiirll-kéJattgc. 
Hameicorl, Hmoeleort. n»m*ntrt. 



Iluncn. Ham^Bau, H, 
avilie r. ^i7iik«pr/fr. 



lUl»! 



». /hm- 



<. Udu 



b-Waii.'spcrtb. Haut- 

Hanan, !;rafiffi.-d,1fl'ii™iu-(i:-). 
HancnnRB. Ilinrh.ng>. 
HBLPOHviile-ou-Pns»u)re. 



Ikn-di-Saifpl-Jpo 



. Him-^fnanC-IVar- 



Hbd deiaot Parpont IfaM-dtnilK-Mdr 

vUU. 
Handfuml. Main-,lii~Pnnct {La). 
Ii;iri-l.iij.i]|f. LandomilUr,. 
Hangirt. IIor);nr. 



Hannnm. Uam-detani-Marx^r. 
liant. /laii-nr-.Vtnf. 
tiany.<i[\\-:r. llananUtr. 
Hareinicurll». .4m»'«oiirl. 
[[arFDD Ad|. SoMon t*). 
llareiicurlia. ^rroi'iKmrt, 
Uorcwaiu' dlr. JrroHiiiUi. 
Ilnrgnnia. llarganta-aux-Miar: 
H.fhne. nom„s.. 
Harioncanrt. HBKtmmirt. 
Harmcatroff. jlrmifiM'Mrf. 
Haracï. Hamej. fiany. 
Horparj. Harptieh. 
HarrouviUe davcn LoDgauy. (ùtok- 

nfir. 
Hartelange. Hmamifi. 
Hartberg, Hartborg. Hatpw*. 
Hirtelin. JliKriM. 
Haripurg. Barprich. 
lfaei'iis[iriiiiFl. IleivU/mnic-li. 
Hassuiiibuurc. /(«.■n.iftwrf , 
il«lan|{*. Haiatigc-flraivUi. 



angpt, lJin<ang*. 



HaudaDairck. Sunt-HcuM. 
Hendicurlia. ffinmiirt. 

llnutbach. nolbaMi:-Séiml-Âa.U. 
Eiauldt'Biont Ihidllnmi. 



KauluK 



1. Honi.f. 



Uaoltc et D«iU) Selle. StOI» {L*). 
Haail. HaaI. 
Hnatchaaiel. A(kiM. 
Hiute-Coia. Cnn-bi-Cnrf. 
llfluto-RarlLpnn'-, J('"rf'-.<-l/""i'- 
Ilaule-Weyac llniii.-Wci ic, Ofcnvi'aM 
fiaul-Kiniriir. ((«Tti.i^.". 
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llnbingo. El/aiigr. 
Rfhiugm. Ébnngi. 
HabUTitle. AbbétUU. 
dscbe. Melitriickt. 
HecbeJingen. Htching. 
HMkling. Bentiiif. 
ilinnin'. //'fui/. 

i[i-it li.ui 



Heillepl 
th-ÛKfbnm,.^mK-t-<noa.w. 
UeiBignaisor. HtOimtr. 
fl(àl)iiin«bninD. UnUgmbroiui. 
UviaaaeaiorB, llombiiarir-KMiiKgt. 
Hdi'igi-Villi, Jluyw^. 
Hcinleioita. Htncka/igt. 



Hïinia rilla. Ei/àtig. 
Hcinlorii. Uaiorg. 
Uni. ffaifM. 

HeJanitï. Hallàg 
HfMMtorph. IMilr<iff. 
flddirnrbftch. Pilil-Htihrturlt. 
Heledangc. i/sfpliu/a^r . 
HeireIJitigs. MphttUmgt. 

HdAndsa. t/obn^^ 
Ht^hing. Ihlbring. 
fieliiin^n. IMBn/! 
Heli(t. EHa. 



]lell«dsiig«. fJaiigt. 
HcUerredun)^. /lrlpArlj<l^ 
Hoilestorfi. .litn^. 
]]cl!|;eniDdre. iJrUi'w 
Hulmeir. JUJUmiir. 
Jhls. J/ayri. 
]Iflt)iige. Uelp^lmfft. 
rtnllrophc. flolilrnf. 
Hdringa. EIpo)^. 
Hsliinga. Eliangr. 



lion 



y/a.,.. 






Homeconrt. JJ 
Heminiagea. Jbiul^. 
Htmpschel. KtmpBtk. 

Henniil- /(«mu. 
HannaviUe. 'Jt'^OT.to. 
Hencbingcn. Hincjtai^. 
Henercy lÙMry. 
Henetilarf. ihitrag. 
Ilennueu^ii. Hitiekatigi. 
HïiMUTille. HaiiimmiU*ii-Patug*. 



Ileasinigo. Hinckange. 
HenUnge. H>ll«ijf»Gran<fr. 
Heolingen. Himriivi. 
Hentringa. ifùtct'oiijrï. 
Hcretlor. ll-Alr-Jl. 

Hergtda, Htrgidin, HarfarUit-d 

Minu. 
Hsrichwnitigr II>nriàtk. 



llocr^'ar 



lloc 



Hîrisi 



igts. * 



HeniHtndorf. (fawJoinïf-A'ilrf'iii^'' 
Ucrnmlroir. ArralnCBiul. 
[(cTuiunivill,!. fin-o,.riîfc. 



Ileroiimiii tilb. ErrounUir. 
IleiT-gciii-Ciri. ff.T.nij ( U Sun d*). 
H«rnilg(. HtTÈtraRgi. 
}\m\Dg». >faU-£A«rtiii|f. 
fleratorpb. Htibvff. 
Henlourf. Ihilnff. 
Herierue. HalriH. 
HertiDraogsn, Jlrrwnui^. 
Htnogibutiâ. Mam-AhPrinrt ( La|. 
Ufeeniingcn. Sitrreitutnïn/j . 
HcssitlgOTi. tlrttnngi-, 
Hat«riic. Halria. . 
HetUnga. f/aHdiyv-fjraBilf, 



flenreslorr. Bntniff. 



llcyenija. Hujtde^ii. Il<ft/n,ig-' 
Heymendorr. IhrmrndnrJ. 
HeymeDdorir. Ihmiarg-Kidtmgt. 

il?|'9(orfr, Ilatrog. 

HilamRiim, AuiiMmU. 

Hilariicus VicuInB. 5iiiiiM«ifiJ. 

BildingaD. Hatthig. 

Hilalwrj llilsbourg. ffibpn'rt. 

Hîmonville, Imiium-UU. 

UiDgbMani^. (Ijngiuiitii^D. 

Hitiung, UinunE- Urn/funinvi. 

Hintiingen. Hmsing. 

HirpR. Ilà-pê, 

HimtorlT. JImM/. 

Hoange. Haffangn. 

Hoanlte. JaKonlfa. 

Hgbernorl. AululiwiU'f, 

Hob^Uangc, JloblingaQ. Ehlanffr- 

Hubuir. Homboiirg-Knlnagr. 

llorhwm. HoK. 

Hocli-^ejgcrabur);, iJiifa>fr>)imi*rf. 

HodenhoDen. Oden/iohfn, 

Hodanller. flMMifIn-. 

Hoemborc. Bi>w6o>ir;f-â«il. 



1. llM. 



,. ff-rffur. 






IloJiersveiberg. //ohf-ll'n/tfnAA-^'. 

Iloi^iy. tiagiiy. 

Holbinga. Ihiciag. 

HolbiLi^r Dailc. V/alvinf (ic roJ-d*-). 

Holbaurcb. IhlbiKh-UzSnnt-AiiBU. 

Holdango. Holdiogcn. Ihllïng. 

ilollingen. IMIing. 

Holsdorf. HaUtroj. 

Holl. Bnl. 

Rombercb. Homlnrcb. Hambourg- 
Haut. 

Hombet. liamboHrg-kiHL.niit. 

Hombor. Hambaiirg-tlaiu, 

Il Dm bore h. Ihnilxturg-kidaiigi. 

ilombour|[-U- Ville HoKilniurg-ltmt. 

Honiboiirg-rÉvè(|iu:. llatabourg-Hmitt. 

Jlombrig. HotnioaTg-itiat^. 

ltoiiiburc(Capituluui<it ecdwïa ).-Hai- 
beurg [la calkgiaU de), 

lloinhiirc Cnilrum. Ituotlioarg'IliiiiL 

IlDmwïiilcr, IloDiaïrviHa. 

JloiulDDge. IfémiUi/. 



Itoa 



t. /fort 



H.PiHiagl. 



HoriLvchDjl. Ihti, 

Jton nain ville, fioiu 

Donne. Uagm. 

Honquciangi!, HiagiutaHur, 

Hoiilinga. HkbhV 

Moriradiu. Ilirgarltn-ittii-laiiui. 

Hnr^no ï Are (La). aiaa<i-l<i-llargm, 

Horgne i Greive (La). Horgnê-ait- 

SabhnlU). 
Horgne dans UCaaeii.fbrjrM (La). 
Horna OuviDs. Onu [L'). 
Horabach. narn(I.a). 
HaapiUli (De). Hipiul (t'|. 
Hoalct.Hoatel. HoM. 
Holte. OAt. 
Houbuliii. lIMing. 



1. Ilom 



llouerourt. Hautovrl. 

llonT lloaffe. €rmUi.w»U-lii-HBiiBe. 

iluugne an Snvclon (I>a). Hurgnt-aa 

SabJon U). 
Hgulingen. J/ollûvf 
llouiK^. Bagm. 



HoD» 



•"Vf- 



HouloD (La Grtinge k). M«tii»uun< 

{U). 
Houwal ville. JaunUlt, 
Houipy, Ogtf, 
llnreldinga. Hoblhig 
Howaldi villa. Wmilli. 
]JowaFilla.Jsu(ipiJfe. 
Howuconrt. 
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Hoxem. Ho$t. 
Huaviile. JouavHle. 
Hubenga. Uckange. 
Uuchekingen. Uckange. 
Hueuiga. Heining. 
Huessiogen. Butêaiige. 
Hoezanges. Buuange. 
Hukenberg. Hackenberg. 
Haldeni moDs. Houdlémont. 
HuUberg, Holsperge. Hilsprich. 
Holsszperg. HUêprich, 
Humburgum. Hombourg-Haut. 
Humeiviller. HatnéviUers, 
Hummerville. HaméviUerê. 
Hundelinga. Hundling. 
Hune. HamévUiert. 
Huniburch. Hombourg-Kédange. 
Hunneriaca. Eniwry, 
Hunnervilla. HamivUlers. 
Hunniga. Heining. 
Hiiosingen. Hinguesange. 
Huntinga. Hunting. 
Huntzig. Kuntzig. 
HunLzingen. Hinzingen. 
Hurcour. Urcotwt. 
Husberc. Hiltprich. 
Husegney, Husingeo. Hustigny. 
Huspelschiet. HaspeUcheidt. 
HùtiDgen. Hutting. 
HuUinerie (La). Hautonnerie [La). 
Uuttingen. Etting. 
Hiittwiller. HottwiUer. 
Huualville. JouaviUe. 
Huxeraille. LuzeraUleë. 
HuxeraiUes. OzeratUe. 
Hylingen. Hœlling. 
Hyrelbach. Hirbach. 



I 



leutz. YûU {Boue-). 
Ilbioga. -Ehange. 
Illentorff. lUange. 
Iliiges. lUange. 
Ilvange. Ehange. 
Ilzingen. Elzing. 
Imeraoge. Immerhoff, 
Immelding. Immeldange. 
Immeren. Immerhoff. 
Imwaldi villa. Wa/fiUe. 
loderhem. Ham-Batse. 
loferior Kantz. Kontz-Basie. 
Inglengtn. Ingling. 
Ingling. Inglange, 
Ingweiller. EinchwiUer. 
Insborg. Olsberg. 
InsiDg. Ysing. 



Insingen. Yiing. 
Insiuingen. Sarreinsming. 
Irona. Yron {Ruiêsettu d'). 
Irpes. Hirpi. 
Islingeo. lUange. 
Istroff. Distroff. 
lu. Yùlz (Basse-). 
ludtz. Y'ùtz {Basse-). 



Jacobshotr. Joguelshoff. 

Jalmont. Jaumont. 

Jamelle (Lou Molin de). JamaiUes. 

JaodroUsia. Jeandelize, 

Japy. Cliepy. 

Jari. Jury. 

Jaroeium. Jamy. 

Jenaorey. Sanry-sW'Nied. 

Jennelixe. Jeandelize. 

Jernisy (Mairie de). Jarvisy. 

Jeudroille. JoudreviUe. 

Jeussey. Jussy. 

Jeui. Jœuf. 

Jeuxey. Jussy. 

Jirey. Jury. 

Joefs. Jœuf. 

Joï. Jouy-aux- Arches, 

Joiey. Jouy-aux- Arches. 

JoindreviUe. JoudrevUle. 

JomoDt. Jaumont. 

Jondredenge. Zondrange. 

JoDville. A'onville. 

Joppecuria. Joppécourt.- 

Joutz. Yûtz (Basse-). 

Jouxy. Jussy. 

Jovis mons. Jaumont. 

Joyeyum. Jouy-aux- Arches. 

Jnbergense ( Monasterium ). Justement 

(Abbaye de). 
Jadicinm. Yàtz (Basse-). 
Juelz, Juf. Joeuf. 
Jui-cium. Jury. 
Jiisbergb. Justement. 
Jasseio novum castrum. Jussy. 
Jussiaca, Jussiacum. Jussy. 
Jastimons. Justement. 
JustimoQtis (Monasterium). Jastenumt 

(Abbaye de). 
Juxey. Jussy. 



K 



Kadeboro. Cadenbom. 
Kadingen. Kédange. 
Kaicbingen. Kœking. 
Kaimay. Cama. 



Kaiticbeo. Kùrschnaumen. 

Kaldn. Kœking. 

Kaldung. Kédange. 

Ralednofen ( Bois de). Kalenhoven ( La 
Petite-). 

Kaltevillere. KaltzweiUer. 

Kajnmeren. lAuhambre, 

Kamptten. Kan/en. 

Kampucle. KeiApUch. 

Kandel. Canner (La). 

Kanpbauia. Kanjen. 

Kanspuch. Heckenransback. 

Kanteboone. Cantebonne. 

Kantphania. Kanfen. 

KaDzicq. Kuntzig. 

Rapel-Kigneur. Kinger ( Kappel-). 

Rapolem. Cappel. 

Kappellen. Cappel. 

Rarlanges, Kariingis. KerUng-lez- 
Sierck. 

Kasuweiller. KaltztDsiUer. 

Ratanges, Ratiiiges. Kédange. 

Ratenemb. Cattenom. 

Rattenbofen, Ratteobous. Cattenom. 

Rebelcmbcrg. Kalembovrg. 

Rechirigen. Kœking. 

Redenborne. Cadenbom. 

Reding. Kédange. 

Reibourg. Kanfen. 

Reicbiugeri , Rekin. Kœking. 

Relaviller. KaltzweiUer. 

Reldange. KerUng-lezSierck. 

Reldiuga, Relinga. KerUng-Uz-Siercl. 

Relingingensis pradt>ositura. KerUng- 
lezSierck. 

Relsch. Pont-ànChaussy. 

Relucbem. Cattenom. 

Rempacbel, Rempulchei. Kemplich. 

Rempurich. Kemplich. 

Rerbanck. Kerbeich. 

Rercbingen. Kœking. 

Rerkeliugen. Kerling-lezrSierck. 

Rerpacbcu. Kerbach. 

Rerseaco. Khrsch-lez-Luttange. 

Rerville. Kirtnller. 

Resling. Guessling. 

Reteobon. Cattenom. 

Retbinga. Kédange. 

Rettencben, Retienhoffen prope Ân- 
nerey. Chailly4ez-Ennery. 

Rettenboffen. Cattenom. 

ReUbenbeim. Cattenom. 

Rettucbem. Cattenom. 

Reybricb. Keybourg, 

Ricbooment. Kirschnaumen. 

Riersze. Kirsch-lez-Luttange. ■ 

Ringers, Ringniers. Kinger (Kappei et 
Uber). 
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KiDRTe (LetDeui). Kingrr [Kapptt et 

VOtr). 
Ktnilbich. KUiftbaeh. 

Kinachrinp-n. &((ip™hjc 

Kirbith. Hirbaeh. 

Kirbnil. KiraiUrr. 

Kirclibronii. Kiribach. 

KirisDge. Guirlangi. 

KJrpereb. Kerbach. 

Kineabor. Ki^Hern/ (La). 

KirBo. KirKh-ln-Siirek. 

Einwillfr. BlùtgatrtchmUtr. 

Kiru prope LuUinga. Kirtch-Itt-Lul- 

langi. 
KUfrhoff. KiqiUTfy { La ). 
Klain, Klan. Klang, 
Kiau 



;. .Soiii-I 



SlaiuTennetlicn. Petit-Tauia ii 
KlimboDri;. Kalmboarg, 
Slingcn Klanff. 
Klnnti. KoHtr-IIaule 
Knpitangp Kn«ullin|;flii. KkuIi 
Socber. Coclurm. 
Koehmulle. Kaathenntihl. 
K«(l<ipbaiiren. CtiltHborn. 

Kœnigsberg. .' 

Kceulringi-n. ICunltig. 

Kocane. Cmna. 

Kolcliin. Ka-king. 

Kotman. Colmen. 

Ko1iDaD|;e. Colming. 

Koluengca (Molin de]. Calmivg. 

Kongei'en. Kingtr (Kippel tt l'tber). 

Koni. CfjHi-ia/frnadr'Ui. 

Koiilph'-a fi.Œ/t« 

Koiili Iri Sirk. Aonli-Oaur. 

Kontlingeo. KuBicig, 

KaqueinuUi. KoacktamûU. 

Kordenhranri Cadeatom. 

Koaleveiller Ciulailltr. 

KouiD Coaiito. 

EouoBclrt;. kM->ckfr. 

Koulphcn. Kimjm. 

KrFcbingit, Krichingi. Cr^ku^. 

Kri4- A'„.W,-(,.:-.'.,r,ri. 
Kruehinjtn, KnilinEB. Créhatift. 



LabeUM-trip. Lu Élangi. 
Lflbraj. tuify. 
Labrey, Labrii. Labry. 
LnbrïaEo, /wiJyry, 
Lahriccg. habrùtU, 
l,:il.iiïil|... UbawHk. 

LacaneourL tlauemieoart. 
Lodonviller. Lunitmiilleri. 
LadrïMngp. taHi/rwaii^, 



Lniiliicbniui». Lniltinrhatiipi. 

LaimenGBlroir. LemttOvff. 
Lairey. Larn/. 
LaiHey. loay. 
Lalij. LnUrH. 
Laling. Lelling, 
Lallien , Lallicr. LatUea. 






LiadirBogia. Laudr^ang. 

Laudcninf^n. LauJrtfiing. 
LaudrelanKC- Lommtrangt. 
Laudremont. LandmainU. 
Laumcrinj^a. LammBraitgo. 
l-auriacum. Lorrg-let-Mtli. 
i.auUrengen , Lauterfangen. Laiulr*- 

Lauteriac, LofArinjfni. 
l..iiil«niiiNp-ii. Lmlntiumge. 
Laiimlîvr. L.ïinUfr. 
I.auienii]|i>, tuttrattfti. 
Lavcnfeld. ljBumetfa}d. 
Lavieiïille. laviaaMIt. 

Unu ville. f^ur-iUrr 
Lpflwcilltr LeoriUer. 
LeFpy. Lf3i/. 
lehitnbcrir. Ltmherg. 
I.cil.rursl, /firMffjloT/wr. 
LclldiiiEii,.. [.i.lib.ia, Um«g- 
Lellyngen. L^Utig. 



LyimhsibniiKi. LainberUbrmin. 
Laractdorf. Laanttniff. 
Lainealro<r. Lemettri^. 

LBuilciïiii^'Ti iMudriJuiig 
Lan.!<>sJ.r.rJm. 
La ncifoii 1(1011 tnn(y™(Bi>Fr. 
Lnnilinjjrn, tnitii^ 
.iiiilontliampj. I,ailiiarkatiii,$, 
Landon» ^ ilsrc. LiiniliinriJfm. 
Laudorfr. Li-imff. 
Lni.Jrpla»ffc. /.o.Hmernnjr. 
LiiDilrct Luncfn'i. 

Uuilr.-1-..n' ■ , /.. . ' ,.,. 
Umlli.r.i 

Langrndorf, LongniUe-lcz-Saitu-Ambl. 
LaDgwiUsr. LaiiUailler, 
LatitolGnga. Brandal/ang. 
UintiHiller. LoiiUaillrr. 
Laqucniivs]'. Laqueiuxt/. 

Lardur.liaïupa. Ladonchampt. 
Laseev. Letig. 
Lnty. Letty. 

■.oiibcrboiiU. Konti^Bawlf. 
L^ubrtcijKGii. Labrick. 

Laudelinj^, Lmidrr/ang. 
Laudeiidorf. Landnff. 
I^udcrOii);. Odtrjafg. 



LetliclTirir. Lmidnff. 
L«iuau, ùunU. 
l^niiDenbcrg. LaiidnBiBiil. 
Lende. Landrrt. 
Liiidoncbunipa. Leioncbamfi: 
Ll'IlRvalraiï. Lintlng. 
I.KiEil'Iiiiiii. Lftigelibem. 
LciiittrnIT. Litulroff. 
Ijmttn. Logne, 
Lealïrniin|[iaii. LnUmige. 
Lcstitïir»». imrfi™. 
I.etcraille. Luzerailla. 
Lcamcud. Lcmud, 
l^asei. Ltuy. 
Leslanch?. Lei Klangi. 
Lelrangc. LAndrvFaH^c. 
Leabéc. I.euby. Lutcif. 
Lcatbiinga. Luilangt. 
Lcudefoiitaine. Laaltjbnlaine. 
Lene. lût. 

Leur» lire. LoatzaiUer. 
Leiiry. Lirry^durmil-ls-Viial. 

Loulenningfls. tiiUaiigr. 
T.eiillinnsi'. Ullangi. 
Lcuielle. toi|ri[(>. 
Leuwiler, LagriOer. 
Li-ïikrliiir. Li-ytrillrrhaff, 

l.aiiDgti, Leiingen. Lixing-ki-Rouli- 

ting. 
Lcyvillcnnt. Lei/wiUirliifff. 
LibBDiille. Libavilh. 
LiboD. IjfbMi. 
Liekeralrof. Dml. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



Liedei villi. LeyoiUtr. 


Luiurc. Lm^t. 


MalerU. tforly. 


Uelion. UéhM. 




M=ilU<ey.Wa(r»y. 


Lii^bacb. Uachback. 




Mal,i,roi,- *aùm.y. 










M 








M«ncj-deï»nl-l*-P..uL Ifa^iiy. 


Uosrn. Anitlinf 


Mabcre. tf«(6o» ou HtiU.^. 


Maiidinrhon. Mo*limml>- 


UpkcnboiT. Touthirh^. 




\h,.\«>S<in. »!«„<,«:. 




Msuriolna. McrmUti. 


Mnni!. Jfanor. 


UaU»l rollù. LmUl. 


Mâchera. ifarJWm. 


Mn„nr,. Mofny. 




. M«h«.. ««An-. 


^flm.l^l1ba'■h.*a.r.i^ri.. 


Lonc"-irli. lon^tfy-BflW, 




M..,nl,oi„i. «„„5,. 




Mar\inlai..Uaxilail. 


Minmi» yilla. Maiiimflr. 


1,... . ; 


Aluetiipii. lfoH<v. 


MaiKtuvrj. tfclutirTk. 


Loiiga ïill.i, Longevilh-Ui-MeU. 


M>r.hra. A'a7<^«,i«ctcK 




Long coalise, lon^ffy. 


Miickeii-H<TV.'m. !ltt,q^.,.m.. 


MaTiaicula- Mandnifi». 


1a..ikp-u".-. Jj^.yiiH.I , 


MKleve. IftcbHM.. 


M^iisuy Ma.eï. 




Madoria. Madtria. »«nf. 


Moiivilla. MamàUM. 




Hadria. M>drii. Maif^. 






Magdea, Magidi-R- •'*"«' (H- 


Marai. «o^f £411. 




Maj-nr. «««ï. 


M,nv..L,,i„. Mtr'v-h'-lfmil. 


tongiidurr i^n^i;iJla-b:~S<riiU-,lr»(iJ. 


M.Crè.e. errft»(B«««-). 


M«,v,, ,W,o',ï. 


Loniiiie*. teiffiM. 


Maiacum. M«>,. 






\riinf. Wf.W,^r 






Maidera. Jtfmi*w. 


Marduvia. jVnfnHa. 




Maieum.Maiey. H^. 


^larcoaM. *^w»-. 


Upp«i.t„pp!,, 


MaiBnnnKev .lf.ï«n«t- 


Morronvrc. Marfoiu-t. 


Lorei Luret. Lnny-'c-JfcU. 


Maigpeï- ««!,. 


Harty. Mtrrg-in-MtU . 




MaiBniei. »«p.,. 


^rnr™l»^ Uoriulia. MsTituOti. 


Pmr. 


Mailtrne. Ifac*ff.ii. 




l.ori [irope MordiRnï, tflrry-dnmK- 




MargoiL «arinJfo,. 


to-IW(. 


Md..bo<ileil. Jf«mJ«(I.J. 


Margrte. Kafer^lla). 


louwy, iongay. 


MainiliKjiiierqiif. JfnuiltrcJi. 


Muni.', Morï 1/"ji-^. 


Mainlh^H-Fonlarnc. .V«,ipr./;„»fli«,-. 






Mariefloi. jtfdWm/taa. 


Umgni. l™»v-»- 




Marialor. Jfa»J--T«u-. 


LoyimMuu. Lo»is«». 


ïa»a-e. 




LoïYeilIe-enr^iUo. lowiffc. 


Maira (La Grant). ««.(£4 G™iA-). 




LaunKf.LnphtnNfe, luiwnp- 


Maira (La PeUlo). Jfa« 1 to ftfc-to- ). 


Mori-ola^ l,lmi,:,li.: 


,,,.,„.,;„ .,, f,-,..„.,,.:.(.„„;„^. 


Maii'l. Moisi. iMtU :did (Lt). 


M^ny. «™irj. 




M3l1.en.111 MdiKeri<mi Mm-.in.j. 




Liidfiinf^o. iMudref^ng. 


Vaifi^'S près Volm-^rriii,:". ««fi<r. 


Marte.li.re. «a«-t<-T«w. 


1, .: 




Marliljny-sar-Chior». Calmuj. 


l,l.^,l.,.M..L„.. l,^.-Ii„,.Jfa««,B(, 




Manla-Turris. J/an-lo-T'aur. 






Mania. Marangt-SilraHer 


Lncvrlle. /x^.'tlb. 


Maiiiirca. Maiiièn: 


.Many.MMy. 


LneiiDBo. linng.l,,-Umi«g. 


Miiiiorcy. Miii:ery. 


Hany. Mercy-ltirHetl. 


LnicifTP, tjiVrr.. 


Maiïey ««-I,, 


Maachra, ««far. 


LuinvTïiicidt. £aHiM>/«U. 


Maitcrjniix. Maiury. 


Msaemt. MaiiUrtt. 


LuDoredarph.LunMdorr. LawutrD/ 




MnimofWlMéniUtU.)- 




Maiiièn^lis-Honiboiirg. «flci-n-ii. 


:Mfl-J.,i«.n. \o,r/.-/. 


lupp<:rti-1lum^J.»u,>.'>'.f.uu)«». 




M.tllcr.«.J>a,;«..l(«««[L.). 


Lupprïum. t-fw- 


Mokeren. KimiBmiairl.'r. 


Malrici». ««.ry. 




Makro jtfflfirrot.. 




Lutiaeuui. IWJmiff». 


HoUdoiDUH. .VaUrourf 


Mmiriacma. .Vnrroy-fc-Kimflir. 




Mal:>nHi diirti.'. Molcn^url. 




Luliim. Laliange, 


Ualbrou^h. N^ilWy oa MnOturg. 


Miisreil. Jfai'uroji. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



Vaue. Méchg. 


Mets. ««(I. 




Maii^TM. W«kr. 


MeIk.Mettet, Mcllis. Ifx.-. 




Mty.ModiU). 


\k-ii.MM- ,-,:..'.''«,,. lf««B(t,). 


Mondier. Monnirm. 


M»ï-l«-Toup. Jfflf*J--Toi,r. 


M u.-t':..-i,, iriiTv.r;.:', 


Moiidr«n, Mundem. jtfoBwm.. 


U.,i. »f^. 


MM«rn, l/™,r..-. 


MoDebem, Miinb^m. Jfoiii»». 




MBulen,.M..„i;i. V..,i;.i;,.,' 


Monem,M..,.o«.. «»«-. 








Mediomïtriceniis pagai. Pai/I M— in 


MeiueUe. tf««Ii.(I-.)!' 




{U). 


MMitoin. tf«y. 


MouiBga ïilla. «on(îjiiy»iir.CSi>ri. 




Meiiille. Jfi>HJl«(La). 


Muns. ^lunam. 


H«M.«m. 


Heie-Titc. Ki'UTTrUH. 


Mon). Nom. 


M«Bnria. \'ne,-,. 


MoiAry. ««Hry. 


Monsbour. Vw.trenii. 


MeLnis. MiiNir. 


Mili»gon, Millirick. Jfoffîng. 


MoDsburg. M«r^.y. 




MilleberR, Mirsbel. M6thcrg ou ««1- 




M«kiug«.,Mflkîncen.«.'ffmW'. 


fcourp. 


(J> mono. 


MtlIioga.MdliQeon.VaUiv- 




Mon.lieps. Moùlitr. 














Mcnérille. A-nmlb. 






Menovillc. Jfoinan'tb. 


Milch. ,B.)«ii-n. 


\loiili(;iHiiiiii, J/ojiCff M !,-(<:- tf-f; . 


Meiigep, Menjoes. Mégangt. 


■ \llL,-|.-n. Wr,..!(''^"*;«t 


M n lipipy u m , Monli^ï-^if^fii icn . 


Hennile (Ad) propc Carilum. Mi\ùlM 


Miiiiipiri. «.■(;f»^. 




[U,\. 




Monl-Ke«!ieu. MejUn^aimn.', 


Menicliingcn. *aiify. 






MenulenchcQ. MauKirck 




M.-ulor>. Jfu>»tov. 


Mercpv. Merclip;. Jf^fty. 


ModiEum. ir.,.i,n-H/«.|f«l!. 






Mi.il.i.i .i\\„-i\.>v. Mx^itrrrCratuIr 






\\wï-i\ l/-cuvre-t™n*. 


*«». 




Modli.'.,.Wo,rlrM.-/.:-»r(t, 


ModU d'Hall, «iiNKiiif. 


Merej. M«ir<,. 


Mu<'tTicl.lJnB<'n. .Wi.rlirtiif.,', 


\lopanKO-à-la-UaulF-TiHli. Mwhanff, . 


Msrillon. Jlfawinn-i, 


Hoerten. Jferten. 


Uorani-Mi.Schamheff. 


HrriOBii, McriQiien. Mm„ngt-Z«,. 


Mceu(U). £<rHH<(. 


M.>rcl,r< U.^. 


dranst. 


MoenT>^l><i-IVL>ii>.Mi>ynH'nr-m>h'. 




Menyi-iiflofii, M.iTicnJha. 


llo^iris- ,Vf.l/r.Trr-r;r«»,?f 




jMsrlei' Wnrmarf. 




Murïviiuli. lUaricaHi, 




M«inville. ,tfo;«n-itf.. 


Jlarling». Morio.i|;.Jtfor(«.v«. 


Uorlev. Mur/y. 


M^tivilk Ua'tavill,- 




McniiKka ««rilia. JI/a«eKr<. 


Moiimer. HoiMritlr. 


Mortem, Morlena. Mn-lffl. 


U-n-Merh U). 




Murïille. «-«.-«,. ' 


MerMï.MerripiTi.Jfwï. 




Moulin, Mowillc. tfMi>{b|£o). 


Meny-Jf^Aï. 


Moieuàm». VMli«t-iéi.!llfU. 


Mosdeuïe ^lowiivc. .««(-..p'sr, 




MrieDne.McWme.ffoufW, 


Mo.cl.;«w. ,Uowifc(PBi(.A^O■ 




Mtdenea. J/Mrffe(L<<). 


M(l.clia. JKwUc I"). 


Mé.. ¥.B. 


MolrsiD.^n.i^. tf»J^<»r 






Male*ei. »di«He. 


le). 


Hewci. «.i«ry. 


Malin». Molioi. JTiwUu. 


M«.l«.igi8pag...,W-.«Ifr(/*«!/.<fcto). 


MeMUe. jf»n/b(l4i). 


\to\«ingt„.M;l-«ngr. 


MoBlinae. M«kU< (/'«}>''< la )■ 




MomLorii- \l'-u'lfwin. 


\l,.-l,«-|M|-ii-. .!/.,« //.-(Païtrffii). 




\l,.iL..r.. .t/-„(„-(£-). 


Messïj;. Mining. 


Mommena. Moalbnnii. 


Muli-, l/.,il^io-. 


McU. jVsu. 


MoiDuonl, ^Olianl. 


Moucheui. Mamm. 


Mele.MfUi. Wcl:. 




Moulin desgastoaui. *:<iucl«itmiifiJ, 


M^UiricvIlon^.. /l^Ao/. 


MoDïhief, Moncbi». «™:li™-I«- 


!l|uulili<:I Le}. Uohncilc. 


Mfll.rinf:.n. W«(Hbj. 


Grande. 




Melerini^n. MtUricK. 




.MuUMlle. M«>(b (^). 


Methen*» pagu». JfonUÛ 1 L<). 


Grondin. 


Moal,.rt«nge.,W<.n.r,r^«. 


MetbinBow.HoBtoult.). 




Moulien-snr-Cliiera. tfanOsny-.Kr 


Mellii». if«B. 


Monder. ¥o«fcm.. 


C*«-,. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 











Kiedbnieb. Ponligny. 








NOH,!ukircbeii A'nnUnJr. 


Moïgni.ill«. MoiMBilU. 


Medïrcbin ïcI Magnï. Jfanir. 


NjcIiT-HiLu /(an-BMM. 


Moicllo. Mwth U). 


Kiedgoiï. .ViW(Pnj,. d.;a). 




Uncei Muceioni. Jhunf-r&ffiu'. 


McdrnLeii. Poitlnfe-Pte/r» (t«). 










Mnd. U^«â. 


Nit. Kilhen. .VW La). 




Muddiagi. M«,i^la«gt. 


Niladi>.«s. Vi,(((f*fli,.d»(o). 





MugUioe. MaalaiM. 


Sil.ns« !.:,;:„., XU:d{Pay.del,). 




UutlinBcn. M«la«gt. 


\o(16sivi|l.i \. r..-t. ii(.'. 


Obcrecl., OWck, 


Mumendorf- «ondop* 








range. 


Ob«r-llen. /(am-Houto. 




N«lili..Bi9. iV,«rf(a«ff«. 


Ohcr-llogsl. Ho.(. 






Obmi>uli. ruU (i/uile-)- 




No«i<y. Nociilf. iVaii%. 


Oberkirch. Cnmtzim-g. 


Munkirfhe.1. iVmnHrcft. 


NDeDkirki>n. .ViruRh'nli. 


Ob-rkliiiilî. Koulz-llauU. 




Noes.illfl. .\oi«raille. 




MunUl»ll.&.in(-[o«« (CVûMa^rârf.). 










OLuraivoysiicD. OwrTnWd 


Miirium .dli«. Ma™^/. 


Nogai'in ïiKo, AWi. 




Mttriai.Dn MuHiiiH)n.itfiv7aii««. 




ObUpgen.fe(«V« 


Uu9ii)la.jUo«2fe(L<i). 




Oblingen. a>&t»v. 


Maw,.. Jf«^. 


NoicwM'evilk. MiiiKrilie. 


Obrincn. .Wwfl^lla)» 


VlusclEmipaGu..»««(fc(ftï.rf.t.). 


Noisilly. \V,,;i/y. 


Ob.l. H«L 


Muwllï. JtfoKj/el^o). 


NumdeK.il V™«.,/(r 


Oehiatoart. CIWa««>w(. 


MuB«lle.lf»«U((£«). * 




Octon>rilli. Oittmtm. 


Mildcneie pagus. Vuttls (Pa«, de 




Odendorf. (««ho»™. 


h). 


,\ui-.J-i^-S.-..V.„ru!,-i..-&c. 


Odeniirck. Sink-BaMt. 


Hiudinaen. JVmcIi^. 


Noi-.«ill-r. A«««<pi((er-fcî.ft«le(ntw". 


OdeatulE. Jtellol. 


MusoLnse. JHnuite (ftij,. de la). 




Odyra Oiler», Oudroi. 


MmiLiicn. Menikink. 


Nortains. .Vor(lit;i. 




Hiilerk>n<l. Mmbrqaietmi!. 


Nolrlrilrc. ymiiKailLir-lfl-IStUelingt. 


Odoni» *ill«. ftBifb. 


MuUi..gen. Hilziag. 


Nglhfllingen. ,V«ufi.»^. 


Odom». o™t{f). 


Myrlen. W^rtfn. 




OEdeling, OEdliDgen. Edtmg. 




NouFcheli. JVeuckt/'. 






Noulrojr. AiifTHy-If-f'oifur, 


OgenaïU. Oraval. 


N 


Nouibricq. liroi.fl-fci-fefconfe. 


0);»i. H""j- 




NûuïcoQBum. Kùi-éaM. 


Oilegrang*, Algrangi. 




Nou.o>ille.JV>».'%. 


Oi«y. Ogy. 


Naodorf. iVredor^. 


Noiiiilio. loïKwiUi!. 


abening^a. Otherdiuff- 




Nouvron. Aor™,-fe. Knwur. 


ŒbingLCï. 4«6tfny. 


XïoroiHe-Vinoiî. .¥<iiTOH»-KnMiu-. 


NouvjTon. JVordxnl. 




Nocby A't»cV. 


Soïii-Cu'IU. Sni.,f-Ar<,;ri, 


Olig,, Oliïï. Olgi,- 


Ked. Ncdds.,>d(l«|. 




OUén. 0%. 


Hédorff. Aaudor/. 




OUoi«. Wtoy. 


NenLel. NtMOitUk. 


Noianti villa. JVot^ml. 


Oliersy. Orfj,, 


Nenchcr. ^'^n/fraiifi. 


^'ovilla.^ovillR. JVoiu%. 


Olocourt. Ilolacouri. 


Heucitre. ffiBcft»/ 


Noïum caBlmm. CWlrf-Snnl-Btaiw- 


OlTï. Aoan,. 


Neui.l>ru.er. ?V»clt^ 


\0"..|ll>V Vr,m% 


Olrj, Or/y. 


NBUiiUrtiiIflB.JVnintircl., 


Noweraû. Sams-It-Sa. 


Ollringa. Œalrangi. 




NûweiTot , Nowcrroy. fl'om>(J^V^^«i^. 




Heiiw-Scheu-rn. iVB./f™ve, 




Oliey. Ofrï. 


N»illy. A^oi^Iy. 


BIfli«. 


Ometi. Aimtl:. 


Nidda.mdden.A'»<l(l<i). 


Nucfthicù. AWV- 




Kidcrûllen. FvMuUa-Baac. 


>ucfviUe. tmwuriU.. 


Ol,.Ki.. Al<l,r), 


Niderbenj, «-«y. 




Oi>e\u]<. Ùii<>.lui;i. 


NJder-Kanli. I:lH■(^-B<lM. 


NdlloD. yxdaa. 


Oran. YreuiL'). 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



OrchingeD. Ercbii^. 

Orgnof. fhny, 
OriulmnruDi. Acril, 
OrivauU. Orieal. 
OnaetUoïï. ArTaiBeourl. 
Orna fluviut. f/em (La). 
Omiflaviai. Oni«(L'). 
OrDslte. Biekimont 
-Ornimont, Yarnmoiil. 
Om«Ii>. Arrianct. 
Orasuili. Onmtl. 
{trias flunioloi. Olham (£'}. 
Rrrille. Durvilltri. 
Oichloiiicuiirl. Chrlmncoun. 
■Oserolc. OunuIlM. 
Oaey. Ogy. 
Oate. Ollu. 

Oiteillancourt. Chtlamaiart ■ 
0»Uancourl. Çhetmncourl, 
OtbB. Olke. 
Olfaa. OlAotR (!'). 

Olhillfil^.':. Oriangr. 

OthweilUr. HoUmBâr. 
Ottandorff, OlterdorCr. Omnoitli. 
Ottingas. Otiange. 
0UrinEH«,Oltring;cn. CBuirmgt. 
Otlweaicr. AudwilUr. 
Oltweitler. Uotlmllm: 
Ouden-Sirtk, Sitrck-Haate. 
Oulié, 0%. 
Onlriaia. l'iH». 
Onrbich. Urbath. 
Onrtfney, Ouriiey. Omy. 
01117. -^BVi'- 

OoTigo}. Jujpiy. 
Omei. Offy, 
Oreignsj, .Ju^j. 
Owaville. JonmiOt. 
OwiDIllIulL Waimkml. 
Oieinip, Oicv, Ogg. 



Pablaai;eB. PiUan^F. 
Pai^B Hoanlinae, Hoitelli { Pagi il la). 
Psgns Sallingowe. SmiInDJa ( £«). 
Pagus Salucinaii. LSaulnsif (Lu). 
Pagna Sarego«e. Sam [Psyt âe la), 
PagUB WabrcDaia. Wimre{La). 
PaiileoiBilIu Si'ail-«<nl. 
PainBPs, Pangt. 
Palpecourl, Ita/iprcourl. 
Pappivilla. Pappolï villa. Phpprrilli. 
l'areUi'. Pi-nl,.: 
Pargney. Pagny-ltt-Goiii. 
Parochea {l.ec). Paraiiti ( Lu). 
Palelinga. Putlelaage-kcSarratbt. 



Pauliatum. Peinlti/. 

Paulley. Paemlly. 

Pa>iU«g. Pavilly. PaaHtOy. 

Paoileyum, Pawilly. PauiSly. 

PcMiogen. Piblatige, 

Pi'lliiitinlciii PFllirilini'iii.PiilFVHWiur. 

P«]iinBdDrr. Prpiiwilh, 

PcplingeD. IHappKturl, 

PQijiieri Peijul. l'ieTTrjfu.r. 

Pcriioi. PovFivig'la-Craue. 

Parnoia. PMfrnoy-fci-GratM. 

Perpon. Piirr*pont. 

rep-poiivillc. Pepin-cilIe. 

Pertre. Pelm. 

Pcaay. Béfiy. 

Pesiiy. Phii7. 

Potil-Saiul-Nkalas (Le). UOûa. 

Polit- Teneekop. ftat-Tenjuin. 

Pollle-Dale La). Klttnd'W. 

PelJt(i.StaiplB Lnt.npuddPMi'ttf.]. 

Petlangc. I^trange. 

l'clra. M(M. 

Pelra-Mona. Piemponl. 

Pelm Viltare. Pûnwilbn. 

Pbui. Pum. 

Penie. Pokht. 

PeuiE Putht. 



Picrgaùi. 

Pierrcwel 

■pier-ïitliera. PitnrmBm, 

PietreriBea. Pitrang». 

Pieuvelinga. /*i|j|iiiifr<'- 

Pilldilenlem-lM-LonB*ï, 

Pipersloff, Pipinville, PtfmriUc. 

PiUFb BHekt. 

PilHini^ii. Patklmgi. 

Pi «i langea. POiUng: 

Plnntciïa. HoiilirirM. 

Planlirf-, PlantnriB. PlinliVni. 

Pl-npliïilln. PlappivilU. 

PuirU. Poiii. 

PoDiarici Pomerue. Ptmmentiu. 

fomeriolam. Pommcrierw 

PoiidanieL Pantignti. 

PoDoi ïiUa. /Wmoy-ti-dVBjK. 

Ponny-la-lltatrict. Pournoif - la- Ché- 

l'onuji-la-GnisEG. i'mim'iy-la-drnMM. 



l'onl-à-Orne. Richtmnit. 

Pou t-CuÎDqaaralta. I^nt-Qmn^ti-) , 

Poul-dï-Piene. Pen^ritrre. 

Ponli^ÎB. JWloï. 

Ponvillà. Spiniuil. 



Poreelcti. l'orcelrllr. 
Porchebor, l'orthïe». Porekcr. 
Portières, Porriers. Pvrchtr. 
Porluïillarv. PiVTnwiUm-d. 



Pau);ni: 



surgnoy. i 



Pouliza. PaauiUy. 

Poullpy. fti(.i%. 

Pouseuï, Pouwipui, Pniintr. 

Pounpilton, Rincjl'an. 

Pauieuli. i'n/iViix. 

PoiiTmEaiiiclj. PiJHOKiTÎtUi . 

Powlleï, Po.:iU<i. 

l'on'illcy da Icil Vegcy. J'iiaiii%, 

Pninl. Purienj-, 

Prjaiiiil.IVmicour*. 

Praïeli. Prai/el. 



H. /v™i; 



Preytsiibacb. ilreJifentiirA. 
Pria, Priitli, Prîah. Preùehe. 
Profo«rt-)cs-Ferinpii, JVaurmir 
Pralbias. PrvKlin. 
PnicocboyI. Prciicht. 
Pruniacum capliruai. f^iamori- 



PrDDii 



a.PmrNa!H« 



Poblangc PnblinK''n. Piblmgi. 

Pudiag. Biu^ng. 

Pugiolmii. Pauiliy. 

Pnise. Puxe 

l'uisml. ('iLridU. 

Poli. Pure. 

Pnmcradl. Pommirititr. 

Puperctrof. PupealrolT. Pépiniiilk. 

Piuelle. Amotr. 

Puîio Puais, /'itrc, 

PulEDli. l'uii^. 

PuUlinga. PallMange-lii-Sarralbr. 

PnUengcn, PutolinfiMi. Pullrlani^-lr:- 

PuUingB. PuOchm^-t. 

Puvillange. PMattge. • 

Pui, Vme.Pvck: 

Piuiiil. PuiiaLi. 

Pmel PutBOli Pniol, PHJWNr. 

Puioucb P'icAc. 

Pyperslroir. Pqnmille. 



P)-v. 



1. Pi'Alanj 



Quabreaiïa pagna. IFoicn (LoJ. 



3i0 
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0<uriLci-ilu-nui (Le}. Tervilh: 
tjuegn-.ii |J-a). Laijuencjy. 
QuElbarb. Obergailbanli. 

Qocncci. Coi'iiti/. 

QuouMiie (Jnraeiil (Li). Lofurnu-g. 

Querljio. Kirliiig~bt-Savl: 

Quiderkiriïh. CuHtrlàreh. 

ÛnÎDubBEb CMaaIieeh. 

Quioiy. Kanltig. 

Quircbe, Quinch. liirtdi-Ui-Liilumgi. 

Quiniille. KiratUer. 



ItcJini^n. Hnmbai. 
Deeli-tlarfaen. ««n^-viurtc.-. 
Rrgig uiacra. i^a:f tniac<l«r. 
Ili'i;in>iiicllt. l'tzmtiik, 
RpC!i"<i>illp, llfliaLvilIc. ilrtondJfr. 
ltclipi'li:ii>Bi;, fiamingc, 
BpichirslM'i'.T. ReiïLesbourij. fliflK- 

BeithrtsnoiHcr regerimlkr. 
Rcimiin. [lei^irUnff, 
lIfliQliieD. litalgm-Baui 
Beia. lieeh. 
Itelsaiiigea. KexoMge. 
ReiUFti. RiUing. 



lliïnl,Riw«La.iaiiK-P™«(. 



II.Ml.li.i,;.'!! ffj'-Uliaj 
Hoctiy. l,:,N...r-^-Dwiiy. 
Uuda. RuIA. 



miJlB. 



Rsdangc. Bédang*. 
Hadiiifiu, A^Bfi. 

Rl.dr.,iiH vJlu. JiW'I/c- 

naittrin,;,.. Itnrr,.u,r. 

lUi|iaduigcs. AoujMUan^c, 
flailannihliiisea. Ratsenkauwn. 
Raldinea, nalOingou. Ratilli. 
Raini'lGiiija. AflMffoflf . 
llaineUn(;en. HrmeUng, 
Rameliiigcii. liitnling. 
Ramcrtintli. Aambat. 
Ramerpacfa. Heclietiraïubarh, 
Bsiuou Bamric. 
BonoriHO. /tfinonje. 
RidciiiibIi, Raaoïiivaul. 
Rinsparb. H/ckearanibaeli. 
Raotienni'. /Icnjfm-lfiwM. 
lUuliii^en. RaiJUing. 
Itaullii)s«n. i'Mitig. 
llùudUi^. JlaiiiU). 
lUia)-. Itaku. 
Hehale. {frlucte. 

Recctisie p.if|ue. DauMif-b-fiourj. 
HpeheianRc. Richeting. 
Becliurbanii'e. Rarrange. 
ReciiLcfuionl. RùlumonI, 
Rccbon. Rsban. 
Reda. Rodt. 
Rcda. flol/'. 

Bedambon», <JaiJ>n6am. 
Bedenbi?». Ruran^i. 
Redercblugcn. Groi-Rédtnvhin-/ . 
Rcdin|;a. Kr^angi. 
BediDgen. Hédangt. 



Reaiei-ln{[a. Renimnf. 
ReDiD.ei.li.rr. HcmUwj 
R.-mu\ilk'. ncKim'iJ/e. 
llpmpulchpr. ArH.j.l.'fA. 
Bcllc..ilïal. RniijTU.10111. 
Hcodorff. Lnnttnfff. 
RcnglinD. RenXgm-Uaiie 



ll'.i 



HvgoDvilla. RixamiOt. 
Reslonréyl. Re[..ii/éï. 
Reuiiiayuiii. Rcnu%. 
ReuDiblini;. /Wmtti'n;. 



HibaviUe. hbeàth. 
Hibba. AnÏBt. 
Rluiacimj. /IJUn^. 



Ricbtiingii. Riihelmg, 
Dickingcii. RicrstifE. 
Ridercbidgen, Grat-RAbreUi^. 
Riecheraperch. RùAfliionf. 
Riefierawiiiiere. RofariaUbr. 
Rieailiii|[eii. RèmAling. 
RIgiionvillc. RezontUlt, 
Rikrsetigea, ItUrange. 
Rimbiiugen. Rmling. 
flimesvfiire. Rcnuehwtilar. 
RiiDeiLDg. Rimiing. 
Riiierioga. Ratrangi. 
Bincrïuga. RémeriHg. 
Ilisogolionsis pO|;uB. Botuij-U'-linurg. 
Hisaelanjie. Hanetangt. 
Riglorfr. Rmlreff. 
Riluafait. Rrlonfi-y. 



RodcTidiLuK.-!.. (;™-/(«l»rckm(. 
Ilod.'vaiiruin. .Srunlc-Zlu^iu. 
llfldiUiiija. mangt. 
B.niliiiE»pp. Pmillr 
RoiilcricUiugeii. Groi'Rcdarchmg . 

Rohrtigm. Rarange-tn-Mcgaiigi. 
Roinvilk DraÎBvilla. 
Bolditiga, RoUiDgc. linUk- 
Hulfaiigcn. Hémel/ang. 
Kullacq. Rodlach. 
Bollingeii. RatUU. 
Roltingeii. RiuhUng. 
Rollingi'ii. Ilnraiige. 
Ralviniteii. Ralbiag. 
RoiDanan (Ad), Romaài. 

BoroelDngeù. Remt^ang. 
ItomtlGagen. Remclfiag. 
RomeLUcuiu. Rt«M^. 



(lopiiit). H'ipig"-/. 
RappcDcy. RBpignt/. 
RoqDCDiar. Radimadi. 
HorbacbipZellekawe. SaàU-Jttii-Rohr- 

bttth. 
Rorcbio. Runu^. 
Boringa. Rurmgt. 

. Reu-th:{PaytiUla). 



Roai 



t,j-b--Hoa 



BosRila. Petiie-Routa». 

Roaelui. BozerituUn. 
RoH'UibL'jth. Roibraeh. 
Uoseiii.Jiil. IticlnmonL 
Rosenii'U'.'. Ruurutù. BturiaiUu 



Roaliiii 



li..||. f 



I. RnMkage. 
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Roslohgowe. BautUe {Fai/$ il U). 
RiMoD ville. ItllBOmiit, 
RcMMborclnn. Roilmick. 
Roeeelini;. Rowcla. Pëtile-BoMêillr. 

Ros6eini<i'i-3. PuiKlangc. 



H(lU;;p-i.liatde. I.kaliwt-Hoilge. 
aaue«.MuiM»aw(U), BtUOnJ. 
BoagBriouIlei. SaierinUtt. 
Bongoy Itagy. 
Rouinebac. R<iin6iit. 
Ronppeaej. Rouppy. Aupigny. 

Boufrwlla. Raiëf lit I La |. 
Bon^aonvillcr. IloekimviUen. 
Bouiernclle. RaitrituUi». 
Roief. Ragy. 



r-ir-SC. 



Rue il' 

Râdelbir^ Gi 
Rudendorf. Chaitttu-Rwgf, 
Il<i()<>iinfe./tm>(lr. 
BudrekDnjju. Ilurangr. 
Buïtiiiifjpn. Hiliing. 
Rniiingen. Biatangt. 
Bnlieringa. Ranatge-lii-ilégatigr. 
Bnleitorp. HukcBlraO'. Rutlniff. 
Rnidingii. BmiUt. 
Ituldiri^ii , Rulling*. BaMinf, 
RttlKMin.i^. llHonfi]/. 
Ramblto^n. Riotling. 
RumelSni^D. Bémtl/inif. 
RuoieiriQ|>en. Rémtlfiiig. 
Rumvlincum. Bemilangi. 
RnnieliBCUin. BimUty. 
Humclintcen. BémiSug. 
Rlimidli'y It-tiLilly. 
Rumerbsch. itamW 
Rondwiller. Gruiutnlltr. 
Runeringi. Runn^t. 
Huotirh. Itotuty-ifi-tioiir/^, 
Ropltii^eti. tioupfldattgt. 
B.irrbin,..'T,. «.iran^. 
Riirdarff. Itattng. 



Biirctaii(^. /luronje. 



Il.i>. 






.-II,,,,. 
. U). 



Ruswll, 

F), /toiuij-fc-ttnirj'. 
Rufuingcii, BaunHgt. 
Uulbi^la, ilaliitm. Btllrl. 
Ruikiirla. Rniel. 
RuUiirbe. Rouuy-y-BoHrg. 
Ruttiia.RnUuli. Riiul. 
Rutiini;en. Ril:ing. 
Etutcrinifa. f?acran^e. 

Rymciranj^i. IliBidfing. 
R]ruteaini;«i]. llimtïng. 
Rjmnicl Indien. Himling. 
Rjirtiirc. RtymwUUr. 
Hyltonrs). Rilanféy. 



SaBreDgau. Srrt (Pnyt rfa la). 
SairriemdBDi;. Rémttfing. 
Sabteir. Sabré. 
Saltsai. ZouJPsn. 
'S»U,:S..rr,-{U,]. 
Sallild,l6. Sabr,-. 

Sailkc (U riiitre ils). fimlU{U]. 
S»iia.S»m!i.SiHle(U). 
Siinct-Aille. Sainl-AU. 
SainUAdiot. SdHt-AaiU. 
Sainl-A)^^, -AguM. StiM-.ljf>iaa. 
S.iinl-AiEi.ien. S-nKi-il/imn. 



il-Alloi. 



ii-b'ny. 



L,'»U. 



Saint-Coi u lin (U cliiipetlr). Saint- 

Qnatlia (L< fnsnC)* 
Saint-Uaugolf. Stàmt-Gn/^oulf. 
S»inl-(;liii. S.r.v'i",:. 
SDiiil-Jâhuii ni'.-Cbinli. Saiii^jMii- 



Sainl-Jull!ein 

Sainl-l.nidrc. Saint-Ladrt, 

Saint' Lowey.SoirK-Loiuj (aniKT^d'Ox- 

nlfe). 
Saint-Lawy-*iii- Champs. Saint- Lomu 

(CkopelUi. 
Sninl-Maiip. SaiiU-Maml. 
$aiDl-M<.iiel. SmnlMaral. 
Stinl-M«ru,u. Sawt-MTKl. 



ii-M.'li 



U-Vor- 



-Imirïi. (l.i I 

Andrf. 
Sainl-Ariiolph (l.'ibbtHi de). SniK- 

,4m ou W, 
Soiot- Vrnau] |l,e b«urg). Sai*t-Âr- 

Saiat-Av.ili, Stùni-AvoU. 
Sùnt-Avaii. SaiiU-AeaU. 
Siiul-Aiolu. SBitU-AveU. 
SuDt-ivan. Saiiil-Aior. Saint-Atetd. 
Saint A «Mt. Saint-Aveld. 



Sainl-Meue<, BauomjMnr. 
Saidl-Nnbor. Saint-AtcU. 
Sainl.Ni«,la>-le-lV-liI. Ulù>„, 
Swnt-P^ncraïc. Saini-Pamrt. 
Sulnl.PanniaJ Sai«l-l'aH{r,: 
âaint-PaiiHTm . SaiwI-l'aïKrf. 
Soint-Polmnnl, Sii^i,i-l;pnr,„aa 
SnÏDt-lhedreiuuijl, S 
Saint- Piorn-Muiil. Ban Smni-Pitmi. 
S«int-Pr(r*oj-en-l.i-Montaigiie.SMii(. 

Prinal-lv-H/mitagiit. 
SoiDt-Priaeb. Sabn-Prinl. 
Sainl-Prirail.Sainl-Privc.Sni'til-fVimU. 
S(iinl-Pryïn»»n Montaigne. Smit-Pri- 

tal-la-U-unlagnl. 
SdDl-Qouiiiliu L,icoite]. MriM-QMH- 

.in J-™,»r) 
Snint-Sîfnrlen. SainlSyn^htiitn. 
Sainl^ib»,SaiDl-Sc«bel ( Prer).SirM- 

Sigobtri /VJ). 
âaint-SouppIoL Smal-Suj^. 






Saint-Jonre. Sainl-hre, 



Saint- Walfride. Wclfir^^. 
Sainl-WelTerdt Wtiftrdiag. 
Sainlfr-Agathe. Florangt. 
Sajqte-AigDel. Saint- Aigim. 
Sainle-AignPii. Siiin(-.4ifii«. 
<M,iW ]:.iir-|i<'-aiii -Chanta. Suiite- 

Barbt. 
Sainle-Brie. Sainle-BrigitU. 
Sninle-M ..!.- Jn-Ï,l,.rs, Vittert-Hea- 

nark M,l„„jr Jr-). 
Sainle-Rilphine. &ttiU(-Aii/|ER(. 
Sainta-Rapbine. Stàilê-Ihffiu. 
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Saiiile-Refine. Sainte-Ruffirie. 

Sainle-Véronique. Sainte- Vérène. 

Sairley. Sailly. 

SalerouviHe. Serronvilh. 

Salionsis, Salisieiisis pnjus. SaidnoU 

[Le). 
Sciliin fluvius. Seille {La). 
Salncy, Salniacuin. Saulny. 
Sainiusc, Salocensis paRiis. SaulnoU 

{Le). 
Salon a. Seille {La). 
Salonensis pa^s. Saulnoû {Le). 
Saisbriigen , Salzbruck. Saltzbronn. 
Saracie. Sancy. . 
Sauccium, Sanceum. Sancy. 
Sancla-Crux in Buris. Thury. 
Sancla-Genovefa. Sainte-Geiieviève. 
Sancla-Maria ad Quercus. Sainte-Ma- 

■rie-aux-Chéncs. 
Sancli-Balderii. Saira-Baudier. 
Sancti-Georjjii. Saint-Jure. 
Sancti - Gorgonii monasterium. Gnrze 

{Abbaye de). 
Sancli-Harmilfi (Ecclesij). Saint- Ar- 

nould {Abbaye de). 
Sancti -Martini (Villa). Saint-Martin 

{Ran). 
Sancti-Naboris. Saint- Avoïd. 
Sancti-Petersberiî. Saint- I^erremont. 
Sancti-Petri ad Uarenas. Saint-Pierre- 

anx- Arènes. 
Sancti-Petri-Mons. Dan Saint-Pierre. 
Sancli-Petri-Mons. Saint- Pictrcmont. 
Sancto-Juiiano Saint-Julien-lez-Gorze. 
Sanclo-Nabore. Saint-Avold. 
Sanclo-Stcpliano. Saint-Étienne. 
Sanctum-Dcsiderum ( Ad). Desiremont. 
Sancttiui-Rodeviinrum. Sainte-Ruffine. 
Sanctds-Andreas. Saint-.André. 
Sanctus-Anianus. Saint- Aiffnan. 
Sanctus-Arnulpbus. Saint- Amould. 
Sanrtus-IIumbertns. Saint-llubort. 
Sanziiis-JuVianus. SaintJulicn-lez-Gorze. 
Sanctus-Privatus. Saint-Privat. 
Sanclus-Stf'phanus in monte. Saint- 
Ail. 
Sanctus -Walfridus. Welferding. 
Sandranije. Gandrange. 
Saunois, Sanoy (Le). Saulnoiê {Le). 
Sanrey de leizVejjey. Sanry-lei-Vigy. 
Sanrrei. Sanry-êur-Nied. 
Sanscium castrum. Sann/. 
Sanscy. Sancy. 
SanUiiillc. Saint-Ail. 
Sara , Saravii?. Sarre {La). 
Sar-Abbe. Sarralbe. 
Sarackowa. Sarre {Pays de la). 
SaraVi-Alba. Sarralbe. 



Sar-Einssinfy. Sarreineming. 
Sai'fjemeingt. Sarreguemines. 
Sar-Gcmiind. Sarregusmine». 
Sar^^ueniinde. Sarreguemines. 
Sariey. Sailly. 
Sarova, Saroa. Sarre {La). 
Sar-Rbinber/j. Sarreinsberg. 
Sart-dc-Trieux. Grange-au-Sart {La). 
Saucy-aux-Arbro9. Saulcy {Le), c"* de 

Metz. 
Sauiccy (Le). Savlcy {Le)^ annexe de 

Tronville. 
Saulcy-sus-Moselle. Savky ( L«) , c** de 

Metz. 
Saiilnei. Sauiny. 
Sauneium. Saulny. 
Savclo, Savellon. Sablon {Le). 
Savenfjney. Servigny-let'RaviUe. 
Sceillcy. Silly-en-SatUnois. . 

Scey. Scy. 
Scbanas. Chanville. 
Schawembourcb. Schambùurg. 
Scbeintize. Suisse-Uaute* 
Schellaincourt. Chelaincwrt. 
Scbenber(j-le-Neuf. Chémery-leê-Deux. 
SchenberR-le-Vieux. Chémery-les-Deux. 
Scbenel. Schendel {La). 
Scbeuren. Grange {La). 
Schneck. Schœneck. 
Scbneix. Scha:cix-lez-Sarreguemines. 
Scboisracurltuir. Schveartzincertet: 
Schoraberl. Chémery-les-Deux. 
Schôn-Eckcn. Schirneck. 
Scbonville. Xonville. 
Scborpatb. Schorbach. 
Scbpiker. Speicheren. 
Sclireckedinga. Schreckling. 
Srliuveyjon. Schvreyen. 
Scbwalimrh. Schwolb {La). 
Schwaling. Chevalin. 
Schwcich , Scliwects. Suisse Haute. 
Scbwerw.ildl. Schcnerwald. 
Scliweygijen. Bliesschweyen. 
, Scotenhost. Schottenhoff. 
Scura. Grange {La). 
Scwallingen. Chevalin. 
ScyWie. Seille { La). 
Secouix. Secmtrt. 
Scdinç. Zetting. 
Sefsich. Senizig. 

Seimari curtis, Seimcrcnrts. Swn^courl. 
Sella cort. Chelaincùurt. 
Selle (Le Prieuré de). Zellen. 
Selli au hault chemin. Silly-sur-Nied. 
Sellierrbanscn. Beckerholtz. 
Selme. Saultiois {Le). 
Se\na. Seille {La). 
Selsing. Suisse-Haute. 



Semaricurt , Semarici curtis. Semécour. 

Semelcort, Semicuria. Semécimn. 

Sentiile. Saint-Ail. 

Scpl-Fon laines. Sainte-Fontaine. 

Scrange. Zeurange. 

Seremange. Schrémange. 

Sericura. Sierck. 

Serleium. Sailly. 

Sernc. Xarné. 

Seroville. Serrouville. 

Sesmeringas. Seméeourt. 

Setterick. Sœtrich. 

Seuflgen. Zouffigen. 

Seura. Grange {La). 

Seuteriacum. Sœtrich. 

Severey. Xivry-le-Petit. 

Sfaicher. Speicheren. 

Siacum , Siago. Scy. 

Sicker. Sierck. 

Sidrac. Halsidrac. 

Sieratal. Schiresthal 

Sigeium. Scy. 

Sigclstat, Sigerslal. Siersthal. 

Silbernacbeni. Serrigny-lez-Ravillc. 

Silendorff. FiUtroff. 

Silini rurtis. Chelaincourt. 

Sillerscb. Silly-sur-Med. 

Si! va Crucis. Creutterald. 

Sihiniarum. Silvange. 

Sirabourg. Chémery-les-Deux. 

Sincelet. Neu-Zinzel. 

Sinnengen, Sinumengen. Simming. 

Sinteriacum. Sœtrich. 

Sione villa. Xonville. 

Sireringa. Z-urange. 

Siricium. Sierck. 

Sirke, Sirkeis caslellum. Sierck. 

Sirysthal. Siersthal. 

Sisserium. Serry. 

Sitelstat. Siersthal 

Siverey, Siwery. Xivry-te-Franc. 

Siveriacum parvum. Xivry-lc-Petit. 

Skramange. Schrémange. 

Sœringas. Zeurange. 

Soibey. Cheuby. 

Soigne. Soigne. 

Soitru. Seutry. 

Sol cors. Secourt. 

Solengni. SiUegny. 

Solney. Saulny. 

Sonieiz. Sommy. 

Sondereinga , Sonderingen. Zondrange. 

Sone , Sonne. Saulnes. 

Songne. Soigne. 

Sorbciacum , Sorbeirs. Sorbey. 

Sorisvilla, Sororis villa, SorosviHa. 

Serrouville. 
Sorolti villa. SerrouviUe. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



313 



Sosoe. Saulnet. 
SouaviUa. Jouaville. 
Soubry. Sabré. 
Sougne. Soigne. 
Soultzen. Suitêc-Basse. 
Souringen. Zeurange. 
Sozey. Soxmj. 
Spanges. Pange. 
Speicher. Spicktren. 
SpiedaLSpiedel. L'Hôpital. 
Spittal, SpitUd. L'Hôpital. 
Staipes, Staiples. Tapes {Lee). 
Standaimont. Saint-Pierremont. 
SlegebùdestrofT. Pontpierre. 
Steiobiderstroff. Pontpierre. 
SteiDbruck. Pont-de- Pierre (Le). 
Steples, Steppes. Tapeê (Les), 
StUsbrounn. Stttrzelbroun. 
Slragney. Tragny. 
Stuczningen. Stuckange. 
Stulceborue. SturzeUfronn. 
StuUing. Stuckange. 
Slurange. Stuckange. 
Slurilburno. Sturzelbroun. 
Sturizeiebornen. Slurzelbronn. 
Sualba. Schwolb ( La ). 
Sabby. Cheuby. 
Suelievange. Sihange. 
Suelzen. Suieee-Haute. 
Sufligen. Zougtgen. 
Sullevange. Sihange. 
Suinci. Saulny. 
Sumei, Sainiuei. Sommy. 
Suintonis Viila. Xonville. 
Sunderdioga. Zondrange. 
Suningen , Sunungen. Simming. 
Superiacum majus. Xivry-le- Franc. 
Superiacus minor. Xivry-le-Petit. 
Superior Contz. Konti-Haute. 
Superior Vesa. Oberwiese. ^ 
Suringa, Suringen. Zondrange. 
Surkes. Sierck. 
Siisengis. Suzange. 
Swedorf. Schwerdorf. 
Sylfflingen. Silcange. 
Sylva cruels. Creutzwaldrla-Croix, 
Syponville. SponviUe. 
Syrck. Sierck. 
Syrin. Stiring- Vieux. 



TaillaDcourt. Tellancourt. 
Taillenges. Talange. 
Taippies (Les). Tapes (Les). 
Talilioga. Talange, 
Tamaltio. Aumetz. 



Tamerviiie. Thumeréville. 
Tanna villa. Gros-Tenquin. 
Tannecba. Groe-Tenquin. 
Tanney, Tanncyuni. Petit-Tenquin. 
Tannichen. Gros-Tenquin. 
Tantalino villa. TanielainvUle. 
Tanviller. UanwiUer. 
Tatelinga,Talilinga. Talange. 
Tatinga. Théding. 
Tatolinga. Talange. 
Tattingen. Téting. 
Teckenhoff. Tencherfiof. 
Tehecurt Thicourt. 
Tclinga. Téting. 
Tenchen. Étangs (Les). 
Tenchen. Gros-Tenquin. 
Tenken , Tcnkesacba. Gros-Tenquin. 
Tenscbwigere. Tensch (Élang). 
Tentierhoff. Tenclierhof. 
Tcnlolinga. Tenteling. 
Tentschenmiihl. Tensch. 
Tepes, Teple. Tapes (Les). 
Terffeu, Terven, Tervern. Terville. 
Teterthien. Téterchen. 
Tellingen. Théding. 
Tettingen. Tuntitig. 
Teudonis villa. ThionvUle. 
Teutsch Allbeim. Audun^e-Tiche. 
Teutschcn-la- Petite. Petit-Tenqnin. 
Thalangia. Talange. 
Thannigen. Gros-Tenquin. 
Thatangen. Tétinj. 
Thecure,Theicort. Thicourt. 
Tbehecort, Thebccuria. Thicourt. 
Thelaucourl. Tellancourt. 
Theodobove. Thionville. 
Tbeodonis , Tbcouis villa. TlmnvUle. 
Tbéoncourt. Tliicourt. 
Theudonis villa. Thionville, 
Thiekestorf, Thiesdorf. Dislroff. 
Tbiermerville. Thumeréville. 
Thieschmons. Tichémont. 
Tbignemont. Tignomont. 
Thilicourt. Tellancourt. 
Thioncville. Thionville. 
Thionis villa. ThwnviUe. 
Ticqueulx. Tuequegnieux. 

Tiefenhach.Diffembach-lez-Hellimer. 

Ticlle. TliU. 

Ticsdort Distroff. 

Tignegnuux. Tuequegnieux. 

Tigiieuf. Tuequegnieux. 

Tihécurth. 77iïcoiir/. 

Tikesten , Tikestem. Téterchen. 

Tileis. Thil. 

TilUng. TaUing. 

Troghem. Tensch. 

Tintingen. Tunting. 



Titterken , Tiliricbe. Téterchen. 
Tollau. Colligny. 
Toullancourt. Tellancourt. 
Tramères. Froicnl. 
Tréma y. Trémery. 
Treuinerieux. Trémery. 
Tricay. Trieux, 
Trieuf. Trieux. 
Triexinges. Trcssauges. 
Troieul. Trieux. 
Troigno,Troigneli;. Tragny. 
Trois-Foutaines. Trombom. 
Troiul. Trieux. 

Trongneufs, Troniacuiu. Tragny. 
Tronsborn, Triusborn. Trombom. 
Troonville. TroHville. 
Trougny. Tragny. 
Truderinga. Tritteling. 
Trudonis villa. Tronville. 
TruDimacum , Truniot. Tragny. 
Truneivilla. Tronville. 
Trutelingen. Tritteling. 
Tsar. Sarre ( La ). 
Tsar-Alben. Sarralbe. 
Tucheimons. Tichémont. 
Turey, Turris. Thury. 
Turris. Mars-la-Tour. 
Tutercbicn. Téterchen. 
Tuttenges. Thutange. 
Tutliiigen. Titing. 
Tyccort. Thicourt. 
Tzur-Sfhuir. Grange (La). 



V 

Lafi-ansis pagus. Woévre'\La). 
IJchelange. Uckange. 
Udekange. Uckange. 
Udera villa, Uderen. Oudren. 
Udersirck. Sierck-Haute. 
Ukinga. Uckange. 
Uldeni mons. Houdlémont. 
Uldingen. Oldingen. 
UUenge, Ullinge. Fouligny. 
Unabrinsis pagus. Woèvre ( La }. 
Undcrviller. HoltwiUer. 
Unflevilla. AffitviUe. 
Unichi. Ugny. 
Uukenghem. Uckange. 
UnvUle. Onville. 
Uraille. Luzerailles. 
IJry. Aoury. 
Uselrich. Uêselskirch. 
Useraille. Luzerailles. 
Ussek-Kirschem. Usselskirch. 
Usselange. Ising (Étang) . 
Ussing. Ising (Étang). 



Moselle. 
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TABLE DES FORMES ANCIENNES. 



I 



UMingcD. HusMtige. 
tJtinf^as. Uckange. 
Utriuga. Œutrange. 
(jUinfren. Œutranfre. 
Uttwpiiler. Ilottœiller. 
UtzPlstnrf. UeUlroff. 



Vabrcnsis pai;uK. W'ocvre ( La ). 

Vagny. Vany. 

Vairnay. Vamj. 

YalcmnioDl. Vaucremont. 

Vaideloy. Valleroy. 

Valdirij^a. Valdr^cliPii. Vaudrechinff. 

Vnicric. Vallurex. 

Valevfti-bing. Wahl-Eberêing. 

Yalicelia, Validella. VUleoey-iur-^ad. 

ValIari|>:o. Vitry. 

Vaîleret, VaHerinjf. ValUrange. 

Vallières ( Rut d«' )• Vallières ( huiss. de) 

Vallot. Valleroy. ' 

VaimeisUr. Waltnunster. 

Vaircniont. Vaucremont. 

Valsebron, Vjiln'brun. Wnlêchbronn. 

ValHpcnh. Wanberg. 

Valt. FtUck: 

Valley. Waldwisse. 

Valthienionl. Vatimont. 

Val lier. Vallièreë. 

Vallry. Waldwiste. 

Valx do Selle. Saulnoùt (Uf). 

Valz. Vau.r. 

Val2(Le). Val-dc-Metz (Le). 

Vuncey. Avancy. 

Vanisberjj. Wingsherg. 

Vantoulz. Vanloujc. 

Vantox. Vanloux. 

Varhcpcch. Wartherg. 

Varielic. Varize. 

Varney. Vany. 

Varni<im<)nt , Varmoiil. Vnrnimont. 

Vasaille. BazaïUe*. 

Vasolles. Bazaillc». 

Vasliepecb. Waràberg. 

Vatcrus-Mons. Vatimont. 

Vatoncort. VUloncourt. 

Vaulcon. Waucon. 

Vaul de Melz (Le). Val-de-Metz (Le). 

Vaulz. Vaux {c" de Cosnes). 

Vaurixe. Varize. 

Vaux-Landon. Vaux (c" de Oosiies). 

Vaznillp. Bazailleê. 

VcgneuUes. Vigneulle*. 

Vefjney. Vigny. 

Veinsber^;. Griesberg. 



Veirey. Vry. 

Velers. VUler8-4'Orme. 

Velixeil. Villecey-snr-Mad. 

Velmester. Walmunster. 

Veispcrc. Wanberg. 

Venimcslroff. FretneMtrojf. 

Veiiesberg. Wingsberg. 

VcD espircb . Warsherg. 

Venscbeiu. Fontoy. 

Vensirrk. Sicrck-llaute. 

Venlol, VeiiloiiU. Vantotu: 

Verenville. Vernèvilïe. 

Vercyuiu , Verey. \ ry. 

Verfc'lden. Welferdin/^. 

Vergney. Verny. 

Veringa. Férange. 

Veririgis. Werango. 

Verkilley. Vercly. 

Vermicy. Vrérny. 

Vernesperch. Warsberg. 

Vernel. Warendtvtald. 

Vernumvilla. Vernèvilïe. 

Vcrquelly. Vercly. 

Verqiiej. Vercly. 

Vcrrei, Werry. Vry. 

Verirangc. Vitrange. 

Vcteriarum , Vetereiiim. Vitry. 

Velzom. Weideêheim. 

Ve)ge (Basse-). Niederrciue. 

Veza inforior. yiedenrisse. 

Veza superior. Oberiicisse. 

Vgzods. Vezon. 

Viclrey. Vitry. 

Vidiacum. Vigy. 

ViecorU Homécowt. 

Vieitle-Zeus(>l. Alt-Zinzel. 

Vieufvillc. Lavieuville. 

Viexville, Viezville. Lavieuville. 

Vigciuiu , Vigiacuni. Vigy. 

Viis. Mctiertcisêe. 

Vilarium in Uetoacb. VilUrs - Bettnach 

[Abbaye de). 
Villa AdUinliua. Audun-le-ltoman. 
Villa montis. Vulmont. 
Villaiiiprey. Ville-an-Ihé (La). 
Viïlauiprez. Ville-au-Pre (La). 
Villarc. Avillers. 
V i llai*e . liliesgHerschniller. 
Villarc, Viliariuni. Viller»-la-Montagne. 
Villare. VUlera-lez-Plemois. 
Villare. VillerM-l'Orme. 
Villarc. WiUer. 

Villare rotiindiini. Villerê^-Bond. 
Villaris. ViUcrs-Laquenex-y. 
Villarium. Villers-Bettnach. 
Villars-en-Voèvre. Avillers. 
Villa supra Yi'onam. Ville-sur- ïron. 
Villa Walamona^lerii. WalnmnMter. 



Villé-Botuoch. Villrrx-BettHach ( Ahbm^ 

de). 
Villeces. Villecey-9itr-Mad. 
VilIc-devant-Sinu. Vilk-HoudiémoHt. 
Ville- en - IloudelemnnI , ViHe-et-llon1> 

mont. Ville-HoudlHnont. 
Villeir de leiz Stonrourl. ViUertSUm- 

court. 
Villeir l'abbaye de Citeili. VillêrM-Bett- 

nach (Abbaye de). 
Ville-la-Chièvre. ViUers-la^Chèvre. 
Ville l<agnoxy. ViUerê-Laqnenexy. 
Villclongc. Longeville^ez-Saint'AwM. 
Villcmont. Vulmont. 
Ville par devers Columbey. VUlert-La- 

quenexy. y 

Villereux (La- Forge de). Villerupt. 
Villcrbols. Leytvillerhoff. 
Viller-Lorme. Villers-tOrwe. 
Villerond. ViUcnipt. 
VilIcr-procbe-Albe. Wilierwuid. 
Villers-au-Montois. ViUe-au-Montoù. 
Villers-Ban- Saint-Pierre. VUlert-Ston- 

court. 
Villers- devant- Bombay. KtiWt-in- 

Rotnbaë. 
Villcrs-lez-Cunexy. ViUerê'Laqttenexy. 
Villurs-sous-Genivaulx. ViUerê-ûuX'BotM. 
Villci-s-sur-lc-Haut. VUlerêStoncmirt 
VilIcrs-sur-Niedz. ViUên-LaquentJcy. 
Viilesceil-sus-Matb. ViUee$y-êtar- Mad. 
Villes-en-la-Monlagne. ViUera-Ui- Mon- 
tagne. 
Ville - 8ur- lUon. ViUe-tur-YroH. 
Ville-Suryon. Ville-sur-Yron. 
Villey-en-Gouvemexey. ViUen-aux-BoiM. 
Vilmunster. Wolmunster. 
Vilrut ( Lou molin de ). VUlerupt. 
VilsdrofT. Filttroff. 
Vinaticum. Vigny. 
Viueolis, Vignelles. VigneuUtut. 
Vinisperum. Wingsberg. 
Vinstringas. Vitrange. 
Vireium , Vinîy. Vry. 
Virisi. Varize. 
Virkilley. Vercly. 
Virmiez. Vrémy. 
V isi nijei'hoff. Wising-le-drand. 
Visz. Meizervciue. 
Viles. Bitche. 

Vilonis curtis. Vittoncourl. 
Viverium. Vivier§. 

Vizanicum, Vizenicuni, Vizin. IV:Vii. 
Viza superior. Obertcisêe. 
Vizc-la-Basse. NiederwiêMf. 
Vocange. Uckange. 
Voieve. Woèvre (La). 
Voilandon. Volandon. 



TABLE DES FORMES ANCIENNES. 
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Voiriflia, Voiriv. Vurlzc. 

Voisins. Vezin. 

Voitraiif^pK , Voitriiii^eii. I ilrmiffe. 

Volki-iijïis. Wolkranffe. 

VuHinf;io. Foulifrmj. 

Vi»I pn'l aswiln* . FolpcrfiriUer. 

Volsrli w illor. FohchmUev. 

Vithcriiig. W'idhranfje. 

Vomis lin II t. W'inmUnvt. 

Voronhof. MurifnlhaL 

Vorinon n «;i s. Volmeranffv. 

Vovehniit. Womhtitit. 

Vo/eiu. \e:lii. 

Vraille. Lii:9railh:s. 

Vray, Vri?y. Vrij. 

Vrel I ilin tja. Tritiefin^'f . 

VrifHix. Trieiu: 

Vritliiif^a. Tritteling. 

Viiailuiicourt. Vandoncourt. 

Vuadrevillfî. Vaudrn'Uh. 

Vualafi(;r. Talanije. 

Vualmorit. VaUnoni. 

Viiariso. Varize. 

Vuarrny. Watrudlwaltl. 

Vuasaticiiin. Voisaffe. 

Vu i iucri:ii{;f >s. Weijineran/fe . 

VuincspifiT.. Wingêberif, 

VuUarflien. \'audrtching. 

Vulliiigcii. VUlhifr. 

Vnoipi. Woipinj. 

VuolcLraiiif. WolkruHffe. 

Vvduiiis villa. Vionvilli: 

m 

Vylani. VaiU'ranffc. 
Vyl<;rcy. Vitrif. 

vv 

WabreiiHiii paip». Wm^viv { ht i. 
>Vabrice, Waliriijsc. Wwvtv ( Lu \. 
Wa bric keii . Vaiidnchinfi. 
Wacon ( En ). Devant-lp$-PonU. 
WaduHcourt. Vaiutonconrl. 
WadrinoM c. Wadrinau. 
Wafrist*. Woëcre ( f^i). 
Wahamwul. Woimhant. / 

Waidwal. Waimvaiz. Woimhaut. 
WaiiispiTjj. Wiu'fMhrrff . 
Wainville. \\ oin/rrille. 
\Vail»py. Woipptj. 
Wai n.'spei'cli . 1 1 arshrr^; . 
Waisai^ru. Vouaffe. 
Wai\«'. W'onre (/-«j. 
Wala inon.isti'rii villa. WtilniuHëtci 
Wala njoii;islcrii villa. Wi'ImumU'r. 
Wuiaiiiiinstt'r. Waluninxtn: 
Walaiip.c. Talange. 
Walfiei-jj) 11. l 'audrcching . 
Waldrakn , Waldricli. VamhcchwQ. 



Waldsbmuitp. M'alMchhmnn. 

Waiduifya. WaldwUte. 

Walerken. HViWerJlF. 

\Valpiii;iiiia. Volmrranfre. 

Walosrhinp. Vandrcchin/f. 

\Valiriiin>UT. Watmuiiâtei-. 

Waliuiinslcr. Wohnunnter. 

Walla. W'ahl-lrz-Laninff. 

Walla, Wollcn. Wahl-h'Z'FaHlquemonl . 

Wallobninp. Walsçhhronu. 

WyJlcrias. I nlHère». 

Wallorkon . Waïesrhiniyni. Yandit- 

rhin/j. 
Wallerot. Valleroij. 
Wallinija. ViUhiff. 
NVallwfIin};iîn. Il œljjling. 
Walinen. VnlMont. 
Wa I iiuTi ii(;is. Volmttra w/^i». 
Wnlinuislcr. Wnhmmstvr. 
>Valp<>ns>vilrc. FolpersirWey. 
WîiUbni'g. WtiUchhronti. 
Walli-ri liioiiA, Waltieznioiit. \tituiionl. 
Wallhusn. ]Valdhnu»u. 
Walz. Vaujc. 
Wauilicviil/.. WoimhttHt. 
Wanilmiiiloi'ff. Wttlmcitroff. 
Wandriiiowc. WodiinuH. 
\Vancsp«;n:li. If «r^/'ir/^. 
\Vap«-y, NVappi. Wnipjty. 
Warancr (Bois de)- Warpndtwtild. 
Wannit, !>\lva. Warendtœald. 
WaMMiispereli. WnrabfTff. 
Wania, NVariiet. W'arCHdtitdld. 
Warnauvilhî. Vfiriuvillv. 
\Va^ue^>c^^h. \SarMhprff. , 
Warschift};»'!!. Werschi/,'. 
NVai^^ iliv. Fnrsch n-illei: 
Wartrinbciiî. Il ar*ifcrif. 
WasalicMiii. \n\na»i: 
Waiildruiiowc. Wndrinmi. 
\\ aiilfiMiinffiMi. Wtt'Iffliuff. 
\^ a 11 p pt'V . Il "»/>/'// . 
NV«\i'i'a , Wavreiise. Woènr i Ln i. 
NN oibtTÎnifc'ii. WVi/.f7N/,'. 
Wtîi bk'cbiii. Yaudinhinn . 
Wciji^jo, Wi.'iHc-Ia-lbtisc. \ivd»'ririxMt\ 
Weiss, WrislrolT. finirrintroff. 
\Vi.*|liu|jeii. Vi7/i«/,'- 
WuUersbnrij. Vatiuiont. 
NVcineringa. Il cijii.ir.iHfff. 
Wcnimcslrofl'. FrviiH'KtroJI. 
W j'UiH'piTl. W'arxlHJi/;. 
\V«Tl)».*riii|j*'n. Wi'ckrtHfj;. 
NNi.Tbiii. llw'-iT ( La). 
WiTinei'aiiucs. I olinenuiip: 
W «Tp»bi-ouch. Vihlan(fi\ 
Wi" ri w tfW i-r . WnuslmUvv. 
VV«'ller.-bpr '. lUrhi'mont. 



Wolxeni . 1 1 vidfiihnm . 

Wcjbnls-Kiirhi'ii. Varizr. 

Wcybli II îî^ii . I ehîiifr. 

Woylliiijjufl. I i//i»i/r. 

W ib< 'li nfjf;n . Pihlnn^^r. 

Wiljili.s-Kiriclia, Wibri^ia. Itinir. 

\Vir(!l«»rr. H nldirei»troJf. 

\Vifl»lirn;«"n. I ninhmotn'l. 

Uieh?. Wif'H. Mrtzcrjrttn'. 

Vf 107. y Wiss in (îaii. (infriKAi: 

Wi|jcre. Wiker. ]\rijrt: 

Wiliisi. Mfirixxr. 

Wiliii.'Iniiis brun, t'.rvuli'rnhi- Wilhnn*- 

hrunu. 
Wiliiijjeii. Fnidi/fuij. 
Willc-wiil-Roii. Ville-xnr- Yt^ii. 
Wilrisia. Yariu: , 

Wilsperrh. \Yni'^tprfr. 
W iiuerinj^as. Il 'c!fiiirrtin/;e. 
Wirzillf*. W'nsrhw^'f. 
Wisonwire, \Vis«n\i!iv. Wirsa-Ukr. 
Wiss. NVisz, \\'\i-'. Metzn-triMHc. 
\\is[ roi". Cuurt'h^riiff. 
Wislrof. WahlirvixUtiff. 
Wiuolinfjoii. \Yo'lJJI!in'r. 
Wok»'rcin;f'S. I »//• ran/^n-. 
W<»lfjjarli'ii. CvHse-iiH.r-hmpu (Lu). 
Wolfsdorf. WtpJb'storf. Wahivofi: 
Wolpensw iirc. Folfiernirillrr. 
Wolswiln», \Voll2pill«T. Fnlfchwilltr. 
Wuiiii.>tliaiit , Woinvihaiit. Woimhnut. 
WuiiiioYc. Vaiiouc {La). 
Wojiers, Woperswill»'. FolpergfriUer. 
Wollic. Othc. 
Wotia ville. WnvUlv. 
\\o\i'Vu. Il or'nv ( l^a ). 
Wriiinit-z. I r. nuf. 
W ji'ii li.'l i n;;.i . Trittelini» . 
Wiialdivilla. \YnvHh'. 
Wii.'ildoiiis ciirtiH. Yandum^iunl. 
Wiiaiiispcrtii. \Yiu*fKher;r. 
W iiapiMMisis pi'ljii^. Il ftirif ( Lu ] 
Wurnrt, Wiiônuirl. nnim-rniii'. 
Wiiiliicr. YallivrcH. 
W iil brii n; je ri . il f'ilPinf' ■ 
Wultlini^eii. Wtvljflinff . 
W \ la ru . llfkg'nivrMchtrilli'r. 
W\ on villa. Yionrith:. 
Wvhkcrk. Ilr»i*/i»n7». 



\."inrri. SiiHi ij-h:- 1 i;;y- 

Xanrri. S'.hr'/ "t-A/j//. 

Xanvilliî. UuiwUU\ 

Xaiilt-il»-W;indiiii;i>v | !,•■ j. iYn'innmi. 

\aville. Junaiillr. 

X ('de m boni. Ciid*'hbnru. 
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